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1891.  Le  fronton  du  temple  d'Olyu  pie  (2  pi.)  [Ernst  Curtius].  Ce  travail  est 
la  suite  d'une  étude  générale  sur  les  fronions  du  temple  d"01ympie<R.  d. 
R.,  8,  151,10>  .G.  s'y  occupe  spécialement  du  fronton  oriental  en  le  compa- 
rant avec  la  description  de  Pausanias.  Dans  un  cliajiitre  consacre  à  la  5 
correspondance  des  deux  parties  du  fronton,  il  s'étend  assez  longuement 
sur  la  théorie  de  l'atteluge.  —  On  dislingue  trois  groupes  bien  tranchés  : 
1»  Zeus  et  les  deux  couples  do  héros,  au  centre  ;  2»  les  deux  quadriges  et 
les  combattants;  3»  les  groupes  des  angles,  qui  représentent  des  divinités 
locales  désignant  le  lieu  du  combat.  L'auteur  pense  que  ks  chars  qu'on  a  lo 
en  vain  cherchés  n'ont  jamais  fait  partie  de  cette  com{)osition,  l'art  grec 
de  cette  époque  reproduisant  de  préférence  des  êtres  animés.  Il  n'ap- 
prouve pas  le  changement  qu'on  a  récemment  proposé  pour  la  disposition 
(lu  groupe  central.  E. 

Archiv  fur  lateinische   Lexikographie  und  graxnznatik.  7»  année  15 
(commencée  en  1890).  4»  cahier.   Minucius  Félix,  étude  de  latin  africain 
[Ed.  Wolfflin].  La  langue  populaire  avait  de  tout  temps  hésité  sur  certains 
points,  le  genre  de  quelques  mots,  le  nombre  à  employer,  la  forme  dépo- 
nente ou  active.  Un  des  efforts  des  classiques  commiO  César  a  été  d'intro- 
duire la  fixité  d'après  les  analogies,  à  exclure  <'  ferocia  »  et  à  n'admettre  20 
que  «  ferocitas  »,  à  rejeter  ferocire,   consuefacio,  etc.  Le  choix  fut  fait 
souvent  au  mépris  de  l'histoire  de  la  langue  (mehercule).  Mais  Cicéron  et 
César  s'accordent  dans  leurs  choix.  Ils  se  guidèrent  d'après  l'analogie  et  la 
clarté  étymologique;  de  là  l'exclusion  deoppido,  actuium,absque,  et  dans 
César  de  igitur.   Ces  éliminations  de  doublets  apparents,  réellement  dis-  25 
tingués  par  le  sens,  eurent  pour  conséquence  l'appauvrissement  de  la 
langue.   Enfin  César  s'opposait   absolument  à    tout   néologisme,   c.-à-d. 
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au  développement  même  du  latin.  Mais  cette  révolution,  d  ailleurs  passa- 
gère n  eut  pas  de  contre-coup  en  Afrique.  Le  latin  de  Plaute  et  de  Ca ton 
fmporlé  en  1/.6  resta  sans  changement  sensible.  Personne  n  éprouvait  le 
besoin  d'une  réforme  dans  la  langue  et  les  vieux  auteurs  continuèrent  a 

5  arreuseignés.  Mais  ce  latin  ne  resta  pas  absolument  stationnaire  et  il 
subit  ^uence  spéciale  du  punique  :  d'où  l'emploi  de  l'ablal.f  avec  ab  pou 
marquer  la  comparaison  avec  un  positif.  Parmi  les  auteurs  qui  peuvent 
reîv?r  rcaractériser  l'africitas,  on  a  tort  de  négliger  Minucius  Félix,  moins 
cicJronien  que  ne  l'ont  cru  Ebert  et  Cornelissen.  Un  des  interlocuteurs  du 

io  Sue  ës?Africain,  Cœcilius  Natalis.  M  F.apu  donnera  son  discours  quel- 
nues  ?raits  propres  au  latin  de  l'Afrique  :  saltem.  inter  primo,  intererro,  inler- 
gressus  Ce^^^^^^^^^^  ^Hscours  d'Octavius  et  les  passages  où  l'auteur  parle 

pour  son  compte  ne  présentent  pas  moins  d'ai-chaïsmes  :prosapia,aulum- 
nîtas    àmbulacrum,  edulium,  instigatio,  terricula,  notaculum;-  perpes. 

15  eittmus  popudiosus,  rationalis,  piacularis,  cassus,  Insincerus  penniuriu  ; 
-  mpVtus'imperatus,  compeditus,  efQgiatus,  ebriatus:  -  feroc.re  fu- 
gito.  'runcinare, 'propitiare,  dedecoro,  ludos  f^^^''';,?^'^"^^^';:^'^', ^'1/^; 
ponents  et  déponents  au  sens  passif;-  suus  'l^:^^^^^''',^^^' 
de  au  lieu  du  génitif,  génitif  «  inhaerentiae  ».  asyndète  bipartite .  -  rime , 

20  -  n^d'africTsmes  :  verbes  inchoatifs,  hibernum  =  hiems,  «^minudus  spon- 

""  taneus,  uniuira,  solummodo,  ipse  =  idem    le  ^-l^'^  î"  P-";;;;",^^^^^^^^^^ 
Dour  le  nossessif,  toli  =  omnes,  constitutus  =  a>v.   Il  est  Piobame  q"" 
Lut  reconnaUre  cl'ans  ces  particularités  l'influence  ^^  Frontoii  et  d'Apul^ 
Le  grand  nombre  de  mots  qui  semblent  créés  par  Mmucius  Félix  conduit 

t5  à  pfacèr  son  œuvre  à  une  date  plus  ancienne  que  l'Apologe  icum  do  Ter- 
tuU  en  -  On  peut  aussi  la  placer  après,  car  Lactance  classe  les  apologistes 
^ï  ordre  de  inérite,  et  une  erreur  est  difficile  à  admettre  dans  S  erôme^ 
^Nouvelles  études  sur  les  adverbes  latins  en  -im  ^,A- f;^"^^^^^'^'^^;,^^^it,,f. 
mots  qui  ne  sont  pas  dans  Georges  et  sont,  pour  >a  Pluparl,  dans  Fon:cllini 

30  De  Vit;  manquent  à  ce  dernier  :  antiphonatim,  ^inat.m    cassât  m    cate 
natim,  coadunatim.  comperendinatim,  cornlculatun,  ^"/•'^  "^;^"  ^J^;^^^^^^ 
ditissim,  densatim,  diatim,  falsim,  fauiUaiim,  fluxim,  f"'"^^\\°^' '"^^^^^^^^^ 
infucatim.  inquisitim,  intcrpolatim,  iteratim,  maculalim,  Pe  stalim,  prœpor 
perim.    sacratim,  septennatim,   spissim,   «^"d»<'^^°^',  ^f '^^'i'^'  '"""^^^^ 

36  uerbalim,  uersatim.  Onze  adverbes  sont  de  sens  ou  de  forme  "^^^    a'^^' 
pour  54  autres,  ou  peut  citer  des  passages  importants  non  encore  'ui.  en 
lumière  %  Af  Ed.  Wolfllin].  La  forme  af  peut  avoir  pris  naissance  d  un  v 
Si  du  mot  suivant.  If  Deux  avis  sur  l'entreprise  d'un  Dictionna^^^^^ 
lEd.  Wolfflini.  Les  deux  avis  ont  été  exposés  dans  un  discours  de  M- Hem 

40  tdans  un  rapport  de  l'Académie  de  Berlin.  V^-^-P^'^^'/^  ^^ff^dès 
gouvernement  prussien,  serait  exécutée  avec  le  concours  d^^;•°^^^;\^^^^^ 
icadém.es  allemandes,  Berlin.  Munich,  Vienne.  Quatre  principes  d.v^^^^^^^^^^^ 
être  admis;  exclusion  des  noms  propres,  dépouillement  direc  des  sourœs 
choix  de  références  dans  les  fiches  préparatoires,  limitation  aux  ^^u^  ^^^^^ 

45  goire  et   à  Isidore  ou  peut-être  au  milieu  du  ix-  s.   Les  <^^^^\^i^'l'['^ 
levraient  être  payés  et  dirigés  par  une  administration  comphqu^JColp^is, 
colfus  :g.  Grôber\  D'après  le  géographe  de  Ravenne  et  ^  ^.^^^f  ^^J^^f  ^_ 
Lonin,  colpus  ^  golfe  est  ancien;  mais  l'origine  ^^^l^enne  ne.t  pascon  es 
table  et  l'F  donnée  par  les  mss  du  géographe  (xiye  s.)  ^^  non  par  ce  m  de 

.0  l'itinéraire  (ix»)  doit  être  considérée  comme  ^^^^^^^-^^'XdmLT 
latin  ffanlois  R  Thurnevsen'.  Inuicem  est  bien  mort  <  Cf.  Thieimann, 
C  vu  >  ufais'fnwr  se  a  iaiss.  des  .races  <l»s  des  express.o.s  comme 
,  ils  s'entraimenl.  r>  Le  passage  de  inter  se  amant  a  se  inter  amant  a  eu 


w 
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lieu   à  l'aide  de  verbes    composés    de    inter  qui  impliquaient   nécessai- 
rement   la     réciprocité  :     se    interiungunt    étant   possible    comme    se 
iungunt  et  ayant  le  sens  de  inter  se  iungunt.  Cette  façon  d'exprimer  la 
réciprocité  est  propre  à  la  France  et  paraît  due  à  l'influence  du  celtique 
qui  se  servait  d'un  composé  verbal  dans  le  même  sens.  ^  laienlare,  iaiunus,  5 
[F.  Skutsch].  11  faut  rétablir  ces  formes  en  a  dans  divers  passages  de  Plante 
où  les  copistes  ont  altéré  la  première  syllabe,  d'ordinaire  eniam.  ^  Abyssus- 
accedo  [G.  Weymann].  Abyssus  est  biblique  et  ecclésiastique  ;  acanthus  m. 
désigne  l'acanthe  et  f.  l'acacia  ;  accedere  aliquem  n'est  pas  classique  sans 
propius  (une  fois  dans  Cic.  et  dans  Ces.)  ;  accedere  aliquid  ditdus  hommes  10 
est  poét.   (sauf  le  cas  des  noms  de  villes,  etc.),  dit  des  choses  se  rencontre 
dans  et  après  T.  L.  ;  accedere  alicui  dans  le  sens  de^ad  aliquem  se  trouve 
dans  Plante,  Varron,  l'itala  et  qq,  auteurs  ecclésiastiques  (au  flg.  une  fois 
Cic.  ou  avec  proximus)  ;  a.    alicui  dans  le  sens  de  se  adiungere  alicui  se 
trouve  d'abord  dans  Salluste,    Hor.,  Ov.,  Val.  Flac;  a.  alicui  rei  est  poét.  is 
ou  postérieur  au  v  s.  (une  fois  Cic.  avec  manus  sujet)  ;  a.  avec  l'infinitif; 
Apul.  Itala,  Corippus,  s.  Aug.;  accedit  ut,  quod,  dans  Cic;  a.  ne  dans  Celse, 
a.  quia,  quoniam  daus  s.  Aug.  ^  Mane  femininum  [Max.  Bonnet].  Dans 
Grég.  de  Tours.  ^  Une  allitération  de  César  [Ed.  Wôlfflin]-  Un  mot  de  César 
dans  Plut.  Caes.  56  et  App.  b.  civ.  2,104  devait  être  en  latin  :  de  uictoria...  20 
de  uita  certaui.  ^  Accelebro-accendo  [Ed.  Wôlfflin].  Accelerare  transitif  seu- 
lement dans  iter  accélérât  (1  f.b.  ciu.,  1  f.  T.  L.Jet  Luc.  (mortem);  accendo 
ni  dans  Ter.,  ni  dans  Ces.,  rare  dans  Plante  et  dans  les  dise,  de  Cic,  sur- 
tout dans  les  poètes  épiques,  Lucr.  et  les  historiens  ;  l'article  a  été  rédigé 
avec  l'intention  de  donner  un  modèle  pour  le  futur  Thésaurus;  une  nou-  25 
velle  rubrique  a  été  créée,  intermédiaire  entre  le  sens  propre  (accendere 
ignem)  et  le  sens  fig.  (a.  caritatem)  :  uerbis  propriis  sed  tpoto/.w;,  (accen- 
dere ignem  caritatis).  If  Absanitas  ==  insanitas  [IL  Nettleship].  Dans  Var- 
ron, cité  par  Non.  p.  07,  16;  cf.,  absurdus/absurditas.  ^^f  Mélanges. 
Étymologie  et  histoire  du  sens  de  iste  etdeipse  [J.  Netusil].  lste=  is  +  te  30 
dat.  enclit.  (éthique)  du  pron.  de  la  3'-'  pers.  ;  -p-te=p  (précisément  -|-  te; 
ipse  =  i  (s)  +  p  +  se  (réfléchi).  1[  Construction  des  noms  de  contrées  [Ed. 
Wôlfflin].  iEgyptus  et  Epirus  sont  traités  comme  des  noms  de  villes;  il  y 
a  même  un  locatif  ^gypti  dans  Val.  Max.  La  cause  probable  de  cette  ano- 
malie est  que  ces  noms  sont  en  -us.  On  trouve  pourtant  le  nom  de  pays  35 
sans  prép.  dans  Liv.  Andr.  (Grseciam),  Plaute  (Cariam),  b.  Afr.  (Africam). 
I  Témoignages  epigraphiques  sur  les  noms  de  parenté  [A.  Funck].  Con- 
iux  m.  est  beaucoup  plus  employé  que  maritus  ;  pourtant  coniux  m.  est 
bien  moins  fréquent  que  coniux  f.  Ainsi  se  trouve  confirmée  l'observation 
de  Delbriick  que  le  préfixe  impliquait  l'idée  de  subordination,  d'accessoire.  40 
^  Formules  toutes  faites  dans  les  inscriptions  [A.  Funck].  Certaines  formules 
ont  été  créées  et  le  sens  s'en  est  affaibli  ou  à  peu  près  perdu  ;  telles  sont  : 
b(ene)  m(erenti)  adressé  à  l'enfant  par  ses  parents  ou  employé  après  un 
superlatif,  comme  optimo  ;  carus,  dulcissimus,  dit  do  ceux  qui  fout  faire  la 
tombe.  ^[Malacia,  Gubernius,  Gubernus  [G.  GundermannJ.   Malacia  est  un  45 
terme  technique,  comme  d'autres  qui  se  trouvent  dans  les  actes  apocryphes 
ide  Pierre;  gubernius  est  dans  le  même  cas  et  prouve  l'authenticité  de  cette 
forme  dans  Laberius  cité  par  A.  Celle  ;  gubernus  est  donné  dans  les  glos- 
saires-; c'est  le  simple  de  archigubernus  dans  lauolenus.Tous  ces  termes 
étaient  de  longue  date  employés  par  les  gens  de  mer.  ^  Fluuius,  fluuia,  50 
flumen  [Ed.  Wôlfflin].  Fluvius  est  le  mot  archaïque  ;  flu  est  seulement  l'aspi- 
ration de  plu,  d'où  l'existence  de  fluuia  =  pluuia  dans  Accius  et  Sisenna. 
Sisenna  est  un  analogiste  qui  disait  mediterreus.  Fluuius  n'est  pas  accepté 
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de  César  et  remplacé  parflumeu  (déjâdans  Ennius).  De  même  Cic.  dansles  dis- 
cours, Pétrone  fluiuus  !  f.  en  vers).  La  Vulgale  a  les  deux  formes.  Il  n'y  a  pas 
à  chercher  de  différence  de  sens  ;  fluuius  a  pu  ôtre  le  nom  du  fleuve  et  flu- 
men  réservé  aux  expressions  figurées.  •[  Expiare^L.  Traube].  .\  rétablir  Val. 
5  Max.  VIII,  I  Damn.  8 et  VIII,  Il  7  ;cf.  Madvig,  opp.  ace,  'i03  d'après  lequel  il 
faut  compléter  l'article  de  Georges.  î  Latin  juridique.  L'Appendix  Probi 
[Bern.  Kiibler].  l.  Les  boues  constituaient  l'armentum  dans  le  pecus  ;  les 
iumenta  comprenaient  l'âne,  le  mulet  et  le  cheval.  Il  est  arrivé  pourtant 
de  placer  les  chevaux  tlans  l'armentum,  mais  les  jurisconsultes  les  en  sé- 
10  parent  soigneusement.  Il  faut  en  tenir  compte  dans  les  conjectures  que 
Ton  fait.  De  même  in  integrum.  in  solulum  sont  les  seules  expressions 
correctes  dans  P'rontou  V.  i2,  p.  8S,  et  dans  I,  il,  p.  103,  defero,  dans  une 
phrase  qu'on  ne  peut  comprendre  que  d'après  Mommseu,  Rom.  Staalsr.  P, 
179.  2.  Mascel  condamné  dans  l'Appendix  est  une  particularité  du  latin 
J5  africain,  conservée  epigraphi  jucment;  ce  qui  confirme  la  conjecture  de 
G.   Paris  sur  le  lieu  d'origine.  ^  La  traduction  par  des  prépositions  du 
génitif  de  comparaison.  Saeculum  ;s.  Brandi].  1.  Il  faut  joindre  aux  auteurs 
mentionnes  dans  l'Archiv,  VII,  Lactance,  l'élève  d'Arnobe.  2.  Sator  saecu- 
lorum  dans  Arnobe  prouve  ixîut-être  qu'il  connaissait  la  tradition  étymo- 
20  logique.   ^  Traces  d'accentuation  vulgaire  dans  les  dramatiques  latins 
(W.  M.  Lindsay!.  l»  Les  quadrisyllabes  commençant  par  trois  brèves  ont 
dans  le  genre  anapeslique  l'accent  sur  ravant-derniorc  ou  sur  la  première. 
2»  Dans  les  autres  mètres,  ces  mots  ont  raccent  sur  la  première  syllabe. 
3°  Les  quadrisyllabes  à  initiale  longue  ont  l'accent  sur  la  première  ou  sur 
25  la  seconde  syllabe.  ^  Sursum  de  surgere  [J.  StlirzingerJ.  Le  participe  a  la 
forme  sortus  dans  Liu.  Andr.  ;  on  peut  supposer  une  autre  forme  sorsus 
(sursus)  ;  le  participe  latin  a  une  tendance  à  donner  au  suffixe  la  forme 
sus  après  r  (fartus  =  farctus  et  farsus,  mersus).  Le  passage  d'un  participe 
à  la  catégorie  de  l'adverbe  est  justifié  par  uersus.  ^^  Bibliographie  '1890- 
30  1891).  V.  O.  WbiSK,  Charakleristik  dcr  lat.  Sprache  [F.  Funck].  Livre  aimable, 
qui  donne  prise  cependant  à  beaucoup  d'objections,  t  l^-  Mbusel,  Lexicon 
Caesarianum,  fasc.  XVII.  ^  Fr.  FtGNBR,  Lexicon  Uuianum,  11 -III.  Bien  disposé, 
1  A.  Grbbf,  Lexicon  Taciieum,  fasc.  IX.  Olim  et  mox,  les  mots  favoris  de 
Tacite,  manquent  dans  Ces.  et  ses  continuateurs;  obturbare  (Plante,  Cic.  11.) 
33  est  implanté  par  Tac.  dans  la  prose  historique;  nequeo  se  trouve  20  fois 
(rejeté  par  Ces.  et  1  f.  dans  Cic).  î  G.  Kôrting,  Lateinisch-romanisches  Wôr- 
tei'buch  [J.  Stiirzinger'.  Très  soigné.  î  G.  Gobtz,  der  liber  ghssarwn.  D'après 
les  sources,  on  doit  considérer  l'ouvrage  comme  sorti  d'un  monastère, 
vers  700  p.  G.  1[  O.  Kellbr,  Laleiniscfte  Volskelymologie.  Co"ntribution  impor- 
40  tante.  î  Val.  IIintnbr,  .Yoc/i  eintnal  meridics.  Admet  'medidies  et  influence 
de  merus.  ^  Landgrak,  Schmalz,  Stolz,  Wagener.  Wissensch.  lat.  Gram- 
tïiatik.  Annonce  d'un  grand  ouvrage  qui  paraîtra  dans  quelques  années 
chez  Teubner,  en  quatre  volumes.  %  Joh.  Seiler,  de  pariicuUs  copulatiuis 
qq.  grammaiicae.  Règles  pour  l'époque  du  i<f  s.  av.  J.-C.  et  du  1"  s.  après 
45  J.-C  :  que  n'est  pas  employé  après  les  mots  terminés  par  c,  rarement  après 
les  mots  terminés  par  ë,  après  deux  brèves  quand  la  première  est  suscep- 
tible de  devenir  consonne;  à  la  fin  d'une  phrase,  on  a  rencontré  que 
jamais  dans  Cic.  probablement,  rarement  dans  César  et  seulement  après 
un  déclinable,  plus  souvent  dans  T.  Live  et  Suétone.  î  Anl.  Ludbwig, 
50  Quomodo  Plinius  maior,  Seneca  philosophus,  Curlius  Rufus,  Quintilianus,  Tacitus, 
Plinitts  minor  particida  quideyn  usi  sint.  Complète  la  dissertation  de  Gross- 
mann  en  traitant  do  quidem  après  Gic.  ;  un  des  principaux  amateurs  de 
cette  particule  est  Pline  l'Ancien.  ^  W.  Gardner  Hale,  die  Cum-Construclion, 


ARCHIV   FUR   LATEINISCIÏE   LEXIKOGRAPHIE   UND   GRAMMATIK.         7 

trad.  Neitzeht  ;  Eai.  IIofi-'MANN,  dus  Modus-Geselz  in  lat.  Zeitsal:ie.  Le  débat 
porte  sur  l'emploi  du  subjonctif  avec  cum  temporel.  H  J.  Leverelt  Moore, 
Servius  on  the  Iropes  and  figures  of  Vergil.  ^  Gu.  ASMUS,  de  appositionis  apud 
Plautum  et  Terenlium  collocatione.  ^  H.  Keil,  Commentarius  in  Varronis  rerum 
rusticarum  libros  iren.  Commentaire  critique,  mais  qui  apporte  beaucoup  de  5 
renseignements  grammaticaux.  ^E.  Hertz,  de  praecipuarum  praepositiomtm 
loci  usu  Lucvetiano  [v".  Gustafsson].  Bon  ;  mais  il  y  aurait  grand  profit  à  faire 
entrer  dans  les  recherches  sur  les  prépositions  la  préoccupation  de  l'idée 
de  la  direction  verticale  (ex/de,  in/ab)  et  horizontale  (ab/ob).  ^  Joa.  Meissner, 
Quacsliones  ad  usum  casuum  obliquorum  Lucrelianum  pertinentes.  COTVÏgeUollZ  10 
pour  l'ablatif  et  l'accusatif  et  le  complète  pour  le  génitif  et  le  datif.^^ 
E.  LiNSE,  de  P.  Ouidio  Nasonc  uocabulorum  inuentore.  Excellent.  %  Malwin 
Bechert,  de  M.  Manilio  astronomicorum  poeta.  Biographique.  ^  Aug.  Prei- 
SING,  de  L.  Annaei  Senecae  poetae  tragici  casuum  usu  ratione  poiissimum  habita 
Vergilii  Ouidii  Lucani  [Alf.Egen].  L'auteur  de  ces  tragédies  emploie  souvent  15 
exigere,  jamais  postulare,  trait  propre  à  l'Espagne;  trèsjarement  la  pré- 
position du  verbe  composé  est  répétée  devant  le  complément  ;  die  pour 
in  dies;  in  employé  pour  indiquer  le  vêtement;  trepidare  transitif;  dam- 
nare  morte.  If  L.  Fribdlander,  Pctromi  cena  ïVtmaic/iionjs.  Le  commentaire 
porte  surtout  sur  l'histoire  des  mœurs,  mais  le  grammairien  y  trouvera  20 
beaucoup  à  glaner.  If  Andr.  CzvGzkiewiGZ,  de  Tacitei  sermonis  proprietatibus, 
praecipue  quae  ad  poetarum  dicendi  genus  periineant.  Du  nouveau,  mais  aussi 
des  redites.  ^  Alf.  EGEn,  Quacstiones  Florianae.  Défend  les  leçons  du  Naza- 
rianus  contre  le  Bambergensis  préféré  par  Ilalm.  If  H.  Leipold,  ûber  die 
Sprache  des  Juristen  A^milius  Papinianus  [W.  Kalb].  Arrive  aux  mêmes  con-  25 
clusions  que  le  critique.  If  Sam.  Brandt,  ùber  die  Prosaschriften  des  Lactan- 
tius  und  das  Buch  de  moriibus  persecuiorum.  Les  arguments  grammaticaux 
donnés  jusq'ici  en  faveur  de  l'authenlicité  sont  sans  valeur.^f  Ant.  Zingerle, 
Hilarii  tractatus  super  psalmos.  Important  pour  l'histoire  des  traductions 
latines  de  la  Bible.  If  Gu.  Kroll,  de  Q.  Aurelii  Symmachi^sludiis  graecis  et  30 
lalinis.  f  Jos.  ZyGHA,  S.  Augitslini  de  utilitate  credendi,  etc.,  1.  S.  Aug.  devait 
avoir  à  sa  disposition  un  recueil^ d'extraits  des  classiques. If  FausUReiensis... 
opéra,  ed  A.  Engelbrecht  [G.  WeymannJ.  Les  références  ne  sont  pas  tou- 
jours exactes  ni  complètes.  ^  Cgpriani  Galli  poetae  Heptaleuchos  ed.  Peiper. 
Le  jugement  de  certain  critique  français  <R.  d.  R.,  XVI,  2î)9,35>  est  beau-  35 
coup  trop  sévère.  ^  Rud.  Buente,  Palrici  epithalamium  Auspici  et  Aellae 
denuo  editum.  La  pièce  est  authentique  et  a  dû  être  composée  au  v  s. 
f  H.  Seidel,  ùber  rom.  Grabinschriften.  Étudie  l'Afrique.  L'âge  est  souvent 
donné  en  chiffres  ronds.  Sur  6889  morts,  216  centenaires  (3,13  pour  cent). 
'  Vixit  annis'  est  la  formule  ordinaire.  %  Siegf.  Lbderer,  Index  in  Plauti  Militem  40 
gloriosuin  I.  Spécimen  d'un  lexique  complet. «[M.  S.  Slauguter,  the  substan- 
tives  of  Terence.  A  pris  pour  modèle  la  brochure  deRassow  sur  les  substan- 
tifs de  Plante.  If  R.  Elus,  Noctes  Manilianae  [T.].  Contient  beaucoup  d'ob- 
servations très  fines.  If  J.  IIaussleiter,  die  lat.Apokahjpse  der  alten  afrikani- 
schcn  Kirche.  Surtout  d'après  Primasius.  ^  H.  Ronsch,  Collcciancap/iilologa.  4ii 
Recueil  utile,  malgré  le  caractère  arriéré  des  articles.  Iff  Olho  Riemann 
;  Ed.  Wôlffiini.  «  Si  l'homme  doit  à  sou  éducation  la  moitié  de  ce  qu'il  est, 
l'Allemagne  peut  revendiquer  la  moitié  de  Riemann.  Le  père  lui  appar- 
tient, et  quoique  le  fils  ait  entendu  des  leçons  françaises,  il  a  encore. plus 
lu  de  livres  allemands.  L'union  de  la  profondeur  allemande  et  du  goût  50 
français  ne  pouvait  être  qu'un  avantage.  Mais  ce  sera  pour  la  France  tou- 
jours un  honneur  d'avoir  reconnu  si  pleinement  et, si  vite  le  mérite  d'un 
homme  si  remarquablement  doué.»  flf  Rapport  de  la  septième  année. 
L'Archiv  continuera  à  paraître. 
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fï  S--'  année  :  1892.  1"  cahier.  Cjpriamis  de  spectaculis  [Ed.  Wolfflin].  Les 
mss.  qui  nous  Pont  transmis  sont  du  xiv«  ou  du  xv»  s.;  mais  l'un  d'eux 
(B.  N.,  16ii8)  remonte  â  une  source  antique  et  a  pour  le  texte  des  œuvres 
authentiques  une  valeur  particulière.  Il  n'y  a  rien  à  conclure  du  silence  de 

s  la  liste  de  Cheltenham,  puisqu'elle  omet  aussi  des  œuvres  certainement 
authentiques.  Une  comparaison  attentive  avec  ces  dernières  révèle  la 
même  façon  d'envisager  le  sujet,  et  de  nombreux  passages  parallèles 
montrent  que  cette  ressemblance  va  jusqu'à  l'expression.  En  revanche,  on 
ne  trouve  pas  les  incorrections  du  de  aleatoribus  et  du  de  montibus  Sion 

10  et  Sina.  Les  formes  lupana,  monstruosus  peuvent  avoir  été  écrites  par 
s.  Cyprien.  Toutes  les  nouveautés  de  lingue  et  de  style  contenues  dans  le 
de  sp.  prouvent  qu'il  n'est  pas  l'œuvre  d'un  imitateur  servile,  mais  d'un 
maître  dans  l'art  de  la  rhétorique.  S'il  n'y  a  guère  de  citations  directes  de 
la  Bible,  les  allusions  concordent  avec  les  habitudes  de  s.  Cyprien  et  l'hy- 

18  polhèse  d'une  ancienne  traduction.  L'influence  de  Tertullien  et  de  Minu- 
cius  Félix  conduit  au  même  résultat.  Cet  écrit  doit  être  de  la  première 
moitié  de  230  et  un  des  premiers  adressés  par  s.  C.  aux  fidèles.  Mais  le  pre- 
mier recueil  des  œuvres  de  s.  C.  ne  contenait  ni  le  de  bono  pu  Ucitiac  ni 
le  de  sp.  qui  firent  seulement  partie  d'une  seconde  édition,  dont  Z(ir  sont 

20  les  représentants  actuels.  Il  reste  encore  plusieurs  problèmes  secondaires 
à  résoudre.  ^  Sur  les  proverbeset  les  expressions  proverbiales  des  Romains 
[Cari  Weyman\  Supplément  aux  articles  d'Otto  (v.  les  précédentes  années), 
d'après  les  auteurs  de  la  décadence,  surtout  d'après  les  écrivains  ecclésias- 
tiques, classé  par  ordre  alphabétique.  ^  Mediastinus  [Cari  Weyman].  Un 

25  passage  d'Euodius  (Zycha,  p.  932,  4)  est  un  nouveau  témoin  de  l'opposition 
de  m.  avec  imperator  notée  dans  Caion  (cf.  Archlvl).  1  Le  datif  d'avantage 
et  le  datif  de  but  et  leurs  espèces  [G.  Landgraf].  Cet  article  est  un  échan- 
tillon de  la  grande  grammaire  latine  annoncée  plus  haut.  Le  datif  n'est  ni 
un  cas  local  ni  un  cas  grammatical;  il  marque  le  rapport  de  l'action  à  une 

30  personne  ou  à  une  chose  et,  par  suite,  doit  se  diviser  en  datif  de  la  per- 
sonne et  datif  de  la  chose.  La  première  classe  se  subdivise  en  datif  lié 
étroitement  avec  un  verbe  ou  un  adjectif,  et  datif  en  liaison  lâche  avec  le 
verbe  ou  tombant  sur  toute  la  phrase.  A  cette  deuxième  subdivision  ap- 
partiennent :  1°  le  prétendu  emploi  du  datif  pour  le  génitif  :  la  difl'érence 

35  consiste  en  ce  que  le  datif  marque  la  part  prise  par  la  persoime  à  l'action, 
et  le  génitif  la  simple  dépendance  sans  union  avec  le  verbe  (cas  particu- 
liers :  datif  du  pronom  au  lieu  du  possessif,  suo  sibi,  quid  sibi  unit);  2»  le 
datif  d'avantage  et  de  désavantage,  espèce  qui  n'est  que  le  genre  sans  ca- 
ractéristique ;  3"  le  datif  éthique,  qui  marque  un  intérêt  moral  ;  4°  le  datif 

40  de  jugement,  destiné  à  exprimer  l'intércl  intellectuel  de  celui  qui  juge 
(datif  participial  du  point  de  vue  local  :  uenientibus  ab  Epiro,  datif  participial 
du  point  de  vue  intellectuel  :  uere  aestimanti).  De  la  deuxième  grande 
catégorie  relèvent  le  datif  final  et  le  datif  final  local  (it  clamor  caelo).  ^ 
TertuUus  [Ed.  Wolfflin].  Si  les  prénoms  anciens  tirés  des  noms  de  nombre 

45  commencent  à  Quintus,  cela  s'explique  par  l'existence  des  quatre  prénoms 
courants,  Marcus,  Publius,  Gains,  Lucius.  Les  noms  de  fille  étaient  souvent 
des  diminutifs  (Quartilla,  Septumilla).  Généralement  on  se  servait  aussi 
plutôt  de  TertuUus  pour  Tertius,  àcausedu  ius  trium  liberorum.  î  Les  ad- 
verbes en  -im,  formation  et  histoire  [A.  Funck\  Ce  sont  des  accusatifs  de 

50  noms  verbaux  en  -ti-,  fréquents  en  grec,  remplacés  en  latin  par  des  mots 
au  suffixe  complexe  -tion-.  On  vérifie  cette  origine  pour  150  adverbes  qui 
apparaissent  jusqu'au  v*  s.  ap.  J.-C.  et  on  en  a  la  confirmation  dans  de 
nombreux  mots  en  -tio  correspondants.  Mais  l'analogie  a,  dès  les  temps 
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anciens,  conduit  à  former  beaucoup  d'adverbes  sans  lien  avec  un  verbe  ; 
cette  analogie  a  trouve  surtout  son  point  d'appui  dans  les  formes  en  -atim, 
qu'il  n'était  pas  facile  de  rattacher  certainement  à  un  verbe  plutôt  qu'à  un 
nom.  Puis,  avec  le  temps  et  le  progrès  de  ces  formes,  de  nouvelles  analo- 
gies ont  conduit  à  de  nouvelles  créations.  1[  Accendium  à  acceptus  [Ed.  s 
Wôlfflin].  Acceptus  manque  dans  Ter.,  est  rare  dans  Plaute,  Varr.,  Cic, 
Virg.,  pljs  fréquent  dans  Sali.,  Ov.  et  T.  Live.  If  Abstare  fC  Weyraann]. 
Un  nouvel  ex.  de  ce  mot  rare  est  dans  Cypr.  Ilept.  Gen.  1440;  il  doit  être 
çà  et  là  dans  les  éditions  caché  par  un  adstare.  If  Gontinari  [G.  Weymann]. 
A  rétablir  Paneg.  de  Pacatus  .30,  p.  303,25  B.  'i^  Mélanges.  Gonlidere,  sple-  lO 
nis  [S.  Brandt].  Le  premier  se  trouve  avec  le  sens  réfléchi  et  intransitif 
dans  Lact.  deux  fois;  la  forme  splenis  est  attestée  par  les  mss.  du  mnme 
auteur.  %  Triumphus  [A.  Sonny>  D'après  Sto\vasser=:Tpto|j.?o;;  il  est  pro- 
bable en  effet  que  les  Romains  ont  emprunte  l'acclainntion  triple  et  le  cor- 
tège aux  pompes  des  vainqueurs  olympiques;  on  n'a  qu'à  se  rappeler  les  15 
victoires  des  tyrans  de  Sicile.  1[  Apud  [A.  Zimmermann].  =  ab  -ad  ;  cf.  aperio 
et  aduncus  :  ancus.  H  Manuclus  [W.  Schnlze'.  Le  c  pour  p  est  attesté  par 
les  inscriptions.  ^  Sur  un  article  du  t.  VII  [Rud.  Klussm  inn].  Les  correc- 
tions proposées  au  texte  de  Fronton  par  Kiibler  <v.  plus  haut,  6,  11> 
ont  été  déjà  trouvées  plusieurs  fois.  If  Scobis  critica  [B.  Kiibler].  Émenda-  20 
tiens  à  Fronton,  Pacatus  et  Commodien  pour  faire  oublier  l'accident  si- 
gnalé dans  l'article  précédent.  <  Mais  Kiibler  joue  de  malheur  et  retrouve 
la  correction  proposée  plus  haut  par  Weyman  à  Pacatus. >  If  Pusicus 
[B.  Kiibler].  Dans  les  fr.  juridiques  du  Vatican,  130,  pusicus  de  pus  est  pos- 
sible. I  Annomino  et  snpernomiuo  [P.  J.  Hauer].  Annomino  correspond  25 
à  xa6oixo)>oYéo[xac  (Ex.  XXI,  8-9);  de  plus,  ainsi  que  supernomino  re- 
présente âuovoixâ^o)  (Ex.  XX,  24),  qui  est  un  hébraïsme,  pour  indiquer  que 
Dieu  place  son  nom  (=  son  essence  divine)  daus  un  lieu.  If  Itoria  [P.  B.  Lin- 
derbauer].  Mot  nouveau,  trouvé  daus  des  homélies  de  s.  Augustin  em- 
ployées dans  la  liturgie,  dérivé  comme  transitorius  et  employé  tantôt  au  30 
féminin  singulier,  tantôt  au  pluriel  neutre.  |  Colligere  =  toUere  [M.  Pest- 
chenig].  Dans  Justin,  33,  2,  3-4;  Frontin,  W,  5,  17;  Aug.  c.  Gresc,  III,  43; 
B.  Vict.  de  u.  ill.,  1,  3;  Eutr.,  IX,  23.  f  Sur  l'épiploce  [Ed.  Wôlfflin].  Cette 
figure  se  subdivise  en  trois  espèces  :  nominale,  verbale  et  mixte.  La  forme 
verbale  était  assez  difficile  à  multiplier  à  cause  de  la  pauvreté  du  latin  en  35 
fait  de  participes;  le  plus  souvent  on  trouve  la  succession  du  présent  ou 
de  l'imparfait  ou  du  parfait  de  l'indic.  act.  et  le  part.  parf.  passif  (exegit» 
exactam).  Il  est  à  noter  que  Ciceron  modifie  la  fissure  en  variant  le  parti- 
cipe (iugulastis,  occisum).  ^  Elegautia  Gaesaris  [Ed.  Wôlfflin].  C'est  le  pu- 
risme dans  le  choix  des  mots  :  parf.  en  -erunt,  non  en  -ère;  fluraen,  non  40 
lluuius;  rejet  de  igitur  et  de  nequeo,  etc.  ^  Sur  la  formation  des  adverbes 
latins  [Ed.  Wôlfflin].  Cette  partie  du  discours  est  récente,  dans  l'ancienne 
langue,  il  reste  mainte  trace  d'un  état  où  il  n'y  avait  pas  d'adverbe.  %  Lu- 
pana  [Ed.  Wôlfflin].  C'est  le  terme  féminin  correspondant  à  leno.  %%  Bi- 
bliographie de  1891  et  1892.  K.  Sittl  ,  Jahresbericht  iiber  Vulgdr-  und  i& 
Spàtlatein  iS8i  bis  1890  <cf.  R.  d.  R.,  XV,  96,  49>  :  important  pour  la  gram- 
maire. P.  Monceaux,  Le  latin  vulgaire  (Rev.  D.  M.)  :  des  erreurs  <on  est 
surpris  de  voir  prise  au  sérieux  cette  improvisation  d'un  dilettante  mal 
informé>  [A.  Miodoiîski].  If  G.  Gcet^,  Corpus  glossariorum  latinorum,  III, 
Annonce.  ^  W.  A.  Merrill,  the  signification  and  use  of  the  word  Natura  by  80 
Lucretius.  Article  de  lexique,  mais  qui  dépasse  les  limites  de  l'auteur  étudié. 
^  Ludw.  Lahmeyer,  Sticdien  zur  lat-Gram.  L.  voit  des  allitérations  dans  tous 
les  mots  du  pro  Pompeio.  ^  J.  Egli,  die  Hyperbel  in  den  Kom.  des  Plautiis  u. 
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in  Cic.  Briefe  an  Au.  :  recueil  de  matériaux.  %  Rie.  Krumbibgbl,  de  Varro- 
niano  scribendi  gencre  :  laisse  de  côté  les  formes,  l'emploi  des  cas  et  des 
particules.  %  Alfr.  Kunze,  Sallustiana  :  surtout  sur  la  forme  des  préposi- 
tions; pas  ;;ssez  renseigné  sur  la  critique.  î  J.  W.  Bbck,  Sludia  Gelliana  et 

5  Pliniana  :  travail  préparatoire  à  une  édition  des  fragments  de  l'œuvre  gram- 
maticale de  Pline  l'aiic.  «f  Ludw.  Bauer,  Sili  llalici  Punica.  Annonce.  % 
W.  Kalb,  Roms  Inrister  nach  ihrer  Sprache  dargestelU.  ^  Gu.  SCHMIDT,  de 
Romanorum  imprimis  Suelonii  arle  biographica.  Ed.  WÔLFFLIN,  die  Scriptores 
historiae  Ausgustae  I.  Résumé  du  second.  ^  Rich.  GOKTZE,  qq.  Eumenianat. 

10  1[  J.  Stix,  Zum  Sprachgebrauch  des  llilarius  in  seiner  Schrift  de  Trinitale.  Tra- 
vail à  refaire  quand  on  aura  une  édition  critique.  5  Jos.  Zych.v,  S.  Aurelii 
Augiistini  operum  tiol.  XXV,  p.  II.  ^  G.  Kroll,  de  Symmachi  sludiis  graecis  et 
laiinis  :  il  est  difficile  de  faire  la  part  de  rimilalion  savante  et  de  l'emprunt 
populaire.  ^  P.  Gever,  Krilische   u.   sprachliche  Erlàutertmgen   su  Antotiini 

18  Placentini  Ilinerarium  :  montre  les  défauts  graves  de  l'édition  Gildemeister. 
t  Karl  KÔBBRLIN,  Eine  WUrsburger  Evangelier  hds.  :  Mp.  th.  f.  61,  anglo 
saxonne  du  viu*  s.;  texte  de  ?.  Malbitii,  avec  gloses  et  commentaires  (do 
Uraban  Maur?),  très  important  pour  l'histoire  de  Tllala.  f  M.  Hert;^,  rfe 
thesaiifo  latmitaiis  condendo.  La  question  ne  fait  pas  un  pas.  <i  Une  grande 

20  dilllcullé  vient  du  caractère  de  la  nation  allemande,  qui,  jamais  contente 
du  mieux,  veut  obtenir  le  meilleur.  Les  Français  n'ont  pas  eu  des  visées 
si  hautes  en  entreprenant  le  Thésaurus  linguae  graecae,  et  ils  ont  pourtant 
donné  un  ouvrage  méritoire;  mais  nous  avons  à  compter  avec  la  profon- 
deur allemande  et  à  mesurer  ce  qui  peut  lui  être  accordé.  » 

2«  2»  cahier.  Le  latin  dans  les  inscriptions  d'Afrique  [Bernh.  Kiibler].  Un 
des  moyens  les  plus  sûrs  de  reconnaître  le  latin  propre  à  r.\frique  est  l'étude 
des  inscriptions.  On  trouve  ainsi  :  !•  un  petit  nombre  de  substantifs  en 
-tor,  -trix,  -men,  -menlum,T-las,  -monium;  des  diminutifs;  des  adjectifs 
en  -osus,  -Lilis,  -icius  (pas  spécifiquement  africain,  -ancus  (de  m(^me)  : 

30  2»  des  passages  d'une  déclinaison  à  une  autre,  d'une  conjugaison  à  une 
autre,  etc.;  3°  le  gén.  (grec)  pour  l'abl.;  le  datif  avec  les  verbes  de  pitié; 
l'ace,  pour  le  nom.;  l'ace,  absolu;  ut  avec  l'ind. .  l'inf.  après  non  dubilo, 
contingit,  ducere,  facere,  poslulare,  rogare,  cupidus;  le  p.*q.  p.  du  subj. 
au  lieu  de  l'imp.  dans  les  propositions  subordonnées  (douteux);  l'inf.  parf. 

35  pour  le  prés.;  4»  le  groupement  bonus  et  optimus;  tam  devant  le  super- 
latif; emploi  de  pencs  et  manque  de  absque  ;  pariter  et;  etc.  Les  résultats 
s«nt  un  peu  différents  de  ceux  qu'on  attend  et  particulièrement  intéres- 
sants pour  la  dérivation,  la  stylistique  et  le  lexique,  f  Sur  la  décomposi- 
tion (les  Institutes  de  Juslinien  i  W.  Kalb'.  Cet  ouvrage  élémentaire  a  été 

W  tiré  des  meilleurs  recueils  par  Dorothée  (liv.  I  et  H)  et  Théophile  (III  et  IVj 
sous  la  direction  de  Trébonien.  Mais  on  n'a  réussi  qu'en  partie  à  déterminer 
les  morceaux  des  jurisconsultes  classiques  qui  sont  entrés  dans  la  compi- 
lation. La  connaissance  des  caractères  propres  au  latin  de  chacun  d'eux 
pourra  être  de  quelque  secours.  Suit  un  essai  de  décomposition  des  six 

*5  premiers  titres  du  premier  livre.  If  Sur  l'élymologie  et  la  syntaxe  de 
ecce  et  de  en  _' A.  Kôhler].  Ecce  ne  peut  être  un  emprunt  grec  £■/£,  puisqu'il 
se  trouve  dans  les  plus  anciennes  formules  juridiques,  mais  l'étymo- 
logie  qui  rattache  ce  mot  à  la  racine  de  ôculus  est  plus  vraisemblable, 
puisqu'on  latin  biblique  ecce  traduit  îoo-j  <!>.  Mais  em  est  très  semblable 

^0  pour  le  sens  et  pour  l'emploi.  D'autre  part,  il  y  a  parenté  entre  is  et  em. 
D'où  il  faut  conclure  que  ecce  est  le  locatif  ê  du  pronom  is,  avec  l'encli- 
tique ce,  et  le  redoublement  de  la  consonne  analogue  à  celui  des 
formes  parallèles  bacca  (bâca),  buccina  (bûcina).  Celte  origine  pronomi- 
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nale  explique  l'emploi  de  corrélatifs  :  ecce...ut,  sicul...  ecce,  cum...  ccce, 
dum...  ecce.  %  Andromaca  aecmalotos  [Ed.   Wôlfflin^   On   peut   admettre 
que  dans  ce  titre  d'Ennius,  il  y  avait  encore  l'épenthèse  ;  mais  c'est  un 
tort  de  vouloir  rétablir  aeciinalotis,  car  le  grec  avait  sûrement  aî-/(iàXa»Toc. 
^  La  traduction  latine  du  livre  de  la  Sagesse  [Ph.  Tbielmann].  La  langue  5 
prouve  qu'elle  est  d'origine  africaine;  elle  présente  les  traits  populaires 
que  peut  avoir  une  traduction.  L'original  était  très  obscur;  de  là  maints 
contresens  et  beaucoup  d'inexactitudes;  un  même  mot  latin  rend  plu- 
sieurs mots  grecs  différents  (memoria  est  la   traduction  de  cinq   mots 
grecs,  cogitatio  do  six).  11  y  a  un  effort  pour  donner  une  couleur  latine  10. 
au  texte.  Celte  traduction  doit  remonter  à  la  deuxième  moitié  du  ii»  s. 
^  Red  et  re  en  composition  [Ed.  Wôlfflin].  Vers  200  ap.  J.-C,  le  d  de  red 
était  tombé  d'après  l'analogie  du  préfixe  re  devant  consonne.  If  Sur  Mala- 
cia  [A.  Funck].  Dans  le  texte  d'Agram,  on  a  retrouve  le  nom  de  la  divinité 
étrusque  Mla-/,  ce  qui  confirme  le  rapport  des  divinités  marines  établi  par  15. 
Schmitz  d'après  les  notes  lironiennes.  ^[Accerso,  arcesso;  accersio,  arcessio 
[Ed.  Wôlfflini.  L'incertitude  existait  déjà  pour  les  anciens  et  l'état  de  la 
critique  de  certains  auteurs  rend  jusqu'à  présent  la  solution  difiicile.  On 
peut  fixer  quelques  jalons.  Accerso  (accersio)  se  trouve  être  la  forme  de 
Térence,  Pétrone,  l'Itala;  arcesso  est  dans  César,  Cicéron,  Salluste,  Tacite.  20 
Il  y  a  doute,  et  peut-être  hésitation,  chez  Plaute.  En  plus  d'un  passage  les 
copistes  ont  dû  confondre  avec  accire.  \  Sur  l'arien  Candidus  [G.  Schepss]. 
Une  nouvelle  édition  s'impose  du  de  gen.  diuina  (Migne,  PL,  VIII,  1013);  elle 
fournira  les  suppléments  suivants  aux  lexiques  :  effluentum,  effulgentia, 
essentitas,|,inuersibilis,  luminalis.  praecausa,  pràeprincipium,  superplenum.  25 
1[1[  Mélanges.  Sur  nue  inscription   falisque;  Mauors,  Mamers,  Martses; 
Plurimus  et  analogues;  Saeturnus  [B.  Maurenbrecher].  Maintient  l'authen- 
ticité des  inscriptions  déclarées  fausses  par  Deecke.  Mars  se  rattache  à 
une  racine  mar  qui  est  dans  Marins,  cp.  Marmars  (non  Marmar)  ;  Mauors  se 
rattache  à  Mamers  et  contient  dans  ma  une  racine  inconnue  qui  est  peut-  30 
être  dans  mater  et  dans  mânus.  Ploirume  contient  la  même  racine  que 
plenus  et  pleores.  Saeturnus  est  une  variante  graphique  de  Sêturnus,  que 
l'on  peut  comparer  à  seul.  ^  Genibus  nixis.  Abyssus.  Accedo  :  iTiepxotAat 
[Weyman].  La  première  expression  doit  être  rétablie  cypr.  de  op.  et  el.  6 
(p.  378.7)  et  Dictys,  III,  22.  Abyssus  se  trouve  dans  Cypr.  Gai.  Gen.,  228.  La  35 
glosse  accedet  h.TiiçtX^'.ci.i  est  confirmée  par  les  observations  de  Usener,  Pela- 
gia,  49,  et  acta  S.  Marinae,  76,  et  par  Bonnet,  Lat.  Grég.,  228.  1[  Rétro  pré- 
position [E.   Ludwig].  Sed.  pasch.  op.  I,   p.  168  IL   (lire  rétro  se);  rétro, 
metas,  Ap.  met.,  6,  8.  If  Sur  la  construction  des  noms  de  ville  el  depatere.; 
uel  impératif  [Ed.  Wôlffliu].  Nouveaux  locatifs;  palere  suivi  de  l'ace,  n'est  40 
pas  attesté  de  façon  solide;  uel  est  un  impératif  comme  duc,  fac;  cp.  âge, 
putâ,  cauë;  l'ald.  wohl.  Yi  Bibliographie  [l 89 l-l 89 f),  IL  Merguet,  Lexikon  su 
der  philosophischen  Schriflen  Ciceros,  II.  Cic.  évite  occulére,  ce  qui  confirme 
la  conjecture  de  Scaliger  adoptée  par  Ribbeck  que  parietum  umbris  occu- 
lenlur  (Tusc.  2,  36)  est  un  fg.  de  tragédie.  If  A.  Greef,  LexiconTaciieum,X.  45 
Plus  complet  que  le  précédent  au  point  de  vue  critique,  laisse  encore  à 
désirer  au  point  de  vue  de  la  langue.  %  J.  M.  Stow.\sser,  das  Verbum  lare. 
Le  mieux  est  de  lire  la  brochure.  ^  P.  Benno  Linderb.vueh,  de  uerborum 
mutuatorum  et  peregrinorum  apud  Ciceronem  usu  et  compensatione.  Cic.  évite 
les  mois  étrangers  avec  plus  de  soin  dans  les  derniers  discours  et  les  œuvres  50 
pphiques  que  dans  les  précédents  écrits.  1  Neue  Wagener,  Formenlehre  der 
lat.  Sprache,  II.  Atteint  son  but.  \  Gust.  Zibler,  Beitrdge  zur  Gesch.  des  lat. 
Ablativus.  Montre  comment  l'abl.  est  devenu  un  cas  mixte.  If  Ed.  "Wôlfflin, 
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der  Dichler  der  Scipionenelogieur.  Veut  prouver  que  ces  textes  sont  moins 
anciens  qu'on  le  croit  et  l'œuvre  d'un  poète  hellénisant,  t  Paul  Gbhlhardt, 
de  aduerbiis  ad  notionem  augi-ndam  a  Plaiito  usurpatis.  Utile.  %  David  WOLLNER, 
die  auf  das  Kriegswsen  beziigliclien  Stellen  bei  Plautus  u.  Terentius.  Contribu- 
»  tion  utile  àl'éiude de  l'originalité  de  Plante.  1[  G.  HEioRiCH.der  S/«7rfe5  Varro, 
complète  la  diss.  de  Krumbiegel.  f  Ern.  Gebhard,  de  D.  lunii  Bruti  génère 
dicendi  f  .II.  MôLKBN,  In  commenlarium  de  bello  Africano  qq.  criticae.  L'hvpo- 
thèse  de  Landgraf  paraît  moins  solide  à  la  réllexion.  «i  Ad.  A.  M.  Sch.\iidt, 
Beitràgf  zur  Hvianischen  Lexikographie.  Art.  contra  du  lexique  de  Fiigner,  où 
10  il  par.iîtra  «  dans  deux  ans  ».  %  II.  Ribobr,  Die  komessive  Hypolaxe  in  den 
Tt'agôdien  des  Seneca.  Complète  le  travail  de  Nlgler  sur  Sén.  le  pphe.  ^  Seb. 
MaTZINGER,  des /»L  Thascius  Caecilius  Cyprianus  Traktat  de  bono  pudiciliae. 
Défend  l'authenticité  au  pttint  de  vue  de  la  langue.  If  Ed.  Wôlfflin,  die 
scriptores  historiae  Auguslae.  f  J.  WORDSWORTH,  II.  J.  Whitb,  Nouum 
IB  Teslamenlum  laiine  secumdum  edil.  s.  Hieronytni.  Travail  important  exécuté 
avec  un  scrupule  admirable.  %  Max.  Ihm,  Pelagonii  arlis  uetennariae  quae 
extant.  f  Franc.  PichlMaYR,  S.  Anrelii  Vidons  de  Caesaribus  liber.  Fait 
mieux  connaître  les  mss.  ^  Aug.  Engbldrbcht,  Patristiche  Anatekien.  Com- 
plément à  IVd.  de  Faust  de  Riez.  %  Ed.  Ghlppb.  Zur  Sp'uche  des  ApoUinariia 
ÎO  Sidonius.  %  Alfr.  MÛLLER,  Qtiaestiones  scmianae.  Croit  qu'il  n'y  a  dans  le  com- 
mentaire de  Virgile  qu'une  œuvre  unique,  due  àServius.  •[  Martin  Schanz, 
Gescfiichle  der  rôm.  LiUei'alur  bis  sum  Gesetig^bungsuxrk  des  Jtistinian.  Veut 
être  à  la  fois  un  livre  et  un  répertoire;  mai  écrit,  t  Hugo  Linke  annonce 
une  édition  de  l'Itala  pour  la  Genèse  et  les  livres  qui  vont  de  Josué  au 
25  deuxième  livre  d'Esdras.  Paul  Lbjav. 

Beiblaetter  zu  den  Annalen  der  Physik  und  Ghemie,  t.  XVI,  1892. 
2«  livr.  Compte  rendu  de  Hbrmann,  Die  l  beriragung  der  Vokale  durch  das 
Telephon  und  Mikrophon  ;  Hermann,  ISemerkungen  zur  Vokalfrage;  IIbrmann, 
Ueber  die  Priifnng  von  Vokakurven  miltelsl  der  Wellensirene  [F.  A.].  %^  f*"  livr. 
30  Lbgrand,  Le  traité  sur  les  corps  flottants  d'Archimtde  [E.  W.\  Nouvelle  tra- 
duction avec  une  introduction  littéraire.  ^1  9*  liv.  Compte  rendu  de 
SCHWAN  und  Pringsheim,  Der  fransoesiache  Accent,  eine  phonetische  Unlersu- 
chung  [F.  A.J  et  sur  BourgONGNON,  Zur  Geschichie  der  Araeometers  [E.  W.]; 
Cantor,  Vorlesungen  ueber  Gcschichte  der  Mathemntik,  t.  Il  [E.  W.];  Galilbi, 
36  Dialog  ueber  die  beiden  hauptsaechlichslen  WelUytteme  ueberselzt  und  erlaeu- 
lert  von  Strauss  [E.  W.];  Gerland,  Geschichte  der  Ph^sik  [E.  W.J.  ^^ 
11*  liv.  SuTBR,  Das  Mathematiker-Verzeichniss  im  Fihrist  des  Ibn  Abi  Jacub  an~ 
Nadim   E.  W.\  Première  traduction  «omplète.  J.  !..  Heibbug. 

Beitràge    zur  Kunde   der    indogermanischen    Sprachen,    13d.   18. 
40  Heft  1-2  Sur  l'échange  des  thèmes  parallèles  en  -s,-n,-  r,  eic.  et  les  com- 
binaisons qui  en  sont  nées  dans  les  langues  indo-européennes  [Kari  Fer- 
dinand Johansson]  f  Les  sons  de  la  langue  grecque  [A.   Fick].  2»  article 
<Cf.  R.  d.  R.,  16, 5,  3>.  Les  u  provenant  de  q.  Liste  d'ètymologiis  exposées 
d'après  la  méthode  indiquée  à  propos  du  premier  article.  ^  Sur  la  formation 
*5  du  pluriel  neutre  [Félix  Solmsenj.  La  forme  Sti,  pluriel  neutre  de  Satt; 
dans  l'inscription  de  Gortyne  ne  doit  pas  s'expliquer  par  l'absence  de  flexion 
du  second  élément  :  i  représente  la  forme  ancienne  du  pluriel  neutre  des 
thèmes  en  -i,  la  forme  en  -ta  étant  récente.  1[  Latin  sibilus,  sibilo  [  J.  Stra- 
chan].  A  rapprocher  du  vieil  irlandais  'side'  souffle.  %  Phonétique  indo- 
60  européenne  [0.  Hoffmann].  1»  Les  vélaires  et  les  palatales  suivies  de  v, 
à  l'initiale.  Lat.  piare,  pœna,  grec  -diù  :  le  p  du  latin,  x  du  grec  proviennent 
ici  non  de  la  vélaire  (comme  pour  -U,  où  le  latin  a  'quis'},  mais  de  la  palatale 
suivie  d'un  v  indépendant  d'elle.  Ce  groupe  aboutit  à  p  en  latin  :  tentative 
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(i'explicaliou  de  quelques  faits  qui  sembleiil  couiredirc  celle  Ihéprie.  — 
2°  Indo-européen  ph  à  Tinitiale.  Sanscrit  phalgûa  «  sans  importance,  » 
Hesjchius  çîXyjvsi-  àduvsTcî,  }:qç)Bï.  Sanscrit  phala  «  fruit,  »  grec  ô-çéX/.u, 
u^zko^.  —  3° 'en' et  nasale  sonante  on  latin  on  syllabe  fermée  Ionique. 
Ces  deux  sons  confondus  de  bonne  heure  en  latin  apparaissent  en  5 
syllabe  fermée  sous  la  forme  in  (im)  toujours  quand  la  syllabe  est  atone, 
et,  on  syllabe  tonique,  devant  gutturale;  ailleurs  sous  la  forme  en  (cm). 
Les  cas  où  Ton  a  i  au  lieu  de  e  présentent  pour  la  plupart  celle  particularité 
que  la  nasale  y  est  suivie  de  deux  consonnes  au  lieu  d'une  seule.  %^  Heft 
3-4.  Contributions  à  Tétymologie  albanaise  [Sophus  Buggo].  ^  Les  trois  JO 
racines  indiennes  ksi  et  leurs  parents  en  grec  [Hermann  GollitzJ.  1  ksi 
«  hnbiter  »  =—  xtlÇu);  2  ksi  «  avoir  pouvoir  sur  »  —  t'cpOtiJ.o;;  3  ksi  «  détruire  » 
—  çOt'vw.  ^  La  coloration  do  la  voyelle  auaptyctique  en  osque  [Fritz  Bechtelj. 
Le  timbre  particulier  de  cette  voyelle  est  déterminé  par  celui  de  la  voyelle 
à  laquelle  se  rattache  (d'après  la  coupe  des  syllabes  qui  serait  la  même  en  15 
osque  qu'en  latin)  la  consonne  qui  l'a  développée.  If  La  désinence  -aOe 
[Alfred  ilillebrandt  ].  Cette  désinence,  si  on  fait  abstraction  de  son  s,  qui 
a  pu  se  développer  postérieurement,  correspond  exactement  au  sanscrit 
-tha,  désinence  de  la  l'^  personne  plur.  de  l'actif,  mais  ancienne  forme  de 
moyen  qui  a  supplanté  la  forme  légitime  de  l'actif  en  sanscrit  (*ta).  t  Ëty-  20 
mologies  latines  [Vjaceslav  Petr].  1,  Carere,  carinare.  Ces  deux  mots  doivent 
(Hre  séparés  :  carere  se  rattache  à  la  racine  indienne  kâs  «  frotter,  »  cari- 
nare serait  dérivé  de  Xapîvo;  nom  d'un  bouffon  de  la  comédie  dorienne.  2) 
Niuere,  nicere  n'ont  aucun  rapport  l'uu  avec  l'autre.  Il  en  est  de  même  de 
3)  flagilium  et  flagilareet  4)  striugere  et  tergere.  *i  Étymologies  [  Otto  Hoff-  25 
mann].  Le  nom  'AçpoSîxa  peut  être  grec,  bien  que  son  culte  propre  ait  été 
remplacé  par  celui  de  l'Astarlè  phénicienne.  D'après  le  sanscrit  bhargas, 
le  latin  fulgur,  on  peut  supposer  pour  'AçpootTa  le  sons  de  «  brillante  »  et 
le  mot  serait  identique  pour  le  sens  et  partiellement  pour  la  forme  avec 
celui  de  la  déesse  germanique  de  l'amour  'Berhta',  vieux  haut  allemand  30 
'Perahta'.  —  Homérique  adt?  —  bas  allemand  mudde  «  vase,  limon.  »  — 
Latin  uolnus,  même  racine  que  sanscrit  vrana.  La  non  assimilation  de  n 
en  l  s'explique  par  le  fait  que  l  y  était  primitivement  sonant.  ^  Étymologies 
;J.  B.  Bury]  1.  'EiïtêSa  (ritiépa)  =  *è7rt-ing8a  '  repotia ',  môme  racine  que  sans- 
crit pibâmi,  lat.  bibo.  2.  TpwxTri;,  épithète  homérique  des  Phéniciens  signifie  35 
«  marchand  »  :  cf.  russe  Toprt  «  commerce  »  3.  A  îe-jffaatas-yeyffadôat,  et 
o£yà<T9at-Y£y(ra(T6at  (Hosych.)  se  rattache  également  ozxfzixx  (ou  osûtiata)  dans 
un  passage  difQcile  de  Pindare,  01. 1,  .'JO,  4.  Aaîçpwv,  même  racine  que5ûva[ji«t, 
lat.  duonus,  bonus,  o.  'OTtXô-Tspo;,  même  racine  que  té),©;,  itâXat.  6.  AîniXo; 
signiliait  primitivement  «  berger  »  en  général  ;  lat.  upilio;  al  est  pour  ol  par  40 
étymologie  populaire.  7.  TîpTrixÉpayvo;  est  formé  comme  àpyixépayvo;  ;  racine 
qerq,  cf.  xap/atpw.  8.  Hésychiusy£>>av5p6viî;uxpov.  Ce  mot  contient  un  élément 
de  la  même  famille  que  le  prototype  du  grec  moderne  vîpô  «  eau.  »  9. 
OsiXéTTsâov  (OeXXoTTsSov)  ;  cf.  allemand  Gluth.  10.  On  doit  rattacher  [XEtaixwvto;  à 
av£[ioç.  11.  xTÉpa;,  latin  parontare  (rac.  qjer  «  posséder,  disposer  de  »).  12.  45 
L 'épithète  d'Hermès,  àpyst-ç^vTri;  signifie  «  qui  enrichit  avec  des  trésors.  » 
La  2^  partie  de  ce  moi  appartient  à  la  même  racine  que  e-jQsveîv,  açevo;.  f 
Quelques  remarques  [E.  Pi.  Wharton].  ^  'AéÀiot,  aD.iot,  aUXtot,  eIxîove;  [Richard 
Meister].  Ces  mots,  exprimant  le  lien  de  parenté  des  hommes  qui  ont  épousé 
des  sœurs,  se  raitfichent  à  la  même  racine  que  le  latin  auus,  auunculus.f  50 
Proposition  tendant  à  n'employer  dans  les  ouvrages  de  linguistique  les 
signes  >et<  que  pour  unir  deux  formes  dont  l'une  est  la  continuation  de 
l'autre,  la  plus  ancienne  étant  a.u  sommet  de  l'angle,  p.  ex.  lat.  cor  <ital. 
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cuore,  ou  cuore>  cor.  Jusqu'ici  remploi  de  ces  deux  sigues  était  tout  à  fait 
arbitraire  et  variait  dans  un  même  ouvrage  :  on  trouvait  aussi  bien  cor 
<cuore  que  cor  >  cuore,  et  môme  cœur  >  cuore  ou  cœur  <  cuore  :  le  môme 
signe  désignant  ainsi  Porigiiie,  l'aboutissement  ou  la  simple  comparaison 

5  [II.  Schucbanlt:.  L.  D. 

Berichte  ùber  die  Verhandlungen  der  k.  sâchsischen  Gesellschaft 
der  Wissenschaften  zu  Leipzig.  Philok»frisch-bi>^torische  Classe.  Année 
1891.  Fasc.  1.  Séance  du  28  février.  Notes  sur  répigrapbic  et  sur  la  gram- 
maire grecque.  [Richard  Meister.]  I.  a.  Inscriptions  récemment  découvertes 

10  provenant  du  temple  des  Cabires,  près  Thèbes.  2  inscriptions  contiennent 
des  listes  (rèTcivOeTx  rentres  dans  le  temple  dans  l'espace  de  quatre  ans. 
M.  cherche  à  expliquer  ce  qu'était  la  rrapaxaTaOr.xT,  dont  51  est  question  dans 
la  première  de  ces  inscriptions,  et  la  signiQcation  du  ô-jtt,  qui  se  rencontre 
dans  la  seconde  inscription.  Quant  à  la  chronologie  de  ces  inscriptions,  le 

16  système  des  poids  et  le  système  monétaire  prouvent  qu'elles  sont  posté- 
rieures à  la  mort  d'Aleiandre-le-Grand.  La  liste  gravée  dans  la  seconde 
pierre  est  écrite  en  attique  et  elle  est  évidemment  dune  origine  plus  ré- 
cente que  les  trois  listes  composées  en  béotien,  mais  il  n'est  pas  à  sup- 
poser qu'elle  soit  de  beaucoup  postérieure.  On  voit  donc  que   déjà   au 

20  3*  siècle  av.  J.-Chr.,  la  langue  littéraire  attique  était  employée  à  Thèbes, 
et  qu'au  moins  pendant  un  siècle  la  langue  béotienne  se  maintint  comme 
langue  écrite  à  côté  do  l'attlque.  Quelques  remarques  sur  les  mots  rpeictô- 
'SjÎTa;  et  TptTiEïa.  B.  Inscriptions  sur  bronze  et  sur  des  vases.  I/auteur 
cherche  à  rétablir  une  inscription  mal  gravée,  qui  se  trouve  sur  un  petit 

2»  taureau  en  bronze  <R.  des  R.  i:;,  336,  30>.  II.  Sur  la  signification  du  mot 
àpexaXiyo;  et  sur  sa  formation.  Exemples  de  ce  mol  dans  la  littérature  clas- 
sique. D'après  l'explication  généralement  donnée,  ce  mot  signifie  propre- 
ment «  celui  qui  parle  vertu,  »  et  l'on  a  prétendu  que  c'était  une  épithète 
donnée  à  une  sorte  de  philosophes  bouffons  qui  prêchaient  la  vertu  aux 

30  Romains  de  qualité  pendant  leurs  repas.  L'explication  récemment  donnée 
par  Sal.  Reinach,  d'après  laquelle  ce  mol  serait  un  composé  d'iperr,  dans 
le  sens  de  merveille  et  signifierait  «  raconteur  de  merveilles,  »  repose  sur 
une  inscription  mal  transcrite  et  mal  comprise,  et  l'auteur  cherche  à  recti- 
fier cette  erreur  de  lecture.  M.  rejette  également  l'opinion  de  Lobeck,  qui 

35  veut  voir  dans  ce  mot  une  forme  «  dorienne  »  'apExâXôyoç.  Seules  les  ins- 
criptions récemment  découvertes  peuvent  nous  fournir  une  explication  de 
la  formation  de  ce  mot.  En  effet,  le  mol  opetiÀoyo;  se  trouve  dans  deux 
inscriptions  votives  en  langue  attique,  découvertes  à  Délos  et  publiées  par 
Ilauvette-Besnault,  i°  dans  le  Bull  de  corr.,  VI,  327,  n<>21;2»  ibid,  339,  n'W. 

40  On  voit  par  le  mètre  que  l'a  est  bref.  Ce  mot  est  pour  l'auteur  un  composé 
de  l'adjectif  àç,t76;  et  signifie  <■  conteur  agréable,  »  sens  que  lui  ont  déjà 
donné  Forcellini,  Turnèbe,  etc.  L'auteur  termine  sou  article  en  montrant 
ce  qu'était  un  àp£Ta).ovo;.t  Le  livre  d'Aristote  sur  la  constitution  d'Athènes 
récemment  découvert  [Lipsius].  Étude  des  renseignements  sur  la  juri- 

45  diction  et  sur  l'organisation  judiciaire  de  la  Grèce,  d'après  T'Aô.  zo).. 
Examen  des  divers  poursuites  ou  procès  dont  il  y  est  fait  mention,  ainsi 
que  la  compétence  des  différents  tribunaux,  %^  Fasc.  2-3.  Séance  du 
13  juin.  La  statue  équestre  de  Jules  César  sur  le  forum  Julianum  et  le 
r-itTio;  ppoTdnou;  sur  une  monnaie  de  Gordianus  Plus  de  Nicée  [BithynieJ, 

80  avec  /i  pi.  phototypiques  (représentant  divers  types  du  dieu  de  la  lune 
(Men)  dans  l'Asie-Mineure.  [W.  IL  Roscher  junior.]  Description  du  cheval 
qui  se  trouve  sur  le  revers  d'une  monnaie  en  bronze  de  Gordien  III,  d'après 
l'exemplaire  qui  se  trouve  au  Musée  britannique.  Étude  des  passages  des 
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historiens  classiques  qui  se  rapportent  au  cheval  de  Jules  César,  et  il  si- 
gnale l'analogie  qu'il  y  a  entre  ce  cheval  et  le  Bucéphale  d'Alexandre.  R. 
aborde  ensuite  la  question,  souvent  controversée,  de  savoir  si  la  statue  qui 
se  trouvait  devant  le  temple  de  Venus  Genetrix,  sur  le  forum,  représen- 
tait un  cheval  monté  ou  non.  L'auteur  se  prononce  en  faveur  du  premier  5 
fait  en  indiquant  les  raisons  pour  lesquelles  il  est  de  cet  avis.  Il  énumère 
ensuite  toutes  les  statues  équestres  à  Rome,  qui  nous  sont  connues  par 
les  auteurs.  Gh.  2,  étude  sur  la  signification  du  ititto;  Ppordixo-j;  et  de  son 
cavalier  sur  les  monnaies  de  Nicéo.  R.  cherche  à  démontrer  que  le  cheval 
qui  se  trouve  sur  la  monnaie  en  ([uestion  est  une  imitation  du  cheval  de  lo 
la  statue  du  forum  Julium,  et  que  le  cavalier  est  un  Gésar  déifié  sous  la 
forme  du  dieu  Men  (Lunus),  si  célèbre  eu  Asie-Mineure.  Dans  le  ch.  3,  il  parle 
du  culte  de  la  nature  et  de  la  représentation  du  dieu  de  la  lune  de  l'Asie- 
Mineure.  Il  commence  par  un  exposé  de  l'extension  du  culte  de  ce  dieu,  il 
décrit  plusieurs  monnaies  sur  lesquelles  Men  figure,  et  il  passe  en  revue  15 
des  inscriptions  dans  lesquelles  ce  dieu  est  mentionné.  Ensuite  il  parle 
de  la  fusion  qui  s'est  faite  entre  le  Men  de  l'Asie-Mineure  et  Mithras,  Attis, 
Sabazios,  Asklépios  (?)  et  Hécate.  Il  montre  comment  le  culte  du  dieu 
phrygien  s'est  confondu  avec  le  culte  de  Mithras,  dans  le  1"  siècle  avant 
notre  ère.  A  la  fin  il  y  a  une  explication  des  planches,  un  index  alphabé-  20 
tique  et  une  liste  des  auteurs  classiques  cités  dans  l'article,  t  Séance  du 
11  juillet.  Sur  le  siège  de  l'âme  pensante,  en  particulier  chez  les  Hindous 
et  chez  les  Grecs,  et  une  étymologie  de  TrpaTtîûe;  [E.  Windisch".  W.  com- 
mence par  indiquer  les  idées  qui  se  rattachent  dans  diverses  langues  aux 
mots  qui  signifient  «  tète  »  et  «  cœur.  ■>  Il  étudie  ensuite  les  opinions  des  phi-  2b 
losophes  et  des  médecins  grecs  sur  le  siège  de  l'âme.  Pour  ce  qui  concerne 
les  Romains,  il  examine  les  idées  exprimées  par  Lucrèce  et  par  Gicéron  à 
ce  sujet,  et  l'emploi  du  mot  «  cor»  dans  la  langue  latine.  Il  fait  ensuite  une 
étude  spéciale  de  l'opinion  de  Galion  relative  au  siège  de  l'âme.  Il  montre 
aussi  comment  le  mot  désignant  le  cerveau  est  employé  par  des  auteurs  30 
autres  que  les  philosophes.  Après  avoir  étudié  l'idée  de  l'âme  considérée 
comme  un  souffle,  il  expose  l'emploi  et  la  signification  du  mot  çpèvEc  Quant 
à  l'étymologie  de  upaTttSs;,  l'auteur  rapproche  ce  mot  au  gothique  fairhvus, 
V.  h.  ail.  fcrah.^J  Types  d'objets  en  or  d'origine  orientale  dans  l'art  grec. 
2  pi.  et  17  Og.  dans  le  texte.  [Arthur  Schneider.]  Étude  sur  l'inlluence  de  3^ 
l'orfèvrerie  asiatique  sur  l'art  grec.  L'auteur   s'occupe    surtout  du  vase 
François,  dont  il  cherche  à  analyser  les  éléments  primitifs  et  qu'il  examine 
à  plusieurs  points  de  vue.  t  Le  codex  Victorianus  de  Térence.  Avec  une 
planche  [Gutjahr].  Après  avoir  fait  la  description  de  ce  ms.,  l'auteur  essaie 
d'en  établir  l'histoire.  Le  premier  propriétaire  de  ce  codex  est  très  proba-  40 
blement  Wala,  cousin  de  Gharlemagne  (son  nom  est  écrit  Valcho  dans  le 
ms.),  qui  sans  doute  l'a  fait  copier  à  l'école  des  copistes  de  Gorbie  sur  un 
manuscrit  d'Alcuin.  Son  deuxième  propriétaire  fut  <\  Rathleichus,  »  proba- 
blement le  Ratlaicus  dont  Hrabanus  Maurus  a  écrit  l'épitaphe  ;  il  est  pos- 
sible que  ce  dernier  l'ait  reçu  eu  cadeau  du  premier.  A  partir  du  milieu  du  45 
ixe  siècle  (85G  au  plus  tard',  le  codex  est  resté  pendant  six  siècles  environ 
soit  dans  la  bibliothèque  de  Fulda,  soit  au  monastère  de  Saint-Albain  à 
Mayence.  Ce  n'est  qu'au  xv»  ou  au  xvi»  siècle  qu'on  le  retrouve  en  Italie. 
Il  est  certain  qu'il  se  trouvait  à  Rome  au  xvie  dans  la  possession  du  car- 
dinal Antonio  di  Pucoo,  qui  semble  l'avoir  reçu  de  son  oncle  Lorenzo  Pucco.  50 
Ce  dernier  l'avait  hérité  de  sa  mère,  fille  de  Giannozzo  Manetti.  Il  est  pos- 
sible que  ce  dernier  l'ait  acquis  de  Jean  Aurispa,  qui,  en  1433,  pilla  la  bi- 
bliothèque de  Mayenoe.  Après  Lorenzo  di  Pucco,  le  manuscrit  a  eu  pour 
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propriftaire  l'clnis  Viclorius  et,  en  liJTl,  il  eulia  Uaus  la  bibliothèque  df 

Laurent  Pierre  Cosme  de  Medicis.  Il  se  trouve  encore  aujourii'hui  dans  la 

bibliothèque  Laurentienne,  à  Florence,  avec  la  cote  v  Plut.  XXXVIII,  n»  24.  » 

\^  1892,  1,  2.  Séance  du  6  février.  Mélanges  sur  Thistoirede  l'art.  [Overbeck' 

s  Première  série  :  Remarques  sur  l'art  archaïque.  Dans  le  premier  ch.  l'au- 
teur s'occupe  des  essais  récemment  faits  pour  reconstituer  le  coffret  de 
Cypsélus.  Après  avoir  discuté  la  forme  et  les  dimensions  de  ce  coffret  il 
parle  de  la  façon  probable  dont  les  flgures  étaient  disposées,  d'après  la  des- 
cription faite  par  Pausanias.  Il  discute  ensuite  les  opinions  de  Bruun  et  de 

<o  LOschcke  ;  il  n'admet  pas  l'opinion  de  Klein,  d'après  lequel  les  quatre 
côtés  du  coffre  auraient  été  ornes  de  sculptures.  Dans  lechap.  suivant  l'au- 
teur critique  sévèrement  l'essai  fait  par  Klein  de  reconstituer  le  trône 
d'Amyclée,  et  ses  interprétations  des  flgures,  notamment  la  «  délivrance 
d'Hector.  »  Puis  il  critique  l'explication  que  Klein  donne  des  différentes 

15  scènes  d'après  Pausanias.  Le  3»  chap.  traite  de  la  chronologie  de  l'artiste 
Agélaidas  ou  Hagélaidas.  L'auteur  examine  les  travaux  de  Brunn,  de  Ro- 
bert et  de  Studniczka  sur  ce  sujet,  et  il  critique  sévèrement  les  opinions 
émises  par  Klein.  Dans  le  /*•  ch.  (une  gravure  dans  le  texte)  l'auteur  étudie 
la  lekythos  de  la  collection  Scaramanga  i^  Vienne  publiée  dans  les  Archaol. 

20  Epigraph.  Mittheilungen,  et  le  groupe  des  tvrauiiicides  <R.  des  R.  h,  15C,  8>. 
Il  parle  de  la  position  des  figures  et  il  critique  l'opinion  de  Petersen  à 
ce  sujet.  Dans  le  5»  ch.  il  est  question  de  la  disposition  des  flgures  du 
fronton  oriental  d'Egine.  L'auteur  étudie  la  position  que  devait  avoir  Pallas. 
et  ensuite  celle  du  combattant  tombé.  %  Séance  du  28  mars  :  Relation  de 

25  voyages  [Buresch].  Avec  une  carte.  Notes  de  trois  voyages  dans  l'ancienne 
Lydie  en  1891.  Dans  son  premier  voyage  l'auteur  a  visité  Erythrée,  Téos, 
etc.  (1  identifie  le  petit  port  de  Kermiales  avec  le  XxlxiHto^  ),i[ir,v.  Il  visite 
ensuite  J'ùverliik  (Klepert  :  Dtiverlii\  et  il  réfute  l'opinion  de  Kiepert  que 
cette  ville  serait  l'ancienne  Aîpat  ;  il  pense  plutôt  que  celle-ci  est  aujour- 

30  d'hui  occupée  par  le  village  de  Demirdshili.  Dans  son  2*  voyage  il  a  visité 
Papaslu  (Hyrcanis),  le  village  de  Kenès  (Klepert  dit  à  tort  Gônesh),  proba- 
blement l'emplacement  de  l'ancienne  Moslène,Gjôrdis(JuliaGordos),  Kula, 
Hammamlar.  Le  3«  voyage  fut  entrepris  dans  le  but  défaire  des  recherches 
dans  la  partie  supérieure  et  moyenne  de  la  vallée  du  Kaystros.  L'auteur 

35  s'est  surtout  occupé  de  Tire  (TtCp»).  Il  reclifle  par-ci  par-là  quelques  inexac- 
titudes de  Kiepert.  î  Séance  du  23  avril.  Rapports  sur  des  fouilles  rédigés 
par  Pier-Leone  Ghezzi  [Schreiber .  2  flg.  dans  le  texte  et  3  pi.  Les  rap- 
ports du  peintre  Ghezzi  (né  en  1674,  mort  en  1755}  sur  les  fouilles  faites  à 
Rome,  ont  déjà  été  publies  en  partie,  mais  d'une  façon  défectueuse,  par 

40  Lanciani  dans  les  Bulletino  délia  commissione  archeologica  comunale  X 
^!882)  p.  205-23.  L'auteur  les  publie  ici  en  entier.  Ce  sont  des  descriptions 
accompagnées  de  dessins,  d'objets  provenant  de  fouille.  Ghezzi  fait  la  des- 
cription très  détaillée  de  chaque  objet,  indique  l'endroit  où  il  a  été  trouvé, 
son  premier  possesseur,  etc.  Ces  rapports  sont  très  utiles  surtout  pour  la 

45  topographie  de  Rome.  Le  ms  se  trouve  à  la  bibliothèque  du  Vatican,  Cod. 
Ottob.  3100,  3103-3109.  Index  de  noms  propres  et  de  noms  de  lieux.      E. 

Berliner  Philologische  "Wochenschrift,  année  12»,  1892,  2  janv.  Les 
dèmes  de  Pallene  et  de  Sphetlos  A.  Milcbhofer.  La  fin  de  l'art,  est  au  n» 
suivant.  Pallène  doit  être  dans  les  environs  de  Gargettos.  "[J.  Barthélémy 

60  Saint-Hilaire,  Traité  de  la  génération  des  animatix  d'Aristote;  —  du  même. 
Les  problèmes  d'Aristote  [Fr.  Susemihr.  Bonne  introduction  à  la  première  de 
ces  deux  traductions.  ^  Claudii  Galeni  Pergameni  scripta  minora,  vol.  secundum 
ex  recens.  Iwani  Mûllbr  [Johannes  Ilberg'.  Divefses  observations  ^  E. 
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LiNSE,  De  P.  Ovidio  Nasonc  vocabulorum  invenlore[0.  SchiïtteJ.  Soigné,  1[  An- 
tonio CiMA,  M.  Tullio  Cicérone,  Dell'  oratore  libri  tre  [Fr.  G.  Sorof].  Des  mérites 
qui  prouvent  que,  sur  le  domaine  des  études  classiques,  l'Italie  est  en 
rapport  étroit  avec  son  alliée,   l'Allemagne.  1  II.   Berger,  Geschichte  der 
wisscnschafllichen    Erdkunde   der    Griechcn.  2.    Die  Vorbereitungeu    fiir   die  5 
Géographie  der  Erdkugel  [D.  DetlefscnJ.  Fait  l'impression  d'une  œuvre  dé_ 
finitive  pour  longtemps.  If  G.   Weber,    Guide  du  voyageur  à  Ephèse   [Ernst 
Gurtius'.  L'auteur  doit  continuer  ses  recherches.  ^  Ettore  Pais,  Dove  e 
quando  i  Cimbri  abbiano  valicate  le  Alpi...  [Hermaun  Schiller].  Combinaisons 
trop  habiles.  ^  Fr.  Aug.  Gevaert,  Der  Urspnmg  des  rumiscken  Kirchengesanges  10 
Deutsch  von  Hugo  Riemann  [G.  v.  Jan].  Fait  une  vraie  révolution  dans 
l'histoire  de  la  musique.  If  Otto  WiLLMANN,  Didaklik  als  Bildungslehre  [Karl 
Hartfelder].  Bon.  tif  y  jf-  W.  Lange,  Quaesliones  in  Arislophanis  Tkesmopho- 
riazusas  [  W.  KroUj.  Bon.  If  Gonzalez  Lodge,  Plaio  Gorgias.  ^f  Eugenio  Ferrai, 
Platane,  il  Prolagora  [Otto   ApeltJ.   SuITisaut.  ^  Wilhelm  Fox,  Dcmosthenes'  15 
Rede  fiir  die  Megalapoliten,  griechisch  und  deutsch  ;  le  même,  édition  clas- 
sique [Leopold  CohnJ.  Bons.  ^  L.  Lutz,  Die  Kasusadverbien  bei  den  altischen 
Rednern  [Fr.  StolzJ.   Très  soigné.  ^  F.  J.  Merchant,  De  Ciceronis  parlionibus 
oratoriis   commentatio  [Friedrich  Marx!,    Utile.  ^  Ludwig  Traube,    0    Roma 
nobilis,  [Ernst  Voigtj.  Bon  en  somme.  ^  Victor  Waille,  De  Caesareae  manu-  20 
mentis  quae  supersunt  [Johannes  Schmidt].  Bon  catalogue  du   musée   de 
Gherchel.  f  Solone  Ambrosoli,  A'umismatica.  Manuale  Hoepli;  —  Hermann  Dan- 
NENBERG,  Grund:iiÀge  der  Miinzkundc  [     |.  Éloges,  ^f  J.  Berendes,  Die  Phar- 
macie bei  den  alten  KuUurvôlkern  [Johannes  Uberg].  L'auteur  n'a  pas  la  pré- 
paration suffisante,  f  Jos,  Neff,  Udalricus  Zasius  [X.J.  Bonne  contribution  25 
à  l'histoire  de  l'humanisme.  ^^  16  jr.  F.  IL  M.  Blaydes,  Adversaria  in  co- 
micoruni  graecorum  fragmenta  [Oltomar  Bachmann].  Abus  de  conjectures, 
^  Elimar  Sghwartz,  De  numerorum  usu  Euripideo  capita  ùelecta  [Wechlein|. 
Contestable.  ^  Scheel,  De  Gorgianae  disciplinae  vesligiis  [P.  Wendland\  Du 
soin  et  quelques  choses  nouvelles.  ^  J.  Bywater,  Aristotelis  Ethica  Nico-  30 
machea  [Fr.  Susemihl].  Marque  un  grand  progrès.  ^  Wilhelm  Kroll,  De  Q. 
Aurelii  Symmachi  sltidiis  graecis  et  lalinis   [B.  KûblerJ.    Sujet  bien   choisi  et 
bien  traité.  \  Antonio  Curi  COLVanni,  L'origine  fermana  di  Latlanzio  accet- 
taia  e  disdetta  del  M.  Filippo  RuH'aelli  [S,  BrandtJ.  Rien  d'intéressant,  t  Basilius 
LatysCHEV,  Inscriptiones  anliquae  orae  septentrionalis  Ponti  Euxini  Graecae  et  35 
Laiinae.  Volumen  secundum  [W.  Larfeld].  Indispensable  pour  l'historien  et 
le  philologue.    If  Paul    StenGEL,   Die  griechischen   Sakralallertûmer  [B.  Leh- 
mann'.  Bon  manuel.  ^  Fr.   Scerbô,   Saggi  gloiiologici  [Fr.  Stolz].  Cherche 
surtout  à  prouver  la  possibilité  d'une  langue  universelle,  ^K.  Meisterhans, 
Aeltesle    Geschichte  des  Kantons  Solothurn   bis  zwn  Jahre  687  [F.  Haugl.   Bon.  40 
*1^  23  jr.  Le  tombeau  d'Hésiode  à  Orchomèneet  les  tombeaux  d'Agamemnon 
et  des  siens  à  Mycènes  [Ch,  BelgerJ.  Défend  l'explication  de  Schliemann. 
^  Die  Tragudien  des  Aeschylos  verdeutsch  von  H.  Todt  [Weckleinj.  Éloges. 
Albr.  Grœppel,  De  Euripidis  versibus  logaoedicis  [Weckleinj.  Fait  honneur  à 
l'école  de  Ribbeck.  If  Anton  Westermann  ,  Demosthenes  ausgewàhlte  Reden,  45 
3  Bandchen.  3  verb.  Aufl.  besorgt  von  E.  Rosenberg  [Léopold  Gohn],  Peu 
de  changements.  If  A.  Giesecke,  £>e  'philosophorwn  vetemm  quae  ad  exilium 
spectant  sentenliis  [P.  Wendiandj.  Comble  une  lacune.  ^  M.  Porci  Calonis  de 
Agricultura  liber,  M.  Terenti  Varronis  rerum  rusticarum  libri  très  ex  rec.  Hen- 
rici  Keilii,  vol.  2,  fasc.  2  [4>].  Nouveau  monument  élevé  par  la  science  aile-  50 
mande.  \  Eduard  Norden,  In    Varronis  saturas  Memppeas  observationes  [Fr. 
Marx],  Très  savant  et  très  intéressant,  f  Pietro  Ercole,  M.  Tulho  Cicérone, 
il  Bruto  [Wilhelm  FrîedrichJ.  Savant  et  intéressant.  ^  E.  Knoll,  Siudien 
R.  DE  PHiLOL.  —  Revue  des  Revues  de  1892.  XVII,  —  2 
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sur  àlleskn  Kunstin  Griecheiiland  LBoeUlauj.  Des  critiques.  î  Karl  KburbaCu, 
Monnmenta  Germaniae  paedagogica.  Bd.  9.  Ratio  Sludiorum  et  instituliones 
sckolasticae  socielatis  Jesu,  vol.  3,  éd.  Fachler.  [C.  Nohle].  Éloges.  ^Gulielmus 
Gnapheus,  Acolasius,  herausg.  von  Johannes  Bolte  [X.].  Intéressant  \%  30jr. 
''  Friedrich  Hultsch,  Die  erzàhUnden  Zeilformen  bri  Pohjbios  [Th.  Biittner- 
Wobst].  Très  bon.  ^  C.  E.  Ruelle,  Damascï  successoris  dubitationes  et  solu- 
liones  de  primis  principiis...  [Otto  Apelt'.  Éloges.  ^  Edwin  PatziG,  UnerUannt 
und  undbekannt  gebUebene  Malalas- Fragmente  [II.  Gelzcr\  Quelques  bonnes 
remarques  et  des  erreurs.^  Czyczkiewicz,  De  Taciti  sermonis  proprietiaiibus, 
10  praecipue  quae  ad  poelarum  dicendi  genus  pcrtineant  [K.  Niemcyer>  Laisse  à 
désirer  sur  bien  des  points.  •[  Van  der  Vliet,  Studia  ecclesiastica,  Tertul- 
lianus.  [M.  Petschenig].  Analyse.  ^  Ch.  Hixlsen  und  P.  Lindner,  Die  AUia- 
schlacht  [Ollo  Richtcr].  Dissertation  topographique.  ^  Gui(/e«-yoannr,  Grèce.  2 
[Chr.  B.J.  Bon.  î  Karl  Schuidt,  Geschichte  der  Pàdagogik.  I.   Vorchristliche 

«5  Zeit  [C.  Nohle].  Bon.  îî  6  fév.  Fouilles  romaines  aux  environs  de  Francfort 
s.  le  M.  [Georg  W'oiffj.  Importantes  pour  la  rostitution  des  pontes  longi. 
%  Sur  les  temples  hypèthres  [A.  Kôrtb].  Le  passage  de  Diodore  10,  27 
montre  clairement  que  le  temple  d'Apollon  à  Delphes  était  hypètre.  î 
Johann  Bbcker,  Die  Ueberarbeilung  des  iirspriinglichen  Oedipus  von  Sophokles 

20  [Wecklein].  Faux.  ^  Adolf  M.  A  Schmidt,  Ueber  d-ts  Uomerische  in  Sophokles' 
Aias  [Weckleinj.  Utile. î  Oiacula  Sibyilina  rec.  Alolsius  Razch  [A.  Ludwich'. 
Long  article  dont  la  lin  est  au  n»  suivant;  grandes  améliorations  apportées 
par  R.,  mais  il  reste  encore  à  faire.  ^  G.  Nathanael  Bonwbtsch,  Methodius 
von  Olympus  [Cari  Weyman].  Marque  un  progrès,  t  O.  Wbissbnfels,  Ciceros 

'ix>  philosophische  Schrifien  [IL  Deiter^  Choix  pour  les  classes.  ^  Georg  Gobtz, 
Der  liber  glossarum  [Ludwig  Traiibc'.  Résultats  très  importants.  ^  W.  Kopp. 
Geschiche  derriJinischen  Litteratur  [M.  Hertz].  6»  édition,  très  soignée.  %  W.  TO- 
MASCHEK,Zur  hislorisclienTopographie  von  Kleinasien  im  Miltelalter  [J.  Partsch]. 
Bien  des  questions  difllciles  sont  résolues,  ^  Wilhelm  Meybr,  Der  accen- 

ào  tuirte  SaiiscMuss  in  der  griech.  Prosa  [Gust.  Me^'cr].  A  découvert  une  loi  ryth- 
mique nouvelle  pour  la  prose  de  l'époque  byzantine.  î  Gustav  Weioand, 
yiachO'Meglcn[G.  Meyer].  Bonne  réunion  dematériaux.  1^13  fév.  La  Mostella- 
ria  de  Plaute  dams  l'archétype  des  mss.  Palatins  [0-  SeylTert].  Long  article 
dont  laQn  est  au  n"  suivant.  ÎCarlMBiFBRT,£>eSop/ioc/Mcod«ci6u«[Wecklein]. 

36  Du  soin  et  des  résultats.  ^  Kunig  Oedipus,  Trauerspiel  des  Sophokles  iibersetzt 
von  Rud.  Meyer-Karmbr  [Weckleinj.  Connaissances  philologiques  InsuIIlsan- 
tcs.  %  F.  L.  van  Clbef,  De  allraciionis  in  enunliationibus  relativis  usu  Plalonico 
[Otto  Apeltj.  Soigné.  ^  R.  Ellis,  Noctes  Manilianae  sive  disserlationes  in  As- 
tronomica   Munilii.   Acccdunt   coniecturae   in  Germanici    Aratea   [Konrad 

40'RossbergJ.  A  éclairci  bien  des  points,  quoique  tout  ne  soit  pas  acceptable. 
%  Jos.  England  Millard,  Lucani  s.mtentia  dedeisetfato  [Cari  Hosius'.  Intéres- 
sant. \  Léon  Vbrxibr,  Etude  sur  la  versification  populaire  des  Homains  àCépoque 
classique  [L.  Mùllerj.  A  manqué  son  but  en  choisissant  mal  et  en  expliquant 
mai   ses  exemples.  \   A.  Schwegler,  Geschichte  der  philosophie  im  Umriss. 

45  lo  Aufl.  von  K.  Kober  [F.  Lartziugj.  Ne  répond  pas  à  ce  qu'on  est  en  droit 
de  demander.  ^  O.  Gilbert,  Geschichte  und  Topographie  der  Sladt  Rom 
im  Allertum.  Abteilung  3  [Otto  Richler).  Mal  composé  et  superflciel. 
î  J.  Schneider,  Uebersicht  der  Lokalforschungen  in  VVestdeutschland  [Gcorg 
WolffJ.   Intéressant.  ^1[  20  fcv.  Giovanni  Setti,  Studi  sulla  Antologia  greca. 

50  Gli  Epigrammi  degli  Anlipatri  [H.  Stadtmiiller].  Diverses  observations 
utiles  sur  une  question  des  plus  difliciles.  ^  H.  Bergson,  Quid  Aristoteles 
de  locosenserit  [Fr.  Susemihl].  Mérite  des  éloges.  %  Commentationes  Woelfflinianae 
[A,  FuNGKJ.  Courte  analyse  des  o2  morceaux  contenus  dans  le  volume. 
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*f     A.    f/iNCKi;.   Forschungen  z-uv  nlten   licachlchk.    1.    Zur   r.osiing  (1er  Kaia- 
byseslrnge  ;j.  V.  Pràsek'.  Quelques  erreurs.  ^  Siegfried  Szam.vtôlski,  j^c/ciks 
dedolaïus  [XI  Intéressant.  ^|  27  fév.  L"Ap!aTwv  a  Argos  [Richard  Meister]. 
Dans  la  vieille  insc.  argienne  sur  bronze  de  la  collection  Tyszkiewicz,  le 
mot  àpc'o":(j)v  n'est  pas  un  nom  d'homme,  mais  un  titre  de  magistrat;  M.  rap-  5 
proche  Thuc.  '6,  47.  1  Franz  Susemihl,  Geschichte  der  griech.  Utleralur  in  der 
Alexandrine?'  zeit.  1  [Arlh.  Ludwich].   Long  art.  dont  la  tin  est  au  numéro 
suivant.  Bon  ouvrage,  quoique  certaines  parties  aient  besoin  d'être  révisées. 
5  'Av.  I.  Zây.a;,  Kptxtxa'i  y.a\  âpîJLr,vs'jTixal  Trapa-uripi^aet;  sî;  AI(T)J'jXov  EoçoxXéa  A-jfftav 
nxà-rwva  A'jy.oOpyov  7.a\  AiQîxoT9£vr,v  [Wecklein].  Conjectures  inacceptables  ou  io 
déjà  faites.  1[  A.  C.  Pearson,  The  fragments  of  Zeno  and  Cleanthes  ;  K.  Troost, 
Zenonis   Ciliensis   de  rébus    phy.ticis   docLrinae  fnndamenlum   [P.    WendlandL 
Éloges.  ^  Flaminius  NenCini,  De  Tercntio  eiusque  fonlibus  [A.  Engelbrecht'. 
Recommandé.  ^  Aug.  Engelbrecht,  Fausti  lieieyisis  et  Ruricii  opéra  [Josef 
Zycha].  Bon.  |  Cari  Pauli,  AUitalisclie  Fnrschungcn.  3.  Die  Veneter  und  ihre  ts 
Schriftdenkmaier     [Gustav    Meyer].     Modèle    de    soin     et    de    sagacité. 
\  Brockhaus'  Konvcrsatwnslexikon ,  14°  éd.  vol.    1  [ — e — ].  Éloges  des  articles 
relatifs  à  l'antiquité,  tif  f>  mars.  Le  musée  central  romain-germanique  de 
Mayence   [Georg  Wolf].    Utile,    f    Wecklein,    Sophocles'   Antigone,  3°  éd. 
[P.   Dettweiler].   Éloges,  f   Colloquium  Pseudodosithennum  Monacense  edidit  20 
Carolus  Krumbacher  [Georg  Goetz].   Très  bon.  ^  Heinrich  Schliemann, 
Bericht  ûber  die  Ausgrabungen  in  Troja  im  Jahre  1890,  —  Rudolf  Menge,  Troja 
und  die  Troas  nach  eigener  Auschauung  ge.schildert;  ~  du  même,  Ii/iaka; 
—  Heinrich  Schliemann,  Selbstbiographie,  herausg.  von  Fiau  Sophie  Schlie- 
mann   [Chr.    B.].    Très    intéressants    et    très    instructifs.    ^[^    12    mars.  25 
D.  B.  MONRO,  A  grammar  of  the  Homeric  dialecl  [Jacob  Wackernagel].  Peut 
en  somme  être  recommandé  et  sera  utile.  \  Clinton  E.  S.  Headlam,  Tlie 
Iphigeneia  at  Aulis  [Wecklein].  Rien  de  particulier  à  signaler,  f  Ferdinand 
Noagk,   Iliupersis.    De  Euripidis   et  Polygnoti  quao  ad  Troiae  excidium 
spectant  [Wecklein]  Explication  peu  vraisemblable,  f  M.    Kohn,  De   usu  30 
adiectivormn  et  participiorum  pro   subslantivis ,   item  substantivorwn  verbalium 
apud  Thucydidem  [G.    Behrendt].  Bonne  réunion  de  matériaux.  ^  Heinrich 
ReiCH,  Die  Fruge  der  sogenannten  zweilen  Bedaktion  der  Bedenvom  Kranze;  — 
Albert     RaBE,     Die    Bedaktion     der     aschineischen     Rede    gegen     Ktesiphon 
[Thalheim].  Faits  avec  soin.  ^  J.  S.   Speyer,  Observadones  et  emendaliones  2& 
[L.  Mueller].  Quelques  bonnes  remarques.  ^  G.  A.  Saalfeld,  De  Bibliorum 
sacrorum  uulgalae  edilionis  graecitate  [Adolf  Hilgenfeld].   Méritoire,  t  H.  H. 
SCULLARD,  Martin  of  Tours  [A.  Hilgenfeld].  Éloges.  \  Fustel  de  Coulanges, 
Histoire   des   institutions  politiques   de    Vancienne  France.   L'invasion   germa- 
nique et  la  fin  de  l'empire.  Ouvrage  revu  et  complété  par  Camille  Jullian  40 
[Hermann   Schiller].    Chaudement  recommandé,  f   Kuhl,    Geschichte   des 
friihercn  Gymnasiums  zu  Jiilich  [X.]  Intéressant.  Yi  19  mars.  C.  Reighert, 
Ué)er  den  zweiten  Teil  der  Odyssée  [Paul  Cauer].  Recommandable.  ^  W.  Schmid, 
Der  Atticismus  in  seinen  Hauptvertrctern.  2  Bd.  G  Abschnitt,  Aristides  [P.  Ege- 
nplff].  Mérite  les  mêmes  éloges  que  le  premier  volume.  1j  Studid  biblica  et  ce-  a 
clesiastica.  Essays  chiefly  in  Biblical  und  Patristic  Criticism  by  membres  of 
the  University  of  Oxford.  Vol.  3.  [Adolf  Hilgenfeld].  Analyse  élogieuse  des 
morceaux  contenus  dans  ce  volume.  ^  H.  Georgii,  Die  untike  Aeneiskritik 
aus  den  Scholien  und  anderen  Quellen  hergestellt  [Anton  Zingcrle].  Sujet 
habilement  choisi  et  traité  avec  une  haute  compétence.  Ç  Cari  Sittl,  Die  60 
Gebârden  der  Griechcn  und  Borner  [F.  Deneken].  Long  article  dont  la  suite  est 
au  numéro  suivant;  S.  a  admirablement  préparé  le  terrain  pour  l'avenir. 
f  R.  Dareste,  B.  Haussoullirr,  Th.  ReixaGH,  Becueil  des  inscriptions  jnri- 
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digues  grecques  Thalheiiu  .  Très  utile.  ^  Maximilien  Kawczinski,  t'ssai 
comparatif  sur  l'origine  et  Chistoirc  des  rythmes  [F.  Spiro].  Original  et  inté- 
ressant, îî  20  mars,  U.  von  Wilamowitz-MÔLLBNDORF,  Euripides  Hippolytos 
[Wecklein].  La  traduction  est  bonne;  dans  le  reste,  il  y  a  bien  des  choses 
c  contestables,  «f  Johannes  Geffckbn,  De  Stephano  Byzantio  [L.  Egenolffl. 
Trop  long.  ^  Franz  Hilt,  Des  heiligen  Gregor  von  Nyssa  I^hre  vom  Menschen 
syslemaiisch  dargestellt  G.  Runze].  Assez  bon.  «[  W.  Gbmoll,  Die  Realieu 
bei  Horas.  i  ^'Olto  Giithliug  .  Kpuise  le  sujet.  î  Friedrich  -Vly,  Cicero,  sein 
Leben  und  seine  Schriften  [Ludwig  Gurlitt].  Jugement  acceptable.  î  Salomon 

10  RbinaCH,  Chroniques  d'Orient  A.  FurtwSngler'.  Bien  fait  et  utile.  ^:%  2  av. 
Dramen  des  Euripides.  In  <ler  Versmassen  der  Urschrift  in  Deutsche 
ubersetz  von  Cari  Brlch  Weckleln'.  Ëloges.  ^  Adam,  Die  Aristotelische 
Théorie  vom  Epos  nnch  Vhrer  Entwicklung  bei  Griechen  imd  ROmern  '^Wecklein]. 
Méritoire.  Ç  Franz  Fhbsb,   CalulU  gedichte  in  neuen  Uebersetsungcn   [Konrad 

15  Rossberg].  Ne  vaut  pas  Heyse.  ^  J.  W.  Bbck,  Observationes  criticae  et 
palaeographicae  ad  Flori  epilomam  de  Tito  Livio  [Franz  Riihl].  Fait  désirer 
que  l'auteur  donne  une  édition  de  Florus.  %  Edw.  A.  Frbbman,  The  history 
of  Sicily  from  the  earliest  tiines  [Bernhard  Lupus].  Grands  éloges.  S  S.  Roche- 
BLAVB,  £««at  sur  le  comte  de  Caylus  [F.  K.].   Intéressant.  ^   H.   G.    Mullbr, 

20  Hislorische  Gramnatik  der  hellenischen  Spraehe,  1  [Gustav  Meyer].  Diffus  et 
fautif,  tï  9  av.  G.  Kaibbl  et  U.  de  Wilamowitz-Mollbndorf,  Aristoteles' 
IToXtTsta  'AOTivaiwv  [Friedrich  Cauer].  Bon.  ^  G.  F.  H.  Brlchmann,  Deitrdge 
»ur  Ephoroskritik  [Karl  Jacoby].  Résultats  incertains.  ^  II.  de  Mlbli.br,  De 
Teletis  elocutione  [P.    Wendland'.   Éloges.  ^   C.   v.   Jan,   Die    Eisagoge    des 

25  Bacchius  [Ernst  Graf .  Intéressant.  |  Samuel  Brandt,  Ueber  das  in  dem 
palristischen  Exierptencodex  F.  60  Sup.  der  Ambrosiana  enthaltene  Fragment 
des  Lactantius  de  motibus  animi  fSittl].  Soigné.  ^  Walter  ImmbrW'AHR,  Die 
Kulte  und  Mythen  Arkadiens,  1  [W.  H.  Roscher].  Mérite  d'être  continué. 
T  Paul  Rhodr,   Thynnorum  captura  qiumti  fuerii  apiid  veiei-es  momenti  [KeWer]. 

3  Très  méthodique.  ^  E.  Cabtani-Lovatblli,  Aniichi  monumenti  illuslrati;  — 
Miscellanea  archeologica  ;  —  Fùmische  Essays  [Z.K  Éloges.  ^  W.  IHNB,  Zur 
Ehrenrettung  des  Kaisers  Tiberius.  Aus  dem  Englischen  mit  Zusitzen  von 
Wilh.  SCHOTT  [Hermann  Schiller].  Traduction  qui  sera  la  bienvenue. 
^    Theobald    Zibglbr,  Die   Fragen   der   Schulreforn  [Karl  Hartfelder.  Re- 

3{.  commandé.  %^  16  av.  Sur  le  fragment  d'Euripide  198  de  Nauck.  [G.  Vitelli]. 
Lire  [çOXaxx  5k  ii^âXXov  -/pr,|iaTuiv  iïÀ).wv  [Xéyw].  %  Clasaical  Texts  from  Papyri  in 
the  Bristih  Muséum  including  the  newlg  discoreved  poems  of  Herodas  edited  by 
F.  G.  Kbnyon;  'HpcivSov  iAijita|i6ot  a  flrst  recension  by  William  Gunion 
RurHERFX)RD  [H.  StadtmiiUer].  Grand  service  rendu  à  la  philologie  clas- 

40  sique.  \  Karl  Zandbr,  Versus  italici  antiqui  [L.  Miiller\  Du  soin  et  de 
la  finesse,  mais  bien  des  résultats  sont  contestables,  f  V.  Gardthaosbn, 
Auyustus  und  seine  Zeit,  1  [E.  Ritterling].  Répond  à  un  besoin  et  sera 
indispensable.  ^  A.  Cartault,  Terres  cuites  grecques  ,\.  Furtwâugler'. 
Rien  de  scientifique.  \  Fernand  Cha vannes,  De  l'alladii  rapiu  •  W.  H.  Ros- 

4»  cher;.  De  la  compétence.  ^  C.  RbthwisCH,  Jahresberichte  iiber  das  hijhere 
Schulwesen  [C.  Nohle].  Très  instructiL  ^f  23  av.  Deux  inscriptions 
de  Neandria  Téolienne  [R.  Meister] .  Il  s'agit  des  inscr.  publiées  par  Robert 
Koldewey.  «[  Hermann  Grimm,  llomer,  [lias  [Paul  Cauerj.  De  l'imagination 
mais  pas  assez  conforme  aux  règles  de  la  philologie.  î  Ilurbert  Edward 

r-o  Ryle  and  Moniague  Rhodes  James,  il'o:>.[ioi  ïloXoiiùv-ro;  [Adolf  Ililgenfeld]. 
Bon.  •[  Comoediae  Horalianae  éd.  Ricardus  Jahnkb  [M.  ManitiusJ.  Important 
pour  la  connaissance  du  latin  au  Moyen-Age.  ^  Fac-similés  de  mss.  grecs 
d'Espagne  graves  d'après  les  photographies  de  Charles  Graux  avec  traus- 
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criptions  el.  notices  par  Albert  Martin  [Franz  Rûhl].  Chaudement  recom- 
mandé. ^  J.  B.  BURY,    A  hîstory  of  ihe  laler  Roman  empire  from  Arcadius  to 
Irène  [K.  Krumbacher].   Grands  éloges.  \  Addison  IIogue,   The  irregular 
verbs  of  Atiic  prose  [P.  EgenolfT].  Laisse  à  désirer.  fl[  3o  av.  ErgO,  ergS  :  — 
cuspis,  spissus  [A.  Zimmermann].  Élymologies.  •,[  Hugo  Rare,  Arisloielis  de  s 
anima  liber.  ^  [Adolf  Busse].  Digne  de  l'école  d'Usener.  f  G.  N.  Bernar- 
DAKIS,  Plutarchi  Chneronensis  Moralia,  3  [Ed.  Kurtz].  Sera  utile  quoique  le 
fexle  des  Moralia  attende  encore  son  critique.  |  Emile  Thomas,  Discoicrs  de 
Cicéron  contre  Verres.  Divinatio  in  Q.  Caecilium  [II.  Notil].  Beaucoup  de  science, 
de  clarté,  fraîcheur  et  largeur  de  vues  dans  Tintroduclion.  i[  Vinzenzo  lo 
Crivellari,  Ippolito,   Iragedia  di  Anneo  Seneca;  Alfredo    Pais,  Il  teatro   di 
Anneo  Seneca  [R.  Reiper].  Éloges  seulement  pour  Pais.  ^  Friedrich  Ladek, 
De  Octavia  praelexla  [R.  Reiper].  Bon.  ^  E.  SCHELLE,  Deilràge  zur  Geschichle 
des  Todeskampfes  der  rômischen  Republik  [Ludwig  Gurlitt].  Des  résultats,  ^f 
Emile  Beurlier,  De  divinis  honoribus  quos  acceperunt  Alexander  et  successorea  15 
eius; —  du  même,  Le  culte  impérial,  son  histoire  et  son  organisation  depuis 
Auguste  jusqu'à  Justinien  :  —  Edouard  Beaudouin,  Le  culte  des  empereurs  dans 
les  cités  de  la  Gaule  Narbonnaise  [0.  IlirschfeldJ.  Suirisants,  ^  Joseph  MURR, 
Die  Pfïanzenwelt   in    der  gricch.   Mythologie  [Keller].  Méritoire.  ^  Wolfgang 
HelbiG  und  Emil  Reisgh,  Fiihrer  durch  die  ôffentlichen  Samnilungen  klassis-  20 
cher  Altertiinier  in  Rom  [Fritz  Baumgarten].  Éloges.  ^  S.  CoNSOLl,  Fonologia 
latina    esposta   secundo   il  metodo   scientiflco   [Fr.   Stolz].   Utile.    ^  Emanuele 
LOMBARDO,   Vumanismo  in  Italia  cd  in  Germania  [X].  Intéressant,  f^lf  7  mai. 
La  Mostellaria  de  Plante  dans  l'Archétype  des  mss  Palatins  [G.  Gundermann]. 
Long  article  de  rectification  ;i  l'article  d'O.  Sejirert  n»^  du  13-20  fév.  et  25 
réponse  de  Seyffert.  ^  A.  B.  Draghmann,  De  recentiorum  interpretatione  Pinda- 
rica  [L.   Bornemann].  Intéressant  quoique  tout  ne  soit  pas  acceptable,  f 
Joseph  Kral,   Sophocles   tragoediae.   3.  Electra  [WeckleinJ    Bon.  f^  Anecdota 
Oxoniensia.   Collations  from  the  Harlcian  ms.  of  Cicero  2682  by  Albert  C 
Clark  [FI.  Nohl].  Peut  servir  de  modèle.  ^  Karl  Kempf,  Valerii  Maximi  fac-  30 
toruni  et  dictorum   memorabilium  libri  novem  [M.  Cl.  Gertz].   Fait  faire  à  la 
question  un  sérieux  progrès.  ^  Albrecht  Dieterigh,  Abraxas.  Studien  zur 
Religionsgesch'ichte    des   spdteren    Allertums   [Heinrich    Lewyj.    Très    bon.    ^ 
II.  GUTSGHKR,  Die  altischen  Grabschriften  [V.].  Mi  populaire  mi  scientifique. 
1  Ferdinand  Hoefer,  Histoire  de  la  Zoologie  depuis  les  temps  les  plus  reculés  35 
[0.  Keller].  Claire  exposition.  ^  Ferd.   Bender,  Klassische  Bildermappe  [  ]. 
Recommandé,    f   Paul    Delalain,  Étude  sur  le   libraire  parisien  du  15'  au 
16^  siècle   [Franz    Riihl].    Utile   Yl   ^^    fl^ai.     'ApkttotîXov;    'AÔïjvaîwv    TtoXiTeîa 
£x5iSo[i.lvTi  -jTtb  'Ax')-)^tw;   'Ayaôovtxou  'ApeoTtaYt'xou  ;  —  C.  Ferrini, /In's/ofe/c,  Z,a 
costituzione  degli  Ateniesi;  —  H.  van  Herwerden  et  J.  van  Leeuwen,   De  40 
republica  Atheniensium  [B.  Keil].  Long  article  dont  la  suite  est  au  n»  suivant. 
L'édition  Herwerden-Leeuwen  a  seule  une  valeur  scientifique.  \.  B.  Baeporf, 
De  Plutarchi  quae  fertur  vita  Ilomeri  [Ed.  Kurtz].  Quelques  bonnes  choses,  f 
J.  A.  Heikel,  Deitrcige  zur  Erklàrung   von  Plularchs  Biographie   des  Perikles 
[Ed.  Kurtz].  Sans  prétention,  f  Antoine  Campalx,  Histoire  du  texte  d'Horace,  ^5 
IL.  Millier].  Sera  utile.  ^  W.  A.  Detto,  Horaz  und  seine  Zeit  [H.  Schiitz]. 
Intéressant.  ^  O.Gruppe,  De  Cadmi  fabula  [K.  Tiimpel].  Peu  clair.  %  Carl 
Robert,  Der  Pasiphaesarkophag  [Fritz  Baumgarten].  Plein  d'intérêt.  1  Paul 
"Wagler,  Die  Eiche  in  aller  und  neuer  Zeit  [0.  Keller].  Épuise  le  sujet,  f  Chr. 
Bartholomae,    Studien    zur  indogermanischen  Sprachgeschichte    [Fr.    Stolz].  ^^  ' 
Éloges,  if^  21  mai.  Sur  l'accent  du  choliambe  [A.   Ludwich].  Concerne  le 
vers  d'Hérondas  4,  62.  ^  P.  DûMMLER,  Prolegomena  zu  Platons  Staat  und  der 
Platonischen  und  Aristotelischen  Slaatslehre   ['Wendland].  Intéressant.  ^  J.  J. 
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HA.RTHAN,  Analecta  Xenophonlea  nova  [Ed.  Weissenborn'.  Même  compétence 
et  même  pénétration  qu'auparavant.  \  Cari  IIaupt  ,  Liviuskommentar 
[Fùgnerj.  Très  recommandé,  f  Henry  Furneaux,  Comelii  Tacite  Annalium 
ab  excess'i  divi  Augusli  libri  [K.  Niemeyer].   Sufll'^ant.  %  J.   Pomjalowsky, 

5  Theodosius  de  situ  lerrae  sanclae  [L.  Mueller].  Bon.  %  A.  JeanrOY  et  A.  PUECH, 
Histoire  de  la  littérature  latin'-  [Bender].  Exposition  claire  et  coulante.  Ç 
StOFFEL,  Guerre  de  César  et  d'Arioviste  et  premières  opérations  de  César  en  ian 
702  [Rufiolf  Schneider].  Des  résultats  sûrs  et  importants.  ^  Th.  Reinach 
Le  calendrier  des  Grecs  de  Babylonie  et  les  origines  du  calendrier  Juif  [Hugo 

to  Wencklorl.  Analyse.  %  A.  Engblman.v,  Der  Civilprozess  ;  —P.  Cuche.  La 
legis  actio  sacramcnti  in  rem  [M.  Voigt].  Appréciation  peu  favorable.  Ç  Emile 
GiGaS,  Choix  de  la  correspondance  inédite  de  Pierre  Bayle  [X.]  Intéressant, 
îf  28  mai.  Arthur  Ludwich,  Arisiirchs  homerische  Texikritik  nach  den  Frag- 
menten  des  Didymos  dargeslellt  [P.  EgenolfT;.  Long  article  dans  lequel  le 

15  critique  fait  ressortir  la  haute  valeur  de  l'ouvrage.  ^  Lucian  Muller, 
Horas'  Saliren  und  Episteln  [II.  SchiillzJ.  Eloges.  ^  W.  W.  Mbrry,  Selected 
fragments  of  Roman  poetry  [L.  Miillerj.  Ouvrage  méritoire  mais  qui  a  besoin 
d'être  sérieusement  revise.  \  W.  R.  Paton  and  E.  L.  Hicks,  The  inscriptions 
o/"Cos[W.  Larfeldj.  Long  article;  l'ouvrage  est  excellent;  il  donne  beaucoup 

20  plus  que  ne  promet  le  titre.  %  Mich.  LaCava,  Topografia  e  sioria  di  Meta- 
ponto  [llolm].  Très  approfondi.  ^  Ernst  Krausb,  Tuisko-Land,  der  arischen 
Siàmme  und  Gôtier  Urheimit  [Elard  Hugo  Mcyer].  Beaucoup  de  soin,  mais 
l'ouvrage  est  manqué  dans  l'ensemble.  \\  't  jn.  Franz  Luterb.\cher,  Tui 
Livi  ab  iirbe  condiia  liber  nonus  [Fiigner].  A  besoin  d'être  amélioré.  ^  H. 

86  Fôrstbr,  Die  Siéger  in  den  Olympischen  Spielen  IJohannes  Toepffer].  Utile. 
%  Karl  MaSNBR,  Die  Sammlung  antiker  Vasen  und  Terrakoten  im  K.  K.  ôster- 
reichischen  Muséum  [A,  Furtwingler'.  Éloges.  5  Michel  Brbal,  De  l'ensei- 
Qi.€ment  des  langues  anciennes  Karl  Uartfelder].  Intéressant.  ^%  11  jn. 
Raphaël  KuHNBR,  Xenophons  Memorabilien,  D  Aufl.  —  L.  Breitb.nbach,  Xeno- 

30  phons  Memorabilien, 6  Aufl.bes.  vonR.  MûCKB;— Andréas WBlD.NBR,.V<;rio;}/ion« 
Memorabilien  [Ed.  Weissenborn].  Éloges,  f  A.  Wbstbrmann,  Ausgewàhlte 
Reden  des  Demosthenes,  '3  Aufl,  besorgt  von  E.  Rosenberg;  —  Karl  Wotkb, 
Demoslhcncs.  Ausgewâhltc  Reden  [Thaleim].  Bonnes  éditions.  5  Cari  Jacoby, 
Diongsi    Halicarnassensis   antiguilatum    Roinanarum    ijuae  supersunl   [Theod. 

35  Biittner-Wobstj.  Beaucoup  de  soin  et  de  compétence.  S  ^L  Frbudenthal, 
Die  Erkennitslehrc  Philos  von  Alexandria  [P.  Wendland\  Soigné.  ^  Ludwig 
Fribdlander,  Petroni  cena  Trimalchionis  [E.].  Répond  à  ce  qu'on  pouvait 
attendre  de  l'auteur.  %  Henri  Weil,  Les  Hermocopides  et  le  peuple  d'Athènes 
[H.J .  A  trouvé  la  vérité.  %  Ernst  Hbrzog,  Geschichte  und  System  der  romischen 

40  Staaisverfassung  [Hermann  Schiller].  A  sa  valeur  propre  à  côté  deMommsen. 
%  J.  G.  Frazbr,  The  golden  Bough.  A  study  in  comparative  religion  [E.  Hugo 
Meyer].  Agréable  mais  peu  probant.  \%  18  jn.  Sur  la  critique  du  De  gram- 
maticis  et  rhetoribus  de  Suétone  ,'J.  W.  BeckJ.  Étude  des  mss.  Ç  Jules 
Nicole.  Les  scolies  genevoises  de  l'Iliade  [Art.  Ludwich].  Long  article  sur  cette 

45  publication  qui  est  faite  avec  beaucoup  de  soin  et  qui  mérite  toute  notre 
reconnaissance.  ^  Joannes  Graevbn,  Commi  ariis  rhetoricae  epiiome  [Fried. 
Marx].  Très  recommandé.  %  W.  Peterson,  M.  Fabi  Quintiliani  institutionis 
oratoriae  liber  decimus  [Meister].  De  grande  valeur.  If  Richard  Volkmann, 
Rhetorik  der  Griechen  und  Romer  [Fried.  Marx].  N'est  qu'un  résumé  fait  par 
50  l'auteur  lui-même  de  son  grand  ouvrage  sur  le  même  sujet.  ^  Cari  Schuch- 
HARDT,  Schliemanns  Ausgrabungen  in  Troja,  Tiryns,  Mikenû,  Orchomenos, 
Ithaka  [Christian  Belger].  Long  article  sur  cette  seconde  édition  qui  est  très 
améliorée,  t  Philologische  Abhandlungen  Heinrich  Schweizer-Sidler  gewidmet 
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iFcrd.  JustiJ.  Analyse  des  travaux  contenus  dans  le  volume.  ^[^  25  jn. 
Menrad,  Ein  neuentdecktes  Fragment  einer  voralexandrinischcn  Homerausgabe; 
—  Arthur  LUDWICH,   Die  sogenannle  voralexandrinische  llias   [Paul   Cauerl. 
S'accordent  à  reconnaître  que  la  découverte  n'a  pas  grande  importance. 
^  E.   B.  EnGLAND,  The  Iphigenia  nt   Aulis  of  Euripides  [Wecklein].   De  haute  5 
valeur,  f  Bert.  Maurenbregher,  C.  Sallusti  Crispi  hisloriancm  reliquiae  [J.  H. 
Schmalz].  Approfondi.  %  V.  Casagrandi,  Le  minores  g  entes  ed  i  paires  minorum 
gentium  [Elermann  Schiller].  Quelques  grains  d'or  qu'il  n'est  pas  aisé  de 
trouver  dans  ce  travail  diffus.  ^  Alfred  von  Gutschmid,  Kleine  Schriften, 
herausg.    von. Franz  Rûhl,  3  [Ferd.  Justi].  Intéressant.  ^%  2  jt.  Novae  io 
emendationes  in  Aeschyli  scholia  Medicea  [P.  N.  Papageorg].  Nombreuses 
corrections   dont  la   suite  est   au  n"    suivant.  ^  K .   F.  Ameis,   Homers 
llias  1,  2,  4  Aufl.  bes.  von  G.  IIentze;  —  J.  La  Roche,  Homers  lUas,  3  :  —  Aug. 
SCHEINDLER ,  Wôrtervcrzeichnis  zu  Homers  llias  t-4;  —  C.  Hentze,  Anleitung 
zw   Vorbereitung  auf  Homers  Odgssee  [Paul  Cauer].  Éloges.  If  A.  Th.  CHRIST,  15 
Homers  Odyssée   in  verkurzter    Ausgabe  [Paul  Cauer] .    Système  à  désap- 
prouver. ^  A.  SCHMEKEL,  Die  Philosophie  der  mitUeren  Sloa  [P.  Wendlandl. 
Long  article   favorable  dont  la   suite  est  au  n»  suivant.  ^  J.  Huemer, 
Cai   Vetti  Aquilini  Juvcnci  evangeliorum  libri  qualtuor  [K.   Marold].  Indique 
les  points   sur  lesquels    il   diffère  de  l'auteur.  ^  J.   P.   Waltzing,   Le  20 
recueil  général  des  iy^scr.  latines  [Johannes    Schmidt].   Soigné,  t  Friedrich 
LÛBKERS  Reallexikon  des  klassischen  AllerlumsfUr  gijmnasien, 1,  A.u.il.  herausg. 
von  Max  Erler  [C— l].  Très  utile,  t  Joseph  Wilpert,  Ein  Cyklus  christolo- 
gischer  Gemàlde  aus  der  Katakombe  des  heiligen  Petrus  und  Marcellinus  [R.  Weil]. 
Bon.  t"  H.  Ludolf  Ahrens,  Kleine  Schriften.  l.-Zur  Sprachwissenschaft.  25 
Besorgt  von  C.  Haberlin    [Roch.  Meistcr].  Eloges.  ^^  9jt.  U.  Zernial, 
Tacilus'  Germania  [F.  Walter].   Bien  fait.  ^   Robert  Koldewey,   I\'eandria 
[Chr.  B.]  Satisfait  le  topographe,  l'historien,  Tépigraphiste,  l'archéologue. 
f  Vincenzo  de  Vit,  Délia  via  tenuta  dei  Cimbri  per  calare  in  Italia  [Hermann 
Schiller].  Renverse  l'explication  de  Pais.  ^  Stephan  Zybulski,  Tabulae  30 
quibus    antiquilates    graecae    et    romanae    illuslrantur    [Fritz    Baumgarten]. 
Recommandé.   ^   Festschrift    auf  fimfzigjàhrigen   Jubildum  des    Vereins  von 
AUei'tums  Freunden  in  Rheinlande  [Georg  Wolff].    Analyse  des  articles.  ^ 
J.   WiNTER    und   A.    WÛNSCHE,    Die  judische   Litteratur   seit  Abschluss    des 
Kanons  [P.  Wendland].  Bon.  ^  Georg  v.   d.  G.\belentz,  Die  Sprachwissens-  35 
chaft  [K.  Bruchmann].  Long  article  favorable  dontl a  suite  est  aun»  suivant. 
Ifl  16  jt.  Epées  homériques  de  Cypre(Max  Ohncfalsch-Richter].  Description. 
%  Arir.  LUDWiGH,  Homeri  carmina,  Odyssea,  1.  [L.  Egenolffj.  Long  article  sur 
cette  édition  qui  fera  époque.  1[  Erwin  Preuschen,  Terlullian  de  paenitentia, 
de  pudicitia  [J.  van  der  Vliet].  Quelques  réserves.   ^  Edouard  CuQ,  Les  40 
institutions  juridiques  des  Romains  envisagées  dans  leurs  rapports  avec  l'état 
social  [M.  Voigt].  Très  bon.  ^  Friedrich  Jeremias,  Tyrus  bis  zur  Zeil  Nebu- 
kadnezars  [J.  V.  Pràsek].  Bon.  t1[  30  jt.  Sur  la  chronologie  du  Delegibus  de 
Cicéron  [A.  Gudeman].  Les  3  livres  qui  nous  sont  parvenus  ont  été  com- 
posés entre  le  20  janvier  et  le  4  av.  702.  ^  A.  Bougot,  Rivalité  d'Eschine  et  45 
de  Démoslhène  [Thalheim]  Analyse,  f  Diodori  bibliotheca  histoi'ica,  edit.  pri- 
mam  curavit  J.  Bekker,  alteram  L.  Dindorf,  recognovit  Frid,  Vogel 
[Karl  Jacoby].  Des  améliorations.  ^  0.  Kbller  et  J.  Haeussner,  Q.  Horati 
Flacci  opéra  [A.  Muller].  2"  éd.  améliorée.  ^  Ignaz  Prammer,   C.  Juin 
Caesaris  commenlarii  de  bello  Gallico  [Sieg.  Preuss].  Bon.  *[  E.  "WOLFF,  Des  £0 
Cornélius  Tacitus  Gesprdch  iiber  die  Redner,  ùbersetzt  und  erklart  [Constantin 
John].  Négligé.  \  August  MOMMSEN,  Ueber  die  Zeit  der  Olympien  [G.  F.  Unger]. 
Important.  |  M.  Holzi,  Fasti  praelorii  ab  a.  u.  687  usque  ad  0.  u.  710.  [Paul 
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von  Rohden].  Seconde  édition.  %  Emil  Schureb,  Geschichte  des  jUdischen 
Volkes  im  Zeitaltcr  Jesu  Christi  ;  Adol  Hi!genfeld\  Digne  d'admiration,  f 
Konigliche  Museen  zu  Berlin  [H.  Winnefeld].  Catalogue  qui  rendra  de  grands 
services.  \  K.  F.  Johansson.  Deilràge  sur  griechischen  Sprachkunde  [BuTlho- 

5  lomae].  De  bonnes  parties.  ^  Fried.  Kôppner,  Der  Dialekl  Megaras  und  der 
Megarischen  Colonien  [R.  Meister\  Aurait  pu  rester  inédit.  *[  Wiliam  Gardner 
IIalb,  Die  Cum-Konstruktionen,  iibersetzt  von  A-  Nbitzert  mit  einem 
Vorwort  von  B.  Delbruck  ;  —  Emanuel  Hoffmann,  Das  Modusgesetst  im 
lateinischen  Zeitsatse  ;  —  M.  Wetzel,  Das  Hecht  in  deux  Streile  zicischen  Haie 

lu  und  Ein.  Hoffmann  iiber  die  Tempora  und  Modi  in  lateinischen  Teniporalsàtitn 
[IL  Blase  .  Recommaudabies  à  divers  titres.  ^  Hlppolyte  Noiret,  Michel 
Apostole,  Lettres  incdites  [Cari  Ileyman].  Eloges.  ^  Karl  IIartfelder,  Das 
Idéal einer  Hunianistenschule  [(.',.  Nolilej.  Bon.  ^  13  at.  Sur  une  Iliade  prétendue 
antérieure  aux  Alexandrins  [A.  Ludwich\  Indication  de  quelques  leçons 

15  nouvelles.  %  Sur  l'accentuation  des  Choliambes  et  des  Trochées  [L.  Muller] 
Réponse  à  Tart.  d'A.  Ludwich  dans  le  n»  du  21  mai.  S  Wilhelm  Christ, 
Geschichte  der  griechischen  Lilieralur  [R.  Peppmiiller].  Toutes  les  amélio- 
rations n'ont  pas  été  faites  dans  cette  2«  éd.  i  T.  G.  Tucker,  The  Supplices 
of  Aeschglus  ;Wecklein\  Ce  n'est  là  qu'un  lusus  ingenii.  S  Michblangbli, 

20  Frammenti  délia  tnelica  greca  de  Terpandro  a  Dacchilide  [Stadtmiiller].  Ne 
marque  aucun  progrès.  ^  F.  Schouer,  De  Tacitei  de  oraloribus  dialogi  codicum 
nexu  et  fide  [G.  John].  Beaucoup  de  travail.  \  Lulgi  Valmaggi,  Comelio 
Tacito,  il  Ubro  pritno  délie  storie  [K.  Niemeyer),  Suffisant.  %  Luigi  Ceci,  Le 
etimologie  dei  GiureconsuUi  liomani  fR.  KÛblerj.  Utile.  %  0.  v.  GebhaRDT  und 

25  A.  IIarnaCK,  Texte  und  Untersuchungen  sur  Geschichte  der  altchristlichen 
Litteratur.  Bd.  7,  ilefl  1.  Bernhard  Wbiss,  Die  Johanneische  Apokalypse  ;  — 
Heft  2.  A.  IIarnaCK,  Ueber  dus  gtvostiche  Buch  Pislis-Sophia.  Brod  und  Wasser. 
Die  eucharistischen  Elemente  bei  Justin  [Ad.  Hilgenfeld].  Eloges.  ^  Ludwig 
Pallat,  De  fabula  Àriadnaea  [W.  H.  Roscherj.  Fine  critique,  if  Ballhorn,  Der 

30  Zeus-Typus  inseiner  Ausgestaltung  durch  Phidias  [Fritz  Baumgarten].  Arriéré.  % 
Franz  Cumont,  Notes  sur  un  tetnple  mithriaque  d'Oslie  [Fritz  Baumgarten]. 
Eloges.  î  C.  F.  Lbhmann,  Samassumukini,  Konig  von  Babi/lonicn,  668-648  v. 
Chr.  [H.  Zimmern].  Du  bon  et  du  mauvais.  %  II.  Steinthal,  Geschichte  der 
Sprachvcissenschafl  bei  den  Griechen  und  Romern  [H.  Ziemerj.  2»  éd.  qti,  en 

35  somme,  sera  la  bienvenue.  ^  Fr.  B.vhnsch,  fiieZiJcuii/ïrft*-  Griech.  Sprachun- 
terrichts  auf  den  Gymnasien  [X.J.  A  lire,  t  H.  G.  Stbmmler,  Hachregisler  au  den 
Verhandlungen  iiher  Fragen  der  hoheren  Unterrichtes  [C.  Noble].  Utile,  f 
S.  Lefmann,  Frans  Bopp  [K.  Bruchmann].  Intéressant.  \^  20  at.  Epigraphie 
[H.  van  Hewerden].  Corrections  à  des  iusc.  publiées  par  Radet  et  Paris, 

40  Bul.  de  cor.  bel.  1891,  p.  603  et  suiv.  ^  Léon  Parmbntibr,  Les  substantifs  et 
les  adj.  en  e;  dans  la  langue  d'Homère  et  d'Hésiode  ;  —  Aug.  Hildebrand,  De 
verbis  et  instransitive  -et  causative  apud  Homerum  usurpatis  ;  —  Jos.  Frenzbl, 
Die  Enlicickelung  des  relativen  Satsbaufs  im  Griechen  ;  —  Charles  BarON,  Le 
pronom  relatif  et  la  conjonction  en  grec  et  principalement  dans  la  langue  homé- 

45  rique  [Paul  Cauer].  Eloges.  %  Julien  Schwarcz,  Kritik  der  Staatsformen  des 
Aristoleles  [Fr.  Susemihl].  Critiques.  ^  M.  Manitius,  Geschichte  der  chrisllich- 
laleinischen  Poésie  [M.  Pelschenig].  Manuel  d'une  lecture  agréable.  ^  Her- 
mann  Dibbelt,  Quaestiones  Coae  mythologue  [ W.  IL  Roscher\  Bon.  ^  A. 
GOLDBACHBR,  Dec  Hellenismus  in  Rom  zur  Zeit  der  Scipiouen  und  seine  Gegner 

80  [Herman  Schiller].  Se  lit  avec  plaisir.  ^  F.  M.  Flasch,  Constantin  der  Grosse 
als  ei-ster  kristlicher  Kaiser  [H.  Gelzer].  Tout  n'est  pas  acceptable,  t  Fried. 
BlASS,  Palaeographie ,  Buchwesen  und  Handschriftenkunde  [Art.  Ludwich]. 
Des  lacunes,  t  Cari  Chr.  BernOUILLI,  Olareani  Descriplio  Helvetiae  [K.  Hart- 
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felder].  Peut  servir  de  modèle.  %  C.  Castkllani,  L'origine  tedesca  e  l'origine 
olandese   dell'inven::ione  délia  stampa  [X.]-  Très  méritoire.  ^%  27  at.  O.  Weis- 
SENFELS,  Die  Enlwicklung  der  Tragodie   bei  den  Griechen  [Wecklein].  Bonne 
exposition,  t  Theod.  Plûss,  Sopholdes  Elektra  [Wecklein^.   Des  critiques. 
Wilhelm  Frantz,  De  comoediae  Atlicae  prologis  [Paul  Trautwein].  Bon.  1[   5 
Ernst  Graf,   Pindars  logaôdische  Strophen  [Garl   v.   Jan].   Instructif.    %  L. 
IIÈRBST,   Zu  Thukijdides.   Erkldrungen  und  Wiederhcrslellungen.  Buch  1-4  [G. 
Behrendt].  Intéressant,  %  Draeger,    Das   Leben  des  Agricola  von  Tacilus  [K. 
Niemeyer].  Bon.   ^  Samuel  Brandt,   Ueber  die    Entslehungsverhàltnisse   der 
Prosaschriften  des  Laclantius  [M.  Petschenig'.   Hypothèse  très  acceptable.  %  10 
Fourrière,  Balaam  et  la  mythologie  [W.   II.  Roscher].  Singulier.  |  Mean 
JUMPERTZ,    Der    romisck-karlagische    Krieg    in   Spanien   [Ilerman   Schiller]. 
Soigné. ^Joseph  Wagner,  Realien  des  romischen  Altertums  [M.  Zoeller].  Clair. i[ 
L.  SÛTTERLIN,  Zur  Geschichte  der    Verba  denominativa   im   alt-griechischcn,. 
[Jakob  Wackernagel].  Travail  qui  sera  le  bienvenu.  ^  Hermann  Rônsch,  15 
Collectanea  philologa,  herausg  von  Cari  Wagner  [B.   Kiibler].    Eloges.  ^^ 
3  sept.  Notre  texte  de  Platon  [O.  Immisch].  Rectification  au  travail  d'H. 
Usener.   ^f   Gaston   Sortais,    llias  et  Iliade  [Paul  Cauer].   Quelques  fines 
observations.  ^  Fried  Kappe,   Der  Bekkersche  Paraphrase  der  llias  und  seine 
Bedeutung  fiir  die  Textkriiik[Avt.  Ludwich^'.  Mérite  d'être  encourage,  f  Her-  20 
mann  Schrader,  Porphyrii  quaesticnum  Homericarwn  ad  Odgsseam  pertinen- 
lium  reliquiae  [Art.  Ludwich].  Très  important.  ^  Fried  Aly,  Aiisgewàhlte 
Briefe  Cicerosund  seiner  Zeitgenossen  ;  —  Tyrrel,  Cicero  in  his  letlers  [Lxidwig 
Gurlitt].  Eloges.  ^  A.  Ludewig,  Quomodo  Plinius  maior,  Seneca  philosophus, 
Curtius  Rufus,  Quintilianus,  Cornélius  Tacitus;  Plinius  minor  particula  25 
quidem  usi  sint  [J.  H.  Schmalz].  Doit  être  lu  de  tous  les  grammairiens.  \ 
Max  Ohnefalsch-RiCHTEr,   Die  antiken    KuUusstàtten  auf  Kypros  [A.  Furt- 
wângler].  Riche  collection  de  matériaux,  f  A.  H.  Smith,  A  catalogue  of 
sculpture  in  the  Department  of  Greek  an  Roman  Anliquities,  British  Muséum,  1. 
[A.  Michaelis].  Long  article  élogieux  dont  la  suite  est  au  n°  suivant.  %  30 
Hugo    Blumner,    Studien  zur    Geschichte   der  Metaphor  im    Griechischen,    1. 
[Wilhelm  Pecz].  Concerne  la  comédie;  est  très  soigné  et  bien  ordonné,  t 
Fritz    Bechtel,    Die    Hauptproblem    der    indo-germanischen    Lautlehre    seit 
Schleicher  [H.  Ziemerj.  Sera  utile,  ^'[f   10  sept.    Hans   Koch,  Quaestionum  de 
proverbiis  apud  Aeschylum,  Sophoclem,  Euripidem,  2  [Wecklein].  Eclaircit  cer-  35 
tains  passages.  %   G-   H.  Hinz,  Zur  Beurteilung  Appians  und  Plutarchs  in  der 
Darstellung  der  Ereignisse  von  der  Ermordung  Caesars  bis  sum   Tode  des  Bru- 
tus  [0.  Ed.   Schmidt].   Sujet  trop  vaste  pour  une  dissertation.  If  Hubert 
Ashton  HOLDEN,  M.    Tulli  Ciceronis  pro  On.  Plancio  oratio  [.J.  H.  Schmalz]. 
Commode.  \  0.  Plasberg,  DeA/.  Tullii  Ciceronis  Hortensio  [II.  Deilev].  Eloges.  40 
*i\  M.  E.  A.  Martel,  Les  kaiavothres  du  Péloponèse  [J.  PartschJ.  Recherches 
bien  conduites.  ^  E.  Pohlmey,  Der  rômische  Triumph  [M.  Zoeller].  Remplit 
son  but.  %  Léonce  Couture,  Le  cursus  ou  rythme  prosaïque  dans  la  liturgie  et 
dans  la  littérature  de  l'église  latine  [A.  Miodonski].  Intéressant.  ^  Nils  Sjôs- 
trand,  Loci  nonnulli  grammaticae   lalinae  examinati  ;  —  du  même,   De  vi  et  45 
usu  supini  secundi  Latinorum  [J.  H.   Schmalz].  Rien  de  neuf.  ^  Karl  Hart- 
FELDER,  Philippus  Melanchthon,  Decîamaitones  [Knod].  Intéressant.  1[^  17  sept. 
J.  van  Leeuwen  et  M.  B.    Mendes  da   Costa,  Homeri   Odysseae   carmina,  \ 
[Art.  Ludwich].  Fausse  méthode.  %  Joannes  Teufer,  De  Homero  in  apoph- 
thegmaiis  usurpato  [Paul  Cauer].  Intéressant.  ^  R.  C  Jebb,  Sophocles,  The  60 
Philoctctes  [Wecklein].  Toujours  bon.  f  Amédée   Tardieu,  Géographie  de 
Strabon  [Cari   Frick].  Bonne  traduction.  ^  Paul  Meyer,  De  Maecenatis  ora- 
tione  a  Dione  ficta  [Hermann  Schiller'.  Résultats  à  signaler.  ^  W.  Y.  Sellar, 
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The  Roman  Poeu  of  ihe  Augustan  Age.  Horace  and  the  elegiac  Poels 
[H.  Schrôder].  Attachant.  ^  Ernst  Samtbr,  Quaestiones  Varronianae  [Fried. 
Marx].  Bonne  exposition,  mais  rien  de  nouveau.  ^  Paulus  Gbybr,  Kriiische 
und  sprachliche    Erlàuterungen    su    Antonini    Placentini    Itinerarium    [J.    H. 

5  Schmalz].  .\ussi  utile  aux  romanistes  qu'aux  latinistes.  «[  Erwin  Poll.vck, 
Hippodromica  [Paul  Cauer .  Plein  de  vie  et  de  fraîcheur.  \  Per  Persson, 
Studien  zur  I.ehre  von  der  Wwselerweilerung  und  Wurselvaviation  [Paul 
Kretschraer].  Bonne  réunion  d'exemples,  %  Nils  Sjôstrand,  De  fiUuri  inp- 
nUivi  usu  Latinorum  [3.  H.   Schmalz'.  Le  meilleur  travail  de  l'auteur.  •[ 

10  Ludwig  Sieber,  Das  Testament  des  Erasmus  [Karl  Hartfelder].  Bon  ainsi  que 
deux  autres  écrits  de  S.  sur  Erasme-  1^  24  sept.  Adolf  Schimbbrg,  Zur 
handschriftlichen  Ueberlieferung  der  scholia  Didymi  [Art.  Ludwich].  Très 
utile,  t  E.  Gl.\dstonb,  Landmarks  of  Uomeric  Siudy  [Paul  Cauer].  Rien  de 
scientifique.  Ç  Eugen  Grunwald,  Die  Dichtev,  insbesondere  Homer,  im  Plalo- 

16  nischen  Slaat  [P.  CauerJ.  Clair.  ^  G.  BOEHMR,  Thukydides,  Buch  7  und  8, 
4  Aufl.  bes.  von  S.  Widmann  [G.  Behrendt].  Critique  conservtlrice.  î 
IL  Stampini,  t.  Macci  Plauli  Captivi,  Trinummus  [E.  Redslob].  Des  hésita- 
tions dans  la  méthode.  ^  J.  P.  MaHafiy,  Problems  in  Greek  History  [Ilolm[. 
Mérite  d'être  lu.  î  Guiseppe  Stocchi,  Aulo  Gabinioe  i  suai processi  [Hermann 

■M  Schiller].  Trop  développé.  ^  Louis  IIoudard,  Étude  à  propos  d'antiquités  re- 
cueillies en  Tunisie  [J.  Schmidt].  Méritoire.  5  Ferd.  Laban,  Der  GemUtsaus- 
druck  des  Antinous  [Fritz  Baumgarten].  Très  agréable  et  suggestif.  ^  Martin 
HbRTZ,  Disserlatio  vernaeulo  sermone  conscripla  de  Thesauro  Latinitalis  con~ 
dendo  [H.  .Meusel].  Intéressant.  ^  Alex.  Samouillan,  De  Petro  Bunello  Tolosano 

26  eiusqtie  amicis,  1499-1546  [Karl  Hartfelder].  Soigné,  tt  ^"  oct.  La  Rochb, 
Homer  i  Odyssea  ;  —  Kommentar  su  Homtrs  Odyssée;  —  Homers  Ilias  [Paul 
Cauer  j.  Critique  conservatrice.  %  Ilcrmann  Pusch,  Qtiotstioncs  Zenodoteae 
[Arlh.  Ludwich].  Bon.  %  Albert  Mayr,  Ueber  Tcndenz  ttnd  Abfassungsseit  des 
Sophokleiscken   Oedipus  auf  Kolonos  [Wecklcin].  La  démonstration  reste  à 

30  faire,  f  James  Adam,  The  nuptial  number  of  Plalo  [Fried.  Ilultsch].  Travail 
qui  mérite  d'être  signalé,  quoique  le  problème  ne  soit  pas  résolu.  ^  J.  Ar- 
mitage  Robinson,  Texts  and  Studies.  Contributions  to  btblical  and  patristic 
literature.  Vol.  1.  n»  1.  J.  Rendel  HarriS,  The  Apology  of  Aristides  on  behal 
of  the  Christians;  —   n»  2.   J.   Arm.  ROBINSON,  The  passion  of  S.  Perpétua 

36  [Adolf  Ililgenfeld].  Le  critique  réserve  son  jugement  t  Ortmann,  Comelii 
Nepotis  liber  de  excellenlibus  ducibut  |[Gemss].  5*  éd.  avec  peu  de  change- 
ments, f  Emil  SzANTO,  Das griechische Biirgen'echt  [Y .  Thumser].  Longarticle 
très  élogieux  dont  Va  suite  est  au  n»  suivant.  ^  C  M.  Zandbr,  De  lege  versi- 
ficalionis  latiyiae  summa  et  antiquissima  [L.  Mueller].  Vivement  recommandé- 

40  f  Fr.  Sav.  Cavallari,  Appendice  alla  topogra/ia  archeologica  di  Siracusa 
[Holm].  Très  détaille.  ^^8  oct.  Le  fronton  est  du  temple  de  Zeusà  Olympie 
[A.  Furtwângler].  Long  article  dont  la  fin  est  au  n»  suivant.  ^  Fr.  Cauer, 
Hat  Aristoteles  die  Schrift  vom  Staate  der  Alhener  geschrieben  ?  —  Jul.  SchwaRCZ, 
Arxstoieles  und  die  'A9r,va:tov  T:o),tT£ta  ;  —  Fr.  Rt'HL,  Ueber  die  von  M.  Kenyon 

45  verô/fenlliche  Schrift  vom  Staate  der  Alhener  :  —  P.  CaSSEL,  Vom  neuen  Aris- 
toteles und  seitier  Tendais  ;  —  Ad.  BaUER,  Litterarische  und  historische  Fors- 
chungen  su  Aristoteles  'A6.  ttoà.  ;  —  R.  W.  MaCan,  'A6r,va:uv  izoki-zdoL;  —  Th. 
GOXirERZ,  The  Schrift  vom  Slaatsiuesen  der  Alhener  und  ihr  neuerster  Beurteiler  ; 
—  P.  MeyBR,   Des  Aristoteles   Polilik  und  die  *Afi.  7:0)..;    —  E.  v.    Stern,  Die 

60  neuentdeckle  A6.  iro)..  ;  —  Fr.  RÛHL,  Der  Slaat  der  Athener  und  kein  Ende  [Val. 
von  Schôffer].  Très  long  article  dont  la  fin  est  au  n"  suivant  ;  le  critique  se 
plaint  de  ce  que  cette  multitude  de  travaux  ait  plutôt  obscurci  qu'éclairci 
lajquestion.  f  Kilian  Seit»,  Die  Schulevon  Gasa  [Cari  Weyman].  Méritoire,  f 
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II.  Gelzer,  Georgii  Cyprii  descriptio  orbis  Romani.  Accedit  Leonis  imperaloris 
diatyposis  genuina  adhuc  inedita  [Garl  Frick].  Eloges.  5f  E.  P.  Morris, 
T.  Macci  Plauti  Pseudolus  [E.  Redslobj.  Des  lacunes.  ^  Rudolf  Buente, 
Palrici  epilhalamium  Auspici  et  AeUae  denuo  editum  [M.  Manitiusj.  Très  bon, 
f  Alex.  Enmann,  Zur  rômischen  Konigsfieschiclile  [II.  SchillerJ.  Pénétrant  mais  5 
trop  arbitraire.  \  W.  Windelband,  GtschicMe  der  Philosophie,  3  et  4  fasc. 
[F.  Lortzingj.  Bon  manuel.  ^  Simon  Porlius,  Gmmmalica  linguae  graecae  vul- 
garis  avec  un  commentaire  par  Willielm  Meyer  et  une  introduction  de 
Jean  Psich.\ri  [JohnSchinitt].  Éloges.  ^  Theodor  Be.vfey,  Kkinere  Schrifien 
herausg.  von  Adalbert  Kezzenberger  [Bartholomao].  Utile.  ^^  15  oct.  Franz  lo 
BÛCHELER,  Ilerondae  mimiambi,  2  Aufl.  [Art.  Ludwich^  Éloges.  ^  G.  II. 
MÛLLER,  Horas'  hjrische  Gcdichte  [J.  Hélussner].  Quelques  critiques.  ^  Pierre 
Paris,  Èlatée  [Fritz  Baumgarten].  Soigné.  ^  Gabriello  Garnazza,  H  diritto 
commerciale  dei  Romani[M.  Voigt].  Utile.  ^  Herbert  Weir  Smvth,  The  vowel 
System  of  the  lonic  dialect  [W.  Schulïse].  lusiiffisaat.  If  G.  E.  Bbnseler,  15 
Griechisch-DeulchesSchulwôrterbuch,  9  Auf.  bes.  von  G.  Autenrieth[  Franz  Mill- 
ier]. Éloges.  ^  Iwan  von  MÛLLEK,  Zu7n  hundevtjàhrigen  Gcburtslag  Ludwigs  von 
Doderlein  [X.].  Bonne  étude  sur  Dôderlein.  ^^  22  oct.  Accentuation  du 
choliambe  [Art.  Ludwich].  Réponse  à  quelques  observations  de  détail  faites 
par  L.  Millier.  If  Al(T/'j>,oy  Spaixa-ra...  x?)  cruvjpyxaîa  Ejyîvio-j  Zw(Aaptoo-j  ixotô6(Xîva  2S 
•jTzo  N.  Wecklein.  1.  nipaai  -/ai  'Enta  eut  ©-^êa;  [H.  Stadtrnuiler].  Indispen- 
sable ^  Henri  Weil,  Euripide,  Alceste  [Wecklein].  L'auteur  devrait  donner 
le  théâtre  complet  d'Euripide.  ^  Franz  Poland,  Arisloteles^  Staatder  Athener 
iiberselzt  ;  —  Martin  Erdmann,  Der  Athenerstaal  ;  —  Théodore  ReixaCH, 
Aristole,  La  république  athénienne,  traduction; —  E.  PORTE,  Arislolle  on  the  25 
Constitution  of  Athens,  translaied  [Paul  Gauer].  Les  traductions  française  et 
anglaise  visent  trop  à  l'élégance.  ^  Adolf  Busse,  Ammonius  in  Porphgrii 
Isagogen  sive  quinque  voccs  [M.  Wallies].  Important  pour  la  connaissance 
d'Aristote.  ^  Lud.  Bauer,  Silii  Italici  Punica  [L.  Mlillor].  Très  méritoire, 
malgré  des  tendances  trop  conservatrices.  <[f  Laur.  Schneider,  De  sevirum  30 
Auguslalium  munenbus  et  condicione  jiublica  [M.  Zoeller].  Démonstration  in- 
complète. %  0.  Keller,  Lateinische  Volksetij mologie  und  Vcrdwantes  [F.  Sku- 
tsch].  Long  article  favorable  dont  la  fin  est  au  u"  suivant.  \  Nik  Paulus, 
Der  Augnstinermônsch  Johannes  Hoffmeis'er  [X.].  Intéressant.  %%  29  oct. 
Bernhard  Risberg,  De  nonnullis  locis  Agamemnonis  Aeschyleae  scribendis  et  in-  38 
lerpretandis  [Wecklein].  Recommandé.  ^  Fried.  Schubert,  Sophokles'  Aias  ; 
—  du  même,  Eleklra  [Wecklein].  Net.  f  Albert  Dieterigh,  De  hgmnis  Orphicis 
capita  quinque  [Art.  Ludwich].  Éloges.  •[  H.  Gelzer,  Analecta  Byzanlina 
,  Cari  Weyman],  Analyse.  If  H.  Schiller,  Die  lyrischen  Versmasse  des  Horaz, 
3«éd.  [J.  Haussner].  Succès  mérité.  ^  J.  Kvigala,  Nové  krilické  a  exegetické  io 
prispevkij  k  Vergiliovè  Aeneidè  [Otto  Giithling].  Mérite  d'être  étudié.  ^Enrico 
GOCCHia,  Il  libro  21  délie  storie  di  Tito  Livio  ;  — du  même,  il  libro  2i  [Fiignerj. 
Méthode  incertaine.  %  Franz  Willicus,  Die  Geschichte  der  Rechenkunst  vom 
Altertumbis  zun  48  lahrhundert  [Fried.  Hultsch].  Populaire.  %  G.  W.  G.  O.man, 
The  Bgumtine  Empire  [H.  Gelzer].  Aurait  pu  étudier  mieux  les  sources. «f  45 
H.  BrOCkhaus,  Die  Kunst  in  den  Athosklôslcrn  [G.  Dehio].  De  bons  résultats. 
^  F.  Max  MÛLLER,  Die  Wissenschaft  der  S  proche  [Franz  Misteli].  13«  éd.  de  la 
traduction  d'un  ouvrage  célèbre.  ^^  i5  nov.  HavâxTi  [Max  Rubensohn].  G'est 
la  vraie  forme  de  ce  mot  au  lieu  de  itavàxeia.  %  August  Gehring,  Index 
homericus  [Paul  Cauer].  Des  fautes.  •[  R.  F.  J.  KlôTZER,  Die  griechische  iQ 
Erziehung  in  Homsrs  Ilias  und  Odyssée  [P.  G.].  Peut  être  utile.  ^  Jules  de  la 
Ghauvblay,  Les  armes  et  la  tactique  des  Grecs  devant  Troie  [P.  G.].  Bon 
travail  d'un  homme  qui  n'est  pas  philologue.  If  Richard  Walthbr,  De 
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Apollonii   Rhodii   Argonnuticariim   rébus   geographicis  [A.    Iiabler.   Très   ap- 
profondi, î  IsaacFLAGG,  Euripides,  Iphigenia  amonj  ihe  rawriarw  fWecklein  . 
Éloges,  f  Eduard  Rbitz,  De  praepositionis  -jnip  apud  Paiisaniamperiegetam  usu 
locali  [II.  Hilzig'.  Réussi.  ^  Rob.  N0V.a.K,  Taciti  historiarum  libri  l'A  S;  —  Karl 
5  Blûmbl,  Gennnnia  von  Tacilus  iibersetit  [K.  Niemeger'.  Suffisant.  ^  Frid.  Voll- 
MBB,  LaudationumfunebriumRomanoruinhistoriaelreliquiarum  editio' II.  Peter  . 
Éloges.  •[  H.  Bbst,  DeCypi'ianiquae  feruntur  metrisin  heptateuchum[M.  Pelschc- 
nig].  La  question  principale  n'est  pas  résolue.  %  Hubert  Schmidt,  Observaiiones 
archaeologicae  in  cannina  Hesiodea  [Fritz  Baumgarleu\  Du  soin  et  des  résul- 
10  tats.  ^  Fried  FurCHHBIM,  BibUografia  di  Pompei  Ercolano  e  Stabia  [F.  Baum- 
garten].    Bon.   ^   Giuseppe   MODRICH,   La   Datmasia    romana-veneta-moderna 
[G.  Meyerj.  Éloges.   %    Keilinschrifiliche  Bibliothek  herausg,  von  Eberhard 
SCHBADBR  [G.  F.  Lehmann].  Analyse  des  articles  contenus  dans  la  3»  partie 
du  t.  3;  la  fin  de  l'art,  est  au  n"  suivant.  %  Karl  Borinski.  (h-undsiige  des 
16  Hystems  der  artikidierien  Phouetik  [G.  Meyer\  Quelques  points  de  détail  à 
louer.  %  Karl  Wotkb,  Leonardi  Bruni  Aretini  dialogus  de  tribus  vatibus  Flo- 
rentinis  [X.\  Edition  améliorée.  ^  Franz  Frôhlich,  ^'apoleon  I,    und  seine 
liesiehungen  sum  klassischen  Attei'tum  'F.  Bau.MG.vrten].  Intéressant.^  BoNB, 
liegister  suden  Jdhrbiichern  (il-HO  und  den  1885-1886  su  tvinckelmanns  geburU- 
20  tageerscli.  Teslschriften  des  l'ereins  von  AUertumsfreunden  im  Bheinlande  'Georg 
Wolf].  Méritoire.  ïf  12  nov.  Guilelmus  Schvlzu  Quaestionesepicae  [Art.  Lud- 
wichi.  Critique  très  vive  de  la  méthode  de  S.  ^  Julius  Brix,  Ausgewàhlte 
Komôdien  des  T.  Maccius  Plaulxu.  Bd.  S.   Menaechmi,  6  Aufl.  bas.  von  Max 
NiBMBTBR  [E.  Redslob".  Le  nouvel  éditeur  n'a  pas  assez  approfondi  son 
25  sujet.   H    MiLLiN    et   MiLLiNGBN,    Peintures  de  vases  antiques  publiées    par 
Sal.  Rbinach  [Chr.   B.j.   Beaucoup  de  tact  et  do  savoir,  t  Aleiander  von 
WàRSBERG,  Die  Kunslwerke  Alhens;  —  Auf  den  Spuren  des  Gaiidenzio  Ferrari 
[F.  Baumgarlen'.  De  l'esprit  et  quelques  vues  originales.  %  Georg  Kietz, 
Der  Diskosuurf  bei  den  Griechen  und  seine  kiinstlerischen  Motive  [F.  Baumgar- 
30  ten  .    Soigné.    5   G.    IIabbbrlin,   Eduard   HiUer   [R.    Weil].    Intéressant. 
5f    19   nov.    BuRY,  The  Isihmian  Odes  of  Pindar   [L.   Bornemann[.  Livre 
instructif,  f  W.  E.  Long,  Euripides  Cyclops  [WeckleinJ.  Le  seul  mérite  do 
cette  édition  est  dans  les  communications  fournies  par  Allen  sur  les  mss, 
ï  James  T.  Abbs.  Aixavixô;  Xôyo;  in  Euripidrs  [Wecklcin].  Le  sujet  peut  être 
35  traité  de  nouveau.  1  Ch.    E.  Rubllb,  Problèmes  musicaux  d'Aristolc;  —  du 
même,  Corrections  anciennes  et  nouvelles  dans  le  texte  des  problèmes  musicaux, 
d'Aristolc   [Cari   v.    Jan>    A  facilité    la    tâche  pour  une   future   édition. 
If  M;ix  Wallibs,  Die  griechischen  Ausleger  der  Aristotelischen  Topik'Fr.  Suse- 
mihl].  Instructif.  ^  R.  EhwaLD,  Ad  historiam  carminum  Ooidianorum  recen- 
*0  sionem  que  symbolae  [Hugo  Magnus\  Un  des  meilleurs  travaux  qui  aient  été 
écrits  sur  Ovide,   f  W.    A.    Spoonbr,   Cornelii  Taciti   Historiarum   libri\yf. 
Heraeus].  Rien  de  neuf.  \  M.  Klussmann,  Excerpta   Tei-tullianea  in  Jsidnri 
Hispalensis  Etymologiis  [M.  Petschenig].  Soigné.  ^  F.  FrancOTTB,  Les  popula- 
tions primitives  de  la  Grèce  [Ilolm].  Clair  et  méritoire.  ^  J.  PartSCH,  Die 
45  Jnael  Korfu;  —   Die  Insel  Leukas;  —  Kephnllenia  und  Ilhaka;  —  Die  Insel 
Zante  [H.  Zimmerer].  Grands  éloges.  ^  Ernst  Sibckb,  Die  Liebesgeschichte  des 
Himmels  [W.  H.  Roscher\  Défaut  de  méthode.  %  Juribn  de  la  Gravièrb, 
La  flottille  de  VEuphrate  [G.  Hertzberg].  Intéressant  malgré   le  décousu. 
\  Arthur  RiCHTER,   Erasmus-Sludien  [X.[.  Bon.  tî  26   nov.   Notre  texte  de 
SO  Platon.  2   [Otto  Immisch].  Dipcussion  contre  Gomperz  sur  la  valeur  du 
texte  fourni  par  le  papyrus  du  Phédon.  Ç  II.  A.  Holden,  The  secenlh  book 
of  the  history  af  Thucydides;  —  E.  C  Marchant,    Thucydidcs  book  3;  —  G.  E. 
Graves,  The  fîfth  book  ofThucydides  [G.  Behrendt\  Editions  suffisantes  pour 
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les  dusses.  1[  C.  Reudantz  und  F.  BlaSS,  Demosthenes  AusgewdMte  Heden,  2. 
Die  Rede  vom  Kranze  [Leop.  Gohn].  La  conslilulion  du  texte  prête  à  des 
observations.   ^  Eduard   Sghwartz,  Quaesiiones  lonicae  [J.  IlbergJ.  Bon. 
%  Theodor   GOMPERSi",    Philodem    und   die  àsthetischen  Schriften  der  herkula- 
nischen    Dibliot'iek  [S.    Sudhaus].    Important,    f   Novum  Testamentum    graece  5 
herausg.  von  Fr.  Zelle.  4.  Das  Euangelium  des  Johannes  herausg.  von  B.  WOHI.. 
l'ART  [G.  Runzej.  Kloges.  ^  Jules  Martiia,  M.  TullH  Ciceronis  opéra.  Drutus 
[W.    Friedrich^    Quelques  observations,   ^f  A.   Engelurkcht,  l'airistische 
■  Analeclen  [X.].    Utile.    ^   Antonio    Tarameli.f,    Le  campagne  di    Gevmanico 
Georg  WollT'.  Mérite  d'être  signalé.  *[  Ghr.  HClsex,  Das  Forum  Romanum  lo 
0.  Riohter].    Recommandé.   ^   Albert  Ehrhard,    Das    unterirdische  Rom 
,R.  Weir,  Conférence  claire.  ^   P.    Dettweilkr,  Untersucfiungen  iiber   den 
didaktischen    Wert   Ciceronianischer    Schuhchriften,    2    [L.    Gurlitt].    Vues    à 
approuver.  ^  L.  Schmidt,  Der  philologische  Universitàtslehrer   [X.J.  Intéres- 
sant. 1|^3  déc.  Ewald  Bruhn,  Ausgewiihite  Tragodien  des  Euripides  [Wecklein] .  16 
Connaissance  approfondie.  %  Otto  Apelt,  Beitràge  zur  Geschichte  der  grie- 
chischen  Philosophie  [Fr.  SusemihlJ.  Long  article  ôlogieux.  *j   Ghr.  Gron, 
IHatons  Lâches  [H.  Ilofîiuann].  Suffisant.  ^  Giovanni  Roberti,   La  eloquensa 
greca  [Thalheim].  Populaire.  |  Ed.  Wôlfflin,  Tili  Livi  ab  urbe   condila  liber 
22  [Fiigner].  2°  éd.   avec  quelques  changements.  ^  Enrico  GoaCHiA,   Tito  20 
Livio  e  Polibio  innanzi  alla  critica  storica  [Fr.  Ilaltsch].  Quelques  points  inté- 
ressants. ^  Uhlig,  Die  consecuHo  temporum  im  indirektf.n  Fragesazt  beiTacitus 
K.  Loschhorn].  Eloges.  ^  John  Henry  Wright,  The  data  of  Cylon  [Holm]. 
Soin  extraordinaire,  t  E.  A.  Freeman,  The  hisloryof  Sicily  [B.  LupusJ.  Bon. 
^   Augiist   Chambalu,    Die    Stromverdnderungen     des    Niederrheins    seit  der  25 
vorrômischen  Zeit  [Georg  Wolffj.  Important.  1[   Sigmund  Reighenberqer, 
Die  Entivicklung  des  metonymischen  Gebrauchs  von  Gôlternamen  in  der  griech. 
Poésie  [WeckleinJ.  Intéressant.  *f  Fr.  Paulsex,  Einleitung  in  die  Philosophie 
[C.  Nohle].  Bon.  |^  10  déc.  Les  fragments  de  Pline  dans  Nouius  et  l'Anonyme 
de  dubiis  [J.  V.  BeckJ.  Long  article  dont  la  fin  est  au  n»  suivant.  ^  Fried,  30 
SOLTAU,  Die  homerische  Odyssée,  iibersetzt  ;  —  Fried  Keim,  Zur  Homerlektiire 
[Paul  Cauer].  Éloges  pour  Soltau.  ^  Milton  W.  Humphreys,  The  Antigone  of 
Sophocles  [Wecklein].  Fait  bonne  impression.  %  Franz  Luterb.vgher.    Titi 
Livi  ab.  u.  c.  liber  10  [Fiigner]  Compétence  et  originalité,  f  Corpus  glossa- 
riorum  Latinornm.  3.  Hermeneumala  Pseudodositheana  éd.  G.  GOETZ  [A.  Funck].  35 
Éloges.  ^  Otto  Ribbegk,  Geschichte  der  rômischen  Dichtung.   3  [— r].  Œuvre 
de  haute  valeur.  ^  Théod.  ReinaGH,  Les  Sarcophages  de  Sidon  [—g—].   Inté- 
ressant. ^  J.  Ilarry  Middletom,  The  Lewis  collection  of  gems  and  rings  in  the 
possession  of  Corpus  Chrisli  collège,  Cambridge  [F.  Baumgarten].  Utile  catalogue. 
t  A.  ChÉLU,  Le  Ail,    le  Soudan,  l'Egypte;   —  Max  Eyth,  Das  Wasser  in  alten  40 
und  neuen  Aegypten  [Ad.  Erman].  Éloges.  ^  Joseph  Wilpert,  Die  gotlgeweihten 
Jungfrauen   in    den    erslen    Jahrhunderlen    der    Kirche   [R.    Weil].    Quelques 
observations.  %  Gustav  Dannehl,  Cicéron  et  ses  amis.  [L.  Gurlitt].  Extraits 
du  livre  de  G.  Boissier.  ^  J.  B.  Kan,  Erasmiana  [X.].  Éloges.  ^  F.  Horne- 
M.iNN,  Die  Berliner  Dezemberkonferenzund  die  Schulreform  [C.  Nohle].  Intéres-  45 
sant.^^  17  déc.  R.  Reitzenstein,  Inedita  poetarum  graecorum  fragmenta  [Rud. 
Peppmiiller].  Bons   résultats.    \  Fewpyto;    M-   i^axoppâço;,   EOptutSov    MrjSsta 
[Wecklein].  Rien  à  signaler.  %  Elimar  Sghwartz,  De  numerorum  usu  Euri- 
pideo  [Wecklein].  Quelques  bonnes  choses.  ^  Paulus  Hartm.^nn,  De  canone 
decem    oratorum    [Léopold    Gobn].     Conteste    à    tort    les    conclusions    de  50 
J.  Brzoskal[  J.  Haury,  Procopiana  [K.  Krumbacher].  Intéressant.  %  Fr.  Riths- 
GHEI.IUS,  T.  Macci  Plauli  comoediae.  T.  4.  f.  3.  Persa,  éd.  altéra  a  Fr.  Sgholl 
recognita  [F.  Skutsch].  Bon.  %  Ernst  Graf,  Rhythmus  und  Metrum  [H.  Rei- 
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OLiun  .  Éloges.  ?  J.Overbkgk,  Geschicktc  der  griech.  l'iastil;.  'é  Aull.  .Siltl  . 
Succès  mérité.  ^  N.  HaTZIDAKIS,  nep\  toO  yXwaffixoO  ïrjTi^iJiaTo;  iv  'EX/.iôv 
[Fr.  Stolzj.  Intéressant,  %'i  24  déc.  N.  Wecklbin,  EuHpidcs'  Medea  [G.  Vi- 
lelli,\  Bon.  \  Laur.  WaHLIN,  De  usu  modorum  apud  Appnllonium  Rhodium 
^  ^Rud.  Peppmùllcr.  Sera  utile.  ^  Ed.  SCHWARTz,  Aihenagorae  Hbcllus  pi'o 
christianis,  oratio  de  resurectione  cadaverumlA.d.  Hilgenfeld '.  Rendra  service. 
H  W.  R.  IlARPBR  and  II.  C.  Tolman,  Eighl  booki  nf  Caesars  Gallic  War;  — 
E.  G.  SlHLER,  A  complète  lexicon  of  the  latinitij  of  Caesars  Gallic  war  [Rud- 
Menge].  Sufflsants.   î  Oskar  Jagbr.    Marcus  Porcins  Cato   [II.   Sctiilleri. 

10  Bonne  exposition.  ^Adolphe  Braham,  Recueil  des  notices  et  mémoires  de  la 
ttociélé  archéologique  du  dcp.  ilf  Constantine.  îî«  vol.,  3»  série  [J.  Schmidl  . 
Méritoire.  î  G.  Busolt,  Die  griech.  Staats-vnd  Rechtsaltertumer  \V.  Thuinser  . 
2*  éd.  améliorée-  ^  Cari  Robert,  Scenen  aus  der  Ilias  und  Ailhiopis  auf  einer 
Vase  der    Sammlung  der  Grafen   Michael   Tyskietoict    [E.    Reischj.    Éloges. 

<5  If  C.  Endbr^:'   :    ,  '■■     n'-';-      '      ''-  '         ^'    '        die  Schule  [C.  iioh\o]. 

Intéressant.  \lbert  .Martin. 

Bl&tter  lùr  das  Bayer.  Gymnasialschulwesen,  tome  XXVllI  (1892;. 
livr.  1.  I.'Enseignenieiit  grammatical  el  littéraire  du  latin, 
[Joh.  Gerstenecker]  Protcsleavec  Kobilinski  contre  Tappauvrissementarbi- 

20  traire  du  latin  d'école,  et  critique  rétroiiesse  de  plusieurs  règles  données  par 
quelques  slilistiques,  Heynacher,  Menge,  etc.  ^  L^AOr^va-wv  no/i-rtla  dWris- 
tote  et  les  travaux  qu'elle  a  suscités  jusqu'à  ce  jour.  [J.  Melberl,  Enumère 
les  éditions  qu'on  a  données  du  traité  d'Arislote  (celle  de  Blass  est 
annoncée),  examine  les  divisions  de  l'ouvrage,  qui  est  à  la  fois  historique 

2.'5  et  théorique,  passe  en  revue  les  traductions  allemandes  de  Kaibel-Kiessling, 
Franz  Poland,  l'édition  de  Kiessling  et  Wilamowitz-Moellendorf ,  puis  les 
mémoires  qui  contestent  l'authenticité  du  traité,  soit  anglais,  comme  celui 
de  Major-Newmann-Platt-Richards  refulé  par  Gomperz,  soit  allemands, 
comme  ceux  de  Schwarcz,  Cauer.  Rùhl,  réfutés  par  Gomperz,  Niemeyer, 

.10  etc.  T  Richard  Ullrich,  Studin  TibuUiana,  de  Hbri  secundi  cditione,  statu 
intègre  et  compositione  [Cari  Woyman'  De  certains  passages  d'Ovide, 
il  faut  conclure  que  le  2«  livre  des  Élégies  a  été  publié  par  le  poète,  comme 
le  premier.  \  Karl  Wbvman  ,  Apuleius,  Amoi'  und  Psyché  'G.  Schepss'. 
Excellente  édition,  au  double  point  de  vue  de  la  consitution  du  texte  et 

35  du  commentaire.  î  K.  Krumb.vCHBR,  Geschichte  der  bysantinischen  Lileratur 
(527-l/i53)  [Wagner].  Fait  suite  ;\  rhi>loire  de  la  littérature  grecque  clas- 
sique de  Christ.  Louée  :  bibliographie  abondante.  ÎAdolfHOLU,  (îrt>c/itsc/ie 
Geschichte,  .3»  vol.  (4"  s.  jusqu'à  la  mort  d'Alexandre  le  Grand)  [J.  Melberj. 
Louée  surtout  pour  la  3«  partie  (Histoire  d'Alexandre);  est  digne  de  tout 

40  point  des  deux  premiers  volumes.  %  B.  Todt,  Die  Tragédien  des  Aeschylos, 
traduction  en  allemand  [  I  Louée  :  les  trimètres  iambiques  grecs  sont 
rendus  en  iambiques  de  5  pieds,  ^f  Livr.  II.  La  trirème  et  les  voyages 
d'Ub'sse  [Max  Hergt].  Traite  ensemble  de  ces  deux  questions  sans 
connexité,  À.  l'exemple  et  à  propos  de  l'ouvrage  de  Breusing;  il  rejette 

45  avec  Assmann  ses  hypothèses  sur  la  trirème  et  ^a  manœuvre,  et  lui  reproche 
d'avoir  manqué  de  critique  dans  sa  discussion  de  l'itinéraire  d'Ulysse  au 
point  d'ignorer  les  travaux  de  Kirchliofl"  sur  la  composition  de  l'Odyssée. 
\  Contribution  à  la  critique  des  tragiques  grecs  [J.  Gg.  Brambs]  Entreprend 
de  justifier  les  contradictions  qu'on  a  relevées  dans  Eschyle,  Sophocle, 

50  Euripide  au  sujet  de  l'âge  d'Oreste,  et  montre  à  l'aide  de  plusieurs  pas- 
sages que  chaque  poète,  par  des  moyens  diflerents,  a  su  rendre  vrai- 
semblable la  scène  de  la  reconnaissance  avec  Electre.  ^  Gustav  Landgraf, 
Lateinische  Schulgi'ammatik  [Zucker]  Bonne  simplification  de  la  grammaire 
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trop  développée  d'Englmaun.  Critiques  et  réserves  sur  plusieurs  poinl-^. 
%  Kallenberg,  Studien  uber  den  gricchischen  Artikcl  [Fr.  Vogel]  Programme 
intéressant  et  sutjgeslif  sur  l'emploi  de  l'article  grec  devant  les  noms  de 
fleuves  et  de  montagnes,  tt  Livr.  III.  Remarques  sur  la  Germania  de 
Tacite  [B.  Sepp]  Sur  les  20  mss  de  Massmann,  Moritz  Haupt  a  montré  que  s 
3  seuls  avaient  une  réelle  valeur  :  Vaticanus  C.  1518,  Valicanus  B.  1862, 
Leidensis  bibl.  univ.  XVIII  Perizon.  C.  21  (b).  Les  nouveaux  éditeurs 
y  ajoutent  ça  et  là  les  leçons  du  NeapoUtanus  bibl.  reg.  IV  c.  21  (c).  S. 
groupe  le  Neapolitanus  avec  le  Valicanus  G.  et  le  Leidensis  avec  le  Vati- 
canus B.  puis  montre,  par  l'examen  critique  de  qqs.  passages  que  B.  est  le  lo 
plus  ancien.  1  Adoll"  Kiessling,  Q.  HomiUis  Flaccus,  Oden  und  Epoden, 
2»  éd.  [Proschberger]  Améliorations  notables,  texte  et  commentaire,  mais 
plusieurs  leçons  défectueuses  ont  été  maintenues,  d'autre.'i  changées  à 
tort,  f  R.  KÔPKR,  Die  lyrischcn  Versmasse  des  Hora:^,  4»  éd.  [J.  Mosl]  Etude 
substantielle  des  rythmes  et  de  la  métrique  d'Horace.  T[  Otto  Sghultess,  is 
Der  Pi^ozess  desC.  Babirius  [G.  Hammer]  Monographie  savante  et  originale, 
mais  les  matériaux  sont  mal  disposés.  ^  Otto  Keller,  Laieinische  Volks- 
etijmologie  und  Verwandles  [J.  Haiïssner]  Très  suggestif;  contestable  au  point 
de  vue  linguistique,  mais  très  bon  au  point  de  vue  philologique. 
^  Iwauus  MuLLER,  Augustus  LuGHS,  Acla  Seminarii  philologici  Erlangensis,  20 
vol.  V  [G.  L.]  Signale  divers  mémoires  de  Bezzel  sur  Diodore,  Stcehlin  sur 
Glément  d'Alexandrie,  Steiger  sur  les  noms  propres  dans  la  comédie 
attique,  Kœberliu  sur  le  participe  chez  Tite-Live.  f  August  Waldegk, 
Lateinische  Schulgrammatik;  Praklische  Anleilung  zum  Unterricht  in  der 
lateinischen  Grammatik  [Gebhard]  Loue  la  méthode  de  W.  et  la  grammaire  26 
où  il  l'applique;  signale  quelques  desiderata.  ^  G.  Braûning,  Demosthenes' 
achl  Reden  gegen  Philipp,  éd.  classique  [II.  Ortner]  Loué  :  texte  traditionnel 
avec  quelques  conjectures  de  Blass;  commentaire  un  peu  trop  pauvre, 
^Ferd.  Wrck,  Die  epîsche  Zerdehnung  [Reichenhart]  Loué  :  explication  hardie 
des  verbes  contractes  qui  seraient  dérivés  de  désidératifs  en  tâw  (léw)  ainsi  30 
que  le  subj.  etl'opt.  aor.  des  verbes  en  y.i.  1  W.  Liebenam,  Zur  Geschichie 
und  Organisation  des  rômischen  Vereinswesens  [H.  Welzhofer]  Travail  très 
soigné  sur  un  sujet  trop  négligé  et  où  les  sources  font  à  peu  près  défaut. 
II  Waldemar  RiBBECK,  Griechische  Schulgrammatik ,  Formenlehre  der  atlischen 
Prosal  ]  Bon.  ^  Émil  RÔMER,  Kurzgefasste  griechische  Formenlehre,  2«  éd.  35 
;  ]  Améliorée.  \  Ileinrich  Stein,  Herodotos,  4»  fasc.  (livre  Vil),  o'^  éd.  [  ] 
Texte  modiflé  en  plus  de  30  passages  ;  commentaire  enrichi  et  amélioré. 
1[Tf  Livr.  IV  et  V  Sur  l'IIippolyte  d'Euripide  [H.  Sladtmûller].  Corrections 
proposées  :  Lire  115  <9wvoûvt£?>,  441  'Epûat  <vOv  TéXr)>  1231  <XtYÔrjV> 
TisXàCwv,  903  <£?'«  T6aov>  ffxlvet;,  468  Iç  ôè  <C  (iÛYxya''v ]>,  961  <["Atôou>  40 
yévotvx'  àv,  863  <Cr,ôù>  Trpoffffatvo-jcrt,  42  <9âiT(Tov>»  upâyfxa,  1070  <?<J'ff£i  > 
Tipoç  T^Ttap,  1069  Çvvoixovpou;  .<;<7X£7iâ>v>,  934  ■<>,oSwv>  ypa[Ji.|AâTwv,  277 
<(j,av£î(7'>  -àffiTEi  ^  Sur  Quintilien  [Moriz  Kiderlin]  Corrections  proposées 
dans  V  13,  49-50;  VIII  Pr.  12;  IX  2,  12;  id.,  29;  id.,  36;  id.,  46;  id.,  67; 
id.,  76-77;  id. ,  100-101  ^  Abhandhmgen  aus  dem  Gebiet  der  klassischen  ii 
Altertumswissenschaft,  W.  von  Christ  zum  60.  Geburtslag  dargebracht  von 
seinen  Schiilern.  [Theodor  Preger]  Signale  avec  éloge  les  mémoires  de 
Thielmann  sur  ë-/w  avec  le  participe,  de  Bischoff  sur  les  Bacchantes 
d'Euripide  etc.  ^  RitSCHL-Sghoell,  T.  Macci  Plauli  comoediae,  IV,  1 
'Casina)  [Weninger]  Loué  :  collation  d'un  ms.  non  encore  utilisé,  le  bo 
Vossianus  Q.  80  (V)  ;  critique  prudente.  ^  Hermann  Schûtz,  Qu.  Horatius 
Flaccus,  Oden  u.  Epoden.  3»  éd.  [Proschberger]  Très  bonne  édition  ;  excel- 
lent appendice  critique;    tort  de  ne  pas  faire  entrer,  dans  le  texte  les 
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conjectures  et  levons  auxquelles  il  donne  la  préférence.  ^  Piderit- 
Harnbckbr,  Cicet'o  de  Oraiore,  III.  G*  éd.  [G.  Ammon].  Edition  en  progrès 
sur  la  ÎJ«,  texte  et  commentaire,  malgré  quelques  desiderata.  ^  Kranbr- 
IIOFMANX,    C.    Juin  Caesaris  commentarii  de  bello  civili,   10*   éd.    [Heinrich 

5  Scàillerl.  Le  commentaire  a  beaucoup  gagné,  grâce  aux  emprunts  faits  à  la 
Guerre  civile  de  Stoffel  ;  corrections  à  souhaiter.  fTheod.  Paul,  id.[id.j  L'édi- 
tion classique  est  bonne  et  remluelisible  par  d'abondantes  conjectures,  la 
grande  édition  est  indispensable,  et  Hofmann  y  a  pris  33  conjectures. 
%  A.  ProckSCH,  Anleilung  zur   Vorbereitung  auf  Cnsars  gallischen  Krieg,  1-3. 

10  DOBERBNZ-DlNTER,  C.  J.  Caesuris  Belli  gallici  libri  VU  u.  A.  Ilirtii  liber  VIII, 
9»  éd.  [id.;  Bons  ouvrages  q.:!  fo  complètent  l'un  l'autre,  l'édition  de  Dintor 
dépassant  le  niveau  des  classes.  %  M.  Pbtschbnig,  Maximiani  Elegiae 
[G.  Schepss\  Loué.  Te.xle  fondé  sur  le  ms,  d'Eton;  polémique  sur  l'époque 
où  vécut  Maiimien.  \  II.  IIilob.nfbld,  i.   Annaei  Senecae  epistutae  moralen 

15  quo  ordine  et  quo  tempore  sint  scriptae,  coUeetae,  edilae  [Cari  Weyman^  Témé- 
laire.  1[W.  Kopp,  Geschichleder  rùmischenLileratur,6*  éd.  (par  Sbyffbrt)  [id. 
S.  a  continué  l'œuvre  d'Hubert,  chargé  de  remanier  l'histoire  de  Kopp: 
qqs  critiques.  5  Lattmann,  "VN'btzbl,  Selbslàndiger  u.  bezogtnfier  Gebrauch  der 
Tempora  im  Lateinischen  [id.]  L'ouvrage  de  W.  est  une  réplique  à  celui,  por- 

20  tant  même  titre,  de  L.  ;  dans  les  deux  H  y  a  du  savoir  et  de  l'originalité. 
^  H.  S.  Anton,  Studien  zw'  laleiniscfieii  Crammatik  h.  StUislik.  [J.  Gerste- 
necker]  Indispensable  aux  philologues  ;  loué,  réserves  de  détail,  t  Rônsch- 
Waobnbr,  Collectanca  philologa  [Schepss].  Bon  recueil  des  travaux  de  R. 
par  W.  ;  très  utile.  ^  Fried.  ScnvBUi^T,  Sophokles'' Antigone,  2* éd.  [J.  IIerzer] 

25  Louée  ;  le  texte  de  la  1"  éd.  a  notablement  changé;  discussion  de  plusieurs 
passages.  ^  J.  Rappold,  Sophokles'  Antigone  [Id.l  Ed.  classique  louée,  texte 
et  commentaire  ;  passages  discutés.  ^  N.  Wbcklbin,  Die  Tragodien  des  So- 
phokles, \.  Bd.  Antigone,  3«  éd.  'id.j  Tout  à  fait  digne  des  précédents;  texte 
amendé  en  16  endroits  sur  la  2«  éd.  qui  différait  de  la  1"  en  26  passages. 

30  ^  Id.  id.  6.  Bd,  Philoktetes,  2"'  éd.  [Id.]  Très  bonne  éd.  ;  24  leçons  nouvelles, 
dont  8  conjectures  dues  à  W.  ^  "Wilamowitz-Môllbxdorf,  Euripide»'  Ilip- 
polytos,  griech.  u.  deutsch  [Stadtmuller,'  Bon;  des  réserves;  ne  saurait 
dispenser  des  autres  éd.  ^  Heinrich  Swoboda,  Die  griechischen  Volksôes- 
chlusse  [J.  Melber]  Excellente  monographie  historique,  fondée  sur  l'étude 

^5  d'innombrables  inscr.  ;  digue  de  celle  d'IIarlel  sur  les  décrets  populaires  à 
Athènes.  ^  Ladbwig-Schapbr ,  Vergits  Gedichte  II  bd.  Enéide  1-6.  Il' éd. 
par  Dbutickb  :  ]  Louée.  %\  Livr.  VI  et  VIL  Sur  les  Bacchantes  d'Euripide 
[H.  Sladtniïiller'  Correction!!  proposées.  Lire:  860  <évît(iXr, >  6e6;,  861 
<  ipejA^oidi  >•  S'f.iriwTaTOç,   909  <£vei<x'>'   ilitiZi; ,  0\0  aï  î' <â|iâTr,(Tav  >,  50<> 

*"  oîffO'  <ô  {J(i;£i;>,  1274  <  et;  cT£7aî>  'E^t'ovi,  502  <  Èn^;  >  wv  oCx  elaopâ; 
(Cf.  Ai.  1046,  HeL  1295),  13r>3  «ra-.  <ônt>aî>.  ÎL"A6Tivatwv  iio),iT£ta  d'Aristote  et 
les  travaux  qu'elle  a  suscités  jusqu'à  ce  jour  (Suite)  [J.  Melber\  Analyse 
critique  de  divers  travaux  de  Lipsius,  Cauer,  Busolt,  A.  Bauer,  sur  la 
contribution  qu'apporte  l'ouvrage  d'Aristote  à  la  connaissance  du  droit  et 

46  de  la  procédure  à  Athènes,  sur  les  sources  auxquelles  Aristote  a  puisé,  etc. 
î  De  la  méthode  de  travail  de  Pline  l'Ancien  [H.  Stadler].  A  propos 
des  nombreuses  répétitions  qu'on  trouve  dans  i'Historia  naturalis,  observe 
que  Pline,  par  précipitation  ou  lapsus  de  mémoire,  oubliait  souvent  ce 
qu'il  avait  écrit  et  se  répétait,  surtout  lorsque  ayant  trouvé  une  seconde 

50  source  il  croyait  y  découvrir  quelque  chose  qui  n'était  pas  dans  la  première. 
Exemples  à  l'appui.  î  RitSCHL-GOETZ,  T.  Macci  Plauti  Miles  gloriostis, 
2e  éd.  [Weninger].  Excellente  ;  marque  un  grand  progrès  dans  la  critique 
de  Plante  :  plus  de  500  leçons  nouvelles,  dont  30  conjectures  seulement. 
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Examen  de  plusieurs  passages.  ^  M.  Sonntag,  Vergil  als  bukolischer  Dichter 
[H.  Kern].  Intéressant.  Etudie  la  date  et  l'ordre  des  églogues,  et  examine 
les  traditions  des  anciens  sur  Virgile  poète  bucolique.  ^  A.  Kornitzer, 
M.  TulU  Ciceronis  pro  Murena  oratio  [G.  Ilammer].  Bon  :  introduction  qui  est 
d'un  grand  secours.  ^  E.  R.  Gast,  Ciceros  Philippischp  Rede  I,  IV,  XIV  |id.]  B 
Choix  des  discours  contestable  ;  texte  de  la  collection  Teubner  ;  commen- 
taire bon,  malgré  des  faiblesses,  \  IIalm-Laubmann,  Die  Reden  gegen  Cali- 
lina  u.  fur  Archias,  13<'  éd.  [id.]  Louée  ;  pour  la  constitution  du  texte  s'est 
souvent  servi  de  la  famille  a.  ^  Rudolf  Mengb,  C.  Julii  Caesaris  commenlavii 
de  bello  gallico.  S»  éd.  |II.   Schiller].   Très  bien  appropriée  aux  classes  ;  ne  lo 
partage   pas    l'engouement   dont   jouit    la   famille   p  ;  l)on  commentaire 
imprimé  à    part.  ^  Ign.    Prammer,    6'.    Julii   Caesaris   commentarii  de  bello 
gallico,  4»  éd.  [id.]  Bonne  éd.  classique  ;  le  texte  se  rapproche  de  plus  eh 
plus  de  p  ;  introduction  et  appendice  riches  en  renseignements  historiques. 
*^G.llBSS,  L.  Annaei  Senecae  ad Luciliuni  epislulae  morales selectae[Ca.r\V/eymau\  15 
Bon  choix  des  lettres  de  Sénèque,  trop  délaissées  dans  les  classes.  ^  Antonius 
LUDEWIG,  Quomodo  Plinius  major,  Seneca  philosophus,    Curtius   Rufus,  Qtiin- 
tilianus,  Cornélius  Tacilus,  Plinius  minor  particula  quidem  usi  sint.  [id.J  Bonne 
étude  qui  fait  suite  aux  recherches  de  Grossmann  sur  l'usage  de  quidem 
avant  et  chez  Gicéron;  dans  les  auteurs  en  question  la  construction  cicéro-  20 
nienne  de  quidem  avec  un  relatif  devient  rare.  ^Theodor  ARNDT,Z,a/emiA'c/ie 
Syniax,  2-=  éd.  [GebhardJ   Excellent  abrégé  en  37  pages.  ^  Karl  Stegmann, 
Lc^.einische  Schulgrammatik,  5*  éd.  [id.]  Très  soignée,  et  notablement  amé- 
liorée, sur  les  critiques  de  Welzhofer  :  2  observations  de  détail.  ^  Friedrich 
Hoi.zwEissiG,  Lateini'iche  Schulgrammatik,  5»   éd.  [id.].   A  louer  comme  les  26 
précédentes.  ^  Ferdinand   Schultz,   Kleine   lateinische  Sprachlehre,   21"   éd. 
[id.].  Toujours  bon,   malgré  qqs  inadvertances.  ^  Sghmalz  —  Wagener, 
Lateinische  Schulgrammatik  ;  SghmaLZ,  Erlaiiterungen  zu  meiner  lat.   Schulgr. 
[id.].  W.  a  traité  la  mori)hologie,  S.  la  syntaxe;  l'ouvrage,  très  bon  pour  les 
professeurs,  comme  le  programme  qui  le  recommande,  est  trop  au-dessus  3o 
du  niveau  des  classes.  ^  Ewald  Bruhn,  AusgewàhlteTragôdiendes  Euripides, 
I  bd.  Die  Bakchen,  3«  éd.  [StadtmuUer].  Bonne  éd.,  apparat  critique  et  com- 
mentaire modestes,  mais  intéressants.  |  Albert  Zimmerman,  Quinti  Smyr- 
naei  Posthomcricorum  libri  XIV.   [M.  Seibel].   Marque  un  grand  progrès  sur 
l'éd.  deKochly  dont  le  texte  était  établi  arbitrairement  ;  nouvelle  collation  du  35 
Parrhasianus,  second  des  deux  meilleurs  mss.  |  Ghr.  Gron,  Platonis  Lâches, 
5«  éd.  [NusserJ.    Louée  :  texte  d'après  Schanz  et  Kral  ;  commentaire  très 
complet.  ^  Ferdinand  RôSIGER,    Demoslhenes''  ausgewàhlte   Staatsreden  1   bd. 
(liber  die  Symmorieu,  fiir  die  Freiheit  der  Rhodier,  fiir  die  Megalopoliten 
XIV-XVI).  [Burger].  Ed.  très  solide  :  peu  de  changements  apportés  au  texte;  40 
réserves  et  desiderata,  f  Rost-Albreght,  Deutsch-griechisches   Worterbtich; 
lie  éd.  [Fr.  Zorn].  Un  des  meilleurs  que  possède  l'Allemagne  ^  Benseler- 
AUTENRIETH,    Griechisch-deutsches  Schulwôrlerbuch,  9^  éd.   [id.].  L'éloge   n'en 
est  plus   à  faire,  t  Reichenberger,   Hauptregeln  der  griechischen   Syntax. 
[Stapfer].  Très  bon  :  clair,  exemples  bien  choisis  ;  manque  un  index,  ^  G.  45 
Maspero,  Aegypten  u.  Assyrien  (trad.  par  Birnbaum),  [Welzhofer].  Traduc- 
tion très   recommandée.  ^  Paul  Stengel,  Die  griechischen  Sacralaltertiimer 
(5  bd  des  Iwan  Miillers  Handbuch.)  [J.  Melber].  Bon  travail,  mais  la  seconde 
partie  s'inspire  de  Schômann  au  point  de  le  reproduire  parfois  mot  pour 
mot.  ^  Strehl  WxLLY,  Kurzgefasstes  Handbuch  der  Geschichte,  1  bd.  Orienta.  60 
lische  u.  Griechische  Gesc/itc/ite  [MarkhauserJ.  Recommandée,  f  K.  P.  Schulze, 
Rômische  Elegiker  [         ].  Bon  choix  d'élégies  de  GatuUe,  Tibulle,  Properce, 
Ovide.  tP-  J-  Meiër,  Ausgew.  Elegien  des  Albius  TibuUus  [       J.  Très  soigné. 
R.  DE  PHiLOL.  —  Revue  des  Revues  de  1892,  XVII.  —  3. 
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t  Alfred  Ribsb,  Rômische  Elegiker  \  ].  Bon  choix.  ^  Alfred  Ribsb,  Griechische 
Lyriker  [  ].  Boa  choix,  pour  les  classes,  d'élégies,  ïambes,  épigrammes,  etc. 
ï  Otto  RiBBECK,  Geschichte  der  romUclien  Dtchtung.  m  (Dichtung  der  Kai- 
serherrschaft)  i  ].  C'est  le  dernier  volume  d'un  excellent  ouvrage.  ^  O. 
5  WbiSBNFBLS,  Die  Entwicklung  der  Tragodie  bfi  den  Griechen  [  ].  Un  des 
bons  ouvrages  de  la  Bibliothèque  des  gymnases  dirigée  par  E.  Pohimey  et 
Hugo  Wagner.  ^  Otto  Crusius,  Untersuchungen  su  den  Mimiamben  des  Heron- 
das  i  ]  Bons  travaux  sur  les  mines,  récemment  découverts  d'ilerondas 
(et  non  Ilérodas).  If  W.  Kotthof,  Griechische  G rammatik  [    ].  Bonne;  adaptée 

10  aux  Exercices  de  Wetzel.  ^1  Livr.  VMI.  La  première  excursion  en  Italie  de 
rinstitut  archéologique  impérial  allemand  —  L'archéologie  dans  l'Enseigne- 
ment [Karl  Wuuderer  .  Dans  le  premier  article  W.  rend  compte  du  voyage 
d'un  mois  que  des  professeurs  de  gymnases  ont  fait  en  Italie,  mais  dit 
qu'il  faudrait  augmenter  la  durée  du  séjour,  et  multiplier  les  bourses  de 

15  voyage.  Dans  le  second  article,  il  s'applaudit  des  résultats  que  cette  initia- 
tion pratique  à  l'archéologie  aura  pour  l'enseignement  ;  il  trace  un  pro- 
gramme pour  chaque  catégorie  de  classes  en  vue  d'indiquer  la  place  qu'y 
devrait  occuper  l'archéologie,  et  les  services  qu'elle  peut  rendre.  \  Ludo- 
vicus  Baubr.  Si7t  Iialici  Punica  XI-XVII  [Cari  Weyman].  2»  volume  digne 

20  du  I»'.  t  llerm.  Pbrthes,  Lateinisch-deutsche  vergleichende  Wortkunde  im 
Aiischluss  an  Càsars  Betlum  gallicum,  2»  éd.  (par  W.  GillhaDSBN)  [H.  Schiller  . 
Tout  à  fait  recommandable  pour  les  clas.ses.  t  Alols  Rzach,  Oracula  Sibyl- 
lina  [Theodor  Pregerj.  Bonne  édition  critique  ;  apparat  très  soigné,  comme 
le  commentaire.  ^  Theodor  I'rbgbr,  Inscriptiones graecae  metricae   [H.   L. 

25  Urlichs;.  Très  bon  recueil  des  Inscr.  raètricae  ex  scriptroibus,  praeter  An- 
thologiam,  coUeclae;  fait  pendant  aux  Epigrammata  graeca  ex  lapidibus, 
coulecta  de  KaibeL  1  G.  A.  SaaLPBLD,  De  bibliomm  tacrorum  vulgatae  edilio- 
nis  graecitate  [L.  Biirchner].  Lexique  bien  fait  des  mots  grecs  qui  se  trou- 
vent dans  la  vulgate  latine;  qqs  erreurs.  ^  Karl  Borinski,  Qrundsùge  des 

30  Systems  der  ariik-ulierten  Phonetik  [J.  Jentj.  Savant,  mais  très  ardu.  \  S.  Rbi- 
NACH,  Chroniques  d'Orient  [BviTchneT].  Loué  et  recommandé.  ^  G.  Œhmighbn, 
Dus  Biihneiiwesen  der  Griechen  und  Rômer  (Iw.  Mùllers  Hdb.)  [J.  MelberJ.  Bon  : 
rectiflé  souvent  A.  Millier  son  devancier;  pas  assez  de  gravures.  %\  Livr. 
IX  et  X.  L'avenir  de  la  Philologie  classique  [R.  Stôlzle].  Analysant  une  bro- 

S6  chure  de  Wilamowilz-MoUendorff,  montre  que  la  crise  des  études  classi- 
ques est  due  à  une  nouvelle  conception,  plus  positive  et  plus  scientiûque 
de  l'éducation  moderne,  qu'on  ne  peut  ignorer  l'antiquité  qui  est  la  base  de 
toute  notre  civilisation,  et  que  pour  la  sauver  du  naufrage,  il  faut  l'étudier, 
moins  au  point  de  vue  philologique,  qu'au  point  de  vue  historique  et  esthé- 

«0  tique.  ^  Un  voyage  dans  le  Pèloponèse  [Karl  Riickj.  Compte  rendu  d'une 
excursion  par  des  professeurs  de  gymnases  sous  la  conduite  de  Dorpfeld, 
d'Athènes  à  Nauplia,  Tirynthe,  Mycènes,  Epidaure,  Mantinée,  Megalopolis, 
Olympie, etc. ^  Sur  les  Categoriae  du  Pseudo-Augustin  [G-  Schepss].  Elles 
n'ont  pas  pour  auteur  Vettius  Agorius  (=  Augorius)  Praetextatus,  comme 

45  le  conjecturent  TeufTel-Schwabe,  car  il  y  est  cité  ainsi  :ut  Augorius,  quem 
ego  inter  doctissimos  habeo.  S  Otto  Apblt,  Beitràge  sur  Geschichte  der 
griechischen  Philosophie  [NusserJ  8  dissertations  d'une  grande  pénétration  : 
sur  la  doctrine  de- Platon,  qui  n'était  pas  dualiste,  et  dont  le  tort  a  été  de 
manquer  de  dialectique  (examen  de  Parménide  et  du  Sophiste);  sur  les caté- 

BO  gories  et  la  métaphysique  d'Aristote  ;  sur  les  adversaires  des  Mathémati- 
ques dans  l'antiquité  ;  sur  Posidonius  et  l.i  théorie  stoïcienne  des  pas- 
sions etc.  %  Fr.  LEO,  Cutex  carmen  Vergilio  ascriplum,  et  Copa  elegia  [llans 
Kern].  Ces  poèmes  sont  pour  la  première  fois  édités  séparément.  Bonne  éd. 
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critique,  et  bon  commentaire;  discussion   de    qqs  leçons.  ^  Gulielmus 
Friedrich,  M.    TuUii  Ciceronis  opéra  rhelorica,   vol.  II  (De  Oratore,   Brutus, 
Orator,  De  opt.  gen.   oratorum,  P.irlitioncs  oratoriae,   Topica)  [Ammon]. 
Très   bonne  :  texte  fondé  sur  de  nouvelles  collations  et  en   progrès   sur 
celui  de  G.  F.  W.  Miiller.  f  Karl  TÛCKING,  Titi  Livi  ab  urbe  condita  liber  XXII,  6 
3«  éd.  [F.  Walter].  Louée.  Texte  fidèle  aux  leçons  du  Puteanus  ;  commen- 
taire très  complet.  %  Fr.  Luterbagher,   Tili  Livii  ab  urbe  condiia  liber  X, 
[id.].  Excellent  commentaire  ;  tort  de  préférer  les  leçons  des  recentiores. 
^  Karl  TÛCKING,   Corn.   Taciti  de  vita  et   moribus   Cn.   Julii  Agricolae  liber^ 
3»  éd.  [id.].  Texte  très  conservateur  :  commentaire  excellent.  ^  ^milius  lo 
Thhwrewk  de  PONOR,  Sexti  Ponipei  Festi  de  verborum  significatu  quae  super- 
sunt   cum    Pauli    epitome   [A.   Deuerling].    Texte  fort  en  progrès  sur  celui 
d'Otfriod  Miiller  (1838, 1880);  examen  do  nombreux  pass  iges.  ^  Max  Zoeller, 
Grundriss  der    Geschichte  der  rômischen  Literalur  [Garl  Weymau].   Mauvaise 
compilation  ;  aucune  critique  ;  fait  tort  aux  deux  manuels  déjà  parus  dans  15 
la  môme  collection,  f  M.  WOHLRAB,  Die  altklassischen  liealieii  im  Gijmnasium, 
2*  éd.  [M.  Rottraanner].  Bon  manuel,  f  E.  von  Stern,  Dus  Hannibalische 
Truppenverzeichnis  bei  Livius  XXI,  23  [id.].  Soutient  d'après  Wôlfflin  que  Tite 
Live  a  suivi  dans  ce  passage,  non  les  annalistes  romains^mais  Polybe;  dis- 
cussion intéressante.  ^R.  Tieffenbach,  Vber  die  Ôrtliehkeit  der  Varusschlacht  20 
[id.].  Intéressant  :  Varus  aurait  été  battu  près  dTburg;  d'autres  emplace- 
ments de  batailles  sont  identifiés  à  la  suite  de  celui-là.  ^  Gurt  Wachsmut, 
Die  Stadl  Athen  im  Altertum  [J.  MelberJ.  C'est  le  second  volume,  très  étudié, 
d'un  ouvrage  considérable,  dont  le  premier  tome,  paru  en  1874,  a  beaucoup 
vieilli,  par  suite  des  récentes  découvertes  de  l'archéologie  ;  manquent  un  25 
index,  des  cartes  et  des  gravures.  ^  II.  Bender,  Romische  Geschichte  [    ]. 
Louée.  ^  Jos.   Werra,  Vergih  Àneis  [    ].  Bonne  édition,  abrégée  pour  les 
classes.  Alfred  Gasc-Desfossés. 

Deutsche  Litteraturzeitung  2  jr.  Ilermann  Osthoff  et  Karl  Brugmann, 
Morphologische  Untersuchungen.  P.  o  (fin)  [Hartmann].  Travaux  peu  couvain-  30 
cants.  ^  Fr.  CuMONT,  Philonis  de  setemitate  mundi  éd.  Fr.  Cumont  [Gomperz]. 
La  constitution  du  texte  marque  un  très  important  progrès  :  il  ne  manque 
pas  d'excellentes   conjectures.  ^  Hermann  Ronsch,  Colleclanea  philologa 
publ.  p.  Garl  Wagener  [lliibner].  L'éditeur  mérite  notre  reconnaissance.  % 
Emil  Sadbe,  De  imperatorum  romanorum  terlii  post  Chr.  natum  sxculi  tempo-  iB 
ribus  constituendis  [Klebs].   Fait  preuve  de  soin  et  d'application,  mais   les 
résultats  sont  souvent  douteux  ou  controuvés.  ^  Otto  Benndorf  et  George 
NiexMANn,  Dus  Heroon  v.  Gjôlbaschi-Trysa  (pi.)  [Kôpp].  Gommentaire  appro- 
fondi et  suggestif.  L'exécution  artistique  est  excellente.  \  I.  Berendes,  Die 
Pharmacie  bei  den  alten  Curlulvôlkern.  T.  2  (pi.)  [Puschmann].  Mêmes  qua-  40 
lités,  mêmes  défauts  que  dans  le  t.  1.  ^^  9  jr.  Ulrich  Wilcken,  Tafeln  zur 
àlteren  griech.  Palàographie  [Wattenbach].  Peu  approprié  à  l'enseignement, 
bien  qu'il  renferme  des  matériaux  de  valeur.  ^  Comelii  Taciti  annalium  libri 
éd.  Henry  Furneaux.  Vol.  2.,  iiv.  11-16  [PrammerJ.  Texte  conservateur, 
commentaire    abondant.   Bon    travail    préparatoire   à    une    réimpression  45 
d'Orelli-Baiter.  ^^  16  jr.  S.  Linde, /)e  Jano  summo  romanorum  deo[Wissow^a]. 
Sans  valeur.  ^  Maximilian  MIjller,  De  Seleuco  Homerico  [Schraderj.  Fait 
avancer  la  solution   des   questions  difficiles  étudiées  dans  cette  diss,   f 
J.  J.  IIartman,  De  Horatio  pocia  [K.  Schenkl].  Exagère  le  blâme  à  l'adresse 
d'Horace.  ^  Georgii  Cyprii,  descriplio  ovbis  Romani,   edidit  Heinrich  Gelzbr  50 
(pi.)  [Joh.  Schmidt].  Excellent  à  tous  égards,  yi  23  jr.  Acta  Seminarii  Phil. 
Erlangensis  vol.  5  [Dittenberger].  Appréciation  élogieuse  des  travaux  de 
Hugo  Steiger  'Der  Eigenname  in  der  attischen  Komddie'  et  de  Otto  Stahlin 
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'Observationes  criticae  in  Clementera  Alexandrinum'.  ^  Moriz  Wlassak, 
Mm.  l'rocessgesetse  2"  sect.  [Seufferl].  Fera  époque.  'i%  30  jr.  Theodor 
GOMPBRZ,  Philodem  u.  die  àslhelischen  SchrifUn  der  herkulanischen  Bibliothek 
[v.  Arnim\  Excellent.  ^  Comœdix  Horatiame  />-cs,  éd.  Rich.  Jahnkb  [Voigt]. 

5  Travail  solide  bien  qu'il  prête  à  maint^i  critique  de  détail.  ^  R.  Pappritz, 
Thurii,  seine  Entsteliung...  Bruck;.  N'apporte  rien  de  nouveau;  de  la  gaucherie 
et  de  la  prolixité.  ^  J.  H.  Middlbton,  The  engraved  gems  of  classical  times 
with  a  catalogue  of  the  gems  in  the  Fitzwilliam  Muséum  (pi.)  [Rossbacb]. 
Ce  qui  concerne  le  musée  Fitzwilliam  mérite  des  éloges;  il  n'en  est  pas  de 

10  môme  pour  la  partie  systématique  consacrée  à  la  glyptique,  t^  6  fév. 
Johannes  Baun.*.ck,  Aus  Epidauros  [Prellwilz].  Éloges  pour  le  texte  corrigé 
des  inscr.  publiées  par  Kavvadias  (Eçtiia  àpx-)  mais  non  pour  l'étude  qui 
l'accompagne.  \  Wilhelm  Studbmund,  Studien  auf  dem  Gebiete  des  archais- 
chen  Laieins.  T.  1,  fasc.  2.  T.  2  [Marx].  Réunion  de  travaux  très  importants 

16  pour  la  critique  de  Piaule  dus  àO.  Sbypfbrt,  .Vugust  Luchs,  Paul  Richtbr, 
Johannes  et  Peter  Schbrbr,  Eduard  Kbllbrhopp,  Josef  Bach  et  Wilh. 
Studbmund.  t  Georges  Goyau,  Chronologie  de  l'empire  romain  ^Dessau]. 
Loué.  ^  Hugo  Bbrgbr,  Geschichte  der  tvissenschaftlichen  Erdiiunde  der  Oriechen 
(3*  sect.  de  la  géographie  du  globe)  [NeumannJ.  On  trouve  dans  ce  remar- 

20  quable  ouvrage  une  appréciation  d'ensemble  neuve  et  approfondie  de  ce 
qu'a  fait  Dicéarque  pour  la  géographie.  ï^  13  fév.  G.  KrCgbb,  Die  Apologien 
Justins  des  Màrtyrers.  —  E.  PRBUSCHBN,  Tertultian,  De  parnilenlia.  De  pxidi- 
citia  [Hollzmann].  Annonce  favorable.  5  Homeri  Carmina  rec  Arthur 
LuDWiCH.  P.  2.  Odyssée  vol.  2.  Grande  et  petite  éd.  [Cauer].  Travail  soigné 

25  qui  offre  une  base  sutTlsamment  sûre  pour  la  critique  de  texte.  1  Attilio  de 
Marchi,  Ricerche  intomo  aile  Insulr  o  Case  a  Pigione  di  Roma  antica 
[Richter].  On  ne  peut  méconnaître  l'application  et  la  circonspection  de  M. 
Toutefois  le  problème  n'est  pas  résolu.  H  20  fév.  Aimé  Pubch,  Saini  Jean 
Chrysostome  et  les  mœurs  de  son  temps  (ouvr.  couronné)  [Benrath].   Bon,  a 

80  cherché  à  épuiser  le  sujet.  ^  Ferdinand  Chavannbs.  De  Palladii  Raptu 
flmmerwahr'.  Est  une  des  meilleures  dissertations  dues  à  l'enseignement 
de  Cari  Robert,  t  S.  Lbfmann,  Frans  Bopp,  sein  Leben  n.  seine  Wissenschaft 
P.  !.  [Oldenberg].  Cause  une  bonne  impression,  bien  que  le  style  soit  sou- 
vent guindé.  1  Euripides'  Hippolytos  griech.  u.  deulsch  v.  Ulrich  von  Wila- 

36  MOWITZ-MÔLLBNDORFP  [Bruhu].  Grands  éloges,  ^  Commentationes  Woelf/li- 
mianx  [Schmalz].  Il  est  impossible  de  donner  une  idée  même  approximative 
de  ce  volume  où  l'on  rencontre  les  noms  de  Hertz,  Hartel,  Zingerle,  R.  SchoU, 
EUis,  Nettleship,  Havet,  etc.  ^  Ilistorisches  Taschenbuch.  6»  série,  années 
7-11  fv.  Heinemann].  Analyse  de  ce  recueil,  mentionné  ici  à  cause  des  art. 

40  de  Heinrich  Welzhofer,  Asbach,  Noldechen,  Emil  Ritterling,  Adolf  Kôcher 
relatifs  •'i  l'histoire  ancienne.  •[  Heinrich  Schubmann,  Selbstbiographie 
publ.  p.  Sophie  Sghlibmann  (pi)  [v.  Duhn].  Indispensable  pour  les  gens  du 
métier.  îï  27  fév.  Ludwig  Traubb,  0  Roma  nobilis  (Abhandl.  baier.  Akad) 
[Hiimer].  Publication  de  valeur  qui  prépare  la  solution  de  maintes  ques- 

45  lions  délicates,  T.  a  proposé  aussi  de  nombreuses  conjectures  aux  textes 
édités  par  lui  ou  par  d'autres.  ^  Th.  Gompbrz,  Die  Schrift  vom  Staatswesen 
der  Atheuer  u.  ihr  neuester  Beurteiler  [Bruck].  Polémique  violente  contre 
Riihl  et  qui  n'est  pas  toujours  assez  justiflée  selon  le  critique.  En  somme  G. 
a  raison  surles  points  pricipaux,  notamment  sur  la  question  d'authenticité. 

60  Hî  o  mars.  Franz  SuSEMIHL,  Geschichte  der  griech.  Litteralur  in  der  Alexan- 
drinerseit.  T.  i  [Spiroj.  Œuvre  d'un  labeur  admirable.  î  Ferd,  Bêcher, 
Zum  10.  Buch  des  Quintilian  [M].  Programme  méritoire  qui  fait  ressortir  la 
valeur  du  Paris.  7723  el  qui  défend  avec  bonheur  le  texte  traditionnel  dans 
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"une  dizaine  de  passages.  T  Bernhard  Matthiass,  Zur  GescMchte  u.  Organisation 
der  rô'm.  Zwangsvevbdnde  f Joh.  Schmidt).  Diss.  bien  écrite  mais  qui  ne  fait 
pas  avancer  la  question.  \  Griech.  ic  rôm.  Portràls.  Nach  Auswal  u.  anord- 
nung  V.  Ileinrich  Buunn  u.  Paul  Arndt,  hrsg  v.   Friedrich   Bruckmann 
pi.)  |R.  Fôrater|.  Est  digne  des  'Denkraaler  griech.  u.  rom.  Sculptur'.  ^^  6 
12  mars.   Ilans  Schaght,  De  Xenophontis  studiis  rhetoricis  [Schenkll.  Travail 
méritoire,  bien  que  la  recherche  de  la  symétrie  des  périodes  soit  poussée 
ini  peu   loin.  ^  M.  Sonntag,   Vevgil  als  bukolischer  Dichter  [Rothsteinj.  Con- 
tient une  foule  de  choses  qui  malheureusement  ne  sont  ni  démontrées 
ni  démontrables,  sauf  en  ce  qui  concerne  la  biographie  de  V.  ^  Pasquale  10 
(Ici   GiUDiCE,  Studi  di    Storia  e  Diritto    iZeumerJ.  Mentionné  ici  à  cause 
d'une  étude  sur  la  propriété  foncière  chez  les  Germains  d'après  César  et 
Tacite.    Yi    19   mars.    Euhemeri   Heliquiae    coll.    Geyza    Némethy    [Diels]. 
<  Comble  heureusement  une  lacune.  ^  Paul  Wendland,  Neu  enuieckte  Frag- 
)ncnte  Philos  [v.    Arnim].   Fait  preuve  d'une  solide  compétence   et  d'une  15 
méthode  sûre.  ^  Wilh  KrOll,  De  Q.  Aurelii  Symmachi  sttidtis  graecis  et  latinis 
-  Bresl.  Abh.)  [IliibnerJ.  Bon  travail  préparatoire  à  une  histoire  encore  à  faire, 
de  la  prose  latine  de  l'époque  postérieure.  ^^  26  mars  U.  Steinthal,  Ges- 
chichte  der  Sprachwissenschaft  bei  den  Griechen  u.  Rômern  2"  éd.  2"  p.  [ToblerJ. 
Les  additions  dues  en  grande  partie  à  Guggenheim  maintiennent  ce  livre  20 
à  la  hauteur  de  la  science  moderne.  ^  Sophoclis  Tragoediae.  Rec.  et  explan, 
Eduard  Wunder,  3'  éd.  procurée  par  N.  Wecklein  [Mekler],  Le  travail  utile 
et  consciencieux  de  Wunder  a  été  révisé  au  point  de  vue  de  la  critique 
actuelle  du  texte  et  complété  quand  il  le  fallait,  f  C.  Sallusti  Grispi  Histo- 
riarum  reliquia}  Edidit  Bertold  Maurhnbregher  [Scheindler].  Essai  méritoire  25 
de  reconstitution.  ^  Philippe  Le  Bas,  Voyage  archéologique  en  Grèce  et  en  Asie- 
Mineure.  Planches  gravées  d'après  Landron,  publ.  p.  Salomon  Reinagh.  — 
Peintures  de  vases  antiques  recueillies  par    MlLLlN  et   MlLLlNGEN  publ.  p.  S. 
Reinagh  (Bibliothèque  des  monuments  figurés  grecs  et  romains  vol.  1  et  2) 
[Herrmann].  Appréciation  favorable.  ^^  2  avr.  Alfred  Holder,  Alt-celtischer  3Q 
Sprachschatz  2"  livraison  (Atepi-5cu-s  —  *brànô-s  [Hiibner].  11  y  a  progrès 
sur  la  l"""  livraison.  ^  Ch.  Cuguel,  Éléments  de  paléographie  grecque  d'après  la 
Griechische  Paiaographie  de  Gardthausen  (pi.)  [WattenbachJ.  Jugement  dé- 
favorable. «  En  France  où  a  été  fondée  cette  science,  qui  dans  ces  derniers 
temps  a  montré  de  si  distingués  représentants,   on  n'aurait  pas  dû  se  35 
contenter  d'un  extrait  d'un  livre  allemand  en  partie  arriéré  ».  %  Heinrich 
Georgii,  Die  antike  jEneiskritik  [Kiessling].  Ouvre  une  perspective  nouvelle 
dans  le  champ  de  la  critique  chez  les  Romains.  Yi  9  avr.  Max  Bonnet,  La 
philologie  classique  [Hertz].  Mérite  d'être  loué  malgré  le  point  de  vue  spécial 
auquel  se  place  B.  ^  Libanii  Apologia  Socratis.  Rec.  Y.  H.  RoGGE  [FôrsterJ.  40 
L'éd.  grâce  à  un  dépouillement  plus  complet  de  mss,  grâce  au  tact  critique 
et  aux  connaissances  de  R.  est  en  progrès  considérable  sur  celle  de  Reiske 
mais  ne  répond  pas  à  ce  qu'on  attend  d'une  recension  critique.  ^  Ersilia 
Caetani  Lovatelli,  Rômische  Essays  Trad.  de  l'italien,  avec  préface  d'Eug. 
Petbrsen.  [Michaelis].    Fait  preuve  de   lectures   étendues.    Le   style   est  4S 
attrayant.  ^  Ferdinand  Dûmmler,  Prolegomena  zu  Platons  Stat  u.   Aristoie- 
lischen  Statslehre  [Pohlmann].    Excellent,  ^f  16  avr.  Fr.   H.   M.  Blaydes, 
Advei'saria  in  comicorum  grœcorum  fragmenta  P.  1.  [Kaibell.  L'utilité  de  cette 
publication  n'est  pas  démontrée,  f  J.  S.  Spkyer,  Observationes  et  emendaliones 
[Schenkl].  Du  bon,  desconj.  intéressantes  mais  aucune  n'est  convaincante.  50 
Tl  Pétri  Abxlardi  Peripatetici  Palatini  hymnus  Paraelilensis.^àW,.  G.  M.  Dreves 
Voigt]  Bon.  Yl  23  avr.  W.  Windelband,  Geschichle  der  Philosophie  [Lasswitz]. 
Mentionné  ici  à  cause  des  deux  premières  parties  consacrées  à  la  période 
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grecque  et  gréco-romaine.  Éloges.  ^  Paulus  Hartmann,  De  canone  decem 
oraiorwn  [B.  Keil].  Bien  que  sur  les  points  essentiels  la  question  n'ait  point 
fait  un  pas,  on  ne  peut  méconnaître  dans  ce  Inivail  les  observations  justes 
et  une  exposition  claire.  î  Friedr.  Scheubr,  De  Taciiei  de  oraioribus  dialogi 

5  codicum  nexuet  /îd(r(Bresl.  Abh.)  [Prammer].  Travail  soigné  mais  qui  surfait 
la  valeur  du  mss  V  2.  ^  Corby  ,  De  Amaionum  antiquissimis  figuns 
[Rossbach]  Comble  une  lacune.  ^  Cari  Salkowski,  Zur  Lehre  vom  Sdavener- 
werb  [IlôlderJ.  Intéressant.  ^^  30  avr.  Scholin  in  Enripidem  éd.  Eduard 
SCHWARTz  Vol.  2  [Maass].  Cette  éd.  remplace  le  travail  informe  deDindorf; 

iO  il  n'y  a  point  d'édition  de  scholies  qui  la  vaille.  \  Otto  Kbllbr,  Laiein. 
Vo'kseiymologie  u  Ketiuand<f s  [  Meyer-Liibke^  Bien  des  points  ne  résisteraient 
pas  il  une  critique  circonspecte.  ^  Der  Process  dfs  C.  HabiHus  [Fischer]. 
Soigné  et  intéressant.  ^^  7  mai  Die  Mairikcl  der  Universitàt  Rostock  T.  2  P.  2 
[Krausel.  Mérite  le  mAme  éloge  sans  restrictions  que  les  volumes  précédents. 

*8  %  Karl  iiORINSKI,  Grundsùge  des  Systems  der  articulierlcn  Phonetik  [ToblerJ. 
Manque  de  clarté.  ^  Otto  DinGBLDBIN,  Haben  die  Theatermasken  der  Allen 
die  Stimme  veisiàrkt  (Berl.  Stud.)  [Bliimner].  Conclut  avec  raison  pour  la 
négative.  ^  N.  PulvbrmaCHBR,  De  Géorgien  a  V'ergilio  retractatis  [Rothstein]. 
Polémique  contre  Ribbeck,  réussie  le  plus  souvent.  ^  Marcelli  de  medicamenlis 

20  liber.  Edidit  Georg  IIblvirbicu  [Iwan  MiillerJ.  Texte  sûr  constitué  d'après 
une  méthode  rigoureuse.  î  Cari  Robert,  Scenen  der  Ilias  u.  Aiihiopis  auf 
einer  Vase  (15.  hallisches  Winckelmannsprogramm)  (pi.)  [v.  Duhn^  Méri- 
toire, bien  qu'il  prête  h  des  objections.  ^5  '''•  i^^i-  E.  Audouin,  Étude 
sommaire  des   dialectes  grecs  littéraires  (autres  que  l'attique)   [Cauer].    Mée 

25  juste  du  rapport  des  dialectes  entre  eux.  ^  Petronii  Cena  Trimatchionis,  texte 
trad.  allemande  et  commentaire  de  l.udwig  Fribdlandbr  [Kiebs].  Très 
satisfaisant.  %  Ernst  Curtius,  Die  Studtgeschichte  von  Athen  mit  einer 
Uebersicht  der  Schriftquellen  zur  Topographie  von  Athen  von  A.  MiL- 
GHHÔKBR,  (cartes  de  J.  A.  Kaupbrt)  [Maass].  Le  critique  exprime  sa  vive 

30  admiration  pour  ce  livre  et  aussi  ses  doutes  sur  mainte  théorie  de  C.  \S 
21  mai  Luigi  Cbci,  Ai)punii  gloUologici  [Bersu].  N'est  pas  à  la  hauteur  de  la 
science  moderne.  ^  Theodor  Plûss.  Sophocles'  Elecira  [Bruhn].  Ne  fait  pas 
avancer  la  science.  ^  Theodor  Arnold,  Die  griech.  Studien  des  IJoras  nouv. 
éd.  par  Wilh.  Fribs  [K.  Schenkl].  Ouvrage  méritoire  mais  qui  aurait  besoin 

35  d'un  remaniement  total.  ^^  28  mni  Sili  Italici  Punica  éd.  Ludw.  Bauer  Vol.  2. 
lib.  11-17  [Rossbach].  Tendance  conservatrice  approuvée  par  le  critique  qui 
fournit  qqs conjectures.^  F.  Wolf,  Die  Thatdes  Ai-minius  [Bemheim[. Ouvrage 
d'uu  militaire  qui  mérite  d'être  pris  en  considération  par  les  historiens,  f 
Wolfg.ing  Helbig,  Fùhrer  dtircfi  die  o/fentlichen  Sammlungen  ktassischtr  AUer- 

40  tiimer  in  Rom  T.  1  et  2  [Kôrte].  Excellent  livre.  %\  4  jn.  Alhenagorx  libellus 
pro  Christianis,  oratio  de  resurreclione  cadaverum.  Rec.  Eduard  Schwartz 
[Wendlandj.  L'éditeur  et  Wilamowitz  ont  fourni  un  grand  nombre  d'heu- 
reuses amendations;  il  en  reste  encore  beaucoup  à  trouver.  W.  propose  qqes 
conjectures.  ^Wilhem  Gbmoll,  Die  liealienbei  Horaz  Fasc.  1.  [Bliimnerj.  Méru 
45  toire.  If  P.  Cornelii  Tacili historiarum  liber  tertius.B.ec.  Cari  MEISBR  [Prammer]. 
Soigné  comme  les  2  vol.  précédents.  Dus  inconséquences  d'orthograplie. 
^Karl  MaSner,  Die  Sammlung  antiker  Vasen  u.  Terracolten  im  dsterr.  Muséum 
[Weruicke].  Comble  très  heureusement  une  lacune.  Hf  11  jn.  Demosthenes' 
Ausgewàhlte  Reden  erkl.  v.  C  Rbhdantz  u.  F.  Bi.ASS  P.  2.  (Disc,  sur  la  cou- 
50  ronne)  [Thiele].  Qqs  réserves  sur  l'épilogue,  et  sur  la  symétrie  un  peu 
exagérée  des  xwXa.  ^%  18  jn.  Ad.  Schimberg,  Zur  handschriftlichen  Uebcr- 
lieferung  der  Scholia  Didytni  P.  3  [Maass-  Annonce  favorable.  %  Eluard 
NORDEN ,     In     Varronis    saturas    Menippeas     obss.    seleclx    (Suppl.    Jahrb.) 
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[RothsteinJ.  Très  instructive  diss.  écrite  en  bon  latin.  ^EdAvard  A.  Frbeman, 

,  The  flistoi'y  of  Sicihj  froai  the  earliest  times  vol.  3  [Holm].  Est  à  la  hauteur 

des  2  premiers  vol.  ^[^25  jn.  Maximilian  Kohn,  De  usu  adjectivorum  et  par- 

ticipiorum apud  Thucydidem  [Schneider].  A  une  certaine  valeur  comme 

coUeclion  de  matériaux  mais  n'apporte  rien  d'essentiel  à  l'exégèse  ou  à  6 
la  langue  de  T.  ^  FausH  Reirnsis  prœter  sermones  pseudo-Eusebianos  opéra 
Rec.  Aug.  Engelbueghï  [KiiblerJ.  Est  digne  des  autres  édd.  du  Corpus  de 
Vienne  bien  qu'elle  donne  lieu  à  qqs.  desiderata.  ^  Ludwig  v.  Sybkl,  Wie  die 
Griechen  ihrc  Kunst  erwarben  [Kôpp].  Du  dilettantisme,  ^f  2  jlt.  Mark  P.^tti- 
SON.  Isaac  Casaubon  1o59-1614  2«  éd  [Iliibner].  Réédition  sans  changements  lo 
importants  d'un  ouvrage  utile.  H  Plutarchi  Chxronensis  Moralia  Recog. 
Gregorios  N.  Bernardakis  vol.  2-4  [Gercke].  L'éditeur  n'a  pas  utilisé  tous 
les  mss.  importants.  Pour  apprécier  cette  recension  il  faudrait  avoir  des 
collations  sûres.  *i\  M.  Manitius,  Geschichle  der  christlich-latein.  Poésie  bis  zur 
Mitle  des  8.  Jahrh.  [Hiimer].  Manuel  utile  pour  les  commençants.  15 
f  L.  MiTTElS,  Reichsrecht  u.  Volksrecht  in  den  ôstlichen  Provinzen  des  rom. 
Kaiserreiches  [WilckenJ.  Ouvrage  instructif  pour  l'historien  et  qui  fait  preuve 
de  sagacité  et  de  méthode.  ^^  1)  jlt.  Scholia  in  Aristophanis  Lysistratarn  éd. 
Gustav  Stein  [MaassJ.  Excellent.  %  M.  Fabi  Qidntiliani  i^istittUionis  oralorix 
liber  X,  Ed.  crit  et  expl.  (en  anglais)  par  W.  Peterson  [BecherJ.  Bon  livre  20 

qui  répond  aux  exigences  légitimes.  ^^  16  jlt.   The  apology  of  Aristides 

edited  by  J.  Rendel  IIarris  and  J.  Armitage  Robinson  |v.  Gebhardt]  En  ce 
qui  concerne  le  grec  la  collation  de  3  mss  nouveaux  a  permis  de  corriger 
souvent  le  texte  de  Boissonade.  ^  Inscriptiones  graecae  metricae  éd.  Theodor 
Preger  [SpiroJ.  Travail  méritoire  de  débutant  mais  qui  prête  à  qqes  graves  25 
critiques.  ^  Stangl,    Virgiliana  [Voigt].  Constitue  un  progrès   important 
dans   l'histoire  du  texte  de  Virgilius  Maro.  ^  F.  Gerhard,  Gedankengang 
Horazischer  Oden  [K.  Schenkl].  On  se  demande  si  Horace  a  pensé  à  ces 
subdivisions  figurées  par  A)  I)  i)  a)  a)  aa).  %^  23  jlt.  Erich  Bethe,  Theba- 
nische  Heldenlieder  [Thiele].  De  la  méthode  :  la  reconstitution  de  l'Œdipodie  30 
et  des   'Euiyovot  est  en  général  réussie.  1[^  30  jlt.    Walter  Immerwahr, 
Die  Culte  u.  Mythen  Arkadiens  T.  1.  [Maass].  Fait  preuve  de  vastes  lectures. 
Il  faut  attendre  le  second  volume  qui  contiendra  la  justification  des  théories 
de   I.  f  Quinti  Smyrnœi  Posthomericorwn   libri  XIV  Recogn.  Albrecht  ZiM- 
MERMANN  [P.  Schoindler].  ^  Ignaz  Weinberger,  Die  Frage  nach  Entstehung  35 
u.   Tendenz  der  Taciteischen   Germania   (2  Progr.)  [Prammer].    Bibliographie 
soignée  des  ouvrages  relatifs  au  sujet.  ^^  6  août  John  Paulsen,  Index 
Hesiodeus  [Gauer].  Soigné,  f  M.  Tullii   Ciceronis  in  C.  Verrem  orationes,  Divi- 
natio  in  Q.  Cœcilium.  Ed.  crit.  et  expl.  (en  français)  par  Emile  Thomas 
[StanglJ.  T.  a  consciencieusement  utilisé  les  travaux  antérieurs  et  les  a  40 
appréciés  avec  un  jugement  personnel.  Son  éd.  ne  donne  ni  trop  ni  trop 
peu.  f  Walter  Henze,  De  civitatibus  liberis  quse   fuerunt  in  provinciis  Ro- 
manis [v.  Domaszewski].  La  liste  des  civitates  libérée  et  fœderalœ  dressée 
avec  soin  et  circonspection  prête  à  qqs  critiques.  %  E.  Pottier,  Les  statuettes 
de  terre  cuite  dans  l'antiquité  [Herrmann].  Livre  attrayant.  Yl  13  août.  Eu-  45 
gène  Martin,  L'université  de  Pont-à-Mousson  (1572-1768)  [Hartfelder].  Juge- 
ment saiu  et  modéré.  %  Homeri  Ilias  Scholarum  in  usum  éd.  Paul  Caue» 
(Grande  et  petite  éd.)  [Gemoll].  A  côté  d'un  attachement  scrupuleux  à  la 
tradition  fait  preuve  de  la  plus  grande  liberté.  Cette  éd.  excellente  pour 
l'enseignement  des  Universités  dépasse  l'enseignement  classique.  %  Nils  60 
SjôSTRAND.   l"    Loci  nonnulli  grammaticae  latinae  examinati  2«  éd.;  —  2°  De 
vi  et  usu  supini  secundi  latinorum  —  3°  Quibus  temporibus  modisque  quamvis, 
nescio  an,  forsitan  similes  voces  utantur?  [Schmalz].  1"  il  y  a  longtemps 
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qu'on  a  trouvé  eu  Allemagne  la  solution  k  ces  questions.  2»  Les  résultats 
de  S.  ne  peuvent  4tre  utilisés  pour  une  grammaire  systématique  qu'avec 
une  grande  circonspection.  %  Maxiniilian  Rôhbigh,  De  Culicis  poiissimis 
codd.  recte  aslimandis  [Rothstbin].  Des  appréciations  le  plus  souvent  justes 

»  dans  le  détail.  \%  20  août.  G.  A.  S.a.alfbld,  De  hibliorum  sacrorum  Vulgalx 
editionis  Grxcilate  [Corssen'  Complet  mais  cui  bono?  ^  Cari  Schuchardt, 
Schliemanns  Aiisgrabungen  in  Troja,  Tiryns,  Mykena,,  Orchomenos,  Ithaka 
2"  éd.  (pi,).  Le  môme  ouvrage  Irad.  en  anglais  par  Eugénie  SKLi.BRS[Mayer]. 
Éloges  pour  le  texte  et  la  trad.  ijui  a  corrigé  un  certain  nombre  de  fautes, 

10  augmenté  le  nombre  des  plans  et  gravures,  et  ajouté  un  chapitre  de  plus 
à  l'original.  ^  Clandii  Gnleni  Pergameni  scripta  minora  vol.  2  recogii.  Iwan 
V.  Mi'Li.BR  (Wellmann,.  Contribution  de  valeur  à  la  langue  de  Galien. 
Toutefois  M.  est  allé  trop  loin  dans  l'hypothèse  des  gloses  introduites 
dans    le    texte.    1    Georg   Andrbsbk,    De   codd.    Mediceis   Annalium   Taciti 

16  (Progr.)  [Prammer.J  Etude  minutieuse  qui  aura  pour  but  de  rejeter  mainte 
letton  attribué  faussement  an  Mediceus  par  Baiter  et  Riiler.  S'i  27  août. 
Albrecht  Dibtbrich,  Ahraxas  (Festschrift  Hermann  Usener...  dargebracht) 
[WendlandJ,  Etude  d'tme  érudition  prodigieuse  qui  a  le  mérite  d'ouvrir  la 
voie  dans  un  domaine   peu  connu.  ^   Hermann  Dirbbi.t,  Quaestiones  Coae 

80  mythologie  [ImraerwahrJ.  Contribution  méritoire.  5  Ingram  Bywatbb, 
Contributions  to  the  Texlual  Criticism  of  Aristolle's  Nicomachean  t'thics  |Richter'. 
Les  corrections  proposées  par  B.  font  preuve  de  sagacité  et  de  circonspec- 
tion et  sont  toujours  dignes  d'attention.  ^  Lorenz  Schnbidbr,  De  sevirum 
Augusialium  muneribus  et  condicione  publica  [Habel].  Rien  d'essentiellement 

25  neuf,  contient  néanmoins  des  matériaux  soigneusement  mis  en  œuvre  pour 
une  série  de  questions  spéciales,  tt  3  sept.  O.  Hoffmann.  Die  griech. 
DialekteT.  1.  (Le  dialecte  sud-achéen)  (pl.)fPrellwitz].  Éloges.  ^Cornuti  Artis 
rhetoricœ  epitome,  éd.  et  comment,  par  John.  Gbabvbn  (Thielej.  I-A  reconsti- 
tution n'est  qu'en  partie  réussie;  il  faut  néanmoins  louer  la  méthode  et  le 

30  soin  qui  distinguent  ce  travail.  \  Alfred  Kunzb,  Sallustianu  [Priinn^er], 
Traite  qqs.  questions  de  grammaire  et  corrige  maintes  faute*  chez  Dietscii 
et  Jordan.  %  Arthur  Richtbr,  Eramusstudien  (Kaufmanuj.  Essai  méritoire  de 
chronologie  érasmienne.  ^^  10  sept.  Corpus  scriptomni  ecclesiaslicorum  lati- 
norum,  vol.  25  sect.  6,  P.   1  et  2.  S.  Awelii  Augustini   opéra  rec.  L  Zycha 

35  [Wentlland'.  Ne  répond  nullement  aux  espérances  que  les  volumes  anté- 
rieurs du  Corpus  avaient  fait  concevoir.  %  Emil  Wbndling,  De  peplo  Aristo- 
telico  .Richler].  Diss,  de  valeur.  ^  E.  v.  Stbrn,  D«s  tIannibaU.<che  truppen- 
veneicUniss  bei  Livius  (Berlin.  Studien)  [SoltauJ.  Le  critique  accepte 
les  résultats  de  S.  moins  celui-ci  :  que  Tile  Live  aurait  utilisé  directement 

*0  Polybe  \^  M  se|)t.  R.  de  la  Broisb,  Mamerti  Claudiani  vita  ejusque  doctrina 
de  anima  hominis  [Bôhringer].  Remarquable  travail.  \  Gymnasial-Dibliothek 
hrsg  V.  Pahlwbv  et  Hugo  Hoffmann  fCauer>  Entreprise  méritoire.  ^  Salo- 
mon  Rbinach,  Chroniques  d'Orient  jHerrmann!.  R.  a  réuni  et  complète  les 
chroni(iues  pub.  dans  Rev.  archéol.,  1883-1890,  et  en  a  fait  un  corpus  extrè- 

45  memenl  utile,  f  T.  Macci  Plauti  Comœdis,  Edid.  Friodr.  Ritschl.  T  4  fasc  3 
Peràa.  Edid.  F.  Scholl  [Langen].  S.  se  montre  plus  conservateur  que  R.  ; 
ses  conjectures  souvent  hardies  et  douteuses,  sont  sagaces  et  ouvrent  des 
apert;us  nouveaux.  %  24  sept.  F.  Susemihl,  Ueschichte  der  griechischen  Litte- 
ralur  in  der  Alexandrine7'3eil .  T.  2  [SpiroJ.  Travail  énorme  mais  dont  les 

60  rectiHcations  font  désirer  une  2*  éd.  entièrement  refondue.  T  Flavii  Josephi 
opéra  éd.  Bened.  Niese.  Vol.  3,  Aniiq.  jud.  libr.  1  l-lo,  vol.  4  libr.  16-20  et  vita. 
Petite  éd.  vol.  3  [Wendland].  N.  a  fourni  une  série  d'excellentes  corrections. 
Le  critique  conteste  la  préférence  donnée  à  P  (—  Pal.  Vat.  14)  dans  un  certain 
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nombre  de  passages,  f^  !«'  oct.  Hermeneumata  Pseudodosilheana  éd.  Georg. 
GôTZ  (Corpus  glopsariorum  lalinorum  vol.  3)  [Keil].  Vol.  dû  à  l'application 
persévérante  de  G.  et  de  son  fidèle  associé  Gundermann.  ^  Monumenti 
antichi  pubblicati  per  cura  délia  R.  Accademia  dei  Lincei.  Vol.  1,  1891-92 
[Michaelis].  Analyse  et  éloges.  ^^  8  oct.  Ililler  v.  Gârtringen,  Zur  arkadis-i 
clien  Kônigsliste  des  Paasanias  [Niese].  Qqs  exagérations.  %  Otto  Ribbbgk,  Ge- 
scliic/itc  der  rom.  DiclUung.  T.  3  (Poésie  de  l'époque  impériale)  [Hertz].  Eloges 
auxquels  s'associeront  les  amis  de  la  littérature  latine.  ^^  15  oct.  Karl 
BOYSEN,  Lexici  Segiieriani  SuvaywyYi  Xé^ewv  xprjaf'iJiwv  inscripti  Pars  prima  (A.) 
[Maass].  Travail  de  valeur  durable.  ^  F.  L.  Sghônlk,  Diodorstudien  [Ilolmj.  10 
De  la  sagacité.  Il  est  singulier  que  S.  n'ait  pas  mentionne  la  diss.  de 
Brocker  (1882)  qui  aboutit  au  môme  résultat  concernant  Glilarque.  ^  V. 
Gardthausen,  Augustus  ic.  seine  Zcit  P.  1  et  2  [Schmidt].  Livre  utile  en  dépit 
de  maintes  imperfections.  ^^  22  oct.  August  Mommsen,  Uber  die  Zeit  der 
Olympien  [Soltau].  Satisfaisant.  \  Otto  Plasbeug,  De  M.  Ttdlii  Ciceronis  16 
Hortensia  dialogo  [StanglJ.  Qqs  observations.  1[^  29  oct.  Franz  Skutsch, 
Forschungen  zur  latein.  Grammatik  u.  Metrik,  T.  1  [Léo].  De  bonnes  et  fé- 
condes recherches,  mais  S.  touche  à  des  questions  sur  lesquelles  il  est 
dinicile  de  se  prononcer.  W  5  nov.  Tehtullian,  De  pxnitenlia.  De  pudicitia 
hrsg.  V.  Erwin  Preusghen  fHoltzmann].  Annonce.  ^K.  A.  Sghmid,  Geschichte  2.0 
der  Erziehung  forLgef.  v.  Georg  Sghmid,  T. 2,  !'<=  sect.  T.  3,  2*  sect.  [Paulsen]. 
Mentionné  ici  à  cause  des  estimables  monographies  de  Masius  sur  l'édu- 
cation au  Moyen-Age  et  de  Kammel  sur  les  universités  au  Moyen-Age.  % 
The  Dialogues  of  Plalo,  trad.  angl.  par  B.  Jowett,  2"  éd.,  5  vol.  [Apell].  J.  est 
maître  des  difflcultés  qu'oppose  la  langue  anglaise  à  une  traduction  lidèle  25 
de  l'original.  ^  Eduard  Rotter,  De  Heautonlimorumeno  Terentiana  (Progr.) 
[Dziatzko].  L'hypothèse  de  remaniement  repose  sur  une  base  fragile.  % 
Dyzantinische  Zeilschrifl  hrsg.  v.  Karl  KrumbaGher,  T.  1  et  2  [Freyj.  Annonce 
élogieuse  non  sans  qqs  réserves.  W  12  nov.  Rendel  IIarris,  Codex  Bezw  — 
The  codex  Sangallensis  (A)  [v.  Gebhardt].  Des  observations  ingénieuses  et  30 
justes  relatives  à  l'exégèse  du  texte  grec  et  latin  du  codex  Bezae  mais  la 
solution  du  problème  principal  inhérent  à  ce  ms.  n'est  pas  trouvée.^  Eugen 
ROLFES,  Die  aristotelische  Auffassung  von  Verhàllnisse  GoUes  :iur  Well  [Freu- 
denthal].  Sans  valeur.  ^  Friedrich  Neue,  Formenlehre  der  latein.  Sprache, 
T.  2,  3«éd.  parC.  Wagener  [Meyer-Liibkel.Ed.  considérablement  augmentée;  35 
toutefois  l'exclusion  des  inscr.  et  des  écrivains  non  classiques  ne  se  jus- 
tifie pas.  t^  19  nov.  Alfred  Giesecke,  De  philosophorum  veterum  quse  ad 
exilium  spectant  sententiis  [Welimann].  Manque  parfois  de  prudence.  ^  Au- 
gust Gehring,  Index  Homericus  [Maass].  Absolument  complet.  ^Lud.  Pallat, 
Die  tabula  Ariadnea  [Wentzell].  Fait  preuve  de  sagacité  naturelle  et  d'éru-  40 
dition;  qqs  réserves  néanmoins  sur  des  résultats  partiels.^  Œuvres  de 
Cicéron,  Brulus.  Ed.  comment,  crit  et  expl.  par  Jules  Martha  [Stangl.]. 
Les  conjectures  fondées  sur  la  numismatique  et  les  inscriptions  sont  sûres. 
Eloges.  ^  26  nov.  Chr.  Bartholontae,  Studien  sur  idg.  Sprachgeschichte 
p.  1  et  2  [J.  Schmidt].  Mentionné  à  cause  d'une  diss.  consacrée  à  l'ancien  45 
indien  àsîs>eràs  latin,  diss.  d'une  importance  capitale  pour  la  conjugaison 
indo-européenne.  \  Wilhelm  Sghulzk,  Quœstiones  epicae  [CauerJ.  Travail  de 
valeur  qui  jette  un  jour  nouveau  sur  les  scansions  de  mots  tels  que 
àOâvaTo;,  ind  ôï),  au  commencement  du  vers,  aîôXov  ô'çtv  à  la  fin,  et  fournil 
une  série  d'étymologies  convaincantes.  1  Oscar  Froehde,  De  C.  Julio  Ro-  50 
mano  Charisii  auctore  (Suppl.  Jahrb)  [Keil].  Donne  l'impression  d'une  grande 
circonspection  et  aussi  d'une  incertitude  manifeste,  f^  3  déc.  IL  Keusskn, 
Die  Matrikel  der  Universitàt  Kôln,  1389-1559,  T.  1,  P.  1  [Paulsen].  Beaucoup  de 
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soin  et  d'intelligence.  \  Mai  Frkudbnthal,  Die  Erkenntnisslehre  Philos  von 
Alexandra  (Rerl.  Stud.)  [v.  Arnini>  V.  a  entrepris  un  travail  au-dessus  de 
ses  forces.  On  ne  peut  attribuer  quelque  valeur  à  cette  diss.,  même  comme 
collection  de  matériaux.  %  W.  Ihnh.  Zur  Ehrenreltung  des  Kaisers   Tiberius. 

8  Trad.  de  l'angais  par  \V.  Scuott  [Schmidt].  Arriéré  et  contestable  en 
maints  endroits.  ^  Ferdinand  Laba.n,  Der  (JemùthsausUruck  des  Antinous 
[FôrsterJ.  De  bonnes  observations,  mais  la  thèse  de  L.  sur  la  diversité  des 
interprétations  ne  peut  être  acceptée  qu'avec  qqs  réserves.  \\  10  déc. 
Bruchstiicke  des    Evangeliums  u.   der  Apokalypse   des   Petrus  hrsg  v.   Adolf 

10  Harnack  (Sitz.  Akad.  Wiss  Berlin)  [v.  Gebhardl].  Grâce  à  H.  et  à  Diels,  qui 
a  fourni  des  conjectures  heureuses,  le  texte  a  subi  un  important  progrès, 
bien  qu'il  reste  encore  à  en  faire.  %  Etlore  Pais,  Dove  e  quando  i  Cimbri 
abbiano  valicate  le  Aljti...  [Soltau^.  Mérite  considération.  P.  conteste  la  tra- 
versée du  Brenner  et  fixe  avec  vraisemblance  le  champ  de  bataille  des 

18  Campi  Raudii  à  Brescello  près  de  Parme.  %^  17  déc.  Albrecht  Diethuich, 
De  h'jmnis  Orp/,icis  capitula  quim/ue  [Gomperz].  Tient  une  place  importante 
dans  la  littérature  du  sujet.  ^  Dionysi  Ualicamasensis  Antiquitatum  Romana- 
rum  quae  supersunt  éd.  Jacobv,  vol.  3  [K.  Schenkl].  Tendance  conserva- 
trice   comme    dans   les  2  premiers  vol.,  qqs  conjectures  du  critique,  tl 

tO  2'i  déc.  Luigi  CRBDAHO,  //  problema  délia  liberià  di  volei-e  nella  filosofia  dei 
Greci  [StOlzle].  Méthode  sûre,  jugement  indépendant.  \  Kjobenhavns  Univer- 
sitfis  Matrikel  udgivet  af  S.  Blrket  Smith,  1611-1716  [Keussen].  Du  soin,  de 
l'application.  ^  O.  CruSIOS,  Untersuchungen  »u  den  Mimiamben  des  Herondas. 
—  Herondas,  Mimiambi  éd.  0.  Crusius  [Diels].  Le  1"  ouvrage  fait  preuve 

t8  d'érudition,  de  lectures  étendues  et  d'un  heureux  don  de  combinaison.  Le 
texte  marque  un  progrès,  malgré  la  concurrence  de  l'éd.  Bûcheler. 

Henri  Lbbbglb. 
Gtôttingische  gelehrte  Anzeigen  1  j.  Bernhard  Wbiss,  Die  Joliannes  Apo- 
/«ifi/pse^Holtzmanni.Travailconsciincieux.  ^  l»'ft'V.  Inscriptiones  grxcrmetn- 

80  ex  ex  scnploi'ibus  praeter  Anlhologiam  collecta}  éd.  Theodor  Prkgkr  ^Kaibcl]. 
Travail  do  début,  solide  et  appliqué,  qui  comble  heureusement  une  lacune 
en  dépit  de  qqs  taches  relevées  dans  l'art.  Si  l'auteur  avait  pu  attendre, 
il  aurait  pu  recueillir  d'autres  éloges,  t  Oskar  Hby,  Semasiologische  Studien 
(Tir.  à  part  des  Suppl.  Jahrb.)  fH.  Schmldt].  Constitue  un  progrès  impor- 

SK  tant,  f  Aa|iaffx(ou  8ta8ô}(o*j  ànoptxt  xal  X'jvetc  itept  tûv  npwTuv  oLp-^tày,  eU  tôv 
rDixwvo;  IlaptievtiÎTiv  éd.  G.  E.  RuBLLB  [Kroll].  Travail  de  dilettante,  indigne 
de  la  philologie  française  comme  de  la  science  en  général.  ^  A.  Campaux, 
Histoire  du  texte  d'Horace  [Uaussner]  Supcrûciel.  %^  !•'  mars  A.  Eltkr,  De 
forma  urbis  Rom^....  2  diss  [Richter].   N'a  pas  réussi  à  démontrer  que  les 

40  plans  de  Rome,  à  part  celui  de  Septime  Sévère,  fussent  orientés  au  sud. 
^  W.  von  Eyd,  Die  Handschriften  der  K.  ôff.  Bibliothek  zu  Stuttgart.  2  vol. 
[Stâlin].  Éloges.  ^^  15  mars  HPÛAOV  MLMIAMBOI,  Herodas  facsimile  of 
Pypyrus  GXXXV  in  the  British  Musetim  (pi.).  —  Herondx  Mimiambi,  edid. 
Fr.  BiiCHELBR  [Blassj.   Ges  2  travaux  constituent  un  progrès  important. 

45  L'éd.  de  B.  justifie  toutes  les  espérances  que  l'on  avait  pu  concevoir.  Le 
critique  propose  une  série  de  conjectures  personnelles  (o  p.).  %  Athena- 
gorx  libe.Hus  pro  christianis  oratio  de  resurrectione  cadaverum  [Jiilicher]. 
Excellent  travail  qui  annihile  les  éd.  antérieures.  ^^  IS  av.  0.  Apblt, 
Beitrdge  sur  (leschichte  der  griech.  Philosophie  ^,v.  Arnim  et  Consbruch\  Arnim 

50  est  d'accord  avec  A.  pour  l'essentiel  en  ce  qui  concerne  le  Parménide, 
et  approuve  ses  conclusions  sur  Posidonius,  Tuscul.  liv.  3  et  4  ;  il  ne 
s'entend  pas  avec  A.  au  sujet  de  l'origine  de  la  théorie  platoni- 
cienne  des    idées.    Selon  Consbruch,  A.   a  fourni   une    contribution  de 
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valeur  à  la  logique  d'Aristote  et  des  remarques  de  texte  et  d'exégèse  sur 
la  Métaphysique  toutes  dignes  d'attention  avec  trad.  allemande  très 
méritoire  du  Ti£p\  àxôjjLwv  Ypa[j.|xâ)v.  lIH  15  mai  Otto  Plasberg,  De  M.  TullH 
Ciceronis  Uorienaio  dialogo  [Usener].  Diss.  de  valeur  qui  lait  honneur  à 
renseignement  de  Vahlcn  et  de  A.  Kirchhoff.  U  J.  J.  Hartmann,  De  Hora-  s 
tio  poeta  [Haussuer]   Des  exagérations  dans  le  dénigriMnent.  ^  E.  Beurlier, 

Le  culte  impérial depuis  Auguste  jusqu'à  Justinien  [Treuber].  Étude 

qui  n'est  pas  à  dédaigner  malgré  ses  défauts.  1[^  1  jlt  E.  Nôldechen, 
Tertullian  [Jûlioherj.  Laisse  bien  à  désirer;  contient  néaunioins  des  maté- 
riaux utiles,  tif  !<"•  oct.  F.  KehmptzOW,  De  Quinli  Smyrnxi  fontibusacmytho-  10 
poeia  [Noack].  Diss.  riche  en  résultats  ;  analyse  détaillée  et  critique  (^iS  p.). 
Iff  15  oct.  Aeltere  Univcrsitàtsmalrikeln  \.  Ernst  I^'riedla.nder,  Univcrsitàt 
Frankfurt  a.  Oder  T.  3.  —  Adolf  HOFMEISTER,  Die  Matrikd  der  Universitàt 
Rostock.  P.  2.  (Saint-Michel  1499  —  Pâques  1611)  —  Die  Mhtrikel  des  akade- 
mischen  Gijmnasiums  in  llamburg,  erl.  V.  G.  IL  W.  SiLLEM  [v.  Eebengreuth].  16 
Éloges.  *l[*[\  l*""  nov.  Otto  GrusiUS,  Unlersuchungen  zu  den  Mimiamben  des 
Ilerondas.  —  O.  Grusius,  Herondw  mimiambi  [Blass].  L'éd.  constitue  un 
certain  progrès  sur  celle  de  Bùcheler.  Les  «  Unlersuchungen  »  font  preuve 
d'érudition  compétente,  de  soin  et  de  sagacité.  8  pages  d'observations, 
critiques  et  de  conjectures.  Henri  I/KBÈgue.  io 

Hermès,  t.  XX VIL  l'^'"  cahier.  Ad  Sapphns  carmen  in  Venerem  apparatus 
criticus  auctus  |  Aeneas  Piccolomini].  Texte  avec  apparat  critique  com- 
prenant 27  mss;  les  mss  nouvellement  connus  sont  au  nombre  de  dix 
parmi  lesquels  un  Vatic.  64  de  l'an  1270.  ^  Le  manuel  d'Isocrate  [G.  Thiele]. 
Spengel  a  publié  des  fragments  d'une  ts^v/j  d'Isocrate  et  a  essayé  de  la  2B 
reconstruire.  Les  renseignements  donnés  sur  ce  sujet  par  Gic.  (de  inu.  II, 
2,  7;  Brut.  12)  portent  la  marque  de  la  fable.  Le  premier  témoignage  sérieux, 
est  donné  par  Quintilien,  mais  avec  des  réserves  (II,  15,  4;  III,  18,  15).  L'ars 
citée  ne  peut  être  d'Isocrate;  autrement  il  aurait  emprunté  sa  déflnition  de 
la  métaphore  au  Gorgias  de  Platon ,  et  non  au  Gorgias  de  l'histoire ,  et  il  30 
aurait  admis  la  division  des  sujets  en  thèses  et  en  hypothèses,  ce  qui  corres- 
pond à  une  conception  différente  et  postérieure  de  l'éloquence.  Il  y  avait 
donc  sous  le  nom  d'Isocrate  un  manuel  pseudépigraphe,  conforme  aux 
théories  d'Hermagoras,  et  dont  la  composition  se  place  entre  1 50 avant  J.-G. 
et  50  après  J.-C.  Cette  solution  jette  un  grand  jour  sur  l'histoire  de  la  35 
littérature  pseudépigraphe  de  cette  époque,  f  Étude  sur  les  proverbes  épi- 
curiens [E.  Thomas].  Le  travail  d'établissement  du  texte  du  recueil  trouvé 
par  Wotke  dans  le  Vatic.  gr.  1950  est  à  peu  près  achevé.  Cependant  on  peut 
faire  des  remarques  de  détail.  On  doit  comparer  à  ce  recueil  le  fragment 
d'Heidelberg  gr.  129  trouvé  par  Treu.  Remarques  de  détail.  tSurXénophon  40 
d'Epbèse  [K.  BiirgerJ.  Ge  que  nous  avons  n'est  pas  le  texte  primitif  des 
'Ecpsaiaxà,  mais  seulement  un  recueil  d'extraits,  f  Héraclide  de  Glazomène 
[U.  Kôhler].  Il  est  nommé  dans  l"A0.TroX.;  c'est  le  personnage  de  l'inscrip- 
tion de  l'acropole  publiée  dans  le  bulL  de  corr.  hellén.  1888,  p.  163.  On  peut 
ainsi  se  faire  quelque  idée  de  son  rôle  éphémère.  If  Sur  le  droit  foncier  des  45 
Romains  [Th.  Mommsen].  Le  sol  romain  se  divise  en  trois  parties,  d'après 
Frontin  :  l»  l'ager  diuisusadsignatus  coloniarum,  propriété  privée; 2°  l'ager 
mensura  comprehensus,  cuius  modus  uniuersus  ciuitati  est  adsignatus, 
propriété  d'une  cité;  3»  l'ager  arcifinius,  propriété  de  l'État  romain.  C'est  là 
une  division  propre  à  l'époque  impériale;  sous  la  République,  les  deux  60 
premières  catégories  forment  l'ager  priuatus,  et  la  troisième  l'ager  publicus. 
Les  pierres  servant  de  limites  étaient  marquées  de  lettres  correspondant 
aux  lignes  établissant  les  divisions  du  terrain,  le  decimanus  maximus,  le 
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kardo  maximus  et  les  limites  actuarii.  Commentaire  de  l'inscription 
d'Orange,  CIL,  XII,  1244  et  p.  824.  La  distinction  entre  colonies  et  municipes 
sera  plus  facile  à  détermii»er  quand  on  aura  approfondi  les  données  des 
agrimensores.  Lachmann  a  établi  le  texte  des  gromatici,  comme  il  aurait 
B  fait  celui  de  Catulle  ou  d'Eschyle;  aussi,  malgré  son  mérite  iiiconteslable, 
on  aura  encore  beaucoup  à  améliorer  au  point  de  vue  du  fond.  Corrections 
aux  24  premières  pages.  î  Ineditum  Vaticanum  [H.  von  Arniin].  Dans  le 
Vat.  gr.  435,  contenant  des  œuvres  de  Syncsius,  se  trouve  quatre  Xpâai 
attribuées  à  Plutarque.  La  langue  est  la  langue  hellénistique,  corrigée 

10  d'après  les  modèles  attiques,  comme  on  écrivait  au  temi>s  d'Auguste.  Les 
récils  proviennent  d'une  source  commune  à  Diodore,  peut-être  de  Fabius 
Pictor.  %  Le  Tirésias  de  Sostratos  [R.  Wagner].  C'est  le  titre  d'un  ouvrage 
de  Sostratos,  auteur  très  réel,  auquel  il  faut  rapporter  divers  fragments; 
les  transformations  de  Tirésias  y  étaient  racontées.  Ce  Sostratos  est  sans 

18  doute  le  même  que  l'iologue  étudié  par  Wellmann.  %  Sur  l'anthologie  latine  : 
le  premier  poème  pastoral  de  l'Einsiedlensis  26C(Riese  725.  Baehrens  III,  GO; 
[F.  Knickenberg;.  Celte  pièce  est  un  chant  amébée  avec  des  échos  et  une 
progression  dans  le  nombre  de  vers  de  chaque  strophe.  %1  Mélanges.  Docu- 
ments dans  Thuc.  V.  47  ,K.  Hudel,  Comparaison  nouvelle  avec  C  I.  A.  IV, 

8014.  î  De  Ambrosii  lilulis  Ludw.  Traube'.  Un  des  vers  de  ces  iuscriptions 
a  été  cite  par  lleiric  en  870.  ^  Sur  la  stichométrie  d'Hérodote  jH.  Slein;.  Le 
signe  Pdums  de  Paris  1633,  correspond  à  des  tirets  qui  indiquent  les  pages 
de  la  première  édition  d'Henri  Estienne,  de  1570.  Ce  ne  .sont  pas  dt^s  indi- 
cations slichométiques. 

S3  2«  cahier.  Sur  les  antiquités  religieuses  grecques  [P.  Stengel].  Kur^-Maii 
donné  par  les  inscriptions  vient  de  xapn^co,  qui,  dans  la  langue  litur- 
gique, a  le  sens  de  brûler;  c'est  donc  un  synonyme  de  6Xox«vTW|Aa.  Atpri 
désigne  dos  animaux  dépouillés,  f  Sources  des  récits  des  campagnes  de 
Julien  contre  les  Germains  [E.  v.  BorrlesJ.  Ammien  Marcellin  dérive  de 

30  deux  sources  :  1»  le  récit  de  Julien  de  la  bataille  contre  les  Alamaus;  2»  une 
source  complexe  où  se  sont  combinés  les  renseignements  fournis  parles 
œuvres  de  Julien  et  la  biographie  très  partiale  écrite  dans  l'esprit  hellenis 
tique  par  Oribase  (jTroiivtjiia) ;  Libanius  n'a  utilisé  que  les  œuvres  de  Julien; 
Eunape  n'a  pas  connu  le  récit  de  Julien  ni  sa  lettre  aux  Athéniens,  mais 

36  s'est  servi  des  autres  ouvrages  et  d'Oribase.  Eunape  est  exactement  repré- 
senté par  Zosime.  ^  Les  Ata()iUt;  [C.  Trieber|.  Cet  ouvrage  n'est  pas  une 
compilation  pythagoricienne,  mais  elle  doit  être  l'œuvre  d'un  sophiste  de 
la  Grèce  continentale  et  ne  peut  être  postérieure  à  404/403.  Un  des  signes 
«le  sa  haute  antiquité  est  la  mention  exclusive  des  écoles  de  Pythagore  et 

40  d'Anaxagore;  il  n'est  pas  question  de  l'école  socratique.  L'enseignement 
est  conforme  aux  idées  de  Protagoras.  L'ouvrage  proprement  dit  ne  com- 
prend d'ailleurs  (lue  les  quatre  premières  parties.  Le  reste  est  un  mélange 
d'éléments  divers.  %  L'épithalame  d'Hélène  dans  Théocrite  [G.  Kaibel'. 
L'étude  de  ce  morceau  peut  seule  permettre  de  se  faire  une  Idée  exacte  de 

45  l'épithalame  de  Sapho.  %  L"A6r,vatwv  itoXiTet'a  de  Kritias  [F.  Diimmler].  Kritias 
a  écrit  un  ouvrage  de  polémique  qui  visait  particulièrement  les  tribu- 
naux populaires  et  la  puissance  maritime  d'Athènes.  Cet  ouvrage,  de  la  fin 
du  v*  s.,  présentait  encore  un  certain  intérêt  au  temps  d'Aristote.  ^  Obser- 
vations sur  la  stratégie  d'Egypte  sous  l'empire  [U.  WilckenL  Liste  des 

80  stratèges  avec  des  remarques.  Ç  Hippocratea  [H.  Kiihleweiul.  Étude  cri- 
tique sur  des  passages  des  traités  it.  àviAwv,  n.  àpy.  lir,Tp-,  Épidem.  ^  Sur  le 
Culox  [F.  Léo].  Le  ms  (R)  découvert  |)ar  Ellis  en  1888  à  la  Bibiiothè jue 
Gorsini  (R.  d.  R.,  XII,  320,  11)  représente  l'archétype  du  Bembinus  sans 
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interpolation;  la  tradition  du  texte  est  donc  représentée  maintenant  par 
B  et  R.  Ifll  Mélanges.  Les  Trittyes  de  Clisthènes  [R.  Szanto].  Il  y  a  lieu  de 
modifier  l'interprétation  des  documents  épigraphiques  d'après  les  rensei- 
gnements nouveaux  de  T'Aô.  TtoX.  %  Ad  Catullum  [Elias  JanzonJ.  Dans  la 
pièce  LXVIII,  lire  v.  157  «  dum  »au  lieu  do  «  et  »  avec  Vahlen  et  placer  1o7-  6 
158  entre  152  et  153.  If  Pline  le  jeune  sur  Hérodas  [K.  Skutschj.  IV,  'A,  3,  lire 
«  cum  mimiambos  proxime.  »  ^  Sur  Festus  [M.  Manilius].  Il  y  avait  à  Gluny 
au  xiF  s.  un  ms  de  Festus,  indiqué  dans  un  catalogue  avec  le  titre  liber 
Festi  Pompeii  ad  Arcorium  Rufum,  ce  qui  nous  donne  le  nom  du  dédica- 
taire  G.  Artorius  Proculus  (v  toppor;  Quint.  IV,  1,2).  Dans  le  catalogue  de  lo 
Jean  de  Glastonbury  (1247)  on  lit  :  (Pompeius  de  signiflcatioue  uerborum) 
et  [dus  loin,  Liber  Pompei  de  significatione  uerborum  legibilis.  La  première 
mention,  placée  entre  crochets,  est  une  erreur  du  rédacteur  :  le  ms  avait 
été  placé  à  une  fausse  place.  L'épithète  de  legibilis  prouve  qu'il  ne  pouvait 
être  très  ancien.  16 

3«  cahier.  L'idée  des  quatre  royaumes  du  monde  [G.  Trieber].  Il  est  remar- 
quable que  Gassiodore  fasse  précéder  ses  fastes  consulaires  de  la  liste  des 
rois  d'Assyrie,  que  s.  Aug.  date  ainsi  la  fondation  de  Rome  :  eo  tempore 
Roma  est  condita,  quo  regnum  Assyriorum  intcrcidit  (G.  D.  XVIII,  22),  que 
cette  relation  ait  sou  point  de  départ  dans  Varron.  L'ère  courante  partait  20 
du  21  avril  750.  Cette  date  est  fixée  par  ApoUodore  d'après  son  ère  de  la 
ruine  de  Troie  (1183)  ;  il  comptait  entre  les  deux  événements  13  yEveai  = 
433  ans.  Mais  si  on  adopte  l'ancienne  ère  attique  de  la  destruction  de 
Troie  (1209),  on  arrive  par  le  même  calcul  à  77G.  Or,  cette  année  est  l'année 
repère  la  plus  importante  de  l'histoire  ancienne.  G'est  avec  cette  année  que  26 
Théopompe  a  mis  en  relation  synchronique  les  trois  plus  anciens  empires 
du  monde.  Gar  il  place  à  la  date  de  la  chute  de  l'empire  assyrien,  les 
débuts  de  l'empire  médoperse  et  macédonien  ;  si,  d'autre  part,  on  ajoute 
l'empire  romain,  on  a  les  quatre  empires  dont  cet  historien  a  créé  ainsi  la 
conception.  Gette  date,  776,  est  conservée  par  Porphyrios,  dont  l'autorité  30 
en  matière  chronologique  est  incontestable,  dans  Syncelle,  p.  261  D  — 
263  D;  on  peut  comparer  schol.  Eurip.  Troad.,  221.  Si  un  chronographe 
adoptait  l'ère  de  Ktesias  (883),  il  plaçait  à  cette  date  la  fondation  de  Rome; 
c'est  la  date  adoptée  par  Ennius  ;  c'était  placer  9  générations  entre  la  prise 
de  Troie  et  la  fondation  de  Rome.  Entre  les  deux  chiffres,  on  chercha  à  35 
établir  des  compromis  :  Ovide,  dans  les  Fastes,  parle  de  12  générations  ; 
Virgile  en  admet  10  (333  ans  =  3  -F  30  +  300,  Aen.  1,265),  mais  il  faut 
ajouter  aux  333  ans  les  7  ans  des  erreurs  d'Enée,  d'où  340,  chiffre  indiqué 
exactement  par  Servius  (I,  267).  Dès  lors,  on  a  843.  Gette  date  est  présentée 
comme  celle  de  la  fin  du  royaume  d'Assyrie,  par  Abydenos  et  Kastor,  dans  40 
Eusèbe.  Un  autre  événement  du  même  synchronisme,  la  législation  de 
Lycurgue,  placée  par  des  chronographes  en  776  et  883,  a  été  aussi  fixée  en 
843  (Velleius,  I,  6).  —  Les  13  générations  d'Apollodore  sont  probablement 
une  idée  de  Timée  (Den.  I,  74),  qui  adoptait  l'année  814  et  ajoutait  au  syn- 
chronisme la  fondation  de  Garthage.  L'ère  de  Timée  parait  être  celle  de  45 
Fabius  Pictor.  —  L'idée  des  quatre  empires  est  donc  l'invention  d'un  grec, 
qui  suivait  l'ère  attique  (non  alexandrine)  de  la  destruction  de  Troie  et 
avait  adopté  l'année  repère  de  Théopompe.  Ge  peut  être  le  Rhodien  Zenon. 
—  L'idée  des  quatre  empires  se  trouve  isolément,  dans  l'introduction  de 
Denys,  dans  Trogue  Pompée,  dans  Appien.  Mais  elle  ne  se  vulgarise  que  80 
grâce  à  s.  Jérôme,  dans  son  commentaire  sur  Daniel;  jusque-là,  il  y  avait 
incertitude,  au  moins  au  sujet  du  quatrième  empire.  D'ailleurs  Justin, 
devenu  le  manuel  d'histoire  du  Moyen-Age,  acheva  d'accréditer  cette  con- 
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ception.  —  Appendice  sur  Tère  de  Galon.  ^  Le  roman  antique  avant 
Pétrone  [K.  Blirger).  On  a  tort  de  croire  que  le  roman  grec  a  procédé 
exclusivement  du  mélange  des  contes  erotiques  avec  les  voyages  fabuleux. 
Il  y  a  eu  aussi,  de  100  av.  J.-C.  à  100  ap.  J.-C,  un  roman  grec  réaliste.  Les 

5  œuvres  que  l'on  peut  citer  sont  :  !•  les  MiXïjataxa  d'Aristides,  qui  n'étaient 
pas  un  recueil  de  nouvelles,  mais  un  roman  de  contenu  varié  (Apulée 
préf.  :  sermons  isto  Milesio  uarias  fabulas  conseram  ;  Ou.  Tr.  II,  444  : 
historia  ;  sur  le  contenu.  Plut.  Crass.  32)  ;  2»  riiisloria  et  les  Sybaritici 
libelli  d'Eubius  (Ou,  Tr.  II,  415).  C'est  Sisenna  qui  a  introduit  le  genre  en 

10  Italie.  A  la  fin  du  i"'  s.,  la  décadence  du  roman  réaliste  commence.  Une 
autre  époque  apparaît,  avec  une  teu'lance  idéaliste  prononcée  qui  se  mani- 
feste par  la  seconde  sophistique,  par  le  néo-pythagorisme  et  le  néo-plato- 
nisme, et  finalement  par  le  succès  du  christianisme.  A  celte  époque  de  déca- 
dence appartiennent  le  roman  de  Lucius  de  Patras,  assez  bien  conservé  dans 

16  r"Ovo;  du  pseudo-Lucien  et  les  Métamorphoses  d'Apulée.  Si  la  première 
œuvre  présente  encore  de  la  vie,  une  conception  ironique  de  la  vie,  une  cer- 
taine force  comique,  on  n'y  trouve  plus  la  puissance  qui  crée  des  caractères. 
Les  Métamorphoses  d'Apulée  se  rattachent  déjà  pour  la  forme  à  la  rhéto- 
rique des  romans  de  la  décadence  et  le  mysticisme  s'y  fait  jour.  Le  dernier 

20  écho  de  l'ancienne  conception  se  trouve  dans  l'original  de  l'histoire 
d'Apollonius  où  paraissent  maints  traits  réalistes  et  populaires.  ^  Mots 
comiques  servant  d'épilogues  à  des  fables  [K.  Bûrger].  Parfois  le  récit  n'est 
intelligible  que  par  le  rapprochement  avec  d'autres  fables.  Tel  est  le  cas 
du  scolie  rapporté  par  Athénée,  XV,  p.  695,  à  comparer  avec  la  fable 

SB  esopique  n>  346  ;  à  cette  série  appartiennent  la  fable  60  de  Babrius,  les 
n»*  14ii  et  121  d'Esope,  et  le  145  d'IIiéroclès.  ^  Homerica  parerga  [E.  Meyerj. 
1.  Le  plus  aucien  texte  d'Homère.  Le  fragment  trouvé  par  Flinders  Pétrie 
n'est  pas  seulement  le  plus  ancien  ms  du  l'Iliade  (au  plus  lard  m*  s.  av. 
J.-C.),  mais  il  est  de  toute  importance  pour  l'histoire  du  texte.  Le  fg.  de 

30  35  vv.  contient  cinq  variantes  capitales  (3  vers  nouveaux,  la  fusion  de 
deux  en  un,  et  un  vers  difierent  ou  peut-être  entièrement  nouveau)  dont 
notre  apparat  critique  ne  révèle  aucune  trace.  Nous  pouvons  nous  faire 
ainsi  quelque  idée  du  chaos  de  l'époque  pré-alexandrlue.  En  ajoutant  à  ces 
renseignements  directs,  ceux  que  nous  fournissent  sur  les  vers  suivants 

35  Aristole  ei  Pluiarque,  nous  arrivons  pour  un  total  de  47  vers  à  un  chiffre 
de  10  vers  rejetés  par  la  traditiou  généralement  acceptée.  Le  passage  auquel 
ces  vers  appartiennent  est  une  des  plus  jeunes  parties  de  l'Iliade.  Les 
variantes  que  nous  avons  prouvent  qu'à  l'époque  pré-alexandriiie,  il  n'y 
avait  plus  qu'une  Iliade  ;  le  travail  de  soudure  des  chants  anciens  était 

40  accompli  et  le  texte  unitaire  avait  fait  disparaître  tout  s-ouvenir  des  con- 
cessions antérieures  et  des  éléments  distincts  à  l'aide  desquels  on  l'avait 
formé.  Il  restait  à  écarter  les  nombreuses  variantes  de  détail  et  à  faire  du 
texte  unitaire,  mais  polymorphe,  un  texte  unique.  Telle  a  été  l'œuvre  des 
grammairiens  et  en  particulier  d'Aristarque.  2.  Thésée  dans  Homère.  On 

45  sait  que  la  mention  de  Thésée  dans  la  liste  donnée  par  l'Iliade  (A  265)  des 
héros  qui  combattirent  avec  les  Centaures  a  soulevé  des  doutes.  Le  même 
vers  se  trouve  dans  Hésiode  ;  il  a  été  interpolé  dans  ce  texte  à  une  date 
ancienne,  avant  le  vi«  s.,  puisque  le  vase  François,  qui  suit  Hésiode,  men- 
tionne  Thésée.   D'ailleurs  le  nom  de  Thésée    ne   se  retrouve  plus  dans 

50  Homère  que  dans  l'interpolation  orphique  de  la  Nekuya  (A  322,  631),  tandis 
que  tous  les  contemporains  de  Thésée  Héraklès,  Jason,  Pirithoiis,  jouent 
un  rôle  important  et  que  les  fils  de  Piriiholis  sont  cités  parmi  les  guer- 
riers grecs.  De  plus,  Thésée  est  mentionné  comme  fils  d'^Egeus,  et  non 
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pas  de  Poséidon,  ce  qui  est  la  donnée  de  l'Odyssée  et  d'Hellanikos.  Le 
héros  attique  est  donc  étranger  à  rilomère  primitif,  comme  toutes  les 
formes  attiqnes  de  la  légende.  3.  La  fête  d'Apollon  est  le  jour  de  la  nouvelle 
lune.  La  vouiAYivîa  coïncide  dans  l'Odyssée  avec  une  fôte  d'Apollon.  Cette 
identification  est  sûre  pour  Samos  comme  le  prouve  le  récit  de  la  biogra-  6 
phie  d'Homère  attribuée  à  Hérodote  (33).  h.  La  rivalité  d'Homère  et 
d'Hésiode.  Une  partie  de  l'àywv  a  été  retrouvée  dans  les  papyrus  de  Flin- 
ders  Pétrie,  et  le  commencement  est  cité  dans  Aristoph.  Paix,  1282.  Il 
résulte  de  ce  dernier  fait  que  l'àyùjv  était  au  v  s.  étudié  dans  les  écoles. 
Nous  atteignons  ainsi  le  vi«  s.  et  peut-être  le  vu»  s.  C'est  le  temps  de  la  lo 
rédaction  unitaire  des  poèmes  homériques  ou  l'époque  antérieure.  *i  Satur- 
nia  Tellus  [J.  GefTckenl.  L'éloge  de  l'Italie  dont  nous  avons  des  versions 
dans  Denys  d'Halicarnasse  (I,  36,  37),  Strabon  (VI,  286),  .Elien  (v.  h.  IX,  16), 
Virg.  (G,  IL  149),  Plin.  (N.  H.  III,  41);  XXXVII,  201),  Varron  (R.  R.  I,  2)  est 
une  tradition  littéraire  qui  va  s'accroissant  avec  chaque  écrivain  <  cf.  Rev.  de  i5 
de  phil.,  VIII,  14b  >.  %  Juba,  source  d'Elien  [Max  Wellmannj.  Ce  qui  con- 
cerne les  éléphants  dans  Pline  et  Elien  (par  suite  dans  Plutarque)  remonte 
à  Juba.  If  La  première  Enéide  de  Virgile  [F.  Noack].  Il  est  admis  que  le 
V»  livre  a  été  composé  après  le  VP;  de  même  que  le  III"  a  dû.  être  comr 
posé  après  les  chants  environnants,  à  cause  des  contradictions  (7,  8,  88,  20 
'J4,  163,  181,  253,  500,  239  ;  cp.  I  382,  II  780,  IV  347,  VI  167).  Il  est  aussi  pos- 
térieur à  VII  (qui  ne  doit  pas  être  considéré  comme  le  dernier  composé)  et 
à  VIII.  Les  allusions  aux  événements  de  29  et  de  27  donnent  le  terminus 
post  quem.  Le  livre  V  a  été  composé  en  même  temps  que  le  livre  III,  et 
probablement  que  les  livres  IX  et  X.  Relevé  des  difTicultés  chronologiques  25 
des  chants  III  et  V.  Sources  de  Virgile.  De  cette' étude,  il  ressort  que  les 
livre  I,  II,  IV,  VI  forment  un  tout  répondant  au  but  premier  du  poète  : 
Augustum  laudare  a  parentibus  (Seru.).  Cette  première  Enéide  fut  com- 
mencée en  29.  Mais,  en  25,  le  plan  fut  agrandi,  ce  que  Properce 
annonça  dans  les  vers  célèbres  ;  les  six  derniers  chants,  les  chants  III  et  30 
V  furent  ajoutés.  Dans  cette  deuxième  partie,  l'Iliade  fut  plus  souvent 
imitée,  tandis  que  dans  la  première  Enéide,  Virgile  s'était  attaché  surtout 
à  l'Odyssée,  t  Sur  l'oracle  des  jeux  séculaires[P.  StengelJ.  Cet  oracle  rapporté 
par  Phlegon  et  Zosime,  présente  une  contradiction  apparente  avec  les  actes, 
au  v.  17.  Mommsen  l'a  fait  disparaître  par  une  correction  violente.  Il  n'y  a  35 
rien  à  corriger,  mais  seulement  à  interpréter  exactement  les  désignations 
techniques  des  sacrilices.  1  Les  sources  de  Tryphiodore  [F.  Noack].  Son 
'iXt'oy  aXwfftç  a  pour  sources  principales  Quintns  de  Smyrne,  Virgile  et 
Homère.  ^  Un  document  de  la  guerre  de  Judée  sous  Trajan  [U.  Wilcken]. 
Procès-verbal  d'une  entrevue  de  l'empereur  avec  une  doputation  de  juifs  40 
alexandrins,  publié  et  étudié  d'après  le  papyrus  grec  de  Paris  n»  68.  U  y  est 
question  du  roi  des  Juifs  de  Cyrénaïque  dont  il  est  question  dans  Dion 
(LXVIII,  32),  appelé  par  Dion  'Avopéa?,  par  le  papyrus  Aouxouaç.  Ainsi  se 
trouvent  complétées  les  données  qu'il  nous  offre  avecEusèbe  (IL  E.  IV,  2)  et 
Orose(VII,  12;  cp.  App.,  b.  clu.,  II,  90).  46 

4"  cahier.  Mythistorica  [M.  Mayer].  I.  Légendes  mégariennes.  1.  Fwu;. 
Sur  un  aryballe  ancien  de  Corinthe  se  trouve  dessiné  un  oiseau  à  visage 
de  femme,  comme  il  s'en  trouve  d'ailleurs  sur  d'autres  monuments  en 
rapport  avec  Athéna;  il  porte  le  nom  de  Fwu;,  et  ailleurs  de  çwu?,  xwuÇ, 
poûyç,  pwu;.  Un  autre  nom  est  Al'Ôuta,  qui  doit  être  rapproché  de  l'Athéna  50 
Ai'ôuia  de  Mégare.  2.  Pandion  est  le  dieu  lycien  de  la  lumière  Apollon  ;  c'est  ce 
qu'a  conservé  assez  purement  le  serment  par  'AtiôXXwv  èv  Hâvôot;  des-habitants 
du  Sipyle.  3.  Tereus.,  Pagai  près  de  Mégare  doit  être  considéré  comme  sa  ré- 
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sidence.  Sa  métamorphose  en  huppe  repose  sur  un  jeu  de  mois  :  de  rr.pEîv, 
on  tire  'Enônvr^z  (nom  divin  d'Apollon  et  d'autres),  d'où  "Eno-}/  (cf.  Soph.  Ir. 
gr.  fg.  p.  93  N.}.  II.  Jacar,  Céphale  et  les  Cariens.  lacar,  nom  de  Memnon 
sur  la  ciste  de  Préneste,  est  un  reiiforcerneiil  de  Kar.  III.  Gatnmitus  est  un 
5  mélange  de  xatd(|ir,).o;  =  xaSiiiio;  avec  MtTo;  =  MtTTo;  pour  Mixxd;.  %  Docu- 
ments d'archives  d'Arsiuoé  de  l'année  248  a  p.  J.-C.  [P.  Viereck;.  Papyrus 
150G  de  Berlin  qui  jette  une  certaine  lumière  sur  le  gouvernement  local  et 
sur  les  jeux  millénaires  <lont  parle  Eutrope  (IV,  3).^  Sur  r'AOrivatwv  Ilo>i-:Eta 
[G.  F.  Lehraann].  Étude  métrologique.^  Sur  les  Scriplores  historiae  Augustae 

10  [H.  Dessauj.  L'œuvre  est  bien  due  à  un  faussaire  do  la  lin  du  iv«  s.  Réfu- 
tation des  objections  de  Klebs  (Rh.  Mus.)  et  de  Mommsen.  La  biographie 
de  Carin  par  Vopiscus  contient  des  lacunes  et  des  erreurs  inexplicables  si 
elle  a  été  rédigée  vingt  ans  après  la  mort  de  ce  prince.  La  vie  d'Aurélien 
par  Vopiscus  ne  peut  avoir  été  écrite  pour  un  parent  de  l'empereur;  de  plus, 

15  on  est  maintenant  obligé  par  les  inscriptions  de  lui  accorder  une  année  de 
règne  de  plus,  erreur  considérable  pour  un  ouvrage  écrit  trente  ans  après 
l'événement .—  Ou  peut  se  demander  pourquoi  a  été  tentée  cette  supercherie. 
Une  œuvre  analogue  peut  le  montrer.  On  sait  queDiclys  et  Darès  sont  des 
falsifications.  Le  texte  de  DIctys  est  précédé  d'une  lettre  d'un  Q.  Septimius 

20  qui  a  pu  exister  et  qui  a  pu  vouloir  se  faire  passer  pour  le  possesseur  de 
documents  précieux  et  pour  un  connaisseur  en  littérature  grecque.  Mais 
Darès  se  présente  à  nous  tout  autrement,  avec  une  lettre  de  Cornélius 
Nepos  à  son  ami  Salluste.  Le  seul  but  possible  de  la  fraude  est  un  but 
pécuniaire.  De  même  on  peut  croire  (jue  l'auteur  de  l'Histoire  Auguste  se 

25  défiant  de  son  talent  et  craignant  que  les  défauts  et  le  manque  de  soin 
n'empêchent  l'ouvrage  de  se  répandre  a  usé  de  supercherie  pour  faciliter 
la  vente.  Il  est  aussi  possible  qu'ayant  entrepris  un  travail  au-dessus  de 
ses  forces,  le  faussaire  ail  été  entraîné  à  des  falsifications  pour  combler  les 
lacunes  de  son  information  et  à  prendre  un  faux  nom  puur  les  appuyer. 

30  II  pouvait  ainsi  prendre  beaucoup  plus  de  libertés  avec  l'histoire,  imaginer 
de  faux  mss  et  dire  dans  quelle  bibliothèque  11  les  a  vus  (Tac.  VIII,  1),  de 
fausses  Inscriptions  et  renvoyer  au  lieu  où  elles  se  trouveraient  (Gai.  XIX, 
4).  —  On  peut  enfin  ajouter  d'autres  indices  d'époque  tardive.  L'usage  des 
sortes  Vergilianae  est  incompatible  avec  la  forme  du  rouleau,  et  do  fait 

35  la  première  mention  qui  en  est  faite  appartient  aux  limites  des  iv*  et  v»  s. 
(Aug.  ep.  î)o,  37).  Toutes  les  prédictions  viennent  du  même  passage  de  l'E- 
néide (VI,  750-883^;  non  seulement  il  n'est  pas  croyable  que  ces  divers 
oracles  se  soieut  ainsi  présentes  réellement,  mais  on  doit  penser  qu'ils  sont 
l'œuvre  de  la  même  personne,  l'auteur  môme  de  nos  biographies.  —  Les 

40  objections  tirées  des  dénominations  de  magistratures  et  de  grades  ne 
prouvent  rien  ;  car  elles  peuvent  conduire  aussi  bien  au  temps  de  Théodose 
et  de  Valenlinien  qu'à  celui  de  Constantin.  —  L'hypothèse  d'un  seul  auteur 
est  la  plus  vraisemblable.  Les  dltferences,  de  style  surtout,  viennent  de 
ce  que  l'auteur  a  consulté  des  sources  grecques  (Gapitolin,  depuis  Maxi- 

45  minus),  ou  des  sources  latines  (première  moitié  du  recueil),  ou  a  écrit  de 
lui-même  (Trebellius  Pollion  et  Vopiscus).  Il  y  a  des  différences  qui  pro- 
viennent du  remaniement  plus  ou  moins  profond  qu'il  a  fait  subir  aux 
sources  et  des  qualités  des  sources  elles-mêmes.  \  Scholia  in  Gregorii 
Nazianzeni  orationes  inedita  [E.  Norderj.  Ces  scholiesont  déjà  été  publiées 

50  par  Jahn  et  par  d'autres;  mais  ils  ont  fait  un  choix.  D'après  trois  mss  de 
Munich,  deux  Laurentiani  et  un  ms  d'Oxford,  publication  de  passages  inté- 
ressants négligés  par  les  précédents  éditeurs  et  variantes  aux  parties  éditées. 
Il  y  a  lieu  de  remarquer  les  nombreuses  notes  du  ms  d'Oxford  relatives  à  la 
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ponctualion  qui  prouvent  avec  quelles  minutieuses  précautions  les  gram- 
mairiens de  cette  époque  ont  voulu  préparer  l'édition  de  s.  Grégoire.  ^  Le 
signe  du  quart  d'obole  attique  [B.  KeilJ.  Il  y  en  eut  deux  qui  furent  em- 
ployés tantôt  concurremment,  tantôt  à  l'exclusion  l'un  de  l'autre  t  et  a- 
^^  Mélanges.  Sur  l'oracle  séculaire  [Wilamowitz-Moellendorf],  Défend  la  6 
correction  de  Mommsen  au  nom  de  la  grammaire  et  de  la  métrique.  1[ 
Encore  une  fois  Sostratos  [M.  WellmannJ.  Conteste  les  conclusions  de 
l'article  de  R,  Wagner.  1[  Les  Annales  d'IIortensius  [Ed.  WôlfflinJ.  C'était 
une  monographie  de  la  guerre  sociale.  %  Additions  de  M.  Wellmann  et  de 
P.  Viereck.  Paul  Lejay.  lo 

Indogermanische  Forschungen,  Zeitsclirift  fiir  indogermanisclie 
Spracli-  uud  altertumskunde^  Bd.  1  (1892).  Heft  1-2.  Le  ton  «  coulé  »  et  le 
ton  «  frappé  »  dans  les  langues  indo-européennes  [Ilermann  IlirtJ.  2  articles. 
^  Lat.  uelimus  [K.  Brugmann].  Il  y  a  là  une  confusion  entre  l'optatif  et 
l'indicatif  d'un  verbe  *  uelio.  If  Nasale  sonante  accentuée  [Wilhelm  Slrcit-  ds 
bergj.  ^  La  correction  du  langage  [Adolf  Norcen].  Traduction  par  Arwid 
Johannsond'un  travail  paru  à  Upsal,  en  2«  éd.,  sous  le  titre  'Om  sprakrik- 
tighct'  1[  ~Ipt;  [Ernst  Maass\  Dans  un  inventaire  de  l'IIeraion  de  Samos,  un  des 
fonctionnaires  attachés  au.  Temple  se  trouve  cité  sous  le  titre  de  kpbî  vr^ç 
OeoO  ;  ici  et  ailleurs  kp6ç  pris  absolument,  désigne  les  serviteurs  du  temple,  20 
qqfois  à  peine  distincts  des  prêtres  (kpeîç).  Mais  en  dehors  de  lepô;  «  sacré  », 
qui  a  l'i  bref,  il  a  dû  y  avoir  un  mot  avec  un  i  long,  et  (anciennement)  com- 
mençant par  un  digamma.  Ce  dernier  se  trouve  à  la  base  de  lépaS-ipriS,  de 
Tptç  qu'IIérodien  connaît  comme  nom  commun  désignant  un  oiseau.  Si  l'on 
compare  les  inscriptions  de  Théra  où  le  nom  du  mort  manque,  mais  est  25 
remplacé  par  ayyeXo;  suivi  d'un  nom  au  génitif  (ayyeXoç  ^tXoiJioyaoy),  on  voit  que 
de  telles  expressions  s'employaient  comme  en  latin  Marcipor.  C'est  ainsi 
qu'il  faut  interpréter  oiyyû.o^  et  Upôç,  CIG.  II  2339  b  (add.),  où  les  deux  mots 
ont  l'air  d'avoir  un  sens  analogue,  hp6;  «sacré»  ne  convenant  certainement 
pas  ici.  —  Dans  la  même  inscription  de  l'Héraion,  se  trouve  r,  E-joLyytUç  qui  ne  30 
peut  être  qu'un  nom  d'Iris,  messagère  de  Héra,  comme  EûâyYe/oî  est  un 
nom  d'Hermès.  —  Celte  même  racine  Fî  «  se  hâter  »  qui  se  trouve  dans 
hp6:i  «  rapide  »  et  dans  ~Ipi;,  existe  aussi  dans  Ftwv,  nom  de  guerriers  et  de 
chasseurs  sur  de  très  anciens  vases  corinthiens.  'ApiMv  est  pour  àpt-Fiwv 
«  très  rapide  »;  Tù6àTr,(;  est  «  celui  qui  marche  vite  ».  Le  nom  des  â'pxoc  ou  35 
apxToi  servantes  d'Artémis  à  Munichie,  doit  s'expliquer  par  àpxi^;  «  rapide  » 
(hom.  noôapxrjç).  Le  uom  de  Tw  peut  peut-être  s'expliquer  comme  «la  rapide, 
la  prompte,  »  prétressa  de  liera.  ^  Etymologies  [Karl  Brugmann].  Grec  Çév- 
Foç  5£voç  =  *ghs-enwos,  même  racine  que  ail.  gast,  lat.  hostis.— La  forme  YJveixa 
n'a  rien  de  commun  à  l'origine  avec  son  synonyme  r^veyxa;  c'est  un  com-  40 
posé  de  èv  et  de  la  racines  îx,  Ix  (lat.  ico,oulithuaniensëkiu«  tendre  la  main»). 
—  Aperio,  operio  ont  la  même  racine  que  sscr.  var  «  fermer,  cacher»,  lithua- 
nien veriù  «  ouvrir  »  ou  «  fermer  »  ap-uerio  et  op-uerio  deviennent  régu- 
lièrement aperio,  operio  comme  *amabhwam  amabam.  L'î  de  gavisus  est 
dû  à  l'analogie  de  uîsus.  ^%  lleft  3-4  A  propos  de  l'article  de  Noreen  sur  45 
la  'correction  du  langage'  i  Arwid  Johannsoh].  Conteste  un  certain  nombre 

1.  Cette  nouvelle  revue  comprend  deux  parties,  les  articles  de  fonds  et  la  bibliogra- 
phie (Ânzeiger).  Cette  dernière  partie  embrasse  les  travaux  qui  paraissent  dans  tout  le 
domaine  des  langues  indo-européennes;  elle  se  divise  en  comptes  rendus  de  livres  et  ^ 
en  analyses  de  revues.  Nous  laissons  entièrement  de  côté  ces  analyses,  et  extrayons 
des  articles  de  fonds  et  des  articles  critiques  ce  qui  intéresse  plus  spécialement  la 
philologie  classique. —  Note  de  la  Rédaction. 

R.  DE  PHiLOL.  —  lievue  des  Revues  de  1892.  XVII.   —  1. 
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(les  idées  de  Noreen  ^  La  (laestion  des  gutturales  en  latin  [Oskar  Wiede- 
mann].  La  dilTlcullé  que  présentent  uermis,  uapor,  etc.,  disparait  si  Ton 
.idmct  qu'on  a  alTairc  ici  à  7/('  indoeuropéen  et  non  à  7.  1  Gothique  .saihwan 
<  voir  »  [Oskar  Wiedemannj.  Môme  rac.  que  latin  inseque,  in(s)quam,  grec 

6  ëvv£Tt£.  ï  Grec  ovofia  ov(î|iaTo;  [Christian  Bartholomae].  Reconstiluiion  sans 
grande  probabllitéde  formes  indo-européennes.^  Etymologies[GustavMeyerJ. 
ovoî,  asinus.  Ces  deux  mots  (malgré  Fick)  ne  peuvent  »Hre  séparés;  ô'voç,  de 
*ô<rvoî  s'expli(jue  comme  emprunt  relativement  récent  (à  une  langue  non 
encore  déterminée).  Lat.  mulus,  albanais  musk  présentent  un  élément  mus-, 

10  muso-,  suivi  d'un  sufïlxe  diminutif.  Cf.  ce  que  dit  Anacréon,  que  les  Mj^oî  (ha- 
bitants de  la  Mysie)  ont  eu  l'idée  de  la  ixiÇi;  ovwv  r.ooi  îititoy;.  —  Carien  -rifia 
«  rocher  »  (d'après  Etienne  de  Byzance);  ch.  sabin  leba  (Varrou,  RR.  3,1.  6). 
—  Tarentin  (io).ro;  (Pollux)  «  outre  ».  C'est  un  motillyricn  qui  se  trouve  dans 
goth.  balgs.,  V.  irl.  bolg,  lat.  (emprunté  au  celtique)  bulga.  —  Macédonien 

15  x).iv(5Tpo/o;,  cf.  vieux  haut  allemand  linboum.  A  ce  propos  G.  M.  rappelle 
que  le  macédonien  est  pour  lui  un  dialecte  non  hellénique,  se  rattachant 
plutôt  au  Ihrace  et  à  l'illyrien.  —  Les  noms  de  villes  2i,o6ei;,  "Atitevôo;.  ^ 
Latin  strufertarius  [Fr.  Stolz].  Dérivé  de  strues  et  de  fertum  5  Sur  une  loi 
de  l'ordre  des  mots  indo-européens  [Jacob  Wackernagel;  Albert  Thuiiib 

20  <  R.  tl.  R.  12,128, 13  >  a  expliqué  l'accusatif  pronominal  |iiv  comme  formé 
de  »m,  accusatif  de  »  et  de  la  particule  ma  (sscr.  sma).  Un  de  ses  argu- 
ments est  la  ressemblance  que  présenterait  dans  la  phrase  la  place 
adoptée  pour  iaiv  et  en  sscr.  pour  sma.  W.  nie  cette  coïncidence.  La 
place  de   titv  n'est  nullement   réglée  dans  la   poésie  homérique    par   la 

26  nature  logique  du  mot  précède.  En  fait,  la  règle  commune  non  seule- 
ment à  |itv  mais  à  d'autres  petits  mots  comme  ot  dans  lesquels  on  ne  peut 
songer  à  voir  la  particule  *ma,  est  que  ces  mots  soient  ou  bien  à  la  deuxième 
place  de  la  phrase,  ou  tout  au  moins  séparés  du  premier  mot  seulement 
par  d'autres  petits  mots  (W,  Tt,  *t)  qui  ne  font  qu'un  avec  le  premier.  Mais 

30  la  valeur  logique  de  ce  premier  mot  est  absolument  indilTérente  (statis- 
tiques). —  Le  dorien  vtv  est  expliqué  par  Th.  par  *nu-im'  :  cette  hypothèse 
est  également  sans  fondement.  —  Les  recherches  de  W.  sur  la  place  de 
litv,  viv,  o\  dans  la  phrase  conlirment  pleinement  les  résultats  de  Bcrgaignc 
(Mém.  Soc.  Ling.,  3)  :  les  pronoms  enclitiques  «  se  placent  de  préférence 

35  après  le  premier  mot  de  la  proposition.  »  Preuve  par  de  très  noinbreuses 
statistiques  dans  les  textes  classiques  et  dans  les  Inscriptions.  De  même 
pour  les  pronoms  avec  sens  de  génitif  attributif  ((iej,  (io-j,  etc.)  :  leur  place  la 
plus  fréquente  est  après  le  substantif  dont  ils  dépendent  ;  mais  on  les 
trouve  aussi  avant  quand  ce  substantif  ne  commence  pas  la  proposition.  Gé- 

40  néralisation  de  cette  règle  pour  d'autres  particules  non  enclitiques  (av,  apa,S£ 
Y<ip,  etc.).—  Comparaison  de  ces  faits  avec  l'indien,  l'éranien.  —  Comparaison 
avec  le  latin  :  Cf.  les  tmèses  'ob  uos  sacro'  (obsecro  nos),  'per  mihi  mirum 
uisum  est'  'quae  loca  cunque'  etc.;  les  constructions  comme  '  neque  te 
prouinciae,  uoque  leges,  neque  di  pénates  ciuem  patiuntur'  'di  le  deaeque 

4S  omnes  perdant'  '  sic  tibi  dents  nymphae'.  Cf.  aussi  la  place  habituelle  de 
'enim'  'igilur',  etc.  —  Comparaison  de  la  construction  allemande.  %  Le 
séjour  primitif  des  Indo-europeeus  [Ilerman  Ilirt;.  État  de  la  question  : 
dis  Hission  entre  les  anthropologisles  et  les  linguistes.  Au  point  de  vue 
linguistique   un  travail  important  est  celui   de  Johaunes   Schmidt,  Die 

50  Urheimal  der  Indogermanen  und  das  europaische  Zahlensyslem  :  voici  ses  prin- 
cipaux arguments.  Le  système  numéral  primitif  était  décimal;  dans  les 
langues  de  l'Europe  il  y  a  eu  un  croisement  de  ce  système  avec  le  système 
duodécimal  (fondé  sur  l'année  solaire  de  360  jours  :  nombre  principal,  60; 
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cl",  l'emploi  en  latin  de  'sexaginta',  'sesconli'  comme  nombres  ronds). 
Or,  c'est  là,  le  système  babylonien  ;  les  Européens  auraient  donc  d'abord 
séjourné  en  Asie.  Au  fond,  cet  argument  ne  prouve  rien  ;  en  admettant  la 
réalité  de  l'identité  des  systèmes  européens  et  babyloniens,  il  a  pu  y  avoir 
transmission  de  proche  en  proche.  On  peut  remarquer  d'ailleurs  que  les  5 
Etrusques  (non  Indo-européens)  avaient  certainement  la  numération  duo- 
décimale. —  SCHRADER,  Sprachvergleicllung  m.  C/rgiesc/iic/Ue,  place  la  patrie  des 
Indo-Européens  dans  les  plaines  de  la  Russie  méridionale,  opinion  suffi- 
samment réfutée  par  Schraidt.  L'unité  européenne  est  établie  par  Schrader 
d'après  les  nombreux  mots  relatifs  à  l'agriculture  communs  aux  langues  \q 
de  l'Europe  et  qui  manquent  dans  celles  de  l'Asie  ;  de  même  le  nom  de  la 
mer,  des  noms  d'arbres,  etc.  Pourtant  une  objection  grave  est,  qu'à  cette 
unité  européenne  de  civilisation  ne  correspond  pas  une  unité  européenne 
de  langage.  On  peut  écarter  cette  objection  en  expliquant  autrement  les 
faits  recueillis   par  Schrader  :  les  Européens  n'ont  pas  créé  ni  reçu  ces  15 
mots  d'une  autre  race;  ils  les  possédaient  de  tout  temps  ;  ce  sont  les  Indo- 
éraniens  qui  les  ont  perdus  parce  qu'ils  se  trouvaient  dans  des  conditions 
de   civilisation     différentes.     Il    y    a    donc    eu     conservation    chez    les 
premiers  d'une  partie  du   vocabulaire   indo-européen   disparue   chez   les 
seconds.  Dans  cette  hypothèse,   il  n'y  a  plus  à  proprement  parler  l'unité  20 
européenne,  ce  qui  écarte  la  difficulté  tirée  de  la  linguistique.  H.  réunit  un 
certain  nombre  d'arguments  tendant  à  prouver  que  les  mots  considérés 
comme  'européens'  sont  bien  'indo-européens'.  Il  conclut  en  proposant  les 
bords  de  la  Baltique  comme  le  séjour  primitif  des  Indo-européens  ;  il  faut 
en  effet  que  ceux-ci  aient  connu  le  hêtre,  les  ai)eilles,  le  loup,  l'ours.  25 
^  Latin  '  perendie'  [J.  StrachanJ.  Vient  de  *peresmi  dyewi  (sscr.  parasmin). 
^  KaTaaêwffai  chez  Hérodas  [Karl  Brugmann].  Est  synonyme  de  xaTadêédat  ; 
et  provient  de  '<jêor^aai.  Rapprochement  de  gloses  d'IIesychius  pour  l'étude 
des  différentes  formes  de  cette  racine  très  obscure.  1[  Sur  le  dialecte  cypriote 
[Ileinrich  Lewy].  I  âêâôiAatx-  (jTpl(A[Aa-:a  (Ilésych.)  :  Mot  d'origine  sémitique,  30 
hébreu  (a)bhôth  «  objet  tressé  ».  2  ècrOXaî-  ÇûXiva  Tratyvia  (Hésych.).  Lire  k'ffôXai, 
hébraeo-phénicien  ês«  bois  ».  3  xépaiiov  SeCTfj.wtYjptov  (Schol.  IL),  hébreu  chërëm 
«filet».  4  xâgeto;-  véo?  (Hésych.).  Lire  xà6Yi"  dôoi  vEcôç  ;  cf.  xàêoç  «corbeille». 
Sx'jgotêôa-  afixa.  Lire  xyêa'  paXâvTia.  L'origine  de  ce  mot  et  des  mots  apparentés 
est  le  sémitique  kûbh.  6xdîoa|xoi;-  TucpXé;  (Hésych.).  LireTuçw;.  Cf.  hébr.  qëdëm  35 
«orient»,  qàdïm  «vent  de  l'est»  et  «vent»  en  général.  7  ÇaXtiàTtov*  TpûêXiov 
(Hésych.).  Cf.  hébr.  sëlëm.  8  l(v)  toi  ïUi  dans  une  inscr.  cypriote  est  inex- 
pliqué. To  k'Xoi;  doit  être  «le  pays  haut»,  cf.  hébr.  âl  «hauteur».  9  aû'yapo;. 
a(7WT0î  (Hés.).  Lire  àyaupdç.  f^  Bibliographie  (Anzeiger).  < Nous  élimi- 
nons de  notre  analyse  tout  ce  qui  n'est  que  résumé  sans  appréciations  40,^ 
critiques.  >  Heft.  1.  E-  Lefmann,  Franz  Dopp,  sein  Leben  und  seine  Wissenschaft, 
1.  Iiaifte  [Wilhelm  Streitbergj.  Œuvre  d'un  admirateur  de  B.  ^  J.  Steyrer, 
Der  Ursprung  der  Sprache  der  Arier  [là.].  Absurde  :  se  fonde  sur  la  compa- 
raison du  bavarois  et  de  l'anglais  !  ^  P.  Phrsson,  Studien  zur  Lehrt  von  der 
Wurzelerweilerung  nnd  Wurzelvariation  [L.   Siitterlinj.  Suggestif  recueil  de  45 
matériaux.  1[  E.  Rohde,  Psyché,  Seelenkull  u.  Unsterblichheitsglaube  der  Grie- 
chen,  1.  Iialfte.  [E.  Mogk].  Livre  magistral;  le  point  important  est  la  dis- 
tinction des  éléments  populaires  et  poétiques  du  mythe.  If  R.  Kûiiner, 
Ausfilhrl.    Grammatik  der  Grieck.  Sprac/ie;  L    Teil.  3  Aulî.  besorgt  von  Fr. 
Blass,  L  Bd.  [K.  Brugmann!.  Bl.  utilise  et  cite  les  travaux  les  plus  récents  50 
de  la  linguistique,  mais  sans  se  les  être  assimilés  suffisamment.  ^  0.  Hoff- 
mann, Die  Griechischen  Dialekle  in  ihrem  historischen  Zusammenhange  und  der 
wichtigsten  ihrer  Quellen  dargestellt;  1.  Bd.,  der  sud-achàische  Dialekt.  [Félix 
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Solmsen].  Un  certain  nombre  de  choses  nouvelles  ;  mais  pas  de  quoi  faire 
un  livre,  t  D-  B.  Monro,  A  Grammar  of  the  Homeric  dialect,  2.  éd.  [P.  Kret- 
schmer'.  Fait  trop  peu  de  place  à  la  phonétique.  T  P.  Aug.  Wbiss,  Grund- 
ziige  des  griech.  u.  lat.  Verbums  [Karl  Brugmann].  Absurde.  %  Studien  auf 
6  dem  Gebicle  de»  nrchaischcn  Laleins,  herausgeg.  von  Wilhehu  Studbmund, 
2.  Bd.  (F.  Skutsch].  On  retrouve  ici  la  finesse  habituelle  aux  travaux  de  S. 
et  de  ses  élèves.  ^  Compte  rendu  sommaire  des  travaux  relatifs  au  néo- 
grec parus  en  1890-91  [Albert  ThumbJ.  ^\  IIeft2.  G.  Schr.\dbr,  Victor  Hehn 
(Se  continue  dans  le  fascicule  suivant)  [Wilhelm  Streitberg].  Attachant.  ^  I. 

10  Tayloh,  The  origin  of  the  Aryqns  [Herman  Hirt].  Expose  l'état  de  la  question, 
t  W.  von  HàRTBL,  Ueber  die  Aufgaben  und  Ziele  der  klassischen  Philologie;  — 
J.  H.  LiPSIUS,  Die  Aufgabe  der  kl.  Ph.  in  der  Gegenwart;  —  Max  BONNET, 
La  philologie  classique  [Wilhelm  Streitberg].  Le  rp.  traite  simplement  de  la 
question  des  rapports  de  la  linguistique  et  de  la  philologie  classique .  il 

16  exprime  l'espoir  de  voir  cesser  l'antagonisme  dos  deux  sciences.  ^  J. 
SCHRIJNBN,  Étude  sur  Ir-  phénomène  de  /'s  mobile  dans  les  langues  classiques. 
[L.  Parmentier).  Bon  travail  de*  débutant,  mais  qu'on  ne  peut  utiliser  sans 
précaution.  1  L.  SCttbrlin,  Zur  Geschichte  der  Vei-ba  denominaliva  im  Alt- 
griech.  1.  Die  v.  d.  auf  âw,  ito  [Albert  Thumbj.  Utilise  les  documents  épi- 

W  graphiciues.  î  E,  Audouin,  Étude  sommaire  des  dialectes  grecs  littéraires  autres 
que  l'attiijue  [Richard  Meister\  Klémeutaire.  t  Emile  Bois.vcq,  Les  dialectes 
doriens  (Richard  Meister].  Soigné  et  complet,  mais  rien  de  nouveau.  ^  W. 
Iiimbrwaur,  Die  Kulte  u.  Mythen  Arkadiens.  1.  Bd.  Die  arkadische  Kulto 
[W.  II.  Roscher].  Livre  de  valeur,  mais  on  ne  peut  toujours  approuver  les 

26  résultats.  \  C.  Pauli,  Die  Veneler  u.  ihre  Schriftdenktnàler  [R.  von  Planta]. 
Grande  valeur.  5  F-  O.  Wbisb,  Charakteristik  der  lat.  Sprache  Fr.  Stolz].  Peu 
de  nouveau,  mais  intéressant  et  bien  fait,  f  J.  M-  5tow.\ssbr,  Eine  sweite 
Reihe  dunkle  Wiirter  [W.  Meyer-Lubke].  L'auteur  n'est  pas  assez  au  courant 
des  résultats  de  la  linguistique  ;  mais  ses  hypothèses  sont  généralement 

90  intéressantes.  L.  D. 

Jahrbuch  des  kaiserlich  deutschen   Archàologischen  Instituts, 

6*  année,  4*=  livr.  Tusci  et  Laurentinum  de  Pline  le  Jeune  [II.  Wiunefeld] 

Vitruve  est  très  sobre  de  renseignements  sur  la  villa  romaine,  mais  nous 

pouvons  nou.s  en  faire  une   idée  exacte   par  Pline  le  Jeune  qui  nous  a 

36  décrit  deux  villas,  l'une  (liv.  îi.  G)  celle  de  Tusci  près  Tifcrnum  Tiberinum, 
dans  la  vallée  supérieure  du  Tibre;  l'autre  (liv.  2, 17)  celle  de  Laurentinum, 
au  bord  de  la  mer  :  elles  no  différaient  pas  sensiblement  de  la  villa 
d'Hadrien,  dont  les  ruines  ont  été  trouvées  prés  de  Tivoli.  Essai  de  recons- 
titution. ^  Albums  romains  d'artistes  du  Nord  au  IG»  siècle  [Ad.  Michaelisj. 

40  Dans  ce  2°  article,  M.  étudie  les  collections  d'antiques  de  la  famille  délia 
Valle,  les  plus  riches  de  Rome  au  commencement  du  1G«  siècle,  à  l'occa- 
sion d'une  gravure  d'IIiéronyme  Kochreprésentant  un  des  jardins  du  palais 
Valle  Capranica  avec  les  statues  qu'il  contenait.  ^  Un  monument  de  la  vic- 
toire de  Marathon  [Kr.  StudniczkaJ.  Description  et   reconstitution  d'une 

45  statue  équestre  archaïque,  dont  les  débris  ont  été  trouvés  en  1886  à  l'ouest 
de  l'Erechtheion,  le  cavalier,  qui  n'a  pas  été  retrouvé  en  entier,  porte  le 
costume  des  archers  à  cheval;  c'est  un  soldat  perse  et  nous  avons  là  un 
muMumenl  votif  en  souvenir  de  Marathon,  que  les  Barbares  mirent  en 
pièces  en  480.  Comparaison  avec  une  coupe   de  l'Ashmolean-Museum  à 

80  Oxford,  où  nous  voyons  la  reproduction  de  cette  statue.  1[  Deux  coupes 
d'Epictcte  (2  pi.)  [P.  llartwigl.  L'une  est  au  musée  Torlonia  à  Rome,  l'autre 
est  à  Baltimore  ;  sur  la  première  est  représenté  un  éphèbe  nu,  balançant 
un  énorme  cratère  sur  son  genou  gauche;  la  seconde  nous  montre  un 
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ilène  couché  sur  un  lit  et  buvant  à  même  dans  une  amphore  :  comparai- 
on  avec  d'autres  vases  et  des  monnaies,  f  Caricature  d'Hermès  condui- 
sant une    victime  à  l'autel  [Fr.  Studniczka].   Dans  une  cylix  d'Epictète 
trouvée  à  Gacrè,  nous  voyons  Hermès  portant  le  caducée  et  conduisant  à 
l'autel  un  chien  déguisé  en  porc  :  celte  scène  doit  avoir  été  empruntée  au  5 
théâtre.  ^  A  propos  des  vases  de  Gamiros  [Ferd.  Diimmlori.  Les  caractères 
es  inscr.  de  Rhodes  publiées  dans  les  Ath.  Mit,  16.  p.  107-108  par  Selivanov, 
ont  pareils   à  ceux  des  graffiti  des  vases  de  la  nécropole  de  Gamiros  et 
appartiennent  au  même  groupe -que  l'alphabet  de  Gela  et  d'Akragas;  il 
est  donc  vraisemblable  que  cet  alphabet  a  été  employé  à  Rhodes  jusciu'à  10 
l'adoption  de  l'alph.  ionien  au  5«  s.  La  coupe  sur  laquelle  est  représentée 
la  lutte  d'Hector  et  de  Ménélas  autour  du  cadavre  d'Euphorbe,  doit  être 
regardée  comme  d'importation  argienne,  car  les  caractères  qui  s'y  trouvent 
ne  sont  pas  rhodiens.  Conséquences  très  importantes  de  ces   considéra- 
tions épigraphiques  pour  Tarchéologie  et  l'histoire  des  vases  de  style  rho-  16 
dicn,  qui  paraissent  s'être  ressentis  de  l'influence  de  la  céramique  mycé- 
nienne qui  Hérissait  à  Argos  jusque  vers  800  av.  J.-C.  ^  Polyphème  (1  pi. 
[Fr.  Winter].  On  voit  sur  un  cratère  à  figures  rouges,  qui  appartient  à 
F.  Gook  à  Richmond,  Polyphème  dormant  sur  le  sol  et  près  de  lui  Ulysse 
et  trois  de  ses  compagnons  tenant  le  pieu  avec  lequel  ils  vont  aveugler  le  20 
Cyclope,  un  peu  plus  loin  des  satyres.   L'artiste  s'est  inspiré  du  Cyclope 
d'Euripide  et  ce  vase  doit  dater  comme  le  drame  satyrique  lui-même  de 
41o  av.  J.-G.  1[1f  7*  année,  1"  livr.  Les  colonnes  dans  l'architecture  assyrienne 
[0.  Puchstein].  Article  de  24  p.  dont  voici  les  conclusions  :  les  colonnes 
devant  les  palais  sont  inconnues  à  l'architecture  assyrienne  pure,  c'est  en  26 
cela  qu'elle  diflere  de  l'architecture  héthéenne  ou  syrienne  dans  laquelle 
nous  voyons  des  colonnes  dès  le  lO»  ou  11»  s.  avant  J.-G.  :  les  Héthéens  les 
employaient  dans  la  construction  de  vestibules  ouverts  qui  se  trouvaient 
devant  les  temples  aussi  bien  que  dans  les  palais,  et  que  les  Septante 
appellent  AlXâji.  Dans  une  partie  de  la  Syrie  probablement  au  nord  vers  30 
Amanus,  les  palais  ornés  de  colonnes  s'appellent  Ghilani,  ce  mot  désignait 
peut-être  à  l'origine  une  construction  semblable  à  ral),i(j.  et  après  avoir 
désigné  le  vestibule  orné  de  colonnes  fut  employé  pour  nommer  l'édifice 
entier.  Des  pays  syriens  les  colonnes  passèrent  en  Assyrie  et  l'on  cons- 
truisit des  chilani  sous  Sargon  et  ses  successeurs;  cependant  on  considérait  35 
encore  au  7*^^  siècle  la  colonne  comme  un  élément  étranger  et  on  ne  l'em- 
ployait que  pour  des  constructions  de  style  héthéen.  1[  Peintures  troyennes 
sur  des  vases   grecs  (2  pi.)  [FrohnerJ.  1.  Ghytra  trouvée  à  Gorinthe   sur 
laquelle  on  voit  Achille  couché  sur  un  lit,  à  gauche  Thétis  se  penchant 
vers  lui  et  Ulysse,  à  droite  un  vieillard  désigné  par  le  nom  de  «tivypT];  qu'on  40 
propose  de  lire  fI»o;vtxo;;  2.  Aryballe  corinthien  sur  lequel  est  représenté  le 
cheval  de  Troie  au  moment  où  les  Grecs  en  sortent  au  moyen  d'échelles  de 
corde  pour  engager  la  lutte  avec  les  Troyens  :  la  scène  est  divisée  en 
4  zones  parallèles,  on  y  voit  44  personnages;  les  inscr.   sont  illisibles. 
^  Deux   légendes  de  Perséc  sur    des  vases  athéniens  [Paul  Kretschmer].  45 
Le  premier  de  ces  vases  est  une  amphore  à  figures  noires,  où  on  voit   . 
figurés  non  pas  Persée  et  les  Gorgones,  comme  le   croit  de   Witte,  mais 
Persée  aux  prises  avec  les  Bacchantes;  le  second  est  un  fragment  de  vase 
à  figures  noires  sur  lequel  on  voit  Persée  dans  l'assemblée  des  Sériphiens, 
montant  à  la  tribune  pour  leur  montrer  la  tète  de  Méduse.  If  Recherches  50 
archéologiques  sur  la  marine  [Ernst  Assmann].  Au  British-Museum   se 
trouve    une  grande  amphore  trouvée    à  Vulci,    elle    date  de  la  2*  moitié 
du  7«  s.    av.  J.-G.;    sur    la    panse  on  voit    représenté    un  navire  toutes 
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voiles  dehors,  dans  lequel  on  reconnaît  l'inQuence  égyptienne;  cette 
amphore  provient  vraisemblablement  de  Naucratis.  Autres  représen- 
tations qui  se  trouvent  au  Brilish-Museum.  Étude  sur  ces  représen- 
tations.   ^   La    prétendue    femme    montant   on    voiture,    son    costume 

s  et  sa  signification  [O.  Ilauser!.  Cette  scène  qu'on  voit  figurée  sur  un  bas 
relief  trouvé  sur  l'Acropole  d'Athènes,  ne  représente  pas  une  femme,  mais 
un  homme,  c'est  ce  que  prouvent  les  vôteracnls.  Autres  représentations 
analogues  où  l'on  reconnaît  très  bien  Apollon  :  cette  femme  ne  serait  donc 
qu'Apollon.  %  Iléraklôs  portant  comme  casque  la  t»^te  du  lion  |Alf.  Kôrle 

10  Sur  les  fragments  d'une  hydrie,  qui  se  trouve  au  Kunstmuseum  de  Bonn, 
on  volt  lléraklès  revêtu  d'une  cuirasse  en  cuir  et  d'un  chiton,  il  n'a  pas  de 
barbe  et  il  porte  en  guise  de  casque  la  tête  d'un  lion,  de  la  main  droite 
il  tient  la  massue,  il  tend  la  gauche  vers  Nikè  qui  est  en  face  de  lui  et  qui 
lui  donne  une  couronne  de  lauriers;  on  remarque  la  même  tête  do  lion 

15  servant  de  casque  à  Hercule,  sur  le  fronton  est  d'Eginc.  ^  Contributions  à 
l'art  de  Mycènes  [Max.  Mayer].  Étude  sur  un  fgmeut  de  vase  trouvé  à 
Mycènes,  on  y  voit  un  taureau  courant,  auquel  un  homme  se  tient  sus- 
pendu; le  sens  de  cette  représentation  est  clair,  l'homme  qui  voulait 
s'emparer  du  taureau  a  été  lancé  en  l'air  par  l'animal.  C'est  là  un  épisode 

20  des  Taupoxs03t}'ia,  analogue  à  celui  qui  est  figuré  sur  un  bas-relief  de 
Smyrne,  où  on  lit  en  caractères  du  temps  de  l'empire  l'inscr.  TaupoxaôaJ/cwv 
i\\kipa  n'.  Considérations  sur  la  fête  des  TaupoitiXia  en  Asie  Mineure.  Frag- 
ment d'une  pyxis  de  style  mycénien  trouvé  sur  l'Acropole  d'Athènes  et  où 
Ton  voit  un  homme  jeté  en  l'air  par  un  taureau  dont  on  distingue  les  deux 

25  cornes.  ^^  2»  livr.  Albums  romains  d'artistes  du  Nord  au  \6*  siècle  [Ad. 
Michaelis].  Dans  ce  3*  article  de  18  p.  suivi  d'un  index  des  esquisses  citées 
dans  les  3  articles,  M.  étudie  l'album  de  BAlo,  ceux  de  Melchior  Lorchi  et 
celui  de  Cambridge  et  indiqua  les  antiques  qu'ils  reproduisent,  t  Palmettes 
d'anses  des  coupes  attiques  [Fr.  Winter].    Développement   de   ce    genre 

M  d'ornements;  deux  groupes,  celui  de  l'école  d'Eplctète  et  de  Duris  et  celui 
d'Euphronios,  d'Hiéron  et  de  Brigos  qui  partent  de  deux  principes  diffé- 
rents. 5  Contribution  au  Silène  couché  et  buvant  à  même  dans  une 
amphore  <cf.  plus  haut>  [P.  Ilartwig].  Indication  de  deux  répliques  de  ce 
motif.  ^^  3'  livr.  Anacréon  [R.  Kékulé].  A  la  villa  Borghè.se  à  Rome  se 

35  trouvaient  deux  statues,  une  assise,  l'autre  debout,  elles  ont  été  trouvées 
en  1835  à  Monte  Calto;  la  première  est  en  ce  moment  à  Copenhague,  on  a 
cru  y  reconnaître  d'abord  Tyrtée  ou  Pindare,  puis  Anacréon  d'après  la 
ressemblance  avec  un  buste  trouvé  en  1884  à  Rome  et  qui  portait  le  nom 
de  ce  poète.  K.  mentionne  trois  autres  bustes  d'Anacréon,  un  au  musée  de 

40  Berlin  (pi'il  reproduit  dans  une  planche,  un  autre  dans  le  parc  <le  Glienecke 
et  enfin  un  3*  connu  seulement  par  une  esquisse  de  Heeraskercl<.  Détails  sur 
chacun  d'eux.  Etude  sur  la  tête  du  musée  de  Berlin,  qui  comme  les  autres, 
est  une  copie  d'une  statuette  de  bronze  du  5«  s.  Anacréon  est  représenté 
chantant,  par  conséquent  la  bouche  ouverte;  l'original  était  sur  l'Acropole, 

45  il  est  mentionné  par  Pansanias,  l'artiste  était,  Kresilas.  ^  Statuette  de 
bronze  de  Louvre  (1  pi.)  [A.  Kalkman].  Cette  statuette  archaïque  repré- 
sente un  jeune  homme  nu,  dont  le  bras  droit  est  levé  en  l'air,  le  gauche 
est  brisé  ;  il  s'exerce  à  la  palestre  et  lance  le  javelot  au  moyen  de  râyxj),r,  : 
cette  statuette  occupe  une  place  d'honneur  parmi  les  bronzes  archaïques 

60  et  rappelle  le  style  du  fronton  ouest  d'Egine,  mais  elle  est  plus  ancienne 
et  doit  être  de  r>30  environ;  étude  minutieuse  sur  le  style,  les  proporUons 
et  les  détails  auatomiques.  f  Repeints  antiques  i"W.  Klein[.  Le  personnage 
dans  lequel  Studniczka  a  cru  voir  Hermès  accompagné  d'un  chien  déguisé 


I 


JAHRBUCH   UEBER   DIE    FORTSCHRITTE   DER   MATIIEMATIK.  55 

en  porc  <cf.  plus  haut  4»  livr.>  est  un  repeint;  la  figure  originale  repré- 
sentait un  homme  et  un  chien.  Autres  exemples. de  repeints.  ^  Réponse  de 
Studniczka.  %  Vase  avec  représentation  d'une  course  aux  flambeaux 
[Alf.  KorteJ.  Description  d'un  cratère  qui  se  trouve  au  Suermondt-Museum 
d'Aix-la-Chapelle  et  sur  la  panse  duquel  on  voit  un  vainqueur  à  la  course  5 
aux  flambeaux.  T[  La  mort  de  Penthée  (1  pi.)  [P.  Ilartwigi.  Les  représenta- 
tions de  ce  mythe  appartiennent  toutes  à  une  époque  bien  postérieure  aux 
tragédies  d'Eschyle  et  d'Euripide,  elles  procèdent  du  drame;  principales 
représentations:  une  d'entre  elles  que  l'on  voit  sur  un  psykter  de  la  collec- 
tion Bourguignon  à  Naples,  diffère  des  autres  en  ce  que  les  Ménades  ne  lo 
sont  pas  armées,  mais  déchirent  Penthée  de  leurs  mains,  l'une  d'elles  est 
désignée  sous  le  nom  de  ra),T;vri  :  le  peintre  s'est  inspiré  d'autres  sources 
que  ses  prédécesseurs,  très  probablement  des  dithyrambes  dionysiaques  ; 
comparaison  avec  un  canthare  de  la  collection  Bruschi  à  Corneto.  ^  L'Apol- 
lon du  Belvédère  [Fr.  Winter].  Celte  statue  se  rapproche  des  œuvres  du  is 
4«  siècle  et  n'est  pas,  comme  on  l'a  prétendu,  du  commencement  du  3». 
L'artiste  qui  a  fait  l'original  doit  être  Leocharès.  %*^  Chaque  livraison  de 
cette  revue  contient  en  outre  un  supplément  sous  le  titre  d'Archaologisches 
Anzeiger,  en  voici  l'analyse  :  liv.  4.  L'archéologie  et  l'enseignement  dans 
les  gymnases  autrichiens.  ^  Acquisitions  récentes  des  galeries  d'antiques  20 
en  Allemagne,  Munich,  Dresde,  Karlsruhe,  Vienne  (université)  et  de 
rOesterreichisches  Kaiser-IIaus  à  Vienne.  ^^  l^s  livr.  Le  mur  frontière 
romain  dans  le  Sud-Ouest  de  l'Allemagne.  ^  L'archéologie  et  l'enseigne- 
ment dans  les  gymnases  badois.  ^^  2»  livr.  Acquisitions  récentes  do  l'Oest. 
Kaiser-Haus  à  Vienne  (suite),  des  collections  d'antiques  dans  un  certain  25 
nombre  de  villes  de  l'Allemagne  occidentale,  du  Muséum  of  fine  Arts  de 
Boston.  %  L'archéologie  et  l'enseignement  des  gymnases  à  Munich,  Dresde, 
Berlin.  %  Lettres  de  P.  Kretschmer,  F.  Knatz,  J.  Jiehen  sur  un  certain 
nombre  de  vases  peints.  ^F.Dùmmler  montre  quele  vase  deFrôhneroùl'on 
voit  le  cheval  de  Troie  n'est  pas  d'origine  corinthienne,  mais  ionienne  30 
d'Asie  Mineure.  ^^  3*  livr.  Acquisition  du  musée  de  Berlin  de  l'Oest. 
K.-Haus  à  Vienne,  ^t  Cette  revue  contient  aussi  :  c.  r.  des  séances  de  la 
Berliner  archaologische  Gesellschaft  de  nov.  1891  à  juillet  1892;  liste  des 
ouvrages  parus  sur  l'archéologie  ;  renseignements  ofTiciels.  A.  K. 

Jahrbuch  ueber  die  Fortschritte  der  Mathematik,  t.  XXL  1892  (pour  35 
1889).   Compte-rendu  des    ouvrages    suivants  :  Stkinschneider,   Miscellen 
zur  Geschichle  der  Mathemalik  ;  Allman,  Greek  geometry  from  Thaïes  to  Euclid: 
RiCGARDi,    Saggio  di  una    bihliografia    Euclidea  ;  Heiberg,    Om  Scholierne  til 
Euklids   t'ienienter  ;  Besso,    Sopra    una  ricerca  goniometrica   di   Aristarco    di 
Samo  ;  Heiberg,    Neue   Studien  zu  Archimedes  ;  Nix,  Bas  fuenfte  Duch   der  iO 
Conica  des  Apollonius  von  Perga  in  der  arabischen  Uebersetziing  des  Thabit   ben 
Corrah  ;  SCHNAASE,  Die  Optik  Alhazens  ;  CURTZE,  Ueber  den  liber  de  sitnilibus 
arcubus  des  Ahmed   ben  Jusuf  ;  NiNNI,  Siii  segni  prealfabetici  usaii  anche  ora 
nella  numerazione  scritla  dei  pescatori  Clodiensi  ;  Christbnsen,  Ueber  Gleichun- 
gen  vierten   Grades  im   zehnlen  Buch    der  Elemente  Euklids  ;  NaGL,  Ueber   eine  45 
Algorismus-Schrift  des  XII.  Jahrhunderts  und  ueber  die  Verbreilung  der  indisch- 
arabischen  Rechenkunst  und  Zahheichen  im  christlichen  Abendlande  ;  Chasles, 
Aperçu  historique  sur  l'origiiie   et  le  développement  des  méthodes  en  géométrie, 
5'  éd.  ;  LORIA,  Die  fruehere  und   heutige   Enlirickelung  der   hauptsacchlichsten 
Theorien  der    Géométrie  (traduction  polonaise)  ;   TravniGEK,   Das  Problem  der. 50 
Kreismessung,  \'»  partie  (avant  Archimède)  ;  EppinG,  Astronomisches  aus  Ba- 
bylon  ;  Bertin,  Babylonian   Astronomy  ;   Lehmann,    Ueber    das    babylonisch^ 
mctrischc  Systetn  und  desscn  Vcrbreitung  ;  Baeumker,  Das  Problem  der  Materie 
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m  der  griechiichen  Philosophie  ;  Trbutlbin,  Dft$  geschichtUche  Elément  im  ma- 
themalischen  Untcvrichl  der  hoeheren  Lehr  anslallen  ;  Bobklbn,  Uebei-  die  lier- 
necksichtigung  des  Historischen  beim  UnUrricht  in  der  Géométrie  ;  MvBï.l.nv^, 
Desilzt  die  heutige  Schui géométrie  noch  die  Vortuege  des  EukUdischen  Originals  ? 
5  J.  L.  IlBIBBRO. 

Jahresbericht  ueber  die  Fortschritte  der  Ghexnie  1891  (pour  1888), 
!'•  parli'i.  Notice  sur  les  travaux  de  Bbrthblot  sur  ralchimie.  A  l'occasion 
d'un  travail  de  Hauohton  on  fait  remarquer,  que  le  zinc  n'est  pas  une 
découverte  de  Paracelse  ;  il  était  déjà  connu  en  Egypte  dans  ranliquitô. 

10  J.  L.   IIUIBEUG. 

Jahresberichte  der  Geschichtswlssenschaft  11*  année  (1888)  hrsg. 
von  J.  Jastrow.  <Cetl»'  pulilicalioii  a  rct.u  un  tel  développement  que  nous 
n'avons  pu  l'analyser  dans  la  R.  d.  R.>  J.  Jastrow,  Uandbuch  zu  Liiiera- 
turberiehten,  donne  un  aperçu  exact  de  l'organisation  des  Jahresberichte 

15  der  Geschichtswiss.  et  des  indications  fort  utiles  pour  ceux  qui  abordent 
les  études  historiques.  II.  L, 

Jahresberichte  des  philologischen  Vereins  zu  Berlin  (1892).  1.  Tite 
Live.  [II.  J.  Millier].  Édition»  :  G.  IIaupt,  Livius-KommetUar,  bon  travail. 
F.  LuTBRBACHBR,  T.  LivH  liber  IX,  critique  de  textes  soignée.  E.  Wolfflin, 

20  liber  XXI,  des  leçons  nouvelles.  R.  Novàk,  libri  XXl-XXII.  Le  rp  indi(]ue 
les  conjectures  qui  lui  semblent  les  plus  heureuses.  S.  David,  libri  XXI-XXV. 
Gritiques  de  détail.  5  Critique  et  explication.  W.  Heraeus,  sur  haud 
impigre,  Tite  Live  32,  16,  11.  Le  rp.  n'accepte  ))as  entièrement  l'idée  de  H. 
(N.  Jahrb.  f.  Phil.  1891).GontributionR.  5  Lexiques,  sources,  etc.  F.  Flgnbb, 

M  Lexikon  Livianum  3»  fascicule,  articles  importants  sur  a,  ac,  ad.  J.  Orbnui 
M.  Ter.  Varro  die  Quelle  su  Liviiu  VII,  t.  Tito  Live  et  Valère  Maxime  ont 
consulté  la  m^me  source,  Varron.  G.  Thiaucourt,  Im  marche  d'Annibal  de 
l'Ebreen  Italie.  T.  Live  suit  Polybe  dès  le  début  de  la  3»  décade  et  combine 
ses  indications  avec  celles  des  Annalistes.  E.  von  Stbrn,  Dos  llannibalische 

•0  Truppenverseichnist  bei  Livius  XXI,  22,  travail  qui  est  un  modèle  de  clarté. 
W.  SOLTAU.  Zur  Chronologie  der  hispanischen  Feldtiige.  Analyse  et  discussions; 
le  rp.  n'est  pas  convaincu.  R.  Oehler,  Sagonte,  étude  topographique  (N.  Jahrb. 
f.  Phil.  1891);  L.  Traube,  sur  les  historiens  romains  (Sitzungsber.  der 
K.   bay.    Akad   der  Wiss.   1891);  J.   Vahlen,  Contributions  à  la  5»  Décade 

38  (Sitzungsber.  der  Kgl.  preuss.  Akad.  der  Wiss.  1891/,  lit  .  44,  3,  3  castra  po- 

suerint  <  requi>everint(iue  ;  44,  3,  9  concursum  <est;  decrevissent  que 

de  8umm>a  bolll  ;  44,  5, 12  ibi  <  castra  peditum;  in  >  valle  ;  44,  6,  6  in- 

trepidus  <  cus>todiens.  Discussion. 

2.  Discours  de  Cicéron,  1890-1891.   [F.  Luterbacher].  F.  Aly,  Cicero, 

40  sein  Leben  und  seine  Schriften.  Éloges.  «  Toutefois  ce  livre  embrasse  moitié 
moins  que  celui  de  Boissier.  »  E.  LinCKB,  Zur  BexveisfUhrung  Ciceros  in  der 
Rede  fur  S.  Roscius  aus  Ameria.  Cicéron  n'est  pas  toujours  strictement  vrai. 
Rede  gegeti  Q.  C aecilius  erkl'àrl  von  K.  HaChtmann.  qq.  conjectures.  Discours 
contre  Verres.  Divinatio  in  Q.  Caecilium,   par  E.  Thomas.   Édition   savante  ; 

♦6  beaucoup  de  bonnes  innovations.  Rede  Hber  das  Imperium  des  Cn.  Ponpeius 
erklart  von  F.  Richtbr  und  A.  Edbrhard.  Analyse.  J.  Stôcklein,  De  iudicio 
iuniano;  F.  BoU,  num  Gluentius  de  crimine  iudicii  corrupti  causara  dixerit 
(Gomment,  semin.  philol.  Monacensis  1891).  0.  Sghulthbss,  Der  Prosess  des 
C.  Rabirius  vom  Jahre  63.  Croit  avoir  résolu  la  question,  mais  tout  n'est  pas 

BO  dit.  Ausgewàhlte  Reden,  erklart  von  K.  Halm  und  G.  Laubmann.  Très  amé- 
lioré. Pro  Murena  oratio,  edidit  A.  KoRNiTzBR.  Suit  le  texte  de  G.  F.  W.  Miiller. 
J.  BbrnhaRD,  liber  Ciceros  Rede  von  den  Konsularprovimen.  Le  rp.  résume  ce 
travail,  où  l'auteur  cherche  à  reunir  tous  les  documents  pouvant  éclaircir 
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"ce  discours.  Rede  fur  den  Kônig  Deiotarus  erklart  von  J.  Strrngb,  bonne 
édition.  Orationcs  sclcctae,  edidit  N.  NoHi.,  t.  VI,  analyse  favorable.  ErsCe, 
vierte  und  vierzenhte  philippische  Rede,  lierausgeg.  von  E.  R.  Gast.  Le  texte 
îst  à  peu  près  celui  de  l'éditiou  Teubner  de  Klotz  ;  commentaire  sobre. 

3.  Cornélius  Nepos  (1890-1891).   [G.   Gemss].  Éditions  :  M.   Gitlijauer,  5 
mae,  bonne  édition;  G.  Gemss,  Vitae  ;  le  rp.  indique  les  changements  qu'il 

apportés.  G.  Andresen,  Vitae;  utiles  conjectures.   A.  Weidner,    Vitae; 

NlPi^EUDEY,  Ft7ac,  9«  éd.;  A.  Fleckeiskn,  Vitae ;\W.  Martens,  Vitae;  toutes 
éditions  soignées,  faites  pour  les  classes,  et  contenant  des  leçons  nouvelles, 
Ique  le  rp.  mentionne.  Corn.  Nepotis  qui  cxtat  liber,  etc.,  edidit  Ortmann,  10 
nouvelle  édition  améliorée  en  plusieurs  endroits.  ^  Manuscrits  et  le.xte  : 
G.  Gemss,  Zur  Reform  der  Textkritik  des  Cornélius  Nepos.  Classement  des  ma- 
nuscrits turbati  ordinis  (Groupe  S),  auxquels  appartiennent  le  Strozziauus, 
le  Vindobonensis  3155,  le  fragment  a  de  Berlin,  les  excerpta  patavina.  Con- 
tributions diverses  sur  le  texte,  rangées  dans  Tordre  des  vitae  (longarticle,  15 
de  40  pages),  f  Critique  et  exégèse.  Contributions  de  détail  dues  à  E.  Ans- 
pacli,  R.  Bitschofsky,  W.  Bohme,  Gornelissen,  H.  E.  Georges,  Gercke, 
Jurenka,  M.  Madvig,  J.  Mahly,  H.  G.  Michaelis,  F.  Polie,  J.  Prammer, 
G.  Radtke,  C  Synnenberg,  F.  Vogel,  Lohr  (sur  la  bataille  de  Marathon),  etc. 
^  Sources  :  G.  Haehnel,  Die  Quellen  des  Cornélius  Nepos  im  Leben  Ilannibals.  20 
Les  principales  sources  de  C.  Nepos  sont  Sosilus  ou  Silenus  et  Polybe,  Lip- 
PELT,  Quaestiones  biographicae.  C.  Nepos  n'a  pas  consulté  Thucydide,  Ephore, 
Théopompe.  ^  Fragments  :  G.  Cortese  (Riv.  di  filologia  XII),  croit  à  tort  avoir 
trouvé  un  nouveau  fragment  de  la  vie  de  Caton.  Dessau  (Hermès  XXV),  sur  un 
fragment  trouvédans  S.  Augustin.  ^Travauxdiverss-ur  des  points  particuliers,  25 
dus  ci  Jurenka,  A.  Gercke  (manuscrits  de  C  Nepos  à  Rome,  Rosenhauer, 
A.  Mayr),  Pretzsgh,  zur  Stilistik  des  C.  Nepos,  Bàhnisgh,  Sdmtliche  Sulze  des 
C.  Nepos,  KÔHLER,  Der  Sprachgebrçiuch  des  C.  Nepos  in  der  Kasussyntax  (ou- 
vrages utiles).  ^  Dictionnaires  :  G.  Gemss,  Vollstdndiges  Schuhvôrterbuch  zu 
C.  Nepos.  Le  rp.  indique  en  quoi  il  pense  avoir  fait  une  œuvre  profitable  30 
pour  tous  ceux  qui  s'occupent  de  Cornélius.  K.  Jahr,  Schulworterbuch  zu 
Andrcsens  C.  Nepos.  Éloge  complet.  A.  Weidner,  Schulworterbuch  zu  Weidncrs 
C.  Nepos,  qq.  critiques,  mais  l'ensemble  est  bon.  H.  Kleist,  Die  Phraséo- 
logie des  Nepos  und  Càsar,  indispensable.  Le  rp.  loue  les  intentions  et  le 
travail  de  Sghâker,  Nepos  Vokabular.  Schmidt,  Commentar  zu  C.  Nepos,  35 
IIOLZWEISSIG,  Pràparation  zu  C.  Nepos,  Martens,  Alphabetisch-elymologisches 
Vokabular  zu  C.  Nepos  (à  l'usage  des  classes).  %  Travaux  divers  dus  à 
R.  Bitschofsky,  Vitae  selectae  (suit  le  texte  de  Halm),  F.  Vogel,  Nepos 
plenior,  VoLKER,  C.  Nepotis  de  excellentibus  ducibus  exlerarum  gentium  liber 
(complété  à  l'aide  d'Hérodote,  Thucydide,  etc.)  40 

4.  Archéologie.  [R.  Engelmann].  Topographie,  fouilles  :  E.  Curtius,  Die 
Siadtgeschichte  von  Athen.  Analyse.  Ouvrage  de  haut  intérêt,  qui  doit  se 
trouver  dans  toutes  les  bibliothèques  des  Gymnases.  Guides  Joanne,  Grèce 
continentale  et  îles.  Très  utile,  qq.  détails  seulement  à  critiquer.  H.  Sghlie- 
MANN,  Bericht  liber  die  Ausgrabungen  in  Troja  im  Jahrc  1890;  Selbstbiographie.  45 
Le  rapport  sur  1890,  intéressant  comme  les  autres  œuvres  de  S.  ravive  la 
douleur  causée  à  tous  les  archéologues  par  sa  mort.  R.  Menge,  Troja  und 
die  Troas;  Ithaka;  deux  livres  de  première  utilité,  pour  la  lecture  d'Homère. 

*l  Mythologie  :  E.   Kroker,  Katechismus  der   Mythologie,  qq.   inexactitudes. 
G.  GORRES,  Sludien  zur  griech  Mythologie,  ansLlyse.  %  Antiquités.  R.  Maisgii,  50 
Griech.  Aller lumskunde,  très  utile,  surtout  pour  la  lecture  de  Lysias  et  de 
Démosthène.  E.  Lûbeck,  Das  Seewesen  der  Griechenwid  Rômer  {suite).  Recher- 
ches de  valeur  sur  la  trirème.  R.  Engelmann,  L'œuvre  d'Homère,  traduction 


58  1892.   —   ALLEMAGNE. 

bien  accueillie  en  France.  O.  Weissrnfels,  Die  Entwickelung  derTragôdiebei 
den  Griechen,  utile  pour  la  lecture  des  tragiques.  J.  Murr,  Altgriech.  Weisheit, 
recueil  de  passages  traduits  des  auteurs  grecs.  0.  Righter,  Die  àltcste 
Wohnstàttc    des   romischen     Volkes.    Analyse.   F.    Baumgarten,    Italienische 

5  Frùhlingsiage.  «  trouvera  beaucoup  de  lecteurs  favorables.  »  Monumenti 
antichi  pub.  per  cura  délia  R.  academia  dei  Lincei,  vol.  I,  punt.  3.  Travail 
d'une  importance  exceptionnelle.  V.  Gardthausen,  Augusius  u.  seine  Zeit. 
Comble  une  lacune;  il  faut  espérer  que  le  tome  2  suivra  bientôt.  E.  Pohlmey, 
Der  rumische  Triumph,  rien  de  nouveau,  résumé   utile.  ^  Divers  :  G.  SCHU- 

10  CHHARDT,  Schliemanns  Ausgrabungen.  L'accueil  fait  au  livre  indique  sa  valeur. 
J.  Beloch,  Knmpanien,  bon  guide.  0.  Gruppe,'  De  Cadmi  fabxda,  résumé.  Le 
Tp.  analyse  avec  éloges  AV.  Helbig,  Fiihrer  durch  die  offentlichen  Samm- 
lungen  klassischer  Allerthumer  in  /?oto,K.  MaSSNER,  Die  Sammlung  antiker  Vasen 
und  Terrakottcn  im  K.  K.  ôsterreich.  Mitseitm  (bonne  indroduction),  E.  WiLISCH, 

iS  Die  altkoi'intische  Thonindustric  ;  E.  LÔWY,  Lysipp;  A.  MÛLLER,  Die  neueren 
Arbeiten  aus  dem.  Gebicte  des  griech.  Biihnenwesens,  H.  FoRSTER,  Die  Siéger  in 
den  olympischcn  Spielen  bis  zum  Ende  des  4  Jahrhunderts  v.  Chr.  (bon  usage 
des  inscriptions).  R.  FiSGH,  Die  Walker,  oder  Lcben  und  Treiben  in  allrômis- 
chen  Wàschereien.  F.Bender,  ffZa.«isc/ie  Bildermappe  (excellent).  H.GUHRAUER, 

20  Bemerkungen  zum  Kunstunterricht  (demande  une  trop  large  place  dans  l'en- 
seignement,  pour  rétude  de  l'art  ancien).  G.  Robert,  Scenen  der  Ilias  und 
Aithiopis  auf  einer   Vase  der  Sammlung  des    Grafen   Michael  Tyskieioicz,  des- 
cription. 
5.   Lysias.   [E.   Albrecbt].    Gontributions  dues  à  :  L.  Lutz,  Die  Casusad- 

25  verbien  bei  den  AUischen  Rednern,  Nauck  (Hermès  1889),  sur  13,  32;  Haberlein 
(Philol.  1890  et  N.  Jahrb.  f.  Phil.  1890);  T.  Berndt  (Festschrift  zur  350  jahri- 
gen  Jubelfeier  d.  Gymn.  zu  Herford  1890),  R.  Schœll  (Sitzungsber.  d.  bay. 
Akad.  d.  W.  1889;  M.  Erdmann  (W.  S.  f.  klass.  Phil.  1889),  tous  deux  sur 
l'Epitaphios;  O.  R.  Pabst,  De  oraiionis  ÛTiàp  toù  axçtazuôzo'j  causa,  authen- 

30  tia,  integritate  (démontre  la  non- valeur  de  cet  écrit);  P.  Hildebrandt,  de  causa 
Polystrati  (dans  les  Gommentationes  philologicae,  Munich  1891);  H.  Weil, 
discours  de  Lysias  sur  le  rétablissement  de  la  démocratie  athénienne 
(R.  de  philol.  1891),  propose  des  améliorations  sérieuses  et  ingénieuses, 
mais  inacceptables. 

36  6.  Horace.  1890-1891.  [G.  Wartenberg].  Éditions  de  A.  Kiessling,  G.  I.  A. 
Krûger  (Satires  et  Êpîtres),  K.  K.  Kûster  (Odes  et  Epodes,  très  bonne), 
L.  MÛLLER  (satires),  J.  G.  Orelli  (revue  par  J.  G.  Baiter  et  W.  Mewes, 
t.  II-IV),  W.  Mewes,  E.  Rosenberg  (Odes  et  Epodes),  R.  Sabbadini  (Épitres 
et  Satires;  qq.  rares  conjectures),  E.  G.  Wickham  (Satires  et  Épitres).  f 

40  Dissertations  :  G.  Arnold,  Die  griech.  Siudien  des  Jloraz,  nouvelle  édition 
encore  améliorée.  D.  M.  Belli,  di  Orazio  favolista  commentario,  fait  avec  goût. 
B.  Born,  Bemerkungen  zu  e.inigen  Oden,  utile.  A.  Campaux,  fiistoire  du  texte 
d'Horace,  trop  d'animosité  contre  les  Allemands.  F.  Gerhard,  Gedankengang 
horazischer  Oden,   analyse.    W.   Gilbert,  Abgerisscnc  Jiemerkungen  iiber  den 

iï,  ethischen  Gchalt  der  Oden,  fait  avec  cœur.  J.  Gov;^,  the  mavortian  Recension 
(Glass.  Rev.  1890),  sur  le  sens  de  la  souscription  de  Mavortius.  J.  J.  Hartmann, 
De  Horaiio  poeta  ;  II.  est  un  enthousiaste  admirateur  de  Peerlkamp.  R.  Heinzh, 
De  Uoratio  Bionis  imitalore;  du  même,  Ariston  de  Ghios  dans  Plutarque  et 
Horace  (Rh.  Mus.  1890),  bon.  M.  Hertz,  sur  l'exemplaire  de  Guyet  (W.  S. 

LiO  1890).  Comoediac  [loratianae  très  edidit  R.  Jahnke,  sur  les  dialogues  des 
satires.  Le  rp.  résume  les  contributions  dues  à  P.  Lewick,  De  natura  infini- 
tivi  atque  usu  apud  Iloratium;  G.  Marx  (Ind.  lect.  Rostock  1889;  satura  est  la 
seule  forme  latine,  satyra  est  une  faute  de  Casaubon,  d'où  satira)  ;  A.  Maz- 
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zolini  (Riv.  di  fil.  1890,  sur  la  maison  d'Horace);  II.  Nettleship  (Journ.  of 
Phil.  1890,  sur  la  critique  littéraire  chez  les  Latins,  notamment  dans  l'Art 
poétique).  J.  Poiret,  Horace,  livre  inspiré  par  le  plus  pur  esprit  français,  et 
prouvant  de  solides  connaissances.  H.  Schiller,  Die  lyrische  Versmasse  des 
Horaz,   soigné,   3°  édition.    M.  Schneidewin,  Die  horazische  Lebensiveisheit,  6 
surtout  philosophique.   J.  Spika,  De  imilatione  horatianà  in  Senecae  canticis 
chori,  bon  travail  de  rapprochement.   Stowasser  (W.  S.  1890),  corrections 
sur  Porphyrion,  mais  n'apprenant  rien  de  nouveau  sur  Horace.  H.  Sritmmer, 
Kleidung  und  Schmuck  der  Romer  zur  Zcil  des  Horaz,  bien  au  courant,  f  Contribu- 
tions à  la  critique  et  à  l'explication  de  divers  passages  :  sur  les  Odes,  N.  Fritsch  lo 
(N.  Jahrb.  f.  kl.  Phil.  1890);  J.  Ililbig  (sur  Horace  et  Velleius,  Zeitsch.  f.  d. 
ôst.  G.  1891);  Eller  (vaticanum.Rh.  mus, 1891);  A.  Palmer  (the  Class.  rev.  1891); 
J.-M.  Stowasser  (Zeitsch.  f.  d.  ôst.  G.  1891);  A.E.  Housman  (the  class.  rev. 
1890);  P.  Sandford  (id.  1891);  H.  Millier  (Zeitsch.  f.  d.  ost.  g.  1891);  T.  Pliiss 
(N.  Jahrb.  f.  Phil.  1890);  P.  Seliger  (id.  ibid.);  J.  Mahly  (Phil.  1889);  J.  Gow  ^5 
(the  class.  rev.  1890);  Lengsleiner  (Zeitsch.  f.  d.  ost.  G.  1890);  J.  S.  Speijer 
(Mnemos.  1890);  H.  Zsghau,  Uber  Horatius  carm.  IV,  8,  supprime  les  vers  7, 
8,  14,  lo,  16,  17,  sur  le  Carmen  saeculare  :  T.  Mommsen  Commentarium  ludo- 
rum  saecularium  quintorum,  utilise  une  colonne  à  inscriptions.  Sur  les  Épodes: 
F.  van  HofTs  (N.  Jahrb.  f.  Phil.  1890);  M.  Hertz,  Ein  Paar  Horazische  Kleinig-  20 
keiten,  lit  8,   18,  minusve,  13,  13  pravi.   Sur  les  satires  :  F.  C  Hoger,  Kleine 
Beitrdge  zur  Erklàruncj  des  Horaz;  T.  GOTTLIEB,  Handschi iftliches  zu  lat.  Au- 
toren  (bonnes  conjectures);  G.  S.  Sale  (the  class.  rev.  1891);  F.  Marx  (Ind. 
lect.  Rostock  1889);  J.  B.  Kan  (Mnemos.  1890,  sur  Sat.  1,  6, 9  et  17);  Housman 
(the  class.  rev.  1890);  K.  Meiser  (Bl.  f.  d.  bay.  G.  S.  W.  1891)  ;  sur  les  Épîtres  :  25 
A.  S.  0.  (the  class.  rev.  1891);  Proschberger  (Bl.  f.  d.  bay.  G.  S.  W.  1890,  sur 
Ép.  1,  3,  26);  H.  A.  Strong  (the  class.  rev.  1891);  Ch.  HôGER,  Zu  Horaz  epist. 
1,  15,   10;  L.   MÛLLER,  De   Horatii  epistolarum  II,  i,    50-6i  disputatio   (leçons 
nouvelles);  J.  C  G.  Boot  (Mnemos.  1890);  H.   Nettleship  (Journ.  of.  phil. 
1890);  A.  Platt  (the  class.  rev.  1890).  30 

7.  Tacite  (à  l'exception  de  la  Germanie)  1890-1892.  [G.  Andresen].  Édi- 
tions :  G.  Andresen,  Dialogus,  10  leçons  nouvelles  depuis  la  2»  édition. 
E.  WOLFF,  Gespràch  Uber  die  Redner,  bonne  traduction.  K.  Knaut,  Agricola, 
édition  classique  bien  comprise,  malgré  qq.  taches  légères.  C.  Fumagalli, 
Agricola,  texte  et  commentaire  soignés.  K.  Tugking,  Agricola,  3»  édition  35 
très  améliorée;  encore  qq.  erreurs.  A.  Draeger,  Agricola,  5«  édition  très  peu 
modifiée.  Schône,  Agricola,  bon  travail.  L.  Valmaggi,  Il  pinmo  libro  délie 
Storie,  suit  surtout  le  Mediceus  II;  bon  commentaire.  R.  Novak,  Hist.  libri 
I  et  II,  critiques  de  détails.  J.  C.  Orellius  u.  C-  Meiser,  Hist.  liber  III, 
éloges.  A.  D.  Godley,  The  Historiés  of  Tacitus,  books  III-IV-V,  analyse  favo-  4D 
rable.  W.  A.  Spooner,  Historiarum  /ttri,  ouvrage  savant.  W.  F.  MASsonand 
C.  S.  Fearenside,  Annals  books  I-II,  utile.  R.  Novàk,  Ab  excessu  Augusti  libri 
I-III,  abus  de  conjectures.  W.  Pfitzner,  Annales,  critiques.  W.  F.  Allen, 
The  Annals  books  I-VI,  bon.  K.  NiPPERDEY  u.  G.  Andresen,  Ab  excessu  Augusti 
I-  VI,  9«  édition  très  améliorée  ;  22  changements  de  texte.  J.  R.  Wokthington,  =45 
liber  Z/F  ^nnahum,  critiques.  H.  Furneaux,  Annalium  libri  XI-XVI,  impor- 
tant. K.  NiPPERDEY  u.  G.  Andresen,  Ab  excessu  Augusti  XI-XVI,  89  chan- 
gements depuis  la  4«  édition.  J.  Naudet,  L.  Gibon,  A.  Nicolas,  Annales, 
rien  de  nouveau.  ^  Biographie  de  Tacite.  W.  Rôsch,  Der  Geschichtsschreiber 
C.  7 aci7us, agréable  etbienfait.  P.  Belleza(Institutolombardo  vol.  XXIV,  sur  50 
les  sources  des  Histoires  et  des  Annales).  C.  Thiaucourt(Rev.  des  et.  juives 
1889,  Tacite  antipathique  aux  juifs).  E.  Klebs  (Phil.  1890,  sur  les  emprunts 
à  Velleius).  0-  Hirschfeld  (Herm.   1890).  R.  Schôll  (commentât.  Woelfflin. 
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1891,  sur  Maternus.  Contributions  diverses.^  Questions  historiques.  Études 
de  détails  dues  à  K.  Patsch  (Westd.  Zeitsch.  1890).  II.  Diintzer,  von  Veith 
(Festschrift  Jubil.  im  Rheinlande  1891),  O.  Hirscbfeld  (Ilerm.  1890),  R.  Tief- 
FENBAGH,  Uber  die  Ôrtlichkeit  der  Varusschlacht,  travail  qu'on  lit  avec  plaisir. 

5  K.  SCHRADER,  Zur  Varusschlacht,  se  range  à  l'opinion  de  Knoke.  R.  Mucb 
(Ztscb.  f.  deut.  Alt.  1891,  sur  la  parenté  d'Arminius.  F.  Wolf,  Die  That  des 
Arminius,  ouvrage  fait  au  point  de  vue  militaire  plutôt  que  philologique. 
A.  Deppe  (Rh.  Jahrb.  1890)  place  le  camp  de  Varus  à  Alixo.  A.  Riese,  Ûber 
die  Schlacht  in  Teutoburger  Walde,  considère  le  récit  de  Dion  comme  le  plus 

10  probable.  W.  Ihne,  Zur  Ehrenretlunçi  des  Tiberius,  analyse.  G.  Ferber,  Ulrum 
metuerit  Tiberius  Germanicum,  analyse.  W.  Liebenam  (N.  Jahrb.  f.  Phil.  1891, 
sur  Gcrmanicus).  P.  Meyer,  Der  Triumphzug  desGermanicus,  contre  le  travail 
de  Linsmayer  187o.  0.  Schmidt  (.lahresber.  der  Comm.  Schule  im  1.  gem. 
Bezirke  Wiens  1889,  sur  la  campagne  entreprise  par  les  Romains  en  Bre- 

16  tagne,  43-52).  A.  Duméril  (Ann.  fac.  Bordeaux  1891,  analyse).  F.  Arnold, 
Neronîsche  Christenvcrfolgung,  résumé  rapide.  J.  Kreuzer,  Die  Thronfolgeord- 
nung  im  Principal,  contre  Mommsen.  Contributions  diverses  dues  à  A.  von 
Domaszewsky  (Rh.  Mus.  1892,  la  dislocation  de  l'armée  romaine  en  66),  A. 
Schmidt    (sur    Galba).    E.    HûBNER,    Rômische    Herrschaft    in     Westcuropa, 

20  H.  Schiller,  etc.  |  Inscriptions.  Le  rp.  relève  tous  les  renseignements  fournis 
en  1890  par  l'épigraphie  sur  la  personne  et  la  vie  de  Tacite  (notamment 
l'inscription  de  Mylasa).^  Langue.  A.GERBBRet  A.  Greef,  Lexicon  Taciteum, 
fasc.  IX,  25,  légers  oublis.  A.  Czyczkiewicz,  Z)e  Tacitei  sermonis  proprietatibus  ; 
quibus poeticis  vocabulis  Tacilus  sermonem  suum  ornaverit;  rien  de  bien  nouveau. 

25  G.  Heraeus,  Vindiciae  Livianae,  important.  J.  Weisweiler,  Der  finale  gene- 
tivus  gerundii,  très  utile  pour  Tacite  qui  occupe  le  premier  rang  parmi  les 
écrivains  cités.  A.  Ludewig,  Departicula  quidem,  ouvrage  sérieux.  H.  Net- 
tleship  (Comment.  Wolfflin.  1891,  sur  cognomen,  cognomentum).  0.  Uhlig, 
Consecutio  temporum  im  indir .  Fragesatz  bei  Tacitus.  S.  LichOTINSKI,  Sur  l'em- 

30  ploi  du  participe  chez  Tacite  (en  russe,  résumé).  L.  Valmaggi,  Varcaismo  in 
Tacito,  bon.  ^  Manuscrits.  F.  Scheuer  (Bresl.  phil.  Abhandl.  1891,  sur  les 
mss.  du  Dialogue).  G.  Andresen,  De  codicibus  Mediceis  Annalium,  résumé.  1[ 
Critique  et  explication.  H.  BuGhholz,  Verbesserungsvorschlàge  zum  Dialogus 
deorat.  Critiques.  A.  Gudeman  (Amer,  journ.  of.  philol.  XII,  critiques  sur  le 

35  dialogue,  en  général  peu  admissibles).  Contributions  éparses  dues  à  L. 
Duvau  (R.  de  phil.  XIII),  Maehly  (Phil.  48).  A.  E.  Schône(id.  49),  G.  F.  Unger 
(N.  Jahrb.  1890),  II.  Probst  (id.  1891),  A.  Michl  (Zeitsch.  f.  d.  ôst.  g.  1890), 
K.  Meiser  (Bi.  f.  d.  bay.  G.  S.  W.  1891),  F.  Schrôder  (N.  Jahrb.  1891),  J.  L. 
Speijer,  C.  L.  Smith,  A.  Kiessling  (Herm.  26),  G.  Birch  (journ.  of  the  brit. 

40  assoc.  44). 

8.  Hérodote.  [H.  Kallenberg].  Éditions  :  G.  C  Magaulay,  book  III, 
J.  Straghan,  book  VI;  F.  Butler,  book  VI,  toutes  trois  soignées,  mais  de 
caractères  très  différents.  E.  Tournier  et  M.  Desrousseaux,  Morceaux 
choisis,  4«  édition;  longue  liste  des  améliorations.  F.  Valla,  Il  libro  primo, 

45  délie  storie,  critiques.  ^  Dissertations.  N.  Papageorgiu,  irepl  t/jî  eut  iipoOéaEw; 
•KOLçt'  'HpoSo-cw,  critiques  de  détail.  R.  Heiligenstâdt,  De  finalium  enuntia- 
torumusu  Herodoteo  cum  Homerico  comparato,  2«  partie,  analyse.  F.  Maybr, 
Komparalionsgrade  in  der  àltercn  Gràcitàt,  ne  vaut  pas,  pour  Hérodote,  le  tra- 
vail de  Bôtticher  sur  l'emploi  des  cas.  K.  Sogawe,  iiber  den  Gcbrauch  des  Pro- 

50  norncns  exaaToç  bei  Ilerodot,  utile  pour  la  critique  du  texte.  M.  Wehmann» 
de  wo-xe  parliculae  usu,  assez  bon.  A.  Lingke,  Forschungen zur  allen  Geschichie, 
sur  la  question  de  Cambyse,  analyse.  Le  rp.  résume  les  travaux  de 
p.  KRUMBHOLZ,Z)e  dcscriptione  regni  Achaemenidarum,  K.  KraUTH,  Babylonien 
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nach  Herodot,  U.  Kohler  (Sitzungsber.  d.  Ak.  d.  W.  zu  Berlin  1892,  à  propos 
de  Pisislrate).  H.  Welzhofer  (N.  Jahrb.  1891,  sur  les  guerres  médiques). 
Amélineau,  Considérations  sur  les  embouchures  du  Nil  d'après  Hérodote, 
R.  Adam,  De  Herodoti  ratione  liistorica  (sur  Salamine  et  Platées).  E.  Schwartz 
(Ind.  lect.  Rostock  1891,  questions  ioniennes).  A.  Nieschke,  De  figurarum  5 
qiiae  vocantur  d^'^JJ^axa  Topyteta  apud Herodotum  usu,  H.  Bliimner  (N.  Jahrb. 
1891,  sur  la  métaphore  chez  Ilérod.).  0.  Rentzsgh,  Ilerodots  Stellung  zum 
alten  Mythus  (a  réuni  tous  les  passages  dans  lesquels  on  peut  reconnaître  la 
croyance  ou  l'incrédulité  d'Hérodote).  F.  Burger,  (Ilerm.  1891,  stichométrie). 
J.  KORANDA,  Beitrag  zu  den  Untersuchungen  iiber  Panyasis,  R.  KrauSE,  De  10 
Panyasside,  de  bonnes  observations.  ^  Contributions  éparses  dues  à  G.  F. 
Unger  (N.  Jahrb.  1890),  H.  V.  Kleist(id.  ibid.),  Liebhold  (id.  ibid.),  R.  Meister 
(Phil.  N.  F.  III).  ri.  Richards  (class.  Rev.  V),  M.  L.  Earle(id.  VI),  H.  Kynas- 
ton  (id.  ibid.),  A.  Wiedemann  (Phil.  N.  F.  IV),  H.  Kallenberg  (id.  III,  sur 
l'article  devant  les  noms  de  pays,  de  villes  et  de  mer,  et  sur  l'article  en  15 
grec),  G.  de  Boor  (Rh.  mus.  1890),  G.  Radinger  (Phil.  N.  F.  IV). 

9.  Thucydide  [B.    Kùbler].  Éditions  :  A.  Groiset,   livres  I  et  H,  remar- 
quable :  il  serait  regrettable  que  l'auteur  ne  continuât  pas.  J.  Classen  u. 
J.  Stemp,  L  II.  Le  rp.  indique  en  détail  les  améliorations  de  cette  nouvelle 
édition.  E.  F.  Poppo  u.  J.  M.  Stahl,  Thucgdidis  libri,  vol.  I,  sect.  2  ;  beau-  zo 
coup  de  changements  depuis  la  2*  édition.  W.  G.  Rutherford,  The  fourth 
book  of  Thuc.  Analyse  et  critiques.  C.  IIude,  libri  VI-VIII  ;  apparat  critique 
très  soigné.  G.  E.  Graves,  The  fifth  book  of'Thuc,  résumé;  qq  observations  à 
faire.  J.  Sitzler,  l.  VI,  VII,  VIII,  I  et  II.  Beaucoup  de  bon.  F.  Mûller, 
Thuk.  siebentes  Buch,  avec  un  commentaire  très  soigné,  contenant  toutes  les  26 
indications  utiles.  G.  Bœhme  u.  S.  Widmann,  livres  VII-VIII,  h»  édition, 
améliorée  ;  peut  devenir  meilleure  encore.  C.  D.  Morris,  Thuc.  book  I  ;  C, 
F.  Smith,  book  VII  Classen  ;  il  faut  souhaiter  la  continuation  de  ce  travail, 
^  Contributions  à  la  critique,  dues  à  :  L.  Herbst  (Herm.  XXV,  sur  Thuc,  5, 
47),  p.  SCHRŒDER,  Thucydidis  historiai^^m  memoria,  etc.  (relève  les  citations  30 
de  Thuc.  chez  qq  auteurs  grecs),  H.  Sghrader,  De  archaeologia  Thucydidcae 
apud  veteres  auctoritate,  H.  BuBENDEY,  De  loco  Thucydideo  restituendo  (VII,  28). 
M.  Klussmann,   Die  Kampfe  nm  Eurymedon   (comparaison  avec  Diodore  et 
Plutarque),  L.  Herbst,  Zu  Thukydides  (des  conjectures  remarquables),  C. 
F.  Muller  (n.  Jahrb.  1890),  C.  Hude  (Nord.  Tisk.  f.  Phil.  X),  H.  von  Kleist  35 
(N.  Jahrb.  1889),  S.  Widmann  (W.  S.  f.  kl.  Phil.  1890),  Sakorraphos  (N.  Jahrb. 
1890),  N.  P.  Boissevain  (Mnemos.  1888),  Roscher  (N.  Jahrb.  1889),  C.  Hude 
(id.,  ibid.),  Kothe  (id.,  ibid.)  ^  Contributions  grammaticales  :  K.  T.  Rode- 
MEYBR,  Das  praesens  historicum  bei  Herodot  und  Thukyd.,  analyse.  0.  Diener, 
De  sermone  Thucydideo,  comparaison  avec  Hérodote  et  les  Attiques.  E.  Hasse,  40 
Ûber  den  Dual  bei  Xen.    und  Thukyd.  0.  ŒltZE,  de  (lèv   et  ôè  apud  Thucyd. 
K.  Reisert,  Zur  Attraktion  der  Relalivsdlze  in  der  griech.  Prosa.  Cette  cons- 
truction est  plus  fréquente  chez  Thucydide  que  chez  Hérodote.  ^  Éclaircis- 
sements  dus  à  :  W.  DiTTENBERGER,  Commentatio  de  Thucydidis  loco  ad  anti- 
quitates  sacras  spcctante   (sur  I,  2o,  4)  ;  A.   Weiske  (N.    Jahrb.  1888);  Nissen  46 
(Sybels  Hist.  Zeitsch.  1889,  sur  la  guerre  du  Pélop.)  ;  R.  Wdhler  (N.  Jahrb.  1887, 
sur  II,  54);  H.  Wagner,  Die  lielagerung  von  Plataeae  (intéressant  et  agréable 
à  lire);  A.  Bauer  (Phil.  1891,  les  idées  de  Thucyd.  sur  la  conduite  de  la 
guerre);  H.  Delbrûgk,  Die  stratégie  des  Pericles  (comparaison  avec  Frédéric 
Le  Grand)  ;   F.  v.  Bernhardi,   Friedrich  der   Grosse  und  Clausewitz  ;  W.  v.  50 
Sgherff,  Delbrûgk  und  Bernh.irdi,  Eine  strategische  Clausewitz-Studie  fiir 
Gelehrtc  und  Militàrs,  compte  rendu  et  observations.  E.  Thommen,  Zu  Thu- 
kydides (sur  Brasidas  et  Nicias)  ;  W.   Schmidt  (Rh.  Mus.  1888  sur  II,  2)  ; 
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L.  Ilerbst  (Pliil.  1887)  ;  K.  KUCICHI,  Das  Schatljahr  in  der  grossen  Rechnungs- 
urkunde;  G.  F.  Unger  (N.  Jahrb.  1890);  G.  WaCHSMUTH,  Die  Stadt  Alhen, 
et  E.  CuRTius,  Die  Stadtgeschichte  von  Athen  (deux  ouvrages  dans  les- 
quels on  trouve  parfois  jusqu'à  des  discussions  sur  le  texte  de  Thu- 
5  cydidc)  ;  B.  Lupus,  Die  Stadt  Syrakus  (excellent).  ^  Biographie  :  L.  Herbst 
(Phil.  1890,  l'auteur  ne  se  contente  pas  de  rendre  compte  de  tous  les 
travaux  déjà  parus,  il  fait  une  œuvre  personnelle);  J.  Tœppfbr,  Atiische 
Généalogie  (très  utile  pour  Thuc.)  ;  M.  Stahl  (Ind.  lect.  Mvinster  1887,  l'histo- 
rien Cratippe  serait  un  contemporain  de  Gicéron,  non  de  Thucyd.);  J,  M, 

10  Stahl  (Rh.  Mus.  1891,  sur  les  amnisties  à  Athènes)  ;  Mischtsghenko,  Thu- 
cydide et  son  œuvre  (en  russe)  ;  0-.  Bœhme,  Quaestionum  Thucydidearum  capita 
(ouvrage  de  valeur)  ;  G.  Mever,  Der  Gegenwàrtige  Stand  der  Thukydid.  Frage 
(histoire  de  la  question  pendant  ces  dix  dernières  années)  ;  F.  Blass,  Die 
altischc  Deredsamkeit  (livre  d'une  valeur  déjà  connue)  ;  H.  Mûller,   Quaes- 

15  tiones  de  lacis  Thucydideis  ad  comprobandain  sententiam  Ullrichianam  allatis  ; 
E.  Lange  (N.  Jahrb.  1887,  sur  l'autorité  de  Thucyd.);  G.  Boltz,  Quaestiones 
de  consilio,  quo  Thucyd.  historiam  suam  conscrip  serit  (bon)  ;  A.  Bauer  (Phil. 
1887);  E.  A.  Junghahn,  (N.  Jahrb.  1887  et  1888);  A.  Bauer  (id.  1888,  sur 
Platées);  E.  A.  Junghahn,  Agos-Silhne  als  politische  Forderung  bei  Thuk.  I, 

20  i26-i39  analyse  ;  W.  Schmid  (Phil.  1890,  l'œuvre  de  Thucyd.  est  défectueuse, 
elle  n'a  donc  pas  été  publiée  par  lui-même);  J.  M.  Slahl  (Phil.  1891)  sur  Gra- 
tippe  ;  M.  Biïdinger  (Denkschrift.  d.  kais.  Akad.  d.  Wiss.  in  Wi en  1890, 
deux  dissert.,  sur  la  poésie,  et  sur  les  documents  dans  Thuc,  travail  riche 
et  utile.)  P.  MoNET. 

23  Jahresbericht  ûber  die  Fortschritte  der  classischen  Altertumswis- 
senschaft.  19«  année.  Griechische  Klassiker.  1.  Gomédie  (1881-1891) 
[Konrad  Zacher].  l'«  partie  du  rp.  qui  ne  traite  que  d'Aristophane.  Mss  et 
scolies.  Il  est  nécessaire  de  remonter,  sur  ce  point,  jusqu'en  1865.  A.  von 
Bamberg,  De  Ravennate  et  Veneto  Aristophanis  codicibus  arrivait  à  des  résul- 

30  tats  bien  moins  complets  que  A.  von  Velsen  dans  un  article  du  Philologus 
(1866)  sur  les  rapports  mutuels  des  mss.  Le  voyage  de  ce  dernier  pour 
réunir  les  collations  nécessaires  à  une  éd.  critique  fait  époque  dans  l'his- 
toire du  texte.  Il  prouva  la  supériorité  de  R  sur  tous  les  autres  mss 
(môme  V).  R.  Sghnee,  De  Aristophanis  codicibus  capita  duo  présentait  des 

35  conclusions  assez  différentes,  en  montrant  que  les  mss  ne  sont  pas  dans  le 
même  rapport  pour  les  Nuées  que  pour  les  Ghevaliers.  A.  von  Velsen,  Ueber 
den  Codex  Urbinas  der  Lysistrata  und  der  Thesmophoriazusen  des  A.  démontra 
ensuite  que  l'Urbinas  de  l'éd.  de  Junta  n'était  autre  que  le  Ravennas, 
résultat  où  arrivait  aussi,  d'une  manière  indépendante,  W.  G.  Glark,  faisant 

40  l'histoire  du  Ravennas.  Le  rapport  abandonne  alors  l'ordre  chronologique 
pour  signaler  les  travaux  relatifs  à  chacun  des  mss.  Albert  Martin,  Les 
scolies  du  ms.  d' Aristophane  à  Ravenne,  apporte  de  nouveaux  renseignements 
sur  l'histoire  de  ce  précieux  exemplaire,  complétée  par  T.  W.  Allen  dans 
Academy  (1889);  en  même  temps  il  donnait  une  description  complète  des 

45  scolies.  K.  Zacher  (le  rp.)  s'occupa  lui-même  à  diverses  reprises  des  mss. 
des  scolies,  entre  autres  dans  son  travail  intitulé  Die  Handschriften  und 
Classen  der  Aristophanesscholien.  H.  Weil  a  publié  (Rev.  de  Phil.)  un  frag- 
ment sur  papyrus  de  la  parabase  des  Oiseaux,  et  B.  Keil  (Hermès  1891)  un 
feuillet  palimpseste  du  x«-xie  s.  (Ois.  1393-1453),  dont  le  texte  se  rapproche 

50  plus  de  V  que  de  R.  Les  mss  inférieurs  ont  été  étudiés  par  le  rp.  dans 
son  livre,  le  Cremonensis  par  Fr.  Novati  (Riv.  di  Fil.  1879),  par  C.  O. 
ZURKTTi,  dans  un  travail  trop  long,  Scolii  al  l'iuto  ed  aile  Rane  d'Aristofane 
et  par  E.  Piccolomiui  (collât,  des  Grenouilles)  dans  Studi  di  filologia  greca 
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1882  ;  le  Vcnetus  472,  par  Zuretti  (ouv.  cité).  La  liste  des  mss.  d'A  donnée 
par  Blaydes  au  commencement  de  son  éd.  est  obscure,  peu  exacte  et  in- 
complète. Tout  récemment,  C.  0.  Zuretti,  Analecta  Aristophanea,  a  beau- 
coup enrichi  nos  connaissances  diplomatiques  sur  Aristophane  en  décrivant 
plus  de  cent  rass  des  bibliothèques  italiennes,  la  plupart  du  xv  s.  Il  5 
fournit  une  base  pour  la  classiflcation  des  exemplaires  connus.  Malheu- 
reusement il  y  a  dans  cet  ouvrage  utile  des  traces  de  précipitation.  La 
trouvaille  la  plus  importante  paraît  celle  de  PEstensis  (III  D  8),  qui  con- 
tient de  vieilles  scolies  et  qui  est  pour  l'auteur,  le  ms.  dont  Musurus 
s'est  servi  pour  établir  le  texte  de  l'Aldiue.  Le  rp.  en  juge  autrement,  lo 
G.  BÛ-XGER,  De  Aristophanis  Equitum,  Lysistralac,  Thesmophoriazusarum  apud 
Suidam  reliquiis,  croit  que  Suidas  a  eu  entre  les  mains  un  ms.  contenant 
les  onze  comédies  conservées,  idée  contestée  par  P.  Egenolff  (Jahresb.  v. 
Burs.,  t.  17),  et  à  laquelle  Bûnger  lui-même  renonce  à  peu  près  dans  son 
progr.  de  Fribourg  en  Brisgau  :  Aristophanis  Ranarum  apud  Suidam  reliquias  16 
collegit  et  disposuit,  travail  fait  trop  vite.  A.  von  Bamberg,  Exercitationes 
criiicae  in  Aristophanis  Plutum  novae.  Analyse  détaillée  de  cette  dissertation, 
où  l'auteur  admet  deux  classes  de  mss.  R  V  et  A  U,  presque  égales  en 
valeur.  Le  rp.  y  signale  des  questions  laissées  de  côté  sans  être  résolues, 
et  se  propose  de  les  traiter  dans  un  travail  spécial.  Selon  lui,  la  tradition  20 
la  plus  pure  est  celle  de  V  et  de  U  ;  A  a  été  interpolé  d'après  V  et  R  d'après 
A.  Car.  KuEHNE,  De  codicibus  qui  Aristophanis  Ecclesiazusas  et  Lysislratam 
exhibent.  Diss.  intéressante  et  bien  conduite,  moins  riche  en  résultats  que 
le  travail  de  Bamberg  ;  les  conclusions  sur  la  filiation  des  mss  sont 
fausses  en  qq.  points.  Rud.  Sghnee,  De  Aristophanis  manuscriptis  quibus  25 
Ranae  et  Aves  traduntur.  Le  seul  mérite  de  ce  programme  est  de  soulever 
un  problème  intéressant,  qu'il  ne  résout  pas.  0.  Kahler,  Veber  cod.  Paris. 
A  et  cod.  Flor.  A  der  Wolken  des  A.  (extrait  de  l'appendice  crit.  qui  suit  la 
nouv.  éd.  des  Nuées  avec  le  commentaire  de  Teuffel).  Le  résultat  n'est  pas 
clair,  mais  il  faut  admettre  avec  l'auteur  que  les  codd.  détériores  méritent  30 
d'être  étudiés  de  plus  près.  Studemund,  Anecdota  varia  graeca  et  latina, 
montre,  après  A.  von  Velsen,  qu'il  n'y  a  rien  à  tirer  de  Tzetzès  pour 
l'établissement  du  texte  d'A.  Les  tentatives  de  Zuretti,  dans  les  ouvrages 
déjà  cités,  pour  démêler  la  généalogie  des  mss  doivent  être  reprises.  En 
ce  qui  concerne  les  scolies,  il  y  a  beaucoup  à  faire  encore.   La  seconde  35 

partie    du  livre   de  G.    Bunger,    De  Aristophanis   apud  Suidam  reliquiis 

repose  sur  des  matériaux  insuffisants  et  n'apporte  que  peu  de  choses  nou- 
velles. Rud.  Sghnee,  Ein  Beitrag  zur  Kritik  der  Aristophanesscholien.  Agréable, 
mais  superficiel.  Voir  la  recension  détaillée  de  Cari  von  Holzinger 
(Zeitschr.  f.  ôst.  Gymn.  1880),  publiée  à  part.  Adolf  Schauenburg.  De  m 
Symmachi  in  Aristophanis  interpretatione  subsidiis.  Travail  soigné  et  bien  au 
courant.  Symmaque  s'est  servi  exclusivement  du  même  commentaire  que 
celui  de  Didyme  :  telle  est  la  conclusion  de  l'auteur,  à  laquelle  le  rp.  ne 
peut  souscrire  sans  beaucoup  de  réserves.  Fr.  Clausen,  De  scholiis  veteribvs 
in  Aves  Aristophanis  compositis.  N'a  pas  pour  but  de  rechercher  l'origine  des  45 
scolies,  mais  d'en  étudier  l'importance  et  la  valeur.  A  quoi  bon,  si  leur 
valeur  dépend  de  leur  origine  ?  U  y  a  pourtant  de  bonnes  observations. 
Fr.  NOVATI,  Saggio  sulle  glosse  Aristofanesche  del  lessico  d'Esichio.  Le  titre  est 
exact  :  ce  n'est  là  qu'un  essai,  incomplet  mais  instructif.  Aug.  Blau,  De 
Aristarchi  discipulis.  Traite  entre  autres  d'Ammonios  d'Alexandrie,  de  Dé-  50 
jnétrios  Ixion,  des  ApoUonios  (trois  sont  cités  dans  les  scolies  :  Apollonios 
Dyscole,  le  fils  de  Chaeris  et  l'ApoUonios  souvent  mentionné  dans  les 
scolies  des  Grenouilles),  Chaeris  et  Euphronios.  L'auteur  corrige  ainsi  la 


64  1892.    —   ALLEMAGNE. 

SColies  des  Uuèpes,  696  :  «vt-.  toO  tV  xapôt'av.  uapiaov  xat  ô  8^  èv  pâOei...  èv  tyi 
xap3ta.  Eùcpp6vto;  8î  xa\  xtX.  Traugott  Staesghe,  De  Demetrio  Ixione  gram- 
matico.  Biographie  et  fragments.  Car.  Strecker,  De  Lycophronc  Euphronio 
Eralosthene  comicorum  interprelibus.  Recherche  les  fragments  de  ces  gram- 

5  mairiens,  mentionnés  ou  non  sous  leur  nom.  Les  corrections  du  texte  sont 
assez  probables  en  général.  Le  rp.  revient  sur  la  valeur  des  collations  de 
scolies  données  par  Cari  von  Holzinger  et  Albert  Martin.  Ce  dernier  a 
bien  eu  raison  d'indiquer,  pour  chaque  scolie,  non  seulement  si  elle  a  ou 
non  un  lemme,  mais  encore  comment  elle  est  placée  (marge,  interligne, 

10  etc.)  Ces  renseignements  sont  peut-être  inutiles  à  qui  ne  cherche  dans  les 
scolies  que  la  solution  de  problèmes  d'histoire  littéraire  ou  de  grammaire, 
mais  ils  sont  indispensables  à  celui  qui  veut  restituer  la  forme  primi- 
tive des  commentaires.  K.  von  Holzinger,  Ueber  die  Parepigraphae  zu 
Aristophanes.    Eine  Scholienstudie.   Il   y    a    des    objections    à    faire.  Joseph 

16  AUGSBERGER.  Die  Scholien  zu  Aristophanes'  Frôschen  im  Cod.  Venetus  A-  Col- 
lation qui  tient  le  milieu,  pour  la  disposition  et  le  caractère,  entre  celles 
d'Holzinger  et  de  Martin,  et  bien  inférieure"  à  la  dernière  en  clarté. 
L'ouvrage  de  K.  Zacher  (le  rp.)  déjà  mentionné.  Die  Handschriften...  der 
Aristophanesscholien  conduit  à  des  conclusions  modestes,  mais  qu'il  croit 

20  importantes.  G.  Stein,  Scholia  in  Aristophanis  Lysistratam  edidit,  pi'olego- 
mena  de  fontibus  scholiormn  scripsit.  Peut-être  le  besoin  d'un  tel  travail 
n'était-il  pas  bien  pressant.  Il  est  fait  d'ailleurs  d'après  des  principes  que 
le  rp.  ne  peut  admettre  absolument.  Mais  il  contient  un  bon  nombre  de 
corrections  de  Wilamowitz-Mœllendorff,  la  plupart  évidentes  et  qui  vont 

25  de  soi,  mais  que  personne  n'avait  faites.  O.  Ulrich  a  publié  (Tirocinium 
philologum  sodalium  seminarii  Bonnensis  1883)  des  corrections  aux 
imoUatiç  des  Nuées.  Des  conjectures  sur  les  scolies  ont  paru  dans  diverses 
publications  <  voir  tables  de  la  R.  des  R.  >  ^  Éditions.  Les  travaux  de 
Blaydes  et  de  von  Velsen  ont  donné  lieu  à  beaucoup  de  comptes  rendus, 

30  parmi  lesquels  il  faut  signaler  celui  de  0.  Kahler  (Woch.  f.  cl.  Phil.  1886), 
qui  traite  du  classement  des  mss.  Ed.  crit.  A.  von  Velsen.  Ont  paru  : 
Equités,  Thesmophoria'zusae  (2^  éd.),  Ranae,  Plutus,  Ecclesiazusae.  Le  travail, 
interrompu  par  une  longue  maladie  de  l'auteur,  sera  continué,  d'après  ses 
notes,  par  K.  Zacher  (le  rp.).  La  sûreté  de  l'appareil  critique  a  été  loué  de 

35  tout  le  monde  ;  la  constitution  du  texte  a  trouvé  moins  d'approbateurs,  parce 
qu'on  attend  surtout  d'une  telle  éd.  des  renseignements  sur  la  tradition. 
Blaydes  a  publié  :  Aristophanis  quatuor  fabidae,  Equités  Nubes  Vespae  Ranae  et 
une  éd.  avec  commentaire  critique  et  explicatif  de  toutes  les  comédies  iso- 
lément, ainsi  que  des  fragments,  plus  une  éd.  de  texte  :  Aristophanis  comici 

40  quae  supersuni  opéra,  dont  le  second  vol.  qui  contient  les  fr.  n'est  autre 
que  le  t.  12  de  la  grande  édition.  Ce  qui  manque  surtout  à  ces  ouvrages, 
c'est  le  soin  et  la  méthode.  Mais  la  critique  en  a  méconnu  les  mérites. 
Leurs  défauts  sont  compensés  par  de  vrais  avantages  ;  réunion  de  rensei- 
gnements qui  en  font  une  sorte  d'éd.  variorum  ;  annotation  grammaticale 

45  très  précieuse  ;  mention  de  leçons  de  mss  dédaignées  à  tort  ;  constitution 
de  texte  supérieure  à  celle  d'A.  von  Velsen,  sur  laquelle  n'a  pas  eu  d'influ- 
ence fâcheuse  le  "pruritus  emendandi"  qui  ne  s'exerce  qu'au  bas  des  pages; 
sentiment  très  fin  de  la  langue  de  l'auteur.  Enfin,  il  y  a  beaucoup  d'ex- 
cellent dans  le  déluge  de  conjectures  qui  fait  d'abord  mauvaise  impression. 

50  Th.  KocK  a  donné  sa  3»  éd.  des  Grenouilles  et  des  Chevaliers,  2»  éd. 
Teuffel  des  Nuées  avec  notes  en  ail.  remaniée  par  0.  Kahler.  Ed. 
W.-W.  Merry  :  Frogs,  Knights,  Acharnians,  Birds,  Clouds.  S'adresse  à  des 
lecteurs  moins  avancés  que  l'éd.  Kock.  Ed.  des  Nuées  par  Humphreys.  Le 
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texte  est  celui  de  Kock,  lé  commentaire  d'après  Kock  et  Teuffel.  Le  rp.  n'a 
pas  vu  l'éd.  de  Plutus  par  M.  T.  Quinn.  Les  extraits  ou  morceaux  choisis 
publiés  eu  France  par  P.  Girard,  Quentier  et  Simond,  n'ont  pas  de  pré- 
tentions scientifiques.  ^  Traductions.  En  allemand  :  Nuées  et  Gre- 
nouilles par  Jacob  Maehly  (il  y  a  du  bon,  mais  des  inexactitudes),  Guêpes  5 
par  R.  Lang,  dans  les  mètres  de  l'original  (plate  et  sans  couleur  :  «  ce 
n'est  pas  un  plaisir  que  de  lire  cette  trad.  »).  Die  schonsten  Lustspiele  der 
Griechen  und  Rumer....  nacherzâhlt  und  erlàutert  von  A.  Fraenkel  (ouvr.  de 
vulgarisation).  Trad.  italiennes  de  Franchetti  (Nuées,  Grenouilles)  avec 
d'intéressantes  introductions  et  notes  de  D.  Comparetti,  de  Castellani  lo 
(Grenouilles),  avec  un  commentaire  compilé  d'après  Fritzsche,  Kock  et 
Merry;  anglaise  de  Tyrrell  (Acharniens),  bonne.  Les  trad.  françaises  sont 
toutes  en  prose  et  sans  intérêt  scientifique. 

2.  Hérodote.  (1888-1891)  [J.  Sitzler].  Ed.  H.  van  Herwerden  (in  usum 
schol.)  Beaucoup  de  corrections,  surtout  des  athétèses.  Le  travail  manque  15 
d'unité  en  ce  qui  concerne  le  dialecte.  Citation  des  conjectures  nouvelles 
des  deux  derniers  livres.  Ed.  A.  Wiedemann,  Herodols  ziueites  Buch  mit 
sachlichen  Erlduterungen.  Le  texte  est  presque  partout  celui  de  Stein,  qui  a 
communiqué  à  l'auteur  qq.  conjectures  nouvelles;  l'appareil  critique  en 
contient  d'autres  d'A.  von  Gutschmid.  Commentaire  très  utile  pour  rbis-  20 
torien  et  le  philologue.  o«  éd.  Stein  (liv.  VII).  Un  certain  nombre  de  con- 
jectures nouvelles  introduites  dans  le  texte  ou  proposées  dans  le  commen- 
taire. Ed.  V.  PuNTONi,  à  l'usage  des  classes  (liv.  1,  II  et  V)  :  le  rp.  cite  les 
corrections  de  texte  qui  s'y  trouvent.  Autres  edd.  pour  les  classes,  par 
E.  S.  SCHUCKBURGH  (V  et  VI  :  introduit  dans  S,  69  èTir,êoXov  entre  tkxvtwv  et  25 
Ttfibc),  J.  Strachan  (VI),  G.  Macaulay  (III),  Agnata  F.  Butler  (VII),  Mason 
et  Fearenside  (VI),  un  anonyme,  à  Londres,  chez  Clive  (VI).  Morceaux 
choisis  expliqués  littéralement  par  F.  de  Parnajon  et  traduits  par  P.  Giguet. 
Nouvelles  éd.  de  J.  W.  Blakbsley,  Ilerodoti  opéra,  H.  Ottino-J.  Bassi, 
H.  historiarum  eclogae  (2«),  V.  IIiNTNER  (3"),  E.  TOURNIER-A.  M.  DeSROUS- 30 
SEAUX,  Morceaux  choisis  (4«).  Le  rapport.  d'Alf.  Croiset  dans  les  Mémoires 
de  l'Acad.  des  Inscr.  1888  mentionne  un  travail,  non  encore  paru,  de  Des- 
rousseaux  sur  les  mss  d'Hérodote.  E.  Schwartz,  Quaestiones  Herodoleae. 
Examen  de  quatre  ou  cinq  passages  de  différents  livres.  Th.  Berndt,  Kritische 
Bemerkungen  zu  griechischen  und  rômischen  ScJirifstellern.  Propose  de  lire  xax-  35 
r,iJ.£vov  dans  9,56  et  montre,  après  beaucoup  d'autres,  que  l'expl.  d'Abicht 
pour  9,57  est  fausse.  W.  Dittenberger,  Observationes  de  Ilerodoti  loco  ad 
aniiquitates  sacras  spectante.  Explication  de  7,32.  F.  D.  Allen  dans  Harvard 
Studies  in  classical  philology,  a  proposé  de  supprimer  les  mots  TpctYjv  Se  xV 
éwyxtôv  dans  6,57.  H.  Lindemann,  De  dialecto  ionica  recentiore.  Traite  surtout  40 
de  l'ionisme  dans  les  premiers  siècles  ap.  J.-C  L'auteur  sacrifie  au  préjugé 
actuellement  répandu  que  la  langue  d'Hérodote  est  le  dialecte  des  inscr. 
de  son  temps.  0.  Diener,  De  sermone  Thucydidis  quatenus  cum  Herodoto  con- 
gruens  différai  a  scriptoribus  atticis.  Important  pour  la  critique  d'Hérodote. 
H.  Kallenberg,  Studien  iiber  den  griechischen  Artikel.  Forme  avec  un  art.  du  45 
Phllologus  de  1890  un  très  utile  travail,  dont  lerp.  donne  les  principaux  ré- 
sultats touchant  H.  L'article  traitait  des  noms  de  pays,  de  villes  et  de 
mers;  la  brochure  traite  des  noms  de  fleuves  et  de  montagnes.  R.  Sagawe, 
Ueber  den  Gebrauch  des  Fronomens  é'yaCTToç  bei  Herodol.  Analyse  détaillée. 
Fr.  SzTOURAGZ,  Ueber  den  Gebrauch  des  Genitivus  bei  Herodot  {deux  prog.  d'Ol-  60 
miitz  en  1888-1889).  Traite  de  la  détermination  qualitative  apportée  au  mot 
régissant  par  le  génitif.  Très  soigné.  R.  Th.  Rodemeyer,  Das  Pràsens  his- 
toricum  bei  Herodol  und  Thukydides.  Intéressant.  K.  Reisert,  Zur  Attraktion 
R.  DE  PHiLOL.  —  Revue  des  Revues  de  1892.  XVII.  —  5. 
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der  Relativsàlze  in  der  griechisclien  Prosa.  I.  Allgemeines,  Ilerodot  und  Thuky- 
dides.  Précieuse  contribution  à  la  grammaire  historique.  M.  Wehrmann, 
De  o)(TT£  particulae  usu  Herodoleo  Thucydideo  Xenophontco.  Utile,  bien  que 
l'auteur  introduise  dans  l'explication  des  tours  grecs  des  idées  allemandes. 

5  N.  Papageorgiu,  ri£p\  TT,;  êir\  TtpoôéffEwç  nap'  'HpoSÔTw.  Asscz  Complet  mais 
trop  peu  critique  ;  nombre  énorme  de  fautes  typographiques  et  de  renvois 
faux.  P.  Kleber,  Die  Rhetorik  bei  Herodot  et  De  génère  dicendi  Herodoteo  quaes- 
tiones  seleclae.  Veut  prouver  que  le  style  d'Hérodote  a  subi  l'influence  des 
premiers  sophistes  et  rhéteurs,  en  étudiant  ses  constructions  et  son  emploi 

10  des  ligures.  Il  est  contredit  par  A.  Niesghke,  De  fîgurarum  quae  vocanlur 
<jX'^i(AaTa  Topyitia.  apud  Herodotum  usu,  qui  croit  que  ces  figures  viennent  à 
H.  de  la  lecture  des  poètes.  J.  Sauser,  Analyse  herodotischer  Reden,  destiné 
à  prouver  qu'Hérodote  sait  mettre  le  discours  en  convenance  avec  la  per- 
sonne qui  parle.  E.  Mollmann,  Herodots  Darstellung  der  Geschichte  von  Cy- 

15  rené.  Cette  partie  (4,  150-158)  de  l'ouvrage  d'H.  a  été  écrite  seulement  après 
le  voyage  d'Egypte,  d'après  des  légendes  apprises  à  Cyrènemême.  R.  Schu- 
bert, Herodots  Darstellung  der  Cyrussage.  Le  rp.  ne  peut  admettre  qu'il, 
doive  les  données  dont  il  se  sert  à  la  descendance  d'Harpage.  G.  M.  Co- 
lomba, Le  relazioni  politiche  tra  la  Persia  e  gli  stati  greci  (Studi  di  fllol.  e  di 

20  storia  11,1).  Travail  bien  fait.  L.  Hugues,  L'Africa  secondo  Erodoto.  Étude 
très  réussie.  E.  Sparig,  Herodots  Angaben  iiber  die  ISillànder  oberhalb  Syenes. 
H.  connaît  ces  pays  principalement  par  ouï-dire.  C.  Reichardt,  Landes- 
kunde  von  Skythien  nach  Herodot.  Soigné;  qq.  points  semblent  douteux.  Men- 
tion de  deux  progr.  en  hongrois,  que  le  rp.  n'a  pu  lire  :  R.  Frœhlich,  Les 

25  coniiaissances  d'H.  sur  le  Pont  et  Les  voyages  d'H.  en  Orient.  E.  Ammer,  Ueber 
die  Reihenfolge  und  Zeit  der  Abfassung  des  herodotischen  Geschichtwerkes.  Sou- 
tient contre  A.  Bauer  les  vues  de  KirchhofT.  Il  semble  invraisemblable  au 
rp.  qu'H.  ait  commencé  à  écrire  d'après  un  plan  fixé  à  l'avance  jusque  dans 
les  détails.  L'auteur  place  la  composition  de  l'œuvre  dans  les  dernières 

30  années  de  la  vie  de  l'historien.  V.  Costanzi,  Ricerche  su  alcune  punti  contro- 
versi  intorno  alla  vila  e  all'opera  storica  di  Erodoto  (mémoire  lu  à  la  Société 
Royale  de  Lombardie  en  1891).  Examine  divers  points  relatifs  à  la  vie  et 
aux  écrits  d'H.  L.  Leynardi,  La  mente  di  Erodoto  d'Alicarnasso,  note  sloriche- 
criiiche.  Bien  approprié  à  sa  destination  scolaire,  malgré  qq.  inexactitudes. 

35  D.  KoVAGS,  Idées  religieuses  et  morales  d'Hérodote  (en  hongrois).  J.  W-  II. 
Maglaren,  Studia  Herodotea.  Veut  prouver  qu'H.  a  exposé  une  triple  lutte  : 
do  monarchie  absolue  contre  république;  2»  domination  illimitée  contre 
liberté;  3°  religion  naturelle  contre  polythéisme  anthropomorphique.  Il  exa- 
mine pour  cela  quelles  étaient  les  conditions  de  la  politique  intérieure  et 

40  extérieure  et  de  la  religion  des  Perses.  F.  Duemmler,  Akademika.  Combat 
avec  raison,  selon  le  rp.,  la  thèse  de  E.  Maass,  qui  donne  comme  modèle 
à  H.  3,  80-82  les  xatagotAXovTEç  de  Protagoras;  d'autre  part,  Fauteur  veut  à 
tort  qu'Hippias  d'Elis  soit  la  source  d'H.  3,  38.  R.  Issberner,  Inter  Scylacem 
Caryandensem  et  Herodotum  quae  sit  ratio.  H.  aurait  suivi  Scylax  pour  ce  qui 

45  concerne  l'Inde  et  dans  son  liv.  V.  Le  rp.  n'est  pas  convaincu.  IL  Ball, 
Die  Uekanntschaft  rômischer  Schriftsteller  mit  Herodot.  Étudiera  les  rapports 
de  tous  les  écrivains  latins  avec  II.  jusqu'à  Isidore  de  Séville;  s'arrête  pour 
le  moment  à  Cicéron  et  Varron.  Aucun,  pas  môme  Cicéron,  n'a  utilisé  di- 
rectement IL  Pour  Varron,  il  faut  suspendre  sou  jugement.  W.  Mueller, 

50  Die  Umsegelung  Afrikas  durch  phônizische  Schiffer  um  das  Jahr  GOO  v.  Chr. 
Prouve  qu'il  n'y  a  pas  de  raison  de  douter  du  récit  d'H.  R.  Adam,  De  Hero- 
doti  ratione  historica  quaestiones  seleclae.  Traite  des  sources  suivies  pour  les 
batailles  de  Salamine  et  de  Platées.  L'auteur  semble  avoir  raison  la  plu- 
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part  du  temps,  bien  qu'il  aille  trop  loin  sur  certains  détails.  Mais  l'idée  que 
les  données  d'H.  touchant  la  répartition  des  forces  grecques  reposent  sur 
une  évaluation  personnelle  est  décidément  erronée.  J.  V.  Prasek,  Medien 
und  das  Haus  des  Kyaxares.  L'auteur,  qui  étudie  l'histoire  des  Mèdes  jusqu'en 
550,  combat  surtout  les  vues  de  A.  J.  Delattre,  qui  a  pris  pour  source  le  5 
Livre  de  Judith.  Nombreux  mémoires  et  articles  parus  dans  les  divers  pé- 
riodiques, î  Traductions.  Allemande  par  H.  Dill  (1.  V-VIII)  'wortgetreu 
nach  H.  R.  Mecklenburgs  Gruudsatzen'.  Française  par  Larcher,  revue  par 
E.  Pessonneaux.  Anglaises  par  G.  G.  Macaulay,  Mason  et  Fearenside 
(1.  VI),  J.  GiBSON  (1.  V-VI),  H.  Cary  (deux  trad.  chez  deux  éditeurs  diffé-  lO 
rents).  Italienne  par  A.  Mustoxidi.  Russe  par  Th.  Mistchenko  (2*  éd.). 
Danoise  par  F.  Falkenstjerne  (fasc.  1-3). 

3.  Les  tragiques  grecs  1889-1891  [N.  Wecklein].  Dans  les  Cunningham 
Memoirs  n»  8  Mahaffy  a  publié  un  fgment  d'une  tragédie  inconnue  (une 
Iphigénie  à  Aulis?)  Il  y  a  peu  de  conjectures  utiles  dans  Ilerwerden  'De  is 
locis  nonnullis  tragicorum  epislola  critica  ad  Nauckium'  (Mnemos.),  et 
encore  moins  dans  Papabasileios  (Athena).  E.  B.  Koster  (diss.  Leyde)  étudie 
les  changements  de  sens  des  expressions  homériques  dans  les  tragiques 
et  dans  Pindare,  et  ne  s'est  pas  inquiété  de  savoir  si  ses  conjectures 
n'avaient  pas  déjà  été  faites.  Dans  un  progr.  Bamberg,  Anton  Schubert  a  20 
cherché  à  conserver  la  tradition  dans  certains  passages  pour  confirmer  la 
théorie  moderne  sur  la  signification  du  participe  aoriste.  Dans  Commenta- 
tiones  Wœlfflinianae,  Ph.  Weber  a  étudié  les  cas  de  parataxe  nominale 
chez  les  tragiques.  Diss.  utile  et  soignée  d'Ernst  Hasse,  Ùber  dert  Dual  bei 
den  attischen  Dramalikern.  Sigmund  Reighenberger  (diss.  Karlsruhe)  a  25 
poursuivi  le  développement  de  l'emploi  métonymique  des  noms  de  dieux 
dans  le  domaine  de  la  poésie  grecque.  La  nouvelle  édition  des  Tragicorum 
graecorum  fragmenta  par  August  Naugk  est  faite  de  main  de  maître,  et  a 
suggéré  des  conjectures  aux  critiques.  Le  programme  (Naumburg)  de  Karl 
PiLLiNG  traite  de  la  légende  des  Iléraclides  jusqu'à  Euripide.  0.  Weis-  30 
SENFELS,  Die  Entwicklung  der  Tragôdie  contient  de  fines  remarques  à  côté 
d'inexactitudes.  Aug.  Rosikat  (programme  Kônigsberg)  combat  l'opinion 
qui  voit  dans  la  tragédie  antique  une  tragédie  fataliste,  et  dans  la  moderne 
une  tragédie  de  caractère.  Analyse  de  N.  Wecklein  <lerp.>,  Ûber  die  Sioffe 
und  die  Wirkung  der  griech.  Tragédie.  Incidemment  Wecklein  explique  Horace  35 
Ars  Poetica  128  par  xoivôv  16^o^  (la  forme  homérique  du  mythe)  ISt'wî  Xéyeiv. 
J.  J.  Oeri  a  traité  dans  une  conférence  à  Aarau  de  l'élément  épique  dans  la 
tragôdie  grecque.  Rudolf  Glaser,  Klytàmnestra  in  der  Dichtung  a  fait  preuve 
de  goût  et  de  circonspection.  Une  dissertation  (Kiel)  de  Herm.  Harries 
traite  de  la  description  de  la  folie  chez  les  tragiques  et  un  programme  40 
(Leitmeritz)  de  Joh.  Lorz,  de  la  désignation  des  couleurs  dans  la  poésie 
lyrique  et  dramatique.  Adesp.  322.  M.  Ihm  (Neue  Jahrbiicher)  considère 
avec  raison  AuSwv  twv  7ïo),y/py<rwv  comme  une  réminiscence  d'Euripide  Bacch. 
13.  ^Eschyle.  L'éd.  des  Perses  et  des  Sept  par  Wecklein  <le  rp>  contient 
ce  qu'il  y  a  de  plus  important  pour  la  critique  et  l'exégèse;  elle  a  suggéré  45 
à  Stadtmiiller  (Lit.  Gentr.)  une  série  de  conjectures  dignes  d'attention.  Il 
n'en  est  pas  de  même  de  celles  dues  à  F.  W.  Newman,  Comments  of  the  text 
o/'.Eschylus,  et  à  Mahly  (Bl.  bayer.  G.)-  Sur  les  scholies  d'Eschyle, Ed.  Kûck 
(Diss.  Gottingen),  Wilamowitz  (Herm.  :  des  assertions  contestables  et  l'auteur 
ne  connaît  pas  ce  que  le  rp.  a  écrit).  Une  diss  (Halle)  d'Emil.  Wegener,  traite  50 
de  la  légende  d'Héraclès  dans  la  trilogie  de  Promélhée  et  dans  les  Trachi- 
niennes.  P.  Richter,  Die  Tragôdien  des  Ae.  nach  Inhalt  u.  Wirkung  beleuchtet. 
L'appréciation  du  Prométhée  manque  de  profondeur.  Leeuwen  (Mnemos.) 
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admet  3  voyages  d'Eschyle  en  Sicile  :  le  rp.  n'en  admet  que  2.  Prométhée. 
La  trad.  anglaise  de  Téd.  de  Wecklein  (1878)  par  F.  D.  Allen  a  profité  de 
qqs  changemenls  communiqués  par  W.  Selon  Richard  Schneider,  Der 
Prometheus  bci  Ae.  Zeus  n'a  pas  voulu  anéantir  les  hommes  mais  détenir  les 

,  s  avantages  d'une  civilisation  supérieure,  opinion  qui  se  concilie  mal  avec 
248.  Perses.  Jean  Staurides,  Qqs  remarques  critiques  sur  les  Peises.  Au  sujet 
des  Sept,  Wilamowitz  <voy.  R.  d.  R.  16,  31,  3-25>  a  contesté  l'existence 
des  7  portes  de  Thèbes,  à  tort  selon  le  critique.  Suppliantes.  Savante  diss. 
de  E.  Maass,  De  Aeschyli  Supplicibus  (Ind.  lectionum  1890  1  Greifsw).  Aga- 

10  memnon.  Walter  Headlam,  On  editing  Aeschylus,  contient  une  critique  défa- 
vorable, mais  justifiée  de  l'éd.  de  A.  "W.  Verrall,  et  un  recueil  de  passages 
parallèles  qui  n'est  pas  sans  valeur.  La  réplique  de  Verrall,  est  sans  portée. 
Interprétations  erronées  v.  36  de  J.  v.  Lceuwen  (Mnemos.)  et  v.  60-71  d'Ellis 
(Class.  Rcview).  Conjectures  dues  à  Bernhard  Risberg,  De  nonnullis   locis 

15  Agamemnonis  Meschyleae  scribendis  et  interpretandis  et  dans  sa  trad.  en 
suédois,  et  k  W.  Gilbert.  Fragments.  R.  Reitzenstein  Ind.  lect.  hib.  Ros- 
toch  1890/1  a  publié  de  nouveaux  fgments  d'après  le  Laur.  S.  Marci  304  et  le 
Vatic.  1818.  ^^ Sophocle.  Reitzenstein  (ibid.)  a  cherché  à  prouver  que  les 
scholies  de  S.  proviennent  de  2  commentaires.  Le  rp.  porte  un  jugement 

20  défavorable  sur  les  conjectures  de  J.  Mahly,  Einladungsschrift  z.  F.  d.  500  j. 
Bestandes  des  Gymn.  Basel  et  dans  Bl.  bayer  G.,  de  Cristofolini  (Rivista  di 
Filol.),  d'Albert  Grûnberg  (Progr.  Pion),  Zakas,  Kpi-txat  v.a'i  èp[jir,v£UTixal 
uapaT7ip^(T£tç...  P.  2  SoçoxXriç  (qqs  unes  cependant  dignes  d'attention).  Le  rp. 
cite  une  série  de  conjectures  qui  méritent   d'être  signalées  dues  à  Karl 

25  Meiser,  dans  Abhandlungen  W.  von  Christ...  dargebracht.  Anton  SCHWARZ 
(Progr.  Horn),  Housman  (Journal  of  Phil.)  et  surtout  dues  à  Nauck  [Mélan- 
ges gréco  romains,  t.  G).  Hermann  Rackwitz,  De  genetivi  usu  Sophocleo  pars 
prima.  La  distinction  des  catégories  n'est  pas  toujours  justifiée.  J.  Koby- 
LANSKi,  De  enuntiatorum  finalium  apud  Sophoclem  usu  ac  ratione,  voit  Œd.  Col. 

30  1724  dans  w;  TÎ  p£$o(j.£v  une  proposition  finale;  selon  le  rp.  c'est  une  proposi- 
tion causale.  Conjectures  de  valeur  douteuse  dans  J.  Sprotte,  Die  Syntax 
des  Infinitvis  bei  S.  P.  2.  (Die  Weiterentwicklung  des  Infinitivs  auf  verbalem 
Gebiete).  Ferdinand  Gregar  (progr.  Mâhr.  —  Triibau)  a  étudié  le  caractère 
de  Créon  dans  les  3  tragédies  thébaines  de  S.  Julius  Zimmermann.  Frète 

35  Ucberlragung  der  Chorlieder  aus  dem  Konig  Oedipus,  dem  Œdipus  auf  Kolonos 
u.  der  Antigone.  Traduction  élégante.  Ajax.  Éd.  explic.  [2°  éd.  corrigée  à 
l'usage  des  classes  (en  allem.)  de  Friedrich  Schubert.  Celle  de  J.  Holub 
est  sans  valeur,  ainsi  que  les  o-TinEiwcretî  xptTtxa\  xal  IpiJLoveuTcxaî  de  Cousis 
(Athèna).  Jo.  Behme,  De  lite  sepulcrali  in  Sophoclis  fabula  qux  vocalur  Ajax  : 

40  des  idées  fausses.  Ad.  M.  A.  Schmidt  (progr.  Waidhofen  a.  d.  Thaya)a  traité 
de  l'élément  homérique  dans  la  légende  d'Ajax.  Sur  le  pacpîi  <Tc8ripoî  wç  651 
l'art.  Mron'  dans  l'Encyclopaedia  Britannica,  l'excellente  étude  de  Schlenger 
(progr.  Mainz)  et  le  progr.  de  Pahler  (Wiesbaden)  qui  combat  l'opinion  de 
Schlenger  et  qui  fournit  en  outre  des  remarques  d'exégèse  sur  257,  1216, 

46  1411  suiv.  Electre.  Éd.  à  l'usage  des  classes  de  Joseph  Kral  :  le  rp.  cite 
qqs  unes  des  conjectures  proposées.  L'éd.  de  J.  Holub  est  sans  valeur.  Éd. 
(2e)  à  l'usage  des  classes  de  Friedrich  Schubert.  Le  rp.  n'approuve  pas 
l'explication  donnée  par  F.  Week  (Neue  Jahrb.)  aux  vers  466  et  1485  suiv., 
et  la  jonction  des  2  hémistiches  des  vers  1415  et  1416.  Rien  de  nouveau  ou 

50  de  remarquable  dans  W.  Watkiss  Lloyd  (Journ.  of  Hell.  stud).  La  question  de 
priorité  des  2  Electre  a  été  étudiée  par  Fr.  Kraus,  (Progr.  Passau),  par  C. 
0.  Zuretti  (Riv.  di  Filol.)  et  définitivement  résolue  en  faveur  de  Sophocle  par 
J.  Vahlen  dans  Hermès,  qui  rend  superflue  la  diss,  de  Rich.  Wolterstorff 
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(lena).  F.  hintner  dans  un  progr.  Laibach  a  traité  du  conflit  des  devoirs  chez 
les  enfants  d'Agamemnon.  Œdipe  roi.  Johann  Becker  (progr.  de  Cleve)fait 
d'Œdipe  roi  et  d'Œd.  Col.  une  pièce  de  424  vers  qui  aurait  été  le  point 
central  d'une  trilogie.  Hypothèse  inadmissible.  Fr.  Giésing,  Der  Ausgang 
des  Konigs  Oedipus  von  S.  dans  Comment.  Fleickeis.  Polémique  contre  6 
Schneidewin  et  Graffundas  plus  convaincante  que  les  résultats  positifs.  Le 
rp.  conteste  l'utilité  des  conj.  de  Schanz  (Rhein.  Mus.)  et  de  A.  Nauclc 
(Herm.).  M.  II.  Vetthr,  Ueber  den  Charakter  des  Konigs  Ôdipus  in  der  gleich- 
namigen  Tragôdie  des  S.  <voy.  R.  d.  R.  15,  73,  28>.  Même  sujet  dans  Joh. 
Klein,  Die  Mythopôie  des  S.  in  seinen  Ihehanischen  Tragédien.  P.  1.  II.  MUTHER,  10 
Ueber  die  Tiresiasscene  in  S'.  Kônig  Oedipus.  Appréciation  juste  du  caractère 
dramatique  de  cette  scène,  mais  les  conjectures  sont  manquées.  La  trad, 
en  vers  modernes  (allem.)  de  W.  Kleemann  à  l'usage  du  grand  public  est 
parfois  éloignée  du  ton  de  l'original.  Œdipe  à  Colone.  C  Krauth,  De  versi- 
bus  de  interpolatione  suspectis  in  Oedipo  Goloneo.  Manque  de  sûreté  dans  la  15 
méthode.  Albert  Mayr,  Ueber  Tendenz  u.  Abfassungsz-eit  des  Sophokleischen 
Oedipus  auf  Kolonos  dans  Gomment.  Monacenses  :  résultats  douteux.  Con- 
jecture inutile  de  Rossetti  (Riv.  di  Filol.).  Antigone.  L'éd.  avec  notes  an- 
glaises de  Milton  W.  IIumphreys  se  distingue  par  une  saine  critique  et 
une  exégèse  pleine  de  goût.  Éd.  Gust.  Kassai  :  la  conj.  au  vers  1097  fait  20 
mal  augurer  de  la  critique  de  l'auteur.  Des  nombreuses  conj.  proposées 
par  A.  Schwarz  (Zeits.  ôst.  G.)  une  seule  à  peine  peut  être  signalée.  Ana- 
lyse du  progr.  (Warendorf)  de  Heuwes,  Beitràge  zur  Wùrdigung  der  Opitz- 
schen  Uebersetzung  der  Sophokleischen  Antigone,  de  Friedrich  Seiler  (progr. 
Eisenberg),  Die  Behandlung  des  sittlichen  Problcms  in...  S'  Antigone.  Trachi-  25 
niennes.  A.  Dieterich  (Rhein  Mus.)  a  vu  dans  la  scène  du  sommeil  une  imi- 
tation de  l'Héraklès  d'Euripide,  et  fixé  la  date  de  l'Héraklès  en  422  ou  421, 
celle  des  Trachinienues  en  419,  hypothèse  chimérique  adoptée  par  Nauck 
dans  la  6«  éd.  Schneidewin  qu'il  a  procurée.  Eug.  Egkardt,  De  tempomm 
ralione  quse  Trachiniis  fabulx  Sophocleas  subest  :  ...  Des  points  douteux.  Les  30 
corrections  proposées  par  C.  IIagemann  (dans  Festschrift  von  Herford)  sont 
sans  valeur.  Philoctète.  L'éd.  Rappold  est  sans  valeur.  La  traduction  ail.  de 
NiTZSGH  qui  s'étend  jusqu'au  vers  826  cherche  à  rendre  le  plus  fidèlement 
possible  l'origiual  dont  elle  s'éloigne  pourtant  en  qqs  endroits.  Fragments. 
Un  fgment  nouveau  a  été  découvert  par  Reitzenstein.  \  Euripide.  Dans  35 
la  'l£po<To>.u(jLiTtxyi  Bi6>,ioOT)xr,,  t.  1,  A.  Papadopulos-Kerameus  a  publié  des  no- 
tices précises  sur  le  palimpseste  d'Euripide  décrit  par  Tischendorf  dans 
Anecdota  Sacra  et  Profana.  Aucune  des  leçons  n'a  de  valeur.  C.  Robert, 
dans  le  l)0«  programme  Winckelmann  traite  d'une  représentation  en  relief 
avec  l'inscr.  EOpiTttôoy  'Içiyevetaî  qui  n'est  pas  sans  intérêt  pour  le  texte,  40 
Conjectures  de  valeur  diverses  de  J.  Rassow,  Analecta  Euripidea,  mentions 
de  qqs  conj.  dignes  d'attention  dues  à  Semitelos  (Bull.  Corr.  Ilell.)  et  à  Frie- 
drich POLLE  (dans  Comment.  Fleickeis.).  Scholia  in  Etiripidem  coll....  Ed. 
SCHWARTZ.  Vol.  2.  Méritoire.  Paulus  Stoppel,  Lexici  Euripidei  spécimen  no- 
vum  quo  continentur  literse  H  vocabula  r^  —  r,twv.  Le  rp.  conteste  l'équiva-  45 
lence  de  ^  uou  =  né  forte.  Karl  R.  v.  Reighenbach,  admet  comme  drames 
satyriques  outre  le  Cyclope  :  Sxîpo)v,  SyXe'j;,  ©eptaxat,  BoOcripn;,  EypuaOeu;,  Sî- 
ffycpo;  et  AOT(i>,uxo;.  Jacob  Oeri,  dans  Einladungsschrift  z.  F.  de  300  j.  Bestandes  des 
Gymn.  Basel,  a  étudié  les  vues  d'Euripide  sur  les  dieux  et  sur  les  hommes, 
mais  sans  distinguer  assez  les  sentiments  propres  à  la  situation  des  per-  60 
sonnages  des  opinions  personnelles  au  poète.  Johannes  Sghmidt  (progr. 
Grimma)  a  traité  de  l'esclave  et  James  T.  Lees  (diss.  Lincoln)  du  ôtxavixé; 
Aiiyoç  dans  E.  G.  O.  ZuRETTI,  Qui  in  antiquitatc  Euripidem  imitati  sint.  Rien 
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d'intéressant.  Lumineuse  diss.  de  F.  J.  Khick,  J.  Racine's  Verhàltnis  zu  Eu- 
ripides,  «Racine  a  résolu,  avec  une  admirable  habileté,  lediflicile  problème 
de  transformer  une  œuvre  d'art  grec  au  point  de  la  rendre  intéressante  au 
plus  haut  degré  et  compréhensible,  à  son  peuple,  à  son  époque,  à  la  cour 

5  de  Louis  XIV».  Alceste.  Dans  Sitzber.  Ak.  Wien,  Garl  R.  v.  Holzinger  a 
traité  une  série  de  passages  d'une  manière  pénétrante.  Bacchantes.  Dans 
les  Abhandlimrjen...  Christ...  dargtbracht,  Oberhummer,  démontre  l'existence 
d'un  fleuve  Btixapo;  dans  le  voisinage  de  Paphos  (v.  407)  et  A.  Bischoff  ré- 
partit les  rôles  ainsi.  Protagoniste,  Dionysos,  Tirésias.  Deutôragoniste  : 

10  Penthée,  Agave.  Tritagoniste  :  Gadmus,  le  serviteur,  le  messager.  Hécube. 
L'éd.  de  H.  Weil  à  l'usage  des  classes  ne  contient  rien  de  notable.  Hercule. 
L'éd.  d'U.  V.  WiLAMOwiTz-MoLLENDORFF,  t.  1  et  2,  lepose  sur  une  collation 
des  2  mss.  et  contient  une  foule  de  changements  de  textes.  Le  commen- 
taire renferme  beaucoup  de  bon  et  aussi  une  série  de  fausses  interpréta- 
is lions.  Ilippolyte.  L'éd.  de  classe  avec  un  commentaire  plein  de  goût  (en 
augl.)  de  W.  S.  Hadlby  ne  contient  rien  de  particulièrement  remarquable. 
Iphigénie  en  Aulide.  L'éd.  explicat.  (angl.)  de  Clinton  E.  S.  Headlam  n'est 
qu'une  bonne  édition  de  classe.  Celle  de  E.  B.  England  est  une  recension 
méthodique  du  texte  et  offre  une  série  de  conjectures  dignes  d'attention. 

20  Iphigénie  en  Tauride.  Éd.  avec  notes  anglaises  par  Isaac  Flagg  est  une 
bonne  éd.  de  classe.  Celle  de  Siegfried  Mekler  contient  de  nombreuses 
conjectures  dont  qqs-unes  sont  citées.  L'éd.  de  Wegklein  (1888)  a  suggéré 
à  Stadtmiiller  (Bl.  bay.  G.)  et  à  G.  Busche  (Berl.  Phil.  Woch.)  diverses  con- 
jectures. Cyclope.  L'éd.  avec  notes  anglaises  de  W.  E.  Long  n'a  guère  de 

25  valeur  scientifique.  Médée.  L'éd.  de  Wegklein  <le  rp.>  contient  qqs  conj. 
nouvelles.  Celle  de  Georgios  M.  Sacorraphos,  avec  notes  en  grec,  n'est  pas 
à  la  hauteur  de  sa  tâche.  Dans  le  Spicilegio  Fiorentino,  G.  Vitelli  démontre 
que  pour  celte  pièce  P(al.  287)  dépend  de  L  (aur.  32,  2)  et  que  les  variantes 
de  P  sont  sans  valeur.  Fragments.  Les  observations  de  Weil  (Rev.  Et.  Gr.) 

30  ne  sont  pas  toutes  approuvées  par  le  rp.  Les  nouveaux  fgments  de  l'An- 
liope  ont  été  publiés  dans  Hermathena  et  avec  plus  de  détails  et  d'exacti- 
tude dans  Cunningham  Memoirs  n»  8.  "On  Ihe  Flinders  Pétrie  Papyri."  Le 
rp.  en  donne  une  éd.  critique  avec  un  choix  de  variantes  dans  le  présent 
rapport. 

35  4.  Pindare  (1891)  [L.  Bornemann].  Le  rp.  rappelle  le  souvenir  de  son 
prédécesseur  E.  Hiller  et  de  sou  premier  maître  Leopold  Schmidl.  Il  an- 
nonce un  travail  qu'il  publiera  prochainement  dans  le  Philologus  sur 
Pyth.  XI.  En  attendant  il  a  fait  paraître  dans  le  même  recueil,  un  article 
sur  Pylh.  VI.  A.  B.  Drachmann,  Uinterpi^étation  moderne  de  Pindare  (en 

40  danois),  avec  résumé  en  latin.  Renvoi  à  la  recension  de  la  Philol.  Wochen- 
schr.  1892,  sur  ce  livre,  dont  le  point  de  départ  est  de  nier  toute  unité  de 
composition  dans  les  Odes  de  P.  Nombreuses  remarques  de  détail.  Hypo- 
thèse nouvelle  sur  l'explication  de  Pyth.  IX.  L'ouvrage  de  Drachmann  est 
en  tout  cas  le  bienvenu.  Ed.  Bœhmer,  Pindars  sicilische  Oden  nebst  dcn  epize- 

45  phyrischen ,  mit  Prosaùbersetzung  und  Erlàuterungen.  Ouvrage  d'un  homme 
qui  a  fait  de  l'étude  de  Pindare  son  occupation  favorite.  Le  rp.  ne  peut 
accepter  complètement  le  point  de  vue  conservateur  de  l'auteur;  il  propose 
bon  nombre  de  corrections  au  texte.  La  trad.  prête  à  des  critiques.  Bury, 
The  Isthmian  Odes  of  P.  Renvoie  au  dernier  rapport  et  aux  recensions  du 

50  rp.  (Berl.  Phil.  Woch.  1892)  et  de  Fraccaroli  (Riv.  di  Fil.  1891).  Fr.  Stud- 
nigzka,  Kyrene,  eine  altgriechische  Gottin.  Ce  qui  concerne  P.  est  très  inté- 
ressant. L'auteur  nie  tout  rapport  du  poète  avec  les  AîyeïSat.  Ernst  Graf, 
Pindars  logaodische  Strophen.  Les  vues  de  l'auteur  sont  loin  d'être  certaines 
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et  même  ne  constituent  pas  un  progrès,  J.  M.  Stahl,  De  Pindari  carminé 
Pijthico  primo.  Ce  sont  des  observations  critiques  sur  divers  points  de  l'Ode. 
Reichenbbrger,  Die  Entwicklung  des  metonymischen  Gebrauchs  von  Gollcr- 
namen  in  der  griechischen  Poésie  bis  zxim  Ende  des  alexandrinischen  Zeitallers. 
Les  dix  pages  relatives  à  Pindare  ne  présentent  rien  d'important.  Ernst  5 
SCHMIDT,  De  Pindari  carminé  Nemeorum  tertio.  Mauvais.  FragCarOLI,  L'Ode 
Nemea  VII  di  Pindaro.  Extrait  des  Atti  délia  R.  Acad.  Peloritana  VII.  Fedde, 
Der  Fiinfkampf  der  Hellenen.  Nouvelle  explication,  peu  vraisemblable,  de 
Ném.  7,  70  ss.  G.  H.  Fœrster,  Die  olympischen  Siéger  bis  zum  Ende  der 
vierten  Jahrhunderts  v.  Chr.  Travail  utile  et  soigné,  mais  souvent  contes-  10 
table  en  ce  qui  concerne  P.  Analyse  et  comptes  rendus  de  diverses  études 
parues  dans  les  revues  et  publications  d'académies. 

A.  M.  D.  et  II.  Lebègue. 
Lateinisghb  Klassikeri.  1  Auteurs  de  la  basse  latinité  (jusqu'en  1890  in- 
clusivement) [M.  Petschenig].  Ammien  Marcellin.  Généralités  et  sujet.  15 
J.    GlMAZANE,  Ammien  Marcellin,  sa  vie  et  son  œuvre  (thèse  de  Bordeaux). 
II.  Michel,  die  verloreren  Diicher  de  A.  M.,  Breslau,  1880  :  l'auteur  a  tort  de 
croire  que  la  matière  était  distribuée  régulièrement  entre  les  livres  d'A.  M.; 
il  est  très  possible  que  l'historien  ait  non  pas  divisé  sa  tâche  en  deux  ou- 
vrages à  l'imitation  de  Tacite,  dont  le  second  aurait  commencé  vers  337  et  20 
contenu  13+18  livres,  mais  que  les  treize  livres  perdus  seulement  aient 
contenu  l'histoire  de  97  à  352  ;  suivant  l'usage,  les  événements  anciens  au- 
raient été  racontés  sommairement  et  les  événements  récents  avec  détail.  Il 
serait  étrange  qu'un  grand  ouvrage  historique-sur  les  empereurs  de  Nerva 
à  Constantin  ait  disparu  sans  laisser  de  trace.  D'ailleurs  les  15  années  364-  25 
378  sont  racontées  en  6  livres  et  les  onze  années  précédentes  en  onze  livres. 
L'étendue  du  récit  est  en  relation  directe  avec  le  nombre  plus  ou  moins 
grand  des  informations  personnelles  de  l'auteur.  La  discussion  du  détail  a 
été  faite  avec  succès  par  L.  Jeep  dans  Rh.  Mus.  43.  H.  Michael,  Beitràge  zur 
Charakteristik  der  Ammians  Marcellinus  dans  Phil.  Abh.  f.  M.  Hertz.  L'usage  30 
qu'A.  M.  fait  de  ses  sources  est  superficiel;  il  témoigne  d'une  certaine  lé- 
gèreté et,  dans  les  derniers  livres,  de  la  hâte  d'en  finir.  Mais  une  partie  de 
ces  défauts  viennent   de   ce   qu'il   cherchait   à  intéresser   ses  lecteurs. 
M.  SCHUFKNER,  A.  M.  in  rerum  geslarum  libris  quae  de  sedibus  ac  moribus  com- 
plurium  gentium  scripserit,  quibus  rébus  différant  ab  aliis  scriptoribus,  quibus  cum  35 
lis  congriiant  exponitiir,  p.  1877.  Étude  de  XIV,  4,  2-0  (Sarraceni),  8  (provinces 
d'Orient)  et  XXIII,  6  (empire  perse).  Il  n'y  a  pas  contradiction,  comme  le 
croit  S.,  entre  le  premier  passage  et  XXII,  15,  2;  XXIII,  6,  13  :  les  Scenitae 
Arabes  sont  seulement  un  rameau  des  Sarraceni.  Th.  Mommsen  a  déterminé 
(Hermès,  16)  les  sources  géographiques  d'A.  et  Seeck  (ib.  18)  reconstruit  sa  40- 
liste  des  préfets  du  prétoire.  Il  faut  noter  W.  Sghlkussner,  programme  de 
Barmen,  1886;  Christophe,  Géographie  d'A.  M.  ;  E.  Schneider,  Qq.  Ammianeae 
(critique  du  texte,  Valerius  Maximus  et  Hérodien  sources,  v.  Rev.  cr.  1880), 
les  articles  de  Laudgraf  (Jahrbùcher,  125)  et  de  IL  Witz  (Phil.  36).  Langue. 
DederighS,  qq.  Ammianeae  grammaticae  et  criticae  :  syntaxe  des  propositions  45 
subordonnées.  G.  Reinhardt,  de  praepositionum  usu  apud  A.,  étude  complète 
des  nombreux  emplois  de  per  dans  A.,  et  différences  avec  la  syntaxe  clas- 
sique dans  l'usage  des  autres  prépositions.  IL  Ehrismann,  de  temporum  et 
modorum  usu  Ammianeo,  recueil  soigné  de  faits  mal  interprétés;  E.  n'a  aucune 
50 

l.  <Les  articles  de  revues  ne  sont  mentionnés  que  s'ils  sont  discutés  par  le  rp.  ; 
au  contraire,  j'ai  souvent  résumé  les  idées  du  rp.  sans  indiquer  les  articles  qui  les  ont 
provoqués.  P.  L.  > 
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idée  du  latin  de  cette  époque.  La  syntaxe  d'A.  M.  concorde  dans  ses  lignes 
générales  avec  celle  de  Cassien.  A.  Rhithr,  de  A.  M.  usu  oraiionis  ohliquae,  en 
négligeant  rinterrogation  indirecte  et  les  phrases  isolées.  Les  faits  les  plus 
remarquables  sont  romission  de  se,  le  mélange  do  l'infinitif  et  de  la  cons- 
t5  truction  par  quod.  Étude  approfondie.  Fr.  Liesenberg,  die  Sprache  des  A. 
M.,  trois  progr.  de  Blankenburg  (1S88-1S90).  La  première  partie,  sur  le  voca- 
bulaire, est  originale  et  d'autant  plus  utile  que  le  sens  des  mots  est  indi- 
qué, ce  qui  permet  de  corriger  les  lacunes  et  les  erreurs  des  dictionnaires  ;  la 
deuxième  partie,  sur  la  syntaxe,  est  une  compilation,  où  L.  a  malheureusement 
tO  trop  fidèlement  suivi  ses  modèles;il  auraitfallucomparer  A.  avec  ses  contem- 
porains, et  non  avec  les  auteurs  de  l'âge  d'argent  ;  ainsi  l'influence  du  grec 
n'aurait  pas  été  exagérée.  Critique  verbale.  H.  Nissen,  A.  M.  fragmenta 
Marburgensia  :  six  feuillets  trouvés  dane  une  reliure  des  actes  du  château 
de  Friedewald,  près  Hersfeld  (XXIII,  G,  37-49;  XXVIII,  4,  21-20-30-33,  34-3, 
15  2;   5,11-6,5;  XXX,  2,5-4,2).  C'est  un    débris  du  célèbre  Hersfeldensis    de 
Gelenius.  Le  ms.  est  du  x«  s.  (Wattenbach  :  xii^  s.;  Nissen  :  ix»  s.,  a  tort 
de  vouloir  en  faire  l'archétype  du  Vatic,  cf.  Riihl,  Jahrbiicher,  113).  Liste 
des    corrections    utiles    d'après    0.    Gûnthbr,    Qq.    Ammianeae    criticae, 
E.   Schneider  (plus  haut)  et  quinze  articles;  à  noter  celles  de  Bentley, 
20  avant  tout,  publiées  par  Zangemeister  et  P.  Schrôder  (Rh.  Mus.  33  et  35) 
et,  un   peu  moins   favorablement,   celles  de  Giinther    et   de  Cornelisseu 
(Mnem.  14).  A  propos  de  l'article  de  Klebs  (Ph.  47)  sur  l'anonyme  de  Valois, 
on  peut  affirmer  qu'un  chrétien  afin  de  grandir  les  premiers  empereurs 
chrétiens,  a  remanié  une  histoire  de  la  famille  de  Constantin  (Wagener 
25  Ph.  45),  écrite  par  un  païen  ou  un  indifférent,  à  l'aide  d'extraits  d'Orose 
Insérés  mécaniquement.  L'ouvrage  anonyme  a  été  consulté  par  Eutrope  et 
par  Aurelius  Victor.    %   Ampelius.    V.    Victor.    ^   Eutrope.    P.  Ebeling, 
Qq.  Eutropianae  :  sur  les  sources,  de  César  à  Garin.   Dans   son  compte 
rendu  sur  Eutrope  <non  analysé,  R.  d.  R.,  11,  137,  12>  a  traité  l'ensemble 
30  de  la  question  des  sources  et  est  arrivé  aux  résultats  suivants  :  Royauté  et 
république,    Epitome  de    T.  Live,  plus  la   source  commune   de  Florus, 
Ampelius  et  du  de  uiris;  Empire,   pas    Suétone;  César  et  Auguste,  un 
inconnu  qui  a  amplifié  Suétone  et  l'Êpitome  de  T.  L.  ;  Tibère-Domitien, 
l'amplificateur  de  Suét.;    Nerva-Dioclétien,   une   histoire  des   empereurs 
35  perdue;  293-360,  une  histoire  de  la  famille  de  Constantin;   361-364,    ren- 
seignements propres  à   E.  J.   Sghorn,  der  Sprachgebrauch  des  E.,   pr.  de 
Hall  et  de  Laibach  :  sur  la  syntaxe;  trop  complet  et  les  caractères  propres 
à  E.  ne  se  dégagent  pas  de  beaucoup  d'inutilités.  Éditions  de  PI,  Droysen 
(1879,  Mon.  G.),  C.  Wagener,  (1884),  F.  Rûhl  (1887)  :  D.  suit  la  première 
40  classe  de  mss.  et  dans  l'ensemble  le  Gothanus;  W.,  sans  s'écarter  beau- 
coup du  texte  de  D.,  donne  la  préférence  au  Fuldensis  et  fait  intervenir 
plus  souvent  les  deux  autres  classes  et  Péanius  ;  R.  donne  un  texte  très 
différent;  d'après  lui,  les  leçons  de  la  première  classe  doivent  être  condam- 
nées, quand   elles   ne   concordent  pas  avec  le  Pelropolitanus,  ou  quand 
45  les  deux  autres  classes,  seules   ou  avec  le  Lincoln,  et  le  Paris.  7240,  s'en 
écartent,  ou  enfin  quand  la  seconde  classe  d'accord  avec  le  Lincoln,  et  le 
Paris.  7240  diverge.  Liste  des  différences  des  trois  éditions,  avec  discus- 
sion (9  pages).  Les  principes  de  D.  et  de  W.  et  leur  préférence  accordée  à 
la  première  classe  sont  à  approuver  ;  mais  R.  a  enrichi  le  matériel  et  mieux 
50  traité  certains  passages  isolés.  R.  Duncker,  de  Paeanio  Eutropii  interprète, 
Greiffenberg,  1880.  Divers  articles.Trad.fr.  parN.  A.  DuBOis(Garnier).  if  Flo- 
rus. Généralités.  F.  écrivait  un  peu  moins  de  200  ans  depuis  Auguste, 
donc  après  Hadrien  et  Antonin  le  Pieux,  soit  pendant  la  guerre  parthe, 
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soit  aussitôt  après;  on  ne  peut  donc  l'identilier  avec  le  poète  et  avec  le 
rhéteur.  Langue.  Thomé,  de  Flori  rerum  scriptoris  elocutione  :  incomplet; 
tient  pour  l'identité,  mais  de  tous  les  faits  allégués,  seuls  comptent  :  l'ac- 
cusatif des  noms  de  pays  à  la  question  quo,  spectaculura,  per  diversa  ter- 
rarum,  rursus  redire,  ecce  iam,  id  est;  il  faudrait  tenir  compte  des  diffé-  s 
rences  par  ex.  alterutrum  tenentes  (p.  106,  18  H.).  A.  Egen,  de  Floro  histo- 
rieo  elocuiionis  Tacitae  imiiatore  :  soutient  avec  exagération  la  thèse  de 
l'Imitation;  la  langue  de  F.  est  celle  de  son  époque  et  les  coïncidences  ne 
prouvent  souvent  rien.  E.  Bibligk,  de  casuum  syntaxi  a  Floro  historico  usur- 
pata  :  montre,  contre  le  précédent,  que  Florus  imite  plutôt  ses  sources  10 
(T.  Live);  mais  malgré  le  soin  et  la  profondeur,  des  inexactitudes.  Cri- 
tique. J.  Opitz,  In  Iulio  Floro  spicilegiwn  crilicum.  Liste  des  variantes  et 
des  conjectures  dues  à  divers  savants  (7  pages),  f  Jordanes.  Éditions. 
Éd.  de  Th.  Mommsen,  des  Monumenta.  Éd.  A.  Holder;  bon  texte  lisible, 
sans  notes  critiques.  Éd.  de  A.  Closs  (troisième,  Titelausgabe  de  1861),  is 
vieilli.  Bonne  traduction  allemande  de  W.  Mertens;  trad.  fr.  de  A.  Sa- 
VAGNER.  ^  Justin.  Édition  de  Fr.  Rûhl,  qui  fait  connaître  les  mss.  bien 
classés;  le  choix  entre  les  leçons  prêtera  encore  longtemps  à  des  discus- 
sions sur  le  détail;  Riihl  a  exagéré  la  valeur  du  Casinas,  du  moins  quand 
il  est  en  désaccord  avec  les  trois  autres  familles.  J.  Benesgh,  de  casuum  20 
obliquorum  apud  J.  usu  :  important.  A.  Bruening,  de  J.  codicibus  :  exagère 
l'antiquité  et  la  valeur  du  texte  du  Casinas;  utile,  malgré  bien  des  défauts. 
f  Orose.  Éditions  de  G.  Zangbmeister  dans  le  Corpus  scr.  ecc.  et  dans  la 
bibl.  Teubn.;  la  première  édition  est  un  modèle  d'édition  critique;  la  se- 
conde ne  donne  que  le  texte,  peu  différent  de  la  première,  t  Aurelius  Vie-  25 
tor.  Caesares.  COHN,  Quitus  ex  fontibu^  S.  Aurelii  Victoris  et  libri  de  Caesaribus 
et  epitomes  XI  capùa  priora  fluxerinl;  intéressant;  fait  connaître  l'Oxon. 
Bodl.  131,  XV'  s.,  parent  du  Bruxellensis.  R.  Armstedt,  quae  ratio  intercé- 
dât inter  undecim  capita  priora  S.A.  V .  et  libri  de  Caesaribus  et  epitomes  quae 
dicitur:  combat  les  vues  de  Cohn  etadopte  celles  d'Opitz.  Vir  i  illustres.  30 
IL  Haupt,  de  auctoris  d.  u.  i.  libro  qq.  historicae  :  prouve  que  l'ouvrage  n'a 
pas  grande  valeur  historique.  Ilirsch  IIildeshbimer,  de  libro  qui  inscribitur 
d.  u.  i.  qq.  historicae:  corrige  Haupt.  J.B.OSEnHA.UB^,  symbolae ad  quaestionem 
de  fontibus  libri  etc.  :  combat  les  deux  précédents.  C.  J.  Vinkesteyn,  de  fon- 
libus  ex  quibus  scriptor  libri  d.  u.  i.  hausisse  uidetur.  Éd.  de  L  R.  WlJGA  :  fait  35 
connaître  pour  la  première  fois  les  mss,,  mais  quelque  incertitude  de  mé- 
thode. Origo  gcntis  romanae.  Éd.  de  B.  Sepp,  publiée  à  Eichstiidt 
d'après  le  Bruxellensis;  S.  n'a  pas  connu  l'Oxoniensis,  révélé  par  Hil- 
desheimer  et  Cohn  ;  il  attribue  trop  d'éloges  à  Schott,  qui  change  beaucoup 
sans  nécessité  ;  mais  dans  l'ensemble,  bonne  édition.  40 

2.  Cornélius  Nep os  (de  1778  à  1891)  [Rud.  Bitschofsky].  Il  est  impossible 
de  parler  de  toutes  les  éditions  scolaires  de  cet  auteur;  il  faut  seulement 
mentionner  celles  de  Nipperdey  et  Lupus,  G.  G.  Cobet  (corrige  non  le 
texte,  mais  l'auteur),  A.  Monginot  (arriéré  et  superficiel),  M.  Gitlbauer, 
G.  Andresen  (mérite  une  étude),  G.  Halm  et  A.  Fleckeisen,  G.  Gemss  45 
(approprié  à  l'enseignement),  S.  K.  Sakeli.aropoulos.  Discussion  du  mé- 
moire de  G.  F.  Unger,  Der  sogenannte  C.  N.,  l'ouvrage  le  plus  considérable 
paru  sur  cet  auteur,  auquel  il  faut  rattacher  le  pr.  de  Ant.  Mayer,  Siimmt 
der  Cato  u.  Atlicus  des  C.  N.  in  Sprache  u.  Stil  mit  den  demselben  Schriftsteller 
zugeschriebenen  Vilae  iiberein  oder  nicht?  (12  pp.).  G.  OSTHELDER,  Beitràge  zur  50 
Texteskritik  des  C.  N.  :  conjectures  inutiles.  R.  Sghwenke,  Ùber  das  Gerun- 
dium  und  Gerundivum  bei  Cdsar  u.  Cornel.  N-[:  valeur  de  statistique.  J.  MÂHLY, 
Zur  Kritik  lut.  Texte,  consacre  plusieurs  pages  à  des  corrections  de  G.  N- 
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G.  Gemss,  Zur  Riform  der  Textkritik  des  C.  N.  :  travail  méritoire,  qui  reprend 
la  question  trop  négligée  des  mss.  et  des  éditions.  Bern.  Pretsch,  Zw?' 
Slilistik  des  C.  N.,  pr.  de  Spaudau  :  la  rhétorique  joue  uu  rôle  assez  impor- 
tant dans  G.  N.  Gothe,  Die  Quellen  C.  zur  griech.  Gcsch.  M.  Mohr,  Die  Quellen 

5  des  l'iutarchischcn  u.  Nepolischen  Themistokles,  sowie  die  entsprcchenden  Abs- 
chnilte  des  Diodor  u.  laslm  untersuchl.  G.  Frigke,  De  fonlibus  Plutarchi  et 
Nepolis  in  uila  Phocionis.  G.  Haehnel,  Die  Quellen  des  C.  N.  in  Leben  Hanni- 
bals  :  version  favorable  à  H.  empruntée  à  Sosile  et  à  Silène  et  pour  1,3-2, 
6  et  13,  1  à  Polybe.  Er.  Lippelt,  Qq.  biographicae,  pp.  37-43,  considère  comme 

10  source  unique  de  G.  N.  un  rhéteur.  Des  lexiques  de  Gemss,  Kogh,  Eighert, 
IIaagke,  K.  Jahr,  a.  Weidner,  aucun  ne  répond  à  des  vues  scientifiques; 
on  peut  cependant  recommander  les  deux  premiers. 

3.  Tacite  (1890-1891)  [G. HelmreichJ.  ^Généralités.  P.  Hoghart,  De  l'au- 
thenticité des  Annales  et  des  Histoires  de  T.  N'offre  d'autre  intérêt  que  les  cinq 

15  photographies  des  deux  manuscrits  de  Florence.  W.  Rosgh,  Der  Geschicht- 
sclirciber  C.  T.,  brochure  agréable  pour  le  grand  public.  A.  Eger,  Qq.  Flo- 
rianae,  sur  l'imitation  de  T.  <  v.  plus  haut.  >  ^  Langue.  A.  Gerber  et 
A.  Greef,  Lexikon,  f.  VIII-IX  ;  toujours  même  valeur.  A.  Czygzkiewigz,  De 
Tacitei  sermonis  proprietatibus  praecipue  quae  ad  poetarum  dicendi  genuspertineant 

20  I-II  :  emploi  des  figures,  constructions  syntactiques  (seulement  gén.  et  ace. 
les  temps  et  les  modes);  la  première  partie  est  très  incomplète;  citations 
inexactes;  pas  au  courant.  Le  même,  Quibus  poeticis  uocabulis  C.  T.  sermo- 
ncm  suum  ornauerit  :  traite  seulement  des  six  derniers  liv.  des  Ann.  Knokb, 
Der  Gebrauch  von  plures  bei  T.  :  l'auteur  a  tort  de  soutenir  que  p.  a  toujours 

25  le  sens  comparatif  dans  T.  L.  Valmaggi,  l'Arcaismo  in  T.,  exagère  un  élément 
très  peu  important  du  style  de  T.  Uhlig,  Die  consecutio  temporum  im  indi- 
rekten  Fragesatz  bei  T.  :  complément  précieux  de  Drâger.  ^  Dialogue. 
Éditions  de  Ed.  Wolff;  G.  Andresen  (3"  éd.,  augmentée  pour  les  notes 
grammaticales,  revue  soigneusement  pour  le  reste).  IL   Bughholz,  Ver- 

30  besserungsvorschlàge  zum  D.  de  or.  :  peu  heureux.  Fr.  Sgheuer,  De  Tacitei  de 
or.  dialogi  codicum  nexu  et  (îde  ;  il  n'est  pas  prouvé  que  Y  soit  supérieur  à 
X.  1[  Agricola.  Éditions  de  K.  Knaut  (scolaire),  K.  Tûgking  (scolaire, 
s'attache  surtout  à  mettre  le  sens  en  évidence),  A.  Draeger  (5"=  éd.).  ^ 
Germania.  Éditions  de  U.  Zernial  (la  meilleure  des  éditions  modernes,  à 

35  cause  de  son  commentaire)  et  d'Alfr.  Pais  (scolaire).  L  Weinberger,  Die 
Frage  nach  Entslehung  u.  Tendenz  der  Taciteischen  G.  :  excellent  tableau  des 
opinions  émises  depuis  1850,  le  plus  souvent  à  l'aide  de  citations  textuelles. 
^  Histoires.  Livre  III  par  C.  Meiser  (trop  conservateur,  bonne  mise  au 
courant  d'Orelli)  et  I  par  L.  Valmaggi  (au  courant),  f  Annales.  Éditions 

io  de  I-III  par  Novàk  (violente  le  texte),  I  par  Masom  et  Fearenside  (sans 
originalité). 

4.  Les  Satiriques  romains  sauf  Lucilius  et  Horace  (1886-1891)  [L. 
Friediander].  ^  Pétrone.  Éditions  de  G.  A.  Cesareo  (sans  valeur  propre), 
L.  Friedlander  (cena  Trimalchionis  seulement).  II.  W.  Haley,  Qq.  l'etro- 

45  nianae  (Harvard  studies,  II  (place  la  scène  à  Pouzzoles,  mais  ne  prouve 
pas  que  haec  colonia  désigne  seulement  la  ville  romaine  distincte  de  la 
ville  grecque  (urbs  Graeca).  G.  G.  Krohn,  Qq.  ad  anthologiam  latinam  spec- 
tanles  :  I,  de  AntJiologiae  carminibus  qux  sub  P.  noniine  feruntur  :  rend  vraisem- 
blable l'attribution  des  18  pièces  ajoutées  par  Scaliger  et  de  690  Riese,  et 

50  enlève  à  Pétrone  les  10  autres;  fondé  surtout  sur  la  métrique  et  la  langue. 
J,  A.  Cesareo,  De  P.  sermone  :  manqué;  qq.  rapprochements  intéressants 
avec  l'italien  moderne.  H.  Kraffert,  Neue  Ikitràgc  zur  Kritik  u.  Erkldrung 
lat.  Autoren,  pp.  8-18:  manqué,  sauf  deux  conjectures.  ^  Perse,  2»  éd.  0.  Jahn, 
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revue  par  Fr.  BûGheler  (avec  Juvénal  et  Sulpicia)  :  croit  que  a  C  donne 
le  texte,  ce  qui  est  juste  en  général.  J.  Biegbr,  De  A.  Pcrsii  codice  Pithœano 
C  recte  aestimando  :  excellent.  Jos.  SchlûTER,  De  satirae  persianae  natura  et 
indole  :  ne  convainc  pas.  St.  Ghaloupka,  De  P.  Satirarum  forma  dialogica  : 
dépend  de  Ileinrich.  J.  Sorn,  Die  Sprache  des  Satirikcs  P.  Al.  Bugciarelli,  5 
Utrum  A.  P.  F.  doclrinae  stoicae  sit  sectator  idem  et  interpres.  J.  van  Wagenin- 
GER,  Persiana  :  sauf  deux  conjectures,  inutile  et  manqué.  E.  Kurz,  Die 
Persiusscholien  nach  den  Berner  Handschrifler  :  le  commentaire  serait  une 
compilation  de  notes  marginales  ou  interlinéaires,  anonyme  dans  les  plus 
anciens  et  plus  importants  mss;  les  mss  récents  présentent  deux  rédactions,  10 
une  courte  et  une  longue;  constitué  au  ix«  s.,  augmenté  ensuite,  il  aurait 
reçu  au  xii»  s.  le  nom  de  Cornutus,  puis  aurait  continué  à  croître,  t  Martial. 
Alb.  DaU,  De  M.  V.  M.  libellorum  ratione  temporibusque  :  insoutenable  ou 
hypothétique.  G.  Spiegel,  Zur  charakteristik  des  Epigrammatikers  M.  V.  M.  I  : 
mauvais.  Mm.  Stephani,  De  Martiale  uerborum  nouatore  :  très  soigné.  Em.  15 
Renn,  die  griech.  Eigennamen  bei  M.  :  utile.  Conjectures  inédites  de 
Mordtmann  et  de  DufT. 

5.  Juvénal  (1886-1891)  [L.  Friedlander].  J.  DûrR,  Das  Leben  luvenals. 
H.  J.  de  DOMPIERRE  DE  Chauffepié,  De  titulo  I.  R.  N.  4312  ad  luuenalem 
perperam  velato  :  sans  valeur.  Nettleship  (J.  of.  phil.  16)  date  mal  les  pre-  20 
mières  satires,  mais  a  raison  dans  son  appréciation  de  Juvénal.  K.  Ritt- 
weger,  Die  Verbannung  I.  u.  die  Abfassungs  zeit  der  7  sat.  :  contradictoire  et 
invraisemblable.  C.  IIosius,  De  J.  codicum  recensione  interpolata  et  du  même, 
Appa7'alus  criticus  ad.  I.  Éditions  de  J.  E.  B.  MAyor  (4^  éd.  augmentée),  de 
Jahn  revue  par  Bûcheler  (on  ne  peut  démontrer  la  non-authenticité  26 
d'aucun  vers).  Pearson  et  Strong  (superficiel),  A.  Weidner  (2*  éd.,  corri- 
gée, mais  qui  ne  pourra  jamais  l'être  assez  pour  être  bonne),  T.  B.  Lindsay" 
(mauvais);  septième  satire  par  J.  A.  Hild  (excellent  commentaire  qui  fait 
attendre  avec  impatience  l'édition  complète  ;  ce  qui  concerne  la  biographie 
dépend  de  Weidner  et  est  peu  satisfaisant)  et  de  J.  Uri  (sans  originalité  et  30 
superficiel).  Ilerm.  JattkowSki,  De  sermone  in  A.  Persii  Flacci  et  D.  J.  J. 
satiris  figurato  I  :  des  métaphores.  M.  WOLFF,  De  usu  coniunctionum  apud  1., 
peu  satisfaisant.  Mathias  Heitzmann,  De  substantiui  eique  attributi  apud 
poetas  satiricos  collocatione  :  statistique.  J.  Gehlen,  De  luvenale  Vergilii  imi- 
lalore  :  exagère.  J.  Gylling,  De  argumenii  disposilione  in  satirû  J.,  I-II  :  la  ^5 
conclusion  générale  est  fausse.  G.  MosenGEL,  Vindiciae  luucnalianae ; 
H.  SydOW,  De  I.  arte  compositionis  :  bons.  Nie.  BOB,  Zur  Erklàrung  u.  Kritik 
der  Satiren  J.,  à  propos  du  Spicilegium  de  Béer.  M.  J.  Hoffmann,  Kritische 

u.  exegetische  Demerkungen  zu  der  Satiren  Juvenals  :  du  bon   et  du  mauvais. 
K.  IIOFIUS,  Bemerkungen  zu  luuenal.  G.  Hceler,  Scholia  luuenaliana  inedita  :  40 
scholies  du  moyen-âge.    Longue   analyse  des  articles  de  J.  A.  Hild  sur 
Juvénal  au  moyen-âge  (Bul.  fac.  Poitiers  1890-1891). 

6.  G.  Velleius  Paterculus  (1878-1892)  [K.  v.  Morawski].  P.  Kaiser,  De 
fontibus  V.  P.  F.  Abraham,  V.  u.  die  Parteien  in  Rom  unler  Tiberius  :  bon. 
Fr.  Faust,  De  V.  P.  rerum  scriptoris  fide  :  utile  pour  l'explication  du  texte,  45 
mais  conclusions  exagérées  ou  fausses.  H.  Félix,  Qq.  grammaticae  in  V.  P.  ; 
inutile  et  mauvais.  Fr.  Milkau,  De  V.  P.  génère  dicendi  :  soigné.  Cas. 
Morawski,  Ji)c  rhetoribns  lalinis  observationes  :  montre  l'influence  de  la  rhéto- 
rique sur  V.  P.  Suivent  cinq  pp.  sur  la  critique  de  passages  isolés.  Helbing, 
Velleius  Paterculus,  ein  Beitrag  zur  Kritik  seiner  historia  romana  :  montre  la  50- 
valeur  historique  de  Velleius.  Paul  Lejay. 

Alterthumswissenschaft.  Histoire  des  universités,  gymnases, 
écoleslatines,  etc. ..pour  1887-1888  [HartfelderJ.Énumération  et  analysa 
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de  tous  les  ouvrages  et  articles  parus  sur  les  établissements  d'enseignement 
en  Allemagne,  en  Suisse,  en  Italie  et  en  France.  tH  Antiquités  sacrées 
des  Grecs.  —  Elis  (suite).  [August  Mommsen].  E.  Curtius,  Die  Allàre  von 
Olympia.  (Abh.  der  Akad.  Berlin.)  2  planches.  Excellent  pour  l'histoire  du  culte 

5  d'Olympie.  ^  Ludwig  Weniger,  Ueber  das  Kollegium  der  sechzehn  Frauenund 
den  Dionysiosdienst  in  Elis.  Progr.  Weimar  1883.  Quelques  critiques  de  détail  ; 
ouvrage  attrayant  et  instructif  d'ailleurs.  ^  Id.,  Der  GoUesdienst  in  Olympia. 
Les  assertions  de  l'auteur  ne  sont  pas  fondées.  ^  Fried.  Mie,  Quaesiiones 
agonisticae  imprimis  ad  Olympia  perlincntes.  Inaug.  diss.  Rostock.  Ouvrage  peu 

10  clair,  peu  intéressant,  où  l'auteur  conteste  à  tort  la  véracité  de  Pausanias. 
^^  Encyclopédie  et  méthodologie  de  la  philologie  classique. 
Histoire  des  Antiquités  et  Bibliographie  pour  1888  [Harlfelder], 
R.  HlHZEL,  Ûber  die  Stellung  der  klass.  Philol.  in  der  Gegenwart.  Leçon  d'ou- 
verture d'un  professeur  d'Iéna  qui  démontre  l'utilité  de  la  philologie  prise 

15  au  sens  large  (archéologie,  histoire,  mythologie,  linguistique,  etc.),  pour 
la  connaissance  de  Taotiquité  classique.  ^^  L'humanisme  en. Italie. 
Th.  Klette,  Beitràge  zur  Geschichte  und  Liter.  der  Italien,  G elehrlen- Renais- 
sance. I.  Johannes  Conversanus  und  Johannes  Malpaghini  von  liavenna.  L'au- 
teur distingue,  au  moyen  de  sources  nouvelles,  deux  personnalités  dilTé- 

20  rentes  d'humanistes  du  xiv«  siècle,  qu'on  tendait  à  confondre  :  deux 
appendices  sur  Manuel  Ghrysoloras  et  sur  les  lecteurs  publics  de  Dante  à 
Florence.  ^  Sanïoro,  Cicérone  giudicàto  dal  Petrarca.  Œuvre  de  polémique 
dirigée  contre  Mommsen.  |  Alf.  Masius,  Ûber  die  Stell.  des  Kamaldul.  Am- 
brogio  Traversari  zum  Papst  Eugen.  IV  und  zum  Basler  Konzil.  La  première 

25  partie  de  l'ouvrage  est  intéressante  pour  l'histoire  de  l'humanisme  à  Flo- 
rence au  commencement  du  xv  s.;  la  seconde,  relative  à  la  mission  de 
Traversari  au  concile  de  Bâle,  n'a  rien  à  faire  avec  l'humanisme.  ^  Hugo 
HOLSTEIN,  Die  Begrùssungsrede  des  l'aples  Pius  II,  etc.  (Zeitsch.  f.  vergl.  Li- 
teraturgesch).  Sermon  sur  la  vie  de  saint  André  prononcé  le  jour  de  l'entrée 

30  de  ses  reliques  à  Rome  par  le  fameux  Pie  II,  plus  connu  comme  humaniste 
sous  le  nom  d'Aeneas  Sylvius  Piccolomini.  Georg  Ellinger,  Die  antiken 
Quellen  der  Staatslehre  Machiavellis.  Fragment  d'un  grand  ouvrage  que  l'au- 
teur prépare  sur  l'histoire  des  théories  politiques  à  l'époque  de  la  Réforme; 
Ellinger  est  préparé  à  ce  travail  par  ses  connaissances  solides  sur  l'anti- 

35  quité  classique,  qui  inspira  ces  théories.  H.  Baumgarten,  Geschichte  Karls  V. 
Du  chapitre  de  cette  excellente  histoire  intitulé  «  Machiavel  et  Luther  »,  et  un 
appendice  où  l'auteur  traite  des  «  Principes  de  Machiavel  »,  sont  cités  ici 
comme  contributions  à  l'histoire  de  l'humanisme.  Adolfo  Verdi,  Gli  ultimi 
anni  di  Lorenzo  di  Medici  duca  d'^Urbino.  Étude  consciencieuse  et  détaillée  sur 

40  la  politique  des  petits  princes  italiens  au  début  du  xv»  siècle  et  en  particu- 
lier sur  ce  Médicis,  qui  protégea  Machiavel,  et  qu'une  fin  prématurée  enleva 
aux  lettres  italiennes.  ^  Leader  Scott,  Tuscan  Studies  and  Skctches.  Livre 
d'une  lecture  agréable  sur  l'histoire  de  l'art  en  Italie  à  l'époque  de  la  Re- 
naissance ;  un  chapitre  consacré  à  l'histoire  des  bibliothèques  de  Florence. 

46  \*l  L'humanisme  en  Allemagne.  Gottlob  Egelhaaf, />eM/sc/ie  Gesch.  im 
XVI.  Jahrh.,  etc.  De  cet  ouvrage,  d'une  érudition  consciencieuse,  il  faut 
citer  ici  deux  appendices  intitulé  l'un,  Der  Druch  mit  der  mittelalterlichen 
Weltauffassung  (histoire  abrégée  de  l'humanisme  allemand),  l'autre,  Die 
Leipzigcr   Disputation    und    das  Eingreifen   der  Humanisten  und   liittcr.  Les 

50  physionomies  de  Jean  Reuchlin,  d'Ulrich  de  Hutten,  d'Érasme  sont 
mises  dans  un  relief  saisissant  par  l'auteur.  ^  P.  de  Nolhag,  Érasme  en 
Italie.  Étude  sur'\m  épisode  de  la  Renaissance.  Élude  très  attrayante  et  très 
instructive  écrite  par  un  des  historiens  les  plus  compétents  de  l'huma- 
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nisme  italien.   Citations   toujours  exactes;  index  complet  et  sûr.  K.vn, 
Erasmiana.  Progr.  Rotterdam.  Court  appendice  à,  l'ouvrage  de  P.  do  Nolhac  ; 
ne  lui  enlève  aucun  mérite.  Gustav.  Knod,  Zur  Bibliographie  Wimpfelings. 
L'auteur  révise  la  liste  que  K.  Schmidt  avait  autrefois  donnée  des  œuvres 
de  Wimpfeling  ;  rectifications  très  admissibles.  Holstein,  Ein  Wimpfeling  5 
Codex  (Allgem.  Ztg.  1888).  Étude  de  valeur  sur  un  manuscrit  d'Upsal  qui 
renferme  des  détails  nouveaux  sur  la  vie  et  les  œuvres  du  célèbre  huma- 
niste. Hugo  Holstein,  Johann  Reuchlins  Komôdien.  Après  une  introduction 
sur  la  vie  de  Rœchlin,  publication  de  ses  comédies,  didascalies,  etc.;  il 
est  regrettable   que  l'auteur  n'ait  pas  utilisé  les  données  du  manuscrit  lO 
d'Upsala.  f  C.  Wkrgkshagen  ,  Luther  uni  Hutlen,  etc.  L'auteur  est  amené 
par  ses  recherclies  impartiales  à  conclure  que  Luther  a  subi  l'influence  de 
l'humanisme  allemand,  et  surtout  de  Hutten;  d'assez  nombreux  points  de 
détail  sont  contestables,  t  Herm.  Liessem,  Bibliographisches  Verzeichnis  der 
Schriften  Ilermanns  van  dem  Busche.  —  Fortselzung.  Prog.  Kôln.  Suite  d'une  15 
publication  déjà  analysée   ici.  %  Phil.  Strauch,  Zwei  fliegende   Blàtter  von 
Cnspar  Scheit.  (Vierteljahrschrift  f.  Literaturgesch.)  Publication  d'un  petit 
poème  latin  et  d'un  court  texte  en  prose,  sans  originalité,  dus  à  cet  hu- 
maniste assez  ignoré,  connu  seulement  par  son  élève  Fischart.  *^^  Karl 
HaRTFELDER,  Eine  deutsche  Ûebersetzung  von  Ciceros  Cato  aus  der  Humanisten-  20 
zeit.  Attribue  à  Johann  Gottfried  cette  traduction  allemande  de  Gicéron, 
conservée  dans  un  manuscrit  d'Heidelberg  et  jusqu'alors  attribuée  à  Wimp- 
feling. StraumhîI,  Eine  deulsche  Bearbeitung  des  «  Sclbstpeinigers  »  des  Terenz 
aus  dem  16.  Jahrh.  (Progr.  Chemnitz.) 'Étude  consciencieuse  d'un  manuscrit 
de  Zwickau,  contenant  une  traduction  allemande  de  l'Heautontimorou-  25 
menos  faite  au  xvi«  s.  par  un  élève  de  Mélanchton.  La  préface  renferme 
quelques  idées  erronées  sur  l'époque  de  l'introduction  des  poètes  drama- 
tiques dans  les  écoles.  C.  Schmidt,  Michai-l  Schiitz  gcnannt  Toxites.  Ouvrage 
de  valeur  sur  la  vie  et  les  œuvres  d'un  médecin  et  humaniste  allemand  du 
xvi"  s.,  écrit  par  l'auteur  bien  connu  de  PHistoire  littéraire  de  PAlsace.  If  30 
Julius  KôSTLiN,  Die  Baccalaurei  und  Magistri  der  Witlenberger  philosoph.  Fa- 
cuUàt  1518-1537,  etc.  Suite  de  la  publication  des  registres  de  Puniversité  de 
Wittemberg,  qui  commence  à  l'an  1503.  Zeidler,  Die  Schauspielthàtigkeit 
der  Schiller  und  Studien  Wiens.  Travail  très  nourri  de  faits,  mais  confus  et 
d'une  lecture  pénible;  bibliographie  incomplète.  IfH  Casimir  von  Morawski,  35 
Andreae  Cricii  Carmina.  Travail  critique  estimable  sur  la  vie  et  les  œuvres 
d'un   polonais  qui    écrivit    des    poésies   latines    au   commencement    du 
xvi'  siècle.  Casimir  von  Morawski,  Beitràge  zur  Geschichte  des  Humanismus 
in  Polen.  Deux  mémoires   sur  un  juriste  qui  enseigna  à  Puniversité  de 
Gracovie    au    xvi»  s.,    et    sur   la   mission  de  Mélanchton  en  France,  n  40 
SCHNORR  von   Carolsfeld,  Nogaroliona.   Zeitsch.  f.   vergl.  Lit.  Complé- 
ments  et   variantes  au    travail   d'Abel   sur    le    même    sujet.   1[1f  Carlo 
Castellani,    La    stampa  in    Venezia   dalla    sua   origine  alla  morte  di  Aldo 
Manuzio   Seniore.    Contribution  utile  à  l'histoire  des   premiers  temps  de 
Pimprimerie.  Antonio  Brizi,  Annali  tipografici  di  Perugia.  Liste  des  impri-  45 
meurs  de  Pérouse  depuis  le  xvi»  s.  jusqu'à  notre  époque  :  les  premiers 
furent  des  Allemands.  Wighner,  Zwei  Biicherverzeichnisse  des   14.  Jahrh.  in 
der  Admonter    Stiftsbibliothck.   Catalogues  de   1370  et  de   1380  ;   beaucoup 
d'écrits  théologiques  signalés;  quelques  classiques,  dont  Ovide  et  Eutrope. 
^  GuiCHON   DE    GrandpONT,  Paciecidos    libri    duodecim   autore   Pereira,  etc.  50 
Traduction  française  d'une  épopée  écrite  en  hexamètres  latins  par  un  Por- 
tugais, et  dont  le  héros  est  un  jésuite  portugais,  Pachecho,  martyrisé  au 
Japon  en  162G.  Versification  élégante  et  facile,  mais  œuvre  trop  vantée  par 
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les  jésuites  qui  égalent  l'auteur  à  Virgile.  ^  Van  der  Haegen,  Ar- 
nold, etc.,  Bibliographie  Lipsienne,  I-III.  Liste  des  travaux  du  philologue 
Juste  Lipse;  publiée  par  l'université  de  Gand  dans  la  Bibliotheca  Bel- 
gica,  collection  qui  doit  contenir  la  bibliograpliie  de  tous  les  savants  des 

5  Pays-Bas.  PéliSSIER,  Henri  IV,  Bongars  et  Strasbourg.  Intéressant  pour 
la  physionomie  de  Jacques  Bongars  comme  humaniste  ;  à  ajouter  aux 
études  de  Hagen,  le  savant  bibliothécaire  de  Berne  sur  le  môme  sujet. 
Tamizey  de  Larroque  ,  Lettres  de  Peiresc  aux  frères  Dupuy ,  tome  I  (do- 
cuments inédits  de  l'histoire  de  France).  Mine  de  renseignements  précieux 

10  sur  l'état  de  la  culture  intellectuelle  et  sur  les  grands  savants  de  l'Europe 
au  commencement  du  xvii«  siècle  ;   annotations  excellentes  :  on  attend 
avec  impatience  la  fin  de  la  publication  et  l'index.  Von  IIofler,  Erinne- 
rungen  an  Phil.  Jacob  Fallmerayer.    Étude   sur   la  vie  et  les  œuvres   d'un  * 
savant  professeur  et  philologue  allemand,  des  premières  années  duxix»  s., 

15  écrite  par  un  de~  ses  anciens  élèves.  Costa  Benedettugci,  Antona  Tr.i- 
VHRSi.  Letiere  inédite  di  Leopardi.  Plein  de  notices  excellentes  pour  l'histoire 
des  études  classiques  en  Italie.  Pernwerth  ton  Bârnstein.  Induplo.  Gedichie 
zugleich  in  laleinischer-rhythmischer  und  in  deutschcr  Fassung.  —  Traduction 
de  poèmes  latins  inédits  du  xn»  au  xviii"  s.,  et  introduction  sur  l'histoire 

20  de  la  poésie  latine  rythmée,  par  un  philologue  qui  est  en  même  temps, 
chose  rare,  employé  à  l'administration  des  chemins  de  fer.  Carmina 
clericorum.  Studentenlieder  des  XII  und  xill.  Jahrh.  —  HubatSGH.  Die  lateinis- 
chen  Vagantenlieder  des  Mittelalters  "W.  Hertz  Spielmannsbuch.  —  JaffÉ,  Die 
Cambridger  Lieder.  —  Recueils  de  petites  pièces  latines  de  circonstance,  en 

26  langues  rythmée  :  l'une  d'elles  est  dédiée  à  Bismarck.  —  Giovanni 
Zannoni.  /  precursori  di  Merlin  Tocai.  Échantillons  de  la  poésie  macaro- 
nique  en  Italie.  Julius  Thikôtter.  Halleluja.  Lateinische  und  deutsche 
Hymnen;  Petites  pièces  d'une  lecture  facile  :  des  réminiscences  assez 
fréquentes.  —  Duhr,  Gœthes  uHermann  und  Dorothea  ».  Traduction  en  grec 

30  ancien  de  l'idylle  célèbre  de  Goethe  ;  dédicace  à  Schliemann  et  à  sa 
femme,  tif  Ouvrages  Russes  sur  l'histoire  de  la  philosophie  pour 
Tannée  1890.—  ^l-utoslawski].  Kuukowskii.  Esquisses  sur  l'histoire  de  la 
pensée.  Suite  d'une  élude  sur  les  philosophes  grecs  antérieurs  à  Socratc  ; 
l'auteur    semble   ignorer  les  travaux  de  ses  prédécesseurs  sur  le  même 

35  sujet. —  E.  Trubiegkoi.  LHdéal  politique  chez  Platon  et  chez  Aristote,  etc. — 
Œuvre  fantaisiste,  dépourvue  de  caractère  scientifique  ;  pas  de  souci  de  la 
bibliographie.—  P.  Leikfeld.  Diverses  règles  de  logique,  etc..  L'auteur  admire 
Aristote  et  sa  logique,  mais  ne  le  connaît  que  par  des  éditions  imparfaites. 
^■Histoire    de   la    métrique    grecque   et    Romaine.    [R.    Klotz]. 

40  Fr.  BlaSS,  Kleine  Beitràge  zur  griechischen  Metrik.  L'auteur  cherche  à 
prouver  que  la  métrique  d'Aristoxène  a  influé  sur  celle  de  poètes  bien 
postérieurs,  Marins  Victorinus,  Caesius  Bassus,  etc..  —  Schultz,  Die 
Metrik  des  Philoxenus.  Étude  sur  ce  prédécesseur  d'Héliodore  qui  marque 
le  passage  de  l'ancien  au  nouveau  système.  î  Leighsenring.  De  mctris 

45  graecis  quaestiones  onomatologac.  Diss.  Greifswald.  Attribue  à  l'école  alexan- 
drine  la  nomenclature  des  mètres  employés  dans  la  poésie  classique 
romaine.  W.  Studemund.  Anecdota  varia  graeca  musica  metrica  grammatica, 
etc..  Série  de  dissertations  et  de  monographies  de  réelle  valeur,  publiées 
d'après   les  notes  de  Studemund.  H   Wilhelm  IIœrsghelmann,  Ein  grie- 

50  chisches  Lehrbuch  der  Metrik  ;  Max  CONSBRUGH,  De  ueterum  -rctpX  Tiotr,[iaTo;  doc- 
trina;-  iD.,  De  Hephastionis  qui  circumferuntur  Ttepi  iron^fiaTOi;  ;  lo.,  Zu  den 
Traktaten  nEp'i  xwpiwStai;  (Comm.inhon.  Studemund).  Cari  Denig,  Quaesaones 
Hephaestioneae  (Progr.)  ;  llenricus  zur  JagOBSMUEHlen,  Pseudo-IJ.,  de  mctris; 
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Ludwig  VOLTZ,  De  Jlelia  Monacho  Isaaco  Monacho  pseudo-Draconc  scriptovibus 
mctricis  byzaniinis  ;  ID.,   Die   Traktate  nt\  Ttaôwv    toO   r,pwtxoO   (AÉxpoy   (Comm. 
Studem.)  \  Georgius  RauSCHER,  De  scholiis  homericis  ad  rem  metricam  spectan- 
tibus  ;  Ilenricus  GROSSMann,  De  doctrinae  metr.  reliquiis  ab  Eustathio  seruatis  ; 
Georgus  Suaehler,  Dq  caesuris  ïiersus  Uomerici,   cap.   1.  %  Karl  von  Jan,  b 
Die    Eisagoge    des    Bacchius    (Progr.)  ;     Ernst    GRAF,   Bhytmus   und   Mtlrum 
(emploi  (le  puOixô;  et  [j.éTpov  chez  les  auteurs  grecs  et  leur  traduction  chez  les 
Latins).  Wilh.  Wartenberg,  Bemerkungen  zur  Rhytmik  u.  Metrik  (Progr.)  : 
au  point  de  vue  de  l'enseignement.  W  Ouvrages    généraux   sur    la 
métrique    et   la    prosodie.    A.  Rossbagh  u.  R.  Westphal,  Théorie  der  lO 
musischen    Kûnste    der   Hellenen.   Bd.    III,     Abth.    1,   Allgemeine    Théorie   der 
griech.    Metrik   von  R.   W.   u.    Hugo    Gleditsgh  ;    Abt.    2,    Specielle    griech. 
Metrik,  3.  Aufl.  von  Aug.  RossB.YCH.  Ouvrage  entièrement  nouveau  pour  la 
2«    partie,    très    enrichi  pour  la  \"^.    Havet-Duvau,    Cours    élémentaire    de 
Métrique,  2"  éd.  Beaucoup  de  choses  nouvelles  et  dignes  d'attention.  Hugo  is 
Gleditsgh,  Metrik  der  Griechen  u.   Borner  (Handb.  de  Iw.  Muller),  2«  éd. 
Des  corrections  de  détail,  en  particulier  pour  la  musique.^  A.  E.  Chaignet, 
Essai  de  métrique  grecque  :  le  vers  ïamhique.  ^   Fr.  Plessis,  Métrique  grecque 
et  latine.    A    le   sens  de  la   métrique  latine.  ^   Solerti,  Manuale  di  melrica 
classica   ed  italiana  ;    S.    Becchetti  ,   Nuovi  elementi   di   metrica  comparativa  20 
greca,  latitui,  ilalina.  Livres  d'un  caractère  élémentaire  ;  de  même  :  A.  Dûhr, 
Ueber  Metrik  u.  Bhgtmik  (Progr.);   G.    Garneri,   Delta  prosodia   e   del  verso 
latino  ;   A.    SEMITEAOS,    "EX>.rivixY)  iierpixT].   ^  Fr.   Allen,  On  greek  versif.  in 
inscriptions  (Papers  of  the  American  School  d'Athènes)  ;  Heinrich  butzer, 
Der  lonicus  a  maiore  (Prop.)  :  combat  Westphal.   %  Edm.  BOUVY,   Poètes  et  25 
mélodes  ;  Maximilian  Kawc^iNSKI,   Essai  comparatif  sur  l'origine  et  l'histoire 
des  rythmes;   Carolus  Deutschmann,  De  poesis  Graecorum  rythmicae  usu  et 
origine,  combattent  tous  trois  les  idées  de  Wilh.  Meyer  sur  l'origine  sémi- 
tique  (syriaque)    de  la  poésie  rythmique.  %  E.   Wôlfflin  (Archiv.  f.   lat. 
Lexik.  1)  montre  le  peu  d'importance  de  la  rime  en  latin  jusqu'à  l'époque  30 
postclassique  ;  Cf.  S.  Mehring,  Der  Beim  in  seiner  Entwicklung  u.  Fortbildung. 
1f^  Le  vers  épique  grec.  En  dehors  de  nombreux  articles,  il  faut  citer 
le  livre  suggestif  de   Ilermann  Usener,  Altgriechischer   Versbau,  d'après 
lequel  le  vers  épique  primitif  se  compose   de  deux  tétrapodies  catalec- 
tiques,  la  seconde  commençant  par  une  anaeruse.  Le  vers  épique  «  indo-  35 
européen  »  aurait  eu  8  temps  forts.  1[  Heinrich  Seiling,  Ursprung  u.  Messung 
des  homerischcn    Verses   (Progr.)  ;  Fritz   Gerald  Tisdall,    A    théorie  of  the 
Origin    and    Development    of   the  hcroic  Hexameter  ;  Hermann  Kluge,    Zur 
Entstehungsgeschichte  der  Ilias  ;  D.  ThuRNEYSEN,  Der  Weg  vom  Daklyl.  Heoaa- 
mctcr  zum  epischer  Zeh7isilber   der    Franzosen   (Zts.    f.    roman.    Philol.,  10).  \  40 
Jos.   Menrad,   De  contractionis  et  synizeseos   usu  homerico  (Diss.   Miinster); 
FÛHRER,  Die  metrische   Verlàngerung  Kurzer  Silben  bei  Homer  (Gymnasium, 
1888).  ^  Johannes  Paulsen,  Studia  Hesiodea  ;  I,  de  re  metrica  ;  E.  Eberhard, 
Metrische  Deobachtungen  zu  den   homerischen  Hymnen  ;  Canutus   WiNTZELL, 
Studia  Theocritea.  ^  Hermann  DiELS,  Sibyllinische  Blàtter.  Les  oracles  sybillins  45 
sont  pour  la  versification  un  pastiche   d'Homère.  î  Philodemi  Gadarensis 
epigrammata  ed.  G.  Kaibel   (Progr.   Greifswald  ;    clair    et    concis    sur   la 
métrique.  ^  Arnold  Dittmar,  De  Meleagri  Macedonii  Leontii  re  metrica  (Diss. 
KôNiGSBERG)    :    recherches  approfondies   sur    la  métrique    byzantine,  f 
H.  Reimann,  Disputationis  de  prosodiorum  similiumque  apud  Graecos  carminum  60 
nalura  nuper  editae  addilamentum    (Progr.    Gleiwitz)  :  la  composition  épo- 
dique  est  en  rapport  avec  le  culte  d'Apollon  :  Cf.  O.  Crusius  dans  les 
Commentât,    in    hon.    Bibbeckii.    ^    Eduard    Luebbert,     De    Pindaricorum 
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carminum  compositione  ex  nomoruyn  historia  illustranda.  \V.  Studemund, 
Incerti  scinptoj'is  Mevâvôpoy  xoù  <t>()vio-Ttwvo;  ffUYxpto-tç  (Progr.  Breslau).  Garl 
Friedricli  Mûllbr,  Ignatii  Diaconi  telrasticha  i'ambica  fProgr.  Kiel).  ^[^ 
Métrique  du  théâtre  grec.  Leopold  Schmidt,  De  parodi  et  stasi7ni 
5  nominibus  (Progr.  Marburg).  Aemilius  Neidhart,  Quaesliones  Aeschyleae, 
Part.  I,  Eumenidum  fabulae  quae  Delphis  aguntur  comploctcns;  Ricardus 
Betiige,  De  Septem  aduersus  Thebas  fabulae  Aeschyleae  episodio  altero  ;  Alfr. 
DiPPE,  De  canlicorum  Aesch.  compositione  ;  W.  IIamelbegk,  Die  rythmischen 
Verhàltnisse  in  den  lyrischen  u.   chorischen  Dichtungen  der  Gr.  ;  Friedr.  Spiro, 

10  Versabtheilungen  ;  Aus  der  Anomia  (dans  les  Archaeol.  Beitr.  dédiés  à  Cari 
Robert)  ;  Joseph  É.IHA,  Sur  la  récitation  des  parties  choriques  dans  l'Oedipe  à 
Colone  (en  tchèque.  1[  Maxlmilianus  SeliGER,  Deuersibus  creticis  siue  paeonicis 
poetarum  Graccorum  ;  K.  Steiger,  De  uersuum  paeonicorum  et  dochmiacorum 
apud  poetas  Graecos  icsu  ac  ratione  (Progr.  Wiesbaden)  ;    F.  v.  FritzSGHE,  De 

15  numeris  dochmiacis.  ^  Oswaldus  EiCHLER,  De  responsione  Euripidea  p.  1  ; 
Albrechtus  Groeppel,  De  Euripidis  uersibus  logaoedicis  ;  Charles-Louis 
Bally,  De  Euripidis  tragoediarum  partibus  lyricis  quaestiuncidae  ;  E.  SCHWARTZ, 
De  numerorum  usu  Euripideo  (Propr.  Kiel)  ;  Th.  Neumann,  Quid  et  ex  elocu- 
tione  et  ex  mel7'ica  arle  Cyclopis  Euripideae  redundet  ad  médium  quem  drama 

20  satyricum  inler  tragoediam  et  comoediam  tenet  locum  accuratius  cognoscendum 
demonstretur.  ^^  Le  vers  saturnien.  Otto  Keller,  Der  satumische  Vers 
(Zweite  Abhandlung);  Cari  Pauli,  Altitalische  Studien  ;  Aemilius  Baehrens, 
Analecta  ad  uersum  saturnium  spectantia  (dans  :  Fragm.  poet.  Boni.,  t.  VI  des 
Poet.   Minores)  ;    Carolus   Zander,    Versus  italici   antiqui.    Ces  auteurs,  et 

25  d'autres  dans  des  articles  analysés  dans  la  Rev.  d.  Rev.,  continuent  la 
discussion  entre  les  deux  systèmes  tonique  et  métrique.  1[î  Métrique 
des  poètes  dramatiques  latins.  Léon  Vernier,  De  senariis  italicis, 
et  Étude  sur  la  versification  populaire  des  Romains,  obtient  l'approbation  du 
rp.  ^  Langen,   dans  Philologus,  -iô,   défend   la  théorie  de  Ritschl  contre 

30  W.  Meyer.  ^  Hermann  Leppermann,  De  correptione  uocabulorum  iambicorum 
quae  apud  Plautum  in  senariis  atque  septenariis  iambicis  et  trochaicis  inuenitur  ; 
Aloysius  BOEHMER,  De  correptione  uocab,  natura  iambicorum  Terentiana  ; 
relevés  soigneusement  faits.  ^  Louis  Ilavet,  l's  latin  caduc  (dans  les  Éludes 
romanes  dédiées  à  G.  Paris),  essaie  de  montrer  que  les  règles  de  la  versifi- 
as cation  dactylique  ont  puissament  contribué  à  restaurer  la  prononciation 
de  Vs  final  en  latin.  Richard  Klotz,  Grundzuege  altrdmischei^  Metrik  :  étude 
approfondie,  pleine  de  remarques  ingénieuses.  Longue  analyse. If  Métrique 
des  poètes  lyriques  et  épiques  romains.  J.  Skobielski,  Der  sap- 
phische   Vers  bei  den  lat.  Dichtern  :  va  de  Catulle  à  l'époque  carolingienne. 

40  F.  Mering,  De  alUteratione  Luciliana  (Prog.  Watterscheid).  Seitz,  De  Catulli 
Carminibus  in  très  partes  dislribuendis ;  Hans  IIabeniGHT,  Die  Allitération 
bei  Horaz  (Progr.  Eger);  Théodorus  ReiCHARDT,  De  metrorum  Igricorum  Ilora- 
tianorum  artifîciosa  elocutione;  Horatii  hexametron  descripsit  C.  Ehart  (Progr. 
Wien)  ;  R.  Koepke,  Die  lyrischen  Versmasse  des  Horaz,  4.  Aufl.  ;  Claudio  Ann.v- 

45  RATONE,  Metrica  di  Orazio.  1[  M.  Krafft,  Zur  Wortstellung  Vergils  (Progr. 
Goslar);  Richard  Hildevandt,  Studien  auf  dem  Gebiete  der  rôm.  Poésie  u. 
Metrik,  1.  Vergils  Gulex  ;  Siegfried  Lederer,  /s(  Fer^ii  rfer  Verfasser  von 
Culex  u.  Ciris  (Progr.  Wien)  :  adopte  la  négative  pour  le  Giris.  If  B.  Es- 
CHENBURG,    Wie   hat  Ovid  einzelne  Worter  u.  Worlclassen  im  Verse  verwandt 

50  (Progr.  Liibeck);  Robertus  Doering,  De  Silii  Italici  epitomcs  re  metrica  et 
génère  dicendi  ;  P.  VERRES,  De  S.  J.  Funicis  et  Italici  Iliade  latina  quaestt. 
gramm.  et  metricae  ;  E.  Kranich,  Die  Allitération  bei  P.  Papinius  Statius  {Progr.). 
1  Ludwig  Friedlander  réunit  en  tôte  de  son  édition  de  Martial  les  iudica- 
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tioas  sur  la  métrique  de  M.,  avec  la  coliaboraliondo  Th.  Biut.  \  0.  Unueim, 
De  Auiani  aetale. 

W  Géographie  de  la  Grèce.    [Oberhummer].   Les  îles  ioniennes. 
Othon  RlEMANN,  Recherches  archéologiques   sur  les  îles  ioniennes,   etc..  Ou- 
vrage excellent,  le  volume  5  qui  forme  appendice  contient  des  rectiflca-  5 
tiens   nombreuses  aux.  cartes  précédentes  et  traite  de  l'île  de  Leucade. 
PartSGH,  Bericht  ùber  die  wissenschafll.  Ergebnisse  seiner  Beiseii  auf  clen  Jnseln 
des  ionischen  Meeres.  Communications  de  cartes  et  d'ouvrages  de  valeur  ancien- 
nement parus  sur  Gorfou,  et  récit  d'une  excursion  géologique  à  Corfou  et  à 
Céphallénie.  tH  Gorcyre.  Partsch,  Die  Insel  Korfu  (Petersmann  Mitt.)  Avec  ip 
cartes.  Étude  consciencieuse  sur  la  géographie  physique  et  historique  de 
Gorfou,  faite  par  un  savant  qui  connaît  très  bien  la  région.  Bonne  biblio- 
graphie. H  Th.  FuGHS,  Die  Pliocànbildungen  von  Zanle  und  Korfu  ;  Zaviziano, 
L'île  de  Corfou  au  point  de  vue  hygiénique.  Études  sur  la  géographie  physique, 
citées  et  utilisées  dans  le  travail  de  Partsch.  Wiet,  Description  lopogra-  15 
phique  et  statistique  de  l'île  de   Corfou;  impressions  de   voyage.  F.  Gregoro- 
vius,  Korfu.  Fine  ionische  Idylle.  Roman  historique  d'une  lecture  attrayante 
et  instructive,  où  les  données  de  l'archéologie  et  de  l'histoire  tiennent 
leur  place.  Hermaun  Reisner,  Korfu.  Insignifiant.  If  Braun-Wiesbaeen, 
Reiseeindriicke  aus  dem  Sudôsten.  Remarques  d'un  politicien  sur  l'état  poli-  20 
tique  et  social  de  ces  régions.  Partsch,  Die  Berge  der  Ionischen  Insein.  I. 
Korfu  (Zeitsch  d.  Deutsch.  und  Oster.  Alpenver.)  Bon  guide  pour  les  tou- 
ristes, où  la  géographie  scientiOque  trouve  son  compte.  Gugl.  Bratjn,  La 
bella  Schcria  ossia  la  terra  de'  Feaci  (Prog.  Trieste.)  Place  à  Tarente  le  pays 
des  Phéaciens ,   tissu  d'erreurs.   %  Hogk  ,    Die    Beziehungen  Kerkyras   zum  25 
sweiten  athenischen  Seebunde.  Gourle  monographie  d'un  intérêt  purement 
historique.  Bernardt  Schmidt,  Korkyràische  Studien,  etc.  (2  cartes.)  Sérieuse 
élude  topographique,  faite  à  l'aide  de  Thucydide,  Xénophon  et  Diodore, 
complétés  et  corrigés  par  les  découvertes  épigraphiques  et  archéologiques. 
LamprOS,  K£py.upaVxà  àvéxooTa  ex  -/eipoypâçwv  'Ayiou"Opou;,  etc.  Im-  30 
portant  pour  l'histoire  de  Gorfou  au  moyen-âge.  Sathas,  Capitula  Corcyrae 
(dans  Docum.  inéd.  relat.  à  l'hist.  de  la  Grèce  au  m.  âge.)  La  géographie 
de  l'île  en  a  beaucoup  profité.  Partsch  s'est  servi  de  cette  source,  tif  Ar- 
chiduc Ludwig-Salvator  de  Toscane,  Paxos  und  Anlipaxos.   Histoire  et 
géographie  physique,  politique  et  économique  très  complètes  de  ces  2  pe-  36 
tites  îles  voisines  de  Gorfou  ;  deux  éditions,  l'une  de  luxe,  l'autre  populaire. 
Illustrations  et  plans.  Il  est  regrettable  qu'une  carte  d'eusemble  manque. 
W  Leucade.  Partsch,  Die  Insel  Leukas.  Avec  carte  (Peterm.  Mitt.)  Mono, 
graphie  géographique  très  estimable.  H.  Seidel,  Die  Insel  Leukas.  Résumé 
de  Partsch.  Hesperos,  To  àxpwTr,ptov  tri;  AeuxâSoç.  Description  du  cap  40 
Dukato  dans  l'île  de  Leucade.  Oberhummer,  Akamanien,  Ambrakia,  etc. 
Leukas  im  Altertum  (2  cartes).   Épuise  pour  la  première  fois  l'histoire  et  la 
géographie  anciennes  de  l'île.  %^  Ithaque  et  Céphallénie.  Partsgh,  Kephal- 
le7iia  und  Iihaka  (1  carte,  2  plans,  5  esquisses)  (Peterm.  Mitt.)   L'auteur  a 
suivi  le  même  plan  que  dans  son  étude  sur  Gorfou  (géographie  physique,  t& 
puis  historique).  Le  manque  d'index  se  fait  sentir.  ^[Miliarakis,  rewypacpca 
i:oXiTixY|  véa  xa'i  àp^a'^ToO  vojxoO  KeçaXXïivta;   (carte).  Ouvrage  dû  au 
plus  célèbre  des  géographes  grecs,  et  qui  dénote  une  connaissance  intime 
du  pays  et  de  tous  les  travaux  dont  il  a  été  l'objet.  G.  Biedermanu,  Kepha- 
lonia  und  Ithaka  (Jahresb.  der  Geog.  Ges.  in  Miinchen.)  Récit  de  voyage  jsû 
très  Intéressant.  Al.  von  Warsberg,  Ithaka  (carte  et  phototypies).  L'exacti- 
tude historique  et  géographique  s'y  allie  à  l'attrait  de  la  forme.  Impression 
de  luxe.  Rud.  Menge,  Ithaka,  carte  et  planches.  Étude  moderne  que  le  sou- 
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venir  de  l'Odyssée  a  inspirée  et  domine.  Forchiiammer,  Die  Kyanen  imd  die 
Argonauten.  L'auteur  parle  d'Ithaque  à  propos  de  la  grotte  des  Nymphes 
citée  dans  l'Odyssée,  grotte  qu'il  identifia  dans  un  de  ses  voyages  en  1832. 
Callinikos,  IlaTptôoypaçta  tT] î  v^croy  KsçaX),-/) v tac.  Livre  de  vulgarisa- 
6  tion  scolaire  sans  valeur  scientifique.  Wiebel,  Die  Insd  Kcphalonia  und  die 
Meermiihlen  von  Argostoli  (cartes,  plans  et  planches).  Le  livre  a  paru  en  187/i. 
Il  est  remplacé  par  des  travaux  plus  récents.  Il  a  néanmoins  encore  une 
grande  valeur  et  l'explication  de  Wiebel  sur  les  moulins  d'Argostoli,  que 
des  ruisseaux  d'eau  marine  font  fonctionner,  est  encore  admise.  Heldreich, 

10  Flore  de  Céphalonie.  Travail  de  valeur.  Eustathios  Libieratos, /l//c7'/itmer  von 
der  Insel  Kcphnlenia  (Diss.  Erlangen).  Rien  de  nouveau.  Rendu  inutile  par 
l'excellent  ouvrage  de  Biedermann,  Die  Insel  Kephallenia  im  AUertum  (carte 
et  illustrations.  Diss.  Wiirtzbourg).  f  Gratsiatos,  'Iffxopta  xîjç  v^uou  Ke- 
«paXXyjvca;,  etc.  Traduction  grecque  d'un  ouvrage  italien  dont  une  partie 

15  parut  en  1833;  la  meilleure  histoire  d'ensemble  de  l'île.  1[1[  Zacynthe. 
Parlsch,  Die  Insel  Zante  (Peterm.  Mit.)  Exposé  plus  court  que  les  études 
précédentes  du  même'  auteur  sur  les  autres  îles  ioniennes;  bon  toutefois. 
^  Maurogiannis,  'UxopîoL  Tcov  'lovîwv  viq-jwv  (1797-i81o).  Importante  contri- 
bution à  l'histoire  contemporaine  de  ces  îles.      Félix  Mourloï  et  L.  D. 

20  Literarisches  Gentralblatt.  2  Jv.  A.  Carrière,  S.  Berger,  Correspon- 
dance apocryphe  de  saint  Paul  et  des  Corinthiens  [Schm.J.  Fait  avec  soin.  % 
Tertullian  de  pœnitcntia,  de  pudicitia  p.  p.  E.  PrenSCHEN  [G.  W...n].  Analyse. 
^  P.  Person,  Zur  Lehre  von  der  Wurzelerweiterung  u.  Wurzelvariation  [W.  Str.]. 
Abondant  et  perspicace.  %  P.  Wendland,  Neu   enldeckle  Fragmente  Philos 

25  [Whlrb.].  Bon.  \%  9  Jv.  Aristotelis  UolneloL  éd.  Kaibel  et  Wilamowitz-Mœl- 
lendorff;  Th.  Gomperz,  Die  Schrift  vom  Staatswesen  der  Athener;  P.  Meyer, 
Des  Aristoteles  Politik  \ïl].  Analyses  favorables.  ^  Petronii  cena  Trimalchionis 
éd.  L,  Friedlander.  Un  vrai  cadeau  de  F.  %  II.  Rosgher,  Ûber  Selcne  [Gr.]. 
Qq.  observations.^^  16  Jv.  J.  Werner,  Quaestiones  Babrianae  [Gr.].  Résumé. 

30  1[  Skias,  Le  dial.  crélois  (en  grec)  [  ].  Pas  de  grands  progrès.  ^  Lampros, 
Coll.  des  monnaies  grecques,  Péloponèse  [  ].  Bon.  ^  23  Jv.  M.  KOHN,  De  usu  ad~ 
jeclivorum,  etc.  apud  Thucydidem  [B.].  Pas  touj.  clair;  latin  médiocre.  ^ 
A.  BaUER,  Forschungen  zu  Aristoteles  'AOrivaJwv  uoXtTeta  [éX].  Gritiques  de  dé- 
tail. ^  30  Jv.  G,  Hale,  Die  Cum  Construction  [W.].  Trad.  de  l'anglais;  éloges. 

35  M.  Manitius,  Geschichle  der  chrisllich  latein.  Poésie  [II.].  Bon.  R.  PatON  a. 
L.  HiCKS,  The  inscriptions  of  Cos  [A.  II.].  Analyse.  Beschreibung  der  anliken 
Skulpturen  [T.  S,].  Attendu  depuis  longtemps.  \  6  févr.  Éditions  de  Ilérodas, 
par  W.  G.  Rutherford,  par  Kenyon  ;  notes  on  Herodas  par  A.  Nicholson 
[Cr.J.  Éloges,  f  13  févr.  Aristoteles  Staat  der  Athener,\jra.d.  par  F.  Poland  [!)>]. 

AO  Aura  sa  place.  A.  Gehring,  Index  homericus.  Travail  fait  avec  soin  et  utile. 
R.  Wagner,  Epitomà  vaticana  ex  Apollodori  bibliotheca.  Éloges.  N.  SjôSTRAnd, 
De  vi  et  usu  supini  secundi  Latinorum  [G.  W.].  Bon.  W.  ForCHHAMMER,  Die 
Kyanen  und  die  Argonauten  [Th.  S.].  Résumé.  M.  Bonnet,  La  Philologie  clas- 
sique [Fck].  Analyse  favorable,  f  20  févr.  W.  Meyer,  Die  athenische  Spruchrede 

45  des  Menander  und  Philistion  [Cr.J.  Beaucoup  do  recherches.  E.  Thomas,  Cicé- 
ron,  Discours  contre  Verres  [G.  W.].  A  accueillir,  malgré  qqs  inexactitudes. 
H.  SCHi.iEMANN,  Bericht  ûber  die  Ausgrabungen  in  Troja  1891  [Ed.  M...r.J.  Ana- 
lyse. G.  SiTTL,  Die  Gebàrden  der  Griechen  und  Ramer.  Très  bon.  %  27  févr. 
W.  Kroll,  De  Q.  Aurelii  Symmachi  studiis  graccis  et  latinis  [II,].  Soigné.  U.  U. 

60  WiLAMOWiTZ  MoLLENDORF,  Euripides  Ilyppolytos  [E.  Z.J.  Avec  une  bonne 
traduction  et  un  texte  sagement  choisi.  W.  Peterson,  Quintiliani  Institu- 
tionis  liber  X  [G.  W— n].  Utile  pour  les  mss.  M.  Sghroer,  Cber  T.  Andronicus 
[Ldw.  Pr,].  Sagace.  1 5  mars.  T.  Prbger,  Inscriptiones  graecae  mUricae  [A.  H.]. 
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Bou  et  savant.  H.  Georgii,  Die  antike  Aeneiskritik  [II.  II. J.  lutéressaiit. 
W.  Helbig,  Fuhrer  durch  die  offentlichen  Sammlungen  klassischer  Alterthumer 
in  Rom  [T.  S.].  Manquait  jusqu'ici.  ^  12  niars.  0.  Weissenfels,  Die  Ent- 
wickelung  der  Tragôdie  bei  den  Griechen  [E.  Z.].  Très  utile  résumé.  %  19  mars. 
0.  Keller,  Laleinische  Volksehjmologie  [G.  M— r.].  Excellent.  A.  Gampaux,  6- 
Histoire  du  texte  d'Horace.  Un  peu  superficiel,  des  lacunes.  F.  v.  Duhn  uncl 
L.  JaCOBI,  Der  griech.  Tempel  in  Pompeji  [T.  S.].  A  consulter.  ^  26  mars. 
F.  SUSEMIHL,  Geschichte  der  griech.  Lileralur  in  der  Alexandrinerzeit  [B.].  «Il 
faut  accueillir  avec  reconnaissance  ce  thésaurus  ».  *i  2  avril.  II.  Brunn  und 
F.  Brugkmann,  Denkmàler  griech.  und  rom.  Sculptur  [T.  S.].  Suite  de  cette  10 
publication  d'une  valeur  connue.  Ç  9  avril.  Festi  de  verborum  signiftcatu,  éd. 

A.  Thewrewk  [G.].  Très  utile.  W.  IIeadlam,  Elections  by  lot  at  Athens  [IX]. 
N'a  pu  se  servir  encore  de  l'ouvrage  d'Aristote  sur  l'état  des  Athéniens. 
%  16  avril.  Herodas  facsimile  of  Ihe  papyrus  CXXXV;  Ilerondae  Mimiambi  éd. 
F.  Buegheler  [Gr.].  Le  plus  utile  des  travaux  faits  jusqu'à  ce  jour.  Culex  i» 
éd.  F.  Léo.  Soigné.  ^  23  avril.  E.  Zomarides  et  N.  Wegklein,  Eschyle,  t.  l, 
édition  en  grec  [IL  St.].  Au  courant  de  tout  ce  qu'on  sait,  \  30  avril. 
K.  SCHUGHHARDT,  Schliemanns  Ausgrabungen,  2»  édition  améliorée  et  plus 
utile  encore  que  la  première.  %  7  mai.  H.  Sghmidt,  Handbuch  der  latein.  und 
griech.  Synonymik  [Z.  ch.  r.].  Utile,  mais  il  faut  s'en  servir  avec  précaution.  20 
^  14  mai.  G.  MÛLLER,  Historische  Grammatik  der  hellenischen  Sprache  [M.-L.]. 
S'adresse  à  ceux  qui,  ne  connaissant  pas  l'ancienne  langue  grecque,  s'inté- 
ressent cependant  à  son  histoire.  ^  21  mai.  F.  Beghtel,  Die  Hauptprobleme 
der  idg.  Lautlehre  [W.  Str.].  Excellent.  L.  GeGI,  Appunti  gloltologici  [G.  M— r.]. 
Gritiques.  W.  Sghleicher,  Afrikanische  Petrefactén  [G.  v.  d.  G.].  Suggestif.  25 
N.  Hatzidakis,  Einleilung  in  die  neugriech.  Grammatik.  Intéressant  et  utile. 
F.  RÛHL,  Der  Staat  der  Athener  u.  sein  Ende  [B.].  «  L'auteur  croit  voir  Scylla 
et  se  précipite  vers  Gharybde  ».  B.  Waltzing,  Le  recueil  général  des  inscrip- 
tions latines  et  l'épigraphie.  Exposé  clair,  et  propre  à  vulgariser  l'épigraphie. 

î  28  mai.  A.  Monro,  Grammar  of  the  homcric  dialect  [G.  M— r.].  2"  éd.  Utile.  3D 
N.  PULVERMAGHER,  De  Georgicis  a  Vergilio  retractatis  [A.   R.].  Judicieux  et 
clair.  ^  4  juin.  Platons  Apologie,  éd.  G.  H.  Muller  [Whlrb.].   Objections. 
0.  Zuretti,  Sui  dialetti  lilterari  greci  [B.].  Bon.  P.  Bellezza,  Dei  fonti   lette- 
rari  di  Tacito  [A.  H.].  Analyse.  ^  11  juin.  A.  JooST,  Was  ergiebt  sich  ans  dem 
Sprachgebrauch  Xenophons  in  der  Anabasis  [0.  W.].  Qqs  lacunes,  mais  des  35 
renseignements  utiles.  1[  18  juin.  Sili  Punica  XVl-XVH  éd.  L.  Bauer  [A.  R.]. 
Éloges.  *i  25  juin.  E.  Graf,  Rhythmus  und  metrum.  i  Marque  un  progrès  dans 
la  connaissance  des  théories  métriques  anciennes.  »  M.  Dubois,  Examen  de 
la  géographie  de  Strabon  [B— r.].  «Vivant,  spirituel,  savant».  Dionysii  anti- 
quitatum  quae  supersunt,  t.  III,  éd.  C  Jacoby  [B.J.  Critiques  de  détail.  If  2  juil.  40 
Zenonis  Citiensis  de  rébus  physicis,  éd.  K.  Troost  [F.  H.].  Reconstitution  pré- 
cieuse. ^  9  juil.  Comœdiae  horatianae  très,  éd.  R.  Jahnke  [H.  H.].  Apparat 
critique  soigné.  ^  16  juil.  M.  SakORRAPHOS,  Euripide,  Médée  [H.  St.].  Sans 
être  la  perfection,  c'est  un  livre  utile.  O.  Sghjott,  G.  Kenyon,  Aristoteles  om 
Athens  Stalsforfatning  [B.].  Sur  l'authenticité  du  livre.  ^  23  juil.  F.  Johannson,  48 
Beitruge   zur   griech.   Sprachkunde   [G.  M— r.].   Savant.    Sallusti  reliquiae  éd. 

B.  Maurenbregher  I  [A.].  Fait  désirer  la  suite.  \  30  juil.  Der  Athenerstaat, 
deutsch  von  M.  Erdmann  [A.  H.].  Ne  vaut  pas  Kaibel  et  Kiessling.  L.  IIerbst, 
Zu  Thukydides,  1.  I-IV  [Bl.].  Une  soixantaine  de  conjectures  dont  quelques- 
unes  heureuses.  D.  BuGK,  Der  Vokalismus  der  oskischen  Sprache  [Bthl.].  Assez  60 
bon.  ^  13  août.  F.  Koppner,  Der  Diakkt  Megaras  [G.  M— r].  N'était  pas  néces- 
saire. Aly,  Ausgewàhlte  Briefe  Ciceros.  N'a  pas  tardé  à  avoir  sa  2«   édition. 

î  20  août.  Athenagorae  libellus  pro  christianis,  éd.  E.  Sghwartz  [G.  Kr.].  Cri- 
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tiques  de  détail.  0.  IIanSSON,  Der  Materialismus   in  der  Lileratur  f— ss— J. 

Mérite  d'être  lu.  L.  BoisaCQ,  Les  dialectes  doriens  [A.  Th.].  Prolitable.  C.  Lo- 

VATELLi,  liomische  Essays  [Cr.].  Traduction.  1[  27  août.  R.  Kleinpaul,  Bas 

Stromgebiel  der  Sprachc  [Bgm.].  Esprit  et  talent.  C.  BezOLD,  Catalogue  of  the 

b  cuneiform  tablcts,  etc.  [E.  S.J.  Analj  se.  E.  Schwartz,  Scholia  in  Euripidcm  IL 

Servira.  0.  Ribbegk,  Geschichie  der  rum.  Dichtung,  5  [A.  R.].  Sera  utile  même 

aux  plus  savants.  ^  3  sept.  S.  ReiCHENBBRGER,  Die  Entwickelung   des  melo- 

nymischen  Gebrauches  von  Golternamen  in  der  griech.  Poésie  [Gr.].   Spécimen 

eruditionis  soigné.  ^  10  sept.  K.  Borinsky,  Grundzûge  des  Systems  der  arti- 

10  kulierten  Phonelik  [W.  V.].  Analyse  détaillée.  Uerondae  Mimiambi,  cd.  0.  Cru- 

Sius  ;  du  même,  Unlersuchungen  zu  Ilerondas  [R,  M.].  Travaux  de  valeur. 

Tf  17  sept.  W.  VOLBREGHT,  Gricch.  Schulgrammalik.  Éloge  complet.  Jamblichi 

de  communi  malhematica  scienlia,  éd.  N.  Festa  [B.].   Très  bon.  J.  Baunagk, 

Die  delphischen   Inschriften  [A.   II.].    Bon.  W.   Schultze,   Quœsliones  epicae 

W  [J.  W.J.  Très  profond.  A.  Thumb,  Die  neugriech.  Sprache.  Éloge,  f   24   sept. 

Lexici  Segueriani,  etc.,  I,  éd.  G.  BOYSEN  [B.].  Utile.  J.  Adam,  The  nuptial  num- 

.    ber  of  I^lalo  [Whlrb.].  Des  parties  intéressantes.  F.   Skutsgh,  Plaulinisches 

und  Liomanisclies  [È.  R.].  Études  curieuses  de  prosodie.  ^[  1"  oct.  P.  Berger, 

Uist.  de  l'écriture  dans  l'antiquité  [W.  D— e].  On  ne  peut  que  remercier  l'au- 

20  leur  de  cet  intéressant  ouvrage.  J.  Bywater,  Contributions  to  the  criticism 

of  Arislotlcs  Nicomacheas  Ethics  [Wlilrb.].  Bon.  Plauti  Persa,  éd.  F.  Schœll 

[E.  R.].  Au  courant  des  progrès  de  la  science.  ^  8  oct.  C.  Mûllkr,  Ilistorische 

Grammatik  der  hellenischen  Sprache,  2  [W.  M.-L.].  Gbrestomathie.  F.  Jusephi 

opéra,  éd.  B.  NiESE,  éd.  major,  éd.  minor.  Éloges,  Griech.  und  rôm.  Portraits, 

25  pub.  p.  F.  BruGKMANN,  2-8  [T.  S.].  Bon.  ^  IS  oct.  Aristophanis  Equités,    éd. 

M.  Blaydes  [K.  L.].  Suite  de  l'excellenle  édition  critique  et  exégélique  dont 

la  valeur  est  déjà  appréciée.  F.  Vollmer,  Laudalionum  funebrium  Romano- 

rum  historia.  Soigné.  ^  22  oct.  Zakas,  Observations  sur  les  éditions  d''Antigone 

[de  Semitelos),  et  des  Phéniciennes  [de  Bernardakis)  [II.  St.].  Des  parlies  utiles, 

30  mais  des  critiques  nombreuses  à  faire.  F.  Nengini,  De  Tercntio  ejusque  fon- 

libus.  Mérite  rattcnlion.  1  29  oct.  A.  Wirth,  Danae  in  christlichen  Legenden 

[Cr.].  Le  meilleur,  ce  sont  les  textes  des  légendes.  H.  Magnus,  Die  Darstel- 

lung  des  Auges  in  der  antiken  Plaslik   [T.    S.].   Laisse   à   désirer.   ^   5   nov. 

Q.  Smyrnei  posthomericorum  libri  XI V,  éd.  A.  Zimmermann  [B.].  Texte  soi- 

36  gné.  W.  Immerwahr,  Die  Kulte  und  Mylhen  Arkadiens  [Cr.].  Fait  désirer  la 

suite.  ^  12  nov.  L.  "Wagner,  Names  and  their  meaning  [G.  M— r].  Écrit  par 

un  dilettante  pour  des  dilettantes.  0.  Frœhde,  De  C.  Julio  Romano  [G.]. 

Éloges.  M.  SonntaG,  Vergil  als  bukolischcr  Dichter  [Gr.].  Sujet  à  discussions. 

^  19  nov.  E.  Bethe,  Thebanische  Ileldenlieder  [Gr.].   Résumé  de   qqs  points 

40  établis  par  B.  ^  26  nov.  F.  Blass,  Die  attische  Beredsamkeit,  2  [Sr.].  2»  édition 

d'un  livre  de  valeur  connue.  G.    Gœtz,   Corpus  glossariorum  lalinorum  III 

[K.  K.J.  Riche  et  utile.  ^  3  déc.  R.  Bourdon,  L'expression  des  émotions  et  des 

tendances  dans  le  langage  [Q.  v.   d.   GblnlzJ.   Remarquable.   K.   Brugmann, 

Grund7Hss  der  idg.  Sprachen,  t.  Il,  suite  [G.  M— r].  De  première  utilité.  Aris- 

4&  totelis  ■no>,iT£ta  'AOovaîwv,  éd.  I''.  BlaSS  [ïl.].  Bon.  J.  LoTH,  Les  mots  latiiis  dans 

les  langues  brittoniques  [— ier].  Éloges.  Catian,  éd.  E.  Sievers  [W.  B.].  2«  éd. 

remaniée.  H.  Brunn,  Griech.  Gôtterideale  [T.  S.].  Analyse.  ^  10  déc.  A.  IIar- 

naGK,   Die  griech.    Ûbersetzung  des  Apologeticus    Tertullians.   Résumé.  IL  D. 

MÛLLER,  Ilistorische  mylhologische  Unlersuchungen  [Gr.].  Critiques  de  détail. 

60  1[  17  déc.  T.  Benfey,  Kleinere  Schriften  [L.  Fr.].   Utile.   L.   Ahrens,   Kleine 

Schriften  [II.  U.].  Beaucoup  d'intéressaut.  ^  24  déc.  Sakellarios,  Cypriacall. 

Bon.  Pindar,  sicil.   Oden,  trad.  par  E.  Boehmer  [B.].  Travail  auquel  on 

peut   se  fier.    Graux  et   A.    Martin,  Notice  sommaire  sur  les  mss.  grecs 
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d'Espagne  et  de  Portugal.  Ouvrage  de  la  première  importance,  précis  et  sûr. 

P.   MONET. 

Mathetnatische  Annalen,  t.  39. 1891.  Sur  l'axiome  d'Arcliimède  [O.  Stolz  . 
Supplément  et  correction  à  un  article  antérieur  du  même  auteur.         II. 

Mittheilungen  aus  der  historischen  Litteratur  20«  année.  Fasc.  1    S 
Comptes  rendus  de  la  Société  historique  de  Berlin.  Séance  du  1"  jn  1891. 
Abraham  traite  des  derniers  ouvrages  concernant  la  bataille  de  Varus  et 
les  guerres  des  Romains  en  Allemagne.  Ce  sont  ceux  de  Fricke,  de  Dahm 
d'Asbach  (Bonner  Jahrblicher)  qui  sont  les  plus  remarquables.  Toutefois 
Abraham  conteste  les  résultats  d'Asbach  qui  préfère  Florus  comme  source  io 
à  D.  Cassius  ^  Séance  du  29  jn.  v.  Breska  traite  des  sources  de  la  3°  décade 
de  T.  Live;  comme  Nissen,  il  n'admet  pas  que  T.  Live  ait  consulté  directe- 
ment Polybe  au  moins  dans  les  premiers  livres.  Cet  exposé  donne  lieu  à  une 
discussion  à  laquelle  prennent  part  Voigt  et  Foss.  f  Revue  des  Program- 
mes (Pâques  1891)  [Foss]  Ilans  Droysen,  Zu  Aristoteles  'AôvjvaJwv  noli-zda  16 
(Kônigstadtisches   G.    Berlin).    Signale    l'importance    de    la    découverte. 
^  Friedrich  Cauer,  Ilnt  Aristoteles  die  Schrift  vom  Staate  der  Alhener  geschrie- 
6en  [Schneider].  Exposé  du  contenu;  les  idées  de  G.  ont  été  réfutées  par 
Gomperz  et  SchôU  dans  la  réunion  dos  philologues  allemands  à  MUnich. 
^  V.   Gardthausen,  Angitstus  u.  seine  Zeit.  2  P.  [Dietrich].   Ouvrage  d'une  20 
valeur  scientifique  indiscutable.^^  Fasc.  2.  J.  A  IIeikel,  Beitragezur  Erkld- 
rung  v.  Philarchs  Biographie  des  Perikles   [Schneider].  Est  au  courant  des 
travaux  allemands.  ^  R.  Pappritz,  Thurii,  seine  Entstehung  u.  seine  Ent- 
"wicklung  bis  zur  sicilischen  Expédition  [Clasen].  A  fait  la  critique   des 
données  de  l'antiquité  mais  sans  arriver  à  des  résultats  essentiellement  26 
neufs.  ^  Attitio  de  Marchi,  Ricerche  intorno  aile  ' insulae''  o  case  a  pigione  di 
Roma  antica.  —  Anton  Elter,  De  forma  urbis  Romae  deque  orbis  anliqui  facie 
dissertalio  P  1  et  2  [Clasen]  Eloges.  If  J.  B.  BURY,  A  history  ofthe  later  roman 
empire  from  Arcadius  to  Irène  (39u-800)  [Ilirsch].  Travail  de  valeur  qui  a  le 
mérite  de  répandre  des  idées  plus  justes  sur  l'empire  byzantin,  f  Georgii  30 
Cyprii  descriptio  orbis  Romani.  Accedit  Leonis  imperatoris  diatyposis  ge- 
nuina  adhuc  inedita.  Edid.  Ileinrich  Gelzer  [Fischer].  Nouvelle  édition  de 
la  l""»  des  notitiœ  episcopatuum  éditée  par  Parthey,  absolument  remarqua- 
ble. On  ne  peut  qu'admirer  l'étendue  des  lectures  et  la  force  de  travail  de 
G.  ^H  Fasc.  3.  Aristotelis  IToXiTsta  'AOrivatwv  iterum  ediderunt  G.  Kaibel  et  35 
U.  V.  WiLAMOWiTZ-MôLLENDORFF  [Winckler].  Les  éditeurs  sont  en  général 
restés  fidèles  à  la  lecture  de  Kenyon  mais  ils  ont  profité  des  derniers  tra- 
vaux de  la  critique.  ^  Aristoteles^  Staat  der  Alhener  libers,  v.  Franz  Poland 
[Kloevekorn].  A  réussi  à  serrer  1©  texte  le  plus  près  possible  sans  faire 
violence  à  la  langue  allemande.  Les  remarques  de  l'auteur  ont  trait  à  l'exé-  40 
gèse  et  contiennent  les  principales  conjectures  dues  aux  critiques  tels  que 
Blass,  Ilerwerden.  %  Adolf  Bauer,  Literarische  n.  historische  Forschungen  zu 
Aristoteles  'AOvivatwv  T:o).iT£!a  [Winckler].  B.  est  convaincu  que  l'on  a  affaire  à 
un   écrit  authentique  d'Aristote.  Analyse  du  contenu.  If  Max  Manitius, 
Geschichte  der  christlich-lateinischen  Poésie  bis  zur  Mitte  des  8.  Jahrh.  [Hahn].  45 
Annonce  ^^  Fasc.  4.  Revue  des  Programmes  [Foss]  Hugo  Forster,  Die 
Siéger  in  den  olympischen  Spielen  (Zwickau)  2«  P.  Très  appliqué.  If  W.  Ihne, 
Zur  Ehrenreltung  des   Kaisers  Tiberius.  Trad.  de  l'anglais  par  Wilh.  SCHOTT 
(Dietrich].  Étude  de  valeur,  i  Viktor  Schultze,  Geschichte  des    Unterganges 
des  griechisch.  rôm.  Ilcidentums  P.   2  [Kirchner]  Utile  et  suggestif.  ^  Aeltere  50 
Universitdts-Matrikeln  1.  Universitdt  Frankfurt  a.  O.  bearb.  v.  Ernst  Friedlân- 
DER  T.  3  [Plischke].  Fait  preuve  d'application  et  de  force  de  travail,  plus 
encore  que  les  2  T.  précédents,^  Statuten  u.   Reformationen  der   Universitdt 
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Heîdelberg  vom  16,  bis  18  Jahrh.  bearb.  v.  Aug.  Thorbegke  [Id.]  Annonce. 

II.  Lebègue. 
Nachrichten  v.  der  K.  Gesellschaft  der  Wissenschaften  zu  Gôt- 
tingen  17  fév.  Notre  texte  de  Platon  P.  I  [Ilerm.  Usener.]  Transcription 

5  en  caractère  ordinaire  du  papyrus  contenant  des  fgments  du  Pliédon  et 
publié  dans  la  S»  fasc.  des  Gunningham  meinoirs.  Comparé  avec  le  Bod- 
leianus,  Jamblique  et  Stobée,  ce  papyrus  offre  des  corruptions  de  toute 
sorte  et  des  cliangements  arbitraires  qui  lui  donnent  un  rang  inférieur  au 
Bodleianus  et  au  Paris.  A,  dont  il  est  séparé  par  1150  ans   environ.  ^^ 

10  9  mars.  Anciens  textes  chrétiens  du  musée  de  Berlin  [Fritz  Krebs].  Trans- 
cription de  papyrus  découverts  au  Faijum,  du  6»  s.,  intéressants  pour  l'étude 
du  dialecte  grec  vulgaire.  1[^  30  mars.  Notre  texte  de  Platon  P.  2  [Herm. 
UsenerJ.  Après  avoir  disculpé  les  grammairiens  d'Alexandrie  du  reproche 
d'avoir  délayé  et  interpolé  le  texte  des  classiques,  U.  essaie  de  reconstituer 

lii  l'histoire  de  nos  mss.  La  bibliothèque  d'Aristote  était  tombée  aux  mains 
d'Apellicon  de  Téos,  partisan  de  Mithridate  ;  contisquée  par  Sylla  à  son 
retour  d'Asie  (54),  elle  fut  envoyée  à  Rome  où  le  grammairien  Tyrannion 
d'Amisos  put  la  consulter,  grâce  au  crédit  d'Atticus  qui  employait  Tyran- 
nion pour  diriger  la  partie  grecque  de  son  commerce  de  librairie.  Les  édi- 

20  lions  que  Tyrannion  fit  d'après  ces  mss.  pour  Atticus,  et  nous  savons  par 
Varron  qu'il  avait  fait  une  éd.  de  Platon,  portent  une  marque  d'originalité 
que  l'on  retrouve  dans  le  £  de  Démosthène,  l'Urbinas  d'Isocrate,  le  Bod- 
leianus et  le  Parisinus  A  de  Platon.  Bien  inférieure  au  texte  de  Tyrannion 
était  la  vulgate  qui  s'altéra  de  bonne  heure  à  cause  de  la  grande  popularité 

25  de  l'original.  ^^  6  avr.  Sur  les  attributs  et  les  symboles  de  Dionysos  [Frie- 
drich Wieseler].  Étude  d'après  les  monuments  figurés,  divisée  en  3  §§  : 
1»  sur  le  taureau,  attribut  de  Dionysos;  2»  sur  Dionysos  avec  les  cornes  de 
bélier;  3°  sur  le  bélier,  attribut  de  Dionysos.  (C'est  un  attribut  relativement 
rare.)  ^  8  jn.  Communications  étymologiques  [Léo  Meyer].  AU.  zwingen 

'30  —  (TaT-eiv  et  ail,  rufen  =  xpâÇs'.v.  ^^  21  déc.  Sur  les  attributs  de  Dionysos 
et  de  ses  thiasites  empruntés  au  domaine  des  oiseaux  [Friedrich  Wieseler]. 
Etude  de  16  p.  d'après  les  monuments  figurés.  ^  Inscriptions  lapidaires 
grecques  d'Egypte  [Fritz  Krebs].  Transcription  en  caractères  cursifs  et 
commentaire  historique  et  philologique  de  3  inscr.  du  Musée  de  Berlin,  La 

36  l"=  est  de  l'époque  romaine,  comme  l'atteste  particulièrement  le  a  lunaire, 
les  2  autres  sont  de  l'époque  des  Ptolémées.  II.  Lebègue. 

Neue  Jahrbùcher  fur  Philologie  und  Pâdagogik,  T.  143  et  144,  Phi- 
lologie, 12»  livraison.  Sur  le  discours  de  Pseudo-Démosthène  contre  Eiiergos 
et  Mnesibulos  [G.  Rùger],  Étude  critique  de  7  passages  de  ce  discours,  re- 

40  connu  inouthentique  par  suite  de  l'incertitude  dans  la  tradition.  ^  Sur  les 
Memorabilia  de  Xénophon  (K.  J.  Liebhold),  III,  10,  12.  l'auteur  propose -râUa 
a  «îxiaÛTwç.  ^  Sur  l'ouvrage  'kzç>\  c.p-/-r,(T£(dî  de  Pseudo-Lucien  [P.  Schulzc].  Vu 
Te  contenu,  la  tendance  et  la  langue  de  cet  ouvrage,  il  ne  saurait  apparte- 
nir à  Lucien,  ^  Observations  métriques  sur  la  Casina  de  Plante  [R.  Klotz]. 

'45  L'hiatus  ne  doit  pas  être  admis  dans  la  césure  du  sénaire.  Les  parties 
inéliques  de  la  Casina  confirment  la  théorie  de  l'auteur  exposée  dans  son 
Altrômische  metrik,  soit  pour  la  richesse  des  formes  métriques  et  rhytmi- 
ques,  soit  pour  l'arrangement  des  périodes  en  strophes.  ^  Sur  le  IX^  livre 
de  Quintilien  [M.  Kinderlin],  2,  103,  lisez  qtiam  Graecus  6cau).ox/|V  vocat.  — 

.50  3,  2,  loquendi  rationera  novat  (avec  A).  —  3,  9,  in  satura  <Persi  partis  ora- 
tionis  mutât  figura>  :  et  nostrum,  etc.  —  3,  19,  infirmiorem  esse  dicit.  et 
duo,  etc.  —  3,  37,  constant  alla  etiam  raodis.  —  4,  6,  qui  rude  et  incompo- 
situm.  —  4,  90,  c  sotadeo  cuadit  rétro.  —  4,  140,  atque  iambis,  nam  his  ma- 
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xime.  —  ''i,  145,  lenitatis  et  gratiac.  ^  Sur  les  phrases  hypothétiques  [J.  Ne- 
tusil].  L'auteur,  développant  les  théories  exposées  précédemment  par  Polie, 
voit  4  formes  de  phrases  hypothétiques  en  latin  :  1»  l'indicatif  qui  exprime 
que  l'hypothèse  est  exprimée  comme  un  fait  réel  ou  objectif;  2»  la  forme 
potentielle  (subjonctif  présent  ou  parfait)  dans  laquelle  celui  qui  parle  ex-  5 
prime  son  opinion  subjective  sur  la  possibilité  du  fait  exprimé  dans  l'hypo- 
thèse; 3°  la  forme  irréelle  (subjonctif  imparfait  ou  plus-que-parfait)  dans 
laquelle  il  exprime  son  opinion  subjective  sur  la  non-réalité  de  ce  même 
fait;  40  la  forme  fictive  dans  laquelle  est  exprimé  un  fait  liclif,  c'est-à-dire 
imaginé  pour  des  raisons  rhétoriques,  mais  représenté  comme  possible  jo 
quoiqu'il  soit  Impossible;  c'est  un  reste  de  l'ancien  usage  latin  (subj.  pré- 
sent pour  le  présent,  ou  imparfait  pour  le  passé;  le  parfait  peut  également 
se  trouver  pour  indiquer  l'antériorité  à  un  autre  fait).  ^  Sur  Sidoine  Apol- 
linaire [G.  imberlin],  Ep.  VIII,  II,  3,  Liitjohann  Mon.  Ger.  VIII,  p.  141;  Ba- 
ret,  ep.  13,  p.  432,  lisez  virgilianus  au  lieu  de  vigilax.  ^  Sur  la  Germanie  15 
de  Tacite  [F.  Knokc].  L'auteur  conserve  la  leçon  de  la  vulgate  :  a  victore 
ob  metum,  mais  il  entend  a  victore  par  les  Romains  et  traduit  :  Ce  qui 
n'était  qu'un  nom  de  race  no  s'appliquant  pas  au  peuple  prévalut  peu  à  peu 
de  telle  façon  cependant  que  tous  ensemble,  à  cause  de  la  crainte  qu'ils  ins- 
piraient, furent  apjjelés d'abord  par  leurs  vainqueurs  (les  Romains)  20 

ensuite  par  leurs  propres  compatriotes;  cette  dénomination  existant  déjà 
auparavant.  1[  Observations  sur  la  tradition  relative  à  Germanicus  [V.  Lie- 
benam],  voir  Revue  des  Revues,  1892,  p.  1 1G.  Le  gouvernement  en  Orient. 
La  mission  de  Germanicus  en  Orient  n'était  point  un  exil.  Tison  ne  peut 
avoir  été  le  confident  de  Tibère  et  n'a  pas  empoisonné  le  prince.  Tacite  a  25 
suivi  d'ans  l'histoire  de  Germanicus  une  source  unique  qui  doit  être  une 
biographie;  il  s'est  inspiré  de  la  légende  qui  l'opposait  à  Tibère. 

1[^  T,  145  et  146.  Philologie,  !'<=  liv.  La  figure  de  rhétorique  appelée  sar- 
casme et  son  emploi  dans  Homère  [J.  MenradJ.  Étymologie  (rac.  aapxâÇw, 
(japxiÇw,  aapxàw,  (xixpÇ).  IL  Définition.  Selon  l'auteur  le  sarcasme  est  une  30 
moquerie  mordante,  empruntée  aux  mœurs  des  animaux  qui  déchirent 
les  chairs  et  dont  se  servent  les  vainqueurs  vis-à-vis  do  leurs  adver- 
saires morts  ou  mourants.  III.  Emploi  par  Homère,  20  fois  dans  l'Iliade, 
particulièrement  dans  les  chants  les  plus  anciens  B.  r.  A.  II.  Z.  M.  N. 
E.  P.  <I>.  X.,  très  rarement  "dans  les  derniers  et  les  plus  récents.  36 
L'Odyssée  n'offre  que  3  exemples.  ^  La  déesse  'Opaîa  (0.  Ilofer)  n'est  sans 
doute  autre  chose  que  Cybèle  'Opsca.  ^  Discussion  métrologique  d'une 
inscription  thébaine  (F.  Ilultsch).  A  propos  d'une  inscription  thébaine  où 
il  est  question  de  24  drachmes  5  oboles  9  chalchoi  et  de  1  statère  et 
3  oboles  attiques,  l'auteur  prouve  par  l'histoire  qu'au  commencement  40 
du  2«  siècle  avant  J.-G.  l'or  et  l'argent  à  Thèbes  étaient  dans  le  rapport 
de  12  :  I.  II  Dcmosthenica  d'après  les  nouveaux  papyrus  (F.  Blass),  I. 
Le  grand  papyrus-Aristotélique  de  Londres  contient  en  outre  une  hypo- 
thèse et  un  commentaire  de  la  «  Midiana.  »  Bl.  en  donne  le  texte  et  le 
fait  suivre  entre  autres  de  la  remarque  que  le  2  ne  mérite  pas  l'auto-  45 
rite  absolue  qu'on  lui  a  attribuée  jusqu'ici.  2.  Un  autre  papyrus  contient  la 
fin  du  discours  d'IIypéride  xaTà  'PilmniQov  et  la  plus  grande  partie  de  la 
3"">  lettre  de  Démosthène.  L'auteur  étudie  les  textes  de  près  et  en  conclut 
que  le  papyrus  contient  plus  de  60  bonnes  leçons  nouvelles,  40  mauvaises 
et  16  cas  douteux.  ^  Le  discours  contre  Philippidès  (F.  Riihl).  L'auteur  50 
accepte  la  donnée  de  Kenyon  (luc  le  discours  est  dirigé  contre  Philippidès, 
mais  il  ne  saurait  l'attribuer  à  Ilypérides,  mais  à  Démocharès  ou  Glaucippe. 
L'époque  de  la  composition  n'est  point  l'hiver  336/335,  peu  après  la  bataille 
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de  Chéronée,  mais  bien  le  court  espace  de  temps  qui  sépare  la  mort  de 
Phocion  du  traité  d'Athènes  avec  Cassandre.  •[  Sur  le  Lâchés  de  Platon 
(II.  V.  Kleist).  L'auteur  après  Bonitz  et  contre  Zeller(Phil.  d.  Gr.  II.  1.  502), 
démontre  que  l'idée  de  la  bravoure  implique  la  -/ap-repia  et  la  (fç.6'jr,(ni.  ^ 
6  Ovide  et  Anaxagore  (F.  Polie).  L'examen  de  nombreux  passages  do  Diodore 
de  Sicile  et  d'Ovide  prouve  que  tous  deux  ont  puisé  à  une  source  commune: 
Anaxagore.  Les  fragments  do  ce  dernier  que   l'on  peut  consulter  dans 
Brandis   et  Zeller  amènent  à  la  même  conclusion.  ^[  Sur  César  do  Belle 
Gallico  [F.  Grupe].  Constatation  de  diverses  interpolations  dans  le  texte 
10  de  César  ajoutées  à  celles  que  W.  Paul  a  indiquées  dans  la  Zeitschrift  fiir 
das  Gymnasialwesen,  tomes  XXXII  et  XXXV  (années  1878  et  1881).  Il  faut 
biffer  les  phrases  qui  terminent  les  chapitres  I,  33  :  Ipse  autem,  etc.  I,  40  : 
Iluic  legioni,  etc.,  II,  27  ut   non  nequiquam   tantae  virtutis,  etc.,  11,30 
quibusnam  manibus  aut  quibus  viribus,  etc.,  III,  19,  6,  nam  ut  ad  bella 
(5  suscipienda,  au  c.  V,  27  la  phrase  omnibus  hibernis  Caesaris....  subsidio 
venire  posset,  V,  33,  qnod  plerumque  lis...  consilium  capere  coguntur,  III, 
2(3,  4,  quod  plerumque  in  spe  victoriae  acciderc  consuevit,  V,  44,  14,  sic 
fortuna  in  contentione...  virtute  anteferenda  videretur.  ^  Sur  l'explication 
d'Horace.  0.  III,  1-G  [K.  Niemeyer].  L'auteur  est  d'accord  avec  Kiessling, 
20  p.  Seliger  et  Mommsen  sur  l'interprétation  de  la  t'o  et  de  la  4»  ode.  Dans 
la  2",  considérant  qu'elle  est  inspirée  par  des  poètes  grecs,  il  ne  croit  pas 
que  lavirtus  recommandée  par  Horace  soit  la  vertu  civique  ou  guerrière,  mais 
celle  que  prêchaient  les  philosophes;  et  il  ne  s'agit  pas  de  la  fldes  des 
fonctionnaires  romains  mais  du  silence  des  mystères  d'Eleusis.  Dans  la 
25  3»  ode,  l'interdiction  de  rebâtir  Troie  ne  s'applique  pas  comme  le  croit 
Mommsen  au  projet  d'Antoine  de  fonder  un  empire  romain  d'Orient  avec 
Bysanco  pour  capitale,  ni  à  la  Rome  républicaine  des  oplimates,  ni  aux 
crimes  qui  ont  causé  la  ruine  de  Troie;  il  faut  la  rapprocher  des  vers  do 
Virgile  (Aen.  XII  et  819   sqq),  où  Junon  permet  aux  Troyens  de  s'établir 
30  en  Italie  à  la  condition  qu'ils  deviendront  Latins.  Dans  Horace,  la  condi- 
tion imposée  par  Junon  de  ne  pas  rebâtir  Troie  est  une  déclaration  de  la 
gloire  éternelle  de  Rome.  Dans  la4«  ode,  Mommsen  voit  une  juslificai ion  de 
la  politique  extérieure  d'Auguste,  qui  a  différé  de  tirer  vengeance  de  la 
défaite  de  Carrhae  parce  que  les  Romains  qui  sont  pri?onniers  chez  les 
35  Parthes  ne  sont  pas  dignes  que  l'on  s'intéresse  à  leur  sort.   Mais  il  n'est 
pas  probable  qu'Horace  eût  mis  la  défense  de  cette  politique  dans  la  bouche 
de  Regulus,  qui  jadis  avait  prêché  la  guerre.  De  même,  dans  la  6»  ode, 
l'auteur  ne  voit  pas  avec  Mommsen  un  éloge  poétique  de  la  réforme  des 
mœurs.  Car  elle  ne  peut  être  antérieure  à  l'année  734  et  ce  n'est  qu'en  730 
40  qu'Auguste  fit  sa  loi  sur  le  mariage;  d'ailleurs  elle  est  plutôt  le  tableau 
de  l'immoralité  romaine.  Dans  le  IV»  livre  des  Odes  Horace  a  bien  montré 
que  pour  louer  le  prince,  il  n'avait  pas  besoin  do  recourir  à  l'allégorie.  % 
Sur  Manilius  [K.  Rcssberg].  I,  o9  lisez  perscripta  au  lieu  de  praecepta  I, 
516-17.  L'auteur  comprend  :  nec  gentes  terrae  cognoscunt  se  vertentibus 
43  annis  per  saecula  variam  faciem  exutas.  III,  604,  extat  pour  est  et,  IV, 
413-14  et  sterilis  utrasque,  tenct  quas  largior  umor  |  quasquc  minor  ros 
vivus  obit,  IV,  603  atque  ubi  se  primum  porta  mare  fudit  ab  arta.  Après  le 
vers  IV,  876,  l'auteur  suppose  une  lacune  d'un  vers  qui  pouvait  être  :  nonne 
pares  fuimus  rerum  cognoscere  causp.s.  Au  vers  882  il  corrige  quanta  et  en 
50  quantula,  V,  87,  perdues  stabit  equos,  V,  106,  strictes  in  cruda  Catoncs,  V, 
260,  viridemve  in  germine  colem,  V,  706,  contis  au  lieu  de  cunctis.  ^  L'infi- 
nitif futur  passif  en  u  iri  chez  Cicéron  [J.-H.  Schmalz].  On  trouve  redditu 
iri  ad  Att.  V,  \'à,  3.  f  Jocesum  [X].  Dans  un  catalogue  de  libraire  d'Utrecht 
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on  lit  dans  les  livres  consacrés  à  Lucain  :  Ilarling,  D.  De  M.  Lucani  evan- 
gelii,  ut  fertur,  adulteratore. 

^^  2""  liv.  Le  Codex  Aurispae  des  hymnes  homériques  [R.  Vâri].  Après 
avoir  démontré  que  les  cod.  Laurentionus  L  et  Estensis  E  remontent  à  une 
source  commune  A  ou  S,  l'auteur  étudie  un3™ocod.  le  Parisinus  qu'il  met  S 
sur  le  même  raug  que  les  deux  premiers.  *!  Sur  l'ancienne  histoire  attique 
[R.  Lcyds].  Réfutation  de  deux  erreurs  commises  par  Adolphe  Bauer  dans 
son  ouvrage  sur  la  TtoXiTcta  d'Aristote.  ^  Annonce  des  Ilellenica  de  Xéno- 
phon  par  0.  Keller  [F.  Reuss].  L'auteur  reconnaît  tout  le  mérite  de  cet  ou- 
vrage à  qqs  réserves  près  qu'il  examine  en  détail.  ^  Sur  les  Ilellenica  de  10 
Xénophon  (K.  Kiebhold).  Examen  des  3  passages  suivants  :  II,  3,  27;  II,  3, 
38;  VII,  1,  14.  t  'rTTEpîcôou  xarà  'Pilntnioo'j  [P.  Blass].  Le  papyrus  qui  contient 
la  3™e  lettre  de  Démosthène  renferme  aussi  la  fin  du  discours  d'Hypéride 
contre  Philippide,  que  Blass  fixe  337/338  et  dont  il  donne  ensuite  le  texte. 
%  Le  commencement  du  règne  de  Iliéron  II  et  la  bataille  de  Longanos  \b 
[F.  ReussJ.  L'auteur,  conciliant  Diodore  et  Polybe,  Tixe  l'avènement  au  trône  • 
d'IIiéron  comme  roi  de  Syracuse  en  270,  comme  roi  des  alliés  en  265/4;  mais 
la  bataille  de  Longanos  précède  immédiatement  l'occupation  de  Messine 
par  les  Carthaginois  et  par  conséquent  la  première  guerre  punique.  ^  Sur 
les  mimiambes  d'IIérondas  [R.  Schneider].  L'auteur  examine  un  certain  20 
nombre  de  difficultés  que  présente  encore  le  texte  de  ces  mimes  même 
après  les  travaux  de  Ilerwerden  et  de  Biicheler.  If  Sur  la  carte  du  monde 
et  la  chorégraphie  de  l'empereur  Auguste  [E.  Schweder].  Les  géographies 
de  Pline  (Nat.  hist.,  III-VI)  et  de  Pomponius  Mêla  sont  des  extraits  d'une 
grande  chorégraphie  anonyme  qui  parut  en  latin  en  môme  temps  que  la  25 
carte  du  monde  d'Agrippa  et  d'Auguste.  Les  restes  les  plus  importants  de 
cette  carte  sont  la  carte  de  Peutinger  et  celle  où  le  cosmographe  de  Ra- 
venne  a  pris  ses  renseignements.  L'article  montre,   par  les  nombreux 
rapports  qui  existent  entre  Pline  et  Mêla  d'une  part  et  ces  restes  de  la  carte 
d'Auguste  de  l'autre,  que  cette  chorégraphie  qu'ils  abrégeaient  était  un  30 
commentaire  de  la  carte  d'Auguste.  %  Sur  César  de  belle  gallico  [E.  Dit- 
trich].  IV,  22,  3,  lire  orariis  au  lieu  de  onerariis,  et  29,  2,  effacer  longas. 
I  Analecta  Apulciana  [G.   Ilaebcrlin].  Metam.,  I,  7  (p.  4,  2o,  Eyss)  effrico. 
quo  probe  curato,  etc.  au  lieu  do  effrico,  probe  curato.  III,  13  (p.  46,  26)  et 
perfida  a  muliere  au  lieu  de  et  perfida  muliere.  VI,  26,  vectorem  suum  me  35 
non  iibenter  au  lieu  de  vectorem  suum  non  libenter.  VIII,  23  (p.  149,  10), 
vetulum  et  au  lieu  de  et  vetulum.  IX,  35  (p.  173,  7),  potens  et  dives  et  ju- 
vcnis.  set  prosapiae  majorum.  X,  7  (p.  186,  29),  haec  minime  anxie  ad  veri- 
tatis  imaginem  verberone  illo  simultatâ  dissimulatâ  tum  trepidatione  per- 
ferente  finitum  est  judicium.  Apol.,  2  (p.  5,  2,  Kriiger),  lire  avec  les  manus-  «o 
crits  :  cujus  qui  fuerat  professer  et  machinator  idem  fieri  auctor  timeret. 
6  (p.  9,  19),  misi,  ut  petisti,  mundiciolas  dentium.  ^  Sur  la  Germanie  de  Ta- 
cite [P.  R.  Millier].  12,  pœna  :  armentorum  au  lieu  de  poena  :  equorum.  24,  se 
suosqne  pudore  victoriae.  26,  ignotum  fulesque  magis  servatur.  30,  nisi  ra- 
tioni  et  disciplinae  concessum,  plus  spei  ponere  in  duce.  31,  visu  non  nova.  45 
43,  verlices  montium  utcunque.  1[  Sur  Ausone  [M.    Mertens].    Grat.    act. 
18,  82,  lisez  Rheni  inaccessa  de  R.  accolas  et  i.  e.  Gelliam  vetorem  au  lieu 
de  et  G.  v.  Ep.,  IX,  31,  lisez  Gelonis  au  lieu  de  Genonis. 

tif  3«liv.  Sur  l'histoire  des  guerres  médiques  (H.  Welzhofer)  (suite,  voir 
juillet  1892.)  III.  La  marche  de  Xerxès  sur  Sardes  et  Abydos.  I.  L'auteur  50 
s'attaquant  toujours  au  récit  d'Hérodote  combat  d'abord  la  grandeur  de 
l'armée  perse;  il  s'agissait  plutôt  de  la  suite  habituelle  du  roi  —  peut-être 
130,000  h.  —  s'avançant  de  Critalla  en  Cappadoce  sur  Sardes.  2.  Les  hérauts 
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envoyés  d'ici  annoncent  la  marche  du  roi  sur  Abydos  et  la  Thrace,  mais 
n'ont  pas  à  demander  la  terre  et  l'eau.  3.  Xerxès  ne  préparc  à  Sardes 
aucune  expédition  guerrière  ccfntre  la  Grèce.  Lui-même  serait  parti  tout  de 
suite  (automne  'iSl)  et  par  un  plus  court  chemin;  la  manière  dont  les  Grecs 

6  se  comportent  s'oppose  aussi  à  cette  assertion,  puisque  la  plupart  des  États 
avaient  déjà  fait  leur  soumission  et  que  les  autres  (Argos,  Syracuse,  Cor- 
cyre  et  Crète)  montrent  peu  d'empressement  à  prendre  les  armes.  La 
marche  du  roi  est  plutôt  une  simple  parade.  Le  vaniteux  Xerxès  veut  se 
montrer  à  tous  ses  peuples  dans  la  pompe  de  sa  gloire.  IV.  La  marche  de 

10  Xerxès  à  travers  la  Thrace.  L'auteur  corrige  pas  à  pas  les  erreurs  du  récit 
d'Hérodote  relatif  à  cette  longue  marche  jusqu'à  Therma,  marche  qui  n'a 
encore  rien  d'agressif  et  ne  le  deviendra  qu'après  l'occupation  du  passage 
de  Tempe  par  les  Grecs.  C'est  de  Therma  sans  doute  —  en  tout  cas  pas  de 
Sardes  —  que  Xerxès  envoie  des  hérauts  en  Grèce  pour  demander  une 

15  soumission  volontaire,  exception  faite  d'Athènes  qui  se  prépare  alors  à 
une  résistance  désespérée.  1[  S-cpaTriyb;  ûiraxoi;  [Th.  Biittner-Wobst].  Le  mot 
de  consul=praetor  était  d'abord  en  grec  aTçtavfi-^ôi,  puis,  quand  les  consuls 
revêtirent  les  doubles  fonctions  de  chef  militaire  et  de  chef  civil,  les  Grecs 
se  servirent  de  l'expression  crTpaTriybî  uTiaTo;,  plus  tard  simplifiée  en  {iTtaxoc. 

20  ^  Sur  l'assassinat  d'Hipparque  [K.  Hude].  Étude  comparée  des  récits  d'A- 
ristote  (ml.  'A6yiv.  ch.  17  et  suiv.)  et  de  Thucydide  (VI  S4-59)  de  laquelle  il 
résulte  que  Tettalos  frère  cadet  d'Hipparque  fut  cause  de  l'assassinat  de 
ce  dernier  et  que  le  récit  des  faits  dans  Thucydide  n'est  pas  toujours  abso- 
lument conforme  à  la  vérité.  (La  source  d'Aristote  est  sans  doute  l'Atthi- 

25  dographe  Androlion).  ^  Contributions  mythologiques  [II.  LewyJ.  Étude  de 
24  noms  empruntés  à  la  mythologie  que  l'auteur  compare  à  des  noms 
hébreux  ou  phéniciens  de  même  racine,  f  Sur  Heraclite  [0.  DingeldeinJ. 
Le  fragment  11  (4)  d'Heraclite,  dans  Sextus  Empiricus  (adv.  math.  VII  126) 
ne  doit  pas  être  corrigé  et  signifie  les  yeux  et  «  les  oreilles  sont  de  mauvais 

30  témoins  pour  les  hommes  à  l'âme  barbare.  »  ^  Littérature  de  la  gram- 
maire latine  [B.  Maurenbrecher]  Article  sur  0.  Kellcr,  Lateinische  Volks- 
etymologie  et  F.  0.  Weise,  Charakterislik  der  lateinische  Sprache.  Leipzig, 
1891.  Le  premier  ouvrage  fait  faire  un  progrès  sensible  à  la  connaissance 
de  la  langue  latine.  Il  est  fâcheux  que  l'auteur,  en  parcourant  un  champ 

36  nouveau  de  la  science  soit  tombé  qqf.  dans  l'arbitraire  et  dans  des  expli- 
cations qui  n'ont  rien  d'historique.  Les  exemples  d'élymoloyio  populaire 
ont  été  multipliés  par  l'oubli  de  certaines  règles  phonétiques.  Il  ne  faut 
pas  oublier  non  plus  que  pour  que  deux  mots  soient  rapprochés  par 
étymologie  populaire,    il    faut    qu'il   y    ait  déjà  entre    eux  un  rapport 

40  formel  ou  une  parenté  de  sens.  —  Le  second  ouvrage  est  excellent.  L'au- 
teur a  essayé  d'établir  une  relation  entre  le  caractère  du  peuple  romain  et 
le  développement  de  sa  langue.  Le  critique  lui  reproche  1»  d'oublier  dans 
ses  comparaisons  avec  le  grec  de  tenir  compte  des  degrés  de  développe- 
ment; 2»  de  croire  que  la  langue  littéraire  romaine  (par  opposition  à  la 

45  langue  vulgaire)  est  une  langue  de  formation  artificielle.  Il  serait  plus 
probable  que  cette  différence  lient  à  des  circonstances  locales.  La  langue 
littéraire  est  celle  de  la  ville  de  Rome,  la  langue  vulgaire  celle  de  la  cam- 
pagne, î  Sur  le  Vespae  judicium  [E.  Thewrawk  de  Ponor]  v.  30  lire  :  pro- 
vocor  ut  dicain  :  Milto  me  tu,  rosa,  temptas.  ^  Le  stoïcien  Aristonde  Chios 

50  [A.  Giesecke].  11  y  a  confusion  entre  le  péripatéticien  Aristoii  de  Céos  et  le 
stoïcien  du  môiiic  nom  de  Chios.  Le  passage  cité  par  Sénèque,  cp.  92,  n'(!st 
pas  un  spécimen  authentique  du  style  du  stoïcien.  Le  philosophe  de  Chios  est 
l'auteur  des  6|jioi(u|j.ai;a  et  d'un  ouvrage  imité  par  Cicôron  dans  son  Cato  major. 
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f  Munitare  [A.  Fleckeisen]  La  phrase  de  Cic.  p.  S.  Roscio  §  140  quamviam, 
quod  iter  afectent  n'est  pas  un  vers  crétique,  mais  une  allusion  à  un 
octonaire  trochaïque  tiré  d'une  comédie  qui  serait  :  quâm  viam  munitet 
<illa>  et  quô  iter  adfectét  videtis.  %  Sur  le  Stichas  et  le  Miles  gloriosus 
de  Planté  [idem]  Stichus  v.  167,  lire  :  Auditavi  <hercle>  saépe  hoc  vulgo  6 
dicier.  Mil.  gl.  v.  12oo.  Qui  scis?  — Scio  mcopteolfactu,  ou  Qui<tu>scis? 
Scio  ego  olfactu.  If  Sur  le  Pseudolus  et  le  Stichus  de  Plaute  [F.  Redslob]. 
Ps.  279,  lire  :  Quod  tibi  promisit  quamque  ad  promisit  diem.  —  Ibid.  498 
et  499  :  quapropter  ted  expertem  amoris  habuerim  |  lui  gnati.  SI.  Qui- 
dum?  PS.  Ab  illo  quia  scibam  mihi  |  pistrinum  in  mundo  fore,  si  id  fecis-  10 
sem  palam.  —  Stichus,  759  :  Si  hoc  eduxis,  celeriter,  proinde  ut  consuctu's 
antidhac.  1[  Sur  Orose  [K.  Petsch].  Cet  auteur  raconte  que  César  a  com- 
mencé ses  campagnes  avec  sept  légions  tandis  que  les  autres  auteurs, 
en  particulier  Eutrope,  lui  en  donnent  dix.  Si  le  texte  n'est  pas  altéré,  cette 
indication  doit  avoir  été  intentionnelle  de  la  part  d'Orose,  qui  aime  à  faire  15 
la  critique  de  ses  sources. 

4n.e  et  5™»  livr.  Thucydide  et  ses  conceptions  religieuses  [H.  Meuss]:  L'au- 
teur établit  que  Thucydide  ne  croyait  ni  aux  miracles  (tlpaTa),  ni  aux  ora- 
cles (-xpïiTiAot).  Dans  les  passages  très  peu  nombreux  (13  sur  200  chapitres) 
où  il  est  question  de  religion,  Thucydide  ne  fait  que  reproduire  l'opinion  20 
des  orateurs  eux-mêmes  ou  celle  de  son  temps,  mais  non  la  sienne  propre. 
En  un  mot  l'auteur  paraît  d'accord  avec  les  conclusions  de  J.  Girard  (essai 
sur  Thuc.  259)  ou  de  Croiset  (introd.  à  son  éd.  p.  32  et  suiv.)  If  Sur  Sophocle 
[N.  Wecklein]  Ajax  799  lisez  Alavxi  ôeautÇet;  Oed.  Roi  37  raC-ca  (JiàvTewv;  Oed. 
Roi  1342  Tôv  [jlIy'  àXâiTT-jpov;  Phil.  1250-1252,  dittographie  de  1241-1256;  en  25 
outre  qqs  corrections  de  scolies  et  du  fragm.  768.  ^  Sur  la  construction  de 
«pt'v  [A.Weiske].  La  règle  de  syntaxe  concernant  up-v  doit  être  conçue  comme 
suit  :  Ttpt'v  demande  l'indicatif  quand  les  deux  actions  liées  par  cette  con- 
jonction coïncident  temporellemeiit,  l'infinitif  quand  elles  ne  coïnci- 
dent pas  temporellement,  mais  seulement  dans  la  pensée  do  l'écrivain.  30 
fl  Nouveaux  manuscrits  des  hymnes  horaéri([ues  [A.  Ludwich].  L'auteur 
donne  qqs  détails  sur  les  3  mss  nouvellement  découverts  21)  Cod. 
Ambrosiarus  22  (Cod.  Parisinus  23)  Cod.  Valicanus,  ainsi  que  sur  le 
cod.  Estensis  s.  Mutincnsis  (I)  proche  parent  (]u  D  (Ambrosianus  B). 
^  Proclus  et  Apollodore  [R.  Wagner].  Réfutation  de  l'hypothèse  de  Belhe  35 
(Hermès  XXVI)  d'après  laquelle  la  bibliothèque  d'Apollodore  et  les  excerpla 
de  Proclus  feraient  puisés  non  point  dans  les  poèmes  du  cycle  épique,  mais 
dans  un  manuel  de  mythologie  du  l»'  siècle  avant  J.  C.  If  Sur  les  Ilelleuika 
de  Xénophon  [J.  A.  Simon].  Etude  criti(iue  de  différents  passages  d'après 
la  nouv.  éd.  de  Keller  ainsi  III,  3,  2  (comparé  avec  Plut.  Aie  23  ae,  Paus.  «o 
III,  7,  7,  Ps-Plat.  Aie.  I,  p.  121'=)  III,  1,  5,  IV,  8,  15,  I,  3,  10,  III,  1,  1,  I,  2,  8. 
^  Batrachos-Battaros  [0.  IlenseJ.  Dans  l'ouvrage  de  Plutarque  :  irwç  ôeî  tov 
vlov  TroiYijjiâxwv  àxo-jeiv,  au  chap.  3  18"=  il  faut  lire  BxTTapoç  ô  7topvo6o(Tx6;  et  non 
Bâxpaxo;.  C'est  un  personnage  des  mimes  d'IIcrondas  et  non  un  leno  de  la 
comédie  de  Ménandre.  De  même  ScpaÎTOî  o  yelw-roTtoiô;  est  un  emprunt  à  45 
Homère  (Il  B  212  ou  270).  If  Sur  le  mot  [Aouasîov  et  le  musée  d'Alexandrie 
[W.  Weinberger].  Le  mot  ixouasrov,  dont  la  signification  iirimitive  est«  tem- 
ple, siège  des  muses,  »  désigne  ensuite  le  lieu  de  réunion  des  poètes,  puis 
l'école  de  philosophie  —  non  de  .rhétorique.  A  Alexandrie  ce  mot  est 
applitiué  à  une  sorte  d'Académie  des  sciences,  où  les  savants  avaient  leur  50 
habitation.  ^  Sur  les  oracles  pseudo-sibyllins  [K.  Buresch].  Etude  de  65  pas- 
sages, dont  la  liste  est  indiquée  à  la  fin  de  l'article.  %  Sur  les  discours 
d'Eschine  [G.  M.  Sakorraphos].  L'auteur  purge  le  texte  fortement  corrompu 
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des  discours  d'Eschine  de  nombreuses  interpolations  postérieures.  ^  Sur 
Alcibiades  II  de  Platon  [F.  Polie]  lAH  lisez  Trpâ^ovte;  et  non  Trpà^avxî;.  ^  Sur 
la  topographie  de  Gorcyre  [B.  SchmidtJ.  Examen  des  observations  de  J.  Par- 
tsch  (Wochcnsch.  fiir  class.  philol.  1891  n.   22)  relatives  à  l'ouvrage. de 

5  Tauteur  intitulé  Korkyraische  Studjen  Leipzig  1890;  étude  spéciale  de  la 
Situation  du  temple  de  Junon;  nécrologie  de  Johanncs  Romanôs.  ^  Sur  les 
Annales  de  Tacite  [P.  R.  Millier].  Lisez  :  niraius  opcris  v.c  laboris.  *l  Le  jour 
de  la  bataille  de  Mutina  [O.  E.  Schmidt].  La  date  donnée  par  Drumann  et 
Gardthausen  est  le  27  avril;  mais  celle  du  21  avril  donnée  par  Lange  semble 

10  plus  e-xacte.  ^  Sur  Horace  [P.  Barlh]  lisez  O.  I,  2,  21  audiet  cives  secuisse 
ferrum.  %  Sur  l'Agricola  de  Tacite  [O.  Keller]  lisez  :  summae  rerum  et  re- 
cuperatae  provinciae  gloria.  f  Lucain  et  Senèque  [G.  Ilosius].  On  trouve 
dans  la  Pharsalc  des  traces  évidentes  de  l'influence  que  Senèque  a  exercée 
sur  son  neveu  soit  pour  le  fond  des  idées  soit  pour  la  forme;  on  peut 

la  constater  que  Lucain  a  beaucoup  emprunté  non  seulement  aux  écrits  phi- 
losophiques de  Senèque  mais  aussi  à  ses  tragédies.  D'autre  part  il  y  a  des 
rapports  frappants  entre  la  Pharsale  et  la  tragédie  d'Octavie.  f  Sur  laPom- 
peiana  de  Cicéron  [J.  Lange]  §  24  lisez  :  suum  animum  au  lieu  de  suam 
manum.  f  Miscellanea  [W.  Drexlor].  Ausone  Ep.  22,  /(ij.  Le  mot  TuUianum 

20  renferme  le  nom  d'un  héros  agricole  Tylos  qui  était  adoré  en  Lydie  et 
qui  est  i^eprésenté  comme  Triptolème.  Paulinus  poema  ultimum  v.  122,  le 
mot  panis  peut  s'expliquer  par  l'habitude  que  l'on  avait  de  faire  des  images 
d'Osiris  ou  des  membres  d'Osiris  en  pâte.  Alhen.  III,  149=  doit  être  expliqué 
par  le  fait  que  dans  l'antiquité  comme  de  nos  jours  le  pain  avait  un  efl"et 

25  préservatif  contre  les  charmes.  Hymne  à  Artemis  (pap.  Paris.  2522)  v.  12, 
l'expression  Tàpxapa  -x^Pî^-"  çaeivôv  doit  être  maintenue  en  se  souvenant 
que  l'IIadôs,  comme  les  différentes  parties  du  ciel,  est  une  personnification 
du  corps  du  soleil.  Dans  le  grand  papyrus  magique  de  Paris  v.  2715, 
le  mol  çpo-jvr)  ou  îjpûvv]  s'explique  par  les  rapports  que  l'on  constate  en 

30  divers  pays  entre  la  lune  et  le  crapaud.  Liste  des  divinités  qui  ont  le 
surnom  d'£7CYi-/oo;.  Dans  les  formules  de  malédiction  publiées  par  Delattre 
Bulletin  de  corresp.  hell.  XII  29i-302,  lire  n»  31,  p.  301  à  la  fin  rfi-n  rfi-f\  Tà-/y 
Tax"-»-  Dans  le  catalogue  des  gemmes  de  la  collée! ion  Tobias  Biehler,  lire 
n»  134  l'inscription  de  cette  manière  :  Salvo  EUespontio  felix  Antrofus. 

33  Explication  d'un  bas  relief  décrit  par  Mordtmann  (AEM.  VIII,  p.  206,  n»  18). 
Cette  pierre  doit  venir  de  la  ville  de  Périnlhe,  colonie  ionienne  qui  lirait 
sa  richesse  de  ses  vins. 

\^  6"  livr.  Représentations  anléhomériques  de  scènes  de  bataille  homéri- 
ques [II.  Kluge].  L'auteur  rapproche  cortains  combats  représentés  sur  les 

W  objets  d'art  trouvés  à  Mycèncs  de  passages  de  l'Iliade.  1.  Anneau  à  cacheter 
du  4«  tombeau  ==  A  ol7-o38.  2.  Sardonyx  du  3«  tombeau  =  Il  330-334.  3.  Pa- 
rure du  3«  tombeau  =  A  218-247.  4.  Stèle  funéraire  du  5"  tombeau  =  A  113- 
121.  0.  Lame  de  poignard  du  4«  tombeau  rappelle  M  41-46  et  d'autres  pas- 
sages. Gomment  faut-il  expliquer  ces  rapprochements?  Pour  les  deux  der- 

4*>  nières  scènes  le  ou  les  poètes  de  l'Iliade  ont  certainement  eu  sous  les  yeux 
les  représentations  artistiques  ;  pour  les  trois  premières,  il  faut  admettre  que 
le  poète  tout  à  la  fois  a  vu  les  objets  d'art  et  a  emprunté  ses  comparaisons 
à  d'anciens  récits  épiques.  ^  Sur  Thucydide  [K.  J.  Liebhold].  IL  89,  2,  au 
lieu  de  tw  ôï  Ixâxspot  lisez  tw  os  èv  Oocrlpr.).  ^  Sur  Aristonicus  (A.  Ludwich). 

50  1.  ;;mt-:^p,  ^wpia.  Réfutation  de  certain  passage  de  Ilelbig  (l'épopée  homérique 
expliquée  par  les  monuments).  Aristarque  (Aristonicus)  aflirme  que  Çwja-x 
dans  Homère  désigne  la  cuirasse  entière  (la  partie  pour  le  tout)  et  non  le 
bord  du  bas  comme  le  veut  Ilelbig.  Le  problème  de  la  cuirasse  homérique 
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n'est  pas  encore  absolument  résolu.  2.  Yua).ov.  Les  y^a^-a  0<ipr,xoç  aux  yeux 
d'Arislarque  (cf.  Lehrs  De  Arist.  studiis  106)  désigneut  ipsa  loricae  convexa. 
Examen  des  preuves  à  l'appui.  3.  xaiitiovî/].  Ce  mot  employé  deux  fois  par 
Homère  signifie  selon  Arlstarque  (cf.  Apollon.  Soph.  94,  29,  Aristonicus  X 
237)  T/-|V  èx  Y.y.-y.[Lovr]i  vîy.?)v.  Réfutation  des  opinions  contraires.  \  Une  ciste  de  » 
Préneste  au  musée  de  Garlsrulie  [M.  Benckcr].  Annonce  et  compte-rendu 
de  la  brochure  portant  ce  titre  par  Karl  Schumaclier  (Heidelber^,  Siebert 
1891).  ^  Une  épitaphe  égyptienne  [W.  Scliwarz].  Quelques  corrections  ap- 
portées à  l'inscription  GIG.  4708.  \  Nouvel  écrit  sur  Syracuse  [B.  Lupus]. 
Annonce  et  examen  critique  d'une  brochure  de  Saverio  Cavallari  intitulée  :  lo 
Appendice  à  la  topographie  archéologique  de  Syracuse,  dans  laquelle  l'au- 
teur expose  le  résultat  des  fouilles  de  1883-1891  et  surtout  de  celles  faites 
sur  le  nouveau  cimetière.  Le  critique  conteste  un  certain  nombre  d'asser- 
tions de  l'auteur.  ^  'H  'EK  MOTi^EIOY  [E.  Dittrich].  Cette  édition  des  poèmes 
homériques  provient  d'un  {ioucteîov  de  la  Crète  et  a  été  apportée  à  Alexan-  is 
drie  par  Callistrate.  ^  Sur  la  -rzolizdy.  de  Platon  (0.  Apelt).  Correction  des 
deux  passages  436=»  et  348'=.  ^  Encore  l'archétype  des  lettres  à  Brutus[L.  Gur- 
liltj.  Polémique  contre  Schmidt  (cf.  Jahrbiicher  fiir  Philol.  u.  Padagogik  1890). 
La  lettre  I,  3,  se  décompose  en  deux;  la  première  (§  1-3)  a  été  écrite  le  20 
avril  au  soir  ouïe  21  de  bon  matin;  la  seconde  (§  4)  le  27  avril.  La  lettre  I,  20 
18,  est  authentique;  il  peut  en  être  de  même  de  la  fin  (§  17)  de  la  suasoria 
précédent.  Ce  §  serait  ce  billet  de  Brutus  à  Cicéron  auquel  il  est  répondu, 
I,  14.  %  Principale  source  de  l'Histoire  des  rois  dans  Diodore  [R.  v.  Scala]. 
Cette  source  est  Polybe.  ^  Sur  T.  Live  [A.  Wodrig],  XXVII,  28,  6,  sq.  La 
phrase  ut  sine  arbitre...  agerent,  se  rapporte  à  ce  qui  précède,  c'est-à-dire  2S 
au  message  d'Annibal  qu'on  renvoie,  et  non  à  ce  qui  suit.  *^  La  recension 
d'Eustochius  d'Aulu-Gelle  :[M.  Hertz].  Il  n'y  a  jamais  eu  d'exemplaire  d'A. 
Celle  revu  par  Eustochius. 

7""  Uvr.  Les  oracles  pseudosibjUins  et  leur  plus  récente  critique  [A.  Rzach]. 
Réfutation  des  attaques  portées  contre  son  édition  par  Buresch  (cf.  juillet  30 
1892,  p.  114).  Rzach  établit  d'abord  la  supériorité  de  la  famille  de  mss.  Q 
sur  *bW  en  reprenant  \n\  grand  nombre  de  passages  du  IV"^  livre  sur  les- 
quels Buresch  s'est  étrangement  mépris.  Rz.  prouve  ensuite  par  l'examen 
de  6av£(5vTwv,  III,  334;  èx),aO£OVT£ç,  III,  34;  [loloZy^tç,  I,  85;  po>,ri0ît;,  XIV,  73,  et 
itE(T<7o{;vTat,  XIV,  144,  etc.,  qu'il  est  aussi  au  courant  que  sou  adversaire  du  35 
dialecte  alexandrin-égyptien  et  de  la  métrique  grecque.  Toutes  les  inter- 
polations et  les  corruptèles  ont  été  éloignées  par  la  comparaison  avec 
d'autres  passages  parallèles  mieux  conservés.  On  ne  saurait  faire  11  comme 
B.  des  corrections  dues  aux  Nauck,  Ludwich,  etc.  ^  La  légende  de  la  mort 
du  grand  Pan  [W.  H.  Roscher].  L'auteur  réfute  d'abord  les  explications  40 
données  par  Welcker,  Preller  et  Mannhardt  de  la  légende  de  la  mort  du 
grand  Pan  rapportée  par  Plutarque  (de  def,  orac.  c.  17),  puis  il  tente  lui- 
même  une  explication  en  rapprochant  le  dieu  grec  du  Pan  de  la  mytho- 
logie égyptienne.  ^  Adresse  aux  mythologues  [0.  Gruppe].  L'auteur  fait 
observer  aux   recenseurs  de  son  ouvrage  (les  cultes  et  les  mythes  grecs,  46 
p.  277)  qu'il  n'a  point  fait  de  l'ivresse  le  principe  de  la  religion.  Toute  son 
argumentation  est  celle-ci  :  s'il  y  avait  un  principe  religieux,  il  se  ferait 
jour  dans  la  plus  ancienne  forme  de  la  religion.  Or  cette  forme  à  l'origine 
n'est  pas  autre  chose  que  le  festin;  dès  lors  aucun  principe  religieux.  H 
Contributions  à  la  connaissance  de  calendriers  grecs  [E.  Bischoff].  1.  Sur  SO 
le  calendrier  commun  thessalien.  Par  la  découverte  de  3  nouveaux  mois, 
l'auteur  range  les  mois  du  calendaier  thessalien  comme  suit  :  Panamos, 
Hermaios,  Itonios,  Euouios,  Themistios,  Ilyperoios,  Leschanorios,  Aphrios, 
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Thyos,  Ilomoloïos,  Ilippodromios,  PLyllikos.  2.  Le  calendrier  perrèbe.  Les 
12  noms  de  mois  aujourd'hui  découverts  de  ce  calendrier  sont  les  mêmes 
que  précédemment,  sauf  Euonios  remplacé  par  Apollonios,  Hyperoios  par 
Bios  et  Thyos  par  Agagylios.  3.  Le  calendrier  de  Halos  et  le  calendrier  des 

6  autres  villes  phlhiotes.  Noms  et  ordre  des  mois  à  Halos  :  Adromios,  Euo- 
nios, Pythoios,  Ilagnaios,  Dionysios,  Genetios,  Megalartios,  Themistios, 
Dematros,  Ilécatombios,  Homoloïos,  Thyos.  On  connaît  en  outre  les  noms 
de  9  mois  d'autres  villes  phthiotes;  mais  il  faut  attendre  la  découverte  de 
nouvelles  inscriptions  pour  les   classer.  \  Sur  le  pont  du  Rhin  de  César 

10  [G.  Ilubo].  L'intervalle  de  40  pieds  qui  sépare  les  poutres  qui  soutiennent 
ce  pont  doit  être  mesuré  à  la  surface  de  l'eau,  comme  l'entendait  Napo- 
léon III,  mais  en  n'y  comprenant  pas  l'épaisseur  des  poutres,  f  Sur  les 
Fastes  d'Ovide  [F.  Polie].  IV,  612,  lisez  :  valle  lubet.  1[  Contributions  à  la 
tactique  romaine.  Rang  et  avancement  des  centurions  [F.  Giesing].  Critique 

16  très  favorable  de  l'ouvrage  de  Frôlich,  Bas  Kriegswesen  Caesars  (Ziirich, 
t889-91).  L'auteur  admet  trois  classes  :  les  primi  prières  des  3  divisions, 
les  prières  et  les  posteriores.  If  Sur  le  IX»  et  le  XI"  livre  de  Quintilien  [Mr. 
Kinderlin].  IX,  4,  81,  lisez  :  amphibrachyn.  duabus  longis  en  supprimant 
huic  contrarium  du  texte  de  Halm.  IX,  4,  119,  ce  paragraphe  doit  être 

20  ponctué  en  mettant  un  point  interrogatif  après  le  second  fuisse  et  sans 
mettre  compositio  enim  patiebatur  entre  parenthèse.  Lisez  sed  sentiam. 
IX,  4, 130,  nemo  dubitat.  IX,  4,  135,  non  trochaeis  qui  celeres  quidem,  sed 
sine  viribus  sunt.  IX,  4, 137,  Gelsus  aliquando  et.  La  phrase  suivante  ne  se 
rapporte  pas  au  précepte  de  Celsus.  Il  faut  la  lire  :  sed  sit  necesse  est  tarda 

25  et  supina  intérim,  uerum  non  nisi,  etc.,  enfin  odiosum,  IX,  4,  139,  quo- 
minus  id  mirum  est.  XI,  3,  2,  —  :  felices  tamen  <non  erimus  ni>  si  nos- 
trum,  etc.  ou  felices  tamen  <erimu3  ita  demum>  si  nostrum  etc.  XI, 
3,  8,  aliquamdiu,  au  lieu  de  aliquando.  XI,  3,  16,  dulcis  <enim  debet> 
esse  etiam  in  eo,  non  exprobrans  sonus.  XI,  3,  24,  nec  silentio  subsidat. 

30  XI,  3,  52,  mettre  les  mots  in  quo  est  aliquid  temporibus  praeflnitis  entre 
parenthèses.  XI,  3,  38,  ludorum  floralium  et  remplacer,  après  dixit,  le 
point  par  une  virgule.  ^  Sur  Plante  [J.  Lange].  Truc.  283,  suiv.  lisez  <hic> 
mihi  narras,  ubi  nusquam  ulla  feminast  in  aedibus?  et  Rud.  529  ne  ther- 
mipolium  quidem  <usquam>  ullum  instruit. 

3S  8»  et9«  liv.  Divers  sur  les  Trachiniennes  [J.  Oeri].  Étude  de  quelques  passa- 
ges importants  de  la  pièce.  1.  L'auteur,  tout  d'abord,  maintient  son  ancienne 
manière  de  voir  au  sujet  des  12  ans  prédits  par  l'oracle  (v.  824  et  suiv.)  en 
opposition  à  Schreiner  (progr.  du  gymn.  de  Znaim  1885-1886),  qui  avec 
Bergk,  Nauck  et  d'autres  voudrait  réduire  ces  12  ans  à  12  mois.  2.  Le  pas- 

40  sage  1164-1173  est  étudié  à  nouveau  :  l'auteur  retire  2  anciennes  conjec- 
tures aux  vers  1164  et  1165  et  défend  la  tradition,  tandis  que  v.  1169  il  lit 
■fi  [xot  xpô^/u)  Tw  ÇwvTi,  xîù  TcapôvTt  vûv  en  rapportant  îwvti  à  Héraclès,  non  à 
-/p6v(;).  3.  Les  vers  29  et  suiv.  n'ont  besoin  d'aucune  correction.  4.  Au  vers 
127  àvàXyrjTa  a  le  sens  de  "  sans  pitié,".  5.  Vers  366  au  lieu  de  wcxoÛîôe  lisez 

45  x(5pr,v  Ttpo.  .  6.  440  lisez  avec  la  tradition  Ttéipuxev  et  non  Tilçuxaç  corr.  de 
Nauck.  7.  Les  mots  narpôiov...  <tt($Xov  au  v.  562  se  comprennent  très  bien. 
8.  De  môme  pour  582-587.  9.  Olvéw;  yâiiov  au  v.  791  désigne  l'union  d'Oenée 
et  non  avec  Weckleln  la  fête  nuptiale  chez  Oenée.  10.  V.  910  lisez  xa\  tov  ; 
aitatSa;  è;  to  Xonrbv  ou;  S6|xouç.  11.  904  et  suiv.  maintien  de  la  leçon  des  msc. 

50  12.  De  môme  pour  les  anapestes  de  la  fin.  Pour  terminer  l'auteur  défend 
sa  manière  de  voir  relative  à  la  tendance  morale  et  éducatrice  de  la  pièce. 
^  Le  Sophiste  de  Platon  et  la  théorie  des  idées  [0.  Apelt].  Réfutation  de 
quelques  assertions  émises  par  Zeller  dans  sa  recension  de  l'œuvre  de  l'au- 
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leur  intitulée  «  Contributions  à  l'histoire  de  la  philosophie  grecque  »  (Leipzig 
1891).  1.  L'auteur  démontre  que  Platon  dans  sa  théorie  des  idées  a  attribué  à 
celles-ci  une  vie  spirituelle  et   rien  de  plus.  C'est  le   seul  mouvement 
(xîvYidi;)  qu'elles  aient.  11  est  donc  faux  de  leur  prêter  une  vertu  créatrice. 
L'auteur  s'appuie  pour  son  argumentation  sur  deux  passages  du  Sophiste  5 
247"»  et  248».  Le  premier  renferme  une  définition  qui  n'est  pas  le  dernier 
mot  de  Platon,  mais  a  quelque  chose  de  plaisant  que  l'on  aurait  tort  de 
prendre  au  sérieux  et  qui  serait  en  contradiction  formelle  avec  la  théorie 
du  repos  des  idées,  exprimée  tôt  après  249  b.  Voulût-on  même  la  prendre 
au  sérieux,  elle  ne  serait  pas  davantage  en  harmonie  avec  ce  qu'Aristote  lo 
affirme  de  Platon  dans  la  Topique  et  la  Métaphysique.  2.  En  se  servant  de 
la  méthode  inductive,  Platon  n'est  arrivé  que  tard  (Républ.  517c)  à  concevoir 
la  divinité  comme  Pidée  du  bien.  Les  idées  ne  sont  que  causes  finales  et 
non  causes  efficientes.  La  force  créatrice  est  précisément  un  privilège  de 
la  divinité  sur  les  idées.  Apelt  termine  son  article  par  des  considérations  15 
sur  l'époque  de  la  composition  du  Sophiste  et  réfute  les  assertions  de  Zeller 
sur  les  rapports  entre  Platon  et  les  Mégariens,  f  Sur  la  syntaxe  du  nom 
de  nombre  AYO  [E.  Hasse].   Travail  statistique  dont  voici  les  résultats  : 
Contre  17  passages  (7  Thuc,  6  Xén.  3  Plat.  2  Dém.)  où  Sûo  est  employé  au 
gén.  et  6  où  il  est  datif  (o  Thuc.  1  Xén.),  on  rencontre  Suoîv  102  fois  au  gén.  20 
et  31  au  datif  (poètes  dramat.,  historiens  et  orateurs),  soit  une  proportion 
de  6,  3  : 1.  ^  Sur  le  Codex  Estensis  des  hymnes  homériques  [H.  HoUander]. 
Cod.  E  et  L  proviennent  Pun  et  l'autre  du  Codex  Aurispa  (A),  la  source  de 
tous  les  msc,  sauf  M.  f  Sur  l'Anabase  de  Xénophon  [F.  Reuss].  L'auteur 
démontre  par  Pétude  de  46  passages  que  le  texte  de  PAnabase  a  subi  de  nom-  25 
breuses  interpolations  ;  il  termine  par  un  rapprochement  entre  Xénophon 
et  Hérodote  d'un  côté  et  entre  Denys  d'Halicarnasse  et  Xénophon  de  l'autre 
côté,  f  Communications  relatives  aux  manuscrits  sur  papyrus  [F.  Blass]. 
L'auteur  fait  part  d'observations  faites  de  visu  sur  les  papyrus  égyptiens. 
1.  AristOte  uoX.  AOiiv.2.  Hyperide  xaTà<I'i)>t7t7itSou.  3.  Hyperide  xaxà  AruxodOlvou;  30 
et  ûnep  Auxrfcppovo;.  4.  Euripide  Antiope  S  v(5[it[j:a.  ^  Jugement  d'Aristote  sur 
la  démocratie  [P.  Gauer].   L'auteur  prouve  d'abord  que  le  passage  de  la 
r.olix.  ch.  41  vers  la  fin  :  xa\  toûto  SoxoOat  7io(£îv  opOw?  marque  bien  Pintention 
formelle  d'Aristote  de  louer  la  démocratie.  Si  par  là  il  est  en  contradiction 
avec  la  Polit.   IV,  4,   il  ne  faut  pas  en  conclure  à  Pinauthenticité  de  la  36 
TioXiTEÎa,  comme  l'a  fait  F.  Cauer,  ni  à  une  interpolation  du  passage  incri- 
miné. Cette  contradiction  est  tout  à  fait  inconsciente  de  la  part  d'Aristote 
et  rappelle  celle  d'Homère  ou  d'Hérodote.  Au  reste  le  passage  n'est  p.  a.  d. 
qu'une  citation  de  la  Pol..  HI,  10,  où  Aristote  fait  l'éloge  de  la  démocratie. 
H  Sur  Hérodote  (A.  Weiske).  En  se  représentant  ce  qu'étaient  les  Carnéen-  40 
nés  à  Sparte  (v.  Hér.,  VI,  106),  fête  des  morts  de  9  jours,  on  ne  saurait 
blâmer  les  Spartiates  de  n'avoir  pas  répondu  immédiatement  à  l'appel  des 
Athéniens.  ^  Sur  César  De  belle  gallico  [J.  Lange]   V,  57,  3.  Lisez  équités 
plerumque  eminus  tela   intra  vallum  coniciebant.  VI,  8,2,   eadem  usus 
simulatione  timoris  placide  progrediebatur.  I,  31,  H,  ut  omnes  Galli  e  fini-  45 
bus  pellerentur.  VII,  47,  5,  ut  sibi  parcerent  neu  <  facerent>  sicut  Ava- 
rici  fecissent  <ut>  ne  a  mulieribus  quidem  atque  infantibus  abstine- 
rent.  ^  Les  poésies  d'Horace  sur  Ganidie  [H.  Duntzer].  Ces  trois  poésies 
(Sat.  I,  8,  Ep.  5  et  17)  forment  un  crescendo  dans  la  raillerie.  Horace  y  a 
tourné  en  ridicule  la   sorcellerie ,  tandis  que  parmi  les  poètes  contem-  50 
porains,  Virgile  la  représente  comme  une  superstition  de  la  campagne 
et   les  autres  n'en  parlent  qu'occasionnellement.  Ces  morceaux  ont  dû 
plaire  tout  particulièrement  à  Mécènes.  La  tradition  d'après  laquelle  Ça- 
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nidia  est  un  pseudonyme  pour  Gralidia  est  acceptable;  elle  est  une  mere- 
trix  de  la  Subura.  Mais  rien  ne  prouve  qu'elle  ait  jamais  été  la  maîtresse 
d'Horace  et  qu'elle  fût  une  marchande  de  parfums  de  Naples.  %  Sur  TibuUe 
[F.  Wilhelm]  I.  La  seconde  élégie  de  TibuUe  est  un  TtapaxAaydîOupov.  L'amant 

5  sortant  d'un  symposion  pour  se  rendre  cbez  Dealia,  trouve  la  porte 
fermée;  il  a  d'abord  l'idée  de  retourner  vers  ses  compagnons  et  de  s'y 
enivrer  pour  oublier  son  chagrin.  Mais  au  v.  5  il  se  décide  à  rester  devant 
la  porte  et  à  entonner  son  chant  d'amour.  II.  Maintenir  au  vers  I,  3,  13, 
respiceret  en  donnant  à  ce  mot  le  sens  de  se  faire  un  souci  de,  au  vers,  1, 4, 

10  30,  alta,  au  vers  I,  7,  8,  nitidis,  au  vers  IV,  i,  173,  confundilur  (=  turba- 
tur).  ^  Encore  une  fois  l'ordre  du  livre  dans  les  Naturales  Quaestiones  de 
Seuèque  [W.  Allers].  La  comparaison  avec  les  ouvrages  qui  traitent  des 
mêmes  matières  que  S.  (la  Météorologie  d'Aristote,  l'ouvrage  anonyme  Ttepl 
y.($(j|xou,  le  De  placitis  philosophorum  de  Plutarque,  les  Eclogae  physicae  de 

16  Stobée,  rilistoria  naturalis  de  Pline)  amène  à  adopter  l'ordre  suivant  :  II», 
VII,  I,  IVb,  V,  VI,  II^  III,  IV''.  f  Sur  les  Métamorphoses  d'Ovide  [Ph.  Lœwe], 

V,  58,  lisez  :  fraçlis  confudit  in  oribus  ossa.  ^  Sur  l'Agricola  de  Tacite 
[P.  R.  Millier]  c.  8,  lisez  :  ne  inclaresceret  au  lieu  de  incresceret;  c.  9,  intel- 
legit  au  lieu  de  et  elegit  ;  c.  14,  superstitionum  cum  persuasione  ;  c.  12, 

20  nec  fecundum;  c.  18,  privus  au  lieu  de  patrius;c.  33,  quando  saliabitur 
animus  au  lieu  de  quaudo  acies  (Rhenanusj;  c.  42,  in  adprobationem 
composiius.  ^  Une  route  de  commerce  universelle  [W.  Schwarz].  Descrip- 
tion d'après  Pline  (VI,  101-106)  de  la  route  d'Alexandrie  en  Inde.  La  ville  de 
Juliopolis  devait  être  dans  les  environs  immédiats  d'Alexandrie  et  avoir 

25  été  fondée  sous  Néron.  De  là  on  se  rendait  en  12  jours  par  eau  à  Koptos, 
sur  le  Nil  ;  de  là  en  12  jours  par  terre  à  Berenike,  sur  la  mer  Rouge.  Sur 
cette  partie  de  la  route,  Pline  n'est  pas  d'accord  avec  l'itinerarium  Anto- 
nini  et  la  Tabula  Peutingeriana.  Il  y  avait  10  stations  intermédiaires  dont 
il  ne  cite  que  la  8-  et  la  10e.  t^  Sur  la  figure  étymologique  en  latin  [J.  IL 

30  Schmalz].  Appendice  à  un  article  publié  par  l'auteur  sur  le  De  figuris  etymo- 
logicis  linguae  latinae  de  Landgraf  dans  la'Philologische  Rundschau,  II, 
47. f  Sur  le  Corpus  inscriptionum  latinarum  [C.  F.  W.  Miiller],  II,  2211,  7,  lisez 
subaediani  au  lieu  de  subidiani,  II,  3240,  7,  lisez  aeramentis  au  lieu  de  orna- 
mentis  ;  II,  5069,  4,  avio  avec  l'original  ;  II,  5072,  7  et  5038,  5,  desiderantis- 

35  simae  et  non  desideratissimae;  II,  5439  et  III,  5,  7,  anima  adversio  avec 
l'origiual  ;  II,  6278,  25,  sectae  suae  ne  doit  pas  désigner  l'école  stoïcienne 
mais  les  principes,  le  caractère;  III,  1653,  a  se  ne  se  rapporte  pas  à  liberti 
et  heredes  mais  à  faciendum  curarunt  et  signifie  :  avec  ses  moyens  parti- 
culiefs;  III,  291=6318,  18,  thiasus  lib.  ne  désigne  pas  un  Thiasus  libertus 

40  mais  un  thiasus  Liberi,  c'est-à-dire  une  confrérie  en  l'honneur  de  Bacchus; 
IV,  1238  doit  être  lu  :  quisque  homo  canis  hic  kakaverit...;  V,  8902,  9,  lisez 
bene  mercntissimo  au  lieu  de  vere  ver  ;  VI,  21200,  quod  vitam  vivons 
semble  indiquer  que  l'auteur  avait  dans  l'esprit  quod  (=  quoad)  vitam  vixi; 

VI,  22276,  5,  lisez  quan  Jone  avec  l'original  ;  VI,  23883,  cum  cubiculo  supe- 
45  riore;  IX,  5191,  3,  consul  quinto. 

^^  10'"°  livr.  Sur  l'histoire  des  guerres  modiques  [II.  Welzhoferj.  (Suite  : 
Voir  R.  de  Phil.,  juillet  1892,  p.  103.)  V.  Le  combat  des  Thermopyles.  Avant 
le  récit  de  la  bataille  Hérodote  énumèrc  encore  une  fois  l'effectif  des  troupes 
perses  ;  mais  le  chiffre  de  3  millions  de  guerriers  qu'il  indique  réprésente 
50  la  somme  totale  des  forces  dont  pouvaient  disposer  les  rois  de  Perse.  —  On 
ne  saurait  mettre  en  doute  la  tempête  qui  détruisit  une  partie  de  la  flotte; 
mais  le  chiffre  de  400  navires  perdus  est  beaucoup  trop  élevé.  —  Les  Ther- 
mopyles étaient  défendues  par  8,000  hommes  environ  et  non  par  3,000.  — 


NEUE  JAHRBÛCHER   FÏJR   PHILOLOGIE   UND   PÂDAGOGIK.  97 

Léouidas,  quoique  désapprouvant  la  politique  d'oppDsition,  fait  son  devoir 
et,  comme  Codrus,  meurt  pour  sa  patrie.  —  4  jours  se  passent  sans  combat, 
parce  que  Xerxcs  ne  peut  croire  à  une  résistance  qui  lui  paraît  insensée; 
pendant  ce  temps,  nombreux  pourparlers  entre  les  deux  armées.  Le  5™» 
jour  la  lutte  s'engage  d'abord  avec  les  Mèdes,  puis  avec  les  Immortels  ;  5 
récit  véridique  en  somme,  mais  erroné  quand  Xerxès  est  représenté  trem- 
blant pour  son  trône  et  son  armée.  4,000  Grecs  succombèrent  pendant  les 
deux  premiers  jours  ;  le  troisième  eut  lieu  la  trahison  d'Epialtès.  Récit 
exact;  mais  le  chiffre  de  20,000  Perses  qui  avec  Hydarnès  contournent  le 
défilé,  est  aussi  exagéré.  Léonidas  renvoie  les  alliés  et  garde,  pour  couvrir  10 
leur  retraite,  les  Spartiates,  les  Thespiens    et  les  Thébains  au  nombre 
de   500  hommes.  —  Contradiction  dans   le  récit  d'Hérodote  relatif  à  la 
mort  et  à  la  bravoure  de  Léonidas  ;  total  des  pertes  à  peu  près  le  même 
pour   les   deux  armées  (4,000  h.).  ^  Sur  l'histoire  de  la  médecine  dans 
l'antiquité  [M.  Wellmann].  Étude  de  5  médecins  anciens  :  Straton  (1"  s.  IB 
apr.  J.-C);  Aëtios  Sikamios  n'est  autre  sans  doute  que  Aëtios  d'Amida. 
Hermogène,  fils  de  Charidème  (1"  s.  de  l'ère  chr.),  disciple  de  l'école  des 
Erasistratéens,  fondée  à  Smyrne  par  Ilikesios.  Apollonius  Claudius,  l'un 
des  nombreux  Apollonius  que  connaît  la  littérature  médicale  de  l'antiquité. 
Des  deux  médecins  Antipatros  qu'a  connus  Galenus ,  l'aîné  était  l'ami  de  20 
Aelius  Gallus,  gouverneur  d'Egypte  sous  Auguste.  ^  La  pléthore  chez  Era- 
sistrate  [R.  Fuchs].  Étude  de  la  pléthore  chez  Erasistrate  et  des  maladies 
qui  en  découlent,  surtout  de  la  pléthore  sanguine,  qui  est  la  cause  essen- 
tielle, mais  non  unique  de  toutes  les  maladies.  ^  Un  livre  d'exercices  épis- 
tolographiques  parmi  les  papyrus  de  Paris  [W.  Schmid].  Le  premier  papyrus  26 
de  la  bibliothèque  impériale,  publié  par  Brunet  de  Presle,  contient  entre 
autres  deux  lettres  que  l'auteur  considère  comme  des  exercices  d'école, 
semblables  aux  lettres-modèles  connues  sous  le  nom  de  Démétrius  et  de 
Proclus.  Ce  qui  les  caractérise  c'est  le  soin  avec  lequel  on  évite  l'hiatus, 
le  caractère  périodique  des  phrases  et  la  recherche  de  certaines  tournures  30 
empruntées  à  la  prose  attique.  1[  Sur  le  Protagoras  de  Platon  [F.  Polie  et 
B.  Grosse].  Correction  aux  passages  342^  et  353^.  ^  L'absence  d'ombre  du 
Zeus-abaton  sur  le  Lycée  [IL  Roscher].  L'auteur  réfute  d'abord  l'explication 
métaphorique  de  ce  fait  étrange  tentée  par  Welcker  et  d'après  laquelle 
affxiov  yîyveaôai  serait  un  euphémisme  pour  ôavaToOtrOat.  On  ne  saurait  faire  35 
valoir  non  plus  l'étymologie  de  Zeus  Aûxato;  comme  un  dieu  spécifique  de 
la  lumière.   Le  phénomène  trouve  son  explication  dans   l'identification 
du  Lycée  avec  l'Olympe,  ce  siège  des  dieux  à  l'abri   des  vents,  de  la 
pluie,  de  la  neige  et  do  l'ombre.  (Cf.  Od. ,  ç  42  avec  comment.  d'Eustathe). 
1[  Sur  les  fables  de  Phèdre  [F,  Polie].  La  fable  de  Phèdre,  III,  4,  Lanius  et  40 
Simius,  présente  deux  obscurités.  1»  On  ne  sait  si  le  singe  est  vivant  ou 
mort  ;  mais  il  est  plus  probable  qu'il  est  mort.  2»  On  ne  comprend  pas 
quelle  plaisanterie  renferme  la  réponse  du  boucher.    L'auteur  propose 
de   lire  le   premier   vers    :    Pendere   ad  lanium  Aesopus  vidit  simium. 
^  Correspondance  de  Cicéron  dans  les  années  59  et  58  [W.  Sternkop].  Les  45 
lettres  ad  Att.,  II,  4-7,  ont  été  écrites'dans  la  première  quinzaine  d'avril  59 
à  Antium  (Cicéron  semble  n'avoir  pas  possédé  de  villa  près  de  cette  lo- 
calité outre  la  maison  de  ville  dont  il  était  propriétaire;  :  II,  8,  entre  le  15 
et  le  18  avril,  et  II,  9,  le  18  avril  également  à  Antium  ;  II,  12,  à  Très  Ta- 
bernae  et  II,  10,  à  Apii  Forum,  dans  son  voyage  au  Formianum;  II,  11,  50 
13-15,  entre  le  21  et  le  29  avril  au  Formianum  ;  II,  16,  le  1  mai  ;  II,  17,  avant 
le  6  mai  dans  le  même  lieu.  Les  Lettres  II,  18-25,  sont  écrites  do  Rome 
dans  l'ordre  où  elles  nous  ont  été  transmises,  à  savoir  entre  le  commence- 
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ment  de  juillet  et  le  mois  de  septembre.  Ad  Q.  fr.,  I,  2,  est  écrite  entre  le 
25  octobre  et  le  10  déc.  Ad  Att.,  III,  1,  est  la  première  des  lettres  de  Cicéron 
depuis  sou  départ  pour  l'exil.  Elle  a  été  écrite  dans  son  voyage  pour 
Brindes.  Ad  Att.,  III,  3,  est  de  Vibo,  encore  dans  le  mois  de  mars  58,  III,  4, 

K  au  départ  de  cette  ville,  c'est-à-dire  au  commencement  d'avril,  III,  5  à 
Thurii,  le  6  avril,  III,  2;  le  8  avril  in  oris  Luc.  (comme  l'auteur  lit  avecBo- 
sius),  III,  6  le  17  des  environs  de  Tarente,  III,  7,  et  epist.,  XIV,  4  le  29 
avril  de  Brindes,  le  jour  de  sou  départ  pour  la  Grèce.  Ad  Att,,  III,  8,  est  du 
29  mai  à  Thessalonique,  III,  9,  et  ad  Q.  fr.,  I,  3,  du  13  juin.  Ad  Att.,  III,  10, 

10  du  17  juin.  III,  11-21,  sont  toutes  datées,  sauf  la  lettre  18  qui  doit  être  ce- 
pendant à  .sa  place  chronologique.  Ad  Q.  fr.,  I,  4,  est  à  peu  près  du  5  août. 
Ep.,  XIV,  2,  est  du  5  octobre.  Les  lettres  ad  Att.,  III,  22,  et  epist.,  XIV,  1, 
ont  été  commencées  par  Cicéron  à  Thessalonique  et  achevées  à  Dyrrachium 
où  il  les  a  expédiées  le  25  novembre.  Ad  Att.  IIT,  23,  et  epist.,  XIV,  3,  sont 

15  du  29.  Ad  Att.,  III,  24,  du  10  décembre.  Les  trois  lettres  ad  Att.,  III,  26,  27, 
et  epist.,  V,  4,  sont  du  commencement  de  57.  1  Sur  les  Héroïdes  d'Ovide 
[Ph.  Lœwe].  8,  104,  lisez  :  eminus  a  !  nos  bis  diruta  Troia  ferit. 

^^  llmo  livr.  Sur  l'histoire  des  guerres  médiques  [II.  Welzhofer].  (suite).  VI. 
Les  batailles  navales  d'Artémision.  Les  Spartiates  quoique  n'ayant  fourni 

20  que  10  vaisseaux  reçoivent  le  commandement  des  forces  navales  ;  les 
Athéniens  acceptent,  non  par  patriotisme,  comme  le  veut  Hérodote,  mais 
parce  qu'ilscherchent  à  entraîner  la  Grèce  entière  dans  la  guerre.  La  situa- 
tion à  Artemision  parait  mauvaise  à  Eurybiade  et  ses  collègues,  mais 
Thémistocle  les  corrompt  avec  de  l'argent  eubéen  et  pendant  trois  jours 

26  les  Grecs  livrent  des  combats  désastreux  qui  se  terminent  par  une  retraite. 
Le  premier  jour  la  bataille  reste  indécise;  la  tempête  qui  éclata  la  nuit 
suivante  n'a  pas  été  aussi  terrible  que  le  dit  Hérodote  et  l'escadre  de 
300  vaisseaux  (Diodore)  ou  de  200  (Hérod.)—  chiffre  encore  exagéré  —  char- 
gée de  tourner  l'Eubée,  n'a  pu  accomplir  sa  mission  non  point  par  suite  de 

30  cette  tempête,  mais  pour  avoir  trouvé  le  détroit  do  l'Euripe  trop  fortement 
occupe.  La  vraie  bataille  d'Artémision  fut  livrée  le  3'^  jour;  elle  fut  fatale 
aux  Grecs  qui  abandonnent  enfin  la  place  sur  la  nouvelle  de  la  défaite  des 
Thermopyles;  quelques  erreurs  de  détail  dans  le  récit  d'Hérodote;  critique 
de  la  conduite  de  Thémistocle  qui  n'aurait  jamais  dû  accepter  une  bataille 

35  dans  une  situation  aussi  défavorable.  Le  roi  accorde  alors  à  l'armée  quelques 
jours  de  repos,  pendant  lesquels  sans  doute  il  attend  des  propositions  de 
paix.  Conseil  do  guerre  entre  Xerxès,  Dômaratos  et  Achaimenes,  VII.  La 
prise  d'Athènes.  3  jours  après  le  combat  des  Thermopyles  l'armée  de 
Xerxès  ravage  la  Phocide,  qui  avait  pris  parti  contre  les  Perses,  et  entre  en 

40  Béotie.  Mais  il  ne  saurait  être  question  d'un  pillage  de  Delphes,  que  le  roi 
aurait  même  interdit.  Par  contre  les  récits  d'Hérodote  et  de  Plutarque 
relatifs  à  l'abandon  de  leur  ville  par  les  Athéniens  et  la  prise  d'Athènes 
par  Xerxès  méritent  créance  à  deux  exceptions  près  :  la  résistance  de 
quelques  gardiens  de  l'Acropole  ne  peut  avoir  été  ni  longue,  ni  opiniâtre, 

46  et  c'est  par  respect  pour  la  religion  grecque  que  Xerxès  lit  sacrifler  le  len- 
demain sur  l'Acropole.  ^  Sur  Plutarque  (E.  Goebel).  Correction  de  la 
ponctuation  dans  Plutarque  de  def.  orac.  chap.  17.  1[  Sur  le  roman  de 
l'époque  Alexandrine[F.  SusemihlJ.  Étude  du  lertium  genus  narrationis  (Cic. 
de  inv.  I,  19,  27  et  Auctor  ad  lier.  I,  8,  12).  Réfutation  des  idées  de  Pos- 

50  nansky  (Ws.  f.  class.  philol.  VIII  (1891)  et  de  Biirger  (Hermès  XXVH,  1892) 
et  maintien  des  théories  deThiele  (aus  der  Anomia,  Berlin  1890).  A  propos 
des  Mt),yi(jiaxà  d'Aristide,  étude  sur  la  différence  entz'e  le  roman  et  la  nou- 

'   velle.  î  "ûpa  =  heure  [M.  G.  P.  Schmidt].  Le  premier  écrivain  qui  ait  em- 
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ployé  dipa  dans  le  sens  de  heure  n'est  pas  Hipparchos  comme  l'a  cru  Ideler, 
mais  Aristote  dans  la  uoXixeîa  'AOïivaiwv  c.  30.  If  Les  prêtres  en  Carie  et  Lydie 
[0.  Hofer].  L'auteur  mentionne!  un  certain  nombre  d'erreurs  ou  d'oublis 
parfois  assez  grossiers  échappés  à  Ileller  dans  son  traité  «  de  Cariae 
Lydiaeque  sacerdotibus.  »  ^  Quelques  mots  sur  TYXH  [il.  Lewy].  9  études  s 
comparatives  sur  xû^ii  identifiée  par  l'auteur  avec  IxàT?)  et  représentant 
d'abord  le  bonheur,  puis  le  hasard.  Ailleurs  tij-/-o  est  considérée  comme  une 
tioîpa;  puis  quelques  corrections  de  texte;  enfin  l'échelle  qu'on  rencontre 
si  souvent  sur  des  vases  servait  d'amulette  et  de  symbole  à  la  déesse  For- 
tuna.  1[  Sur  Horace  fP.  Preisbich]  0. 1,  2,  21.  Reifferscheid  expliquait  acuisse  10 
ferrum  par  le  meurtre  de  César.  La  demi-obscurité  d'Horace  serait  intention- 
nelle. ^  Le  druidisme  [L.  Paul].  Étude  critique  des  renseignements  qui  nous 
sont  fournis  sur  le  druidisme  par  César,  Strabon,  Diodore,  Lucain,  Ammien 
Marcellin.  L'auteur  insiste  spécialement  sur  les  doctrines  religieuses  des 
druides.  Les  sacrifices  humains  reposent  sur  cette  croyance  qui  n'existe  i» 
chez  aucun  autre  peuple  païen  que  la  vie  d'un  homme  ne  peut  être  rachetée 
que  par  la  vie  d'un  autre  homme.  If  Sur  l'Odyssée  [R.  Gaede].  a  269-302. 
Ces  vers  offrent  des  contradictions  frappantes.  L'auteur  estime  que  les  vers 
275-278  ont  été  interpolés  maladroitement  à  cette  place  d'après  p  195  sqq. 

^^  12"°o  livr.  Le  20"'»  livre  de  l'Odyssée  (A.  Scotlaud).  Étude  critique  dé-  20 
taillée  du  20»  livre  de  l'Odyssée,  dont  voici  les  résultats  :  Des  394  vers,  l'au- 
teur ne  laisse  subsister  que  80  environ,  à  savoir  :  1.  Pénélope  et  Ulysse  pen- 
dant la  nuit  qui  précède  le  meurtre  des  préfendants.  Vers  1-3,  5,  6  4-  30  (fusion- 
nés), 32-40,  44-55,  91  (modif.),  93-97  (modif.).  2.  ï^a  prière  d'Ulysse,  composée 
des  vers  98  (mod.),  99,  100  +  101  (fusionnés),  102,103, 10'»  et  précédée  du  vers  26 
traditionnel    ZeO    nâTsp   yjS'    «XXot    (Aocxaps;  6eo\  aîàv   'éovxec.    Les   vers   105-121 
tombent.  3.  Les  préparatifs  du  repas.  Vers  122  (mod.),  123,  147  (mod.),  149- 
155,  157  (158  et  159  ad  libitum),  162  (mod.),  163,  164,  173,  174,  176,  185,  186 
(mod.),  189.   Les  vers   190-240  tombent.   4.   Le  repas  des  prétendants.   Vers 
241  +  248  (fusionnés),  249,  250-252  (ce  dernier  mod.),  257-259,  279-283,  270,  30 
376-379,   275,    385-386.    Dans   un   chapitre  spécial   intitulé   5.    Le  royaume 
d'Ulysse,  l'auteur  démontre  la  suppression  des  vers  187-188;  car,  pour  le 
poète,  le  royaume  d'Ulysse  ne  s'étendait  pas  au-delà  d'Ithaque  et  nulle- 
ment sur  les  îles  voisines  ou  sur  le  continent.  ^  Sur  l'Odyssée  [W.  Poekel]. 
Critique  de  l'explication  de  Faesi  des  vers  e  342,  358,  360,  où  (xâXa  appar-  35 
tient  certainement  à  wSs  et  à  ouuw.  1[  La  signification  du  mot  'APETH  dans 
Thucydide  (E.  Lange).  L'auteur  étudie  les  42  passages  où  ce  mot  se  ren- 
contre (6  dans  le  récit,  36  dans  les  discours  :  29  formes  au  singulier,  7  au 
pluriel.  Dans  la  seule  oraison  funèbre  12  cas  (10  sing.  2  plur.).  Réfutation 
de  l'interprétation  de  Miiller-Striibing  d'après  laquelle  àpeT-/)  désigne  «la  40 
virilité  ou  la  poursuite  énergique  d'un  but  ».  Aux  yeux  de  Lange,  ce  terme 
signifie  la  noblesse  de  sentiment  ou  d'action,  l'honnêteté,  la  bravoure, 
souvent  aussi  la  réputation  de  générosité,  mais  partout  ressort  l'idée 
morale  du  mot  que  l'on  peut  rendre  par  valeur  morale,  probité,  principes 
moraux,  etc.  Les  passages  où  ce  mot  est  employé  au  pluriel  ont  la  même  45 
signification.  ^  Miscellanea  [W.  Drexler]  (suite).  Après  quelques  adjonc- 
tions à  l'article  précédent,  l'auteur  étudie  diverses  interprétations  erronées 
et  prouve  entre  autres  par  quelques  exemples  combien  la  connaissance  de 
la  mythologie  égyptienne  est  nécessaire  à  la  philologie  classique.  If  Sur 
Cornélius  Nepos  [J.  Lange]  Pelop.  2,  4  lisez  :  Spartanis  bellum  intulerunt  50 
qui  eo  tempore  principes  erant  totius  Graeciae.  Ages.  6,  1  ut  omnibus 
apparuerit,  nisi  illc  eo  tempore  fuisset,  Spartam  futuram  non  fuisse.  Ham. 
1,4  sed  ita  ut  mente  agitaret,  si  paulum  modo  res  essent  refectae,  bellum 
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statim  renovare  Romanosque  armis  persequi.  Dat.  Q,  3  supprimez  in 
quibus.  Lys.  4,  2  supprimez  in  quibus  summis  eum  effert  laudibus.  Paus. 
2,  5  supprimez  in  qua  eum  collaudat.  If  Sur  les  panégyriques  latins  [R.  Gôtze] 
II,   p.  89,  18  lisez  sed  llerculem  hospitem  consecrasse,  P.  91,  8  enumerabo 

8  quae  te  prima,  etc.  P.  94,  10  Vota  suscipere  et  nuncupata  solvere,  P.  93,  4 
ante  vos  principes.  P.  96,  27  Lacedaemone.  P.  103,  30  (genethliacus  pan.) 
placido  nisu.  P.  110.  18,  nuntiare  totis  viis,  arae  incendi.  P.  111,  10  : 
clamare  omnibus  viis  prae  gaudio.  P.  111,  3  operta.  P.  117,  27  (pan.  d'Eu- 
mène)  commodum  arrogare.  P.  118,  31  opus  istud.  ]'.  119,  27  restibiles  au 

10  lieu  do  résides.  P.  122,  1  novem  signa  hoc  est  omnium  Gamenarum.  P.  122, 
14  in  consuetudinem...  venerunt  (avec  A.  Sachs).  P.  124,  31  rarae  atque 
inter  paucas  memorabiles  sunt...  P.  126,  8  decerpat  dignitatem.  P.  126,  11 
consentire  au  lieu  de  constituere.  P.  128,  16  eorum  exercendis  studiis 
<  dedicatorum  >  frequentatio.  P.  129,  10  priorum  <  temporum  >  labe. 

16  P.  129, 13  renascentibus  <  saepissime  >  evenire.  P.  137,  25  [pan.  V]  ita  ut 
res  est  subjacentibus  fluctibus  innutat  et  suspense  late  vacillât.  P.  156,  11 
non  aliter  enim  quam  solet  terra  ventis  aut  aquis  subter  immissis  inter- 
vulsa  sui  soliditate  innutare.  P.  138,  20  laxat.  P.  155,  11  (pan.  VI)  neve 
illius  vili  quidem  at  certe  novae  laudi  cederes.  P.  157,  18  <  imperia  > 

20  intermissa  desiderant  novas  vires.  P.  163,  25  (pan.  VII)  Romana  (avec 
Baehrens).  P.  165,  10  sentenliam  rogatus  cui  imperium  decerneret,  te 
dixit,  ut  decebat  Gonstantium  Pium  :  manifeste  enim  etc.  P.  168,  9  colère 
Romanam  quam  exspectare  justitiam.  P.  168,  25  magis  ut  cœptoa  te  ponte 
dcsperent.  P.  168,  29  audetis  <animos>  attollere.  P.  169,  5  semelacie  vin- 

25  citur,  circus  sine  fine  est  documento.  P.  181,  7  (gratiarum  actio  Gonst.) 
omnes  homincs  cura  non  indignos  juvare.  P.  181,  20  soli  et  jam  <  oiim  > 
P.  181,  29  sed  protegi  se.  P.  182,  8  ipsi  illi  Romanae  fraternitalis  novae 
gloriae  invidentes.  P.  183,  8  quod  si  votis  et  conatibus  Aeduorum.  P.  183 
14  ob  haec  igitur  mérita  et  propter  miserrimas  ruinas.  P.  183,  29  nisi  quo 

30  semper  pro  tuis  Igratuleris.  P.  185,  2  illa  autem  aquae  subjecta pla- 

nicies.  P.  183,  21  aperta.  P.  186,  10  di  immortales.  P.  186,  14  quae  te  aditu 
illo  in  sinum.  P.  189,  5  quintam.  P.  189, 17  qua  ter.  P.  189,  7  non  satis  gratos. 
P.  189,  29  vicinante  ope  perfertur.  P.  197,  lOimpcrare.  P.  197,  15  restringerc. 
If  Absence  d'ombre  [H.  Lewy].  L'idée  que  la  perle  de  l'ombre  indique  la 

35  perte  de  l'esprit  protecteur  se  trouve  indiquée  dans  le  livre  des  Nombres 
14.  9.^  Sur  Lactance  [Th.  Stangl]  inst.  III,  17,  2  lisez  modestiam  ferre  au 
lieu  de  molestiam  ferre.  P.  Dessoulavy  et  J.  Le  Goultre. 

Philologische  Rundschau  (Neue).  1892.  9  janv.  Gottl.  Stier,  Ilomcrs 
Ilias  à  l'usage  des  écoles.  Fasc.  7  et  8  [G.  Pfudel].  Avec  ces  deux  fasc.  cette 

40  excellente  édition  est  achevée.  If  Gar.  Hude,  Thucydidis  Ilisloriarum  libri  6-8 
[J.  Sitzler].  Texte  bon,  mais  l'Adnotatio  critica  incomplète  et  contient  quel- 
ques inexactitudes.  *[[  Paul  GaSSEL,  Vom  neue^i  Aristoteks  und  seiner  Tendens 
[P.  Meyer].  Ouvrage  absolument  manqué,  le  style  en  est  négligé  et  les 
fautes  d'impression  sont  nombreuses.  ^  A.  Palmer,  T.  Macci  Plauti  Amphy- 

45  truo  [E.  Redslob].  S'écarte  quelquefois  sans  raison  justiflable  de  la  tradition 
et  rejette  parfois  des  idiotismes  qui  sont  incontestablement  propres  à 
Plante.  Tf  Th.  Stangl,  Virgiliana  [j.  M.  StowasserJ.  Recherches  critiques 
très  laborieuses  sur  le  texte  du  grammairien  Virgile;  elles  reclifient  les 
nombreuses  erreurs  de  la  mauvaise  édition  de  Iluemer.  \  Oscar  Bie,  Kampf- 

50  gruppe  und  Kâmpfcrlypcn  in  dcr  Antike  [Paul  WeizSclcker].  Très  intéressant. 
If  Salomon  Reinagh,  Chroniques  d'Orient.  Documents  sur  les  fouilles  et  dé- 
couvertes dans  l'Orient  hellénique  de  18a3  à  1890  [G.  SittI].  Beaucoup  de 
choses  intéressantes.  If  Konrad  Rbthwisch,  Jahresberichte  iiber  das  hôhere 
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Schulwesen.  4«  année,  1889  [B.].  Résumé.  ^  Otlo  Kohl,  Griechisches  Uebungs- 
buch  fur  Sekunda  neben  und  nach  Xenophons  Anabasis  [    ].  Éloges.  ^^ 
23  janv.  T.  Gwatkin  et  E.  S.  Shugkburgh,  'AISXNOY  KATA  KTHSI*£iNTOa 
[Franz  SlameczkaJ.  Introduction,  texte,  commentaire,  3  appendices.  Le  texte 
est  d'un  conservatisme  sain;  l'impression  très  correcte.  ^  Franz  Poland,  5 
Aristotcles'  Siaat  der  Athener.  Traduction  [P.  Meyer].  En  général  un  bon  tra- 
vail, mais  le  traducteur  n'a  pas  toujours  tenu  compte  des  nuances  du  lan- 
gage d'Aristote,  d'où  sont  résultées  certaines  inexactitudes.  1[  Fr.  Zelle, 
Novum   Teslamcnlum  grxce.   A  l'usage  des  écoles.  —  B.  Wohlfahrt,   Dos 
Evangeliuin  des  Johannes  [B.  Panschj.  Introduction,  texte  et  variantes.  Ce  10 
livre  est  très  utile  pour  celui  qui  se  place  au  point  de  vue  de  l'auteur;  un 
autre  ne  peut  s'en  servir  qu'avec  réserve.  1[  Robertus  Novâk,  Comelii  Taciii 
ab  excessu  Divi  Augusli  libri  1-5  [Ed.  Wolff].  Mauvaises  conjectures;  émen- 
da  tiens  malheureuses.  ^  A.  Mûller,  Die  neucren  Arbeiten  auf  dem  Gebiete 
des  Griechischen  Biihnenwesens.   Eine  kritische  Uebersiclit  [0.  Dingeldein].  15 
Recueil  d'articles  critiques  parus  dans  le  Philologus  (1883-1890).  Précieux. 
^  F.  Stadelmann,  Ersiehung  und   Untei'richt  bei   den  Griechen   und  Rômern 
[L.  Grasbcrger].  Livre  destiné  à  l'enseignement;  très  succinct;  écrit  avec 
ferveur;  manque  de  divisions  bien  distinctes.  ^  M.  Adrien  Timmermans, 
Traité  de  l'onomatopée   ou  clef  étymologique  pour  les   racines   irréductibles  20 
[Fr.  Stolz].  Ouvrage  exclusivement  basé  sur  la  théorie  de  la  création  du 
langage  par  imitation  des  sons.  Sans  valeur  linguistique.  ^  F.  Muche,  La- 
teinische  Schulsynonymik  [J.  Rittau].  Ce  manuel  peut  être  utile,  mais  il  est 
incomplet,  et  souvent  il  n'est  qu'une  copie  d'autres  ouvrages  du  même 
genre.  ^^  6  févr.  Hermann  Bonitz,  Aristoteles  Metaphysik.  Traduction  (publ.  25 
par  Eduard  Wellmann)  [Peter  MeyerJ.  Cette  excellente  traduction  date  déjà 
de  1841-2;  en  la  publiant  l'éditeur  a  cependant  soigneusement  tenu  compte 
des  commentaires  latins  du  môme  auteur.  ^  F.  Bêcher,  Zum  zehnten  Buch 
des  Quiniilian.  Programme  du  gymnase  d'Aurich.  [J.  Sitzler].  A  suivre  (voir 
le  numéro  suiv.).  ^  Louis  Dter,  Studies  of  the  Gods  in  Greece  at  certain  30 
sanctuaries  recently  excaved  [N.].  Conférences  faites  en  1890  auLowellIns- 
titute.  Livre  remarquable  suivi  d'un  excellent  index,  ^  F.  Bender,  Klassische 
Bildermappc,  fasc.  4.  Zu  Giceros  Rede  gegen  Verres  [Karl  HachtmannJ.  Ce 
fasc.  sera  reçu  par  les  élèves  avec  le  même  intérêt  que  les  fasc.  précédents. 
^  W.  ScHMiTZ,  1°  Schnellschriftliches  aus  der  Berner  Handschrift  G  H  ("Deutsche  35 
Stenographeuzeituug",  1888,  p.  360-7).  20  Tironische  Aoten   aus  der  Pariser 
lalcinischen  Handschrift  to756  ("Franz  Xaver  Gabelsberger  u.  seine  Kunst", 
p.  116-120.  3°  Nolenschriflliches  aus  der  Berner  Handschrift  Gil  ("Commenta- 
liones  Woelfflinianae",  p.  9-13  [F.  Ruess].  Publications  très  importantes. 
Quelques  corrections.  \  G.  LandGRaf,  1°  Lateinische  Schulgrammatik.  2°  Lit-  40 
teraturnachiueise    und    Bemerkungen    zur    lateinischen    Schulgrammatik. 
3°  Grammatiscli-stilistische  Eigentiimlichkeilen  der  lateinischen  Sprache  im  Ge- 
brauch  der  Redeteile  [K.  SchirmerJ.  Le  nom  de  l'auteur  est  une  garantie 
de  la  valeur  de  ces  livres.  ^  J.  Lattmann  und  II,  D.  Mûller,  Griechisches 
Ucbungsbuch  fiir  Teriia,  2»  fasc.  [    ].  Bon.  11  20  févr.  Adolf  Bauer,  Litera-  45 
rische  und  hislorische  Forschungen  zu  Aristoteles  'AOïjvatwv  noXixsîa  [Hein- 
rich  Swoboda].  Premier  essai  de  tirer  profit  au  point  de  vue  purement 
historique  de  cet  écrit  d'Aristote  récemment  découvert.  Ces  recherches  sont 
d'une  très  grande  valeur,  bien  qu'on  ne  puisse  pas  partout  partager  les  opi- 
nions de  l'auteur,  ^  F.  Bêcher,  Zum  zehnten  Buch  des  Quiniilian  [Moriz  Ki-  30 
deràn]  (suite  et  fin).  L'auteur  communique  les  variantes  du  ms.  Paris,  2, 
n»  7723,  avec  des  remarques  critiques  et  exégéliques;  généralement  bonnes 
et  remarquables,  mais  qui  parfois  peuvent  être  contestées.  Ces  variantes 
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ont  déjà  été  publiées,  mais  d'une  manière  défectueuse,  dans  l'édition  de 
Pottier,  Paris,  1812.  f  H.  van  Herwerden,  Sludia  crilica  in  epigrammata 
Graeca  [J.  Sitzler].  Ces  études  sont  une  contribution  précieuse  à  l'Antho- 
logie grecque.  Quelques  remarques.  ^  H.  Grosse,  Deiiràge  zur  Synlax  des 

5  G riechischen  Médiums  und  Passivums.  Programme  du  gymnase  de  Dramburg 
1890  et  91  [Kiihne].  Cet  ouvrage  n'offre  pas  de  vues  nouvelles;  il  contient 
cependant  un  grand  nombre  d'observations  de  détails  intéressantes  et  in- 
génieuses. %^  '6  mars.  F.  Schâublin,  Ueber  den  plalonischen  Dialog  Kralylos 
[M.  Guggenheim].  Cette  dissertation  suit,  avec  quelques  modifications   et 

10  en  mettant  davantage  en  relief  les  faits  linguistiques  proprement  dits, 
l'opinion  de  Steinlhal  sur  le  Cratj'le.  H  L.  Goetzeler,  Quaestiones  in  Appiani 
et  Polybii  dieendi  genus,  cum  appendice  de  codicibus  quibusdam  Ilerodianeis 
[H.  StichJ.  Cet  ouvrage  est  une  bonne  contribution  à  la  connaissance  des 
particularités  du  langage  d'Appien  et  de  celui  de  Polybe.  1[  Ludwig  Fribd- 

15  LANDER,  Peironii  Cena  Trimalchionis,  avec  traduction  allemande  et  avec  des 
notes  explicatives  [G.  Wagener].  Personne  n'est  plus  compétent  que  l'au- 
teur dans  les  questions  qui  concernent  l'histoire  de  la  société  romaine. 
Les  notes  grammaticales  n'offrent  rien  de  neuf,  mais  les  explications  de 
mots  ont  beaucoup  gagné  par  cette  édition.  La  traduction  allemande  est 

20  excellente.  ^  M.  Sghanz,  Geschichte  der  romischen  Litteratur  bis  zum 
Gesetzgebungswerk  des  Kaisers  Justinien  (!'•  partie  :  Die  romische  Litte- 
ratur in  der  Zeit  der  Republik  [0.  Weise].  Bien  fait;  clair  et  précis.  ^ 
G.  Wendt,  Griechische  Schulgrammalik  [A.  Grumme]  (à  suivre),  fl  A.  Mayer, 
Utbungen  des  lateinischen  Stils  fur  minière  Gymnalsialklassen  [Max  Schauns- 

25  land].  Beaucoup  de  mérite,  mais  convient  mieux  à  l'enseignement  privé 
qu'à  l'usage  des  écoles,  \^  19  mars.  Georg  Finsler,  Die  Orestie  des  Aischylos 
[Chr.  IlerwigJ.  L'auteur  attribue  avec  raison  à  la  sévère  métaphysique 
d'Eschyle  une  part  active  dans  la  formation  de  ses  drames,  mais  il  a  tort 
de  ne  pas   tenir  compte   de   l'influence  du  motif  poétique.  ^  Johannes 

30  BiELER,  Ueber  die  Echtheit  des  Lucianischen  Dialogs  Cynicus  [F.  PaetzoltJ. 
L'auteur  pense  que  le  Cynicus  est  apocryphe  et  qu'il  n'a  pas  été  écrit 
dans  un  but  satirique,  mais  plutôt  pour  défendre  la  philosophie  cynique. 
\  Paul  Trautwein,  De  prologorum  Plautinorum  indole  alque  nalura  [E. 
Redslob].  Le  principal  mérite  de  cet  ouvrage  est  que  l'auteur  expose  ses 

35  opinions  avec  une  grande  clarté  et  qu'il  les  développe  avec  une  argu- 
mentation solide.  ^  Max  Roehrigh,  De  Culicis  poHssimis  codicibus  recte 
aestimandis  [Ilans  Kern].  Bonne  étude  écrite  dans  un  latin  coulant.  ^ 
O.  Weissenfels,  Die  Entwickelung  der  Tragôdie  bel  den  Griechen  [R.  Thiele]. 
Excellent.  L'auteur  est  «un  des  plus  heureux  révélateurs»  de  l'esprit  an- 

40  tique.  1[  G.  Wendt,  Griechische  Schulgrammalik.  [A.  Grumme].  (Suite  et  fin). 
Le  rp.  tout  en  appréciant' la  valeur  scientifique  de  cette  nouvelle  gram- 
maire, en  blâme  la  trop  grande  brièveté  et  certaines  innovations;  et  il  si- 
gnale quelques  erreurs.  \  Th.  DrûGK,  Materialien  zur  Einiibung  der  gricchi- 
schen  Formenlehre  in  Verbindung  mit  den  Ilauplregeln  der  Tempus-und  Modus- 

45  lehre.  2"  éd.  corr.  [  ].  Très  pratique.  ^%  2  avril.  M.  Lechner,  De  pleonasmis 
llomericis.  [H.  Kluge].  L'auteur  considère  trop  souvent  comme  pléonasme 
des  expressions  qui  sont  simplement  artistiques.  ^  Jules  Nigole,  S-^ôXia  eîî 
TY|v  '0[j./ipoj  'IXiaSa.  Les  scolies  genevoises  de  l'Iliade  publiées  avec  une 
étude  hist.,  descriptive  et  crit.  sur  le  Genevensis  44  ou  codex  ignotus 

60  d'Henri  Estienne  et  une  collation  complète  de  ce  manuscrit  [K.  Rittweger]. 
La  publication  du  texte  laisse  à  désirer.  ^  A.  Jahn.  IIpôxXou  Ix  tr,;  yaXSaVxr,; 
çiXoffoyla;.  [W.  Kroll].  Travail  laborieux.  Quelques  remarques  de  détail. 
L'auteur  ajoute  en  appendice  une  hymne  jusqu'ici  attribuée  à  saint  Gré- 
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goire  de  Naziance,  et  que,  sur  une  preuve  bien  faible,  il  attribue  à  Proclus. 
^  Isaac  Uri,  Juvénal,  Septième  Satire  [K,  Rittweger].  Quelques  observations 
de  détail.  ^  Rud.  Peiper,  Cyriani,  Galli  poelae,  Heptateuchos  (Corp.  script, 
eccl.  Latin,  vol.  23).  [Paul  Mohr].  Première  édition  complète  de  ce  qui  nous 
reste  de  cet  ouvrage.  Les  corrections  du  texte  sont  en  général  très  lieu-  5 
reuses.  Mais  malheureusement  l'auteur  n'a  pu  utiliser  les  corrections  pro- 
posées par  John  Mayor.  Les  4  index  de  la  fin  sont  faits  avec  soin.  ^  H.  G. 
MÛLLER,  Ilistorische  Grammatik  der  hellenischen  Sprache,  1"  vol.  :  Grammaire. 
[K.  Krumbacher].  Du  moins  très  amusant.  Un  chaos  incroyable  de  faits 
grammaticaux.  Œuvre  de  dilettantisme  dans  le  sens  le  plus  atroce  du  mot.  i? 
f  Von  GOHAUSEN,  Die  Alterthumer  im  Rheinland  [J.  Jung].  L'époque  romaine 
est  très  bien  traitée  dans  cet  ouvrage.  1[  0.  Vogelreuter,  Geschichte  des 
griechischen  Unterrichts  in  deutschen  Schulen  seit  der  Reformation  [0.  Din- 
geldein].  Trop  succinct  pour  épuiser  le  sujet.  ^  F.  Bleske,  Elementarbuch 
der  laleinischen  Spi'ache.  Formenlehre,  Uebungsbuch  und   Vokabularium,  publ.  15 
par  Albert  Muller,  9«  éd.  revisée  et  améliorée.  [K.  Euling].  Dos  mérites  et 
des  défauts.  ^  Litterarische  Notiz.  \.  R.  IIansen,  Vokabeln  und  erste  Pràpa- 
ration  su  Zenophons  Anabasis,  fasc.  1-4  (livr.  1-4).  2.  J.  Sitzler,  Pràparation 
zu  Herodot  Biich  8,  fiir  die  Iland  der  Schiller  bearbeitet.  [D.  R.].  1.  Bon. 
2.  Utile  et  pratique.  ^\  16  avril.  G.  Rothe,  Die  Bedeutung  der  Wiederholungen  20 
filr  die  Homerische  Frage.  [H.  KlugeJ.  Ce  traité  est  une  déclaration  de  guerre 
contre  les  opinions  actuellement  en  vigueur  au  sujet  de  la  question  homé- 
rique; il  aura  donc  de  nombreux  adversaires.  Argumentation  fine  et  claire. 
^  L.  Sghadel,   Das  epische    Thema   der  Odyssée  und  die  Tiresiasweissagung . 
[IL  Kluge].  Le  rp.  n'accepte  pas  les  faits  principaux  de  cette  étude,  mais  il  26 
reconnaît  que  les  recherches  de  détail  renferment  bien  des  choses  intéres- 
santes et  instructives.  1[  IL  Ebeling,  Schulwôrterbuch  zu  Ilomers  Ilias  und 
Odyssée,  5«  éd.,  [II.  Kluge].  La  valeur  de  ce  dictionnaire  est  incontestable. 
Dans  cette  nouvelle  édition  l'auteur  a  bien  tenu  compte  des  recherches 
les  plus  récentes,  mais  il  aurait  dû  profiter  davantage  des  travaux  de  30 
Breusing.  Cependant  ce  dictionnaire  a  encore  besoin  d'être  perfectionné. 
\  B.  RiSBERG,  De  nonnullis  locis  Agamemnonis  Aeschyleae  scribendis  et  interpre- 
tandis  Commenlatio  academica  [Karl  Frey].  Commentaire  de  38  passages.  Tra- 
vail très  sérieux  et  très  méritoire.  Quelques  observations.  "J  Leop.  Eysert,  ■ 
Rhésus  im  Lichte  des  Euripide ischen  Sprachgcbrauches  [A.  Steinberger].  Ana-  35 
lyse.  ^  G.  T.  A.  KrûGER,  Des  Q.  lloratius  Flaccus  Satiren  und  Episteln.  12«  éd. 
publ.  par  Gustav  Krûger.  2"  partie  :  les  Épîtres  [Jul.  KipperJ.  Éloges. 
^  Johann  Sghmidt,  Commentar  zu  Càsars  Denkwiirdigkeilen  iiber  den  Galli- 
schen  Krieg.  A  l'usage  des  écoles.  [Rud.  Menge].  Le  rp.  trouve  que  fauteur 
a  fait  certains  emprunts  à  son  éd.  du  même  ouvr.  de  César  en  ce  qui  con-  iO 
cerne  la  traduction   allemande  de  phrases  latines.  Laisse  à  désirer.  If 
M.  ZOELLER,  Grundriss  der  Geschichte  der  rùmisehen  Litteralur  [Ed.  Grupe]. 
L'auteur  a  Voulu  faire  un  compcndium  pratique  de  l'histoire  de  la  littéra- 
ture romaine  d'après  les  données  scientifiques.  Les  écrivains  qu'on  étudie 
dans  les  classes  ont  été  traités  d'une  façon  détaillée;  les  auteurs  posté-  «5 
rieurs,  avec  trop  de  brièveté.  La  littérature  juridique  a  été  trop  négligée. 
f  W.  Ihne,  Zur  Ehrenrettung  des  Kaiser  Tiberius,  trad.  de  l'anglais  par  Wil- 
helm  SCHOTT  [J.  Jung].  L'original  fut  publié  il  y  a  35  ans,  par  conséquent 
plusieurs  années  avant  le  «Tiberius»  de  Stehr.  Bien  que  suranné,  cet  ou- 
vrage mérite  être  lu.  Les  additions  du  traducteur  sont  sans  valeur.  \  N.  Sjos-  bo 
TRAND,  Quïbus  temporibus  modisque  quamvis,  nescio  a7i^  forsitan,  similes  voces 
utantur?  [J.  B.  Sturm].  Travail  laborieux;  exposé  bien  arrangé.  1[  0.  Per- 
THES,  Die  Mitschuld  unseres  hôheren  Schulwesens  an  der  UeberfUllung  in  den 
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gelehrten Stânden. [O.D'mgelde'm].  Analyse.^ 3.  W.  Kubitsghek  et  S.  Frank- 
furter, Fûhrer  durch  Carnunium,  avec  plans  et  illustrations.  [J.  Jung]. 
Éloge.  t1[  30  avril.  Benedictus  Niese,  Flavii  Josepki  opéra,  vol.  4.  Antiquita- 
lum  Judaicarum  libri  16-20  et  vila.  [R.  Ilansen].  Suite  de  cette  excellente 

5  publication.  ^  0.  Keller  et  J.  Haeussner,  Q.  Horati  Flacci  opéra,  schola- 
rum  in  usum,  editio  altéra  emendata  [Heinr.  Millier].  Nouvelle  édition  soi- 
gneusement revue.  1[  R.  Nbff,  De  Paulo  Diacono  Festi  epilomatore  [Ed.  Grupe]. 
Bonne  étude  écrite  dans  un  élégant  latin.  Le  rp.  approuve  l'argumentation  par 
laquelle  l'auteur  cherche  à  prouver  que  l'auteur  de  T  «  Historia  Lombardo- 

10  rum  »  est  aussi  l'auteur  de  la  «  Praefatio  Festi  excerptis  prœflxa.  »  ^  G.  von 
Gabelentz,  Die  Sprachwisscnschaft,  ihre  Aufgahen  Methoden  und  bisherigen 
Ergebnissc.  [Fr.  Stolz].  Ouvrage  très  important.  Analyse.  ^  Gottfried  Gôrres, 
Studien  zur  griechischen  Mythologie,  2»  série.  [Elard  Hugo  Meyer].  Sans  nier 
les  mérites  de  cet  ouvrage,  le  rp.  n'approuve  pas  toutes  les  théories  de 

15  l'auteur;  il  le  blâme,  en  outre,  de  la  façon  dont  il  répond  à  la  critique  que 
lui  ont  adressée  Gruppe,  Crusius  et  Mflhly.  %  A.  Ludewig,  Quomodo  Plinius 
maior,  Seneca  philosophus,  Curtius  Rufus,  Quintilianus,  Cornélius  Tacilus,  Plinius 
minor  particula  quidem  usi  sint  [J.  B.  Sturm].  Ouvrage  très  approfondi  d'un 
grand  mérite.  1[  Richard  Klotz,  Grundzûge  allrômischer  Metrik  [E.  Redslob]. 

20  C'est  le  premier  essai  d'exposer  en  résumé  toutes  les  formes  et  tous  les  phé- 
nomènes de  la  métrique  de  l'ancien  drame  romain,  et  d'expliquer  ces 
formes.  L'ouvrage  présente  cependant  quelques  défectuosités  et  certaines 
inexactitudes.  ^  Albrecht  Wirth,  Danae  in  chrisllxchen  Legenden.  [Oster]. 
Ouvrage  précieux.  ^  Paul  La  Roche,  Sàtze  ans  Cicero  und  aus  der  Schtd- 

25  praxis.  [Ernst  Richard  Schulze].  Bon.  ^  R.  Thiele,  Vorlagcn  zu  UeberseU- 
ungen  ins  Lateinische  fiir  die  Prima  des  Gymnasiums  [0.  Wackermann].  Utile 
et  bien  fait.  W  14  mai.  J.  A.  Heikel,  Beitràge  zur  Erklârung  von  Phitarchs 
Biographie  des  Perikles  [Ghr.  Glasen].  Étude  intéressante  recommandable  à 
tous  ceux  qui  s'occupent  de  Plutarque.  ^  W.  R.  Paton  et  E.  L.  Hicks,  The 

30  inscriptions  of  Cos.  Avec  une  carte.  [Meisterhans].  Publication  très  impor- 
tante faite  avec  un  grand  soin.  ^  F.  Weck,  Die  epische  Zerdehnung  [H.  S, 
Anton].  Ouvrage  très  laborieux,  très  riche  et  bien  exécuté  sur  la  diduc- 
tion  en  grec.  Analyse.  ^  0.  Hoffmann,  Die  griechischen  Dialekle  in  ihrem 
historischen  Zusammenhange  mit   den   -wichtigsten   ihrer  Quellen   dar- 

35  gestellt.  Vol.  1  :  Der  siidachàische  Dialekt.  Avec  un  tableau.  [Fr.  Stolz].  Le 
rp.  qui  est  en  faveur  de  la  théorie  des  ondulations,  n'accepte  pas  l'hy- 
pothèse de  l'auteur  tout  en  rendant  justice  à  sa  sagacité.  Analyse. 
1[f  28  mai.  E.  Pfudel,  Die  Wiederholungen  bei  Ilomer  [IL  Kluge].  Re- 
pose sur  un  principe  incertain.  ^  J.  B.  Bury,  The  Nemean  odes  of  Pindar 

40  edited  with  introductions  and  commentary  [J.  Sitzler].  Utile  pour  intro- 
duire à  l'étude  de  Pindare.  Le  rp.  rectifie  un  grand  nombre  des  conjectures 
de  l'auteur  et  il  en  ajoute  d'autres.  ^  A.  Doberenz,  C  Julii  Caesaris  belli 
Gallici  libri  VU  und  A.  llirlii  liber  VII,  9^  éd.  publ.  par  G.  Bernhard 
DiNTER,  \"  fasc.  livr.  1-3.  Avec  une  introduction  et  une  carte  de  la  Gaule. 
45  2«  fasc.  livr.  3-6.  [Rud.  Menge].  Cette  nouvelle  édition  complètement  revue 
est  plus  appropriée  à  l'usage  des  classes  que  les  éditions  précédentes.  C'est 
une  des  meilleures  éditions  de  César.  \  Oskar  Froehde,  De  Nonio  Marcello 
et  Verrio  Flacco  [K.  NefT].  Contribution  précieuse  à  l'étude  des  sources  de 
Nouius  Marcellus  et  de  ses  rapports  avec  VerriusFlaccus.  ^  l"  E.  Audouin, 
50  Étude  soynmaire  des  dialectes  grecs  (autres  que  l'attique).  Homérique,  nouvel- 
ionien,  dorien,  éolien.  2»  G.  0.  Zuretti,  Sut  dialetli  letterari  grcci  [Meis- 
terhans]. 1»  Bon  auxiliaire.  2»  N'est  au  fond  qu'une  répétition  de  la  théorie 
de  Fick.  Que  les  poèmes  homériques  fussent  d'abord  composés  en  dialecte 
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éolien.  L'argumentation  est  assez  habile.  ^  M.  Manititjs,  Gcschichle  der 
chrisilisch-laleinischen  Poésie  bis  zur  Mille  des  achlen  Jahrhunderls  [D.  R.]. 
Éloges.  Quelques  observations,  f  Leop.  Sghmidt,  Der  philologische  Univer- 
silàtslherer,  seine  Tadler  und  seine  Ziele  [Ernst  Ziegeler].  Opuscule  dans  lequel 
l'auteur  ne  cache  pas  les  défauts  qui  existent  dans  l'enseignement  philo-  5 
logique  des  universités,  f  Reichenberger,  Hauplregeln  der  grieschichen 
Synlaxe  [Bruncke].  Ouvrage  fait  avec  beaucoup  de  soin  et  de  talent.  Il 
convient  cependant  plutôt  aux  professeurs  qu'aux  élèves.  ^  Gymnasialbi- 
bliolek  publié  par  C.  POHLMEY"  et  H.  Hoffmann  :  î)  R.  Menge,  Troia  und 
die  Troas  ;  2)  R.  MenGE,  Ithaka  ;  3)  C.  Pohlmey,  Der  romische  Triumph.  Ces  10 
trois  opuscules  intéresseront  certainement  les  jeunes  gens.  Ils  ont  été  écrits 
conformément  à  la  nouvelle  réforme  scolaire  :  il  ont  par  conséquent  pour 
but  de  mettre  en  relief  le  côté  réel  de  l'antiquité.  t|  H  juin.  Ferdinand 
Weck,  Homers  Odyssée,  filr  den  Schulgebrauch  erklàrl.  8*  fasc.  chants  22-24 
[H.  S.  Anton].  Dernier  fasc.  de  cette  excellente  édition.  \  Demosthenes.  15 
1°   Ausgewâhlte   Reden    erkl.    v.    Westermann  1"  vol.,  9°  éd.  publ.  par 

E.  Rosenberg  ;  2»  Ausgewâhlte  Reden  f.  d.  Schulgebrauch  herausg.  v. 
K.  Wotke  ;  3°  Acht  Reden  gegen  Philipp.  Ausgab  f.  Schiller  v.  G.  Brau- 
NiNG  [W.  Fox],  l"  assez  bon;  2»  bon;  3°  excellente  édition  scolaire.  ^ 

F.  Ploghmann,  Cusars  Sprachgebrauch  in  Bezug  auf  die  Syntax  der  Kasus  20 
[E.  Kôhler].  Bon.  ^  Alb.  Kôhler,  Ueber  die  Sprache  der  Driefe  des  P.  Corne- 
lins  Lentulus  Spiniher.   [Ed.  Grupe].  L'auteur  s'est  donné  une  peine  inouïe 
pour  étudier  le  caractère  particulier  du  langage  et  du  style  de  P.  Cornélius 
Lentulus,  dans  les  quelques  lettres  que  nous  possédons  de  ce  personnage; 

et  il  arrive  à  ce  résultat  peu  étonnant  que  le  langage  de  P.  G.  L.  ressemble  25 
beaucoup  à  celui  de  Cicéron.  %  G.  A.   Saalfeld,  De  bibliorum  sacrorum 
vulgalae   edilionis   Graecitale.   Éloge.  ^  K.    F.  Johansson,   Beitràge  zur  grie- 
chischen  Sprachkunde  [Fr.  Stolz].  Ces  études  se  distinguent,  comme  tous  les 
travaux  de  ce  linguiste  suédois,  par  une  grande  précision  et  de  vastes 
connaissances.  Elles  contribueront  sans  doute  au  progrès  de  la  linguis-  30 
tique,  bien   qu'elles   relèvent   plutôt   du   domaine   de   la   glossogonie.  ^ 
Ludwig   MiTTEis,    licichsrechl  und   Volksrecht  in  den  ostlichen  Provinzen 
des  romischen  Kaiserreichs  [lleinrich  Swoboda].  Important  tant  pour  l'his- 
torien et  pour  le  philologue  que  pour  le  juriste.  Analyse.  1f^  W.  W.Merry, 
Aristophanes  The  Birds,  with  introduction  and  notes  [Otto  KaehlerJ.  Critique  36 
favorable,  f  K.  Troost,  ZeJionis  Ciliensis   de   rébus  physicis  doclrinae  funda- 
menlum  ex  adiectis  fragmentis  constituit  [W.  Kroll].  La  disposition  laisse 
à  désirer.  Il  y  a  certaines  lacunes.  Remarques  critiques.  ^  1»  Al.  Kornitzer, 
M.  Tulli  Ciceronis  oratio  pro  Seslio.  2.  II.  NOHL.  M.lulliCiceronisPhilippicarum 
librH,2,5.  —  \<>  Assez  bon  ;  2»  Bonne  édition  scolaire.  1[  Eduardus  Ortmann,  40 
Coiiielii  Ncpotis  qui  exslal  liber  de  excellenlibus  ducibus  exlerarum  genlium,  5"  éd. 
[E.  Kôhler].  Diffère  peu  de  la  40  éd.  ^  II.  Leipold,  Ueber  die  Sprache  dcsJurisien 
Aemilius  Papinianus  [Ed.  Grupe] .  Analyse.  \  F.  Max  Muller,  Die  Wissenschafl 
der  Sprache.  Traduction  allemande  par  R.  Fick  et  W.  Wisghmann,  vol.  1. 
[Félix  Pabst].  Traduction   bonne   et  fidèle.  L'auteur  a  lui-même   ajouté  45 
quelques  additions.  ^  T.  IIerzog,  Gcschichle  und  Syslem  der  rumischen  Staats- 
verfassung,  vol.  2.  2»  partie  :  «  System  der  Verfassung  der  Kaiserzeit.  » 
[J.  Jung].  Beaucoup  d'erreurs.  C'est  plutôt  une  œuvre  littéraire  qu'un  travail 
scientifique  sérieux.  %  A.  N.  Skias,  Ilept  xrj;  KpYiTixr,ç  ôiaXèxTOu  [Meisterhaus]. 
Bon,  mais  incomplet.  ^  P.  D.  Ch.  IIennings,  Elementarbuch  zur  der  latei-  50 
nischen  Grammalik  von  Ellendt-Seyffert.  5.  Abteilung  :  fixr  die  Sekunda 
[0.  Wackermann].    Éloge.    î  F.  Paeïzolt,  Lateinisches  Uebungsbuch  im 
Auschluss  an  Caesars  Gallischen  Krieg  [0,  Wackermann].  Très  utile.  % 
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i°  W.  G.  Hale,  Die_  Cum-Konstruktioncn.  Ueberselzt  von  A.  Neitzert. 
2»  E.  Hoffmann,  Das  Modus-Gcsetzt  im  latein.  Zeitsalze.  3°  Wetzel,  Bas 
Recht  in  dem  Streîle  zwischen  Haie  und  E.  Hoffmann  iiber  die  Tempora  und 
Modi  in  lat.  Temporalsàtzen  [Garl  Stegmann].  Dans  cette  grande  bataille  le 
8  rp,  est  du  côté  de  Haie  ;  Wetzel  cherche  à  concilier  les  combattants.  %^ 
9  juillet.  Sophokles'  Elektra.  Fiir  den  Schulgebr.  herausg.  v.  Fr.  Schubert, 
2»  éd.  revue  avec  6  Qg.  [Ileinr.  Mliller].  Quelques  corrections.  If  1°  Aristotelis 
TToXiTEia  'AOr|Va'Iwv,  ediderunt  G.  Kaibel  et  U.  von  Wilamowitz-Moellen- 
DORF  :  Idem....  iterum  edd.  K.  W.  2°  De  repiiblica  Atheniensum.  Aristotelis 

10  qui  fertur  liber  'AOrivaîwv  -Kolnda.  Post  Kenoynem  ediderunt  H.  van  IIer- 
WERDEN  et  J.  von  Leeuwen,  J.  F.  Accedunt  manuscripti  apographum, 
observationes  palaeographicae  cum  tabulis  IV,  indices  locupletissimi. 
Avec  4  planches.  [P.  Meyer].  1°  Très  hardis  en  conjectures;  2»  Plus  sobres 
en  conjectures.  Cet  ouvrage  est  tout  aussi  indispensable  que  le  précédent 

IB  pour  celui  qui  veut  faire  un  travail  critique  sur  l"A6ïivaîcûv  7co>,iTe(a.  ^ 
M.  Titllii  Ciceronis  de  officiis  libri  1res  éd.  Joannes  Csengeri  [Leopold 
Reinhardt].  Sans  valeur.  1  F.  Thûmen,  Ciceros  Rede  de  imperio  Cn.  Pompei, 
nach  padagogischen  Gesichtspunkten  erkiart.  [  ].  Très  utile  pour  les 
jeunes  professeurs.  ^  S.  Aurelii  Augustini  operum  sectionis  6  p.  2.  Rec. 

*0  J.  Zycha  [  ].  Complète  le  t.  23  du  Corpus  ecclesiasticorum  latinorum 
publié  à  Vienne.  Édition  soignée.  Quelques  critiques.  1  D.  B.  Monro, 
A  Grammar  of  the  Ilomeric  Dialect.,  2<^  éd.  [L.].  La  syntaxe  est  la  partie  la 
plus  faible  de  cette  grammaire;  elle  est  incomplète  et  sans  méthode.  Les 
autres  parties  sont  mieux  exposées.  ^  Guil.  Bannier,  De  titulis  aliquot  Atticis 

25  rationes  pecuniarum  Minervae  exhibentibus  [Meisterhans].  Quelques  critiques. 
^  M.  Heynagher,  Beitrage  zur  zeitgemassen  Behandlung  der  lateinischen 
Grammatik  auf  statistischer  Grundlage  [E.  Kôhler].  Conforme  au  nouveau 
programme.  Recommandable.  %  E.  Bergers,  Lateinische  Grammatik,  12  Aufl. 
Bearb.  v.  G.  Wagener  und  G.  Landgraf  [G.  von  Kobilinski].  Cette  nou- 

30  velle  édition  répond  à  toutes  les  exigences  qu'on  puisse  en  demander,  %'i 
23  juillet.  Sophokles''  Philokleies.  Mit  Einleitung  und  Anmerkungen  fiir 
den  Schulgebrauch  herausg.  von  J.  Rappold  [Ileinr.  Miiller].  En  général 
digne  d'éloge.  Au  point  de  vue  critique,  il  vaut  mieux  que  l' Antigène  du 
même  auteur.  Les  conjectures  ne  sont  pas  toujours  heureuses.  ^|  A.  Bou- 

35  GOT,  Rivalités  d'Eschine  et  Démoslhène  [W.  Fox].  Excellente  étude,  f  Der 
Slaat  der  Athener  und  kein  Ende  von  Franz  Rûhl  [P.  MeyerJ.  L'auteur  s'oc- 
cupe trop  de  détails,  sans  considérer  le  but  principal  de  l'écrivain.  ^  Aem. 
Wendling,  De  peplo  Aristotelico  qiiaeslioiics  selectae  [Theodor  Preger].  D'une 
réelle  valeur.  Quelques   réserves.  ^  Horaz  lyrische   Gedichte.   Erklârt  von 

40  Gerh.  Ileinr.  Mûller  [E.  Krah].  Article  peu  favorable.  ^  J.  P.  Mahaffy, 
Problems  in  Greek  history  [Adolf  Bauer).  Article  élogieux.  ^  ViLLICUS, 
Geschichte  der  Rechenknnst,  2»  éd.  [Ilunrath].  Quelques  observations.  ^  Fr. 
Meyer,  Verslàrkung,  Umschreibung  und  Entwertung  der  Komparalionsgrade  in 
der  àlteren  Gràcitàt  [L],  Écrit  avec  une  grande  compétence.   ^  1»  HOLZ- 

45  weissig,  Lateinische  Schulgrammatik,  5«  éd.  2»  IIOLZWEISSIG,  Uebungsbûcher 
fiir  den  Unterricht  im  Lateinischen  [Cari  Stegraann].  1»  Cette  nouvelle  édition 
contient  un  certain  nombre  d'améliorations,  mais  elle  laisse  encore  à  dé- 
sirer. 2»  Pratique  et  utile.  If  W.  Sghrader,  Erziehungs-  und  Unlerrichtslehre 
fiir  Gymnasien  und  Realschulen,  5«  éd.  [B.  Pansch].   Nouvelle  édition  de  cet 

50  excellent  travail.  If  Livius-  Kommentar  fiir  den  Schulgebrauch  von  Garl 
IlAUPT,  3.  Hcft.  Kommentar  zu  Buch  3  [E.  KôhlerJ.  Précieux.  \^  6  août. 
Platonis  opéra  omnia  recensuit,  prolegomenis  et  coramentariis  instruxit 
Martinus  Wohlrab,  vol.  8,  sect.  1,  continens  Theaetetum  Editio  altéra 
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[Nusser].  A  recommander.  Quelques  observations.  ^  Dionysi  Halicamasensis 
antiquilatum  Romanarum  quae  supersunt  edidit  CarOLUS  JaGOBY,  VOl.  3  [J. 
Flierle].  Les  mêmes  mérites  que  les  vol.  précédents.  Quelques  observations. 
f  Fr.  Gebhard,  Gedankengang  Horazischer  Oden  in  dispositioneller  Ueber- 
sicht  nebst  einem  kritisch-exegetischen  Anhang  [Emil  Rosenberg].  Bien  5 
qu'il  n'approuve  pas  le  principe  même  de  cette  étude,  le  rp.  la  irouve  im- 
portante et  digne  d'être  connue.  ^  Prigge,  De  Thesci  rébus  gestis  quaeslionum 
capiia  duo  [Adolf  Bauer].  Quelques  objections.  ^  T.  IIesselmeyer,  Siudienzur 
alten  Geschichte  1  Ileft.  Die  Pelasgerfrage  und  ihre  Lôsbarkeit  [Garl  Pauli]. 
Livre  de  valeur  dans  lequel  l'auteur  démontre  la  solubilité  de  la  question  10 
des  Pélasges.  Résumé.  \  N.  SjôSTRand,  Loci  nonnulli  grammaticae  Latinae 
examinati,  2«  éd.  [J.  B.  Sturm].  Relevé  des  fautes  de  la  grammaire  latine  d'El- 
lendt-Seyffert  (3»  éd.  suédoise,  1871).  Comme  la  plupait  de  ces  fautes  n'exis- 
tent plus  dans  la  dernière  édition  allemande  de  cette  grammaire,  les  re- 
marques de  l'auteur  sont  généralement  sans  intérêt.  ^  Ernst  Gurtius,  Die  ts 
Stadt^eschichte  von  Athen.  Mit  einer  Uebersicht  der  Schriftquellen  zur  Topo- 
graphie von  Atben  von  A.  Milghhœfer  flleinrich  Swoboda].  Éloges  de  l'il- 
lustre historien.  L'appendice  de  Milchhœfer  est  fait  avec  un  très  grand 
soin;  c'est  le  premier  "codex  lopographicus"  de  la  ville  d'Athènes.  ^^ 
20  août.  Index  Ilomericus  composuit  Augustus  Gehring  [E.  Eberhard].  20 
Diffère  par  la  disposition  de  l'index  de  Seber.  Il  est  à  regretter  que  l'auteur 
a  pris  pour  base  les  éditions  de  La  Roche.  Critiques  de  détail.  If  The  Oeco- 
nomicus  of  Xenophon  vvith  introduction,  summaries,  critical  and  explana- 
tory  notes,  lexical  and  other  indices  by  H.  A.IIolden,  4»  éd.  [J.  Sitzler]. 
C'est  l'édition  la  plus  complète  de  l'Oecouomicus,  Excellent  à  tous  les  25 
égards.  ^  Xenophon,  Économique.  Texte  grec  accompagné  d'une  introduction, 
d'une  analyse  de  l'ouvrage  complet  et  de  notes  en  français  parCh.  Graux  et 
A.  Jacob  [J.  Sitzler].  L'introduction,  extraite  de  l'Histoire  de  la  littérature 
grecque  par  A.  Pierron,  est  un  peu  surannée.  Quelques  bonnes  conjectures. 
^  1"  XpïjatAot  SiouXXiaxo'i.  Oracula  Sibgllina  recensuit  A.  Rzagh,  2"  A.  RzaGH,  30 
Krilische  Studien  zu  den  sibyllinischen  Orakeln  [J.  Sitzler].  Ces  travaux  ser- 
viront de  base  à  toutes  les  études  sur  les  Oracles  sibyllins.  Quelques  obser- 
vations critiques.  ^  P.  Vergili  Maronis  Aeneis.  Fiir  den  Schulgebraucherklilrt 
von  0.  Brosin.  2°  vol.,  livres  3  et  4,  3»  éd.  publ.  par  L.  IIeitkamp  [IL  Kern]. 
Le  texte  n'a  subi  aucun  changement,  mais  le  commentaire  est  entièrement  35 
revu.  Rendra  des  services.  Quelques  corrections.  ^  G.  Oberziner,  Alcibiade 
e  la  mulilazione  délie  Erme  [Adolf  BauerJ.  Contient  plus  que  le  titre  n'indi- 
que. Dans  la  question  principale  l'auteur  arrive  à  ce  résultat  que  la  muti- 
lation des  hermès  est  due  non  à  une  troupe  d'ivrognes,  mais  à  un 
grand  nombre  de  conjurés,  et  que  l'entreprise  fut  dirigée  contre  Alcibiade.  40 
L'auteur  néglige  de  citer  certains  savants  qui  ont  traité  le  même  sujet  et 
qui  sont  arrivés  au  même  résultat  que  lui.  ^  R.  Krausse,  De  Panyasside 
[Adolf  Bauer].  Recherches  habiles  et  ingénieuses  par  lesquelles  l'auteur 
cherche  à  prouver  l'authenticité  des  traditions  relatives  à  Panyasis  et  sa 
parenté  avec  Hérodote.  Le  rp.,  au  contraire,  est  d'avis  que  toute  la  tradi-  45 
tion  qui  concerne  ces  deux  personnages  n'est  qu'une  invention  postérieure. 
^  Fer  PersON,  Sludien  zur  Lehre  von  der  Wurzelericeiterung  und  Wurzelvaria- 
lion  [Fr.  Stolz].  Intéressant,  mais,  par  la  nature  même  de  ces  questions 
difficiles,  les  opinions  de  l'auteur  sont  subjectives.  Analyse.  *i\  3  sept.  Ilomeri 
Odysseae  carmina  cum  apparatu  critico  ediderunt  J.  van  Leeuwen  J.  F.  et  50 
M.  B.  Mendes  da  Costa,  pars  poslerior.  Carm.  13-24  et  iudex  [Sittl].  Der- 
nière partie  de  cette  édition,  qui  est  dominée  par  la  tendance  radicale  qui 
caractérise  la  philologie   néerlandaise  actuelle.   Quelques   observations. 
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Ç  EùpiTttôoy  "Iwv.  Tlie  Jon  of  Euripides  witli  a  translation  into  englisli  verse 
and  an  introduction  and  notes  by  A.  W.  Verrall  [J.  Sitzler].  L'auteur  juge 
la  pièce  d'un  point  de  vue  trop  moderne.  Critiques.  ^  A.  Bullinger,  Aris- 
loleles'  Metaphysik  inhczug  auf  Entstehungsweise,  Text  und  Gedanken  klar- 

5  gelegt  bis  in  aile  Einzelkeiten.  Mit  eiuem  Prodromus  liber  Arisloteles'  Lehre 
vom  Willen  und  einen  Epilog  liber  Pantheismus  und  Christentum  [P. 
Meyer].  Le  titre  promet  un  peu  trop  ;  le  livre  contient  cependant  beaucoup 
qui  est  bon  et  précieux.  Dans  la  polémique  Fauteur  pourrait  être  un  peu 
plus  courtois.  ^  Melrodori   Epicurei   fragmenta   coUegit,   scriptoris  incerti 

iO  Epicurei  commentarium  moralem  subiecit  Alfredus  Kœrte  [K.J.  Beau- 
coup de  sagacité.  ^  Vergils  Gedichle,  erklart  von  Th.  Ladewig  und  C.  Sgha- 
PER  II  Bandclien  :  Âneide  1-6.  H''  éd.  publ.  par  P.  Deuticke  [Hans  KernJ. 
Bonne  édition.  Quelques  remarques.  ^  V.  Gardthausen,  Augustus  und  sehie 
Zeit  [Ilesselbarth].  D'un  grand  mérite,  mais  le  rp.  trouve  beaucoup  à  redire. 

15^  II.  WiNGKLER,  Geschichte  Babyloniens  und  Assyriens  [R.  IlansenJ.  Le  livre 
se  recommande  à  ceux  qui  désirent  connaître  l'histoire  de  l'ancienne  Mé- 
sopotamie d'après  les  plus  récents  résultats  obtenus  par  l'étude  des  inscrip- 
tions cunéiformes.  If  Nils  Sjostrand,  De  vi  et  usu  supini  secundi  Latinorum 
[Jos.  WeisweilerJ.  Analyse.  1[  J.  H.  Sghmalz  und  C-  Wagener,  Lateinische 

20  Schidgrammatik  [K.  Euling].  Éloges.  H^  17  septembre.  A.  JOOST,  Was  ergieht 
sich  aus  dem  Sprach-gebrauch  Xenophons  in  der  Anabasis  fiir  die  Behandlung 
der  griechischen  Syntax  in  der  Schule?  Ein  Beitrag  zur  Methodik  des 
griechischen  Unterrichts  [R.  Hansen].  Cet  ouvrage  de  beaucoup  de  labeur 
est  un  précieux  supplément  à  la  grammaire.  *![  Philonis  De  aetemitate  mundi 

25  edidit  et  prolegomenis  instruxit  Franciscus  Cumont  [R.  AusfeldJ.  L'auteur 
s'efforce  de  prouver  l'authenticité  de  cet  ouvrage  que  Bernay  a  contestée. 
L'auteur  n'apporte  rien  de  neuf;  sa  polémique  impuissante  et  sophistique 
a,  au  contraire,  pour  résultat  que  tout  lecteur  s'attache  avec  une  confiance 
plus  ferme  aux  objections  de  Bernay.  ^  M.  Frbudenthal,  Die  Erkennlnis- 

30  lehre  Philos  von  Alexandria  [R.  Ausfeld].  Éloges.  Analyse.  1[  Acla  apostolorum 
apocrypha.  Post  Constantinum  Tisghendorf  denuo  edideruntR.  A.  Lipsius 
et  M.  Bonnet.  Pars  prier.  Acta  Pétri,  A.  Pauli,  A.  Pétri  et  Pauli,  A.  Pauli 
et  Theclae,  A.  Thaddaei.  Edidit  R.  A.  Lipsius  [Paul  Mohr].  Cette  nouvelle 
édition  faite  avec  un  extrême  soin  est  beaucoup  plus  complète  que  l'an- 

35  cieniie.  ^  Karl  Koberlin,  Eine  Wiirzburger  Evangelienhandschrift  [Paul 
Mohr].  Ce  manuscrit  contient  une  traduction  de  l'évangile  de  S'  Matthieu, 
avec  un  commentaire  que  K.  K.  pense  avoir  été  composé  par  Ilrabanus 
Maurus.  ^  Kleinasialische  Sludien.  Untersuchungcn  zur  griechischpersischen 
Geschichte  des  IV  Jahrhunderts  v.  Chr.  Von  W.  JUDi^iCH  [Meinrich  Swo- 

40  boda].  Excellent  travail.  Les  chapitres  2  et  3  sont  les  mieux  réussis.  Lerp. 
s'oppose  à  ce  que  l'auteur  réhabilite  la  chronologie  de  Diodore.  f^  l'"'  oct. 
E-jptTiiôou  'Içiyâveia  -^i  âv  AyXtSt.  The  Iphigeneia  at  Aulis  of  Euripides  edited  with 
introduction  and  crilical  and  explanatory  notes  by  E.  B.  England  [J.  Sitz- 
ler]. Critique  de  quelques  conjectures.  ^  M.  Tullii  Ciccronis  oratio  pro  Murena. 

46  Texte  latin  avec  une  introduction  et  un  commentaire  critique,  historique  et 
grammatical  par  Ferd.  Antoine  [Cari  Hachtraann].  Fait  avec  discernement 
et  intelligence.  1[  G.  M.  GOLUMBa,  Conlribuli  alla  sloria  dcW  elemento  calci- 
diro  d'occidente,  Archeologia  di  Leontini.  Con  tre  disegiii  sid  teste  e  due  lavolc 
topograliche   in   fine  (1.  La  Leontiue.  2.  Trotiton  e  dintorni.  Leontini  e 

50  dintorni)  [J.  Sitzler].  Traité  intéressant  d'une  grande  valeur.  \  Matthaeus 
Dôu,  Sludien  zur  Géographie  des  alten  Makedoniens  [R.  Ilansen].  Études 
faites  avec  beaucoup  de  soin.  If  G.  Korting,  Laleinisch-i-omanischcs  Worier- 
buch  {    ].  Éloges.  \  M.  Wbtzbl,  Selbsiàndiger  und  bezogencr  Gebrauch  der 
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Tempora  im  Lateinischm.  Zugleich  eine  Eutgegnung  auf  die  gleichnamige 
Schrift  von  Ilerm.  Lattmann  [E.  Zimmermann].  Le  rp.  n'est  pas  toujours 
d'accord  avec  l'auteur.  \  O.  Jâger,  Bemerkimgen  ûber  den  geschichtlichen  Un- 
terricht,  3"  éd.  [Ernst  Ziegeler].  D'un  réalisme  sain.  ^  K.  W.  KrûGer,  Grie- 
chische  Sprachlehre  fiir  Schulen.  Erster  Teil  :  Ueber  die  gewôhnliche,  vorzugs-  8 
weise  die  attisclie  Prosa.  Zweites  Heft  :  Syntax,  6»  éd.  revue  et  corrigée, 
publ.  par  W.  Pôkel  [Ephorus  K.  Kraut].  Quelques  remarques  sur  les  dé- 
fauts de  cette   grammaire    du  reste  excellente.    Rectifications.   Relevée 
d'errata.  ^^  15  oct.  M.  Kohn,  De  usu  adiectivorum  et  parlicipiorum  p'o  substan- 
tivis,  item  suhstantivorum  verhalium  apud  Thiicydidem  [J.  SitzlerJ.  l'»  partie  iO 
bonne  ;  2°  partie  moins  satisfaisante.  ^  De  usu  modorum  apud  ApoUonium 
Rhodium.  Scripsit  Laur.  Wâhlin  [A.  Steinberger].  Éloges.  ^  Franz  Schuh- 
LBiN,  Zu  Posidonius,  Bhodius  [R.  Hansen].  L'auteur  arrive  à  ce  résultat  que 
l'ouvrage  ((nopta  ri  [itià.  Ylol-jBioy  cité  dans  Suidas  sous  Tloatiduivioç  'AXe^av-  ■ 
8p£Ù;  est  identique  aux  Wtoptat  de  Posidonius  d'Apamée.  f  Cicero  de  ora-  16 
tore.  Fiir  den  Schulgebrauch  erkiart  von  K.  W.  Piderit,  6"  éd.  publ.  par 
0.  IIarnecker,  3<=  fasc,  livre  3  [O.  Wackermann].  Cette  édition  est  supé- 
rieure à  celle  d'Adler.  ^  E.  von  Stern,  Das  Hannibalische  Truppenverzeichnis 
bel  Livius  [Hesselbarth].  Analyse.  ^  Beitrâge  zur  Geschichte  des  griechischen  und 
rômischen  Familienrechtes  von  E.  IlRtrzA.  L  Die  Ehebegriindung  nach  atti-  20 
schemRechte  [Otto  Mûller].  Analyse.  Quelques  objections.  ^  Guil.  Schmitt- 
HEUNBR,    De   coronarum  apud  Athenienses   honores.    Quaestiones  epigraphicae 
[K.  MeisterhansJ.  Analyse.  \  Ant.  Elter,  De  forma  Urbis  Romae  deque  orbis 
antiqui  facie  [Miller].  Une  intéressante  contribution  à  l'bistoire  de  la  géo- 
graphie.^ Val.  Iîintner,  Griechisches  Lèse-  und  Uebungsbuch  fiir  die  3.  und  4.  25 
Klasse  der  Gyraiiasien  bearbeitet  [R.  Thiele].  Fait  consciencieusement  et 
avec  soin,  f  Die  Frankfurter  Lehrplàne.  Mit  einer  Einleitung  herausg.  von 
K.  Reinhardt  [B.  Pansch].  Analyse.  1[^  29  oct.  M.  Schafer,  De  iteratis  apud 
Theognidem  distichis  [J.  SitzlerJ.  Est  arrivé  au  même  résultat  que  H.  Jordan 
dans  ses  Quaestiones  Theognideae.  \  The  nuptial  number  of  Plato  :  its  solu-  30 
lion  and  significance.  By  James  Adam  M.  A.  [P.  Meyer].  D'une  érudition 
étonnante.  Résumé.  ^  Lionello  Levi,  Luciani  Samosatensis  libellus  qui  inscri- 
biiur  nzçiX  xr,;  flspeypivou  T:ù.z\)ir^z  rec.  [F.  Paetzolt].  Contribution  précieuse  à 
la  critique  du  texte  de  Lucien.  \  1»  Q.  Iloratius  Flaccus.  Recensuit  atque  in- 
lerprelalus  est  J.   C.  Orelli.  Edit.   IV.    major  emendata  et   aucta.    Post  35 
J.  G.  Baiterum  curavit  W.  Mewes.  Vol.  2,  satirae,  epistulae,  lexicon  Ilo- 
ratianura.  2°  Q.  Hoi^atius  Flaccus.  Recensuit  W.  Mewes.    Vol.  2  [Ileinr. 
Millier].  1»  Nouvelle  édition  très  soignée.  Texte  très  conservatif.  Quelques 
remarques  critiques  et  cxégétiques.  2°  Bienvenu.  ^  E.  Linse,  De  P.  Ovidio 
Nasone  vocabulorum  invenlore  [K.  Guttmann].  D'une  grande  valeur.  1[  Prie-  40 
drich  KÔPPNEU,  Der  Dialekt  Megaras  und  der  megarischen  Kolonieen  [K.  Meis- 
terhans].  Chronologie  défectueuse,  lacunes.  L'auteur  n'est  pas  assez  fami- 
liarisé avec  la  littérature  sur  les   dialectes  grecs.  1[  Kleine  Schriflen  von 
Alfred  v.  Gutschmid.  Herausg.  von  Franz  Rûhl,  vol.  3.   [H.].  Analyse. 
\  Ilandbuch  der   klassischen  Altertumswissenschaft.   Herausg.    von    Iwan    v.  45 
MÛLLER,  vol.  1,2"  éd.,  l*"- fasc.  [K.  Sittl].  Critiques,  f  W.  Vollbreght, 
Griechischc  Schulgrammntik  [Kiihne].    Répond  à   toutes  les    exigences.    La 
syntaxe  surtout  est  bieu  faite,   excepté   le   chapitre   sur   le  génitif.  W 
12  nov.  Demosthenes  ausgewâhlle  Staatsreden.  Fur  den   Schulgebrauch  erkl. 
von  F.  RôsiGER.  1.  Die  hellcnischen  Reden  (14-16).  W.  Fox].  Belle  édition,  jjo 
Quelques  remarques   critiques.  ^  Flavii  Josephi  opéra.  Edidit  et  apparatu 
critico    instruxit    Benedictus   Niesb.    Vol.    3.    Antiquitatum    Judaicarum 
libri  M-lo.  Id.  Editio  miuor.  Eod.  1  et  a  [Reimer  Hansen].  Avec  ce  vol., 
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qui  a  déjà  été  précédé  par  le  vol.  4  (liv.  16-20),  cette  nouvelle  et  pour  ainsi 
dire  première  édition  critique  complète  des  Antiquités  judaïques  de 
Josèphe,  est  achevée.  ^  Die  griech.  Studien  des  Horas  von  Th.  Arnold.  Neu 
herausg.  von  W.  Pries  [Franz  Franziszi].  Occupe  une  place  éminente  dans 

B  ce  genre  d'étude  sur  Horace,  ^  Ernst  Kornemann,  De  civibus  Romanis  in 
provinciis  imperii  consistenlibus  [Mitteis].  Éloges  ;  T[  Ciceros  Rede  fUr  Murena. 
Fiir  den  Schulgebrauch  erkiart  von  Julins  Strenge  [Ernst  Richard  Schulze]. 
Très  utile.  Le  rp.  pense  que  l'éditeur  a  trouvé  trop  d'ironie  dans  ce  dis- 
cours ;   d'après   son   explication,   Giccron   pourrait    paraître   aux    élèves 

10  comme  un  farceur.  ^  Griechische  Grammatik.  Mit  Riicksicht  auf  die  neues- 
ten  Anforderungen  an  den  Unterrichtsbetrieb  der  Gyrnnasien  bearbeitet 
von  W.  KoTTHOFF  [Reichenbcrger].  Le  rp.  fait  beaucoup  de  remarques  cri- 
tiques. ^  F.  PaetzOLT,  Lateinisches  Uebungsbuch  im  Anschluss  an  Câsars 
gallischen  Krieg.,  vol.  2.  [0.  Wackermann].  Les  mêmes  mérites  que  le  vol.  1; 

î6  c'est  un  très  utile  auxiliaire.  ^^  26  nov.  H.  von  Mueller,  DeTeletis  elocutione 
[J.  Sitzler].  Éloges.  ^  Xenophons  griechische  Geschichte.  Fiir  den  Schulge- 
brauch erkiart  von  B.  BûChsenschutZ,  1"  fasc.  livres  1-4,  6e  éd.  [Reimer 
Hansen].  Diffère  peu  de  l'éd.  précédente.  ^  Election  by  lot  at  Athens.  By 
James  WyclifTe  Headlam  [P.  Meyer].  Article  élogieux.  ^  Die  Oden  und  Epo- 

20  den  des  Horas.  Fiir  Freunde  klassischer  Bildung,  besonders  fiir  die  Pri- 
maner  unserer  Gymnasien  bearbeitet  von  H.  Menge,  l''"  partie  [E.  Krah]. 
Défavorable.  U  Ricardus  Jahnke,  Comoediae  Horalianae  très  [J.  Boite].  Inté- 
ressant pour  l'histoire  de  la  littérature  du  moyen  âge.  ^  A.  Engelbreght, 
Patrislische  Analeklen  [    ].  Analyse,  f  WeinhOLD,  Bemerkungen  su  Q.  Curtiits 

26  Rufus  [E.  Krah].  Bonne  étude  sur  l'emploi  des  noms  de  nombre  chez 
Quinte-Gurce.  1  Ruggiero  Bonghi,  Die  rômischen  Fesle.  lUustriert  von 
G.  A.  Sartorio  u.  Ugo  Flores.  Deutsch  von  Alfred  Ruhemann  [R.].  Éloges 
Le  style  du  traducteur  laisse  à  désirer.  If  1°  W.  Larfeld,  Griechische  Epi- 
graphik.  Iw^an  Milliers  Ilandbuch  der  Klassischen  Altertumswissenschaft, 

30  1.  Bd.,  zweite  sehr  vermehrte,  teilweise  voUig  umgearbeitete  Auflage. 
2«  E.  HÛBNER,  Rômische  Epigraphik.  Ibid.  [K.  Meisterhans].  l»  Cette  2*  éd.  est 
devenue  un  ouvrage  tout  à  fait  neuf.  Remarque  sur  les  graveurs  d'inscrip- 
tions sur  pierre.  Quelques  remarques  critiques.  2»  Cette  2«  éd.  diffère  de 
la   première  par  quelques  additions  correspondant   aux   progrès  de  la 

35  science.  T[  Moritz  Voigt,  Rômische  Rechtsgeschichle,  vol.  1.  [Otto  Schulthess]. 
Recommandé  aux  philologues  qui  sont  déjà  familiarisés  avec  le  droit 
romain.  Analyse.  If  P.  Wesener,  Paradigmen  sur  Einilbung  der  griechischen 
Foi^menlehre  im  Anschluss  an  das  griechische  Elementarbuch  des  Verfas- 
sers  [Bruncke].  Recommandé.  Tf^  10  déc.  1»  'IIpwvSou  ^\\i.\a^&o^.  Ilerondas.  A 

40  first  recension  by  W.  G.  Rutherford.  2"  E.  W.  B.  Nicholson,  Notes  on  He- 
ro{n)das  or  IIero[n)des  [J.  Sitzler].  1»  article  défavorable.  2»  Résumé.  ^ /lins/o- 
telis  TtoXtTeta  'AOïivalwv  edidit  Fridericus  Blass  [P.  Meyer].  Éloges.  ^  Index 
Demosthenicus,  composuit  Siegmundus  Preuss  [  ].  Bien  fait  et  commode. 
f  W.  Stern,  Diodor  und  Theopompos  [Chr.  Glasen].  Éloges.  If  Henry  FuR- 

45  NEAUX,  The  Annals  of  Tacitus  edited  with  introduction  and  notes.  Vol.  1, 
livres  1-6;  vol.  2,  livres  11-16,  with  a  map  [Ed.  Wolff].  ^  R.  Gagnât,  L'armée 
romaine  d'Afrique  et  l'occupation  militah-e  de  l'Afrique  sous  les  empereurs  [Jul. 
Jung].  Beau  travail,  indispensable  pour  ceux  qui  s'occupent  de  l'histoire 
des  légions  ou  de  l'administration  des  provinces  romaines  de  l'Afrique.  % 

50  R.  PaukSTADT,  Griechische  Syntaxe  sum  Gebrauch  an  Schulen  [Kiihne].  Bon. 
^  A.  POLASGHEK,  Deitrâge  sur  Erkenntniss  der  Partikeln  à'v  imd  v.h  (fin). 
[Ph.  Weber].  Ne  vaut  pas  la  1"  partie.  ^  Gh.  Daremberg  et  Edra.  Saglio, 
Dictionnaire  des  antiquités  grecques  et  romaines,   fasc.  12-16  [    ].  Eloges.  % 
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E.  M.  Zander,  De  lege  versificalionis  lalinae,  summa  et  antiquissima  [P.].  Bon. 
î  C.  Fischer,  Bemerkungen  iiber  die  Berûcksichligung  der  bildenden  Kunst  im 
Gymnasialunterricht  [Rud.  Menge.]  Éloges.  \^  24  déc.  Die  Màdchen  von  Trachis 
oder  das  Problem_des  Erdenglûcks.  Tragodie  des  Sophokles,  ûbersetzt  und 
mit  erkiarender  Einleitung  verselien  von  Jacob  Oeri  [R.  Thiele].  Ni  Tin-  6 
troduction  ni  la  traduction  n'a  de  mérite.  \  Greek  Lyric  Poetry.  A  complète 
collection  of  the  surviving  passages  from  the  greek  song-writers  arranged 
with  prefatory  articles,  introductory  matler  and  commentary  by  G.  S.  Far- 
NELL  [J.  Sitzler].  L'auteur  n'est  pas  au  courant  des  derniers  travaux  sur 
les  dialectes  grecs.  Le  commentaire  contient  beaucoup  d'explications  nou-  lO 
velles.  %  Choriciana  Miltiadis  oratio  primum  édita  a  R.  Foerstero  [Ed. 
KurtzJ.  Quelques  observations.  ^  A.  Gerber  und  A.  Greef,  Lexicon  Taci- 
teum,  fasc.  8  et  9  [Ed.  Wolff].  Éloges.  ^  Abhandhmgen  a.  d.  Gebiele  d.  klassi- 
schen  AUerlhumswissenschaft  [Meister].  Le  rp.  s'occupe  exclusivement  de 
l'article  de  Kiderlin,  Krit.  Bemerkungen  zu  Quintilian,  et  il  est  générale-  15 
ment  d'accord  avec  l'auteur.  Quelques  remarques.  1[  Jakob  Simon,  Auf 
Griechenlands  Boden  [Rud.  Menge].  Bon  accueil.  1[  J.  B.  Sturm,  Ueber  itéra- 
tive SatzgefUge  im  Lateinischen  [Cari  Stegmann].  L'auteur  semble  ignorer 
l'ouvrage  de  Ilale  sur  les  constructions  avec  cum.  ^  IL  Menge,  1»  Latei- 
nische  Stilislik.  2»  Uebungsbuch  sur  lateinischen  Stilistik  [J.  Riltau].  1°  un  peu  20 
trop  diffus.  2»  s'applique  bien  au  précédent.  E. 

Rheinisches  Muséum  fiir  Philologie.  N.  S.  T.  47",  fasc.  1  Les  Scriptores 
historiae  Augustae  [Elimar  Klebs].  Le  groupe  qui  comprend  les  biographies 
d'Aurélien  à  Carin  est  dû  à  un  auteur  qui  est  différent  des  autres  biogra- 
phes :  il  avait  une  assez  bonne  instruction,  mais  gâtée'  par  l'abus  de  la  26 
rhétorique.  La  collection  des  S.  h.  Aug.  est  l'œuvre  de  plusieurs  auteurs; 
c'est  là  notre  meilleure  preuve  contre  l'hypothèse  d'une  falsification.  L'exa- 
men attentif  de  la  langue  conduit  à  affirmer  qu'il  n'y  a  pas  eu  de  remanie- 
ment dans  cet  ouvrage;  les  particularités  que  présente  un  groupe  comme 
celui  qui  appartient  à  Vopiscus  suffisent  à  le  prouver.  ^Lénaion  [Walther  30 
Judeich].  Le  passage  de  l"A6ifivatiov  Tioî.itda,  3,  p.  6  de  Kenyon  a  été  mal  in- 
terprété par  E.  Maaps;  le  Bucolion  ne  peut  avoir  occupé  la  place  attribuée 
jusqu'ici  au  Lénaion,  et  le  Lénaion  ne  peut  être  transporté  près  du  Dipylon. 
1[Ad  scriptores  lalinos  exegelica  [0.  Crusius].  Suite.  21.  Ennius  doit  être 
considéré  comme  étant  de  race  grecque;  "Ewio;  =  qui  habitat  èv  vetw  vel  36 
vÉw,  cf.  'Eptxîjî  "Evvto;,  Hesych.  2,  p.  104  Schm.  etc.  22.  La  traduction  de  la 
Sacra  historia  d'Evhémère  par  Ennius  était  en  prose  et  non  en  vers.  23. 
C'est  à  tort  qu'on  a  donné  le  nom  d'Oracula  aux  "  Praecepta  ad  filium  "  de 
Caton.  24-29.  Explications  d'Horace,  Epode  S;  Epître  2,  1,  79;  d'Ovide,  Fas- 
tes, 2,  108;  de  Martial,  1,  61;  13,  34;  d'un  fragment  attribué  à  Virgile  dans  40 
le  glossaire  du  Codex  Philippicus.  %  Une  faiblesse  dans  l'expression  de  la 
pensée  chez  Iloipère  [Paul  Cauer].  La  critique  a  peut-être  fait  fausse  route 
en  voulant  retrouver  dans  les  anciennes  épopées  populaires  la  clarté  et  la 
logique  que  nous  nous  croyons  le  droit  d'exiger  des  auteurs  modernes. 
Cette  méthode  appliquée  aux  poèmes  homériques,  aux  Niebelungen,  etc.  46 
n'a  donné  que  des  résultats  inacceptables.  On  peut  relever  dans  le  style  ho- 
mérique une  série  d'irrégularités  qui  lui  sont  propres.  Ces  irrégularités 
consistent,  d'une  façon  générale,  dans  une  façon  lâche  et  flottante  de  cons- 
truire une  phrase  qui  doit  exprimer  plusieurs  idées  à  la  fois;  la  disposition 
logique,  telle  que  nous  la  comprenons  aujourd'hui,  fait  défaut;  la  critique  so 
a  vu  là  des  fautes  qu'elle  a  attribuées  soit  au  poète  lui-même,  soit  aux  co- 
pistes des  manuscrits.  Il  ne  faut  pas  croire,  comme  le  veut  Kirchhoff,  que 
la  pensée  humaine  a  des  lois  invariables  pour  tous  les  temps;  non,  elle  a 
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commencé  par  s'exprimer  d'une  manière  un  peu  molle  et  faible  :  elle  s'est 
fortifiée  peu  à  peu.  C'est  là  pour  nous  un  des  grands  intérêts  des  poèmes 
homériques;  ils  nous  montrent  le  devenir  des  formes  de  la  langue  et  de  la 
pensée.  On  peut,  à  ce  point  de  vue,  comparer  ces  poèmes  avec  les  vieux 
5  monuments  de  la  plastique  grecque;  les  uns  et  les  autres  manquent  de 
perspective.  1[  Sur  les  alba  de  l'ordo  de  Thamugad  et  sur  le  flamonium  per- 
petuum  [Johannes  Schmidt].  L'examen  des  nouveaux  fragments  publiés 
par  A.  Poulie  prouvent  qu'en  Afrique,  vers  le  milieu  du  4»  s.,  les  édiles  et 
les  questeurs,  à  la  sortie  de  leur  charge,  avaient  place  et  voix  dans  la  curie. 

10  —  Exposition  des  opinions  de  Mommsen  et  de  Hirschfcld  sur  le  flamonium 
perpetuum;  cette  charge  n'était  exercée  que  pendant  une  année,  mais 
l'honneur  pouvait  en  être  prorogé  à  un  personnage  quand  il  avait  cessé  ses 
fonctions.  ^[  Nouveaux  fragments  de  J.  Stobée  [A,  Elter].  Ces  fragments 
sont  donnés  par  le  Vaticanus  gr.  1114,  ms.  du  xv»  siècle;  ils  sont  certaine- 

16  ment  de  Stobée.  1[  Sur  la  poésie  68  de  Catulle  [F.  Skutsch].  La  disposition 
métrique  du  morceau  est  toute  particulière;  on  n'en  trouve  pas  d'autre 
exemple  chez  les  Grecs  et  chez  les  Latins;  Catulle  l'a  sans  doute  prise  à 
quelque  poète  alexandrin.  Discussion  contre  les  chorizontes.  ^  Mélanges. 
Sur  r  'AO-rivaîwv  7io>.tTe['a  et  sur  Thucydide  [Franz  Riihl].  Gh.  26,  p.  72  K.,  on 

20  doit  garder  vewtepov;  de  même  dans  Thuc.  8,  67,  2,  la  leçon  àveiuetv,  donnée 
par  le  Vaticanus,  est  la  bonne.  1  Sur  l'inscription  d'Elaia  [H.  Usener]. 
Examine  la  fin  du  n"  246  des  insc.  de  Pergame  publiées  par  Frankel.  ^  Une 
ville  sur  le  Danube  chez  l'Auctor  ad  Herennium  [Fred.  Marx].  D'après  le 
passage  4,  S4,  68,  il  s'agit  de  Viminacium,  dans  la  Mésie  supérieure.  If  Noc- 

25  turni  [A.  v.  Domaszewski].  Explication  de  Pétrone  ch.  15  par  une  insc.  ré- 
cemment découverte.  ^fFasc.  2.  Les  écrits  politiques  d'Aristote  [H.  Nissen]. 
N.  examine  les  idées  que  pouvait  avoir  un  homme  comme  Aristote  sur 
l'état  de  la  Grèce  :  les  divers  peuples  grecs  doivent  oublier  leurs  haines  et 
leurs  divisions  pour  se  ranger  sous  l'hégémonie  de  la  Macédoine;  la  Grèce 

30  doit  revenir  à  l'état  où  nous  la  montrent  les  poèmes  homériques,  rangée 
sous  les  ordres  d'un  Agamemnon  pour  faire  la  guerre  à  l'Asie.  Aristote 
inaugure  son  enseignement  à  Athènes  à  peu  près  au  même  moment  où 
Alexandre  franchissait  l'IIellespont;  il  n'était  qu'un  métèque,  mais,  depuis 
Chéronée,  un  précepteur  du  roi  de  Macédoine  n'avait  rien  à  craindre  dans 

3.5  Athènes  pour  sa  dignité.  Rapports  d'Aristote  avec  Alexandre;  il  pense  que 
celui-ci  doit  gouverner  les  Grecs  rjyeiAovixwç,  les  Asiatiques  SEaTcoTtxwç.  —  Ce 
que  nous  savions  du  livre  des  TvoXi-rsïai.  L'ouvrage  a  avant  tout  un  but  pra- 
tique :  le  monde  grec  est  soumis  au  roi  de  Macédoine;  il  faut  que  ce  prince 
ou  ses  représentants  connaissent  les  lois  de  ces  cités  qu'ils  sont  appelés  à 

40  administrer.  Quant  à  la  date  de  la  composition  du  livre,  on  a  comme  point 
de  repaire  :  1"  la  mention  de  la  galère  Ammonias  ch.  61  ;  or  cette  galère  a 
remplacé  la  Salaminienne,  la  première  fois,  dans  la  période  qui  s'étend 
d'octobre  324  à  juillet  323;  2°  les  allusions  à  l'affaire  d'Harpalos,  c'est-à- 
dire  comme  date  extrême,  le  commencement  de  l'année  323.  ^  La  disloca- 

45  tion  de  l'armée  romaine  dans  l'année  66  ap.  J.-C,  Josèphe,  bel.  jud.  2,  16,  4 
[A.  V.  Domaszewski].  Ce  que  dit  Josèphe  dans  ce  passage  se  trouve  con- 
firmée par  les  inscriptions;  nous  avons  dans  l'exposé  du  substantiel  écri- 
vain un  terrain  des  plus  solides  pour  nos  recherches.  ^  Bien  dans  Philon 
[Otto  Ilense].  Dans  le  traité  Il£p\  toO  uàvxa  o-TcouSaiov  elvac  D.euOepov,  qui  est 

60  attribué  à  Philon,  l'auteur  n'a  pas  seulement  suivi,  comme  on  l'a  dit,  une 
source  stoïcienne,  mais  aussi,  ce  qui  est  assez  piquant,  une  source  cynique, 
qui  paraît  être  le  TCp\  ôo'j>.£ta;  de  Bien.  Influence  et  caractère  du  talent  de 
Bion.  %  Explosion  de  la  guerre  civile  en  l'an  49  av.  J.-C.  [0.  E.  Schmidt].  Ce 
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travail  ne  doit  être  considéré  que  comme  un  complément  aux  recherches 
de  H.  Nissen.  L'occasion  qui  amena  César  à  croire  à  un  "  initium  tumultus  ", 
c'est  l'arrivée  de  Pompée  à  Luceria  où  se  trouvaient  deux  légions  dont  il 
prit  le  commandement.  Le  "  decretum  tumultus  "  fut  alors  voté  par  le 
Sénat  :  c'était  sa  réponse  à  l'invasion  de  l'Italie  par  César.  Il  ne  faut  pas  5 
admettre,  avec  les  historiens  grecs,  que  môme  dans  cette  période  toutes 
les  vieilles  lois  aient  cédé  devant  un  homme;  elles  ont  toujours  eu  une 
importance  considérable,   et  c'était  là  un  gage  précieux   pour   l'avenir. 
^Éludes  sur  Démosthène  [Fr.  Blass].  4.  Futurum  praesentis  et  Futurum 
aoristi.  Tous  les  verbes  qui  forment  un  aor.  intransitif  en  yjv  ou  Oy|v,  peuvent  10 
former  de  cet  aor.  uu  futur,  qui  est  employé  comme  Futurum  aoristi,  mais 
seulement  quand  il  y  a  à  côté  un  autre  futur  formé  du  présent  et  employé 
comme  Futurum  praesentis  ou  durativum.  Cela  va  si  loin  que  môme  l'act. 
plw  a  deux  futurs  :  psyaojAat  durativum  et  pur,(TO[jiat  formé  de  èppuYiv.  Mais  tous 
les  présents  ne  forment  pas  des  futurs,  ainsi  Oii<70[ji,at  ne  se  rattache  pas  à  16 
TcGï|[it.  La  langue  attique  distingue  donc  au  passif,  dans  la  grande  masse 
des  verbes,  les  actions  même  pour  le  futur;  la  langue  vulgaire  plus  tard 
ne  fera  pas  cette  distinction.  ^  Études  critiques  [W.  FrôhnerJ.  21  pages  de 
corrections  à  Pline  l'ancien,  au  Pervigilium  Veneris,  à  Ciceron,  Strabon, 
Pausanias,  Catulle,  etc.  ^  Les  Ilippiatrica  [Max  Ihm].  Les  deux  recensions  20 
qui  se  trouvent  dans  l'édition  de  Grynaeus  et  dans  les  bons  et  anciens  mss., 
ainsi  que  celle  qui  est  donnée  par  le  Parisinus  2322  ne  proviennent  pas  du 
règne  de  Constantin  Porphyrogénète,  mais  sont  d'une  époque  antérieure. 
^Mélanges.  Un  drame   satyrique   alexandrin   [Alfred    Gercke].  La  vie 
du  cynique  Ménôdème  est  empruntée  à  une  scène  de  comédie,  probable-  26 
ment  tirée  du  drame  satyrique  de  Lycophron  intitulé  Ménédème.  ^  La 
via  £x5o(iiç  d'Eunape  [C.  de  Boor].  Confirme  l'opinion  de  Niebuhr  d'après 
laquelle  cette  nouvelle  édition  ne  serait  qu'une  spéculation  de  librairie. 
^  Inscriptions  grecques  d'Ilium  [W.  Dittenberger].  Étude  sur  deux  inscr. 
de  l'époque  impériale  trouvées  par  Schliemann.  ^  Sur  l'édit  d'Ulpius  Maris-  80 
cianus,  Eph.   epigr.  5,   p.   630  [Johannes  Schmidt].  Nouvelles  leçons  au 
texte  et  explications.  ^If  Fasc.  3.  Les  pseudo  poèmes  sibyllins  [Karl  Bu- 
resch].  30  p.  de  corrections  et  de  commentaires.  *i  Sur  la  caractéristique 
de  Théopompe  [Rudolf  Ilirzel].  La  critique   que   "Théopompe  adresse   à 
Platon   sur   l'inutilité   des  définitions  le   rattache   à    l'école    cynique,  à  35 
Antisthène,  qui  professait,  lui,   l'impossibilité  des  définitions;  il  avait 
même  écrit  un  ouvrage  contre  Platon;  car  le  Kaxà  xr|<;  n^àxtovoî  ôtaTpiêîjç  ne 
doit  pas  être  regardé  comme  un  extrait  des  Philippica,  mais  comme  un 
ouvrage  â  part.  Théopompe   applique  à  l'histoire   une    méthode    toute 
nouvelle  qui  provient  de  ses  opinions  philosophiques;  sa  conception  de  la  «0 
vérité  est  celle  des  cyniques;  ràXr,0£ta  consiste  surtout  à  fuir  les  vaines  ap- 
parences, les  dehors  pompeux  et  faux  :   de  là,  sévérité  pour  Athènes, 
éloges  pour  Sparte.  Un  autre  trait  important  de  Théopompe  est  qu'il  écrit 
véritablement  une  histoire  secrète  :  il  fait  voir  les  ressorts  cachés  qui 
mènent  les  hommes,  il  peint  les  caractères,  les  passions;  il  écrit  en  réalité  45 
des  'AvéxSoTa,  comme  le  fera  plus  tard  son  imitateur  Procope  de  Césarée. 
De  plus,  il  a  toujours  son  franc  parler,  il  ne  déguise  pas  sa  pensée;  enQn 
il  a  un  goût  très  marqué  pour  les  mythes.  A  tous  ces  traits,  il  est  facile  de 
reconnaître  un  disciple  des  cyniques.  ^  Sur  le  Phoenix  de  Lactance  [Sa- 
muel'Brandt].  Le  seul  moyen  de  résoudre  la  question  d'authenticité  con-  50 
siste  à  admettre  que  l'ouvrage  est  de  Lactance,  et  qu'il  a  été  composé 
avant  sa  conversion.  ^  Lexicon  Messaneuse  de  iota  ascripto  [Hugo  Rabe]. 
Extrait  qui  se  trouve  dans  le  mss.  118  S.  Salvator  à  Messine;  il  contient 
a.  DE  pniLOL.  —  Revue  des  Revues  de  1892.  XVII.  —  8. 
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de  courts  fragments  inédits  d'Eschyle,  Aristophane,  Hermippos,  Eupolis, 
Cratiuus,  Platon,  Sophocle,  etc.  H  Écrits  d'Epicuro  sur  pierre  [H.  Usener]. 
Il  s'agit  de  la  grande  inscription  trouvée  à  Oinoandra  par  Holleaux  et 
Paris  et  publié  dans  le  Bul.  de  cor.  hel.,  t.  16,  p.  1.  U.  rend  hommage  au 
»  soin  avec  lequel  l'éditeur,  G.  Cousin,  s'est  acquitté  de  sa  tâche.  U  examine 
les  fragments  de  cette  longue  insc,  d'abord  la  lettre  de  l'épicurien  Dio- 
génés,  puis  les  morceaux  qui  portent  le  nom  d'Epicure.^  Mélanges.  Sur  la 
traditions  de  Pseudophocylidea  [W.  Kroll].  Examen  et  classement  des  mss. 
TT  L'oracle  de  l'olivier  de  Thessalos  [Franz  Rùhl].  Dans  Théophraste,  Ilist» 

10  pi.  2,  3,  7,  il  n'est  pas  question  d'un  oracle,  comme  le  dit  E.  Gurtius,  mais 
d'un  fait  étrange  qui  fut  regardé  comme  un  signe  des  dieux,  f  Une  nou- 
velle Vie  d'Ovide  [Richard  Jahnke].  Elle  provient  d'un  incunable  de  la 
bibliothèque  d'Hambourg.  ^  Inscriptions  relatives  à  Sénèque  et  à  Lucain 
[Cari  Ilosius].  L'insc  C.  I.  L.  6,  11252  contient  un  emprunt  de  Sénèque  et 

iK  de  Lucain.  Preuves  que  Lucain  a  mis  à  profit  les  inscriptions.  ^  Sur  Quinte 
Curce  et  Velléius  [M.  Manitius].  Rapprochements  de  divers  passages  de 
ces  deux  auteurs.  %  A-t-on  décrété  une  ou  deux  Supplications  en  l'honneur 
de  Pompée  ex  belle  Mithridatico  [W.  Sternkopf]?  Il  y  a  eu  deux  supplica- 
tions, l'une  de  10  jours,  l'autre  de  12,  cf.  Cic.  de  prov.  cens.  11,  27.  ^[^ 

ÎO  Fasc.  4.  La  constitution  de  Dracon  [M.  Frankel].  F.  étudie  le  passage  4,  2 
de  l"AOY)vatwv  TroXtxéia,  édit.  Kényon,  relatif  au  cens  exigé  des  diverses 
charges,  archontes,  trésoriers,  stratèges,  hipparques.  Ce  passage,  qui  a  été 
l'objet  de  nombreuses  critiques,  doit  être  accepté  tel  qu'il  est  .-les  prytanes 
appartiennent  à  la  classe  des  pentacosiomédiranes;   les  neuf  archontes, 

25  les  trésoriers  doivent  avoir  au  moins  le  sens  équestre;  les  stratèges  et  les 
hipparques  le  cens  des  zeugites.  Les  prytanes,  qui  ont  une  situation  très- 
importante,  qui  exigent  des  cautions  de  la  part  des  stratèges  et  des  hip- 
parques sortant  de  charge,  ne  sont  autres  que  les  prytanes  des  naucrares 
mentionnés  par  Hérodote,  5,  71,  dont  le  témoignage  se  trouve  ainsi  con- 

30  Armé.  1[  Sur  les  écrits  de  Claudios  Galenos  [Johannes  Ilberg].  Chronologie 
des  écrits  anatomiques  et  physiologiques  pendant  ses  années  d'étude  à 
Pergame  (147-151)  et  à  Smyrne  (depuis  151),  pendant  son  premier  séjour  à 
Rome  (1G4[?]-168)  :  pendant  son  second  séjour  (depuis  169)  sous  Marc  Aurèle 
et  Septime  Sévère.  I  Die  Scriptores  historiai  Augustee  [El.  Klebs].  Nous 

35  avons  en  réalité  six  auteurs  différents  de  l'Histoire  Auguste;  ce  résultat  est 
surtout  obtenu  par  des  faits  positifs  et  historiques  :  il  s'accorde  avec  la 
tradition  et  il  est  la  meilleure  preuve  d'authenticité.  Appendice  sur  les 
Sallustianismes  des  S.  h.  A.  suivi  d'une  explication  à  Wolfflin.  ^  La  com- 
position des  tribus  Antigonis  et  Demetrias  [Joh.  E.  KirchnerJ.  Ces  deux 

40  tribus,  qui  ont  existé  de  l'an  307/6  jusqu'à  l'an  200,  était  ainsi  formées  : 
l'Antigonis  comprenait  10  dômes,  Lamprai  et  Argyle  (Erechthcis),  Gar- 
gettos  et  Icaria  (Aigéis),  Kydathenaion  et  Paiania  (Pandionis),  Aillialidai 
et  Deirades  (Leontis),  Eitea  et  Amphitrope  (Antiochis);  la  Démétrias  com- 
prenait 9  dèmes,  Ilagnus  (Acamantis),  Cotholidai  etllippotomadai  (Oineis), 

45  Melite  et  Xypete  (Cecropris),  Colle  et  Anacaia  (Ilippothontis),  Thorai  et  Alêne 
(Antiochis).  On  avait  donc  pris  pour  l'Antigonis  2  dèmes  de  chacune  des 
4  premières  tribus,  et  pour  la  Démétrias  autant  de  chacune  des  tribus  de  5 
à  8,  plus  2  dèmes  de  la  dixième,  Antiochis,  pourchacune  des  deux  nouvelles 
tribus;  il  reste  à  connaître  le  second  dème  de  l' Acamantis.  %  Le  festin  de 

50  Cicéron  [L.  TraubeJ.  Dans  les  extraits  d'IIeiric  d'Auxerre,  élève  du  célèbre 
abbé  Lupus  de  Ferrière,  se  trouve  une  nouvelle  rédaction,  donnée  par  plu- 
sieurs mss.  de  Paris,  de  l'écrit  Sententiae  sapientium  qui  f  uerunt  in  convivio 
uuo  cum  Metullio.  MetuUius  n'est  autre  que  Cicéron.  ^  L'Ajax  et  l'Ulysse 
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d'Antistlicne  [L.  Radermacher].  Il  n'y  a  dans  ces  fragments  que  des  déve- 
loppements en  prose  de  pviaEtç  dramatiques,  et  ils  n'appartiennent  en  rien 
à  Antisthène.  %  Études  sur  Virgile  [Erich  Belte].  2.  La  l"  la  9«  et  la  8^ 
églogue.  Les  deux  premières  de  ces  trois  églogues  contiennent  des  contra- 
dictions  telles  qu'on  doit  supposer  que  Virgile  les  a  composées  en  ayant  5 
sous  les  yeux  deux  images  différentes,  l'une  relative  aux  tristes  événe- 
ments qu'il  traversait,  l'autre  relative  aux  charmes  qu'exerce  la  vie  cham- 
pêtre. La  8»  églogue  comprendrait  trois  parties  différentes.  ^  Remarques 
épicritiques  [0.  R.].  Réponse  à  l'article  précédent.  %  Un  commentaire  néo- 
platonicien de  Parménide  dans  un  palimpseste  de  Turin  [W.  Kroll].  La  dé- 10; 
couverte  de  cet  écrit  est  due  à  Studemund.  K.  après  avoir  décrit  le  ms., 
publie  le  commentaire  et  fait  suivre  cette  publication  de  diverses  re- 
marques sur  ce  texte.  ^  Mélanges.  Sur  Hérondas  [0.  RibbeckJ.  Remarques 
sur  divers  passages.  ^  Sur  les  nouveaux  fragments  de  Stobée  et  les  Sen- 
tences d'Euagrius  [A.  Elter].  Complète  la  communication  faite  par  E.  dans  i^ 
le  fasc.  1  ;  observations  sur  Euagrius  d'après  un  mss.  de  Paris.  ^  Sur  les 
mss.  de  Térence  [Karl  Dziatzko].  Hauler  se  trompe  en  affirmant  que  le 
corrector  recens  du  Bembinus  est  du  8-9»  s.  et  non  du  15«;  il  en  est  de 
môme  de  Gutjahr  quand  il  identifie  Calliopius  avec  Alcuin.  Le  Victorianus 
a  dû  être  copié  sur  un  mss.  de  petit  format  et  contenant  des  peintures.  ^20, 
Un  passage  difficile  de  Juvénal,  3,  238  [J.  S.  Speyer].  Écrire  :  eripiant 
somnum  surdo  vitulisque  marinis.  ^  Sur  Gicéron  pro  Deiotaro  13,  35 
[Ferd.  Bêcher].  Retrancher  aliquid  après  id  autem.  %  Quintilien  sur  Dé- 
mosthène  et  Gicéron  [Edgard  Wolfflin].  Dans  Quint.  10,  1,  106,  écrire  cutse 
plus  in  hoc,  in  illo  naturse.  %  Sur  le  Phénix  de  Lactance  Garl  Weyman].  2B 
L'évêque  Zenon  de  Vérone,  mort  en  380,  a  connu  cet  ouvrage. 

1[^  Fascicule  supplémentaire  de  152  p.  contenant  un  travail  de  M.  Manitius 
intitulé  Philologisches  aus  allen  Bibliothekeskatalogen  et  consacré  aux  auteurs 
latins.  Albert  Martin. 

Sitzungsberichte  der  Koniglich  Preussischen  Akademle  der  Wis-  30 
senschaften  zu  Berlin.  L  7  janvier  1892.  [H.  Diels.]  Herodas.  Restitution 
du  début  du  mime  'A7tovr,<rTtîo[A£vat.  Le  poète  parle  d'abord  en  son  propre 
nom  et  chante  son  non  omnis  moriar.  Restitution  de  deux  fragments  qui 
doivent  être  placés  à  la  suite  l'un  de  l'autre.  VIIL  1-3  et  fr.  L 1-11.  La  scène 
se  passe  à  la  campagne.  La  description  de  la  vie  des  champs  dans  sa  bru-  35 
talité   et  sa  stupidité  paraît  avoir  un  grand  attrait   pour  le  poète.  La 
paysanne  a  eu  un  songe.  Elle  va  consulter  les  devins.  Malheureusement  on 
ne  peut  accomplir  le  sortilège  à  l'aide  duquel  le  songe  mauvais  sera  rendu 
inoffensif.  La  servante  ne  se  lève  pas.  Le  morceau  commence  par  une  gros- 
sière répétition  de  toutes  les  injures  de  servante,  dans  laquelle  l'auteur  du  ^o 
mime  s'efforce  de  montrer  son  énergie.  Il  est  difficile  de  savoir  si  les  au- 
tres fragments  appartiennent  à  l"EvÛ7iviov.  If  4.  Février.  [W.  Waldeyer]. 
La  plastique  de  l'oeil  humain  dans  l'être  vivant  et  dans  les  œuvres  d'art. 
Il  n'existe  aucune  différence  entre  l'œil  de  l'homme  et  celui  de  la  femme 
et  la  manière  dont  les  artistes  grecs  les  représentent  ne  correspond  pas  à  *^ 
la  nature.  |  [A.  Gonze].  La  représentation  de  l'œil  humain  dans  la  sculp- 
ture antique.  —  Les  Grecs  se  sont  servis  pour  exprimer  les  sentiments 
moins  de  la  prunelle  que  des  contours  de  l'œil.  Ils  ont  ainsi  trouvé  instinc- 
tivement ce  que  la  science  moderne  démontre,  à  savoir  que  l'expression  est 
rendue  par  les  parties  dures  et  molles  qui  entourent  l'œil.  G.  fait  de  ce  ^ 
point  de  vue  l'histoire  de  la  sculpture  grecque  depuis  l'origine  jusqu'à 
l'époque  romaine.  Il  note  en  particulier  les  progrès  accomplis  dans  la  ma- 
nière de  disposer  la  lumière  et  les  ombres.  Deux  types'sont  à  distinguer; 
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lo  type  ancien  où  l'œil  est  de  face  et  largement  ouvert,  qui  dure  jusqu'au 
quatrième  siècle,  et  le  type  où  les  artistes  savent  représenter  l'œil  de  prolil 
et  varier  l'ouverture,  qui  commence  à  cette  époque.  %  [J.  L.  Ileiberg.J  Ma- 
nuscrit du  commentaire  de  Simplicius  sur  le  traité  du  ciel  d'Aristote.  La 
comparaison  des  mss.  du  commentaire  de  Simplicius  permet  d'établir  la 
classification  suivante  : 

l"  Classe  de  mss. 

Arclif^lype 
I 

I  i 

A  Ottobonus  83 


Neapolit.  IlL  D.  13.  Neapol.  III  D.  10         Laurent.  85,  27         Taurinus         Pcrusinus 


IC 


Gollatio  Nova  246  Mutin.  II.  G.  8  Mut.  II.  H.  8 

Oxf.  Christ  colleg.  Collât.  109  Paris,  suppl.  Gr.  16 


2°  Classe  de  mss. 


Marc.  228? 


20 


Vatic.  Bold.  Ambros.  Paris.  1910  Marc.  222 

La  vieille  traduction  de  Guillaume  de  Moerbeck  (Viterbe  1271)  a  presque 

26  la  valeur  d'un  mss.  Voici  l'explication  des  abréviations  employées  dans  ce 
tableau.  A  désigne  le  Mut.  IlL  E.  8;  E  le  Marcianus  491  et  F  le  Marcianus  221. 
Au  mémoire  est  jointe  une  planche  qui  montre  le  changement  de  main  dans 
la  copie.  Le  milieu  delà  page  depuis  ïgtm  jusqu'à  ècp'  w  xb  0'  est  de  Georges 
de  Crète,  le  reste  d'une  autre  main,  la  correction  twv  Trpotipwv,  à  la  dernière 

30  ligne,  paraît  être  de  Bcssarion,  ^^  7  Avril  [U.  Kôhler].  La  chronologie  de  la 
tyrannie  de  Pisistrate  d'après  la  XloXusta  'AO^va^wv.  La  source  des  rensei- 
gnements chronologiques  sur  la  tyrannie  de  Pisistrate  était  Hérodote,  I, 
59-64.  La  llolnela.  nous  fournit  les  dates  suivantes  :  Commencement  de  la 
première  tyrannie  ol.  54,  4  (561-60  av.  J.-C);  mort  de  Pisistrate,  ol,  61,  1 

36  (528-7).  Entre  ces  deux  dates  s'écoulent  33  ans  ainsi  répartis  :  1"  tyrannie, 
5  ans;  l"  exil,  6  ans;  2«  tyrannie,  6  ans;  2«  exil,  10  ans;  3"  tyrannie,  6  ans. 
^  5  Mai.  [IL  Diels.jLe  sixième  et  le  septième  poèmes d'Hérodas.  Restitution 
du  texte  avec  indication  des  variantes  en  nole.l[ll  12  Mai  [B.  Latyschew].  Le 
serment  civique  des  Chersonésiens.  Texte  et  transcription  d'une  inscription 

^Q  grecque  trouvée,  partie  en  octobre  1890  et  partie  en  mars  1891,  enChersonèse 
laurique,  dans  les  fouilles  d'une  église  byzantine.  Ce  texte  est  vraisembla- 
blement de  la  seconde  moitié  du  troisième  siècle  av.  J.-C.  On  y  trouve  la 
mention  des  cités  de  Chersonése  ;  KepxiviTt;,  KaXb;  >,i[iiqv  et  autres  villes  aXXa 
tetxYi.  La  Chersonèse  formait  au  troisième  siècle  un  état  constitué  en  dé- 

^6  mocratie  avec  un  conseil,  des  tribunaux  et  un  pouvoir  exécutif.  Parmi  les 
dieux  honorés  dans  le  pays  figurent  en  première  ligne  :  Zeus,  la  Terre,  le 
Soleil  et  la  Vierge,  qui  est  une  déesse  locale.  La  langue  de  l'inscription  est 
le  Dorien;  tous  les  mots  sont  déjà  connus,  sauf  le  mot  aacTop.  Ht  19  mai 
[U.  Kôhler].  Les  rapports  d'Alexandre  le  Grand  et  de  son  père  Philippe. 

jjjj  Pendant  la  jeunesse  d'Alexandre,  Philippe  se  montra  un  père  aimant  et  un 
roi  sage,  il  ne  négligea  rien  pour  la  formation  intellectuelle,  politiqueetmi- 
litaire  de  son  fils.  Le  conflit  entre  le  père  et  le  fils  commença  après  la  fin 
de  la  guerre  en  Grèce,  au  moment  ou  Philippe  épousa  la  jeune  Macédo- 
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nienne  Gléopâlre  et  répudia  Olympias  mère  d'Alexandre.  Philippe  a  laissé 
la  réputation,  d'un  mauvais  mari;  sans  vouloir  le  disculper,  ou  peut  remar- 
quer qu'eu  Macédoine,  comme  en  Grèce,  le  mari  pouvait  renvoyer  sa  femme 
comme  il  le  voulait.  Olympias  avait  pu  supporter  ks  mariages  morgana- 
tiques de  Philippe,  quoi  qu'elle  eut  à  en  souffrir  dans  son  orgueil  de  femme,  5 
mais  le  mariage  avec  Gléopâtre  avait  pour  conséquence  possible  un  chan- 
gement dans  la  succession  au  trône.  De  là  le  conflit  entre  Philippe  et 
Alexandre  dont  les  historiens  modernes  n'ont  pas  reconnu  toute  Timpor- 
tancc.  Alexandre  ne  prit  probablement  pas  part  au  complot  qui  eut  pour 
résultat  la  mort  de  son  père,  mais  après  lui  il  adopta  une  politique  toute  U 
différente. 

^^  7  juillet  [A.  Harnack].  La  manière  de  dater  des  premiers  chrétiens  et 
le  commencement  d'une  liste  épiscopale  iRome.  Les  chrétiens  ont  d'abord 
daté  par  les  noms  des  magistrats  civils,  mais  bientôt  ils  ont  daté  par  les  noms 
des  évoques.  A  l'aide  des  renseignements  qu'ils  fournissent,  on  peut  arriver  15 
à  reconstituer  la  liste  suivante  des  évêques  de  Rome  :  Iléxpoç  xa\  DaùXoç. 

1.  Aîvoî   ï-zr^   i^'.  —  2.    'AvéyxîriTo;  —  i^'.  —  3.    KX-r|[j,YiÇ  ^-  S-'.    —  4.   Eùàpsaxo; 

—  ■(]'•  —  5.  'AXs^âvôpoî  —  i'-  —  G.  —  Sûaxo;  —  i  [ta'].  —  7.  TslzGifôpo;  —  la'  [ip']. 

—  8.  'Yyîvoi;  —  8''  —  9.  IltQç  —  le'  [t'T'j.  — 10.  'Avcx-^ito;  —  ca'-  —  H.  Swr^p  —  t)'* 

—  12.   'EXsûOepoî—  te'.  20 
1[1[  28  juillet.  [Otto  Hirschfeld.]  La  police  en  Égjpte  sous  l'empire  romain 

d'après  les  papyrus.  Un  papyrus  inédit  du  musée  royal  de  Berlin  contient  un 
décret  du  troisième  siècle  après  J.-C.  Il  mentionne  des  agents  de  police 
Xïio-TOTtiaffxat  ;  un  autre  papyrus,  qui  appartient  à  la  collection  des  Achmîm- 
papyri,  mentionne  les  noms  suivants  d'agents  de  police  :  etpYivoçyXaxsç,  inX  25 

T/i;  £tpr|Viriç,  £t[pï)vâp]5(  (ai),  àp-/tvjXTOçuXàx£ç  aveC  leurS  çûXaxEç,  àp^tçûXaÇ  avec  ses 
çyXaxEç,   TieStoçûXaxEç,  opeoûXaxE;  ôSoO   'Oàirew;,  enfm  ôoiw. ..  ^^  20  octobre  [Th. 
MommsenJ.   Inscription  de  Rhodes.  Dédicace  grecque  en  l'honneur  d'un 
inconnu  qui  fut  envoyé  en  ambassade  auprès  de  L.  Cornélius,  L.  f.,  pré- 
teur pro  consule,  L.  Cornélius,  L.  f.,  Lentulus  proconsul,  L.  Lucinius,  L.  30 
f.,  Murena  imperator,  L.  Licinius,  L.  f.  Lucullus  proquesteur,  et  A.  Teren- 
tius,  L.  f.  Varro  légat.  Le  premier  de  ses  personnages  est  inconnu,  le  second 
ne  peut  être  le  consul  de  l'an  731,  le  troisième  est  le  successeur  de  Sylla 
dans  la  province  d'Asie,  qui  fut  imperator  en  672,  le  quatrième  est  le  per- 
sonnage connu  qui  porte  ce  nom  et  qui  fut  questeur  ou  proquesteur  sous  35 
Sylla  ou  après  lui,  le  cinquième  est  le  fameux  Varron.  ^^  27  octobre  [A. 
KirchhoffJ.  Le  roman  d'un  sophiste.  Dans  un  ms.  florentin  nous  possédons 
en  entier  un  traité  dont  Jean  Tetzes  a  donné  un  extrait  et  qui  a  pour  titre 
Ilîp'i  'Opiïjpoy  xat  'HdtQoou  xat  toû  yévoy;  xa't  àycovo;  aùxwv.  Il  y  est  question  du 
concours  légendaire  entre  Homère  et  Hésiode,  aux  jeux  funèbres  d'Amphi-  40 
damas  à  Chalcis.  L'hypolhèse  d'après  laquelle  l'auteur  de  cet  écrit  aurait 
puisé  dans  des  sources  antérieures  est  justifiée  par  la  découverte  d'un  pa- 
pyrus égyptien  de  la  seconde  moitié  du  troisième  siècle  av.  J.-C.  L'auteur  de 
l'Agôn  a  utilisé  le  Moyaâov  d'Alcidamas  d'Elée,  sophiste  contemporain  d'Iso- 
crate.  K.  étudie  les  témoignages  anciens  relatifs  à  la  tradition  du  concours  45 
entre  Homère  et  Hésiode  pour  obtenir  le  trépied  promis  au  vainqueur.  1[1[ 
3  Nov.  [A.  Harnack].  Fragment  de  l'Évangile  et  de  l'Apocalypse  de  Pierre. 
U.  Bouriant  a  édité  dans  les  Mém.  publ.  par  les  membres  de  la  mission 
archéol.  française  au  Caire,  IX,  fasc.  1,  1892,  un  fragment  de  l'Évangile  et 
un  autre  de  l'Apocalypse  de  Pierre.  C'est  un  texte  empreint  de  l'hérésie  50 
docète  dont  l'existence  nous  était  connue  par  Origène,  par  Sérapion  et  par 
d'autres  écrivains  anciens.  Le  fragment  de  l'Évangile  est  relatif  à  l'histoire 
de  la  Passion  et  de  la  résurrection.  Texte  du  fragment.  ^^  10  Nov.  [Id.] 


118  1892.  —   ALLEMAGNE. 

Suite.  Texte  du  fragment  de  l'Apocalypse.  On  retrouve  dans  le  nouvel 
évangile  les  traits  principaux  des  récils  des  quatre  évangélistes.  Saint  Jus- 
tin connaissait  l'Évangile  de  Pierre.  L'auteur  de  la  Didascalie  des  Apôtres 
a  vécu  au  môme  temps  que  l'auteur  de  l'Évangile  de  Pierre.  L'un  et  l'autre 
5  attribuent  à  Ilérode  et  non  à  Pilate  la  sentence  de  mort  prononcée  contre 
Jésus-Christ.  Le  fragment  de  l'Apocalypse  contient  une  description  de 
l'autre  monde  et  en  particulier  du  séjour  des  damnés.  La  rédaction  de  ce 
livre  doit  se  placer  au  temps  de  Trajan.  ^1[  24  Nov.  [J.  Vahlen].  Le  poème 
séculaire  d'Horace.  L'inscription  trouvée  en  1891  à  Rome  nous  donne  les 
10  détails  de  la  célébration  des  jeux  séculaires  sous  Auguste.  Texte  du  frag- 
ment de  l'inscription  qui  se  rapporte  à  ces  jeux  et  commentaire  du  poème 
d'Horace.  %  [H.  Usener].  Les  sources  de  Diogène  de  Laerte.  Les  traditions 
anciennes  sur  l'iiistoire  de  la  Philosopliie  grecque  sont  de  deux  sortes, 
celles  des  doxographes  et  celles  des  biographes.  Sotion  a  résumé  les  suc- 
■16  cessions  d'écoles  dans  le  livre  qui  a  pour  titre  ^laoâxon.  Son  ouvrage  a  été 
abrégé,  sous  Ptolémée  VI  par  Heracleides  Lembos,  et  continué.  De  la  riche 
littérature  historique,  le  seul  écrit  qui  nous  soit  resté  est  celui  de  Diogène 
de  Laerte.  Les  doxographes  principaux  sont  Dioclès  dans  son  'E7cn5po[j.yi, 
où  il  résume  la  dogmatique  des  grandes  écoles,  et  Favorinus  dans  ses 
^20  *A7co(j.vYi(j.ovETj(jiaTa.  Diogène  de  Laerte  a  utilisé  Sotion,  Heracleides  Lembos, 
Alexandre  Polyhistor,  Antisthènes,  Dioclès,  Hippobotos,  Philodemos  et  So- 
sikratès.  A  cette  liste  il  faut  ajouter  les  AiaSo^aî  de  Nicias  de  Nicée.  U.  le 
démontre  par  des  rapprochements  entre  Diogène  de  Laerte  et  Athénée  qui 
a  puisé  à  la  même  source.  ^U  8  Décembre.  [A.  Dillmann].  Le  nouveau  texte 
26  grec  du  livre  d'Henoch.  Bouriant  a  édité  également  dans  les  Mém.  publiés 
par  les  membres  de  la  mission  archéol.  franc,  du  Caire,  IX,  fasc.  1,  p.  93- 
136.  un  nouveau  texte  grec  du  livre  d'Henoch.  Remarques  philologiques 
sur  ce  texte  et  comparaison  avec  la  version  éthiopienne,  f^  1b  Dec.  [Id,] 
Suite.  Publication  du  texte.  t1[22  Dec.  [E.  Curtius].  Les'Digues  des  Minyens, 
■30  avec  une  carte  de  J.  A.  Kaupert.  Les  Minyens  avaient  construit  dans  le 
lac  Copaïs  une  triple  série  de  digues  destinées  à  encaisser  le  Céphise,  le 
Mêlas,  l'Erleyna  et  le  Phalaros.  Ces  digues  convergeaient  vers  la  baie  de 
Topolias.  E.  B. 

Sitzungsberichte  der  philosophisch-pMlologischen  und  histori- 
35  schen  Classe  der  K.  b.  Akademie  der  Wissenschaften  zu  Mûnchen. 
Heft  I.  6  Févr.  [Wecklein].  Themistocle  et  la  bataille  navale  de  Salamine. 
Nous  avons  sur  la  bataille  de  Salamine  le  récit  d'un  témoin  oculaire,  mais 
ce  témoin  est  un  poète,  Eschyle.  Les  témoignages  des  historiens  sont  dis- 
cordants sur  les  détails.  W.  discute  chacun  des  points  et  conclut  que 
40  Sparte  a  eu  raison  de  décerner  à  Themistocle  le  prix  de  prudence  et  d'a- 
dresse, car  c'est  à  lui  que  revient  tout  l'honneur  du  plan  adopté.  ^^  Heft  II. 
11  Juin.  [Wôlfflin].  Les  poètes  des  Éloges  des  Scipions.  Les  dates  de  com- 
position des  quatre  éloges  sont  200,  après  200,  170  et  IGO  (?).  Les  trois  pre- 
miers appartiennent  au  temps  où  Ennius  écrivait.  On  peut  aussi  mettre  en 
45  avant  le  nom  de  Pacuvius.  En  tout  cas  le  poète  appartient  au  groupe  de 
Livius  Andronicus,  Ennius  et  Pacuvius.  ^^  7  Mai.  [Krumbacher].  Études  sur 
la  légende  de  saint  Théodose.  La  légende  de  saint  Thôodosc  est  reproduite 
dans  huit  mss.  Pariss.  Graecc.  S13  et  1449,  Vatic.  Graec.  1S89,  Laurent.  XI, 
9,  Patmiac.  273,  Barber,  Graec.  IV,  74,  Taurin.  Graec.  1J6  et  Patiniac  245. 
60  Description  des  mss.  Ces  mss.  présentent  deux  vies  de  saint  Théodoso, 
l'une  antérieure  au  remaniement  de  Théophraste,  l'autre  postérieure,  et  des 
abrégés.  Remarques  critiques  et  grammaticales  sur  le  texte.  Commentaire. 
1)  Étude  des  remaniements  poétiques  de  la  légende  de  saint  Théodose. 
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2)  A  l'occasion  des  indications  données  dans  un  écrit  de  Théodore  Studite, 
auteur  d'un  Épigramme  sur  saint  Théodose,  K.  publie  un  traité  sur  les 
jours  de  fêtes  des  morts.  Ce  traité  est  conservé  dans  18  mss  et  attribué 
tantôt  à  Pline,  tantôt  à  Libanius,  tantôt  à  saint  Jean  Damascène.  3)  Une 
autre  épigramme  de  Théodore  Studite  fait  allusion  au  réveil  des  moines  5 
par  saint  Théodose  à  l'aide  d'une  crécelle.  4)  K.  termine  par  des  remarques 
de  linguistique  sur  la  Grécité  byzantine,  sur  la  confusion  d'Iv  et  d'eîç,  sur  le 
sens  et  la  construction  de  /axaXaiJLgâvw,  sur  le  régime  monacal,  sur  les  mots 
sacrés  et  profanes,  sur  le  sens  de  Ppo-3-/oî,  sur  la  myre  sacrée,  sur  le  sens 
d'ÛTtypajxjxd;,  Sur  l'accentuatiou  d'â7tOCTX'<rT'n?  ou.  àTtoaxt'o-xïi?.  E.  B.  10 

Wochenschrift  fur  klassische  Philologie.  9»  année.  6  jr.  A.  W.  Verral, 
Ion  of  Euripides  [Wecklein].  Des  réserves  sur  cette  éd.  accompagnée  d'une 
traduction  en  vers  anglais.  %  An.  Baueh,  Litterarische  und  hislorische  Fov- 
schungen  zur  Aristoleles  'AOrivat'wv  izolndot  [F.  Riihl].  Ceux-là  même  qui  ne 
partagent  pas  les  vues  de  l'auteur,  apprendront  beaucoup  par  la  lecture  <5 
de  ce  livre,  f  Henr.  Gelzer,  Georgii  Cyprii  descriptio  orbis  romani.  Accedit 
Leonis  imperatoris  diatyposis  genuina  adhuc  inedita  [F.  HirschJ.  Éloges.  ^ 
Wilh.  Stern,  Diodor  und  Theopompos  [H.  Draheim].  Des  réserves.  \  Frese, 
Catulls  Gedichie  in  neuen  Ueherselziingen  [K.  P.  Schulze].  Appréciation  favo- 
rable. \  E.  AUDOUIN,  Élude  sommaire  des  dialectes  grecs  littéraires  {autres  que  20 
l'atlique),  homérique,  nouvel-ionien,  dorien,  éolien  [P.  Kretsghmer].  Sera 
peut-être  utile  en  France,  mais  n'apporte  rien  de  nouveau;  l'auteur  a  su  se 
servir  des  ouvrages  allemands.  ^  Georg.  Wissowa,  De  feriis  anni  Romano- 
rum  vetustissimi  observationes  selectae  [H.  Steudi«g].  Résumé.  ^  A.  Mayer, 
Uebungen  des  lat.  Slils  f.  mittlere  Gymnasialklassen  [A.  Reckzey].  Recomman-  25 
dable.  f  Th.  Lebeda.  De  animalibus  et  herhis  ad  cenas  Romanorum  pi^aecipue 
adhibilis  [G.  Ilerzel].  N'est  pas  tout  à  fait  sans  valeur.  ^  Sur  l'édit  de  Gara- 
calla[W.  Biichner].  Traduction  d'un  passage  de  cet  édit  publié  dans  cette 
Revue,  1891,  4  nov.  Ç  13  jr.  Aug.  Gehring,  Index  Homericus  [R.  Peppmiiller]. 
Qqs  réserves.^  Fr.  Keim,  Zur  Ilomerlektûre  [J.  Sitzler].  Recommandé.  ^  30 
lui.  LippERT,  De  epislula  pseudaristotelica  nepl  Paadeta;  commentatio  [A.  Dô- 
ringj.  Résumé.  ^  E.  Reinh.  Gast,  M.  Tullius  Cicero.  i.  4,  und  ii  Philippische 
Rede  [II.  Nohl].  Vivement  recommandé.  ^  Ferd.  Barta,  Ueber  die  auf  die 
Dichtkunst  beziiglichcn  Ausdrilcke  bei  den  rumischen  Dichtern  [G.  HergelJ. 
Courte  analyse,  f  Lud.  Traube,  0  lioma  nobilis  [W.  BrandcsJ.  Instructif,  36 
fait  avec  soin,  sera  utile.  1[  Vallauri-Garizio,  Questione  lelteraria  [E.  Iliibnerj. 
Mérite  d'être  mentionné  même  en  Allemagne.  ^  Jos.  Bittner,  Systcmati- 
sches  Verzeichnis  der  cisleithanischen  Programmarbeiten  seit  dem  Schuljahre 
75174  [  ].  Simple  mention. ^^  20  jr.  Commentationes  Woelfflinianae  fE.  Hiibner]. 
Catalogue  raisonné  des  dissertations  contenues  dans  ce  vol.  ^Max  Weber,  40 
Die  rumische  Agrargeschichte  in  i/irer  Rcdeulung  fur  das  Staats  und  Privatrecht 
[H.  Schiller].  Appréciation  favorable.  ^  0.  Weissenfels,  Ciceros  philosophi- 
sche  Schriflen  [A.  Goethe].  Éloges.  ^  A.  PolaSCHEK,  Beilriige  zur  Erkenntnis 
der  Partikeln  av  und  xév  [J.  Sitzler].  L'auteur  va  parfois  trop  loin  dans  ses 
assertions.  ^  R.  Krausse,  De  Panyasside  [H.  Draheim].  Des  réserves.  ^  45 
J.  R.  W.  Anton,  De  origine  libelli  7isp\  'l'-j^àç  -/ôatAw  xa\  çycrtoç  inscripti  qui 
vulgo  Timaeo  Locro  tribuitur  quaeslio  [R.  Ileinze].  Éloges,  mais  des  réserves. 
^  G.  Rethwisch,  Jahresberichtc  iibcr  das  hôhere  Schulivcscn  [0.  Weissenfels]. 
A  droit  à  la  reconnaissance  du  corps  enseignant.  tH  27  jr.  Sal.  Reinagh, 
Chroniques  d'Orient  [P.  Kretschraer].  Sera  lu  avec  intérêt  et  proQt.  f  A.  Chélu,  50 
Le  Nil,  le  Soudan,  l'Egypte,  [A.  Wiedemann].  A  de  la  valeur,  f  Joh.  Draseke, 
Gesammelte  patristische  Untersuchungen  [II.  Gelzer].  Longue  critique  de  détails 
de  cet  ouvrage;  l'auteur  a  droit  aux  remerciements  de  tous  ceux  qui  s'oc- 
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cupent  de  patristique  pour  avoir  essayé  d'apporter  quelque  lumière  dans  le 
chaos  du  4«  siècle.  ^  Rud.  Meyer-Kraiîmer,  Kônig  Oidipus,  libers.  [H.  Morsch]. 
Éloges  de  cette  traductioa  allemande.  1[  Ludw.  Genthkr,  Ueber  Thcokrit 
25  und  Moschos  4  [F.  Mertens].  Appréciation  favorable.  ^  Art.  Pasdera,  M. 

6  Tullio  Cicérone.  Discorso  in  difcsa  di  Lucie  Murena  res  di  broglio  [Th.  StanglJ. 
Compilation  bien  faite,  rendra  des  services  aux  professeurs  et  aux  élèves 
italiens.  ^  Juling,  Taschenkalender  der  hôheren  Schulen  Deutschlands  J891/92 
[  ].  Recommandé.  tlT  3  fév.  W.  II.  Rosgher,  Ausfiihrl.  Lexicon  der  gr.  u. 
rôm.  Mythologie,  etc.  19<=  livr.  fPosnansky].  Analyse  de  cette  livr.,  ouvrage 

10  indispensable.  %  E\v.  Bruhn,  Euripides,  Ausgewàhlle  Tragodien.  1,  Die  Bàk- 
chen  [K.Busche]. Recommandé  à  tous  ceux  qui  abordent  l'étude  d'Euripide. 
f  Fr.  Blass,  De  numeris  Isokrateis  [Br.  KeilJ.  fîloges.  ^  Max.  Lehnerdt, 
Johannis  Canabutzae  ad  principem  Aeni  et  Samolhraces  in  Dionysium  Ilalicar- 
nasensem  commentarius  [K.  Jacoby].  Bien  que  la  valeur  de  ce  commentaire 

15  ne  soit  pas  grande,  il  faut  savoir  gré  à  l'éditeur  de  l'avoir  publié.  ^ 
I.  S.  Speyer,  Observationcs  et  emendationes  [Th.  StanglJ.  On  n'acceptera  pas 
toutes  les  opinions  de  l'auteur,  éloges.  ^  K.  IIartfelder,  Vhilippus  Me- 
lanchlon.  Dcclamaliones  [G.  A.  Klix].  Réserves  pour  le  texte  et  les  notes  :  le 
crit.  souhaite  cependant  que  ce   livre   trouve  beaucoup  de  lecteurs.  ^1[ 

20  10  févr.  Er.   Caetani    Lovatelli,  Bômische  Essays  [W.  Gemoll].  Trad.  en 
allemand  par  Eug.  Petersen.  Appréciation  favorable.  ^  Brockhaus  Konver- 
sations-Lexikon.  l^r  vol.  [II.  Steuding].  Grands  éloges.  \  B.  Risberg,  Aeschy 
lus,  Agamemnon  [E.  Janzon].  Excellente  traduction  en  suédois.^  Fr.  Zelle, 
Novum    Testamentum  Graece,   B.  Wohlfart,    Das  Evangelium  des  Johannes 

25  [J.  Draseke].  Éloges.  ^  J.  Hanrï",  Procopiana  [E.  Dahn].  Ingénieux.  ^ 
K.  IIaLM  —  G.  Laubmann,  Ciccros  Reden  gegen  L.  Sergius  Catilina  und  fiir  den 
Dichter  Archias  [W.  Friedrich].  Bonne  édition,  ^  Th.  Arnold,  Die  griechi- 
schen  Sludlen  des  Horaz  [II.  Schiitz].  Nouv.  édition  due  à  W.  Friess,  de  ce 
livre,  qui,  sans  rien  apporter  de  nouveau,  permettra  au  lecteur  de  se  faire 

30  rapidement  une  idée  de  l'art  d'Horace  et  de  son  développement.  ^ 
R.  Jahnke,  Comoediae  IJoralianae  Ires  [Draheim].  Courte  analyse.  ^  Sur  Ca- 
tulle 68  [Fr.  llermes].  Réponse  à  un  article  de  Fr.  Skutsch,  Rh.  Mus.  47, 
p.  138  sq.  :  II.  montre  à  propos  des  assertions  de  S.  qu'il  réfute,  combien 
les  unitariens  laissent  dans  l'ombre,  sans  les  résoudre,  les  difficultés  qu'ils 

36  rencontrent.  W  17  févr.  R.  Pappritz,  Thurli,  seine  Enlslehung  ung  Entwicke- 
lung  bis  sur  sicilischen  Expédition  [J.  Miller].  De  grandes  réserves  ^  Laur. 
Schneider,  Z)e  seuiVttm  Auguslalium  muneribus  et  condilione publica  [P .  Habel]. 
Bon,  mais  rien  de  nouveau.  ^  R.  KuHNER-Fr.  Blass,  Ausfûhrliche  Gram- 
matik  d.  griech.  Sprache.  1,  Elemenlar-u.  Formenlehre  [C.   Haebcrlin].  Indis- 

40  pensable.  1[  A.  Westermann-E.  Rosenberg,  AusgeimhUe  Reden  d.  Demos- 
thenes  [P.  Uhle].  Excellent,  vivement  recommandé.  ^  W.  Gemoll,  Die  Rcalicn 
bei  Horaz  1.  Thiere  und  Pflanzen.  —  Kleidung  und  Wohnung  in  den  Gedichten 
des  Horaz  [M.  Schneidewin].  Éloges.  |  Maur.  Mûller,  Titi  Livi  ab  u.  c.  libri. 
libr.  36-38  [Ed.  Wolff].  Éloges  de  cette  nouv.  édition  de  Weissenborn.  ^ 

45  A.  Zingerle,  s.  Hilarii  ep.  Pictav.  traclatus  super  psalmos  rec.  [Ad.  Jlilicher]. 
Rendra  de  très  grands  services.  \  E.  Baciîof,  W ijrtervcrzeichnis  zu  Xenophons 
Anabasis  [F.  Schlee].  Des  réserves.  \  Em.  Romer,  Kwzgefasslc  griech.  For- 
menlehre [H.  Belliug].  Recommandé,  ft  24  févr.  Jules  Nicole,  Les  ScoUes 
genevoises  de  l'Iliade.  Ad.  SghimberG,  Ztir  handschriftlichen  Ueberlieferung  der 

60  Scholia  Didymi,  2  [II.  Schrader].  Longue  étude  de  ces  deux  ouvrages. 
Éloges.  1[K.  WOTKE,  Demosthenes,  Ausgewàhlle  Reden  (E.  Rosenberg].  Éloges. 
^  Car.  Im.  Burkhard,  Grcgorii  Nysseni  {Nemesii  Emesini)  irsp'i  çyo-eto;  àvOpwîcou 
liber  a  Burgundione  in  lat.  translalus.  Gap.  1  [Ad.  Hilgenfeld].  Simple  indi- 
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cation.  ^  W.  A.  Detto,  Horaz  und  seine  Zeit  [J.  IMussiierJ.  Appréciation 
favorable.  ^  Ed.  Wolfflin,  Tilî  Livi  ab  urbe  condita,  lib.  21  [Ed.  Wolfi"]. 
Cette  4«  éd.  due  à  Fr.  Luteubacher  n'a  pas  tenu  compte  des  critiques  qui 
ont  été  faites  à  la  3".  %  Aem.  IIellbr,  De  Cariae  Lydiaeqtie  sacerdotîbus 
[P.  IlabelJ.  Confirme  les  données  qui  se  trouvent  dans  les  manuels  d'anti-  5 
quités,  mais  ne  les  modifie  pas  et  n'en  donne  pas  de  nouvelles.  ^  K.  Ness, 
Aufgaben  z.  Uebers.  ins  Lat.  [A.  Reclizey].  Bon.  \  Les  bandes  des  momies 
étrusques  du  Nationalmuseum  d'Agram  [  ].  On  a  déchiffré  sur  ces  bandes 
1200  mots  étrusques  partagés  entre  200  lignes.  Ce  qni  fait  la  grande  im- 
portance de  cette  découverte,  c'est  que  le  texte  étrusque  le  plus  étendu,  to 
connu  jusqu'ici,  n'en  comprenait  que  125.  ^f  2  mars.  F.  Ohlenschlager, 
Pràhislovische  Karle  von  Bayern  [L.  Biircbner].  Éloges.  ^  Jos.  Novak,  0  dôme 
homerskem  [A.  Th.  Christ].  Cette  dissertation  sur  la  maison  dans  Homère 
est  intéressante  et  bien  faite.  If  J.  G.  Heikel,  Beitràge  zur  Erklàrung  von 
Plularchs  Biographie  des  Perikles  [P.  Uhle].  Appréciation  favorable.  \  Ot.  15 
Adamek,  Beitràge  zur  Geschichte  des  bysantinischen  Kaisers  Mauricius  {SS2-G0S!) 
1.  u.  2  [J.  Drilseke].  L'auteur  a  droit  à  la  reconnaissance  des  historiens  et 
des  philologues,  f  Ig.  Prammer,  C.  Julii  CacsaiHs  comm.  de  Bello  Gallico 
[Ed.  WolffJ.  Cette  4«  éd.  est  suivie  d'un  appendice  de  Ernst  Kalinka,  Dos 
rôm.  Kriegswesen  in  Caesars  gallischen  Kàmpfen.  Éloges.  ^^  9  mars.  Wal.  Tm-  20 
MERWAHR,  Die  Kulte  und  Mylhen  Arkadiens  [H.  Lewy].  Résumé  :  apprécia- 
tion favorable.  ^  Aem.  Sadée,  De  imperatorum  Romanorum  lerlii  p.  Chr.  n. 
saeculi  temporibus  consliluendis  [G.  Zippel].  Résultats  nouveaux  qui  ne  s'im- 
posent pas,  étant  donné  le  sujet.  Éloges.  \  Fr."  Cumont,  Philonis  de  aeler- 
nitate  mundi  ed  [L.  Cohn].  A  de  la  valeur.  \  E.  Moll,  Ciceros  Arafea;  eine  25 
Sludie  liber  den  Wert  des  Ueberselzens  aus  Fremdsprachen  [F.  llarder].  Mérite 
d'attirer  l'attention.  ^  Aug.  ROMizi,  Paralleli  letlerari  tra  poeli  Greci.  Latini  e 
Ilaliani  [C.  W.].  Éloges  avec  qqs  réserves.  1[  Reichenberger,  Ilauptregeln  der 
griechischen  Syntax  [J.  Sitzler].  Vivement  recommandé.  ^^  IG  mars  Ot. 
Apelt,  Beitràge  zur  Geschichte  des  griech.  Philosophie  [A.  Dôring].  Appréciation  3d 
favorable,  f  N.  F.  IXoXkrjÇ.  Aôyo;  sldiTripio;  et?  to  [lâOTifjLa  Tr,;  èX).r)vtxr,ç  àp-/ato)voyîa<; 
[L.  Biirchner].  Résumé.  %  Cari.  PxvLly  A Ititalische  Forschungen.  5,  Die  Veneter 
und  ihre  Schriftdenkinàler  [R.  Thurneysen].  Fait  faire  un  pas  à  la  science, 
mais  manque  parfois  de  crit.  et  ses  vues  ne  peuvent  pas  touj.  se  défendre,  f 
0.  Weise.  Charaklerislik  der  latein.  Sprache  [EL  ZimerJ.  Ouvrage  excellent.  35 
f  W.  Weissenborn-FI.-J.  MûLLER,  t.  Livi  ab  urbe  condita  libri.  Lib.  9-10  et 
22  [E.  WoliïJ.  Grands  progrès  sur  la  précédente  édition.  ^  G.  Andresen, 
Cornélius  Tacitus.  Dialogus  de  oratoribus  [Ed.  WolffJ.  Appréciation  favorable. 
%  K.  Kraut,  Uebungsbuch  z.  Ueberselzen  a.  d.  Deutschcn  u.  Latein.  ins  Griech. 
[J.  Sitzler].  Répond  à  son  but.  qq.  réserves.  \^  23  mars  Vict.  Sghultze,  40 
Geschichte  der  Untergangs  des  griech. -rÔm.  Ileidenihums,  1  et  2  [J.  Drîlseke]. 
Vivement  recommandé  à  l'attention  des  philologues.  ^  G.  Goyau,  Chrono- 
logie de  l'empire  Romain  [G.  Zippel].  Des  réserves,  mais  n'est  pas  sans  va- 
leur et  rendra  des  services.  ^  L.  Ceci.  Appunli  glottologici  [J.-M.  Stowasser]. 
Des  réserves.  %  U.  V.  Willamowitz-Moellendorf,  Euripides  Ilippolytos  46 
[G.  Ilaeberlin].  Somme  toute,  si  on  compare  cette  édition  d'Hippoljte  aux 
autres  éditions,  on  reconnaîtra  que  c'est  un  ouvrage  de  premier  ordre, 
dont  on  a  le  droit  d'être  fier,  f  E.  Fourrière,  Flomcrs  Entlehnungen  aus  dem 
Bûche  Judith  [  ].  Cet  ouvrage,  de  pure  curiosité,  est  traduit  du  français 
par  F.  Endler.  If  II.  Perïhes,  Latein.  Lesebuch  [  ].  Nouv.  édition  encore  bO 
améliorée.  ^30  mars.  S.  Lefmann,  Franz  Bopp,  sein  Leben  und  seine  Wis- 
senschaft,  1  [P.  Kretschmer].  Le  crit.  attend  pour  porter  un  jugement  sur 
cet  ouvrage  qu'il  soit  entièrement  terminé.  ^  Carl  Sittl,  Die  Gebàrden  der 
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Grîechen  und  Rômer  [B.  Graef].  N'est  pas  sans  valeur,  mais  de  grandes 
réserves  à  faire.  1[  W.  Studemund,  Sludien  auf  dem  Gebiete  des  archaùchen 
Laleins,  2  [F.  Schlee].  Analyse  de  ce  2c  vol.  et  des  travaux  qu'il  renferme  : 
éloges.  \  Len.  KjellberG,  De  cyclo  epico  quaestiones  seleclae.  1.  Commentalio 

6  academica  [G.  llaeberlin].  Aborde  deux  problèmes  très  difficiles  et  s'il  ne 
les  résout  pas,  son  entreprise  n'en  est  pas  moins  digne  d'éloges.  ^  R. 
Paukstadt,  Plutarch.  Brutus  [P.  Uhle].  Appréciation  favorable  du  texte  et 
du  commentaire  de  cette  édition  de  classe.  |  L.  Gurlitt,  Nonius  Marcellus 
und  die  Cicero  Briefe   [K.  LehmannJ.  Bon.  ^  F.   Hahne,  Kurzgefasste  griech. 

10  Syntaxe  [J.  Sitzler].  Recommandable,  malgré  des  longueurs  et  qq.  erreurs. 
%.  II.  BusCH,  Lat.  Uebungsbuch  [  ].  Cette  4»  éd.,  due  à  Fries,  a  été  amé- 
liorée, ^f  6  avril.  Fr.-II.-M.  Blaydes,  Aristophanis  comoediae.  9.  Nubes 
[0.  Kaehler].  De  grandes  réserves.  ^  G.-II.  Mûller,  Plalons  Apologie  des 
Sokrates  [G.-Tli.  Christ].  Qq.  réserves  :  critiques  de  détail,  ^  Rich.  Foers- 

16  TERUS,  Duae  Choricii  in  Brumalia  Justiniani  et  de  Lydis  oraliones,  éd.  [J. 
Draseke].  Éloges.  %  Andr.  Gzyczkiewigz,  De  Taciti  sermonis  proprielalibus, 
praecipue  quae  ad  poetarum  genus  pertineant.  Id.,  Quibus  poelicis  vocabulis 
Corn.  Tacilus  sermonem  suum  ornaverit  [Ed.  WolfTj.  Appréciation  sévère. 
1[  L.  Traube,  Uutcrsuchungen  zur  Ueberlieferungsgechichte  rômischer  Schrifls- 

20  leller,  1  [G.  Schepss].  Éloges.  1  Radtke,  Materialen  zum  Ucberselzen  a.  d.  D. 
ins  Lat.  [G.  Stegmann],.  Excellent,  ^f  13  avr.  W.  Helbig,  Fiihrer  durch  die 
ôffenllichen  Sammhmgen  klassischer  AUerlûmer  in  Rom  [II.  Diitschke].  Bien 
fait.  ^  Per  Persson,  Studien  zur  Lehre  von  der  Wurzelerweiterung  und  Wur- 
zelvarialion  [Bartholomae].    Chaudement   recommandé.    ^   Wally  Strehl, 

2^  Kurzgefasstes  Handbuch  der  Geschichte.  1.  Orientalische  und  griechische 
Geschichte.  [A.  Ilock].  Au  courant  des  nouv.  publications,  rendra  des 
services.  ^  R.  Dareste,  B.  Haussoullier  ,  Th.  Reinagh,  Recueil  des 
inscriptions  juridiques  grecques,  1  [B.  Kiibler].  Grands  éloges.  \  Franc. 
Buegheler,    Ilerondae    mimiambi    [F.    Spiro].    Éloges.  %  Luigi  Valmaggi, 

90  L'archaismo  in  Tacito,  -studio  grammaticale  lessicografico  [E.  Wolff]. 
Étude  très  intéressante  et  bien  faite  sur  un  sujet  neuf.  ^  II. -G.  Mûller, 
Ilistorische  Grammatik  der  hellenischen  Sprachc,  1.  Grammalik  [J.  SitzlerJ. 
Appréciation  favorable.  If  Sur  Tacite,  Germanie,  c.  2  [II.  Belling].  Il  n'est 
pas  nécessaire  de  corriger  comme  le  veut  K.  Hachtmann  à  la  fin  du  chap., 

3S  victore  en  victo  et  d'ajouter  ceterorum  dépendant  de  ob  metum  :  expli- 
cation de  tout  le  passage.  ^%  20  avr.  K.-F.  Johansson,  Beilràgc  zur  griech. 
Sprachkunde  [II.  v.  d.  Pfordten].  Bien  des  idées  neuves  et  intéressantes, 
méthode  excellente.  %  Car.  JaGOBY,  Dionysi  Ilalicamassensis  antiquitatum 
Itomanorum  quae  supersunt,  vol.  3  [F.  Krebs].   Très  grands  éloges.  ^  Ed. 

fiO  Sghwarz,  Tatiani  oratio  ad  Graccos  [J.  Drilsekc].  Excellente  édition.  \  Fr. 
Scheuer,  De  Taciti  de  oratoribus  dialogi  codicum  nexu  et  fidc  [Ed.  WolffJ. 
Intéressant,  n'est  pas  sans  valeur,  mais  ne  sera  pas  très  utile  pour  la  so- 
lution du  problème.  ^  Oi.sufjew,  Maj^cial  [A.  Sonny].  Cette  étude  biogra- 
phique sur  Martial  est  écrite  en  russe;  malgré  des  lacunes,  elle  sera  utile. 

S!^  ^1  27  avr.  G.  v.  d.  Gabelentz,  Die  Sprachwissenschaft,  ihre  Aufgaben,  Metho- 
den  und  bisherigen  Ergebnissc  [II.  Zimmer'J.  Éloges,  f  Th.  Preger,  Inscrip- 
tiones  metricae  ex  scriptoribus  praeler  Anthologiam  colleclae  [II.  Lew3'.  Éloges  : 
complète  dignement  l'ouvrage  de  liaibel.  ^  Éd.  Schwartz,  Aihcnagorae 
Libellus  p'O    Chrislianis,    Oratio    de   resurreclione  cadaverum    |J.    Drasecke]. 

60  Excellente  édition,  vivement  recommandée  aux  i)hilologues.  ^  Alb. 
Zimmermann,  Quinti  Smyrnaei  Pvsthomcricorum  libri  14  [0.  Linseubarth]. 
Réalise  un  progrès  marqué  pour  l'établissement  du  texte.  If  K.  IIaupt, 
Livius-Kommentar,  H.  1-5.  B.  1-5  [Ed.  Wolffj.  Appréciation  favorable  de  ce  com- 
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ment,  destiné  aux  élèves.  "^  J.-M.  Stovasser,  Dunkle  Wôrter  et  £"«16  zweite 
.reihe  dunkle  Worler  [G.  Ilergel].  Bons.  ^  E.  Benselhr  —  G.  Autenrieth, 
Griech.-deutsches  Schulwôvterbuch  [J.  Sitzler].  Nouv.  éd.  encore  améliorée. 
^1[  4  mai.  Feslschrift  des  Kôniglichen  Gymnasiums  zu  Schneeberg  [Lôschhorn]. 
Dans  ce  recueil  de  travaux,  le  crit.  s'occupe  seulement  de  P.  Vogel,  6 
Kritische  und  exegetische  Demerkungen  zu  Ovids  Trislien,  et  il  en  fait  l'éloge. 
^  K.  BORINSKI,  Grundzuge  des  Systems  der  artikulicrten  l'honetik  [P.  Kretsch- 
mer].  Appréciation  favorable,  f  Hugo  Blumner,  Studien  zur  Geschichte  der 
Melapher  im  Grîechischen.  1.  Ueber  Gîeichnis  und  Melaphcr  in  der  atlischen 
Komôdie.  Rob.  Thomas,  Zw  historischen  Enlwicklung  der  Melapher  im  Grie-  10 
cliischen.  Sigm.  Reighenberger,  Die  Entivicklung  des  melonymischen  Ge- 
brauchs  von  GoUernamen  in  der  griech.  Poésie  bis  zum  Ende  des  alexandrinis- 
chen  Zeilalters  [G-  BieseJ.  Le  !«■■  de  ces  ouvrages  n'est  pas  assez  complet,  ce 
qui  lui  ôte  de  sa  valeur  :  les  deux  autres  sont  recommandables.  1[  Léon 
LUTZ,  Die  Kasics  Adverbien  bei  den  attischen  Rednern  [M.  Koch.  Bon.  1[  Nie.  16 
FeStÂ,  lamblichi  de  communi  Malhematica  Scientia  fS.  Gunther].  Satisfera  les 
philologues.  ^  F.  IIofmann,  0.  Stiller,  Gedikes  Lalein.  Lesebuch  [Kraetsch]. 
Éloges  de  cette  36»  éd.  ^^  11  mai.  Ernst  Grafe,  Rythmus  und  Melrum.  Zur 
Synonymik  [II.  G.].  Des  réserves.  ^  Ose.  Bie,  Kampfgruppe  und  Kàmpfertypen 
in  der  Aniikc  \L.  Lehnerdt].  Intéressant,  mais  fait  avec  trop  de  précipita-  20 
tion,  ne  réalise  pas  un  progrès.  ^  E.  Prigge,  De  Thesei  rébus  geslis  quaeslio- 
num  capita  duo  [H.  Steuding].  Appréciation  favorable.  Tf  Éd.  Reitz, 
De  praeposilionis  ûitèp  apud  Pausanias  periegetam  usu  locali  [H.  Kal- 
lenberg].  L'auteur  va  trop  loin,  aussi  est-il  "fatigant  à  suivre.  ^  Ant. 
Zingerle,  t.  Livi  ab  urbe  condita  libri.  P.  2.  lib.  6-9.  Ed.  maj.  et  min.  [W.  25 
Heraeus].  Appréciation  favorable,  f  Otto  Lûcke,  Biirgers  Homeruberseizung 
[H.  Morscb].  Sera  très  utile,  très  bien  fait,  f  V.  Ryssel,  Georgs  clés  Arabers- 
bischofs  Gedickte  und  Briefe  [J.  Drasecke].  Sera  très  utile  aux  philologues 
%  Aug.  Waldeck,  Lat.  Schulgrammatik  [II.  Ziemer].  Du  bon.  ^^  18  mai. 
E.  Bethe,  Thebanische  Heldenlieder  Untersiichungen  iiber  die  Epen  des  theba-  30 
nisch-argivischen  Sagenkrciscs  [E.  Oder].  Grands  éloges,  f  Gius  Marina,  Ro- 
mania  c  Germania  ovvero  il  monda  Germanico  secondo  le  relazioni  di  Tacito  e 
net  suoi  vert  caralleri,  rapporli  ed  influenze  sul  mondo  Romano  [F.  DalinJ. 
Éloges,  \  Paul  Cauer,  Ilomeri  Ilias.  P.  2.  G.  13-24.  Éd.  maj.  et  min.  [A.  Lud- 
wich].  De  grandes  réserves  sur  la  méthode  de  G.;  cette  éd.  ne  peut  pas  36, 
être  recommandée  pour  les  écoles,  f  R.  Adam,  De  Herodoti  ratione  hislorica 
quaesliones  seleclae  sive  de  pugna  Salamiyiia  alque  Plataeensi  [A.  Bauer].  Les 
arguments  de  A.  n'ont  qu'une  valeur  relative  et  ses  conclusions  sont  pro- 
blématiques, f  F.  W.  Kelsey  a.  A.  G.  Zenos,  Xenophon's  Anabasis.  B.  1-4 
[W.  Volbrecht].  Belle  et  bonne  édition.  \  F.  Hoffmann  u  W.  Votsgh,  Lalein.  40 
Uebungsbuch  [IL  Ziemer].  Qq  réserves.  1[  Les  Ludi  saeculares.  Résumé  très 
concis  d'une  communication  de  Th.  Mommsen.  f  Fouilles  de  l'Heraion 
d'Argos.  Simple  indication  des  résultats.  \%  2o  mai.  E.  IIerzog,  Geschichte 
und  System  der  rômischen  Staalverfaésung.  %,  Die  Kaiserzeit  von  der  Diklalur 
Caesars  bis  zum  Regierungsanlritt  Diocletians  [W.  Liebenam].  Longue  étude  45 
de  cet  ouvrage,  que  le  critique  trouve  très  bien  fait.  ^  F.  Imhoof-Blumer, 
Griech.  Munzen.  Neue  Deilràge  u.  Unlersuchungen  [A.  Pfeiffer].  Très  grands 
éloges.  \  E.  A.  Sonnensghein,  T.  Macci  Plauli  Rudens  [Langrehr].  Cette  édi- 
tion anglaise,  bien  supérieure  à  tous  égards  à  l'éd.  française  deBenoist,  est 
vivement  recommandée  à  tous  ceux  qui  s'occupent  de  Plante.  ^Fr.  Ltjter-  50 
BACHER,  T.  Livi.  a.  u.  c.  liber  8  [W.  Heraeus].  Bon.  *^  G.  Meifferï,  De  Soplio- 
clis  codicibus  [Sch.].  Gontribution  de  valeur.  |  Aem.  Wendling,  De  Peplo 
Arislotelico  quaesliones  sekclae  [A.  Korte].  A  de  la  valeur.  |  G.  Kretz,  De  Lu- 
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ciani  dialogo  Toxaride  [P.  Schuize].  Mérite  d'attirer  l'uttentiori.  t1[  1  jn.  Fcst- 
chrift  des  k.  Gymnasiums  zu  Schneeberg  [Andreseii].  Ce  recueil  contient  4  dis- 
sert. 1,  R.  FritzsGHE,  Zur  Gcschichte  der  mylhol.  Wissenschaft.  2,  P.  VOGEL 
(cf.  plus  haut  n'^  du  4  mai).  3,  0.  Uhlig,  Die  Conseculio  temporunt  in  indirek- 

*>  ten  Fragesah  bai  Tacitus.  4,  W.  GlLBURX,  Abgcrissene  Denierkungcn  iiber  den 
ethischen  Gehalt  der  Oden  des  Iloraz.  Analyse  du  n»  3.  ^  Lud.  Pallat,  De  fa- 
bula Ariadnaea  [E.  Oder].  Excellente  dissertation.  |  Stadlek  v.  Wolf- 
FEUSGRUN,  Der  Totenkidlus  bei  den  alten  Volkern  [G.  Hergel].  Rien  de  nou- 
veau, se  lit  facilement,  f  Kautzmann,  Pfaff,  Sghmidt,  Lat.  Lèse-  u.  Uebung- 

iO  sbuch  |E.  Kractsch].  Bon,  mais  des  améliorations  sont  nécessaires.  ^[^  8  jn. 
Max  Bonnet,  La  philologie  classique  [0.  Weissenfels].  Éloge  de  ces  dix  con- 
férences. ^  Ot.  Keller,  Latein.  Volkselymologie  und  Verwandtes  [II.  Lewy]. 
Livre  substantiel,  fruit  de  longues  et  patientes  études.  1[  Chr.  Bartholomae, 
Studicn  zur  indogermanischen  Sprachgcschichte.  â"*  //.  /,  Indogermanisch  sk  und 

15  skh.  II,  Allindisch  asis,  lateinisch  eras  [P.  Kretschmer].  Des  réserves  sur  les 
conclusions  de  B.  ^  Ilub.  Sghmidx,  Observationes  archaeologicae  in  carmina 
Hesiodea  [Posnansky].  Les  conclusions  de  ce  travail  sont  ou  déjà  connues 
ou  négatives;  les  idées  nouvelles  sont  sujettes  à  caution  :  appréciation  peu 
favorable.  ^  Ad.  Mûller,  Sophodes  Elektra  [IL  Morsch].  Éloges  de  cette  tra- 

20  duction  en  allemand.  \  Jos.  Zygha,  S.  Aureli  Auguslini  operum  sectio  6.  De 
utililale  credendi,  de  duabus  animabus,  c.  Forlunalum,  c.  Adimanlum,  c.  epislulam 
fundamenli,  c.  Faustum,  c.  Felicem  libri  duo,  de  natura  boni,  Secundini  Mani- 
chaei  ad  s.  Augustinum  epistula,  c.  Sccundinum ;  accedunt  Eiiodii  de  fîde  contra 
Manichaeos  et  commonitorium  Augustini  quod  ferlur  [M.  PetsohenigJ.  Qq  ré- 

28  serves.  T[l[  15  jn.  A.  Sghmekel,  Die  Philosophie  der  Mitllereu  Stoa  in  ihrem 
geschichllichen  Zusammenhang  dargestelU  [A.  Bonhôffer],  Éloges^  M.  Manitius. 
Gcschichte  der  christlich-laleinischen  Poésie  bis  zur  Mille  des  8  Jahrhunderls  [X], 
Appréciation  favorable.  ^  Ileinr.  Welzhofer,  Sophokles  Antigone.  Fin  Bei- 
trag  zur  Gcschichte  und  Beurteilung  des  antiken  Dramas  [IL  Morsch].  Critique 

30  très  sévère.  ^G.  G.  Herbermann,  The  bellum  Calilinae  ofC.  Sallustius  Crispus 
[Th.  Opitz].  Puisse  les  gymnases  allemands  n'en  arriver  jamais  à  avoir  be- 
soin d'éditions  entrant  dans  des  détails  aussi  élémentaires.  ^  Léop.  Sghmidt, 
Der  philologische  Univcrsitàtslehrer,  seine  Tadler  und  seine  Ziele  [IL  D.].  Goû- 
tient  des  remarques  dignes  d'être  prises  en  considération,  f  De  epigram- 

35  mate  Anthologiae  Palatiuae  11,273  recte  interpretando  [El.  Janzon].  Expli- 
cation de  cette  épigramme  qui  était  une  inscr.  funéraire  et  qu'il  faut 
ponctuer  comme  suit  :  KaXXJfxaxoi;.  to  xâOapfAX,  tô  uac'yviov,  ô  Ç'j).ivo;  voO;.  — 
A'.Ttoç  ô  ypdt'l/a;  Aî'-ria  Yia.W\\t.iyo\) .  \*{  22  jn.  K.  MuLLENHOFF,  Deutsche  Aller- 
lumskunde.  3  [IL  Kalleuberg].  Appréciation  favorable.  %  Alf.  v.  Gutsghmid, 

40  Kleine  Schriflen,  3,  Schriflen  zur  Gcschichte  und  Litteralur  der  nichlsemilischen 
Vôlker  von  Asien  [A.  Wiedemann].  Ouvrage  indispensable  pour  les  histo- 
riens. ^  Alb.  DietericHj  Abraxas.  Sludien  zur  Beligionsgeschichte  des  spâlern 
Altertums  [IL  Diechsler].  Grande  valeur.  |  Kil.  Seitz,  Die  Schide  von  Gaza 
[J.  Draseke].  Livre  intéressant  qui  se  lit  avec  plaisir.  ^  K.  IIartfelder,  Das 

45  Idéal  einer  Ilumanislenschule  [IL  D.].  Analyse.  ^^  29  jn.  Rud.  V.  Sgala,  Die 
Sludien  des  Pohjbios  I  [IL  Jacoby].  Bon,  mais  qq  réserves.  \  F.  RôSIGER,  De- 
moslhencs  ausgewàhlte  Staatsreden  ;  I.  Die  hellenischen  Reden.  Ueber  die  Sgmmo- 
rien.  Fiir  die  Freihcit  der  Rhodier.  Fiir  die  Megalopoliten  [J.  Sitzler].  Répond 
à  son  but.  \  Aug.  Scheindler,  C.  Sallustius  Crispus  bellum  Calilinae,  bellum 

50  Jugurthinum  u.  Reden  u.  Briefc  aus  den  Historien  [Th.  Opitz].  Bonne  éd.  de 
classe.  ^  Alb.  Wirth,  Danae  in  chrisllichen  Legenden  [M.  Manitius].  Ouvrage 
important.  ^  loh.  Classen,  Geduchlnisschrift  der  Gclehrlenschule  des  lohan- 
neums  [IL  D.].  Analyse.  HH  6  juil.   IL   L.   Ahrens,  Kleine  Schriflen,  1.  Zur 
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Sprachioissenschaft  [P.  Gauer].  Doit  se  trouver  dans  la  bibliothèque  de  chaque 
gymnase.  |  R.  Dareste,  B.  IIaussoullier,  Th.  Reina.ch,  Recueil  des  inscrip- 
tions juridiques  grecques  \  [O.  Schulthess].  Excellent.  ^  Got.  Boehme  —  Sim. 
"WioMANN,  Thukydides  B.  7  u.  8  [F.  Millier].  Grands  éloges  de  cette  nouv. 
édition.   ^  Max.    Tre^i ,    Nîcephorî   Chrysobergae    ad   Aiigelos  orationes    très  Si 
[I.  Drd.seke].  Il  est  regrettable  qu'on  publie  les  œuvres  d'écrivains  bysantins 
qui,  comme  celui-là,  n'ont  aucune  valeur.  \  Fr.  Aly,  Ausgeivdhlic  Briefe  Ci- 
ceros  und  seiner  Zeitgenossen  [0.  Weissenfels].  Ne  parait  pas  devoir  être  utile 
aux  élèves.  If  La  composition  d'un  Thésaurus  linguae  latinae  [H.  Ziemer]. 
Recommande  la  lecture  d'une  dissertation  qui  traite  ce  sujet.  :  M.  Herz,  lO 
De  Thesauro  Latinitatis  condendo.  ^^  13  juil-  IL  KlEPERT-Rob.  Koldewey," 
Itinerare  auf  der  Insel  Lesbos  [L.  Biirchner].  Destiné  à  orienter  les  visiteurs 
de  cette  île.  If  Max.  Roehrich,  De  CuUcis  polissimis  codicibus  recte  aestimandis 
fO.  Mertner].  Bon.  ^  K.  Peters,  Anthologie  aus  den  rômischen  Elegikern  mit 
besonderer  Beriicksichtigung  Ovids  [K.  P.  Schulze].  Fait  avec  soin.  ^  Carm.  f8 
Gali,   Di  un  codice   de''  Priapea  nella  Benediltina  di  Catania  [M.  Manitius]. 
Éloges.  î  20  et  27  juil.  Ludw.  Herbst,  Zu  Thukydides  B.  1-i.  1  [Widmann]. 
On  apprend  beaucoup  en  lisant  ce  volume.  \  Gehr.  IL  Mûller,  Horaz 
lyrische  Gedichte  [E.  Rosenberg].  Ne  répond  pas  à  son  but.  If  Em.  Thomas, 
M.  Tullii  Ciceronis  divinatio  in  Q.  Caecilium  [W.  Hirschfelder].   Le  principal  26 
mérite  de  cette  éd.  française  consiste  en  ce  que  Th.  a  collationné  complè- 
tement  le   Cod.   Par.    7776.  If   Commentaliones  Fleckeisenianae  [E.    Hiibner]. 
Analyse  des  travaux  contenus  dans  ce  vol.  :  ils  font  le  plus  grand  hon- 
neur  aux  savants  qui  les   ont  composés,   ainsi  qu'à  Fleckeisen.  If  Fr. 
B.4.HNSCH,  Die  Zukunft  des  griech.   Sprachunterrichts  auf  d.  Gymnasien  [    ].  2» 
Le  crit.  n'admet  pas  les  idées  de  l'auteur  qui  veut  rendre  l'étude  du  grec 
facultative.  ^  P.  Wesener,  Lat.  Vokabularium  et  Lat.  Elementarbuch  [A.  Pru- 
mers].  Le  l»'  contient  bien  des  choses  inutiles  aux  élèves;  le  2»  répond  à 
son  but.  if  La  composition  du  Thésaurus  linguae  latinae  (2°  article)  fIL  Zie- 
mer]. A  propos  de  la  brochure  de  F.  Heerdegen,  Ucber  Analogie  odcr  Ano-  30 
malie  in  der  Entwickelung  lat.  WorlbedeuLungen,  Z.  expose  ses  vues  person- 
nelles. ^  La  porte  du  Nord  romaine  à  Cologne.  Description  et  but  de  cette 
porte  nouvellement  mise  au  jour,  elle  date  du  iii»  siècle  et  a  dû.  être, 
construite  par  l'empereur  Gallien.  Tf^  3  août.  Eug.  Rolfes,  Z)ie  am/o<eh'sc/i« 
Auffassung  vom  Verhàltnisse  Gottes  zur  Welt  und  zum  Menschen  [A.  Dôring].  3* 
Éloges.  If  M.  SAKOPPA'tOS,  EyptTttôou  My^ôeia  [K.  Busche].  N'est  pas  un 
ouvrage  de  premier  rang,  mais  n'est  pas  sans  valeur.  If  J.  P.  Waltzing, 
Le  recueil  général  des  inscr.  latines  {C.  I.  L.)  et  Vcpigraphie  latine  depuis  50  ans 
[E.  Iliibner].  Rendra  des  services.  ^  C.  Darling  Buck,  Der  Vokalismus  der 
oskischen  Sprache  [O.  Weise].  Recommandé.  ^  L  W.  Gairdner  IIale,  Die  «d 
Cum- Konslruktionen,  Ihre  Geschichle  u.  ihre  Funktionen  traduit  en  allemand 
par  A.   Neitzert.  2.  Em.   Hoffmann,  Dus  Modus-Gesetz  im  lat.   Zeitsatze. 
3.  M.  Wetzel,  Das  Recht  in  dem  Slreite  zwischen  Haie  und  Hoffmann  iiber  die 
Tempora  und  Modi  in  lat.  Temporalsdtzen  [M.  Ileynacher].  Le  crit.  indique  les 
questions  débattues  entre  ces  3  auteurs.  ^  P.  Meyer,  Lehrbuch  des  Lat.  fUr  45 
Anfdngen  [G.  Boetticher].  Des  réserves.  W  10  et  17  août.  Dissertationes  philo- 
logae  Vindobonenscs,  5  [C  Ilaeberlin].  Contient  4  dissertations  qui  sont  re- 
marquables. %  Lio.  Levi,  Luciani  Samosatcnsis  libellus  qui  inscribitur  itspt  xr,; 
llepeyptvou  TsXeuxyiç  fC.  Schulze].  Rendra  malgré  tout  des  services.  If  Fr.  Cu- 
MONT,  Notes  sur  un  temple  milhriaque  d^Oslie  [F.  SpiroJ.  Opuscule  aussi  im-  GO 
portant  qu'il  est  de  peu  d'étendue.  If  Ose.  Froehde,  De  C.  Julio  Romano 
Charisii  auctore  [G.  Weyman].  Éloges.  îf  Em.  Szanto,  Das  griech.  Burgerrecht 
[0.  Schulthess].  Plusieurs  chapitres  de  ce  livre  sont  des  chefs-d'œuvre.  % 
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M.  II.  Francottb,  Les  populations  primitives  de  la  Grèce  [V.  ThumserJ.  De 
grandes  réserves.  \  Raim.  Oehler,  Klassisches  Bilderbuch  [A].  A  sa  place 
marquée  dans  les  bibliothèques  des  écoles  et  rendra  de  bons  services.  % 
Fried.   Vogel,   Lehrbuch  flir  den  er&ten  Unlerricht  in  der  griech.   und  ram. 

5  Geschichle  [A.  Hôck].  Appréciation  favorable.  ^^  24  août.  W.  Gurlitt,  Ueber 
Paiisanias  Untersuchungen  [F.  Spiro].  C'est  là  le  meilleur  ouvrage  qui  ait 
été  écrit  jusqu'ici  sur  Pausanias.  ^  G.  Setti,  Gli  epigrammi  di  Luciano  [J. 
Bieler].  On  trouvera  que  l'auteur  va  peut-être  un  peu  loin,  mais  on  accep- 
tera ses  conclusions.  ^  N.  Wegklein,  AusgewàhUe  Tragù'dien  des  Euripides. 

10  1.  Medea  [K.  Buscbe].  W.  a  tenu  compte  pour  cette  3»  éd.  de  tout  ce  qui  a 
'paru  sur  le  sujet.  ^  Laur.  Wahltn,  De  usu  modorum  apud  Apollonium  Rho- 
dium [0.  Linsenbarth].  Contribution  de  très  grande  valeur.  ^  0.  Keller  et 
J.  Haeussner,  Q.  Horatii  Flacci  opéra  [E.  Rosenberg].  Cette  nouv.  éd.  gar- 
dera ses  anciens  amis  et  s'en  fera  de  nouveaux.  ^  J.  M.  Stowasser,  Fine 

15  zweite  Reihe  dunkle  Wôrter  [H.  Ziemer].  Beaucoup  de  bon,  mais  des  vues 
insoutenables.  ^  Verhandlung  des  ai  Versammlung  deutscher  Philologen  und 
Schulmànner  in  Munchen  [H.  W.].  Analyse.  ^  E.  Zimmermann,  Uebungsstiicke 
im  Anschluss  an  Ciceros  Rede  liber  den  Oberbefehl  des  Cn.  Pompeius  [G.  An- 
dresen].  Bon.  ^^  31  août.  J.  Muller  et  A.  Lughs,  Acta  seminarii  philologici 

20  Erlangcnsis.  Vol.  5.  [J.  W.].  Analyse.  If  Gust.  Reinhardt,  Der  Perserkrieg 
des  Kaisers  Julian  [H.  Hecker].  L'auteur  a  tort  de  croire  qu'il  a  fait  faire  un 
pas  à  la  question.  ^  Ilerm.  Harries,  Tragici  Graeci  qua  arte  usi  sint  in  des- 
cribenda  insania  [H.  MoRSGHJ.  Utile,  bien  composé.  ^  Fr.  RiJHL,  Der  Staat 
der  Athener  und  hein  Ende  [Schneider].  Analyse.  \  J.  W.  Beck,  Observaliones 

25  crilicae  et  palaeographicae  ad  Flori  epitomam  de  Tito  Livio  [Th.  Opitz].  Contri- 
bution intéressante  et  importante  à  la  critique  de  Florus.  ^  Th.  Ladewig, 
C.  Sghaper,  Vergils  Gedichte.  2,  Aereide.  B.  1-6.  [G-  Ilaeberlin].  Eloges  de 
cette  il«  éd.  due  à  P.  Deutigke.  %  Santi  Gonsoli,  Fonologia  latina;  L.  Val- 
MAGGi,  Grammatica  latina  [H.  Ziemer].  Ont  besoin  tous  deux  d'être  rema- 

30  niés.  ^  F.  Bleskes,  Elementarbuch  d.  lat.  Sprache  [A.  Prùmers].  Analyse.  H 
F.  MUGHE,  Kurzgefasste  Lat.  Schulsynonymie  [Id.].  Bon.  If  7  Sept.  J.  W.  Head- 
LAM,  Elections  by  lot  at  Aihens  [M.  Goldstaub].  Chaudement  recommandé.  H 
A.  B.  Draghmann,  De  recentiorum  interpretatione  Pindarica  [G.  Ilaeberlin]. 
Intéressant;  ce  livre  soulèvera  bien  des  objections,  si  on  le  lit.  ^  Guil. 

35  Frantz,  De  comoediae  Atticae  prologis  [0.  Kachler].  Éloges.  ^  R.  R.  v  Lind- 
NER,  Ausivahl  aus  den  Schriften  Xenophons  [W.  Volbrecht].  Intéressant  et 
soigneusement  fait.  ^  Smith,  Catullus  and  the  Phaselus  of  his  fourth  poem 
[K.  P.  Schulze].  Résumé.  ^  Rud.  Buente,  Palrici  epithalamium  Auspici  et 
Aellae  [M.  Manitius].  Preuve  des  progrès  que  font  les  éludes  de  la  poésie 

40  de  la  basse  latinité.  ^  Fûhrer,  Vorschule  f.  den  ersten  Unlerricht  m  Lat.  et 
Uebungstoff  f.  d.  zweite  Jahr  d.  lat.  Unterrichls  [C.  Stegmann].  Qq.  réserves. 
\*i    14  Sept.  Philologische  Abhandlungen,   H.   Schweizer-Sidler  zur  Feier  des 

60  jahrigcn  Jubilàums gewidmet  [II.  ZiemerJ.  Beaucoup  de  science  et  de 

sagacité.  ^  Edv.  IIagfORS,  De  praepositionum  in  Aristotelis  polilicis  et  in  Alhe- 

«5  niensium  polilia  usu  [H.  Kallenberg].  Contribution  qui  n'est  pas  à  dédaigner. 
^  0.  WiLHELM,  Der  Sprachgebrauch  des  Lukianos  hinsichllich  der  sogcnannten 
Adjektiva  dreier  Endungen  auf  oç  [P.  Schultze],  Très  au  courant  de  la  ques- 
tion. If  P.  Dettweiler,  Untersuchungen  ûber  den  didaklischen  Werk  Cicero- 
nianischer  Schulschriften.  1,  Die  Rede  pro  Roscio  Amerino  [Kraetsch].  Se  lira 

50  avec  intérêt,  même  si  on  n'adopte  pas  ses  conclusions.  If  Jurenka,  SchtiO' 
wôrlerbuch  zu  II.  S.  Sedlmayers  Ausgewàfilten  Gedichten  des  P.  Ovidius  Naso 
[K.  P.  Schulze].  Répond  à  son  but,  quoique  parfois  trop  concis,  %  K.  Ahrens, 
Das  Duch  der  Naturgegenstdnde  hcrausgegeben  und  ùbersetzt  [M.  Goldstaub]. 
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Fait  avec  soin.  ^  B.  Gerth,  Gricch.  Schulgrammatik  [W.  Vollbrecht].  3»  éd. 
améliorée.  %  R.  Paukstadt,  Griech.  Syntax  [J.  Sitzler].  Vivement  recom- 
mandé. ^  Fr.  HoLzwEissiG,  Lat.  Schulgrammatik  [A.  PriimmersJ.  S'est  con- 
formé au  nouv.  plan  d'études.  %^  21   Sept.  Am.  Crivellugi  e  Ett.  Pais, 
Studi  Sio7'ici.  I,  fasc.  1  e  2  [Beloch].  Vivement  recommandé.  1[  Joli.  Panzer,  5 
De  Mythographo  Ilomerico  reslituendo  [H.  Schrader].  Bon.  ^  Fr.  Blass,  Aris- 
totelis  DoXiTEsa  'Aôrivacwv  [Schneider].  Grands  éloges.  ^  Mart.  Erdmann,  Der 
Alhenerstaat.  Fine  aristotelische  Schrift  [Schneider].  Assez  bonne  traduction. 
%  P.  Cauer,  Wort-imd  Gedankenspicle  in  den  Oden  des  floras  [E.  Rosenberg]. 
Très  intéressant,  vivement  recommandé.  ^  Nils  Sjoestrand,  1,  Dcvietusu  id 
supini  secundi  Latinorum.  2,  Loci  nonnuUi  grammaticae  latinac  examinait.  3,  De 
futuri  infinitivi  usu  Latinorum  quaestiones  duae  [H.  Ziemer].  1,  Au  point  de 
vue  scientilique  sans  portée  et  sans  grand  intérêt  ;  2,  pas  beaucoup  d'idées 
neuves,  sera  utile  cependant  aux  grammairiens  ;  3,  rendra  des  services.  ^ 
J.  Lattmann,  Uebcr  den  in  Quinta  zu  beginnen  den  latein.  Unterricht  [Kraetsch].  15 
Instructif  et  ne  se  lit  pas  sans  intérêt.  1[^  28  Sept.  K.  Krumbacher,  Bijsan- 
tinische  Zeitschrift  1,  4  [Joh.  Driiseke].  Appréciation  favorable.  ^  F.  Max  Mûl- 
LER,  Die  Wissenschaft  der  Spraohe.  Trad.  ail.  de  R.  FiGK  u.  W.  Wischmann 
[P.  Kretschmer].  Peut  rendre  encore  des  services.  ^  H.  G.  Muller,  Histo- 
rische  Grammatik  des  hellenischen  Sprache.  3.  Chreslomathie  in  chronologischcr  20 
Reihenfolge  [J.  Sitzler].  Avec  qqs  améliorations  ce  livre  rendra  plus  de  ser- 
vices. 1[  Guil.  Sghulze,  Quaesliones  epicae  [P.  Cauer].  Éloges,  remarques  de 
détail.  1[  S.  Mekler,  Neues  von  den  Allen  [F.  Spiro].  S.  propose  de  populariser 
Ilérondas  et  les  fragments  de  l'Antiope  d'Euripide,  nouv.  retrouvés;  livre 
agréable.  i[  Lud.  Bauer,  Sili  Italici  Punica.  2,  lib.  il-17  [J.  S.  van  Veen].  25 
Bon.  ^  A.  Engelbreght,  Patristische  Analekten  [M.  Petschenig].  Analyse.  ^ 
Nils  SjôSTRAND,  Quitus  temporibus  modisque  quamvis,  nescio  an,  forsitan,  si- 
miles  voces  utantur  [P.  HarreJ.  N'apporte  rien  de  nouveau  et  n'est  pas  com- 
plet. ^  Ilug.  IIOLSTEIN,  lac.  Wimphelingius,  Stylpho  [0.  Weissenfels].  Sera  le 
bienvenu.  ^  Oehler-SghUBERT-SturMHOEFEL,  Wdrterverzeichnis  zu  den  Ue-  30 
bungsbiichern  fûr&n.  5  [H.  Belling].  Ne  peut  pas  être  recommandé.  *i  Joh.  Pas- 
GOLIIS,    Carmen    Vejanius   [il.   D.].  Éloges.  %*^  5  Oct.  Fr.  Blass,  Deniosthenes 
Rede  vom  Kranze  et  Die  Entdeckungen  auf  dem  Gebiete  der  klass.  Philologie  in 
I.  i894  [R.  Busse].  Vivement  recommandés,  f  Rich.  Fobrstbr,  Choriciana 
Milliadis  oratio  primum  éd.  [J.  DraseliO].  Éloges.  If  J.  II.  Wright,  The  date  3B 
o/"  Crjlon.  A  studg  in  earhj  Athenian  hislory  [Schneider].  Bon.  ^  Guil.  Bannier, 
De  litulis  aliquot  Alticis  rationcs  pecuniarum  Minervae  exhibcntibus  [B.  Keil]. Bon. 
If  G.  ESKUCHE,  De   Valerio  Calone  deque  Diris  et  Lydia  carminibus  [M.  Roth- 
stein].  Ce  travail  d'un  débutant  produit  une  impression  peu  satisfaisante. 
^  H.  Leipold,  Ueber  die  Sprache  des  Juristen  Papinianus  [W.  Kalb].  Mérite  d'at-  40 
tirer  l'attention.^  Fr.  Harder,  Griech.  Formenlehre  zum  Gebrauch  an  Schulen 
[J.  Sitzler].   Recommandé.  Iflf  12  oct.  Rqg.  Bonghi,  Le  fesle  Romane  trad. 
p.  Alf.  Ruhemann  [G.  B.].  Se  lit  avec  plaisir  en  italien,  mais  le  besoin 
d'une  traduction  ne  se  faisait  pas  sentir,  il  est  du  reste  très  mal  traduit. 
\  Fried.  IIultsgh,  Die  erzàhlenden  Zeitformen  bei  Polybios  2  [H.  Kallenberg].  45 
Très  important,  f  Paul  Wendland,   Philos  Schrift  von  der   Vorsehung   [J. 
Dr'dseke].  La  solution  de  toutes  les  questions  qui  concernent  Philon  est 
dans  d'excellentes  mains.  ^  C.  Séraphin,  Romisches  Badeleben  [G.  Hergel]. 
Intéressant.  ^  K.    Krause,  Euricius   Cordus-Epigrammata  43W  [G.    Stier]. 
Bonne  contribution  à  l'histoire  de  l'humanisme.  ^  G.  Uhlig,  Die  Einheiiss-  5Ô 
chule  mit  lateinlosem  Unterbau.  Id.,  Die  neuen  Stundenplane  der  Gymnasien  etc. 
[0.  Weissenfels].   Approfondis.  If  F.   ASGHERSEN,  Deutscher  Universitàtska- 
lender  2  [    ].  Vivement  recommandé,  tî  19  oct.  John  Pigkard,  Der  Stando7't 
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rfer  Schauspieler  und der  Chorsim  gricch.  Theatcr  des  ^"  Jahrhunderls  [G.  Oelimi- 
chenj,  Étude  d'un  débutant,  n'a  qu'une  valeur  relative,  f  B.  AAKQN, 
AtopG(o(Tet;  y.a\  (7U|i.7:Xyipwa£tç  elç  ttjv  'Apio-xoTéXoiiç  'AOYivattov  TtoXiretav  [G.  J. 
Schneider].  Analyse.  ^  Alf.  Biese,  Griech.  Lyriker  1  et  2  [H.  G.].  Répond  à 
6  son  but.  1[  Al.  RiESB,  Das  rhcinische  Germanîcn  in  der  antîken  Lilteralur 
[G.  Andresen].  Utile.  ^  P.  Geykr,  Kritische  und  sprachliche  Erlaulerimgen 
zu  Antojiini  Placentini  Itinerarium  [G.  Weymau].  Intéressant.  ^  A.Hilsgher, 
Ilominum  lilteratorum  Graecorum  mite  Tiberii  mortem  in  urhe  Roma  commora- 
torum  historia  criiica  [0.  Weissenfels].  Fait  avec  soin.  ^  W.  Vollbreght, 

10  Griech.  Schulgrammatik  [J.  Sitzler].  Bon.  ^  Lattmann-Mullhr,  Kurzgefasste 
Lat.  grammaiik  [G.  Stegmann].  7°  éd.  améliorée  de  cette  gram.  bien  connue. 
YilQ  oct.  Fr.  IIofm:ann,M.  Tullius  Ciccro,  Ausgewàhlte  Briefe  1  [M.  Rothstein]. 
L'introduction  de  cette  7»  éd.  due  à  K.  Lehmann  n'est  pas  tout  à  fait  à  la 
hauteur  du  reste  de  l'ouvrage.  ^  Geysa  Nemethy,  Dicta  Calonis  quae  vulgo 

18  inscrihuntur  Calonis  dislicha  de  moribus  [G.  Weyman].  Utile.  ^  J.  Rônstiôm, 
Meiri  Vergiliani  recensto  [H.  Draheim].  Des  réserves.  ^  G.  Schilling,  Die 
Tinesis  bei  Euripides  [H.  G].  Glair  et  net.  ^  A.  JOOST,  Was  ergiebl  sich  ans  dem 
Sprachgebrauch  Xenophons  in  der  Anabasis  fiir  die  Behandlung  der  griech. 
Syntax  in  der  Schule  [W.  VoUbrecht].  Recommandé.  %  Joh.   Bauer,   Die 

20  Trostreden  des  Gregorias  von  Nyssa  in  ihrem  VerhdUnis  zur  antiken  Rhctorik  [J. 
DrasekeJ.  Éloges.  ^  Hennings,  Elementarbuch  zu  d.  lat.  Gramm.  v.  Ellendt- 
Seuffert  2.  [P.  Schulze].  Bon.  ^  V.  IIintner,  Griech.  Lese-u.  Uebungsbuch 
z  Gramm.  v.  Curtius-v.  Hartel  [J.  Sitzler].  Répond  à  son  but.  ^f  2  nov.  Iw.  V 
MÛLLER,  Handbuch  der  klassischen  AUertumsxvissenschafteni.  2»  Aufl.  [K.  Hart- 

25  felder].  Très  utile,  le  crit.  se  borne  à  étudier  l'histoire  de  la  philosophie 
de  Urlichs  :  dont  la  2^  éd.  contient  encore  beaucoup  d'erreurs,  mais  en  somme 
rendra  des  services.  \  F.  R.  DresSler,  Triton  und  die  Tritonen  in  der  Lilte- 
ralur und  Kunst  der  Griechen  und  Rômer  1  [H.  Steuding].  Ne  laisse  rien  d'es- 
sentiel de  côté.  ^  G.  KiETZ,   Agonîstische  Studien.  1,  Die  Diskuswurf  bei  den 

30  griechen  und  seine  kiinsllerischen  Motive  [II.  Marquardl].  Digne  d'éloges.  % 
Gust.  IlERTZBERG,  Kurze  Geschichle  der  altgriech.  Kolonisalion  [A.  Ilôck].  Qq. 
réserves;  très  instructif.  ^  Vie.  Szelinski,  Nachlràge  und  Ergdnzungen  zu 
Otto.  Die  Sprichwôrler...  der  Rômer  [Gr.].  Fait  avec  soin.  ^  Wilf.  P.  Mustard, 
The  Elymologies  in  ihe  Servian  Commentary  to  Vergil  [Klotz].  Des  réserves.  ^ 

35  Rud.  Graefenhain,  De  more  libres  dedicandi  apud  scriptores  Graecos  et  Roma- 
nos  obvia  [H.  D.].  Fait  avec  soin.  1[  W.  Wartenberg,  Vorschûle  zur  lat. 
Lektiire  f.  reifere  Schiller  [A.  Reckzey].  Le  cri  t.  ne  goûte  pas  ce  genre  d'ou- 
vrages. \  Got.  BôHMES,  ^Iw/g-afeen  z.  Uebers.  ins  Griech.  [J.  Sitzler].  Cette  10"  éd. 
due  à  G.   Stier,  de  ce  livre  destiné  aux  classes  supérieures;  rendra  d'ex- 

40  cellents  services.  ^  On  a  trouvé  près  de  Stratonicea  en  Carie  un  temple 
d'Hekate  et  à  Mayence  une  maison  romaine.  Ifî  9  nov.  K.  Brugmann, 
Grundriss  der  vcrglcichcndcn  Grammatik  der  indogermanischen  Sprachen  etc.  2, 
Wortbildungslehre  2.  II.  2  Lfrg  [H.  V.  d.  Pfordten].  Tous  les  amis  de  la  science 
salueront  avec  joie  la  terminaison  de  cet  ouvrage  si  important.  ^  H.  D. 

it>  MiJLLUK,  Uislorisch-mytologische  Untersuchungen  [G.  Wentzel].  Ne  fait  pas 
faire  un  pas  à  la  science.  1[  H.  Fôrster,  Die  Siéger  in  den  olympis- 
chen  Spielen  2.  [II.  Marquardt].  Résumé.  ^  Ern.  Essen,  Das  erste  Buch  der 
aristolclïschen  Schrift  iiber  die  Secle  [A.  Dôring].  Cette  trad.  en  allemand 
n'a  de  valeur  que  comme  point  de  départ  pour  des  études  plus  appro- 

60  fondies.  ^  Hcinr.  Sghafstaedt,  De  Diogenis  epistulis  [A.  Dôringj.  N'est 
qu'un  travail  préparatoire  pour  une  nouv.  édition  du  texte.  ^  Sieg. 
SUDHAUS,  Rhilodemi  volumina  rhclorica  cd.  [A.  Korte].  Éloges.  ^  Ben. 
NiESE,    Flavii    Josephi    opéra.    3.    Antiq,   Judaicarum    b.    H-15    [F.     Krebs]. 
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Éloges.    %    0.    Heine,    Ciceronis    Tuscidanarum    Disputalionum    libri    5.    [A. 
Goethe].  4^  éd.   encore  améliorée,  t  Ot.  Plasbebg,  De  M.  Tullii  Ciceronis 
Ilortensio  Dialogo   [A.    Goethe].    A  de  la    valeur,   ^f    IIeynacher.    Beilràge 
zur  zeitgemàssen  Behandlung  der  lat.  Grammalih  auf  stalisticher  Grundlage  [G. 
Stegmann].    Intéressant.    If   P.    Wesener,    Paradigmen    zur   Einubung    der  5 
griech.   Formulehre  [J.    Sitzler].  Bon.  ^^  16  nov.    J.   Krall,  Die   elruskischen 
Mumienbinden  des  Agramer  Nationalmitseums  [W.  Deecke].  La  merveilleuse 
inscr,  étrusque  d'Agram  est  maintenant  publiée  avec  tout  le  soin  désirable. 
If  0.  GruSIUS,  Unlersuchungen  zu  den  Mimiamben  des  Herondas.  Id.  tJerondae 
Miiniambi  accedunt  Phoenicis   Coronislae,  Mattii  mimiamborum  fragmenta  [F,  \o 
Spiro].  Grands  éloges.  If  Ben.  Niese,  Flavii  Josephi  opéra.  3,  Antiq.  Judaic. 
l.  H-13.  Ed.  min.  [F.  Krebs].  Les  conjectures  personnelles  sont  plus  nom- 
breuses que  dans  l'éd.  maj.  %  Ose.  Jâger,  Alexander  der  Grosse]  Id.  Marcius 
Porcins  Calo  [A.  HÔck].  Éloge.  \  P.  Rhode,  Thynnorum  captura  quanti  fuerit 
apud  veteres  momenti;  Th.  Lebeda,  De  animalibus  et  herbis  ad  cenas  Romano-  i5 
ru7n  praecipue  adhibilis:  G.  Eberl,  Die  Fischkonserven  der  Allen;  G.  RlTTWE- 
GER,  De  equi  vocabulo  et  cognominalis  ;  SCHAAFFHAUSEN,  Die  SchneckenzuclU 
der  Humer  [M. G. G.  Schmidt]  Résumé  de  ces  5  brochures,  éloges.  ^  23  nov.  Er. 
ZiEBARTH,  De  jurejwando  in  jure  graeco  questiones  [0.  SchulthessJ  Bien  fait, 
au  courant  de  la  question.  ^  A.  OEpetavdç,  Ai(xypaiA(j.a  Stmix?,;  çtXoaoçcai;  [A.  20 
Bonhôfer]  Sera  utile  pour  les  compatriotes  de  l'auteur  |  J.  Schmidt,  Kom- 
mentar  zur  Auswahl  aus  den  Schriftcn  Xenophons  von  R.  R.  v.  Lidner  [W.  VoU- 
brecht].  Appréciation  peu  favorable.  If  Alb.  G.  Glark,  Collations  from  the 
Harleian  Ms.  of  Cicero  2682  [K.  Lehmann].  Qci.  réserves,  appréciation  favora- 
ble, f  Ose.  FrOEHDE,  Valerii  Probi  de  nomine  libellum  Plinii  Secundi  doctrinam  25 
continere  demonstratur  [B.  Kiiblerj.  Les  conclusions  ne  sont  pas  acceptables 
cependant  le  crit.  engage  vivement  l'auteur  à  poursuivre  ces  études.  ^  Gg. 
GOETZ,  Corpus  glossariorum  latinorum,,  v.  5,  Hermeneumata  Pseudodosilheana  : 
accedunt   hermeneumata  medicobotanica  velusliora  [G.  Schepfs].  Fait  avec  le 
plus  grand  soin,  f  Rob.  Fritzghe,  Quaestiones  Lucaneae  [M.  Manitius].  Éloges.  30 
I  Sur  les  Nô[Ai[Aa  nouvellement  retrouvés  et  sur  un  fragment  attribué  à  tort 
à  Elien  [K.  Fuhr].  Publiés  par  Blass  :  Le  fragment  attribué  à  Elien.  289 
Herch.,  est  de  Polybe.  W  30  nov.  Attilio  de  Marchi,  Ricerche  intomo  aile 
"  insulae  "  0  case  a  pigione  di  Roma  anlica  [G.  Zippel].  Résumé.  ^  0.  Weis- 
SENFELS,  Cicero  als  Schulschriftsteller  fF,  Aly].  Éloges.  ^  Ed.  Wôlfflin,   T.  35 
Livii  a.  u.  c.  lib.  22.  Ant.  ZiNGERLE,  T.  Livii  a.  u.  c.  lib.  1,  2,  2i,  22,  adjunctae 
sunt  parles  seleclae  ex  lib,  3,  4,  6  [E.  WolffJ.  La  première  de  ces  éd.  ne  répond 
pas  à  son  but;  la  deuxième  est  bonne.  If  Fr.  Susemihl,  Geschichte  d.  griech. 
Litteratur  in  der  Alexandrinerzeit  ;  1  et  2  fG.  Hâberlin].  Malgré  qq.  réserves, 
l'ouvrage  est  bon.  Tf  K.  Urban,  Geographische  Forschungen  und  Màrchen  aus  40 
griech.  Zeit  [A.  Ilôck].  Intéressant.  %  Ilerm.  L.  Stragk,  VoUslàndiges  Wôrter- 
buch  zu  Xenophons  Kyropddie  [H.  Lewy].  Puisse  cet  ouvrage  rencontrer  l'ac- 
cueil qu'il  mérite.  If^  7  déc.  B.  IIaussoullier,  Grèce  continentale  et  îles  [P. 
W.].  Chaudement   recommandé.  If  F.  W.  Schneidewin  —  A.  Nauck,   So- 
phokles.  6  Trachinierinnen  [H.  G.]  .  Bon.  ^  Ed.  SCHWARTZ,  Scholia  in  Euripi-  45 
dem;  2.    Scholia   in  Hippobjtum,    Medeam,    Alcestin,    Andromacham,   Rhesum, 
Troades  [H.  Lewy].  Excellent,  f  Al.  Reichardt,  Der  Saturnische  Vers  in  der 
rôm.  Kunstdichlung  [H.  Draheimj.  Le  crit.  développe  ses  idées  qui  ne  sont 
pas  celles  de  l'auteur.  ^  R.  Novak,  Grammaticka,  lexikalni  a  kriticka  pozoro- 
vani  u  Velleia  Palercula   [W.  H.].   Digne  d'attention.  ^  J.   W.   Beck,  Studia  50 
Gelliana  el  Pliniana  [0.  Froehde].  Dissertation  substantielle,  faite  avec  mé- 
thode. If  A.  PrOCKSGH,  Anleilung  s.   Vorbereitung  auf  C.  Julius  Gaesars  Gall. 
Krieg  [Ed.  WolfT].  Bien  fait.  1f^  14  déc.  E.  Righter,  Xenophonstudien  [A.  Dô- 
R.  DE  PHiLOL.  —  Revue  des  Revues  de  1892.  XVII.  —  9. 
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ring].  Pour  l'ensemble  c'est  un  ouvrage  manqué.  ^  Car.  Mayhoff,  C.  Plinii 
Secundi  naturalis  hisloriœ  libri  37  :  vol.  3,  lib.  10-22  [J.  MùUer].  Éloges,  f  J. 
SiEBELlS  —  Fr.  POLLE,  P.  O'oidU  Nasonis  Métamorphoses,  1,  liv.  1-9  [G.  War- 
lenberg].  lu»  éd.  qui,  sans  qu'il  y  paraisse,  a  été  très  remaniée.  1[  J.  Vahlen, 
5  Karl  Lachmanns  Dmefe  an  Moriz  Haupt  [H.  Draheim].  Éloges.  %  E.  Fischer, 
Demerkungen  iiber  die  Berucksichligung  dcr  bildenden  Kunst  im  Gymnasial  Un- 
lerrichl  [P.  W.].  Des  réserves.  ^  F.  u.  J.  Ranke,  Pràparalion  zu  Caesars  gall. 
Krieg.  Wortkunde  et  Pràparalion  zu  Ovids  Metamorphosen  [A.  Reckzeir].  Cri- 
tique sévère  du  1"  de  ces  vol.;  le  2»  revu  par  Th.  Wecklein  est  bien  meil- 

10  leur,  t^  21  déc.  Hatzidakis,  Einleilung  in  die  neugriechische  Grammalik  [K. 
Buresch].  Éloges.  1[  C.  KalbfleiSGH,  In  Galeni  de  placitis  Hippocralis  et  Pla- 
tonis  libros  ohservationes  crilicse  [R.  Fuchs].  Travail  fait  avec  soin.  \  K.  Krum- 
BACHER,  Sludien  zu  den  Legenden  des  h.  Theodosios  [J.  Drâseke].  Éloges.  ^  II. 
Merguet,  Lexikon  zu  den  Schriften  Ciceros.  2,  Lexikon  zu  den  philos.  Schriflen. 

15  2«  B.  Lief.  9-20  [G.  AndresenJ.  Puisse  l'auteur  vivre  assez  longtemps  pour 
mener  à  bon  terme  cette  grande  œuvre.  ^  K.  Rûck,  Auszûge  ans  der  Natur- 
geschichle  des  C.  Plinius  Secundus  in  einem  astronomisch-kompulislischen  Sam- 
melwerke  des  achtcn  Jahrhunderls  [M.  C.  P.  Schmidt].  Programme  clair  et  fait 
avec  soin.  \  A.  J.  Kronenberg,  Ad  Apuleium  Madaurensem  [C.  Weyraan]. 

20  Réussit  souvent  à  rétablir  un  passage  par  une  très  légère  correction.  ^ 
IIOLZWEISSIG,  Uebungsbuch  f.  d.  Unterricht  im  Latein.  [H.  Belling].  Excellent. 
^  La  campagne  de  Ptolémée  3  Evergète  contre  la  Syrie  en  246.  Mahaffy  a 
publié  dans  l'Athenaeum  3398,  cinq  fragments  sur  papyrus  du  journal  d'un 
soldat,  ils  ont  une  très  grande  valeur  et  complètent  ce  que  dit  Justin  27,  1. 

25  \.  Le  rapport  de  valeur  de  la  monnaie  d'argent  à  celle  de  cuivre  était 
comme  1  à  60,  vers  250  avant  J.-C.  ^^  28  déc.  Greg.  N.  Bernardakis.  Plu- 
larchi  Chaeronensis  Moralia,  4  [P.  Uhle].  Éloges.  ^  F,  L.  Van  Cleef,  The 
pseudo  Gregorian  Drama  XptdTo;  Hàa-^wv  in  its  relation  to  Ihe  tcxt  of  Euripides 
[A].  Complète  ce  que  Dôrlng  a  dit  sur  le  même  sujet.  ^  Har.  Schiller.  Die 

30  lyrischen  Versmasse  des  Horaz  [H.  Belling].  Des  réserves.  ^  B.  Eymer,  Lat. 
Uebungssàtze  s.  Kasuslehre  a.  Corn.  Nepos  u.  Q.  Curlius  Rtcfus  [M.  C.  P.  Schmidt]. 
Utile.  ^  Cette  revue  contient  en  outre  le  compte-rendu  des  séances  de  l'A- 
cadémie des  inscr.  et  b. -lettres,  de  la  Preus.  Akad.  d.  Wissenschafteu,  de 
l'Archâol.  Gesellsch.  zu  Berlin,  du  Kaiserl.  arcliâol.  Institut:  les  sujets  des 

35  programmes  parus  en  1891  et  92;  les  sujets  proposés  par  l'Acad.  des  scien- 
ces morales  et  politiques  et  par  l'Acad.  des  inscr.  et  belles-lettres;  des  arti- 
cles nécrologiques  sur  Nauclc,  Nettleship,  II.  Schiitz,  qqs  réponses  à  des 
articles  parus  dans  le  courant  de  l'année  et  enfin  le  résumé  des  articles  de 
toutes  les  revues  critiques  de  philologie  de  l'Europe.  A.  K. 

40  Zeitschrift  fur  das  Gymnasialwesen.  1892.  Janv.  K.  Bone,  Wie  soll 
ich  liberselzen?  Serait  meilleur  si  l'auteur  n'avait  abusé  de  la  grammaire 
et  de  la  stilistique.  [0.  Weissenfels].  f  W.  Fick,  Latein  Vokabul.  f.  sexla. 
Analyse  [C.  Kleiber].  1[  Résumé  éiogieux  de  W.  Tell,  Latein.  Lesebuch, 
K.  Jahr,  Vokabul.  zu  Tell  [W.  Pries],  J.  Steiner  u.  A.  Scheindler,   Vbungs- 

46  buch.  [W.  Mewes].  \  F.  BahnsCH,  Die  Zukunft  des  griech.  Sprachunterricht  auf 
den  Gymnasien.  Considère  le  grec  comme  condamné.  Le  rp.  discute.  [B.  Buch- 
senschiitz].  1[  J.  Sitzler,  Abriss  der  griech.  Literaturgeschichte.  Bon  [II.  Schiitz]. 
^  W.  Hensell,  Gricchiibungsbuch  [H,  Teil].  Qq.  critiques,  qu'il  est  regrettable 
d'avoir  à  faire  à  un  volume  qui  sert  de  transition  entre  la  première  partie, 

60  qui  était  un  livre  utile,  et  le  "  Ûbungsbuch"  pour  les  hautes  classes,  qui 
est  un  ouvrage  de  grande  valeur.  fP.  Weissenfels].  IIH  Févr.-Mars.  A.  Jung, 
Dans  quelle  mesure  l'étude  de  l'antiquité  développe-t-elle  le  sens  du  vrai? 
Étude  philosophico-Iittéraire.  ,1  II  ne  faut  pas  seulement  voir  dans  les  an- 
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ciens  d'aatres  nous-mêmes,  qui  expriment  les  joies  et  les  peines  que  nous 
éprouvons,    qui  nous  apprennent  l'amour  de  la  patrie   et  le  respect  de   " 
nous-mêmes  ;  il  faut  aussi  les   suivre  comme  des  étrangers,  et  marcher 
avec  eux  sur  des  chemins  qui  ne  sont  plus  ceux  de  nos  jours  et  ne  peuvent 
plus  ressembler  aux   nôtres.  ''  ^  K.  Krumbacher,  Geschichte  der  byzantin.  5 
Literatur.  Tout  à  fait  original;  ouvrage  de  premier  ordre.  [0.  Weissenfels]. 
^[R.  Thiele,  Vorlagen  zu  Ûbersetzungen  ins  latein.  Des  exercices  intéressants 
[0.    Drenckhahn].   ^   Bibliographie    complète   de    la   Politique   d'Aristote 
[P.  Meyer].  Éditions,  traductions,  travaux  généraux,  questions  spéciales, 
critique,  explications  de  détail,  etc.  •[  K.  Fecht,  Griech.  Ubungsbuch  f.  ober-  lo 
teriia.  Quelques  critiques  [P.  Weissenfels].  y^  Avril.  M.  Zoeller,  Grundriss 
der  Geschichte  der  rôm.  Literatur.  Très  bon  à  part  qq.  légères  incorrections. 
[P.    Weizsticker].  1[  Menge,    Bepetilorium    der   latein.   Syntax   und    Stilistik. 
6»  édition;  beaucoup  d'améliorations  [K.  Schirmer].  ^  R.  Kûhner,  Ausfûhr- 
liehe  Grammalik  der  griech  Sprache  l.Teil.  3«  édition  revue  par  Fr.  Blass.  Au  15 
courant  de  tout  ce  qui  s'est  fait  de  nouveau  depuis  la  précédente  édition, 
publiée  il  y  a  21  ans.  [0.  Weissenfels].  ^  A.  Sghnorbusch  und  F.  J.  Sche- 
rer,  Griech.  Sprachlehre.  Il  esta  souhaiter  que  Fauteur  de  ce  livre,  d'ailleurs 
soigné,  se  serve  plus  des  inscriptions  attiques  [W.  Gemoll].  ^  F  Bêcher, 
Sur  l'emploi  de  iiem.  "  Item  se  trouve  partout  où  item  ut  pourrait  se  trou-  20 
ver.  La  raison  l'exige  et  l'expérience  le  prouve,  ^j  f^  Mai,  E.  Plaumann, 
les  poésies  d'Ovide  étudiées  à  l'aide  du  Laocoon  de  Lessiug.  Cette  étude 
serait  des  plus  profitables,  et  contribuerait  peut-être  à  placer  Ovide  au 
même  rang  que  les  grands  poètes,  que  Fon  explique  dans  les  classes  supé- 
rieures. *l  Analyse    de   A.   Fûhrer,   Vorschide   fiir  den  ersten  Unlericht  im  25 
latein.  H.   Weber,  Latein.  Elementargrammatik,  V.  MÛLLER,  Latein.  Lèse  und 
Ubungsbuch.    jP.    Ilarre].    ît  Juin.   F.  Schultz,    Kleine    latein.    Sprachlehre 
21»  éd.  très  améliorée;  quelques  critiques  à  faire  encore.  *î\  Cicero  de  oratore 
erivlart  von  K.  W.  Piderit,  6"  éd.  aussi  intéressante  pour  la  forme  que  pour 
le  fond   [G.    SoroffJ.  l[1f  Juillet-août.    F.  0.  Weise,  Chavakteristik  der  latein.  30 
Sprache  "  livre  àsaluer  avec  joie  ^  |  Weissenfels].  f  G.  Landgraf  Latein.  Schul- 
grammatik;  bon,  qq.   légères  critiques  à  faire    seulement  [II.   Fritzsche]. 
^  F.  Aly,  Cicero,  sein  Leben  und  seine  Schrifteyi,  livre  fait  avec  goût;  veut  placer 
Gicéron  au   rang  d'honneur  parmi  les  auteurs  latins.  [0.    E.    Schmidt]. 
1[  R.  Menge,  Troia  und  die  Troas  nach  eigener  Anschauung  geschildert.  Il  est  à  35 
souhaiter  que  ce  livre  soit   promptement  entre   les   mains   des    élèves. 
^  R.  Menge,  Ithaka.  Excellent  aussi;  agréable  à  lire,  et  même  humoristique. 
^  O.  Weissenfels,  Die  Entwickelung  der  Tragédie  bei  den  Griechen.  Éloge  com- 
plet. \  G.  PoHLMEY,  Der  rômische  Triumph.  Ouvrage  de  valeur,  mais  le  style 
laisse  à  désirer  [Th.  Beclver].  •[  W.  Kotthoff,  Griech.  Grammatik,  veut  être,  40 
en  même  temps  qu'une  grammaire,  une  sorte  de  manuel  de  traduction  et  d'ex- 
plication, conforme  aux  besoins  des  Gymnases.   Analyse;    qq.   critiques. 
[P.  Weissenfels].  %  Platons  Apologie  des  Sokratcs  herausgeg.  von  G.  H.  Mûller, 
Éloges  de  l'ensemble;  observations  de  détails.  [K.  J.  Liebhold].  %  A.  Figk, 
Vergleichendes  Wôrterbuch  der  indergomanisehen  Sprachen,  4"  édition,   amé-  45 
llorée,  mais  à  revoir  beaucoup  encore.  [II.  ZiemerJ.  n  Oct.  A.  II.Petiscus, 
Der  Olymp  oder  Mythologie  der  Griechen  und  Romer.  20»  édition,  contenant 
les  plus  heureuses  améliorations.  [E.  Naumann.  |J.  H.  Schmalz,  Comment 
rend-on  eu  latin  le  passif  de  admirari?  (admirationem  habere,  admiratio 
est).  P-  Monet.  50 

Zeitschrift  fur  Mathematik  und  Physik,  t.  XXXVII.  1892.  2«  livr. 
Psellus  sur  Diophante  [P.  Tannery]  (en  français).  Publication  d'un  frag- 
ment inédit  d'une  lettre  de  Psellus  sur  l'arithmétique  de  Diophante;  Psel- 
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lus  y  cite  aussi  Auatolius.  ^  Adam,  The  nuptial  number  of  Plalo  [Cantor]] 
Paraît  plus  probable  que  les  solutions  antérieures  du  problème  célèbre  par 
son  obscurité.  %  KluGE,  De  Euclidis  elemenloriim  lihvis  qui  ferunlur  XIV  et 
XV  [Cantor  1.  Paraît  avoir  raison  dans  son  analyse  du  XV«  livre  des  élé- 

5  ments,  ^  NetOLIGZKA,  Bilder  aus  der  Geschichte  der  Physik  [CantOrJ  Trop 
d'erreurs.  \^  S"  livr.  Les  manuscrits  utilisés  par  Guillaume  de  Moerbek 
[Heiberg].  On  trouve  des  manuscrits  de  plusieurs  ouvrages  grecs  traduits 
par  Guillaume  dans  les  anciens  inventaires  de  la  bibliothèque  des  papes 
publiés  par  Ehrle.  ^  Villicus,  Die  Geschichte  der  Rechenkunst  [Cantor].  Pas 

10  au  courant.  ^  4"  livr.  Commentaire  sur  Diophante  [G.  II.  F.  NesselmannJ. 
Publication  par  M.  Gurtze  des  notes  inédites  que  Nesselmann  avait  ajou- 
tées sur  un  exemplaire  de  la  traduction  de  Schulz.  ^^  5»  livr.  Commen- 
taire sur  Diophante  [Nesselmann].  Suite  de  la  livraison  précédente.  ^^ 
60  livr.  Notre  connaissance  des  anciens  globes  terrestres  et  célestes  [A. 

15  Wiltstein].  Passe  en  revue  les  passages  sur  les  globes  dans  l'antiquité. 
^  KOEPPER,  Notizen  ueber  die  Zahlwoerter  im  Abacus  des  Boelhius  [Cantor]. 
Nouvelles  étymologies  assez  douteuses  des  mots  obscurs  dans  la  «  Géomé- 
trie »  de  Boèce.  ^  Weissenborn,  Zur  Geschichte  der  Einfuehrang  der  jetzigen 
Ziff'ern  in  Europa  durch  Gerbert  [Cantor].  Ne  fait  pas  avancer  la  question. 

20  ^^  Supplément.  La  liste  des  mathématiciens  dans  le  Fihrist  do  Ibn  Abî 
Ja'kùb  An-nadîra  [II.  Suter].  Traduction  d'après  l'arabe.  La  liste  contient 
une  courte  notice  sur  Thaïes  et  Platon,  des  renseignements  plus  dévelop- 
pés sur  Aristote,  Théophraste,  Proclus,  Alexandre  d'Aphrodisias  et  Por- 
phyre. %  Fragments  de  la  littérature  orientale  sur  l'histoire  de  l'astro- 

25  nomie  [A.  Wittstein].  Sur  le  globe  terrestre  de  Cratès,  le  voyage  de  Néarque, 
la  carte  de  Ptolémée.  J.  L.  Heiberg. 

Zeitschrift  fur  Numismatik,  t.  XVIII,  fasc.  2.  Monnaies  romaines  de 
Bernburg  [Dr.  Fischer].  F.  envoie  aux  directeurs  l'indication  des  monnaies 
romaines  trouvées  à  Bernburg  en  différents  endroits;  sa  liste  comprend 

30  12  monnaies  avec  les  noms  de  :  Antoine,  M.  Aurelius,  Salonina,  Glaudius 
Gothicus,  Antoninus  Plus,  Vespasianus,  Augustus.  Y{  Fasc.  3-4.  Les  acqui- 
sitions du  cabinet  royal,  du  l»--  avril  1889  au  l^r  avril  1890  (pi.  1,  flg.)  [A.  v. 
Sallet].  1°  Monnaies  grecques  :  or,  2;  argent,  21;  bronze,  15  :  Monnaie  ané- 
pigraphe  de  Terone;  monnaie  d'Aërmenaos  roi  ou  dynaste  de  Macédoine 

36  vers  450  av.  J.-C;  S.  défend  contre  Svoronos  ('EcpoiAep't;  àpx-,  1890)  l'authen- 
ticité de  cette  monnaie;  Philipiie  V  de  Madédoine,  220-179  av.  J.-C,  très 
rare;  Alipheira,  de  la  ligue  achéenne,  extr.  rare;  Zacynthe,  extr.  rare, 
frappée  vers  360  av.  J.-C;  Polemo  II,  roi  du  Pont  (37-63  ap.  J.-C),  avec 
Tryphaena,  sa  mère,  d'une  extrême  rareté;  Mallus  de  Cilicie,  avec  la  lé- 

40  geude  «  Sacra  sinatus  »,  traduction  de  la  légende  grecque  habituelle  «hpà 
(TyyxXyiTo;  »;  Tétradrachme  d'Ariarathes  IV  de  Cappadoce  (220-163),  extra 
rare.  20  Monnaies  romaines  :  or,  4;  argent,  2;  bronze,  il  :  Grand  bronze 
très  rare  du  célèbre  P.  Quinclilius  Varus,  avec  son  buste  au  dr.  et  au  rv. 
tète  d'Auguste  entre  celles  de  Gaius  et  de  Lucius,  frappe  à  AchuUa  en 

45  Afrique;  monnaies  rares  de  Cn.  Domitius  Ahenobarbus,  de  Laelianus,  de 
Nigrinianus  (consecratio),  de  M.  Aurelius  Valerius  Valens,  d'Alexandre,  op- 
posé à  Maxence  eu  Afrique,  f  311.  \  Le  monnayage  en  argent  des  Israélites 
pendant  leur  dernière  révolte  contre  Rome  (pi.  2,  lig.)  [Leopold  Hamburger]. 
Nouvelle  classilication  d'après  une  trouvaille  faite  aux  environs  de  Ché- 

50  bron.  Article  très  étendu.  \  Nécrologie  [B.  Pick].  Notice  sur  Ludwig  Millier. 

Henry  Thédenat. 
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Archaeologisch-epigraphische  Mitteilungen  aus  Oesterreich- 
Ungarn  lo''  année,  l™  livr.  Remarques  sur  des  inscr.  grecques  [Ad.  Wil- 
helm]  Essai  de  restitution  des  inscr.  suivantes  B.  C.  H  H,  144;  G  1  A  2.  87  ;  10 
G  I  A  .  2,  230  a  ;  remarques  sur  le  psephisraa  de  Gysique  publié  par  Gicho- 
rius.  Sitzber.  d.  Berl.  Akad.  1889,  p.  367;  lire  dans  Le  Bas  2.  Eapl.  p.  171, 
1.  12  aTTÔ  xr,3ou;  oV/.dov;  dans  'EcpriM..  àp-/.  1862,  p.  260,  n.  229  Acpcoiç  :  dans 
Schliemann,  llios,  p.  70-5,  f.  lig  3.  Ttarpè;  où  '/_pr,^L(Xl:i<7^■r^  pour  -/pvitAaxiÇet  ;  restitu- 
tion de  l'inscr.  d'Opramoa,  col.  8%  lig.  11  sqq.  ;  'Aptatr^  est  un  nom  propre  15 
d'Apollonie  et  d'Epidaure;  restitution  de  l'inscr.  de  Paros,  Ath.  Mittli  15.73. 
^  Les  données  des  auteurs  anciens  sur  la  division  en  satrapies  après  la 
mort  d'Alexandre  [E.  Szanto].  Nous  avons  six  listes  dansDiodore,  Dexippe, 
Arrien,  Justin,  Orose,  Q.  Curce;  elles  se  divisent  en  2  groupes  suivant 
qu'elles  envisagent  l'ensemble  de  la  monarchie  ou  qu'elles  ne  considèrent  20 
que  les  provinces  proprement  dites  ou  satrapies,  laissant  de  côté  ces  ter- 
ritoires qui  appartenaient  à  des  rois  indigènes  ou  étaient  administrés  par 
des  généraux  qui  y  résidaient  en  permanence  :  les  listes  d'Arrien  et  de 
Q.  Gurce  ne  comptent  que  les  satrapies  ;  celles  des  4  autres  embrassent 
toute  la  monarchie.  ^  Le  monument  d'Adam-Klissi  sur  des  monnaies  de  25 
Tomis  [B.  PickJ.  Le  Tropaion  que  l'on  voit  sur  des  monnaies  de  Tomis 
avec  l'image  de  l'empereur  Trajan  est  la  reproduction  du  monument 
d'Adam-Klissi  découvert  par  Tocilescu  dans  le  voisinage  du  mur  de  Tra- 
jan près  de  Tomis.  ^  Ornements  de  chevaux  se  trouvant  à  Turin  [0.  B.] 
Description  de  onze  figurines  de  bronze  du  musée  de  Turin  ornant  la  poi-  30 
trinière  de  statues  de  cheval.  \  Contribution  à  l'histoire  du  collège  des 
frères  Arvales  [E.  IlulaJ.  C'est  avant  21  av.  J.-G.  qu'Auguste  réorganisa  ce 
collège  de  prêtres.  ^  Inscr.  d'Ombrie  [E.  Bormann].  Restitution  et  explica- 
tion de  trois  inscr.  *^  De  Garnuntum  2.  [J.  W.  KubitschekJ.  L'inscr.  grecque 
trouvée  en  1843  à  Petronell  est  une  inscr.  funéraire  :  restitution,  explica-35 
tion.  ^  A  propos  du  vase  François  [0.  B.].  Remarques  sur  la  décora- 
tion. ^  Inscr.  funéraire  de  Pettau  [A.  v.  Premerstein].  Nouvelle  lecture  de 
cette  inscr.  d'après  un  estampage  tout  récent.  1[  Voyage  en  Istrie  et  dans 
les  îles  du  golfe  de  Quarnero  [R.  Miinsterberg  et  K.  Patsch].  Relation  de  ce 
voyage  :  inscr.  et  objets  antiques  qui  se  trouvent  dans  les  musées  de  Pa-  40 
renzo,  Fratta,  Rovigno,  Pola,  dans  les  îles  de  Cherso,  de  Veglia,  Cassione, 
à  Ponte,  et  à  Fiume.  ^  Inscr.  de  Gunskirchen  [E.  NowatnyJ.  Étude  de 
l'inscr.  funéraire  de  Gunskirchen  près  Wells  qui  appartenait  au  municipe 
d'Aelium  Ovilava.  ^  Inscr.  votive  de  l'époque  d'Auguste  [A.  v.  Premer- 
stein]. Restitution  de  cette  inscr.  accompagnée  d'une  reproduction,  elle  est  45 
de  l'an  734  de  Rome  et  a  été  trouvée  dans  le  Tibre;  elle  est  gravée  sur 
l'anteflxe  d'un  autel.f  Poids  de  Dalmatie  [W.  KubitschekJ.  Description  avec 
figures  de  ces  poids  qui  sont  au  musée  de  Spalato,  ils  sont  en  bronze,  sauf 
deux  qui  sont  en  pierre.  ^  Inscr.  antiques  de  Bulgarie  [H.  et  K.  Skorpil]. 
Texte  de  67  inscr.,  la  plupart  grecques,  dont  qqunes  inédites  trouvées  50 
dans  l'ancienne  Tbrace.  flf  2«  livr.  Liste  de  proxènes  d'Hisliaia-Oreos  [Ad. 
Wilhelm].  Copiée  en  1890  dans  le  village  d'Oreos  en  Eubée,  texte.  C'est  la 
première  inscr.  en  date  mais  non  la  seule  qui  nous  donne  qqs  détails  sur 
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l'organisation  du  nord  de  l'Enbée  vers  260  av.  J.-C.  Autre  inscr.  impor- 
tante, plus  courte,  découverte  qqs  semaines  plus  tard.  Commentaire  de  la 
!■■"  qui  contient  les  noms  de  32  proxènes.  ^  Inscr.  de  Poetovio  [A.  v.  Per- 
merstein]  Texte  de  deux  inscr.  funér.  rom.  et  de  deux  fgm.  déjà  publiés.  ^ 

6  Lettre  d'Albanie  [Em.  SzantoJ.  Deux  inscr.  trouvées  dans  les  ruines  de 
Nicopolis.  ^  Un  fgment  de  vase  archaïque  [K.  Masner].  On  y  voit  figuré  un 
être  fantastique  au  corps  de  cheval  dont  les  2  pattes  de  devant  sont  des 
bras  d'homme.  %  Diplôme  de  prétorien  provenant  de  Bulgarie  [A.  v.  Do- 
mazewski].  Admirablement  conservé,  trouvé  près  de  Tirnova  est  au  K. 

10  kunsthislorisches  Muséum  de  Vienne  :  reproduction  et  texte,  f  Trouvailles 
à  Pola  [R.  Weisshaiipl].  Deux  fragments  avec  inscr.  ^  Relief  funéraire  à 
Bulcarest  [Rud.  Munsterberg].  Description  de  ce  relief,  au  premier  plan 
deux  enfants,  à  l'arrière -plan  tout  petit  un  Hermès  avec  le  caducée  dans 
une  main  et  tenant  de  l'autre  un  bâton.  Comparaison  avec  d'autres  monu- 

15  monts  :  considérations  sur  le  bâton  ou  sceptre  d'IIermes,  sa  forme,  son 
ornementation.  1[  Le  (Tr|xu(jia  de  Kosovo  en  Bulgarie.  [A.  v.  Domaszewski]. 
Description  avec  figure  de  ce  merveilleux  monument  trouvé  prés  de  l'an- 
cienne Nicopolis  ad  Istrum  :  la  pierre  porte  une  inscr.  *J  Description  des 
sculptures  du  temple  d'Auguste  à  Pola  [W.  Reichel].  Description  de  82 

20  monuments  ou  fgments.  ^  Le  4»  mimiamte  d'IIérondas  [W.  Gureitt].  Ce 
4«mimiamte  offre  un  intérêt  tout  particulier  pour  les  archéologues  :  deux 
femmes  y  passent  en  revue  les  statues  et  tableaux  qui  se  trouvent  dans 
un  sanctuaire  d'Asklepios  qui  doit  être  l'Asklepieion  de  Kos;  ce  poème  n'a 
pas  été  composé  après  247,  l'année  de  la  mort  de  Ptolémée  Philadelphe. 

25  Étude  de  détail.  1[  Les  lois  de  Dracon  [Eni.  Szanto].  Explique  comment  il 
faut  entendre  le  passage  suivant  de  la  uoXiTEta  'AOr.vacwv  d'Aristote  :  94; 
oùfftav  XEXTrjtxévouç  oôx  £>vaTTOv  r\  8ixa  [xvwv  âXeuOlpav.  f  Les  images  d'animaux 
des  signa  [v.  Domaszewski].  Montre  la  signification  de  ces  figures  d'ani- 
maux qui  à  peu  d'exceptions  près  sont  des  figures  du  zodiaque  et  le  rap- 

30  port  qu'il  y  a  entre  la  légion,  son  nom,  et  l'animal  qui  se  trouve  sur  ses 
enseignes.  ^  De  Carnuntum  3.  [J.  W.  Kubitschek].  Inscr.  qui  se  trouvent 
soit  à  Carnuntum  soit  dans  des  musées  ou  collections  particulières,  les 
unes  déjà  publiées,  d'autres  inédites.  ^[  Inscr.  antiques  de  Bulgarie  (2»  ar- 
ticle) [H.  et  K.  Skorpil].  Inscr.  gr.  et  lat.  trouvées  dans  l'ancienne  Moesie 

35  au  nombre  de  .^0.  A.  K. 

Numismatische  Zeitschrift,  t.  13.  Types  des  monnaies  impériales  de 
l'Asie-Mineure  et  de  la  Thrace  (pi.  1-2,  fig.)  [J.  v.  Schlosser].  Ces  monnaies 
représentent  comme  types  :  Zeus,  sur  des  monnaies  de  Laodicée  de  Phrygie; 
Zeus  Keraunios,  Nakoleia  de  Phrygie;  liera,  Samos;  types  variés;  Héphais- 

40  tos,  Magnésie  du  Méandre  en  lonie;  Ares,  Métropolis  d'Ionie  ;  Iléraklès 
Ipoktonos,  Erythrée  d'Ionie;  différents  types  d'Aphrodite  de  Bithynie  et 
de  Thrace;  Argos,  Nicomédie  de  Bithynie.  Les  types  de  beaucoup  de  ces 
monnaies,  et  surtout  ceux  de  la  riche  série  des  monnaies  de  l'époque  An- 
tonine  fournies  par  Amastris  de  Paphlagonie,  représentent  des  statues 

45  célèbres  ornant  les  villes  où  ces  monnaies  furent  émises.  S.  croit  que,  à 
une  époque  postérieure,  ces  statues  furent  transportées  à  Constantinople, 
et  en  trouve  la  démonstration  dans  les  descriptions  d'un  endroit  de  Cons- 
tantinople appelé  'Ajj.a<Txpiavô;,  et  des  statues  dont  il  était  orné,  descriptions 
laissées  par  les  topographes  byzantins.  ^  Inedita  de  la  collection  Mandl  à 

50  Budapest,  contribution  à  la  numismatique  impériale  grecque  (pi.  3) 
[B.  Pick].  Au  moment  où  P.  a  obtenu  la  permission  d'étudier  cette  belle 
collection,  elle  venait  de  s'enrichir  d'une  riche  série  de  monnaies  impériales 
des  villes  de  Thrace  et  de  Mésie,  allant  de  Septime  Sévère  à  Philippe  et 
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provenant  de  différentes  trouvailles  faites  en  Roumanie  :  ces  monnaies 
sont  de  Dacie  ;  Moesie  inférieure  :  Marcianopolis ,  Nicopolis,  Odessos, 
Tomis;  Thrace  :  Hadrianopolis,  Pautalia,  Philippopolis,  Serdica,  Augusta 
Traiana,  Traianopolis;  Asie  Mineure,  Pont  :  Sébaslopolis  ;  Bithynie  : 
Hérakleia,  luliopolis,  Nikaia.  Il  y  a  lieu  de  remarquer  surtout  toute  6 
une  série  de  monnaies  donnant  les  noms  des  gouverneurs  romains  pré- 
cédés de  l'abréviation  YIl  =:  u7t(aTixoO)  ou  ÛTtlaxsûovxoç).  A  l'aide  de  ces 
monnaies,  P.  dresse  une  liste  des  gouverneurs  de  la  Moesie  inférieure 
d'après  ces  monnaies.  ^  Deux  nouveaux  médaillons  de  Thyatire  (pi.  4) 
[Pick].  L'intérêt  de  ces  deux  médaillons  consiste  en  ce  qu'ils  représentent  lO 
la  divinité  locale  Tupi[Av6;  avec  une  couronne  radiée  ;  les  deux  exemplaires 
sont  les  seuls  connus  qui  offrent  cette  particularité.  D'ailleurs  on  connaît 
une  inscription  grecque  sur  laquelle  cette  divinité  est  identifiée  avec  le 
soleil  :  ôeoC  'HXiou  HuOto-j  'AtiôXXwvoç  Tupi[x,vato'j  (Gorp.  inscr.  gr.  35000).  ^ 
Trouvaille  de  monnaies  à  Bregetio  (pi.  4)  [S.  Hampel].  Trésor  trouvé  au  ts 
nord  du  camp  romain  de  Alt-Szông,  entre  la  route  et  le  Danube.  Il  se 
compose  de  2  médaillons  en  or,  5  aurei,  46  deniers  des  empereurs  Numé- 
rien  (dont  un  aureus  absent  de  Cohen),  Dioclétien  (dont  un  aureus  absent 
de  Cohen),  Constance  Chlore,  Maximien  Hercule  (deux  médaillons  absents 
de  Cohen),  Gai.  Val.  Maximianus.  ^  Appendice  à  la  trouvaille  de  Bregetio  20 
(pi.  8)  [F.  Kenner].  Observations  relatives  à  quelques-unes  des  monnaies 
publiées  dans  l'article  précédent.  ^  Sur  les  monnaies  de  la  république 
romaine  du  cabinet  badois  grand-ducal  à  Karlsruhe  (fîg.)  [M.  Bahr- 
feldt].  Aperçu  général  sur  la  collection  ;  catalogue  par  noms  des  familles 
romaines,  en  tout  500  pièces;  le  catalogue  à  été  fait  par  Brambach.  ^  25 
Notice  sur  un  certain  nombre  de  monnaies  trouvées  pendant  la  construc- 
tion du  Musée  des  arts  à  Vienne  [J.  Scholz].  Ces  monnaies  embrassent 
une  période  de  près  de  2000  ans,  les  plus  anciennes  étant  d'Alexandre 
le  Grand,  les  plus  récentes  du  siècle  dernier.  Grecques,  25  :  Macédoine, 
Illyricuih,  Laconie,  Pont,  Nicara,  Cyme  d'Éolie,  Galatie,  Syrie,  Egypte,  30 
Alexandrie  d'Egypte,  5  indéterminées;  romaines,  190  :  Auguste,  Marc 
Aurèle,  Sévère  Alexandre,  Dioclétien,  M.  Aur.  Val.  Maximianus,  Gai.  Val. 
Maximianus,  Galeria  Valeria,  FI.  Val.  Seveius,  Gai.  Val.  Maximinus, 
M.  Aur.  Val.  Maxentius,  Romulus,  Val.  Licinianus  Licinius,  FI.  Val.  Cons- 
tantinus,  FI.  Val.  Constantinus  II,  FI.  Val.  Constans,  Fl.  Val.  Cons- 35 
tantius  II,  Fl.  Mag.  Magnentius,  Fl.  Cl.  Constantius  Gallus,  Fl.  Cl.Iulianus, 
Valons,  Gralianus,  Mauritius,  Heraclius  II,  Licinius  Pater,  Maxentius.  1[ 
WarwiCK  Wroth,  a  catalogue  of  Ihe  greek  coins  of  Myria  [J.  V.  Schlosserj. 
Élogieux.  Aperçu  général  sur  l'étude  des  monnaies  grecques  antiques  en 
Angleterre  et  dans  les  autres  pays.  ^  Travaux  de  la  Société  numismatique  40 
de  Vienne.  Henry  Thédenat. 

"Wiener  Studien  14»  année  l'"»livr.  Les  nomes  deTerpandre  [J.  Jiithner]. 
Il  faut  distinguer  deux  sortes  de  nomes,  ceux  qui  sont  composés  d'un 
prooimion  ou  invocation  à  un  dieu  et  d'une  partie  d'un  poème  épique,  et 
ceux  qui,  comme  ceux  de  Terpandre,  étaient  composés  en  entier  par  le  45 
citharède  et  qui  sont  les  v6[xoi  au  sens  exact  du  mot.  1.  Nome  et  prooimion; 
2.  La  division  du  nome.  ^  La  technique  du  vers  dans  les  oracles  sibyllins 
[Al.  Rzach].  Compare  le  texte  qu'il  a  publié  avec  les  lois  de  l'hexamètre, 
telles  que  les  a  formulées  Ililberg  dans  ses  "■  Princip.  des  Silbenwagung  „. 
1[  Le  14»  livr.  des  Oracles  Sibyllins  [A.  WirthJ.  Quel  est  le  souverain  que  50 
désignent  les  oracles  du  14»  livre,  on  ne  peut  arriver  à  le  savoir;  tandis 
qu'on  Ta  à  peu  près  deviné  pour  les  13  autres;  les  éditeurs  sont  fort  em- 
barrassés; d'après  les  événements  mentionnés,  ce  peut  être  César,  Antoine, 
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Claude,  Vespasien,  Trajan,  etc.,  etc.  :  à  la  fin  du  livre  il  est  fait  mention 
du  relèvement  d'Alexandrie,  t  Georgii  Pisidae  carmina  inedita  [L.  Stein- 
bacli].  Dans  le  2«  art.  de  18  p.  S.*  donne  le  texte  de  89  poèmes  très  courts 
de  G.  Pisides  ;  il  y  joint  des  remarques  critiques  très  détaillées.  ^  Gontri- 

5  butions  d'après  les  mss.  à  la  paraphrase  faite  par  Nilus,  du  Manuel 
d'Épictète  [C.  Wotke].  "Variantes  d'après  deux  mss.  qui  sont  à  Rome;  le 
God.  Vat.  Graec.  n»  1434  s.  11  et  le  Cod.  Vat.  Reg.  Gr.  n°  653  s.  15.  ^  La 
question  de  l'auteur  du  Bellum  Alexandrinum  et  sa  place  dans  le  Gorpus 
Caesarianum  [J.  Zingerle].  Article  de  45  pages  qui  se  termine  ainsi  :  Il  ne 

10  sera  donc  pas  téméraire  de  se  conformer  aux  indications  des  deux  mss  de 
César,  le  Cod.  Florentinus  et  le  Vindobonensis  et  de  regarder  ces  deux, 
premiers  livres  du  De  Belle  civili  comme  ne  formant  à  l'origine  qu'un 
tout  et  étant  le  liv.  I  du  D.  B.  C.  ;  le  troisième  livre  prend  alors  la  place  du 
second,  et  le  commentaire  sur  la  guerre  d'Alexandrie  doit  être  intitulé  : 

15  «  C.  Julii  Gaesaris  et  A.  Hirtii  commentarii  tertii  de  bello  civili  quae  su- 
persunt  ».  %  Contribution  aux  antiquités  scéniques  d'après  le  commentaire 
sur  Térence  de  Donat  [W.  Weinbergerj.  Détails  sur  la  représentation  des 
pièces  et  sur  les  acteurs  d'après  ce  commentaire,  f  Mélanges  de  critique  et 
d'exégèse  [S.   Spitzer].  Examine  les   passages  suivants  :  Juvénal,  Sat.  3. 

20  187-188;  Tacite,  Ann.  11,  27  :  Or.  Sibyl.  3.  529,  793.  Platon,  Gorgias,  474'i, 
494"=;  Menexène 245».  ^Mélanges  surP'Aywv  'H(Ttôôouxa\  '0\>.T^pou\.\.  Rzacb]. 
Fragment  du  Mouastov  d'Alkidamas  retrouvé  en  Egypte  :  leçons  de  ce  ms.  If 
Contribution  aux  argumenta  du  Boucher  d'Hercule  d'Hésiode  [id.].  Texte 
complet   d'après  le  Cod.   Venetus  Marcianus  9,  23,  s.  15.  ^  Sur  les  Orac. 

25  Sibyll.  [id.].  Corrections  pour  7,  96et  159.  ^  Aristoteleum  [A.  Gerke].  Détails 
sur  le  Cod.  Vindobonensis  philosophorum  graecorum  G,  olim  34,  s.  10/11, 
qui  est  presque  égal  en  valeur  au  God.  Parisinus  18^3  (E)  s.  10/11.  H  Torvus 
[J.  M.  Stowasser].  Cet  adj.  dérive  de  taurus  comme  annuus  de  annus.  ^  Le 
fragment   de  papyrus  128  de  l'Iliade  au  British  Muséum  [J.  La  Roche]. 

30  Leçons  et  variantes  de  ce  papyrus  publié  par  G.  Kenyon.  If  Sur  les  papyrus 
de  Flinders-Pelrie  [J.  Ilopfner].  Le  fragment  publié  par  Mahaffy  tab.  3.  3 
est  bien  des  'Hoîai  d'Hésiode.  i[  Le  Synodicus  complet  de  Warnerius  Basi- 
liensis  [J.  Iluemer].  Texte  du  v.  439  à  580  d'après  un  ms.  ^f  2«  livr.  Sur  le 
Cod.  de  Platon  de  la  Hofbibliothek  de  Vienne,  God.  Vindob.,  suppl.  phi). 

35  gr.  7  [J,  Krall].  Étude  de  48  p.  sur  ce  ms.,  sa  valeur;  ses  rapports  avec  les 
autres  mss.  de  Platon,  notamment  le  Clarkianus  et  le  Venetus  t.  les  con- 
jectures qu'il  contient;  les  corrections;  il  remonte  directement  à  l'archétype 
les  copies  qui  dérivent  de  lui  :  Schanz  ne  l'a  pas  apprécié  comme  il  le 
mérite.  ^  La  chronologie  de  Callimaque  [W.  Weinbergerj.  Cherche  à  déter- 

40  miner  l'époque  où  Gall.  a  composé  les  6  hymnes  qui  nous  restent  de  lui. 
Le  premier  en  date  est  l'hymne  à  Zeus  ;  le  poète  né  vers  310  avait  alors  environ 
30  ans;  vers 275 il  composel'hymne  à  Artémis,qqs  années  plus  tard  l'hymne 
de  Delos,  l'hymne  à  Apollon  est  de  274  ou  de  263.  ^  Ad  Cornutura  [G.  Wein- 
bergerj. Texte  accompagné  de  note  d'un  fragment  de  Gornutus  d'après  un 

45  God.  Vindob.  graec.  ^  Les  magistrats  romains  en  Egypte  [Jul.  Jung].  Étude 
de  40  p.;  1.  le  praefcctus  Aegypti;  2,  le  juridicus  Aegypti  ou  Alexandreae; 
3,  le  procuralor  idiulogu;  4,  les  épistratèges,  les  procuratores  ad  epistra- 
tegiam;  le  procuralor  Alexandriae,  ad  diocesim  Alexandriae;  5,  les  procu- 
ratores de  rang  inférieur;  6,  les  autorités  militaires  dans  leur  rapport  avec 

50  l'Administration,  les  praefecti  castrorum  en  Egypte,  f  Remarques  de 
Valckenaer  sur  Philostratos  [C.  Schenkl],  Cite  un  certain  nombre  de 
remarques  laissées  par  Valckenaer  sur  ce  philosophe,  plusieurs  sont 
excellentes,  1[  L'Appendice  de  Probus  [Wend.  Foerster],  Dans  cet  article  de 
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43  p.  accompagné  d'un  facsimile,  F.  étudie  la  3»  partie  de  l'Appendice  de 
Probus,  la  plus  importante  pour  l'histoire  de  la  langue;  et  qui  intéresse 
à  la  fois  les  romanistes  et  les  latinistes,  elle  est  presque  illisible  dans  le 
ms.  de  Vienne  :  texte  accompagné  de  notes  critiques  et  de  remarques  se 
rapportant  à  la  langue.  Pays  où  cet  Appendice  a  été  composé.  %  Sur  Tins-  5 
lallation  du  conseil  des  Quatre-Cents  d'après  Aristote,  noXt-ceta  'AÔYiafwv 
[J.  Rohrmoser].  Commente  et  explique  les  chap.  29  sqq.  de  la  noXueîa 
'Aerjvatwv  :  compare  ce  que  dit  Aristote  avec  ce  que  nous  savions  par 
Thucydide.  A.  K. 

Zeitschrift  fiir  die  oesterreichischen  Gymnasien.  43o  année.  !•'  liv.  lO 
H.  M.  Blaydes,  Aristophanis  Nubes  [S.  Reiter].  Sans  se  préoccuper  des  cri- 
tiques, B.  continue  son  œuvre,  qu'on  peut  appeler  rudis  indigestaque 
moles.  %  Franc.  Cumont.  Philonis  de  aetemitate  mundi  [Id.];  Prouve  que  ce 
traité  est  bien  de  Philon  et  par  une  série  de  corrections  très  heureuses 
explique  bien  des  passages  obscurs.  \  F.  Schoell.  T.  Macci  Plauii  comoe-  15 
diae.  4.  f.  1.  Casina.  G.  GOETZ,  Miles  gloriosus.  2.  W.  Studemund,  Studien  auf 
dem  Gcbiele  des  archaischen  Laleins.  2  [J.  M.  Stowasser].  Cette  nouv.  éd.  de 
Ritschl  montre  tout  le  sérieux  qu'apportent  ses  élèves  dans  leur  critique 
du  texte  ;  le  crit.  ne  peut  pas  souscrire  pourtant  à  bien  des  corrections 
proposées.  2.  Sera  utile  à  celui  qui  se  chargera  de  publier  la  Cistellaria.  20 
^  Jg.  Prammer,  C.  Juin  Caesaris  comm.  de  bel.  gall.  —  2,  J.  Schmidt,  Commen- 
tar  zu  Càsars  Dcnkwiirdigkeiten  û.  d.  gall.  Krieg  [V.  Thumser].  La  nouv.  éd. 
de  P.  suivie  d'une  étude  de   E.    Kalinka.   Das  rôm  Kriegswesen  in  Caesars 
gall.  Kàmpfen  est  devenue  encore  plus  pratique.  2,  Est  contraire  aux  prin- 
cipes d'une  saine  pédagogie.  ^  Sur  la  troisième  déclinaison  latine  [Sim,  2b 
Prem].  Comme  c'est  la  plus  difficile  des  décl.  lat.,  P.  donne  qqs  règles  qui 
en  faciliteront  l'élude,  i  Ad.  Bagmeister  u.  0.  Keller,  Die  Briefe  des  Q. 
Horalius  Flaccus  ins    Versmasse  der  Urschrift  verdeutscht.  Excellente  traduc- 
tion.  ^   Fr.   Gebhardt,    Gcdankengang    liorasischer   Oden  in  dispositioneller 
Uebersichl  [id.].  Horace  n'a  pas  mérité  d'être  ainsi  traité.  H  M.  Zoeller,  30 
Grimdriss  der  Geschichte  des  rômischen  Lileralur  [id.].  Pas  de  valeur  origi- 
nale, mais    sera   commode   pour   orienter   les   élèves.  ^  Programmes. 
F.  KuNZ,  Die  dltesle  romische  Epik  m  ihrem  VerhiiUnisse  zu  Homer  [E.  Eichler]. 
A  lire.  1[  Ad.  Michl,  Zur  Latein.  Syntax  im   Unlergymnasium  [J.  Rappold]. 
Excellent.  %%  2^  Jivr.   Remarques  critiques  sur   Aristote  [J.  Zahlfleisch].  35 
Propose  des  corrections  pour  les  passages  suivants  qu'il  explique.  Metaph. 
1011  b  29  —  1012  a  1  ;  1012  b  8-11;   1027  a  3  sqq.,  24-26;  Ethique  1136  a 
15-18,  25-29;  1137  a  26  ;  b  4  sq.,  1138  a  4-6  14.  ^  Vers  grecs  dans  T.  Live 
|R.  v.  Scala].  On  trouve  dans  deux  passages  de  T.  Live  la  traduction  de 
vers  d'Homère,  37  19,  7  d'après  Polybe  et  94  fg  21  d'après  Posidonius.  40 
Manière  dont  T.  Live  se  servait  des  citations  poétiques  qu'il  rencontrait 
dans  les  sources  qu'il  consultait.  L'auteur,  où  puisent  à  la  fois  Polybe  et 
T.  Live,  connaissait  admirablement   Hésiode  et  Homère.  ^  Sur  Lucifer 
[K.  Weyman].  Dans  le  De  sanclo  Alhanasio  1.  18  p.  98,  4  au  lieu  de  «  ut 
bcstias   immanes    saevire    in    vicem    dei   cultorum  »  lire  «  in  necem  ».  45 
Lucifer  n'était  pas  aussi  ignorant  des  auteurs  latins  qu'il  veut  le  faire 
croire,  c'est  ainsi  qu'on  reconnaît  un  souvenir  de  l'Enéide  2,  233  sq  dans 
Mor.  esse  pro  d.  f.  8  p.  301,  27.  ^  J.  La  Roche,  Homers  llias  3  Ges.  9-12. 
Fr.  Ameis.-C.  Hentze,  llomers  llias  1.  2.  Ges.   4-6.   J.    La   RoGHE,   Homeri 
Odyssea  1,  Ges.  1-12  et  Commentar  zu  llomers  Odyssée  i.   Ges.  1-16  [G.  Vo-  50 
grinz].  Grands  éloges.  ^  Alf.  Viedemann,  Herodois  zweites  Buch  \J.  Krall]. 
Commentaire  de  valeur,  auquel  on  devra  recourir  pour  s'orienter  rapi- 
dement. If  K.   Wotke,    Demosthenes   Ausgewàhlte   Reden.    A.  WeStermann- 
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E.  ROSENBEKG,  Âusgewàhlte  Beden  d.  Demoslhenes  [F.  Slameczka].  Éloges. 
Qqs  remarques  de  détail.  1[  Cons.  Nigra,  La  Chiomadi  Bérénice  col  testoLatino 
di  Catullo  riconstrallo  sui  codici.  R.  Satbadini.  Biografia  documentata  di  Giov. 
Aiu'ispa  et  Cronologia  documentata  délia  vila  di  Giov.  Lamola  [K.  Wotke].  1. 
.5  Indispensable.  2  et  3.  Contribution  de  valeur  à  l'histoire  de  l'humanisme. 
f  J.  J.  Hartman,  De  Iloraiio  poeta  [J.  M.  Stowasser].  Trop  sévère  pour 
Horace.  ^  W.  Gemoll,  Die  Realien  bei  Horaz  1.  Thiere  und  Pflanzen-Kleidung 
und  Wohnung  in  den  Gedichlen  des  floraz  [F.  Hanna].  Très  utile  :  au  courant 
de  tout  ce  qui  a  paru  sur  ce  sujet.  1[  J.  Prammer.  C.  J.  Caes.  Comment,  d. 

10  bello  gall.  A.  Polaschek].  Le  texte  laisse  un  peu  à  désirer,  l'appendice  de 
E.  Kalinka  Das  rôm  Kriegsivesen,  etc.,  est  excellent,  "f  0.  WeisSENFELS, 
Ciceros  philosoph.  Schrifien  [A.  Kornitzer].  Très  grands  éloges.  If  Fr.  Ruhl, 
Kleine  Schriften  von  A.  v.  Gulschmid.  2.  Schriften  zur  Geschichte  und  Litcratur 
der   semitischen    Vôlker  und  zur  àlleren  Kirchengeschichte   [J.   Krall].   Éloges. 

16  \  M.  Manitius,  Gesc/iichle  d.  christlich-latein .  Poésie  bis  zur  Mille  d.  8  Jahr- 
hunderis  [J.  Huemer].  Manuel  très  utile,  mérite  d'être  connu.  1["W.  Ribbeck, 
Griech.  Schulgrammatik.  C.  Hentze,  Schiilercommentare  zu  griech.  u.  lat. 
Classikern.  5.  1.  Homer's  Odyssée  ges.  1-6.  K.  Fecht,  Griech.  Uebungsbuch. 
D.  Senders,  Die  heutige  griech.  Sprache  [Fr.  Stolz].  1.  Des  réserves.  2.  Beau- 

20  coup  trop  d'erreurs.  3.  Résumé.  4.  Répond  à  son  but.  ^  Programmes 
1.  J.  Alton,  Ueber  die  Négation  des  Infinitivs  bei  Homer  ;  2.  F.  ILLEK, 
Ueber  den  Gcbrauch  der  Pràposilionen  bei  Hesiod  2  ;  et  3.  Zur  Syntax 
des  Hesiod;  4.  J.  Kofler,  Die  Gleichnisse  bei  Apollonios  Bhodios  namentlich 
in  Bezug  auf  ihre  stoffgliedernde  und  charakterisierende  Dedeutung  [A..  Rzach]. 

25  1.  Intéressant  ;  2.  Appréciation  favorable  ;  3.  Éloges,  mais  le  plan 
devrait  être  différent  ;  k.  Le  critique  n'accepte  pas  les  vues  de  l'auteur. 
^  A.  Czygzkiewigz,  De  Tacitei  sermonis  proprietatibus  praecipuae  quae 
ad  poetarum  dicendi  genus  perlineant.  1.  [Jg.  Prammer].  Fait  avec  soin. 
ll^  3e  liv.  Sur  Tite  Llve  [R.  Novak]  Lire  :  1.  57,  8  :  necopinato  :  22,  4,  2,  colles 

30  adsurgunt  :  22,  23,  3.  effacer  dixerim  :  22,  26,  1  lire  :  is  juvenis,  ut  ex  eo 
génère;  23,  16,  16  ab  Hannibale  tune  diffleilius  fuit;  23,  17,  7  oreretur, 
exercitum;  intercaler  le  substantif  qui  manque  devant  oreretur;  1,  21, 
1  jusjurandum  pro  legum  ac  poenarum  metu;  22,  14,  12,  l'inlerpolation 
apud  eos  prava  indiilgentia,  a  supprimé  deux  mots  deinde  coUegae;  24,  22, 

35  2  lire  :  servilutis  indignitates  homines  expertes;  24,  47,  15.  vicoin  lis  tem- 
pla;  25,  29,  7  benefacta  etiam  vos  sensislis;  26,  40,  17  rapinas;  26,  46, 1  effa- 
cer euntis,  lire  Poeni  au  lieu  de  Romanes;  27,  8.  8,  usu  aiebat;28,  23,  1 
atque  haec  tanien  hostes  irati  ne  tum  maxime  dimicantes  jure  belli... 
edebant;  38,  17,  5  effacer  olim  et  majores  nostri;  5.  5.  5.  conserver  eum  et 

40  olim;  38,  55,  U  lire  discerspsisse;  42,  23,  3  Carthaginienses  et  in  socium 
populumque,  sont  une  glose  du  copiste;  42,  29, 11  lire  :  rex,  Macedonum;  42, 
46,  8  quanquam  et  damnatis;  44,  6,  17  lire  :  aditibus  au  lieu  de  factis;  14, 
2i">,  14  multitudincm  est  répété  à  tort;  44,  35,  7  lire  :  et  unoaginine  euntibus 
resistere;  42,  14,  3  effacer  animai;  45,  2,  3  effacer  aturbi;  45,  36,  2,  effacer 

45  quam  :  44,  14,  6  lire  :  bello,  eis  poUicitum;  44,  16,  1  remp.  est  interpolé;  40, 
51, 7 lire  :  in  promiscuo  pecuniam;  44,  45,  10  cum  lacrimae  impedissent;  44, 
32,  3  nuUi  aperti  émergeront  rivi;  45,  37,  9  intenlius  stetisti.  If  Sur  Arist. 
'AO/ivac'wv  TtoXtTEta  [A.  Zingerle]  Aristote  s'est  ins|)iré  de  Kleidemos  ou  Klei- 
todemos  èv  ôy6ô(;)  NodTwv  pour  son  chap.  14,  4.  ^  Sur  Horace.  Odes  2,  10,  9 

30  fj.  M.  Stowasserf  II  faut  bien  lire  sacvius  comme  nous  le  voyons  par  la 
paraphrase  d'Isid.  Synon  2-  89  ^  C  Rkichert,  Ueber  den  zweiten  Thcil  der 
Odyssée  fA.  Th.  Christ].  De  bonnes  parties,  mais  les  vues  personnelles  de 
l'auteur  sont  en  général  vagues,  arbitraires  et  insoutenables.  ^  Ferd. 
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RÔSIGER.  Demosthenes  ausgewahlle  Staatsreden  i.  Die  hellen.  Reden  :  iiber  die 
Symmovien;  fiir  d.  Freiheit  d.  Rkodiev;  f.  d.  Megalopolilcn  [Fr.  Slameczka]. 
Répond  à  son  but.  %  J.  K.  MitsOtakis,  Praklische  grammatik  der  neugr. 
Sehrifl-u.  Umgangssprache  mit  Uebungssliicken  und  Gespràchen  [F.  Hanna]. 
Vivement  recommandé,  f  A.  Jingerlé,  T.  Livii  a.  u.  c.  lib.  1,  2,  21,  22  6 
[A.  SchmidtJ.  Excellent.  ^  A.  Imhof,  Slalius  Lied  von  Theben  [R.  Bitschofsky]. 
Traduction  réussie.  %  Fr.  Strauch,  Der  laiein.  Styl  i  [J.  KoUing].  Apprécia- 
tion favorable  de  ce  recueil  de  thèmes.  ^  K.  Borinski,  GrundzUge  des  Sys- 
tems der  articulierten  Phonetik  [J.  Seemiiller].  Appréciation  favorable  avec 
qqs  réserves.  ^  M.  Erler-F.  LûBkers,  Reallcxikon  des  classischen  AUerlhums  10 
fiir  Gymnasien  [  ]  Nouv.  éd.  encore  améliorée,  vivement  recommandée. 
^  Programmes,  J.  Zahradnik,  Der  Ver&bau  der  JUasund  Odyssée  (en  tchè- 
que) [F,  J.  DrechslerJ.  Mérite  d'être  plus  connu  que  ne  le  sont  en  général 
les  programmes.  ^^  /i«  livr.  Sur  Pline  le  Jeune  [K.  J.  Burkhard].  Réponse  à 
l'article  de  R.  Novak  paru  dans  celte  Revue  1891.  12*  livr.  ^  Mélanges  cri-  16 
tiques  [F.  J.  Drechsler].  Corrections  proposées  pour  les  passages  suivants  : 
Cic.  de  lego  agr.  2,  o,  13,  19,  50;  pro  L.  Val.  Flacco  27,  6;  Or.  cum  senatui 
gratias  egit  12,  30  et  1,  3:  De  domo  sua  4,  8,  37,  99,  53,  136;  De  harusp. 
resp.  3,  4.  —  T.  Liv.  4,  17,  12;  Vell.  Pat.  2,  38,  2;  Val.  Max.  1,  8,  17,  2,  7,  15. 
Q.  CÙrt.  Ruf.  3,  9,  25;  Senec.  Suas  1,12;  Ampel.  lib.  mem.  8,  11.  ^  G.  Kaibel  20 
et  U.  DE  WlLAMOWITZ-MÔLLENDORFF,  Arisloleles  rio).iTE!a  'AO/jvaÎMv  [V.  Thum- 
serj.  Éloges.  ^  Paul  Wendland,  Neu  endeckte  Fragmente  Philos  nebsl  einer 
Unlcrsuchung  iiber  die  ursprungliche  Gestalt  der  Schrift  De  Saci-ificiis  Abelis  et 
Caini  [S.  Reiterl.  Vivement  reconjraandé  aux  théologiens  et  aux  philolo- 
gues. 1[  A.  N.  Jannaris,  H' te  spricht  man  in  Athen?  [F.  Hanna].  Recom- 25 
mandé.  Ç  Jos.  Murr,  Die  Pflanzenwelt  in  der  griech.  Mythologie  [A.  Th. 
Christ].  Livre  fait  avec  soin  par  quelqu'un  qui  connaît  bien  le  sujet,  mais 
qui  ne  remonte  pas  assez  aux  sources  grecques.  |  Fr.  Aly,  Cicero.  Sein 
Leben  u.  seine  Schriften  [A.  Kornitzer].  Livre  très  favorable  à  Cicéron,  à  lire. 
t  Luc.  MÛLLER,  Satiren  u.  Episteln  d.  Hora:;,  1.  Satiren  [A.  Zingerle].  Remar- 30 
ques  de  détail.  ^  0.  Keller.  Lat.  Volksetymologie  u.  Verwandtes  [W.  Meyer- 
Liibkej.  Appréciation  favorable.  \  Livres  de  classes  pour  l'étude  du  latin 
fil.  Koziol].  1.  C.  Stegmann,  Lat.  Schulgrammatik;  2.  H.  Weber-R.  Flex, 
Lat.  Elem-Gram;'3.  F.  CuniltiELLO,  La sintassi délia  lingua  lalina;'i.  F.  SCHULTZ- 
FeiCHTINGER.  kl  lat.  Sprachlehre;  5.  J.  Lattmann-H.  D.  Muller,  Kurzge-  35 
fasste  lat.  Gram.;  G.  C.  Wagener-G.  Landgraff,  E.  Bergers  Lat.  Gram.; 
7.  G.  Seyffert-W.  Friess,  Ellendt-Seyfferts  Lat.  Gram.;  1.  Excellent;  2.  Bien 
compris;  3.  Répond  à  son  but;  4.  Recommandé;  5.  Éloges;  6.  Éd.  encore 
améliorée;  7.  Succès  assuré.  ^  Guil.  Mewes,  Q-  Horatius  Flaccus,  2  [F.  Hanna]. 
Indispensable.  ^  W.  A.  Dbtto,  Horaz  und  seine  Zeit  [id].  Recommandé  mal-  40 
gré  qqs  réserves.  ^  K.  TuCKING,  Com.  Taciti  de  vita  et  moribus  Cn.  Julii 
Agricolae  /t6er[.\.  Polaschek].  Recommandable.  1[  Programmes.  F.  Hylak, 
Ucber  die  passive  Dedeutung  medialer  Aorisl  und  Fulurformen  bei  Homer  [F.  J. 
Drechsler)  Fait  avec  soin.  %  A.  Hanacik,  Achilles,  2,  (en  tchèque  ainsi  que 
les  4  suivants)  [id].  A  de  la  valeur.  1[  V.  Voverka,  Uebersetzimgproben  aus  45 
griech.  Lyrikern  [id].  Résumé,  If  G.  SafaroviG,  Von  den  Anklàgern  in  Rom 
[id].  Résumé.  ^  Jos.  Kliment,  Ueber  dcn  Einfluss  der  rôm.  Monarchie  auf  die 
heimische  Beredsamkeit  [A.  Fischer].  Rien  de  nouveau,  mais  pas  sans  valeur. 
t  J.  B.  FiLZi,  Ueber  mm'nlisch-praktisclie  Erziehung  und  iiber  der  Wert  der  Ho- 
merlectiires  fur  dieselbe  [J.  Schmidt].  Qqs  réserves.  %  Le  Cod.  Vindobonensis  50 
95  de  César  (Hist.  prof.  594).  Endl.  65  et  la  bellum  Hispaniense  [A.  Polas- 
chek]. Variantes  de  ce  Cod.  ^|  5™»  livr.  Encore  une  fois  Horace  Od.  2,  20 
[H.  Millier].  Complète  ce  qu'il  a  dit  dans  cette  Revue  1891,  livr.  2;  cette  ode 
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est  une  ode  plaisante,  une  apothéose  du  poète  qui  se  donne  comme  mort 
descendu  aux  enfers,  où  il  ne  restera  pas,  mais  d'où  il  prendra  son  vol  à 
travers  l'éther  ;  le  quem  vocas  du  v.  6  est  l'ultimum  vale  des  morts  :  au  v.  13 
il  faut  lire  fortior.  f  Critiques  du  texte  de  VarronDe  rerustica[G.  Heidrich.] 

5  Corrections  aux  passages  suivants  :  1,  6,  6;  14,  2;  32,  1;  —  2, 1,  21  ;  3,  2;  î», 
6:5,  18;  9,  10;  —  3,  2,  18;  3,  8  ;  7,  11;  9,3;  9,  5;  10,  1;  16,9;  16,  12.  1[  Vielha- 
beri  in  libros  Pseudocaesarianos  adnotationes  criticae  [A.  Polascliek].  Dans 
ce  2°  article  <cf.  Z.  0.  G.,  1891  livr.  5>  P.  énuinère  les  conjectures  de 
Vielhaber  sur  le  Bellum  Alexandrinum.  ^  Ad.  Bonhôffbr,  hpictet  und  die 

10  Stoa  [H.  Schenkl].  Précieuse  acquisition  pour  la  science.  ^  Ot.  Sghulthess, 
Der  Process  des  C.  Rabirius  vom  Jahre  6,T  [A.  Kornitzer].  Rien  de  nouveau, 
mais  fait  avec  soin  ;  fera  bien  connaître  les  circonstances  de  ce  procès,  f 
Corp.  Script.  EccL  Lat.  Vol.  2o.  P.  1  et  2  [F.  Wechrich].  Ces  deux  parties 
revues  par  J.   Zycha  contiennent  les  œuvres  de  saint  Augustin,  grands 

15  éloges.  ^  Jos.  Wagner,  Realien  des  rôm.  Alterthums  [J.  W.  Kubitschek].  Pas 
à  recommander.  %  Ouvrages  pour  l'enseignement  du  latin  [H.  Koziol].  1. 
H.  Menge,  Repetitorium  der  lat.  Syntax  u.  Slilistik;  2.  E.  R.  GaST,  Der  lat. 
Satz;  2.  R.  Thiele,  Vorlagen  z.  Uebersetz.  a.  Lat;  k.  G.  V.  Jan,  Vorlagen  z. 
Ueb.  i.  lat.  StiL;  5.  J.   Hauler,  Aufgaben  z.  Einiibung  d.  lat.   Synlax;  6.  G. 

20  DiEïRICH,  H.  Varschauers  Uebimgsbiich ;  Vokabularium  et  Worterverzeichnis ; 
7.  II.  MtJLLER,  Uebungsbiich,  et  De  viris  illustribus;  8.  "W.  Wartenberg,  Lehr- 
buch  d.  lat.  Sprache  4;  9.  J.  Hauler,  Lat.  Uehungsbuch;  10.  Fr.  HOLZWEISSIG, 
Uebungsbuch;  11.  W.  Tell-K.  Jahr,  Lat.  Lesebuch;  12.  V.  Mûller,  Lat.  Lese- 
u.  Uebungsbuch:  13.  P.  Kautzmann,  Lat.  Lèse-  u.  Uebungsbuch;  1,  admirable- 

26  ment  fait;  2,  utile;  3,  des  réserves;  4,  5  et  6,  recommandés;  7,  bons;  8,  9, 
10,  11,12,  recommandés;  13,  bon.  1  P.  Bienkowski,  De  fontibus  et  auctoritate 
scriplorum  hisloriae  Sertorianae  [M.  JezienickiJ.  Grande  valeur.  ^  Quels  sont 
les  discours  de  Cicéron  qu'on  doit  lire  dans  les  classes  [A.  Kornitzer].  Re- 
commande à  côté  des  ouvrages  prescrits  le  Pro  Murena.  1[  Theod.  Preger, 

30  Inser.  graecae  melricae  ex  scriptoribus  praeier  anthologiam  collectae.  H.  GeorGII, 
Die  antike  Aeneiskritik  aus  dcn  Scholien  und  anderen  Quellen  hergestellt  [H]. 
Éloges,  f  Benj.  I.  Wheeler,  The  Ufe  of  the  ancient  Greeks.  G.  Wissowa,  De 
feriis  anni  Romanorum  vetustissimi  ohservaiiones  selectae.  E.  IIÛBNER,  Rôm. 
Ilerrschaft  in  Westeuropa  [J.  "W.  Kubitschek].  Appréciation  favorable  de  ces 

35  3  ouvrages.  ^  A.  B.  Westermayer,  Der  sprachliche  Schliissel  oder  die  semi- 
tisch-ursprachliche  Grundlage  der  griech.  Declination  und  der  indogermanischen 
ûberhaupl  [R.  Meringer].  Des  réserves.  |  Programmes.  K.  Kunz,  Der 
griech.  Jlerativaorist  u.  seine  Uebereinstimmung  mit  bôhmischen  Verbalformen 
(en  tchèque)  [A.  Fischer].  Rendra  qqs  services;  des  réserves  ^\  6*  livr. 

40  Ithaque  [J-  La  Roche].  Dans  cet  article  accompagné  d'une  carte,  L.  fait  la 
description  topographique  exacte  d'Ithaque  d'après  Homère  et  les  relations 
de  Partsch  et  de  Menge.  1[  Quelques  passages  de  Virgile  [Reuhenhart]. 
Explique  les  passages  suivants  :  6,  472  sq.  et  548  sq.  ;  8,  143,  241,  626.  *i  L. 
MiTTEIS,  Reichsrecht  und  Volksrecht  in  den  ostlichen  Pj'ovinzen  des  rôm.  Kaiser- 

45  reiches  [E.  Szanto].  C'est  un  de  ces  ouvrages  qui  donnent  la  solution  de 
mainte  question  difflcile  et  qui  excite  les  lecteurs  à  poursuivre  ces  études. 
^  J.  L.v  Roche,  Commentar  zu  Homeris  Odyssée.  Ges.  7-12  et  Ilomeri  Odyssea. 
Ges.  13-24  [G.  Vogrinz].  Éloges.  ^  G.  Landgraf,  Ztan  bellum  Alexandrinum  et 
Dus  bellum  Alexandrinum  und  der  cod.  Ashburnhamensis  [A.  Polaschek].  Puisse 

50  l'auteur  trouver  le  loisir  de  continuer  ces  travaux.  1[  1.  K.  IIachtmann,  Ci- 
ceros  Rede  gegen  C.  Caecilius;  2.  J.  Strenge,  Cic.  Rede.  fUr  L.  Murena[k.  Kor- 
nitzer]. 1.  Bou  :  qqs.  réserves.  2.  Éloges.  ^  Livres  pour  l'enseignement  du 
latin  [II.  Koziol].  1.  F.  Schultz-A.  Fuhrer,  Vorschulc,  etc.;  2.  P.  La  Roche, 
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Sàtse  a.  Cicero  u.  a.  d.  Schulpi'axis,  3.  A.  MiGHL,  Sàlze  u.  zusammenhàngende 
a.  Corn.  Nepos;^.  E.  Schafer-Outmann,  Nepos-Vocabular ;  5.  A.  PrOCKSCH, 
Schûler  Commentare,  etc.,  II.  3.;  Anl.  3.  Vorber.  a  Caesars  Gall.  Krieg;  6.  O. 
Drenikhahn,  Leilfaden  z.  lai.  Stilistik;  7.  H.  Menge,  Lat.  Slilislik  et  Ucbungs- 
buch  zur  lai.  Slil.;  8.  M.  IlEYMACHER.  Lehvplan  d.  lai.  Slilislik;  9.  F.  MUGHE,  5 
Kurzgefasste  lat.  Schulsgnon;  10.  F.  Seiler,  Der  lat.  Primaneraufsalz ,  etc;  11- 
K.  BONE,  Wie  Soll  ich  uberselzen.  1  à  /j,  recommandés;  tj,  mention  des  chan- 
gements apportés  à  cette  éd.;  6à9,  bons;  10,  simple  mention;  11,  excellent. 
^  Aug.  FiGK,  Vergl.  Worlerbuch  d.  indogerm.  Sprachcn.  \.  Wortschatz  d.  Grund- 
spi'ache,  d.  arischen  u.  d.  ivesteuropàischen  Spracheinheit  [R.  Meringer].  Cette  10 
4°  éd.  est  due  à  Bezzenberger,  Fick  et  Stokes.  Grands  éloges.  ^  Georg.  An- 
DRESEN,  De  codicibus  Mediceis  Annalium  Tacili  [Ig.  Prammer].  Les  futurs 
éditeurs  des  Annales  devront  tenir  compte  de  ce  programme  qui  soulèvera 
bien  des  discussions,  ^  Programmes.  Th.  Kouril,  Spartiaca.  Belrachlungen 
ùber  die  Spart.  Verfassung  [A.  Fischerj.  Contient  trois  programmes  qui,  16 
malgré  qqs.  réserves,  sont  bons.  \\  7»  livr.  I.  La  Roche,  Homers  Ilias  4,  Ges. 
13-16  ^G.  Vogrinz].  Des  réserves;  mais  c'est  un  travail  fait  avec  soin.  ^  1, 
Chr.  Cron:  Plalonis  Lâches;  2.  G.  IL  MÛLLER,  Platons  Apologie  des  Sokrales; 
3.  Mart.  Wohlrab,  Plalonis  opéra  omnia  8.  sect.  1.  Theaetus  [F.  Lauckzizky]. 
1.  Édition  améliorée  qui  a  tenu  compte  de  celle  de  Schanz;  2.  Des  réser-  20 
ves;  3.  Éloges.  ^  I.  Brix-M.  Niemever,  Ausgewàhlle  Komddien  des  T.  Maccius 
Plaulus.  3.  Menacchmi  fj.  M.  Stowasser].  Éd.  entièrement  remaniée;  vi- 
vement recommandée.  ^  Os.  Weise,  Charaklerislik  der  lai.  Sprache  [G.  Hei- 
drich].  Grands  éloges  ;  sera  lu  avec  intérêt  même  par  les  historiens.  ^ 
Em.  Szanto,  Das  griech.  Bûrgerrccht  [IL  Swoboda].  Fait  faire  un  très  grand  26 
pas  à  la  science.  ^  Ad.  IIolm,  Griech.  Geschichle  von  ihrem  Ursprung  bis  zum 
Untergange  der  Selbstàndigkeit  des  griech.  Volkes  [IL  Swoboda].  Qqs  petites 
réserves  n'enlèvent  rien  à  la  valeur  de  ce  livre,  dont  les  vol.  2  et  3  surtout 
ne  méritent  que  des  éloges  et  qui  est  une  précieuse  acquisition  pour  les 
historiens.  ^  M.  Schneioewin,  Die  horazische  Lebensweisheit  ans  den  fiinf-  30 
zehn  den  Fragen  den  Lebenskun-it  gewidmeten  Oden  enticickelt  und  beurlheilt 
[F.  Ilauna].  Digne  d'éloge,  mais  mal  écrit.  ^[^  8"  et  9»  livr.  Pour  servir  à 
l'explication  de  qqs  passages  de  Tite  Live  [E.  Reichenhart].  Passages  sui- 
vants 4,  8,  5;  —21,5,  12;  8,  14;  31,  9  —  23,  11,  3  —  24,  20,  5  —  25,29,7;  38,7. 
î  J.  La  Roche,  Cnmmenlar  zu  Homers  Odyssée.  3,  Ges.  13-18;  4,  Ges.  19-24  35 
[Vogrins].  Grande  valeur.  ^  C.  F.  Mûller,  M.  T.  Ciceronis  scripta  quae  man- 
serunl  omnia.  P.  1,  vol.  2  :  De  ora/ore  libros,  Brutiim,  Oratorem,  De  oplimo  gé- 
nère oralorum,  Parliliones  oralorias ,  Topica  [A.  Koenitzer].  Ce  vol.,  dû  à 
M.  Friederich,  a  une  grande  valeur;  comparaison  avec  l'éd.  de  Stangl  : 
remarques  de  détail.  ^  Livres  pour  l'enseignement  du  grec  [F.  Stolz].  40 
1,  W.  KOTTHOFF,  Griech.  Grammalik;  2,  H.  A.  SCHNORBUSCH  u.  F.  J.  SCHE- 
RER,  Gr.  Sprachlehre;  3,  F.  Hahne,  Kurzgefass.  gr.  Sgnlax;  4,  A.  Kaegi,  Gr. 
Uebungsbuch;  i«'  Th.:  5,  A.  N1G01.AI,  Materialen,  etc.;  6,  Ribbegk,  Gr.  Elem. 
Lesebuch  :  1,  Malgré  qqs  avantages  n'est  pas  faite  pour  remplacer  les  anc. 
gram.;  '/.,  Encore  qqs  améliorations  à  apporter;  3,  Eloges;  4,  Bon;  5,  Rend  45 
l'étude  trop  difficile.  \  Rob.  Thomas,  Zur  histor.  Entwicklung  der  Melapher 
im  Griech.  [J.  Simon].  Sera  lu  avec  plaisir.  %  A.  Pais,  Il  leatro  di  L.  Anneo 
Seneca  [F.  Strauss].  Appréciation  favorable;  qqs  réserves.^  A.  Wirth,  Da- 
nae  in  christlichen  Legenden  [J.  Zingerle].  Bonne  acquisition  pour  la  littéra- 
ture du  sujet,  mais  l'auteur  a  construit  son  édifice  sans  en  avoir  assuré  les  50 
fondations,  t  Livres  pour  l'enseignement  de  l'histoire  [A.  Bauerl.  1,  W. 
Strehl,  Handbuch  der  Geschichle.  I.  Orient,  u.  Griech.  Geschichle;  2,  R.  Tief- 
FENBAGH,  Ueber  die  Oerllichkeit  der  Varus-Schlachl;  3,  A.  Miller,  Die  Alexan- 
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dergoschichle  nach  Sti^abo;  h,  L.  ROTH-A.  Westermayer,  Griech.  Geschichte; 
5,  JUMPERTZ,  Der  rôm.  karthag.  Krieg  in  Spanien  Sii-SOG  ;  6,  W.  Ihne,  Zur 
Ehrenretlung  des  Kaisers  Tibcrius',  7,  Reinhard,  Der  Tod  des  Kaisers  Julian; 
8,  Prasek,  Medien  und  das  llaus  des  Kyaxares;  1,  A  tenu  compte  de  la  rio).(- 
5  T£ta  d'Aristote  :  répond  à  un  véritable  besoin  ;  2,  Oriente  très  bien  sur  l'état 
de  la  question;  3,  Des  réserves:  4,  Recommandé;  5,  Éloges;  6,  Traduit  de 
l'anglais  par  W.  Sghott,  nous  apprend  à  juger  mieux  Tibère  et  Tacite; 
7,  Bon,  mais  trop  favorable  à  Julien;  8,  P.  possède  admirablement  son  su- 
jet. ^  W.  Ihne,  Rom.  Geschichte  [I.  W.  Kubitschek].   Grands  éloges.   ^  1, 

10  L.  Breitenbach-B.  BuGHSENSC.Hûtz,  Xenophons  Kyropàdie.  B.  1-4;  2,  V. 
Treuenfeld,  Der  Zng  der  40000  Griechen  bis  sur  Ankunft  am  Schwarzen  Meer 
bel  Trapezunl  dargeslellt  nach  Xenoph.  Anabasis  [J.  Golling].  1,  Éloges  avec 
qqs  réserves;  2,  Sera  utile,  mais  n'est  pas  assez  au  courant.  ^  R.  Glaser, 
Klyldinncstra   in  der   griech.  Dichlung  [F.  BernhardJ.  Répond  à  son  but.  ^ 

15  K.  Troost,  Zenonis  Ciiiensis  De  rébus  physicis  doclrinae  fundamenlum  ; 
M.  Freudenthal,  Die  Erkenntnislehre  Philos  von  Alexandria  [S.  Reiter]. 
Éloges.  I  A.  ZiNGERLE,  T.  Livi  a.  u.  c.  libri.  6-10.  Ed.  maj.  et  min.  [J.  Gol- 
ling]. Éloges,  f  P.  O.  d.  ROTTMANNER,  Dibliog.  Nachtrcige  zur  C.  Kukulas  Ab- 
handlung  "Die  Mauriner  Ausgabe  des  Auguslinus"  \F .  Weihrich].  Intéressant. 

20  *i  Vhilol.  Rundschau  (en  russe).  1  vol.  l^e  jivr.  [J.  Krall].  Analyse.  If  0.  Klei- 
BER,  Lat.-d.  w.  d.-lat.  Worterverzeichnis  s.  Steiner-Scheindlers  lat.les.-u..  Vbgsb. 
[J.  Rappold].  Bon.  ^  A.  SowuM,  Den  franske  latinskole,  etc.  [H.  v.  LenkJ.  Ce 
livre  écrit  en  norwégien,  est  consacré  en  partie  à  l'état  actuel  des 
études  latines  en  France.  Yi  10»  livr.  \,  Alf.  Biese,  Griech.  Lyriker  in  Aus- 

25  wahl;  2,  M-  Stahl,  De  Pindari  carminé  Pylhico  primo;  3,  G.  Meinel,  Beitrâge 
zur  Erklàrung  Pindars  ;  4,  Ed.  BÔHMER,  Pindars  Sicilische  Oden  nebst  den  Epi- 
zephyrischen  ;  S,  J.  J.  SCHWiCKERï,  Kril.-exeg.  Untersuch.  zu  Pindars  ^^'^'^  olymp. 
Siegesgesange;  6,  E.  Sghmidt,  De  Pindari  carminé  Nemeorum  tertio  [H.  Ju- 
renka].  1,  Plan  et  disposition  excellents;  mais  le  texte  et  les  notes  doivent 

30  être  revus;  2,  Analyse;  3,  Étude  sérieuse  et  approfondie,  qqs  réserves;  4, 
Résultat  de  longues  et  patientes  études,  mais  des  réserves  à  faire;  S,  Ap- 
préciation très  sévère;  6,  Rien  de  nouveau.^  F.  Schubert,  Sophokles  Eleklra 
[S.  Reiter].  Éloges.  %  L.  Gwilinski,  Beschreibung  der  attischen  Pest  im  Thu- 
kydid.  Geschichtswerke  (en  polonais)  [M.  Jesenicki].    Recommandé.   ^  Car. 

35  Meiser,  p.  Cornelii  Taciti  opéra  quae  supersunt ;  2,  fasc.  6.  Uisloriarum  lib.  5; 
A.  Gerber  et  A.  Greef,  Lexicon  Taciteum  :  fasc.  9  [Ig.  Prammer].  Grands 
éloges,  t^  11  livr.  Pour  servir  à  la  critique  des  sermons  de  Faustus  [A.  En- 
gelbrecht].  Résumé  en  15  p.  d'un  article  de  Dom  Germ.  Morin,  paru  dans 
la  Revue  Bénédictine,  sur  la  critique  des  sermons  attribués  à  Faustus  dans 

40  la  récente  édition  de  Vienne  et  remarques  d'E.^  Vielhaberi  in  libros  Pseu- 
docaesananos  adnotationes  [A.  Polaschek].  3"  art.  <cf.  plus  haut  5^  livr.> 
Conjectures  de  Vielhater  sur  le  Bellum  Africum.^  Sur  Tite  Live  [A.  Schmidt]. 
Corrections  pour  28,  18,  10  et  23,  13;  30,  7,  3;  37,  3o,  S;  27,  25,  13.  If  1,  J.  Ho- 
LUB,  Sophoclis  Ajax;  2,  J.  Rappold,  Sophokles  Philokteles  [U.  St.  Seldmayer]. 

4.^.  1,  Pourquoi  H.  ne  renonce-t-il  pas  à  la  critique  des  textes;  2,  Éloges.  % 
R.  V.  LiNDNER,  Auswahl  aus  den  Schriflen  Xenophons  fK.  WotkeJ.  Recom- 
mandé. \  M.  Erdmann,  Der  Athenerslaat  [V.  Thumser].  Des  réserves,  f 
FI.  Weigel,  Quaestiones  de  velusliorum  ])oelarum  elegiacorum  Graecorum  ser- 
mone  ad  synlaxim,  copiam,  vim  verborum  pertinentes.  E.  GRAF,  Pindars  Logaoe- 

50  dische  Strophen  [II.  Jurenka].  Éloges.  ^  G.  Boissier,  Cicéron  et  ses  amis,  ex- 
trait destiné  aux  classes  et  composé  par  G.  Dannehl  [C.  Kornilzer].  Ces 
extraits  sont  bien  faits;  qqs  réserves.  %  Fr.  Aly,  Driefe  Ciceros[lû.].  Éloges. 
^  C.  D.  BuCK,  Der  Vocalismus  der  oskischen  Sprache  [F.  Stolz].   Bon   guide. 
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^  H.  Meusbl,  Lexicon  Caesarianum,  2,  fasc.  8  et  9  [Ig.  Prammer].  Toujours 
la  même  exactitude.  ^î  Sur  l'Éthique  à  Nicomaque  d'Aristote  [J.  ZahllleischJ. 
Explique  les  passages  suivants  :  116'»  b  6  sq.;  1066  a  6  et  a  19-22;  1166  a  34- 
b  I;  1168  a  26;  1169  b  21  sq.;  1170  a  8-11;  1170  b  5  sq.;  1170  a  19-b  8;  1173  a 
11.  1[  Sur  le  9"  liv.  de  Quintilien,  Instit.  Orat.  [M.  KiderlinJ.  Corrections  et  5 
explications  proposées  pour  un  certain  nombre  de  passages,  f  Th.  Pluss, 
Sophokles  Elektra.  Eine  Auslegung.  Heinr.  WexzhOFER,  Sophokles  Antigone.  Ein 
Beitrag  sur  Geschichte  u.  Deurlheilung  des  anliken  Dramas  [H.  St.  Sedlmayer]. 
1,  Grands  éloges;  2,  La  première  partie  est  bonne:  la  seconde  moins  réussie. 
1  Th.  Ladewig  u.  g.  Sghaper,  Aen.  1-6  [A.  Primozic].  Cette  11»  éd.  est  due  IQ 
à  P.  Deutike  :  grands  éloges,  f  And.  Oltramare,  Élude  sur  Vépisode  d'Aristée 
dans  les  Géorgiques  de  Virgile  [Id.].  Contient  des  remarques  intéressantes  et 
originales;  mais  les  conclusions  sont  loin  de  s'imposer.  If  O.  Keller  et 
J.  Haussner,  //.  IJorali  Flacci  opéra  [J.  M.  Stowasser].  Excellent.  %  H.  Droy- 
SEN,  Die  griecli.  Kriegsalterliimer  [E.  Kalinka].  Cette  2"  partie  du  Vol.  2  du  15 
Manuel  de  Ilermann  n'est  pas  sans  mérite,  mais  n'est  pas  assez  complète. 
î  Fr.  FrôhliCH,  Das  Kriegswesen  Càsars  [Id.].  Éloges.  ^  Sophie  SCHLIEMANN, 
//.  Schliemanns  Sclbslbibliographie  bis  zu  seinem  Tod  vcrvollslandigt  [  ].  Se  lit 
avec  plaisir.  ^  Gust.  Richter,  Gnindriss  d.  allgem.  Geschichte.  i,  Aile  Geschi- 
chle  [F.  M.  Majer].  Bon.  ^  1,  F.  u.  W.  Vollbrecht,  Wôrlerbuch  zu  Xeno-  20 
phons  Anabasis  ;  2,  B.  WohlfaRT,  Das  Evangelium  des  Johannes,  k"  liv.  du 
Novum  Text.  graece  de  Zelle  [J.  GoUiug].  1,  Éloges;  2,  Trop  de  parti  pris. 
^1,  II.  Schiller,  Die  lyrischcn  Vermasse  des  Horaz;  2,  W.  Pries,  Die  griech. 
Studien  des  Horaz  [J.  M.  Stowasser].  1,  Excellent;  2,  Très  instructif.  1[  Pro- 
grammes. Lud.  Egger,  Ueber  den  Gebrauch  der  Parenthèse  bci  Aeschines,  2& 
Lykurgos,  Dinarchus  im  Vergleiche  mit  den  anderen  atlischen  Rednern  [F.  Sla- 
meczka].  Travail  de  bénédictin,  qui  n'est  pas  en  rapport  avec  les  résultats 
obtenus.  ^  Ig.  Weinberger,  Die  Frage  nach  Entstehung  und  Tendenz  der  Ta- 
cileischen  Germania.  2  [J.  Prammer].  Bon.  %  A.  Czygzkiewigz,  De  Tacilei  ser- 
monis  proprielalibus  praecipue  quae  ad  poetarum  dicendi  genus  pertineant  [Id.].  30' 
Bien  que  n'apportant  rien  de  nouveau,  sera  le  bienvenu.  ^  Stadler  v. 
WOLFFERSGRUN,  Der  Todtencultus  bei  den  alten  Volkern  [A.  Th.  Christ].  Éloges. 
^  Cette  revue  contient  en  outre  un  certain  nombre  de  réponses  d'auteurs 
aux  critiques  qui  ont  été  faites  de  leurs  ouvrages;  répliques  des  rappor- 
teurs. A.  K.  j.'> 

Bohème 

Rédacteur  général  :  Josef  Krâl 

Listy  filologické,  19  (1892).  Articles  de  fond  [François  Groh].  Quo- 
modo  Plautus  in  comoediis  componeudis  poetas  Graecos  secutus  sit  (3  ar- 
ticles). L'auteur  cherche  à  démontrer,  que  l'opinion  très  répandue  actuel- 
lement, suivant  laquelle  Plante  aurait  suivi  très  fidèlement  ses  originaux 
grecs,  n'est  pas  justiQée.  Parlant  d'abord  des  poètes,  que  Plante  traduisait,  45 
G.  cite  tous  les  fragments  que  l'on  peut,  avec  une  probabilité  plus  ou  moins 
grande,  regarder  comme  les  originaux  de  Plante  et  relève  de  très  grandes 
différences.  Il  émet  sur  les  Captifs  l'hypothèse  que  leur  original  était  les 
"  ©Tiêaîot  ,,  d'Alexis.  Deuxième  partie,  manière  dont  Plante  composait  sa 
comédie  :  la  contamination  (comme  contaminées  il  ne  reconnaît  que  les  50 
trois  comédies  :  Casina,  Miles  gloriosus  et  Poenulus),  les  personnages, 
les  prologues,  la  disposition  des  scènes  et  les  mètres.  Il  montre  comment 
Plante  s'éloigna  à  tous  ces  points  de  vue  de  ses  originaux  grecs.  G.  annonce 
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ensuite  deux  articles  où  il  achèvera  de  traiter  son  sujet  :  de  Plauti  elo- 
cutione  et  de  antiquitatibus  Plautinis.  %  [Guillaume  Steinmann]  Éludes 
sur  Homère  (1  article.)  H.  é'çriv  et  èç)(i(ir,v  et  les  composés;  Y)û'Sa  et  les  com- 
posés; r).  Ces  formes,  si  fréquentes  chez  Homère,  peuvent  être  regardées 

5  comme  des  formes  d'aoriste  et  d'imparfait.  S.  préfère  dans  la  plupart 
des  passages  la  signification  d'aoriste;  l'imparfait  n'est  que  très  rare- 
ment réclamé  par  le  contexte.  Quant  à  la  forme,  r)  peut  être  imparfait 
et  aoriste  du  verbe  rnxc,  comme  ecp/)  est  imparfait  et  aoriste  du  verbe  ?ïi(i.(; 
yju5a  est  aoriste  simple  non  thématique  (comme  o^ta,  ÈYvîpa,  àurjûpa)  et  doit 

AO  être  prononcé  ou  disyllabiquement  et  accentué  rfi5a  (quand  il  se  trouve 
dans  le  sixième  pied  du  vers),  ou  en  trois  syllabes  et  accentué  r,uSa, 
quand  il  se  trouve  dans  le  quatrième  pied  du  vers.  Au  lieu  de  jrpocrauSi^Tviv 
et  TtpoffYjuôwv  on  doit  lire  7ïpoa--ï)-y-8âTriv  et  T^poar.'jôwv.  12.  Analyse  détaillée 
de  beaucoup  de  conjectures  de  Naber  pour  l'Iliade  et  l'Odyssée,  publiées 

15  dans  la  revue  "  Mnemosyne  ,,  1882,  liv.  S»,  et  qui  gâtent  plutôt  le  texte 
d'Homère  qu'elles  ne  le  corrigent.  ^  [H.  Mayer]  Annotations  aux  "  Etudes 
homériques"  de  Steinmann  (1  article).  L'auteur  défend  contre  l'opinion  de 
St.,  qui  dans  beaucoup  de  passages  chez  Homère  a  remplacé  les  formes  du 
présent  et  de  l'imparfait  du  verbe  F^w  par  les  formes  d'aoriste,  la  leçon 

20  originale,  et  fonde  son  jugement  sur  l'analogie  des  "  byliny  „  (épopées 
nationales  russes),  dont  le  langage  se  rapproche  très  étroitement  de  celui 
des  poèmes  homériques,  où  de  même  l'emploi  des  formes  verbales  dura- 
lives  au  lieu  et  à  côté  des  formes  fmitives  est  un  phénomène  très  ordinaire. 
^  [Jos.  Krâl]  La  comédie  "  Bretislaus  ,,  de  Maître  Jean  Gampanus  de  Vod- 

25  nany  (2  articles).  Cette  comédie,  qui  a  été  généralement  regardée  comme 
une  comédie  tchèque,  a  été  composée  en  latin.  Son  sujet  a  été  puisé  de  la 
cronique  de  Hàjek  et  de  l'histoire  tchèque  de  Doubravius.  Au  point  de  vue 
dramatique  sa  valeur  n'est  pas  grande  :  La  disposition,  la  caractéristique 
des  personnages,  le  dialogue  même,  autant  qu'il  ne  se  trouvait  pas  dans  les 

30  chroniques  elles-mêmes  —  tout  a  été  tiré  des  comédies  de  Plaute  et  de 
Térence  (l'auteur  en  a  publié  des  preuves  nombreuses.)  Ainsi  on  a  mis  un 
sujet  du  moyen  âge  en  rapport  avec  des  éléments  antiques.  Outre  cela 
l'auteur  s'est  servi  des  comédies  d'un  poète  humaniste,  Nicodème  Frischlin. 
Mais  malgré  cela  on  est  obligé  de  reconnaître  que  Gampanus  montre  une 

35  grande  habileté  dans  la  contamination  (quoiqu'à  ce  point  de  vue  il  ne  soit 
pas  isolé  parmi  les  humanistes),  une  connaissance  approfondie  des  poètes 
comiques  de  l'antiquité  et  une  perfection  relative  de  ses  compositions  au 
point  de  vue  métrique.  ^  [François  Krsek]  Sur  le  dialecte  d'Elis  (1  ar- 
ticle). Étude  sur  le  rhotacisme  dans  les  vieux  monuments  d'Elis.  Con- 

40  clusion,  le  rhotacisme  s'y  trouve  de  bonne  heure  devant  les  mots 
commençant  par  le  (a,  par  les  consonnes  douces  et  par  les  voyelles  (diph- 
thongues);  d'où  il  a  été  transporté  aux  autres  initiales,  surtout  devant 
la  consonne  dentale  t.  Le  petit  nombre  et  l'état  incomplet  de  ces  monu- 
ments ne  nous  permettent  pas  d'étudier  comment  le  rhotacisme  s'est  ré- 

45  pandu  même  dans  d'autres  commencements  des  mois;  mais  on  peut  con- 
clure de  la  table  de  Damocrate,  qu'il  se  trouve  plus  souvent  dans  la  pé- 
riode du  3'-2*  siècle  et  aussi  déjà  devant  les  consonnes  fortes  x  (x)  et  rc  (<p). 
1[1[  Analyses  et  comptes  rendus.  Otto  Keller,  Lateinische  Volksetymo- 
logie  und  Verwandtes.  Un  livre  très  instructif  par  son  riche  contenu  [Jos. 

50  Zubatyj.  ^  J.  M.  StowaSSEU,  Eine  zweile  Rei/ie  dunkle  Wôrler.  Hardi,  mais 
méthodique,  et  même  où  nous  ne  sommes  pas  en  état  d'approuver  son  as- 
sertion, nous  ne  pouvons  pas  cependant  méconnaître  que  ses  déductions 
sont  aussi  intéressantes  qu'instructives  [Jos.  Zubat]^].  1[  John  Mahaffï, 
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Tlie  Flinders  Pétrie  Papyri  with  Iranscriplions,  commenlarics  and  index.  Rap- 
port sur  les  papyrus  publiés  par  Mahaffy.  Le  rp.  insiste  spécialement  sur 
les  fragments  des  œuvres  classiques  qui  s'y  trouvent,  surtout  sur  frag- 
ments de  Phédon  de  Platon.  Leur  texte  ne  diffère  pas  beaucoup  des  leçons 
qui  se  trouvent  dans  nos  manuscrits  des  œuvres  de  Platon.  Ceux-ci  étant  5 
fondés  sur  la  récension  des  savants  d'Alexandrie  (la  plupart  des  variantes 
ne  sont  que  des  erreurs  de  copistes)  le  texte  authentique  de  Platon  n'est 
ainsi  pas  perdu  pour  nous.  Il  est  intéressant  que  les  lectures  des  pa- 
pyrus (21)  différent  dans  beaucoup  d'égards  des  lectures  du  Bodleianus  et 
s'accordent  avec  les  manuscrits  de  Vienne  \   et  de  Venise  S  [Jos.  Krâl].  10 
^   Tim.    IIruby,  Klassikové  fecii  a  rimsti  v  rouée  ceském  Ses.  4  Oidipus  Kràl. 
(Les  classiques  grecs  et  romains  traduits  en  tchèque.  Liv.  1  Œdipe  roi). 
Traduction  digne  d'un  nouveau  Vademecum  de  Lessing  [Jos.  Krâl].  f  Ses. 
3.  Aniigo7ia  [Liv.  2.  Antigone].  La  traduction  est  de  la  même  valeur  que  la 
précédente  (lan  Novotny).  ^  Guillaume  Goth,  Dtllezitost  jazyka  latinského  a  15 
reckého  v  ucbë  ékoly  stredni  (Sur  l'importance  du  latin  et  du  grec  dans  l'en- 
seignement secondaire).  L'auteur  n'a  rendu  aucun  service  aux  humanités, 
son  article  manque   d'objectivité   et   se   sert    souvent    d'arguments    qui 
n'outplus  aucune  valeur  [Jos.  Krâlj.^JeanKoREC,  Uvahao  nekterych  zpràvâck  o 
IJevodolovi  possud  za  pravé  poklâdanych  a  chronologii  jelio  cest.  (Recherches  sur  20 
quelques  rapports  sur  Hérodote  regardés  jusqu'à  nos  jours  comme  authen- 
tiques et  sur  la  chronologie  de  ses  voyages).  Conclusions  dignes  d'attention 
[Jos.  Krâl].  ^  J.  Chval,  Obraz  Kebeiûv  (le  tableau  de  Cebes).  Traduction 
tchèque  bien   réussie    [Fr.  Drtina].  ^  B'rançois  Câda,   Nàstin   starovekého 
dëjepisectvi  filosofie  (Essai  sur  l'histoire  de  la  philosophie  chez  les  anciens).  23 
Une  contribution  très  précieuse  pour  l'histoire  générale  de  la  philosophie 
[Fr.  Drtina].  1[  François  Krsek,  M.  Tullii  Ciceronis  jjro  lege  Manilia.  Le  livre 
du  reste  bien  fait  a  un  défaut  dans  la  très  grande  étendue  des  notes  [P. 
IIruby].  f  Jos.  NOVAK,  0  domë  homerském  (Sur  la  maison  homérique).  Il  n'y 
a  que  peu  de  conclusions  nouvelles  sur   cette  question  si  souvent   dis-  30 
çutée,  mais  celles-ci  sont  bien  justifiées  [Jar.  Stâstny|.^C.  Wessely,  Antike 
Reste  griechischer  Musik.  Intéressant   [J.   Krejci].   %  Paul   Wendland,   Neu 
entdcckle  Fragmente  Philo's.  Travail  très  sérieux  [Fr.  Câda].  ^  Rudolf  Menge, 
Troia  und  die  Troas.  Livre  très  instructif  et  d'un  style  clair  [Fr.  GrohJ. 
^    Sergius   Sobolewski,   Synlaxis   Arislophaneae  capita  selecta.  L'auteur  se  35 
dislingue    par    une    connaissance    approfondie    du    sujet,    complète    et 
corrige  beaucoup  de  régies  actuelles  sur  la  syntaxe  grecque;  il  y  a  là 
même  beaucoup  de  contributions  précieuses  au  point  de  vue  critique  et 
exégétique   [Fr.    Krsek].   \   Stephanus  Cybulski,    TabuLae,   quibus   antiqui- 
tates  Gvaecae  et  Romanae  illustrantur.  Fort  recommandable  [Fr.  Grohj.^Ant.  40 
KVAPIL,  Kornelia  Nepola  zivotopisy  vylecnych  vojevûdcfi   [Les   biographies  de 
Cornel.  Nepos].  Traduction  dans  son  ensemble  coulante  et  exacte. 

V.  NiEDERLE. 

Comptes  rendus  de  l'académie  tchèque  des  sciences  des  lettres 
et  des  arts  de  Prague,  année  I,  classe  III,  n»  1,  1892.  Non- 45 
velles  contributions  critiques  et  exégétiques  à  l'Enéide  de 
Virgile  [Jean  Kvicala].  89  explications  de  différents  passages  des  livres 
I,  II,  VI,  VII,  VIII,  IX,  X,  et  XI.  De  ces  explications  celles  relatives  aux 
passages  Aen.  VI  688,  III  14^i,  III  623,  VIII  345,  IX  402,  IX  485,  X  315,  X  .^j26 
et  XI  587  ont  déjà  été  publiées  dans  la  XIII'  année  des  «  Listy  fliologické  50 
a  paedagogické  »  (1886.)  Dans  les  "  Vergilsiudien  "  du  même  auteur  on  trouve 
avec  des  changements  de  peu  d'importance  les  mêmes  explications  aux 
passages  Aen.  I  216,  I  238,  I  297,  I  459,  I  505  et  I  574  et  dans  ses  "  Ncne 
R.  DE  PHiLOL.  —  Revue  des  Revues  de  1892.  XVII.  —  10. 
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Beili'uge  zur  Erldàrung  der  Aeneis  ,,  aux  passages  Aen.  II  24,  II  H9,  III  411 
et  IX  399.  a. 

Yi  Numéro  3.  Observations  grammaticales,  lexicogr.  et  critiques  sur  Vel- 
léius  Paterculus  [Robert  Novâk].  (105  pages.)  L'auteur  parvient  à  d'autres 

5  résultats  que  ceux  que  l'on  admet  ordinairement  sur  l'Histoire  romaine 
de  Velléius.  Velléius  n'écrivit  pas  son  histoire- à  la  hâte  —  c'est  prouvé 
d'une  part  par  la  dédicace  au  consul  Vinicius,  de  l'autre  par  l'éloge  de  l'em- 
pereur Tibère  qui,  à  ce  qu'il  semble,  devait  lire,  et  lut  en  effet,  le  traité  de 
Velléius  avec  le  panégyrique  final  qui  lui  était  destiné.  Le  côté  formel  de 

10  l'œuvre  exclut  l'opinion  reçue  sur  la  négligence  de  l'auteur;  car,  excepté 
beaucoup  de  jeux  de  mots  et  de  ligures  de  rhétorique,  d'antithèses,  de 
chiasmes  (cf.  p.  24),  d'allitérations  (cf.  p.  42  sqq.),  il  montre  môme  dans  les 
choses  moins  importantes,  une  observation  trop  soignée  des  lois  gramma- 
ticales, dont  on  regrette  l'absence  môme  dans  les  prosateurs  latins  classi- 

15  ques.  La  répétition  des  mêmes  mots,  à  de  courts  intervalles,  n'est  pas  une 
preuve  de  négligence,  mais  plutôt  de  manque  de  goût.  La  comparaison  de 
la  hâte  de  notre  auteur  à  une  roue  tournante  ou  à  un  tourbillon  (cf.  1,  16, 
1),  peut  se  rapporter  plutôt  à  la  concision  de  son  esquisse  de  l'Histoire  ro- 
maine, qu'au  manque  de  soin  du  côté  formel  qui  paraît  assez  pur.  Voilà 

20  pourquoi  on  ne  peut  reprochera  Velléius  aucune  grave  violation  des  règles 
fondamentales  de  grammaire;  celles  que  l'on  relève  sont  dues  aux  copistes 
et  il  faut  les  émender.  Après  cela  Novâk  examine  critiquement  plus  de 
150  passages  (cf.  la  liste  p.  103-105  du  mémoire),  et  en  partie,  il  soutient  par 
de  nouveaux  arguments  les  corrections  d'autres  philologues,  ou  il  cherche 

25  à  rétablir  par  conjecture  la  leçon  primitive.  V.  Niederle. 

Hongrie. 

Rédacteur  général  :  I.  Kont. 

30 

Archaeologiai  Ertesitô*  (Bulletin  archéologique).  Nouv.  série,  vol.  XII. 
1892.  Mouvement  archéologique  à  Rome  pendant  les  derniers  quinze  ans 
(1876-1890)  [V.  KuzsinszkyJ.  Fin  dans  fasc.  2.  —  Coup  d'oeil  d'ensemble  sur 
les  foiuUes  et  découvertes  faites  à  Rome  d'après  les  Notizie  degli  scavi  et 

35  le  BuUetino.  Description  détaillée  du  Temple  de  Vesta,  des  statues  qu'on 
y  a  trouvées;  du  Forum  Augusti,  des  tombes,  des  maisons  et  des  autels 
récemment  découverts.  Les  objets  placés  dans  le  Musée  Papa  Giulio.  ^ 
La  contrée  d'Acumincum  et  le  limes  de  la  Pannonie  [R.  Frôhlich].  Selon 
Ptolémée    II,  5,  15.  Acumincum  —  Szlankamen  —  était  l'emplacement 

40  d'une  légion.  Mommsen,  C.  I.  L.,  p.  415,  ne  peut  pas  croire  que  l'écrivain 
grec  ait  confondu  Aquincum  avec  Acumincum.  Dans  un  récent  voyage, 
Frôhlich  a  pu  se  convaincre  que  les  Romains  n'avaient  pas  pris  posses- 
sion, dans  la  première  moitié  du  premier  siècle,  du  pays  qui  s'étend  de 
Semlin  à  Peterwardein,  ni  de  celui  situé  entre  Eszék  et  Peterwardein  ;  par 

45  conséquent  le  mot  Xeyîwv,  ajouté  par  Ptolémée  à  Acumincum  est  une 
erreur.  ^  Deux  diplômes  militaires  inédits  [Domaszevsky].  Publie  avec  les 

1.  Cette  revue  p'ubiiée  par  l'Académie  hongroise,  sous  la  direction  de  M.  Joseph  IIampel, 
est  principalement  consacrée  aux  antiquités  préhistoriques  et  nationales,  mais  l'archéo- 
53  logie  classique  y  trouve  également  place.  Cinq  fascicules  par  an.  Chaque  fascicule 
porte  sur  le  verso  de  sa  couverture  la  tahle  des  matières  en  français  ;  grâce  aux  nom- 
breuses illustrations,  les  lecteurs  étrangers  peuvent  ainsi  se  rendre  compte  de  l'impor- 
"tance  des  articles  relatifs  aux  antiquités  nationales  et  préhistoriques. 
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fac-similés  les  deux  diplômes  récemment  acquis  par  le  Musée  national  de 
Budapest.^  Traces  de  la  voie  romaine  d'Aquincum  à  Bregetio  [VâsârhelyiJ. 
Établit,  d'après  une  carts  faite  en  1812,  que  la  voie  actuelle  près  de  Pilis- 
Szàntô  est  éloignée  d'un  kilomètre  de  la  voie  romaine.  *[  Budapest  régiségei 
(Antiquités  de  Budapest,  111^  vol.)  par  FIavas  [If].  Recueil  digne  d'éloges.  5 
\  Séances  et  travaux  des  différentes  Sociétés  archéologiques  hongroises. 
%*{  2«  fasc.  Suite  de  l'article  de  Frôhlich.  —  La  légion  mentionnée  par  Pto- 
lémée  n'avait  pas  son  camp  à  Acumincum,  mais  à  Sirmium  —  Mitrovicza. 
Explication  des  inscriptions  militaires  trouvées  par  Frohlich  à  cet  endroit. 
\  Inscription  sur  une  brique  romaine  de  Szamos-Ujvâr  [Frohlich].  luédite.  io 
Lire  :TerenliusFegel(lius),  1  Titus  De(c)i(anus),Bitus  |  Los(cus?),  Cn(e)iu(s)? 
Gemel{lius)  1  Ta(..?)  Marci(an)us.    abcdefghiklm|nopqrstuvxyz| 
f  A  gôrôg  vallâs  es  muvcs::et  (La  religion  et  l'art  des  Grecs)  par  Geréb  [xy]. 
Assez  bon  pour  les  classes.  ^^  3^  fasc.  Gyulafehrvdr  Tôrtcneie  I  (Histoire 
de  Gyulafehérvàr  —  Apulum  —  dans  l'antiquité),  par  P.  Kîrâly  [f.  1.].  Trop  lEî 
diffus,  beaucoup  d'emprunts  au  livre  de  Froehner.  ^  Glasnik,  Bulletin  du 
Musée  de  Bosnie  et  d'Herzégovine  [Hodinka].  Très  utile.  ^^  4«  fasc.  Les  mon- 
naies en  or  du  trésor  d'Ormôd  [Kuzsinszky].  Description  de  vingt-et-une 
monnaies  en  or  trouvées  récemment  en  Hongrie.  La  plus  ancienne  est  la 
pièce  de  Sabina,  femme  de  Hadrien,  les  plus  récentes  sont  celles  de  Va-  20 
lenlinianus  I  (364-375)    et  de  Valens  (364-378).  f  Statuette   de   Minerve 
trouvée  à  Szamosujvâr  [Ornstein].  Statuette  en  bronze  de  18  cm.  de  haut. 
^  Le  Ti'csor  de  Sz-ilâgy  Somlô,  par  le  baron  de  Baye  [x.  y.].  Rien  de  nouveau 
pour  le  public  hongrois,  f  Autel  votif  romain  de  Soprony.  Inscription 
selon  Frohlich  :  Silvano  |  dom(estico)  Marjia  Galia   Eiyc(a)e   (feminae  li- 25 
berta)  1  v(otum)  s(olvit)  l(ibens)  l(acta)  m(erito).  f^  o»  fasc.  La  caverne  à 
stalactite  d'Abaliget  et  les  tumulus  de  l'époque  romaine  qui  se  trouvent 
dans  son  voisinage  [Wosinszky].  Description  de  cette  caverne  jusqu'ici 
inaccessible;  on  y  a  trouvé  plusieurs  urnes  cinéraires  et  d'autres  objets 
romains.  ^  Visite  à  Apulum,  par  Cserni  [a.  b].  Cserni  conduit  les  fouilles  à  30 
Apulum  depuis  trois  ans.  Brochure  très  intéressante.  ^  Inscription  funé- 
raire à  Soprony  :  An(norum)  XXXII  h(ic)  s(itus)  e(st)  lustu  f(ilius)  Lisinia 
lucunda   mater  Grescens  frater.  Ingenua  et  Tertulla  et  Gratilla  sorores 
posuerunt.  —  La  pierre  se  trouve  au  musée  de  Soprony  —  Oedenburg. 
1[  Cimetière  romain  à  Aquincum  [Kuzsinszky].  Les  fouilles  n'ont  donné  ni  35 
inscriptions  ni  médailles.  I.  Kont. 

Egyetemes  Philologiai  Kdzlôny.  Vol.  XVI.  1892.  1"  fasc.  L'Exodos 
dans  les  comédies  d'Aristophane  [G.  Boros].  Analyse  détaillée  de  ces  par- 
ties choriques  dans  chaque  comédie;  résumé  du  développement  historique 
du  chœur  dans  la  comédie  ancienne.  %  Kp-.Ttxri  TrapaTripYjatç  eU  HXaTwvoç  Kpa-  40 
vJlo\»  38")  B  (x£ç.  III)  [G.  Pecz].  Lire  :  ^'éps  ày\  (Jiot  iro'ôe  bItzI-  xa)-£Îç  to  (pour  xi 
ou  xà)  àXrjôri  Xlyetv  xat  •\itvè'f\.  ^  3"  Compte  rendu  des  ouvrages  français  rela- 
tifs à  l'antiquité  classique.  1886-91  [I.  Kont].  Suite  dans  fasc.  2,  3,  4,  6-7. 
Introduction  sur  le  mouvement  philologique  en  France.  I.  Littérature 
grecque.  A.  et  M.  CroiSET,  Histoire  de  la  litlcralure  grecque,  vol.  I.  et  II.  45 
Éloge.  BOUGOT,  Étude  sur  l'Iliade  d'Homère.  Trop  conservateur.  E.  Egger, 
La  lïltcralure  grecque.  Lectures  agréables.  —  J.  Denis,  La  Comédie  grecque,  I 
et  II.  Beaucoup  de  travail,  polémique  inutile.  —  Gouaï,  Aristophane  et  l'an- 
cienne comédie  altique.  Ingénieux.  —  Allègre,  De  lone  Chio.  Bon  résumé.  — 
Bazin  de  Bezons,  La  liépublique  des  Lacédémoniens  de  Xénophon.  —  De  Ly-  50 
curgo.  Suffisant.  —  Diehl,  Quo  lempore,  qua  mente  scriptus  sit  Xenophontis 
libellus  qui  Hdpot  inscribitur.  Bon  à  consulter.  —  CuCUEL,  Essai  sur  la  langue  et 
le  style  de  l'orateur  Antiphon.  Œuvre  d'un  bon  grammairien.  —  Dûrrbagh, 
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Voralcur  Lycurgue.  Important.  —  P.  Tannery,  Pour  l'histoire  de  la  science 
ftellène.  Excellent.  —  BrOGHard,  Les  Sceptiques  grecs.  Classique  dans  son 
genre.  —  Waddington,  Mémoire  sur  Vaulhenlicilé  des  écrits  de  Platon  et  Le 
Parménide  de  Platon.  —  Gh.  HuiT,  Études  sur  le  Banquet,  à  quand  l'ouvrage 
5  d'ensemble?  —  CuGUEL,  Quid  sibi  in  dialogo  qui  Cratylus  inscribitur  propo- 
suerit  Plato.  Intéressant.  Lemercier,  De  Platonis  Phaedro  dialogo,  peu  de 
nouveau.  —  Bergson,  Quid  Aristoteles  de  loco  senserit.  Excellent.  —  Bénard, 
L'Esthétique  d'Arisiotc  et  de  ses  successeurs.  Bon  résumé  des  travaux  allemands. 

—  Pi.UZANSKI,  Aristotelea   de  natura   astrorum  opinio.  De  bonnes   parties.  — 
10  Chaignet,  Histoire  de  la  Psychologie  des  Grecs,  vol.  I-III.  Manque  de  discus- 
sion. — CHMGtiBr,  La  Rhétorique  et  son  histoire.  Bonne  paraphrase  d'Aristote. 

—  LaURET,  De perlurbalionibus  animiStoici  quid  senserinl.  —  TuO'SiAS,  De  Lpicuri 
canonica.  —  Ghenevière,  De  Plularc/d  familiaribus.  De  bous  résumés.  — 
AUERBACH,  Quid  sibi  voluerit  Strabo  rerum  gcograplticarum  libros  compenendo. 

15  Sylvain   LÉVI,  Quid  de  Graecis  veterum  Indorum  monumcnla  tradiderint.  Bon. 

—  II.  Antiquités  grecques.  Monceaux,  Les  Proxénies  grecques^  De  communi 
Asiae  provenciae.  De  grande  valeur.  —  Martin,  F^es  Cavaliers  athéniens,  Quo- 
modo  Graeci  ac  peculiariter  Athenienses  foedera  publica  iureiurando  sanxeritit. 
Thèse  française  excellente.  —  IIomolle,  De  antiquissimis  Dianae  simulacris 

20  Deliacis ,  et  Les  Archives  de  l'intendance  sacrée  à  Délos.  Très  important.  — 
Paul  Girard,  Véducation  athénienne  au  v»  et  au  iv»  siècles.  D'une  lecture  atta- 
chante. —  Théodore  Reinagh,  Mithridate  Eupalor.  Excellent.  —  Marièjol, 
De  Orthagoridis,  Sicgoniorum  tyrannis.  —  DûRRBACH,  De  Oropo  et  Amphiarai 
sacro.  —  Gachon,  De  Ephoris  Spartanis.  A  consulter.  —  Henri  Houssaye, 

23  Aspasie,  Cléopâtre,  Théodora.  Agréable.  —  Diehl,  Etude  sur  l'administration 
byzantine  dans  l'exerchal  de  Ravenne.  Très  important.  —  Schlumberger,  Un 
Empereur  byzantin  au  x«  siècle.  Beau  et  bon.  —  Gasquet,  Etudes  byzantines. 
Bon.  —  Perrot  et  Chipiez,  Histoire  de  l'art  dans  l'antiquité,  vol.  IV  et  V. 
Digne  des  trois  premiers  volumes.  Monument  de  premier  ordre.  —  Monceaux 

30  et  Laloux,  Restauration  d'Olympie.  Intéressant,  —  Salomon  ReinaCH  et  POT- 
TIER,  La  Nécropole  de  Myrina.  Découvertes  importantes.  —  Gartault,  Terres 
cuites  grecques.  Pour  le  grand  public.  —  Pottier  ,  Les  statuettes  de  terre  cuite 
dans  l'antiquité.  Ingénieux.  —  Dumont  et  Ghaplain,  Les  Céramiques  de  la 
Grèce  propre.  Très  important.  —  Rayet,  Etudes  d'archéologie  et  d'art,  recueil 

35  de  grande  valeur.  —  Rayet  et  Gollignon,  Histoire  de  la  Céramique  grecque. 
Très  important.  —  Allègre,  Etude  sur  la  déesse  grecque  Tyché.  Bon.  —  Salo- 
mon Reinagh,  Esquisses  archéologiques.  Recueil  intéressant.  —  S.  Reinagh, 
Bibliothèque  des  Monuments  figurés  grecs  et  romains,  vol.  I  et  II.  Réimpressions 
importantes.  —  Diehl,  Excursions  archéologiques  en  Grèce.  Intéressant.  — 

40  Haussoullier,  Athènes  et  ses  environs;  la  Grèce  continentale  et  les  lies.  Guides 

excellents.—  Babelon,   Catalogue  des  monnaies  grecques  de  la  Bibliothèque 

,  nationale.   Important.  —  Serre,  La  trière  athénienne  ;  Les  marines  de  guerre 

de  l'antiquité  et  du  moyen-âge  ;  Etudes  sur  l'histoire  militaire  et  maintime  des 

Grecs  et  des  Romains.  Bons  à  consulter.  —  III.  Grammaire,  paléographie, 

45  critique.  Victor  Henry,  Précis  de  grammaire  comparée  du  grec  et  du  latin. 
Clair  et  neuf.  —  PsiCHARI,  Essais  de  grammaire  historique  néo-grecque.  Im- 
portant. —  Parmentier,  Les  substantifs  et  les  adjectifs  en  e;  dans  la  langue 
d'Homère  et  d'Hésiode.  Bon.  —  D'Eichthal,  La  langue  grecque.  Recueil  inté- 
ressant. —  Berthelot  et  Ruelle,   Collection  des  Anciens  a'chimistes  grecs. 

60  lin  portant.  —  Ruelle,  Aafiatrxtou  ôtâûo-/ou  àuoptai  xai  À'j(T£tî.  —  WeiL,  Plai- 
doyers politiques  de  Démosthène  IL  —  Alfred  GROISET,  Thucydide  I.  —  Max 
Egger  et  DesrousSEaUX,  Denys  d'Halicarnasse,  Jugement  sur  Lgsias.  Très 
bonnes    éditions.  —  Bonnet,    Nar ratio  de    Mii'aculo  a  Michaele   archangelo 
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)honis  patrato.  Bon.  —  Jules  Nicole,  Les  scolies  genevoises  de  l'Iliade.  Très 
important.  —  Edouard  Bouvy,  Poètes  et  Mélodes.  Important.  —  Ghaignet, 
Essais  de  métrique  grecque.  Faible.  —  IIAVET-DUVAU,  Cours  élémentaire  de  mé- 
trique grecque  et  latine.  Clair  et  précis.  —  Omont,  Fac-similés  des  manuscrits 
grecs  datés  de  la  Bibliothèque  nationale.  Important.  —  CuGUEL,  Eléments  de  6 
paléographie  grecque.  Bon  résumé  de  Gardthansen.  —  Salomon  Reinach, 
Ti-aitc  d'épigraphie  grecque.  Sera  le  bienvenu.  —  E.  Legrand,  Bibliographie 
hellénique.  Très  important.  —  IV.  Littérature  latine.  Boissier,  La  Fin  du 
paganisme.  Magistral.  —  Fabia,  Les  Prologues  de  férence.  Minutieux  et  bien 
étudié.  —  Vallat,  Quomodo  Mcnandrum ,  quoad  praecipuarum  personarum  10 
mores,  Terentius  transtulerit.  Faible.  —  Causeret,  Etude  sur  la  langue  de  la 
rhétorique  et  de  la  critique  littéraire  dans  Cicéron.  Venu  trop  tôt.  —  Gasquy, 

Cicéron  jurisconsulte.  Bon.  —  PoiRET,  Essai  sur  l'éloquence  judiciaire  à  Home 
pendant  la  République;  Horace,  Etude  psychologique  et  littéraire.  Intéressants. 

—  RiGAL,  M.  T.  Cicero  quatenus  artium  optimarum  amator  cxstiterit  ;  Bertrand  ,  16 
Cicéron  artiste.  A  consulter.  —  Théodore  Reinach,  De  Archia  poeta.  Original. 

—  Lacour-Gayeï,  De  P.  Clodio  Pulchro  tribuno  plebis.  Intéressant.  —  JuL- 
LIEN,  Les  proftsscui-s  de  littérature  dans  l'ancienne  Rome;  De  L.  Cornelio  Balbo 
Maiore.  Bons.  —  Gasquv,  De  M.  T.  Ciceronis  pro  L.  Cornelio  Balbo  oratione  ; 
FaBIA,  De  Orationibus  quae  sunt  in  Commentariis  Caesaris  de  Bello  Gallico  ;  20 
Uri  ,  Quatenus  apud  Sallustium  sermonis  lalini  plebei  aut  colidiani  vestigia  ap- 
pareant;  Thiaucourt,  Etude  sur  la  Conjuration  de  Catilina  de  Salluste.  Bons 

à  consulter.  —  PleSSIS,  Etudes  critiques  sur  Properce  el  ses  Elégies.  Impor- 
tant. —  SOURIAU,  De  Deorum  ministeriis  in  Pharsalia;  DONCIEGX,  De  Tibulli 
amoribus  ;  LansON,  De  Manilio  poêla  eiusque  ingenio  ;  Causeret,  De  Phaedri  25 
srrmone  grammalicae  observationcs.  De  bons  résumés.  —  HOCHART,  De  l'au- 
thenticité des  Annales  et  des  Histoires  de  Tacite.  Faux.  —  MONCEAUX,  Apulée. 
Pour  le  grand  public.  —  Rogheblave,  De  M.  Fabio  Quintiliano  L.  Annaei 
Senecae  iudice;  MORiLLOT,  De  Plinii  Minoris  eloquentia;  Droz,  De  M.  Cornelii 
Frontonis  Institutione  oratoria.  A  consulter.  —  DOSSON,  Etude  sur  Quinte-Curce.  30 
Important.  —  Robert,  De  Cassii  Severi  eloquentia.  Bon.  —  Gimazane,  Am- 
mien  Marcellin.  Assez  complet.  —  Barberet,  De  Columella  vita  et  scriptis. 
Des  parties  intéressantes.  —  Puegh,  Prudence;  De  Paulini  Nolani  Aiiso- 
7iiique  epistularum  commercio  et  communibus  studiis.  Eloges.  —  Charles  Nl- 
SARD,  Venance  Fortunat,  louable  malgré  quelques  défauts.  —  Bouvy,  Z)e  35 
.'^.  Isidoro  Pelusiota  libri  très.  A  consulter.  —  V.  Antiquités  romaines. 
LemONNIER,  Etude  historique  sur  la  condition  privée  des  affranchis  aux  trois 
premiers  siècles  de  l'Empire.  Très  important.  LÉCRIVAIN,  Le  Sénat  romain 
depuis  Dioclétien  ;  De  agris  publicis  imperatoriisque  ab  Augusti  lempore  usque  ad 
flnem  iinperii  Romani.  Travaux  remarquables.  Lacour-Gayet,  Antnnin  le  40 
Pieux  et  son  temps.  Excellent.  Guiraud,  Les  Assemblées  provinciales  dans  l'Em- 
pire romain.  Sagace  et  profond.  Jean  Réville,  La  religion  à  Rome  sous  les 
Sévères.  Bon.  ROBIOU  et  Delaunay,  Les  Institutions  de  l'ancienne  Rome  ;  MOR- 
LOT,  Précis  des  institutions  politiques  de  Rome.  Manuels  satisfaisants.  Poiret, 
De  Centumviris  et  causis  centumviralibus.  Passable.  IIumbert,  Essai  sur  les  45 
finances  et  la  comptabilité  publique  chez  les  Romains.  Remarquable.  Thibaut, 
Les  douanes  chez  les  Romains,  d'après  Cagnat.  Esmein,  D7'oit  romain.  Éloge. 
MaSSON,  Les  corporations  romaines.  Incomplet.  SxEMLEB,  Des  collèges  d'Arti- 
sans. Peu  de  nouveau.  Appleton,  Histoire  de  la  propriété  prétorienne  et  de 
l'action  Publicienne.  Très  bon.  Lacombe,  La  Famille  dans  la  société  romaine.  50 
Exagéré.  CoSNEau,  De  Romanis  Viis  in  Numidia.  Incomplet.  Pallu  DE  Les- 
SERT,  Les  Gouverneurs  de  Maurélanie.  Excellent.  Tissot-Reinach,  Géographie 
comparée  de   la   province  romaine  d'Afrique   IL  C horographie,   Réseau  routier. 
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Ouvrage  capital.  Espérandieu,  Épigraphie  romaine  du  Poitou  et  de  la  Saîn- 
tonge  ;  Inscriptions  de  la  Cité  des  Lemovices.  Mowat  ,  [Notice  cpigraphique  de 
diverses  antiquités  gallo-romaines  ;  LebÈGUE,  Épigraphie  de  Narbonne  ;  Lejay, 
Inscriptions  antiques  de    la   Côte  d''Or;  Vaillakt,  Epigraphie  de  la  Morinie  ; 

5  JuLLiAN,  Inscriptions  romaines  de  Bordeaux.  Excellents  recueils.  Mcla7iges 
Renier  Analyse.  Cagnat,  L'Année  épigraphique.  Rend  de  grands  services. 
GOYAU,  Chronologie  de  l'Empire  romain.  Utile.  Babelon,  Description  historique 
et  chronologique  des  Monnaies  de  la  République  romaine,  vulgairement  appelées 
consulaires.   Remarquable.   Stoffel,  Histoire  de  Jules  César.  Bon.  IIeuzey, 

10  Les  Opérations  militaires  de  Jules  César.  De  haute  valeur.  Martha,  L'Art 
étrusque.  Éloge.  VI.  Grammaire,  paléograpliie,  critique.  Bonnet,  Le  Latin  de 
Grégoire  de  Tours.  Ouvrage  qui  fait  époque.  Régnier,  De  la  latinité  des  Ser- 
mons de  saint  Augustin.  Pas  assez  approfondi.  Ernault,  Du  parfait  en  grec 
et  en  latin.  Bon.  Ernault,  De  Virgilio  Marone  grammaticoTolosano ;  Bourgier, 

15  De  praepositione  Ad  casuali  in  lalinitate  aem  Merovingici ;  DOSSON,  De  participa 
gerundivi  anliquissima  vi  vnmutataque  pos-tetHus  signiftcatione  et  usu  quodam  re- 
conditiorc;  VERNiER/£)é  Senariis  Italicis.  Bons  à  consulter.  De  la  Ville  de 
MiRMONT,  D.  M.  Ausonii  Mosella.  Éloge.  PlessiS,  De  Ilalici  Iliade  latina. 
Excellent.  Antoine,  M.  T.  Ciceronis  ad  Quintum  fratrem,  epislola  prima;  Sal- 

20  luste,  Catilina.  MauriGE  ALBERT,  Horace,  Ars  poetica;  HiLD,  D.  Junii  Juvcnalis 
Salira  septima  ;  IJRI,  Même  satire.  RlEMANN-HOMOLLE,  Tite-Live,  1.  xxvi-XXX. 
D'excellentes  éditions.  Gagnât,  Cours  d'épigraphie  latine.  Clair  et  pratique. 
Prou,  Manuel  de  paléographie  latine  et  française  du  VI'^  au  XVII'  siècle.  Pas- 
sable. CLÉDat,   Collection  de  reproductions  de  manuscrits.   Catulle,    Bibl.    A'at. 

25  4/ii37.  Pas  tout  à  fait  réussi.  Delisle,  Catalogue  des  Manuscrits  des  fonds  Libri 
et  Barrois.  Excellent.  \  Gôrôg  nyelvtan  (Grammaire  grecque,  2"  éd.)  par 
I.  Maywald  [Bédiss].  Bon.  1[  Traduction  hongroise  de  l'Iliade,  extraits  par 
I.  Csengeri;  L'Odyssée,  par  Gyomlay  [I.  Dôczi].  Le  grec  étant  rendu  facul- 
tatif dans  les  Lycées,  ces  traductions  en  prose  devront  remplacer  l'origi- 

30  nai!  ^  Latin  phraseologia  (Phraséologie  latine)  de  Meisner  trad.  par  Burian 
[Pozder].  A  recommander.  ^  Herodoios  Keleti  utja  (Itinéraire  d'Hérodote  en 
Orient)  par  Robert  P'rôhlich  [Tôth].  Beaucoup  de  travail,  ^i  Az  Amphiihea- 
trum  es  az  amphilheatralis  jâtékok  (L'Amphithéâtre  et  les  jeux  scéniques)  par 
NiKOLics;  Micia  ismertetèse  (Étude  sur  la  ville  Micia-Veczel)  par  Paul  Kiraly 

35  [KuzsinszkyJ.  Pour  les  élèves  des  lycées,  f  Nécrologie  de  Riemann  par  Theisz. 
t1[  2*=  fasc.  Salluste  et  l'historiographie  romaine  [L  Cserép].  Fin  dans  le 
3«  fasc.  Les  historiens  avant  Salluste;  la  vie  et  les  œuvres  de  Salluste 
d'après  les  sources  anciennes;  son  caractère  et  son  authenticité;  la  com- 
position et  le  style;  les  introductions  à  la  conjuration  de  Catilina  et  à 

40  Jugurtha.  f  Q.  Horatii  Flacci  carmina  edidit  Carolus  Pozder  [G.  Némethy].  Très 
bon.  t  Discours  de  M.  Thewrewk  de  Ponor  prononcé  à  la  réunion  générale 
de  la  Société  philologique.  Nécrologie  de  Gsiky,  écrivain  dramatique,  tra- 
ducteur de  Sophocle  et  de  Plante,  de  Ilunfalvy  qui  avant  de  devenir  le  fon- 
dateur de  la  philologie  comparée  finno-magyare,  a  publié  plusieurs  travaux 

45  sur  l'antiquité  classique.  Préparation  d'un  Dictionnaire  de  la  latinité  hon- 
groise. ^%  3"  fasc.  Sz-emelvények  Thukydidesbol  (Morceaux  choisis  de  Thucydide, 
trad.  hongroise),  par  Szilasi  [Pecz  et  Pozder].  Bon,  quelques  critiques  de 
détail.  ^  Latin  olvasô  eégyakorlu  kunyv  (Livre  de  lectiire  et  d'exercices  latins) 
par  1.  David,  6»  éd.  [Bôdiss].  Utile,  t  Çicéron,  De  Finibus  dans  les  classes,  par 

50  P.  Némethy  [Cserép].  De  bons  conseils,  y^  4»  fasc.  Persius  [I.  llegedlïs]. 
Suite  dans  fasc.  o,  6-7.  Apologie  de  Perse  contre  les  attaques  de  Nisard, 
L'auteur  traite  en  cinq  chapitres  de  la  philosophie  de  Perse  et  la  compare 
avec  celle  d'Horace,  du  caractère  de  l'époque  où  Perse  s'est  formé,  de  la  vie 
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de  Perse  sous  Tinfluence  de  Cornutus,  du  stoïcisme  du  poète,  de  l'origi- 
nalité du  poète,  f  Ulpia  Trajana  Augusta  colonia  Dacica  Sarmizegetusu  Melro- 
polis;  et  Gyulafehérvar  lôrlénete  4  (Histoire  de  Gyulafeliérvâr-Apulum  dans 
l'antiquité),  par  Paul  Kiraly  [R.  Frôhlich],  Ce  sont  plutôt  deux  monogra- 
phies de  la  Dacie  que  des  deux  villes  en  question.  Beaucoup  d'erreurs  5 
dans  le  détail.  |  Pindaros,  par  Hornyânszky  [G.  Némethy].  Rien  de  nou- 
veau. 1[  Aiskhylos  Persdk  cz.  tràgédiâjànak  bevezelô  Kar-  éneke  (Traduction  en 
vers  du  premier  chœur  des  Perses),  par  Borsos  [Kerekes].  Pas  assez  soigné. 
Kf  5«  fasc.  Villes  de  Pannonie  soumises  au  droit  romain  [Kuzsinszky].  Énu- 
mération  des  coloniae  et  municipia  de  la  Pannonie.  Les  vicissitudes  par  lO 
lesquelles  ces  cités  ont  passé,  d'après  le  G.  I.  L.  \  ÔsszefûggG  részek  Thiikydides 
miivébôl  (Morceaux  choisis  de  Thucydide,  trad.  hongroise),  par  I.  Hegedûs 
[Barlal].  Le  choix  est  bon,  mais  la  traduction  n'est  pas  toujours  exacte.  % 
De  forma  et  nalura  verborum  deponentium,   scripsit   J.  BoDiss  [Pruzsinszky]. 
Intéressant  et  bien  écrit.  ^  Ilomeros  Odysseàja  II.  ének  (Traduction  en  vers  15 
du  2»  chant  de  l'Odyssée),  par  Kutrugz;  Traduction  du  VI'  chant  de  l'Iliade 
par  JÂNOSi;  Traduction  du  IV'  chant  de  l'Iliade  par  Kempf  [Bôdiss].  La  pre- 
mière de  ces  traductions  est  passable,  la  deuxième  insuffisante,  la  troisième 
excellente.  ^[^  6«  et  7°  fasc.  Szabô  Istvân  [Csaplâr].  La  vie  et  les  œuvres  de 
Szabô,  le  premier  traducteur  d'Homère  en  Hongrie  (1801-1892).  ^  Szôveg-  20 
javitàsok  Kilikiai  Oppianushoz  [R.  Vâri].  L'auteur  prépare  pour  la  Biblio- 
theca  Teubneriana  une  édition    des  Halieutica   d'Oppien    basée   sur   la 
collation  de  dix-huit  manuscrits.  Quelques  conjectures  :  L  46  :  K\jvbç(pour 
•jrupo;);  I.  115  et  262  :  Xcixva;    et   TiÉxpa;  (pour  AÎfAvatç   et  uÉTpaiç);  établit    les 
endroits  où  il  faut  écrire  au  plur.  datif  a-.ç  ou  ri;;  où  il  faut  ajouter  l'v  para-  25 
gogicum;  où  il  faut  lire  dans  les  composés  Çiiv  ou  auv;  I.  73.  IXf.xoiT-e  (pour 
lXviy.ot;  [isy.  ^  Cala  bôles   mandatai  (Distiques  de  Gaton,   texte  latin  et  tra- 
duction hongroise)  par  G.  Némethy  [E.  ReményiJ.  L'édition  est  définitive, 
la  traduction  et  le  commentaire  sont  excellents.  ^  Gôrdg  hitéleti  s  magân- 
régiségek  es  a  gôrôg  miiveézet  tôrlénele  (Précis  des  antiquités  grecques,  suivi  30 
d'une  histoire  de  l'art  grec)  par  Szerelemeegyi  [Pozder].  Livre  de  classe 
où  il  y  a  beaucoup  d'erreurs.  ^  Sophoclis  Aniigona,  edidit  G.  Kassai  [DôcziJ. 
Beaucoup  de  soin.  ^  La  littérature  philologique  en  Hongrie,  1891  [A.  Helle- 
brant].  Bibliographie  de  tous  les  livres  et  articles  concernant  les  langues 
et  les  littératures,  2096  numéros.  ^^  8*  fasc.  Les  Amours  d'Ovide  [G.  Né-  35 
methyj.  Suite  dans  le  fasc.  9-10.  Fait  partie  d'une  monographie  sur  Ovide. 
Démontre  les  progrès  constants  dans  ces  Élégies  et  le  rapport  étroit  entre 
plusieurs  d'elles.  %  Conjectures  à  l'Antigone  de  Sophocle  [Kassai].  V.  269  : 
of;  (pour  0;);  V.  1035   :  Ttpôî  ô'au  toO  ylvouç  (pour   xwv    S'ÛTiai    yévou;)  ;  V.  1097  : 
àiY)  xapâÇai  xapSt'av  SEtvôxepâ  ye  (pour  Tcxxâ^oii  0'JtAÔv  èvôetvô)  nâpa).  ^  Une  édition  40 
anglaise  de  Quintilien  :  M.  Fabi  Quintiliani...  liber  X  by  Peterson  [Pozder]. 
Très   bon.  ^  Homéros  Iliàsa  (L'Iliade  d'Homère,  traduction  en   vers)   par 
Kempf  [G.  Pecz].  A  louer  malgré  quelques  défauts,  f  T.  Livii  aburbe  condita 
libri  éd.   St.  David  lib.  XXVI-XXX  continens   [Némethy].   Bon.  H  Scholia 
x>etera  in  Nicandri  ^/ea;i/)/iarmaca.  Recensioiiem  ab  Eugénie  Abel  incohatam  45 
ad  finem  perduxit  Rudolfus  Vâri  [Némethy].  Première  édition  critique,  qui 
puisse  compter.^  Euripidész,  Ifigeneja Auliszban  (Traduction  de  l'Iphigônieen 
Aulis  d'Euripide)  par  Rado  [Reményi].  Réussi.  %  Pausanias  es  ûtleirasa  Kiild- 
nôsen  mint  mïUdricneti  forrâs  (Pausanias  et  son  œuvre   comme  source  de 
l'histoire  de  l'art)  par  Kapossy  [Bôdiss].  Fait  d'après  les  meilleurs  ouvrages.  50 
^ir9eet  10»  fasc.  La  Plainte  d'Ariane  [Loôsz].  Démontre  ce  que  le  poète  épique 
Zrinyi  a  emprunté  à  Ovide  et  à  Catulle  dans  son  élégie  :  La  plainte  d'Ariane. 
Il  Contributions  au  "Latinitatis  Ilungarorum  Dictionarium  ,,  [Jakoblovics], 
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Liste  des  mots  qui  pourront  figurer  dans  ce  Dictionnaire  dont  la  Société 
philologique  de  Budapest  s'occupe  depuis  quelque  temps.  ^  A  Bornai 
kijltehzet  tôrtcnete  (Histoire  de  la  poésie  romaine)  par  Ribbeck,  traduit  en 
hongrois  par  G.  Csiky;  2  vol.  [Pozder].  Analyse;  la  traduction  est  réussie. 

5  ^  Latin  elemek  a  magyar  n\jdvben  (Éléments  latins  en  hongrois)  par  KovÂCS 
[Balassa].  Manqué.  ^  Praeparalio  Sallustius  lugurthâjàhoz  (Préparation  à 
Jugurtha  de  Sallusle)  par  Telmànyi  [Pozder].  Bon.  f  Cicero  egy  viiâs  helyéhcz 
(Un  passage  discuté  do  Gicéron;  ad  Atticum  XI.  20,  etiam  Sallustio  ignovit, 
ne  peut  se  rapporter  qu'à  l'historien  Salluste)  par  Cserép  [Németh:y].  Plau- 

10  sible.  If  A  rnmai  szi'moklat  tôrlcnelc  a  csakzârsâg  korâig  (L'Éloquence  romaine 
jusqu'à  l'Empire)  par  Iangsô  [Bédiss].  Médiocre.  I.  Kont, 

BELGIQUE 

*5  Rédacteur  général  :  Paul  Thomas. 

Annales  de  la  Société  archéologique  de  Namur.  T.  19,  &uile  (1891). 
Villas  belgo-romaines  de  Maillon  [A.  Mahieu]  [avec  carte  et  pi.).  Maillon 
renferme  les  ruines  de  trois  villas  du  commencement  du  m»  s.  au  plus 

20  tard.  Description  de  deux  d'entre  elles  :  celles  de  Al  Sauvenière  et  de 
Maharée-Arclies  ;  objets  trouvés  dans  la  première  en  1888,  entre  autres  un 
grand  bronze  d'Hadrien,  un  moyen  bronze  de  Trajan  et  un  petit  bronze  de 
Maxime  Magne.  Renseignements  relatifs  aux  établissements  figurant  sur  la 
carte  archéologique  de  Maillen.  \  Les  cimetières  de  la  forteresse  d'Eprave, 

25  la  Croix-Rouge   [Alfred  Béquet]  (avec  pL).  Servirent  aux  inhumations  du 
iv»  au  vii«  s.;  plus  de  oOO  sépultures,  plus  de  1200  objets;  description. 
\  Monnaies  récemment  découvertes  dans  las  cimetières  francs  d'Éprave 
[Georges  Cumont].  Petite  monnaie  de  Théodéric,  r.  des  Gothes,  et  trions  " 
de  Justinien;  le  cimetière  a  bien  servi  aux  inhumations  jusqu'au  vii^  s. 

30  Alphonse  Roersgh. 

Bulletins  de  l'Académie  royale  des  sciences,  des  lettres  et  des 
beaux-arts  de  Belgique.  62»  année.  3»  série,  t.  23.  Note  sur  le  livre  de 
Boisacq,  Les  dialectes  doriens  [A.  Wagener].  Travail  très  complet  ;  on 
regrette  seulement  que  l'auteur  ait  fait  une  œuvre  peut-être  un  peu  trop 

35  impersonnelle.  \  Rapport  sur  un  mémoire  de  V.  Chauvin  intitulé  Le 
scopclisme.  [A.  Rivier].  Approuve  la  thèse  de  l'auteur,  en  y  ajoutant  quel- 
ques observations.  ^  Le  scopélisme  [Victor  Chauvin].  Le  scopélismefUlpien 
dans  le  Digeste,  M,  11,  9)  est  simplement  une  défense  de  cultiver  avec 
menace  de  mort.  ^  Note  sur  le  livre  de  Waltzing,  Le  recueil  général  des  ins- 

40  criptions  latines  et  l'épigraphie  latine  depuis  cinquante  ans  [G.  Kurth].  Instructif 
et  intéressant;  riche  bibliographie.  ^1[  T.  21.  Note  sur  le  Recueil  des  infcriptions 
juridiques  grecques,  par  Dareste,  Haussoullier  et  Th.  Reinagh  [Edm.  Mar- 
chai]. Publication  importante,  f  Rapports  sur  un  mémoire  de  L.  Parmentier 
intitulé  Euripide  et  Anaxagore  [A.  Wagener,  P.  Willems  et  .1.  Slecher].  Avis 

45  favorable.  Wagener  estime  que,  sur  plusieurs  points,  l'auteur  est  arrivé 
à  des  résultats  extrêmement  probables;  l'influence  d'Anaxagore  sur  Euri- 
pide doit  avoir  été  considérable  ;  quelques  réserves.  ^  Rapport  sur  un 
mémoire  de  II.  Francotïe,  intitulé  L'organisation  de  la  cité  athénienne  et  la 
réforme  de  Clisthcnes  [P.  Willems,  A.  AVagener  et  L.  Vanderkinderej.  Avis 

50  favorable.  Willems  :  l'auteur  connaît  bien  les  sources  et  les  travaux 
modernes  ;  il  fait  preuve  d'une  saine  critique  et  d'un  véritable  sens  juri- 
dique. D'après  W^agener,  le  travail  est  trop  étendu.  Vanderkindere  trouve 
que  Fr.  a  mal  compris  le  développement  de  la  démocratie  à  Athènes  et 
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conteste  en  outre  l'exactitude  de  certains  détails,  f  Rapports  sur  un 
naémoire  de  Waltzing,  intitulé  Découverte  archéologique  à  Foy.  Une  inscrip- 
tion latine  inédite  [A.  Wagener,  P.  Willems  et  G.  Kurtb].  L'inscription  est 
intéressante;  le  commentaire  savant,  ingénieux  et  complet,  f  Découverte 
archéologique  à  Foy.  Une  inscription  latine  inédite  [J.  P.  Waltzing].  Cette  8 
inscription  (probablement  du  i"  siècle  ap.  J.-C.)  est  ainsi  conçue  :  «  Deo 
En[t]arabo  et  Genio  (centuriae)  Ollodag(i),  porticum,  quam  Velugnius 
Iiigenuus  promiserat,  post  obitum  eius  Sollavius  Victor  fll(ius)  adoptivos 
fecit.  »  W.  y  ajoute  un  commentaire  détaillé.  P.  Thomas. 

Bulletin  des  commissions  royales  d'art  et  d'archéologie.  31«  année  10 
(1892).   Marchienne-au-Pont  et  la  Sambre  à  l'époque  romaine.  Cimetière 
belgo-romain  [D.  A.  Van  Bastelaer]  <avec  1  pl.>.  Les  découvertes  faites 
à  Marchienne-au-Pont  prouvent  que  les  Romains  s'y  étaient  établis.  Un 
chemin  antique  suivait  la  Sambre  depuis  sa  source  jusqu'à  son  confluent 
avec  la  Meuse,  à  Namur.  Cette  rivière  était  guéable  en  plusieurs  endroits;  15 
elle  n'était  guère  navigable  que  pour  les  bateaux  plats.  Catalogue  des 
objets  transmis  au  cimetière  belgo-romain  de  Marchienne  et  déposés  au 
Musée  de  Charleroi  :  poteries,  objets  de  verre,  tube  en  os  tourné,  médaille 
d'Adrien  (moyen  bronze)  et  médaille  de  Lucillia  (moyen  bronze).  %  Épigra- 
phie  romaine  de  la  Belgique  (suite)  |H.  Schuermans]<avec  1  pl.>Inscrip-  20 
tiou  romaine  découverte  à  Foy,  près  de  Bastagne  <  v.  plus  haut.  Bulletins 
de  l'Académie  royale  de  Belgique,  t.  24  >.  Notice  sur  les  découvertes  ar- 
chéologiques faites  à   Foy.  Commentaire  sur  l'inscription.  Sch.  attribue 
celle-ci  au  2»,  et  non  au  1"  s.  ap.  J.-C.  Il  lit  enakabo,  non  entarabo,  et 
sOLLANivs,  non  sollavivs;  il  rattache  à  ce  Sollanius  les  personnages  des  25 
inscriptions  d'Arlon,  n»*  64  et  67.  P.  T. 

Bulletin  de  l'Institut  archéologique  liégeois  T.  23.  1"  livr.  (1892). 
Sceau  d'oculiste  romain  trouvé  à  noulain-l'Évèque  [S.].  Réponse  à  certai- 
nes réserves  formulées  par  Robert  Mowat  au  sujet  de  la  description  <  Bull, 
d.  comm.  roy.  d'art  et  d'archéol.  XXII,  p.  301  >  d'un  sceau  d'oculiste  romain  30 
acquis  par  le  musée  de  l'Inst.  arch.  liégeois.  Le  monument  renferme  la 
désignation  de  2  remèdes  :  crocodes  et  basilium  opobalsamatum.  Descrip- 
tion de  tablettes  de  pierre  du  musée  de  Liège  ayant  probablement  servi  à 
des  oculistes.  Alphonse  Roersch. 

Mémoires  couronnés  et  d'autres  mémoires  publiés  par  l'Académie  35 
royale  des  sciences,  des  lettres  et  des  beaux-arts  de  Belgique. 

Collection  in-8''.  T.  4G.  Notes  et  conjectures  sur  Manilius  |P.  ThomasJ. 
Examen  de  vingt-deux  passages  au  point  de  vue  de  la  critique  et  de  l'in- 
terprétation. .  P.  Thomas. 

Muséon  (Le).  T.  11  (1892).  Essai  de  rythmique  comparée  (suite)  [R.  de  la  40 
GrasserieJ.  <Cf.  R.  d.  R.,  16,  200,  1  >.  ^  La  chronologie  des  rois  de  Citium 
[E.  BabelonJ.  Précise  les  principaux  traits  de  l'histoire  de  Cypre  pendant  la 
période  où  Athènes  et  les  Perses  Âchéménides  se  disputaient  la  possession 
de  cette  île.  ^  J.  P.  Waltzing,  Le  recueil  général  des  inscriptions  latines  et 
l'épigraphie  latine  depuis  cinquante  ans  [P.  Willems].  Utile.  P.  T.        45 

Revue  belge  de  numismatique.  48»  année  (1892).  Étude  sur  les  procédés 
de  fabrication  des  monnaies  anciennes  [V.  Lemaire].  Les  coins  d'acier 
étaient  déjà  connus  des  Grecs.  La  fabrication  des  monnaies  et  des  mé- 
dailles, chez  les  Grecs  et  les  Romains,  devait  être  beaucoup  plus  avancée 
qu'on  ne  l'admet  généralement.  ^  Numismatique  africaine  [L.  Charrier]  50 
<avcc  lig.  >.  Monnaie  inédite  de  Lepte  ou  Telepte;  moyen  bronze  de  Mi- 
cipsa.  1  Numismatique  d'Edesse  en  Mésopotamie  [E.  Babelon].  Rectifie  et 
complète  en  certains  points  les  travaux  de  Bayer,  Viscouti,  Ch.  Lenor- 
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niant,  V.  Langlois,  von  Gutschmid,  R.  Duval,  etc.  ^  Monnaies  grecques  et 
médailles  modernes  [Aug.  Delbeke]  <  avec  flgg.  >.  Considérations  esthéti- 
ques; rapports  entre  la  numismatique  et  l'art  des  Grecs.  P.  T. 
Revue  de  l'Instruction  publique.  T.  35  (1892).  1"  11  vr.  Les  lettres  de 

5  Julien  au  philosophe  Eustathios  [F.  C(umont)].  La  39°  lettre  de  Julien  est 
adressée  non  au  philosophe  Maxime,  mais  au  philosophe  Eustathios,  comme 
le  prouve  l'adresse  qu'elle  porte  dans  le  cod.  Paris,  gr.  963;  elle  est  en  rap- 
port avec  la  lettre  n»  76.  La  prétendue  lettre  de  Julien  à  Libanius  (n*  72 
éd.  Uertlein)  est  en  réalité  une  lettre  d'Eustathios  à  l'empereur.  ^  Riemann 

10  et  GOELZER,  La  deuxième  année  de  grec.  Grammaire  grecque  complète  [Em.  Boi- 
sacq].  Les  auteurs  n'ont  pas  tenu  compte  des  progrès  de  la  grammaire 
comparée;  de  là  de  nombreuses  erreurs.  D'autre  part,  cette  grammaire 
a  le  mérite  de  ne  contenir  que  des  formes  strictement  attiques.  1[  V.  Gasa- 
GRANDi,  Le  Minores  gentes  ed  i  Patres  minorum  genlium  [S.  H.].  Trop  hypo- 

15  thétique  et  trop  prolixe.  Appendice  fort  intéressant,  où  est  proposée  une 
nouvelle  restitution  d'un  passage  de  Festus.  ^  D.  B.  Monro,  A  Grammar 
of  the  homeric  dialect,  2«  édition  [J.  Keelhofl'].  Édition  corrigée  et  augmentée 
de  cet  excellent  ouvrage.  tH  2»  livr.  Note  sur  la  prononciation  du  grec 
[J.  K.].  Extrait  d'une  lettre  adressée  à  l'auteur  du  précédent  article  [Em. 

20  Burnouf].  Plaidoyer  en  faveur  de  la  prononciation  des  Grecs  modernes. 
1  Théod.  Rbinach,  Milhridate  Eupalor,  roi  de  Pont  [F.  C.].  Livre  original  et 
sous  certains  rapports  entièrement  neuf.  L'auteur  a  étudié  sou  sujet  sous 
tous  ses  aspects.  Il  aurait  pu  insister  davantage  sur  la  persistance  des  tra- 
ditions gouvernementales  en  Asie.  Aperçus  profonds;  style  coloré  et  pit- 

25  toresque.  ^  G.  Goyau,  Chronologie  de  l'Empire  romain  [Ad.  De  Ceuleneer]. 
Travail  utile,  bien  conçu  et  exécuté  avec  soin.  Le  rp.  y  fournit  quelques 
additions.  ^  Richard  Wagner,  Epiloma  Valicana  ex  ApoUodori  '  bibliolheca 
[L.  Parmentier].  Le  rp.  signale  l'importance  de  la  découverte  du  ms.  du 
Vatican.  Dans  la  dissertation  jointe  à  son  éd.,  W,  a  fait  faire  un  grand  pas 

30  à  l'étude  des  sources  d'ApoUodore.  |  J.  Lemoine,  Deux  cents  fables  choisies 
d'Ésope,  avec  notes  et  lexique  [J,  P.  WaltzingJ.  Bonne  édition  classique. 
Quelques  critiques.  ^  R.  G.  Jebb,  Sophocles,  pars  IV  :  The  Philoctetes  [J.  Keel- 
hoffj.  Édition  de  la  plus  haute  valeur.  ^^  3«  livr.  El  5'ouv  peut-il  être 
synonyme  de  El  oï  [/.Vj?  [J.  Keelhoff].  El  5'oyv,  avec  ou  sans  verbe  exprimé, 

35  n'a  point  le  sens  de  el  5a  p-r,,  mais  =  «  mais  (et)  si  réellement.  »  Si  le 
verbe  n'est  pas  exprimé,  il  faut  sous-ent.  le  verbe  de  la  phrase  précé- 
dente. H  Oratores  Fetiales  [P.  Thomas].  Lire  dans  Gic,  De  legibus,  II, 
9,  21  :  «  Foederum,  pacis,  belli,  indotiarum  oratores  fetiales  iudices,  non- 
tii  sunto,    etc.  »   Oratores    fetiales  =  legati   fetiales  =z  fetiales    tout    court,   f 

40  Sur  la  négation  explétive  [J.  Delbœufj.  Soph.,  Antig.,  v.  4,  il  faut  con- 
server la  leçon  o'jt'  àV^;  a-csp.  Cf.  Eurip.,  fr.  de  l'Erechthée,  n"  360  Nauck, 
2"  éd.  ^  Étude  critique  sur  l'opuscule  de  aleatorihus,  par  les  Membres  du  Sé- 
minaire d'histoire  ecclésiastique  de  l'Université  de  Louvain  [Ad.  De  Ceule- 
neer]. Travail  scientilique  d'une  valeur  sérieuse.  Le  rp.  en  adopte  les  prin- 

45  cipales  conclusions  (savoir  que  l'opuscule  est  une  homélie  pronoucée  dans 
une  église  de  Rome  par  un  pontife  rouiain  postérieur  à  saint  Cyprien,  entre 
2o0  et  3o0  ap.  J.-G.).  ^  J.  P.  Waltzing,  Le  recueil  général  des  inscriptions  la- 
lines  et  l'épigraphic  latine  depuis  cinquante  ans  [Ad.  De  Ceuleneer].  Ouvrage 
diune  érudition  aussi  solide  qu'étendue,  qui  complète  heureusement  l'his- 

50  toire  de  l'épigraphie  de  M.  de  la  Blanchère.  ^  IIûlsen  et  Lindner,  Die  Al- 
liaschlacht,  eine  lopographische  Studie  [Ad.  De  Ceuleneer].  Résultats  con- 
cluants :  la  bataille  n'a  pu  se  livrer  que  sur  la  rive  droite  du  Tibre.  ^ 
M.  Manitius,  Geschichle  der  Christlich-lateinischen   Poésie   bis  zur  Mittc  des 
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VIII  Jahrhunderts  [H.  Pirenne].  Ce  livre  est  moins  une  histoire  qu'un  cata- 
logue raisonné:  il  ne  satisfera  complètement  ni  les  érudils  ni  le  grand  pu- 
blic. L'auteur  connaît  bien  son  sujet,  mais  il  ne  le  domine  pas.  ff  4«  livr. 
Une  lettre  de  Symmaque  concernant  les  Coi-porati  Urbis  Romae  [J.  P.  Walt- 
zing\  Recherches  sur  les  Corporati  Urbis  Bomae  auxquels  il  est  fait  allusion  s 
dans  cette  lettre.  L'auteur  essaie  de  déterminer  le  nom  et  la  nature  de 
chacun  de  ces  collèges.  ^  Fkron  (chanoine),  Tirocinium  Nepocaesavianum 
[J.  KeelbofT].  Utile.  %  E.  AudOIN,  Étude  sommaire  des  dialectes  grecs  littéraires 
(autres  que  l'atiique)  [Em.  BoisacqJ.  L'auteur  a  exécuté  très  convenablement 
le  plan  qu'il  s'était  tracé.  Critiques  de  détail.  Yi  5«  livr.  Hommage  à  la  lO 
mémoire  de  Schliemann  [A.  Wagener].  Aperçu  de  la  vie  et  des  travaux  du 
célèbre  explorateur.  %  A.  JoOST,  Was  crgiebt  sich  nus  dem  Sprachgebrauch 
Xenophons  in  dcr  Anabasis  [J.  KeelhofTJ.  Important,  surtout  au  point  de  vue 
pédagogique.  %  G.  ThiauGOURT,  Les  causes  et  l'origine  de  la  seconde  guerre  pu- 
nique, etc.  [Ad.  De  Geuleneer].  Le  rp.  approuve  les  conclusions  de  l'auteur.  15 
Les  inexactitudes  d'Appien  et  de  Tite-Live  au  sujet  de  Sagonte  semblent 
avoir  été  volontaires.  \  Ant.  Elter,  De  forma  urbis  Romae  deque  orbis  an- 
tiqui  facie  [Ad.  De  Geuleneer].  Très  ingénieux.  L'auteur  prouve  bien  que  le 
plan  de  Rome  était  orienté  au  S.  E.,  mais  11  est  fort  douteux  qu'il  faille, 
comme  il  le  prétend,  attribuer  cette  orientation  à  Septime-Sévère  :  elle  est  iO 
plus  ancienne.  Il  va  trop  loiu  en  soutenant  que  les  cartes  de  l'Italie  ont 
été,  dans  l'antiquité,  généralement  orientées  au  S.  :  on  trouve  tantôt 
l'orientation  au  S.,  tantôt  au  S.  E.  tH  6»  livr.  Notes  sur  l'Apocolokyntose 
[J.  DeltombeJ.  Valeur  des  formules  «  fac  quod  fàciendum  est  »  et  «  ego  tibi 
dico  »;  emploi  de  «  mehercules  »;  «  bonus  »  =  «  magnus  »  dans  le  langage  25 
familier.  \  Le  Godex  Bruxellensis  (Parcensis)  du  pro  Caecina  de  Gicéron 
[P.  Thomas].  Description  du  ms.  n»  14492  de  la  Bibliothèque  royale  de 
Bruxelles  contenant  plusieurs  discours  de  Gicéron.  Identification  de  ce 
ms.  avec  le  «  Parcensis  vetustus  »  des  discours  de  imperio  Pompei  et  pro 
SuUa  collationné  par  Torrentius.  Collation  d'un  fragment  du  pro  Caecina  30 
négligé  jusqu'ici  et  désigné  faussement  dans  le  ms.  sous  le  titre  :  In  Piso- 
nem  oratio.  ^  Flaminius  Nencini,  De  Tcrentio  eiusque  fontibus  [P.  Thomas]. 
Sujet  intéressant,  traité  d'une  façon  complète  et  approfondie.  Il  résulte 
clairement  du  livre  de  N.  que  la  part  d'invention  et  d'initiative  du  poète 
latin  est  plus  grande  qu'on  ne  se  l'imagine  communément.  P.  T.  35 

DANEMARK 

Rédacteur  général  :  Johan  Ludvig  Heiberg. 

^  40 

Aarboeger  for  nordisk  Oldkyndighed.  2c  série,  t.  VII,  1892.  La  chro- 
nologie de  la  trouvaille  d'objets  d'or  faite  à  St.-Michlos  en  Hongrie  [L. 
Fenger|.  Cette  trouvaille,  nommée  le  trésor  d'Attila,  appartient  au  vii»- 
vin<^  siècle  et  est  d'origine  orientale-byzantine.  ^  Communications  du 
Musée  National  [K.  Bahnson].  Aperçu  systématique  des  trouvailles  faites  45 
en  Danemark  depuis  1867  appartenant  à  l'âge  de  pierre  et  l'âge  de  fer, 
entre  autres  un  gobelet  de  verre  (avec  figure)  portant  l'inscription  IIIE 
ZIISAIS  KAAQS.  H. 

Aarsberetninger   og    Meddelelser    fra     det   store    kongelige    Bi- 
bliothek.  T.  IV,  1"^  livr.  1892.  Liste  des  livres  imprimés  au  xv  siècle  que  so 
possède  la  bibliothèque  royale  de  Copenhague  (en  latin)  [d'après  les  notices 
de  J.  A.  Boelling,  ancien  bibliothécaire].  H. 

Nordisk  Tidsskrift  for  Filologi.  2^  série,  t.  X,  3«  livr.  1892.  Notices 
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d'Epidaure  [Blinkenberg].  Remarques  sur  les  inscriptions  publiées  par 
Baunack  d'après  des  recherches  faites  sur  les  lieux,  ^f  xox  Aax£5at(xovjoi<:  (en  sué- 
dois) [0.  A.  Danielsson].  Dans  l'inscription  chez  Gauer,  Delectus  214  toi  Aa- 
vi£oat|j.ovtoiç  doit  être  lu  comme  toîX  AaxeSaqxoviot;.  f  Xenophontea  (en  latin) 

5  [K.  IludeJ.  Xénoph.  Hellen.  1,  7,  8,  lire  çpxxepe?  au  lieu  de  TraxÉpe;;  I,  7,  29, 
MuTcX-Z^vï)  au  lieu  de  MuTiX-(îvr|V  ;  I,  7,  33  àyvwixodûv/iv  àvÔ£;$r)a6£  au  lieu  de 
àyvwtAovEîv  ôôS/jte;  II,  3,  16  efTacer  waitep;  II,  3,  27  aèv  Sv  f,v  au  lieu  de  (xàv  riv  ; 
II,  3,  50  àiTocpsyçotTo  au  lieu  de  àvacpsy^oiTo.  ^  Spicilegium  Aristoteleum  (en 
latin)  \K.  Hude].  Une  douzaine  de  conjectures  sur  Aristote,  'AOrjvaîwv  uoXixeta. 

10  H  TORP,  D.en  grueske  Nominal  flexion  sammenlignende  fretnstillet  [El.  Pedersenj. 
Utile,  arrive  à  peu  près  aux  mêmes  résultats  que  Brugmann.  f|  3»  série, 
t.  I,  l"  livr.  Un  discours  de  Madvig  (en  latin)  [d'après  le  manuscrit  de  l'au- 
teur par  0.  SiesbyeJ.  Discours  prononcé  par  Madvig  en  1853,  le  dernier 
discours  en  latin  qui  a  été  prononcé  à  l'université  de  Copenhague;  relève 

15  l'iraporlance  du  latin  comme  langue  scientifique  universelle;  la  forme  la- 
tiue  a  contribué  à  empêcher  la  germanisation  de  la  langue  danoise  pendant 
la  Réforme.  ^  Sur  la  réciprocité  des  notions  de  cause  et  de  conséquence, 
attestée  par  les  constructions  s^'utactiques,  surtout  en  grec  [G.  P.  Ghristen- 
sen-SchmidtJ.  Développe  dans  une  série  d'exemples  classés  méthodique- 

20  ment  la  réciprocité  des  notions  de  cause  et  conséquence  logique  et  réelle, 
qui  s'expriment  souvent  par  les  mêmes  moyens  syntactiques.  ^  'Apt^xo- 
TÉXûjç-  'Aevivatwv  TxoXtxsia,  den  liistorische  Del  ùdgived  med  Fortolkning 
af  K.  IIUDE  [P.  PetersenJ.  Bonne  édition  de  classe.  Discussion  de  quelques 
détails  du  commentaire.  ^  Remarques  sur  Hérodote,  livre  VII*  [K.  Hude]. 

25  Ghap.  I  lire  Alyûuxtot  oi;  23  lire  oariv  au  lieu  de  ib'dov;  49  lire  xa"i  oùôsvô;  au 
lieu  de  w?  o-jSevd;;  116  lire  àvjaOév  au  lieu  de  àxoûwv;  140  vs.  4  lire  oùSé  au 
lieu  du  dernier  oO'xe;  143  lire  ê'xuxe  au  lieu  de  el^e.  tl  2»  livr.  Sur  la  récipro- 
cité des  notions  de  cause  et  de'conséquence,  attestée  par  les  coastruclions 
syntactiques,  surtout  en  grec  [G.  P.  Ghristensen-SchmidtJ.  Suite.  1[  Sur  la par- 

30  ticule  ut  (en  latin)  [F.  Gustafsson].  Développe  l'origine  des  diverses  signi- 
fications de  cette  particule  de  la  signification  inlerrogative,  qui  domine 
encore  dans  Plaute.  ^  Philodemi  volumina  rhelorica  edidit  Sudhaus  [F.  L. 
Heiberg]  (en  allemand).  Aperçu  de  l'histoire  des  volumina  Ilerculanensia 
à  l'occasion  de  l'édition  de  Sudhaus.  f  Berg,  Graesk  Formlaere,  forkortet  og 

33  omarbejdet  af  V.  Levy  [M.  J.  Goldschmidt].  Malgré  quelques  améliora- 
tions la  grammaire  de  Berg  a  plutôt  perdu,  comme  livre  de  classe,  par  les 
abréviations  démesurées  du  nouvel  éditeur.  \  Arisloleles,  Der  Staat  der 
Aihcner.  Der  historische  Ilaupttheil  fuer  den  Schulgebrauch  erklaert  von 
K.  IIuDE  [P.  Petersen].  L'édition  allemande  a  gagné,  en  comparaison  avec 

40  la  danoise  du  même  auteur,  i)ar  les  nouvelles  leçons  de  Blass  que  l'éditeur 
a  pu  utiliser.  \  S.  Preuss,  Index  Demosthenicics  [K.  HudeJ.  Très  complet  et 
utile.  ^  Notice  sur  Cornélius  Nepos  [G.  Joergenson]  (en  latin).  Vila  Attici 
chap.  3  lire  Piliae  au  lieu  dePhidiae  malgré  les  objections  d'Aide  Mauuce. 
Exemples  des  statues  de  Romains  et  de  Romaines  érigées  en  Grèce  avau 

45  le  temps  d'Atticus.  H- 

Nyt  Tidsskrift  for  Mathematik.  T.  III,  1892,  l'"  partie.  La  construc- 
tidu  comme  démonstration  de  l'existence  chez  les  anciens  mathématiciens 
grecs  [IL  G.  Zenthen].  Dans  Euclide  la  construction  n'a  pas  seulement  le 
but  de  faire  naître  la  figure  cherchée,  mais  surtout  d'en  démontrer  Fexis- 

50  tence.  C'est  par  cela  que  s'explique  pourquoi  Euclide  a  rangé  certains 
axiomes  parmi  les  postulats.  On  peut  aussi  tirer  de  cette  observation  des 
éclaircissements  importants  sur  l'origine  de  la  théorie  des  sections  coniques 
(ce  qu'a  fait  Menechme,  c'est  de  démontrer  par  une  construction  l'existence 
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des  courbes  dont  on  connaissait  déjà  les  propriétés)  et  sur  la  méthode 
suivie  pour  la  solution  des  problèmes  de  construction.  II. 

Videnskabernes  Selskabs   Skrifter,  5-   Raekke,   historisk  of  pliiio- 
sophisk  Afdeling.  T.  V,  h'^  livr.  Étude  sur  la  représentation  de  la  figure 
humaine  dans  l'art  primitif  jusqu'à  l'art  grec  du  v  siècle  av.  J.-G.  [Jul.  5 
I.angeJ  (en  danois,  avec  un  résumé  en  français;  nombreuses  illustrations 
dans  le  texte,  dont  plusieurs  iné>iites,  d'après  des  objets  des  musses  de 
Copenhague).  Examen  des  règles  qui  dominent  l'art  des  Égyptiens,  des 
Babyloniens,  des  Assyriens,  des  Perses,  des  Grecs  primitifs  et  des  peuples 
d'Italie.  Pour  les  statues,  la  frontalité  est  toujours  observée;  le  plan  mé-  lO 
dian  partage  le  corps  en  deux  moitiés  symétriques  ne  se  courbant  ni  ne 
se  tournant  d'aucun  côté.  La  cause  de  cette  limite  étroite  imposée  à  la 
représentation  statuaire  n'est  pas  seulement  la  tendance  à  la  régularité 
stéréométrique,  mais  aussi  la  conception  de  la  vie  humaine  et  ce  qu'on  a 
exigé  de  ses  formes  ;  l'attitude  frontale  passait  pour  celle  qui,  pour  l'homme,  is 
était  la  plus  digne.  Dans  les  peintures  et  les  bas-reliefs,  la  torsion  du  cou 
et  de  l'abdomen  peut  être  représentée,  mais  elle  est  toujours  interprétée 
entièrement  à  faux,  et  la  figure  n'est  jamais  représentée  en  raccourci.  Bien 
que  la  représentation  de  la  ligure  humaine  sur  le  plan  soit  délimitée  moins 
strictement  que  pour  les  statues,  elle  est  déterminée  par  les  mêmes  con-  20 
ditions  de  l'art  et  de  la  vie  :  on  n'en  est  pas  encore  arrivé  à  exiger  que 
toute  figure  reproduise  une  vie  qui  lui  soit  propre.  C'est  cette  grande  révo- 
lution qui  s'opère  dans  l'art  chez  les  Grecs,  et  chez  eux  seuls,  vers  l'an  500; 
avant  ce  temps-là,  la  statue  grecque  est  soumise,  elle  aussi,  à  la  loi  de  la 
frontalité.  Mais,  comme  chaque  figure  dut  être  animée  d'une  vie  qui  lui  25 
est  propre,  on  ne  souffrit  plus  la  reproduction  uniforme  d'une  seule  et 
même  pose.  On  ne  parvint  à  réaliser  cette  nouvelle  tâche  qu'après  bien 
des  tentatives.  Ce  qui  caractérise  la  période  de  transition,  c'est  le  modelage 
défectueux  du  corps  sous  le  rapport  de  la  flexion  et  de  la  torsion.       II. 

30 
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Rédacteur  général  :  Alfred  Gasc-Desfossés. 

American  journal  of  philology   vol.   XIII,   I  (n»  49).  Prométhée  et  le  35 
Caucase  [Fr.  D.  Allen]  Le  llpoixyiOeù;  >,'jo(i£voi;  et  le  IIpojAYiÔeùç    ôeorjitor/ii;  ont  la 
même  scène;  ce  n'est  pas  le  Caucase,  mais  une  région  sans  nom  de  la 
Scythie.  C'est  au  milieu  du  cinquième  siècle  que  le  Caucase  a  été  désigné. 
^  Mode  et  temps  dans  les  propositions  exprimant  une  comparaison   en 
latin.  [W.  G.  IlaleJ  Pourquoi  une  proposition  introduite  par  quasi,  tamquam  40 
si,  ut  si  etc.,  se  met-elle  au  présent  ou  au  parf.iit  du  subjonctif,  à  moins 
qu'elle  ne  soit  en  relation  avec  un  verbe  principal  au  passé?  L'opinion  gé- 
néralement reçue  est  que  les  Latins  considéraient  une  telle  proposition 
comme  une  condition  future;  de  la  comparaison  des  constructions  de  tam- 
quam si  et  de  w;  el  dans  Homère  on  peut  conclure  que  ces  propositions  45 
n'exprimaient  originairement  ni  une  condition  future,  ni  une  condition 
contraire  à  la  réalité,  mais  un  postulat  de  l'imagination  avec  une  complète 
indétermination  de  temps  :  imagine  que  les  choses  soient  de  telle  ou  telle 
façon,   précisément  de  la  même  façon...  %  axr.vAw,  <7xïivEw,  axr,vOa),  contri- 
bution à  la  lexicographie.  |  M.  H.  Morgan]  collection  de  toutes  les  formes  50 
qui  se  rencontrent,  tant  des  verbes  simples  que  des  composés;  chaque 
forme  est  ramenée  à  son  présent,  et  le  sens  discuté.  Des  69  formes  se  ren- 
contrant à  la  période  classique  39  se  trouvent  dans  Xénophon.  Dans  les 
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écrivains  postérieurs;  y  compris  leg  lexicographes,  les  grammairiens  et  les 
inscriptions,  on  trouve  43  formes,  en  tout  donc  141,  dont  9  en-âw,  39  en-éw, 
59  en-ôw.  Sept  formes  sont  dl)uleuscs.  %  Notes  sur  Thucydide,  livre  IV 
[A.  M.  Cook]  4, 1  lire  out£  toÙî  xaSuipxouç,  uo-TEpov  xat  toûtoiç  xoivcio-aç.  32,  3,  lire 
5  ta  (AExIwpa  xaxaXaêov-reî.  36,  3,  rwv  IleptTwv  est  une  glose  qui  a  pris  la  place  de 
Ttôv  TîoXetiiwv.  40,  2  au  lieu  de  OLmiy-zov^iii  tt  lire  àmo-ToyvTaç.  ^  Euripide  Iph. 
Taur.  vv.  1331-3  [Mortimer  Lamson  EarleJ  il  faut  lire  ol'  Sk  xXtp.a-/a;  |  Ttôvxw 
ôi5($VTeî  TÎj  $£VYi  xaôtsffav  ]  (mouSvi  x'  ètrriyov  otà  )(epà)v  7rpy[Avr|ata.  ^  Ilistorische 
Grammatik  der  Hcllenischen  Sprache  von  H.  C.  MuLLER.  Istci-  Band,  Grammatik 

10  [F.  G.  Allinson]  Promet  plus  qu'il  ne  donne  et  semble  trop  un  plaidoyer  en 
faveur  de  la  prononciation  moderne  et  de  l'introduction  du  grec  moderne 
dans  l'enseignement  moyen  en  remplacement  du  grec  classique.  ^  Das  la- 
teinische  participium  futuri  passivi  von  Joseph  Weisweiler  [Samuel  Bail 
PlatnerJ  très  intéressant  et  suggestif  mais  ne  dit  pas  le  dernier  mot  sur  le 

15  sujet.  ^  Noctes  manilianae  scripsit  R.  Ellis  [Minton  Warren]  excellent.  1[  La 
philologie  classique  par  Max  BONNET  [M.  Warren]  intéressant  et  suggestif. 
^  Anecdota  oxoniensiaVoxl  VII  :  collations  frorn  Ihe  Farleian  ms  of  Cicero  2682, 
with  a  facsimile  by  Albert  C.  Clark  [M.  W.]  Important  pour  le  Pro  Milone 
et  le  de  imperio  Gn.  Pompei  ;  le  manuscrit  d'Erfurt  dérive  en  partie  de 

20  Ilarleanus.  Très  important  encorepour  d'autres  ouvrages  de  Cicéron.  !■  Re- 
ports f  Brief  mention  :  [Gildersleeve].  La  méthode  statistique  en  gram- 
maire n'a  de  l'utilité  que  si  elle  n'a  pas  uniquement  pour  objet  la  pure  sta- 
tistique; elle  est  surtout  utile  quand  il  s'agit  de  démontrer  ce  que  déjà  on 
pressentait.  1[  La  théorie,  due  à  Gildersleeve,  sur  la  valeur  de  et  avec  l'in- 

25  dicatif  futur  <cf.  A.  J.  P.  IX,  491>  n'a  pas  été  entamée  par  l'article  publié 
par  Edward  B.  Glapp  dans  les  Transactions  of  the  American  philol.  associa- 
tion for  1891,  mais  au  contraire  confirmée,  si  bien  que  ce  n'est  plus  la  règle 
mais  les  exceptions  qui  deviennent  intéressantes.  \  Les  Ausgewàhlte  Reden 
de  Démosthène  par  Wotke,  publiées  chez  F'reytag,  ont  ceci  de  remarquable 

30  que  tout  commentaire  grammatical  a  été  supprimé.  C'est  là  un  exemple  à 
suivre,  car  ce  sont  les  commentateurs  non  grammairiens  qui  propagent  les 
erreurs  grammaticales. 

tt  n»  50.  Sur  l'Oedipe  à  Colone  de  Sophocle  [A.  E.  Ilousman]  vv.  263-2é9 
lisez  Itzei  xi  y'   à'pya   pis  |  tïsuovOôx'  tcrOi   (a5)-Xov   yj   osSpaxôxa  ;   VV.    357-360   lisez 

3!i  à'EoiSa*  \>.r\  izo'j  oîtjj.'  i[i.o\  cpEpoyaà  xi;  VV.  478-481  lisez  xoû  x(5v8£  •Kkr^cra.z  w  ;  otSaffxs 
xat  xéoE,  et  Eschyle  Gho.  124  il  faut  lire  'Epjjirj  -/^°^'^»  <CyÉvo!0>>  xripyÇa;  è|xo:; 
vv.  515-16  lisez  xâç  aSc,  a  Tilitovô',  èvapy-rj;  VV.  527-28  lisez  t)  îiaxpdOev,  w; 
àxoyo)  1  ô'J(ra)VU|i.a  Xéxxp'  iniau»  ;  VV.  720-21  lisez  vOv  ff'  ôp6à  XapiTrpà  xaCxa  ôst  çat'veiv 
ÏTzri;  VV.  755-60  supprimez  760  et  lisez  o\  ô'oî'xot   TtXéov;   vv.   811-15    lisez 

40  [j.apxûpo(j.at  aov  xoûaSs  Tîpotjôsxou;  çtXou;  |  ot'  àvxajietSst  prj(jiax'  t^  o-'eXw  Ttcxé;  VV. 
887-890  lisez  7i65a  pour  uoSôç;  vv.  978-981  (7-:6y.a.  a  le  sens  de  Aôyoç;  Vv.  1016- 
1038  doivent  être  complètement  transposés;  vv.  1132-1136  lisez  xoï;  xaXaiTcco- 
pot;  Ppoxwv;  vv.  1201-1205  lisez  papsîav  7tY)|Aoviov ;  VV.  1249-1253  transposez 
comme  suit  1249-1252-1253-1250-1251  et  ajoutez  Ç'à  la  fin  de  1250;  vv.  1354- 

43  1359  lisez  Sx'  èv  Ttdvw  |  xaùxâi  p£êr,xà);  xuy/âvet;  tawv  è|xo!;  VV.  1472-1474  liseZ 
xwç  oîaOa;  xw  Se  <  o-T,iJ.a  >  aujjiêaXwv  ïytii',  VV.  1510-1515  lisez  Aîat  te  ppovxa^ 
ôtax£),Et;  xà  noXXà  x£  |  upÉ'j'avxa  •/£tpb;  xr,c  àvtxr,xou  pD-v);  VV.  1744-1747  lisez  [xÉy' 
apa  TiÉvôoç  âXa^ÉTOv  xt.  ^  Adjectifs  verbaux  en -xé;  dans  Sophocle ■  [Charles 
Edward  Bishop].  Ces  adjectifs  verbaux  sont  classés  selon  qu'ils  se  rappor- 

50  tent  au  passé,  au  présent  ou  au  futur;  ce  dernier  cas  s'explique  par  l'étroite 
relation  qu'il  y  a  entre  futur  et  potentiel.  11  y  a  donc  parfois  une  espèce  de 
modalité  exprimée;  on  peut  distinguer  l"  modalité  (celle  qui  exprime  ce  qui 
est  possible  ou  impossible  par  nature,  par  intention,  ou  est  présenté  comme 
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tel  par  une  exagération  de  langage)  2^'  modalité  (celle  qui  exprime  une 
possibilité  ou  une  impossibilité  morale.  ^  Sur  l'authenticité  du  commeuta- 
riolum  petilionis  de  Qiiintus  Gicero  [George  L.  MendricksonJ  est  l'œuvre  de 
quelque  rhéteur  ou  étudiant  du  premier  siècle  qui,  par  imitation  d'autres 
travaux  du  même  genre,  l'écrivit  sous  le  nom  de  Quintus  Cicero.  \  Pollice  5 
verso  [Edwia  Post].  Pollicem  vertere,  ce  qui  est  le  signal  de  l'exécution, 
c'est  tourner  le  pouce  vers  le  bas,  tandis  que  pollicem  premere,  ce  qui  est 
le  signal  de  la  missio,  c'est  cacher  le  pouce  sous  les  quatre  autres  doigts 
qui  alors  le  pressent.  ^  Lateinische  Volksetrjmologie  und  Vcrwandles  von  Otto 
Keller  [W.  Muss-Arnolt].  Collection  décousue  de  matériaux  plutôt  qu'une  lo 
exposition  des  principes;  une  critique  détaillée  serait  aussi  volumineuse 
que  le  livre  lui-même.  ^  A7eme  Sc/tJ-i/'/en  von  Heinrich  Ludolf  Ahrens,  erster 
Band,  besorgt  von  Cari  Haeberi.in  und  O.  Crusius  [Herbert  Weir  Smylh]. 
Très  intéressant,  publication  qui  est  à  encourager.  ^  Livy,  books  I  and  II, 
by  J.  B.  Greenough.  Boston  189!  [Chas.  E.  Bennett].  Le  commentaire  gram-  is 
matical  plus  soigné  que  les  notes  concernant  l'histoire  et  les  antiquités. 
^  Reports.  ^  Brief  mention  [Gildersleevej.  E.  C.  Marchant  dans  son  Second 
book  of  Thucydides  imite  la  méthode  de  Rutherford  à  qui  le  livre  est  dédié, 
ce  qui  dans  l'espèce  est  de  mauvais  augure.  Discussion  de  quelques  points 
de  grammaire.  \  A  propos  des  éditions  nouvelles  de  certaines  parties  du  20 
Handbuch  de  I.  MuLLER,  Gildersleeve  fait  observer  qu'on  devra  se  résigner  à 
considérer  cette  publication  comme  un  périodique  et  à  accepter  philosophi- 
quement la  dépréciation  des  anciennes  éditions. 

y{  N»  i)l.  Adjectifs  verbaux  en  -lô^  dans  Sophocle  II  [C.  E.  Bishop]  traite 
de  la  valeur  intransitive  des  adjectifs  verbaux,  de  leur  usage  instrumental,  25 
enfin  de  leur  valeur  transitive  \  Ovidiana  [Robinson  Eliis].  Discute  les  pas- 
sages suivants  A.  A.  II  305-8;  Rem.  am.  699,  700;  epist.  Sapph.  51-56  éd.  de 
Vries  (Leyden,  1885)  et  63-66;  amor.  III.  8,  65,  66;  \  The  Dialogues  of  Plato 
translated  by  B.  Jowett,  third  éd.  [Paul  Shorey].  Peu  d'ouvrages  origi- 
naux ont  eu  une  influence  aussi  heureuse  sur  la  pensée  contemporaine  30 
depuis  vingt  ans;  le  livre  est  admirable,  mais  pour  traduire  un  philosophe 
il  faudrait  un  philosophe;  la  traduction  est  trop  littéraire  pour  des  étudiants 
sérieux.  2à  pages  d'observations.  ^  Reports.  1[  M.  H.  Morgan  fait  une  cor- 
rection à  son  précédent  article  sur  ay.yivàw.  ^  Brief  mention  [Gildersleeve]. 
Les  Flinders  Pétrie  papy  H  ont  été  publiés  par  Mahaffy  avec  sa  légèreté  ha-  35 
bituelle;  ainsi  le  fragment  du  Phédon  qu'il  croyait  inestimable  pour  la  cri- 
tique, n'est,  comme  l'a  démontré   Usener,  que  du  similor,  alors  que  le 
Bodleianus  est  de  l'or  pur.  ^  L'Angleterre  est  le  seul  pays  du  monde  où 
quelqu'un  oserait  préparer  une  édition  d'un  auteur  grec  telle  que  le  Mé- 
nippe  et  le  Timon  de  Lucien  par  E.  C.  MaCKIE.  Cet  éditeur  ignore  l'existence  40 
de  Maurice  Croiset,  comme  M.  Bury  dans  ses  Néméennes  ignorait  Alfred 
Groiset,  ne  fait  pas  mention  de  l'Atticismus  de  Schmid  et  ne  semble  n'avoir 
rien  étudié  sérieusement  sauf  Hemsterhuis   et   Reitz,  ^  Bury  dans  ses 
Isthmian  Odes  of  Pindar  suit  la  même  méthode  que  dans  ses  Néméennes. 
Les  choses  les  plus  simples  sont  dites  de  l'air  d'un  homme  qui  découvri-  45 
rait  une  nouvelle  planète,  et  les  notes  sont  surchargées  de  statistiques  qui 
manquent  d'à-propos.  ^  D.  H.  Holmes  communique  un  certain  nombre  de 
rectifications  à  VIndex  Thucydideus  de  von  Essen. 

^1  n"  52.  L'impératif  chez  les  orateurs  attiques  [G.  W.  Miller]  longue 
étude  slalistique  considérant  les  impératifs  l»  Sous  le  rapport  du  nombre  50 
et  de  leur  nature;  2»  sous  le  rapport  de  la  forme  :  voix,  personne,  affirma- 
tion ou  négation,   temps;  3°  sous  le  rapport   de  la  position,  soit  dans 
le  développement,  soit  dans  la  péroraison.  Critique  de  l'opinion  de  Del- 
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brùck  sur  l'origine  du  subj.  aor.  avec  \iri  dans  le  sens  impératif.  Les  conclu- 
sion sont  trop  nombreuses  pour  être  résumées.  If  Miscellanea  graeca  [Fri- 
dericus  Hanssen]  1"  De  Artemidis  vcriloquio;  2°  De  Helenae  veriloquio; 
3°  De  Ilellae  veriloquio;  4»  De  Agamemnonis  patria;  5»  De  Achivis  et  Hel- 
5  lenibus  Ilomericis.  %  Les  adjectifs  verbaux  en  -xoç  dans  Sophocle  III  [C.  K. 
Bistiop].  La  première  partie  s'occupe  des  étymologies,  la  seconrle  de  quel- 
ques observations  critiques.  ^  Soph.  Ant.  1204  sq.  [Mortimer  Lamson  EarleJ 

lisez  vup.cp£îov,  "AiSo'j  {     ,^     ''  ),  £tff£6a!vo[X£v.  ^  The  Iphigeneia  at  Aulis  of  Euri- 
VyuaXovy 

10  ripides  ediled  by  E.  B.  England  [J.  R.  Wheeler]  beaucoup  de  science;  im- 
portante contribution  à  l'étude  d'Euripide,  mais  sa  critique  destructive  va 
un  peu  loin.  ^  Syntaxis  Aristophaneae  capila  selecta  Scripsit  Sergius  SOBO- 
LEwSKi.  Mosquae  1891  ^B.  L.  Gildersleeve]  s'occupe  des  propositions  condi- 
tionnelle?, temporelles  et  relatives.  Quiconque  s'occupe  de  Syntaxe  grecque 

15  ou  d'Aristophane  lira  cette  étude  avec  intérêt  et  profit.  %  Reports.  ^  Brief 
mention  [B.  L.  Gildersleeve]  Wilamomitz-Môllendorf  dans  son  Euripidcs 
Ilippolyius  prétend  qu'une  bonne  traduction  est  une  métempsycose.  Soit; 
mais  le  chant  du  Cygne  de  l'antiquité  perd  son  charme  quand  il  est  trans- 
formé dans  le  cri  de  l'un  ou  le  croassement  de  l'autre.  ^  La  traduction  en 

20  vers  anglais  de  VAtiis  de  Catulle  par  Grant  Allen  est  bien  faite;  malgré 
Wilamowitz  le  traducteur  considère  l'Attis  comme  n'étant  pas  une  imita- 
tion. J.  Keelhoff. 

Transactions  of  the  American  philological  association   for  1891. 
Vol.  XXII.  La  scène  grecque  d'après  les  drames  qui  nous  restent  [Edward 

2-1  Capps].  Se  basant  sur  l'opinion  de  Gottfried  Ilermann  qui  a  établi  que  les 
pièces  de  théâtre  elles-mêmes  mieux  que  les  ruines  et  les  auteurs  qui  en 
ont  fait  la  description,  offrent  le  moyen  de  savoir  quelle  était  la  disposi- 
tion de  la  scène,  et,  adoptant  celle  de  W.  Dôrpfeld  qui  prétend  qu'à 
l'époque  classique,  la  scène  et  l'orchestre  étaient  au  môme  niveau,  il  dé- 

3J  montre,  en  citant  de  nombreux  extraits  des  tragiques  et  des  comiques 
1°  que  les  acteurs  et  le  choeiT.  évoluaient  sur  le  même  plan,  2»  que  les  pas- 
sages qui  semblent  faire  croire  à  une  différence  de  niveau  entre  le  prosce- 
nium et  l'orchestre,  peuvent  parfaitement  s'expliquer  si  l'on  admet  sa 
thèse.  ^  Les  propositions  conditionnelles  chez  les  tragiques  grecs  [Edward 

35  B.  Glapp].  StalisLique  des  prop.  conditioimelles,  des  prop.  relatives  expri- 
mant condition,  des  participes  de  même  nature,  des  potentiels,  etc.  L'au- 
teur étudie  d'abord  le  style  des  trois  tragiques  en  comparant  leurs  préfé- 
rences [)Our  les  expressions  ou  les  formes  conditionnelles,  puis  les  formes 
conditionnelles  les  plus  fréquemment  employées  et  termine  par  quelques 

40  observations  sur  chaque  espèce  de  forme,  <cf.  A.  J.  P.  n»  49>.  ^[  Le  mode 
dans  les  phrases  quod  sciam  etc.  [W.  G.  Ilale].  L'origine  du  mode  n'est 
pas  due  à  l'analogie  des  propositions  restrictives  introduites  par  qui 
quidem,  et  ce  n'est  pas  davantage  un  potentiel,  comme  le  pensent  Kriiger 
et  Draeger.  Originairement  il  y  avait  là  un  indicatif  comme  dans  les  pro- 

45  positions  quod  ad  me  attinet,  quod  potui  etc.,  et  le  subjonctif  a  prévalu 
parce  que  quod  sciam  se  trouve  généralement  après  un  antécédent  négatif. 
Dans  Plante  et  Térence,  sur  15  cas,  13  sont  négatifs,  2  seulement  positifs. 
%  Proceedings.  Erchia,  le  dème  de  Xénophon  [Giarence  H.  Joungj.  Les  ins' 
criptions  prouvent  que  ce  dème  était  situé  sur  la  hauteur  de  Magula,  au 

60  sud-ouest  du  village  moderne  de  Spata.  Nous  connaissons  239  habitants  de 
ce  dème,  parmi  lesquels  Xénophon,  Isocrate  et  l'orateur  Deinias.  Quelques 
mots  sur  l'histoire  du  dème.  1  Notes  sur  le  census  romain  à  l'époque  de  la 
République  [E.  S.  Sihlerj.  Liste  des  recensements  depuis  294  B.  G.,  jusqu'à 
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Tan  70  B.  C,  avec  indication  des  causes  qui  ont  exercé  une  influence  sur 
le  chiffre  de  la  population.  ^  L'ordre  des  mots  dans  Lucain  [Andrew  Ingra- 
ham].  Ce  qui  doit  étonner  dans  la  langue  latine,  ce  n'est  pas  la  variété 
dans  l'emplacement  des  mots,  mais  bien  plutôt  la  pauvreté  et  l'inutilité  des 
combinaisons.  Certains  groupes  métriques,  rythmiques,  mélodiques  ou  5 
euphoniques  une  fois  établis,  on  les  a  répétés  jusqu'à  satiété.  ^  Catulle  et 
le  Phasélus  de  son  quatrième  poème  [Clément  L.  Smith].  Le  Phasélus  n'est 
pas  le  yacht  sur  lequel  le  poète  est  revenu  de  Bithynie  où  il  avait  séjourné 
comme  faisant  partie  de  la  suite  du  propréteur  Memmius.  f  Aristote  et  les 
arbitres  publics  [Thomas  Droight  Goodell].  <Cf.  R.  des  R.  XVI,  p.  20S,  10 
1.  42>.  %  L'art  alexandrin  [Julius  Sachs].  Ne  mérite  pas  les  jugements  dé- 
favorables que  généralement  on  porte  sur  lui.  ^  Des  traces  de  termes  et 
d'usages  empruntés  aux  tragiques  dans  Thucydide  [Charles  Forster  Smith]. 
Montre  l'influence  des  tragiques  sur  le  vocabulaire,  le  style,  la  syntaxe  etc. 
de  Thucydide,  en  se  bornant  à  des  exemples  empruntés  au  livre  III.  1[  15 
Notes  sur  le  digamma  [Herbert  WeirSmyth].  <Cf.  R.  des  R.  XVI,  20o,  22>. 
^  La  signification  et  l'emploi  du  mot  natura  dans  Lucrèce  [W.  A.  Merrill]. 
Destiné  à  suppléer  à  la  note  I.  25  du  Lucrèce  de  Monro,  éd.  1886.  Les 
236  exemples  sont  classés  sous  les  rubriques  A.  Natura  naturans,  B.  Na- 
tura naturata,  chacune  admettant  de  nombreuses  subdivisions.  ^  Traduc-  20 
tion  métrique  de  passages  de  l'Œdipe  à  Colone  de  Sophocle  [William  J. 
Seelye].  Montre  à  l'aide  d'exemples  qu'on  peut  rendre  en  anglais  le  mouve- 
ment du  vers  tragique.  ^  La  syntaxe  de  la  condition  générale  en  latin  [W. 
G.  Haie].  Simple  résumé  d'un  travail  paru  dansla  Classical  Review  1892.  ^ 
Les  temps  du  subjonctif  dans  les  propositions  exprimant  une  comparaison  25 
en  latin  [W.  G-  Haie].  <Cf-  American  journal  of  philology,  vol.  XIII.  1>.  % 
Notes  sur  les  Testimonia  se  rapportant  à  Platon  République  398  A  [George 
B.  Hussey].  L'hirondelle  dont  fait  mention  Dio  Chrys.  S3.  276;  Aristides 
47.  430;  Theodoret,  vol.  IV,  p.  728  (éd.  Sirmond)  ne  désigne  pas  l'oiseau, 
mais  un  symbole.  ^  Un  nouveau  fragment  du  Hortensius  de  Cicéron  et  du  30 
Protrepticus  d'Aristote  [Alfred  Gudeman].  LeProtrepticus  d'Aristote  consti- 
tue la  principale  source  du  second  livre  du  Protrepticus  de  Jamblique  et 
de  l'Hortensius  de  Cicéron.  Or,  dans  le  Dialogue  de  Tacite  il  y  a  des  cita- 
tions directes  de  l'Hortensius;  ces  passages  se  trouvent  reproduits  presque 
textuellement  dans  Jamblique  et  par  conséquent  remontent  à  Aristote.  3B 
^  Note  sur  Adrastea  dans  la  Républ.  de  Platon  430  E  [T.  D.  Seymour]. 
Adrastea  semble  être  une  forme  de  Nemesis;  ce  n'est  pas  une  furie,  mais 
une  déesse  qui  humilie  les  hommes  orgueilleux.  ^  Les  lettres  de  Belle- 
rophon,  Iliade  VI,  168  sq.  [W.  S.  Scarbough].  Les  o-if)|xaTa  étaient  vraiment 
des  lettres  écrites  avec  des  caractères.  J.  Keelhoff.  40 
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dessin  dans  la  peinture  antique  (suite)  [L.  Bertrand].  VIII  <cf.  R.  d.  R. 
XVI,  210,  32>.  Perfectionnement  du  modèle  par  Zeuxis;  invention  du  clair- 
obscur.  Description  de  la  Centauresse  par  Lucien.  Zeuxis  peintre  de  la 
femme.  IX.  Le  dessin  après  Perrhasios;  Pamphile,  Pausias.  Principe  des  50 
anciens  dans  la  manière  d'éclairer  une  figure.  La  méthode  de  Raphaël  et 
celle  des  anciens.  La  science  de  l'effet.  X.  La  grande  composition  historique, 
Euphranor.  XI-XII.  Apelle  ;  la  grâce  est  son  don  particulier;  il  faisait  de 
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La  mesure  la  première  condition  de  la  grâce.  XIII.  Plséicos,  Les  scènes  de  la 
vie  domestique,  la  nature  morte.  Le  grotesque,  la  caricature.  Les  traditions 
du  dessin  se  conservent.  XIV.  Résumé  des  lois  du  dessin.  A.  Jacob. 
Annuaire  de  la  Société  française  de  Numismatique.  Année  1892, 
G  janvier-avril.  Découvertes,  près  de  Jarnac,  de  monnaies  d'or  émises  par  les 
barbares  qui  ont  envahi  la  Gaule  et  classées  jusqu'à  nouvel  ordre  sous  le 
nom  de  pseudo-romaines.  ^  Découverte,  près  de  Bergerac,  d'un  de  ces 
statères  d'or  de  Philippe  II  de  Macédoine,  dont  les  Gaulois,  surtout  les 
Arvernes,  ont  fabriqué,  pendant  près  de  deux  siècles,  des  imitations  plus 

10  ou  moins  dégénérées.  ^  Compte  rendu  de  différentes  ventes  de  monnaies 
antiques;  entre  autres  de  la  collection  de  M.  W.  de  Bruxelles,  contenant 
cent  beaux  aureus  du  haut  empire.  Renseignements  intéressants  sur  la 
vente  et  les  prix  atteints  par  les  pièces  les  plus  importantes.  \^  Mai-juin. 
Essai  de  classification  des  tessères  romaines  en  bronze  (pi.  5,  flg.)  [A.  de  Bel- 

15  fort].  Supplément  à  un  article  précédent  (R.  des  R.  14,  228,  4).  B.  avait 
classe  ces  tessères  en  deux  groupes  :  1"  Celles  qui  ont  un  chiffre  en  relief; 
2»  celles  qui  ont  un  chiffre  en  creux.  Dans  cet  article,  il  ajoute  au  premier 
groupe,  des  tessères  de  :  Auguste,  Tibère,  Caligula  et  Agrippine  jeune.  Au 
second  groupe  il  ajoute  des  tessères  de  :  Domitien,  Julien  II,  Julien  II  et 

20  Hélène,  Magnence,  Théodose  I,  Ilonorius,  Arcadius,  anonymes  (à  suivre).  % 
Nécrologie  [A.  de  B.].  Gustave  Vallier.  \^  Juillet-août.  Essai  de  classification 
des  tessères  romaines  en  bronze  (pi.  6-7)  [A.  de  Belfort].  Description  de 
tessères  indéterminées.  ^  Recherche  des  monnaies  coloniales  non  décrites 
dans  l'ouvrage  de  A.  Cohen;  appendice  à  la  publication  de  M.  de  Belfort 

23  [E.  Chaix].  Monnaies  de  César;  Marc- Antoine;  Octave-Auguste;  Auguste, 
Gains  etLucius;  Tibère;  Caligula  et  Germanicus;  Néron;  Néron  et  Claude; 
Néron  et  Agrippine;  Octavie;  Titus  et  Domitien;  Domitien;  Nerva;  Trajan; 
Hadrien;  Antonin;  Marc-Aurèle;  Faustine  Jeune;  L.  Vérus;  Commode; 
Septime-Sévère;  Julia  Domna;  Caracalla.  ^  Nécrologie  [A,  de  B.].  Augustin 

30  Chassaing.  ^  [A.  de  B.].  Découverte,  dans  les  arrondissements  de  GharoUes 
et  d'Autun,  de  monnaies  parmi  lesquelles  une  inédite  de  Gallien  :  IMP 
GALIENVS  AVG.  Buste  barbu,  casqué  et  radié  de  Gallien,  à  dr.,  revêtu  du 
paludamentum.  Rv.  ABVNDANTIA  AVG.  L'abondance  debout,  à  dr.,  vidant 
sa  corne;  dans  le  champ,  à  g.  B.  Billon  d'un  bon  travail.  %%  Septembre- 

35  octobre.  Recherche  des  monnaies  coloniales  romaines  non  décrites  dans 
l'ouvrage  de  Cohen,  (suite)  |E.  Chaix].  Plautille,  Géta,  Macrin,  Diaduménien, 
Elagabale,  Paula,  Annia  Faustina,  Soemias,  I.  Maesa,  Alexandre-Sévère, 
Mamée,  Maximin  I,  Maximin  I  et  Maxime,  Gordien  le  pieux,  Tranquilline, 
Philippe  père,  Otacilie,  Philippe  fils,  Trajan  Dèce,  EtruscuUe,  Ilostilien. 

40  f  Essai  de  classification  des  tessères  romaines  en  bronze  (pi.  8-9)  [A,  de 

Belfort].  Suite  de  la  description  des  indéterminées.  ^  Nécrologie  [Sauvaire 

et  E.  C.].  Henri  Lavoix,  E.  Taillebois,  Dancoisne.  1f^  Novembre-décembre. 

Nécrologie.  M.  de  Saint-Laumer,  J.  Dirks.  Henry  Thkdenat. 

BuHetin  archéologique   du   Comité  des  travaux    historiques   et 

45  scientifiques  (1892),  n°  1.  [Lasteyrie,  communication  de  Taillebois].  Ins- 
cription funéraire  trouvée  à  Dax.  ^  [Bertrand.]  Découverte  par  L.  Morei 
d'armes  préhistoriques  dans  la  commune  de  Saint-Vrain,  Marne.  ^  [R.  de 
Lasteyrie].  Découverte  de  ruines  romaines  à  Châtillon-sur-Loire  dans  les 
travaux  d'élargissement  du  canal  du  Loing.  1[  Réunion  annuelle  des  délé- 

B)  gués  des  Sociétés  savantes  à  la  Sorbonne.  Séance  d'ouverture.  Discours  de 
L.  Delisle,  président.  %  Pierres  gravées  trouvées  en  Tunisie.  |E.  Babelou]. 
(PI.  12).  Description  de  28  pierres  gravées.  %  Inscriptions  peintes  sur  vase 
de  la  nécropole  d'Hadrumète  [Hannezo,  rapport  de  Berger].  Inscriptions 
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tracées  à  l'encre  sur  des  vases  à  ossements.  Ces  inscriptions,  encore  très 
difficiles  à  déchiffrer,  offrent  un  grand  intérêt,  car  elles  nous  font  connaître 
récriture  cursive  punique  et  marquent  la  transition  entre  les  formes  an- 
ciennes et  l'écriture  néo  punique.  %  Rapport  sur  les  fouilles  faites  à  BuUa 
Regia  en  1890  (pi.  14)  [D'  Carton].  1°)  Grande  nécropole.  C.  a  creusé  une  5 
tranchée  qui  lui  a  permis  de  relever  et  de  classer,  d'après  leurs  caractères 
spéciaux,  sur  une  profondeur  de  3  mètres,  six  couches  de  sépultures  su- 
perposées. 2»)  Sarcophages  en  plomb.  3»)  Nécropole  de  l'est.  Nécropole  très 
ancienne  que  les  Romains  ont  bouleversée  pour  y  ensevelir  les  leurs. 
4°)  Nécropole  punique.  Description  du  mobilier  ;  marques  de  potier  et  ins-  lo 
criptions  funéraires  à  ajouter  à  celles  que  H.  a  déjà  trouvées  dans  cette 
nécropole.  5°)  Sépultures  indigènes.   Sous  les  dominations  carthaginoise, 
romaine  et  musulmane,  il  a  existé  dans  le  pays  un  peuple  qui  a  construit 
des  monuments  funéraires  aussi  différents  de  ceux  qu'élevaient  les  peuples 
conquérants  qu'ils  se  ressemblent  entre  eux,  et  auxquels,  par  conséquent,  15 
il  est  difficile  de  ne  pas  attribuer  des  architectes  de  môme  origine.  ^  Ins- 
criptions inédites  d'Algérie  fGauckler].  Copies  de  71  inscr.  funéraires  ou 
fragments  provenant  de  Cherchel,  El  Kantara  (propriété  Archambeau), 
propriété  Peyron  à  1300  mètres  de  la  porte  d'Alger  et  une  inscr.  de  prove- 
nance inconnue  conservée  au  Musée  d'Alger.  En  plus,  petites  inscriptions  :  20 
Marques  de  tailleurs  de  pierre,  marques  de  potiers  et  graffltes,  signatures 
de  lampes,  intaille,  inscriptions  doliaires,  mosaïque.  %  Note  sur  le  Ba- 
hira  des  Biban  et  Médéina,  Tunisie  (carte)  [Rebillet].  Région  d'une  extrême 
fertilité.  A  Médéina,  au  temps  des  Romains,  pott  de  commerce  très  consi- 
dérable.   Des   fouilles   seraient    très  fructueuses  et  très  peu  coûteuses.  25 
^  Note  sur  deux  monuments  antiques  de  Tunisie  [G.  Doublet].  1»  Stèle  de 
Bou-Djelida.  Stèle  très  intéressante  pour  l'étude  du  culte  des  Cereres,  culte 
très  populaire  dans  l'empire  romain  qui  l'avait   reçu  de   la  Grèce,  mais 
surtout  en  Afrique,  pays  dont  le  principal  commerce  était,  dès  la  plus 
haute  antiquité,  celui  des  céréales.  2"  Mausolée  de  l'Henchir-el-Messaour.  30 
L'intérêt  de  ce  monument,  sculpté  sur  ses  quatre  faces,  consiste  surtout 
en  ce  qu'il  représente  le  Zodiaque  dont  chacun  des  signes  est  figuré  dans 
un  cartouche.  ^  Note  sur  les  ruines  romaines  de  la  région  de  l'Oued-Mel- 
lagou  et  de  l'Oued-el-Arab  (carte)  [Lambin].  L.  parcourt  les  voies  antiques 
de  cette  région  en  décrivant  les  ruines  romaines  qu'il  y  rencontre,  f  Quel-  35 
ques  fouilles  dans  la  nécropole  de  Thenae,  près  Sfax  [Lespinasse-Langeac]. 
L'ancienne   Thénae    de  la   Byzacène  est   appelée   aujourd'hui   l'IIenchir 
Thiné.  Les  ruines  sont  en  grande  partie  nivelées.  La  nécropole  occupe,  au 
nord  de  la  ville,  un  espace  de  plusieurs  hectares.  Les  grands  tombeaux 
sont  en  général  des  Columbaria   de  formes  très  variées  ;  les  tombes  à  ^o 
sépulture  unique  sont  très  rapprochées  les  unes  des  autres,  de  formes 
également  très  variées  et  presque  toutes  à  incinération.  Textes  de  8  ins- 
criptions funéraires  ou  fragments  et  description  d'une  vingtaine  de  lampes. 
K^  N"  2.    [Chevalier].  Signale  un  aqueduc  romain  allant  de  Floursies  à 
Bavay.  ^  [Morel]-  Bracelets  découverts  dans  les  sépultures  de  Loisy-en-Brie  45 
(Marne)   et   différant  complètement  des  modèles  gaulois  déjà  connus.  ^ 
[Labroue].  Découverte  à  Fongravière  d'un  statère  d'or  de  Philippe  II  de 
Macédoine,  fabriqué  en  Gaule.  H  [Ferray].  Inscription  trouvée  à  Evreux, 
mentionnant  des  fullones  Mediolanenses.  F.  pense  que  cette  industrie  était 
très  fiorissante  à  Mediolanum  Aulercorum  (Evreux);  il  croit  que  certains  50 
grands  mortiers  trouvés  dans  la  même  région  servaient  à  broyer  les  cou- 
leurs destinées  à  la  teinture  des  laines  et  des  draps.  ^  [Abbé  Guichard]. 
Rend  compte  des  fouilles  qu'il  a  exécutées  dans  la  ville  romaine  de  Grozon 
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(Jura).  ^  [Quesné].  Exploration  de  la  forêt  de  Bord  (Eure),  et  fouilles  faites 
au  camp  Méquin  avec  Ledon  de  Vesly.  Il  y  avait,  à  cet  endroit,  une  station 
romaine  dont  l'étendue  était  de  près  de  deux  kilomètres.  1[  [Nicaise].  Sépul- 
ture gauloise  découverte  à  Dommartin-Lettrée;  l'objet  le  plus  remarquable 
5  qu'on  y  ait  trouvé  est  un  bouclier  gaulois.  %  [Gornillon].  C.  a  découvert  un 
tronçon  de  la  voie  Domitienne  allant  d'Arles  à  Lyon.  Cette  découverte 
confirme  les  conjectures  d'AUmer  <  Guide  historique  de  Vienne,  1875  >. 
C'est  une  belle  voie  de  10  mètres,  formée  de  blocs  en  granit  taillés  en  po- 
lygones irréguliers  et  bordée  d'un  trottoir.  ^  Séance  de  clôture  du  Congrès 

10  des  Sociétés  savantes;  discours  de  Janssens  et  du  ministre.  ^  [Le  Blant]. 
Espérandieu  a  envoyé  copie  d'un  fragment  de  manuscrit  conservé  à  la 
Mazarine;  il  ressemble  beaucoup,  quoi  que  plus  ancien  de  deux  années, 
au  manuscrit  plus  complet  de  Rebalu,  publié  par  Laurière  en  1876.  ^  [Le 
Blant]  offre,  de  la  part  de  Gornillon,  la   photographie  de  la  mosaïque  de 

*s  Saint-Romain  en  Gall  et  3  fragments,  très  mutilés,  d'inscriptions  trouvées 
à  Saint-Pierre  de  Vienne.  ^  Programme  du  Congrès  des  Sociétés  savantes 
pour  1893.  ^  [Barthélémy]  signale,  d'après  Cardailhac,  une  localité  de 
Corse  riche  en  souvenirs  de  l'occupation  romaine;  c'est  Porto,  commune 
d'Ota.  On  y  avait  déjà  trouvé,  il  y  a  qqs  années,  un   sceau  en  bronze  : 

20  T.  FLAVIVS  ELAINVS.  ^  Note  sur  une  statue  en  marbre  acquise  par  le 
Musée  d'Oran.  [Demaeght,  Reinach  rptr].  Statue  très  mutilée  paraissant  se 
référer  à  un  type  mixte  participant  à  la  fois  de  celui  d'Isis  et  de  celui  de 
Diane.  ^  Note  relative  à  la  découverte  de  la  ville  romaine  de  Vagal.  [L.  Ver- 
rier]. Ville  antique,  très  bien  située,  près  de  la  Bokât-el-Aouana  et  de  Sidi- 

25  ben-Thiour,  en  Algérie.  L'itinéraire  d'Antonin  permet  d'identifier  cet  em- 
placement avec  celui  de  Vagal,  entre  Orléansviile  et  Inkermann.  f  Extrait 
d'un  itinéraire  en  Tunisie.  [Winckler].  Description  des  ruines  romaines  qui 
se  trouvent  sur  la  route  que  suivent  les  convois  militaires  entre  Gafsa  et 
Gabès.  1[  Inscriptions  inédites  recueillies  en  Tunisie  par  M.  Denis.  [Espé- 

30  randieuj.  Inscription  considérable  trouvée  à  El-Maatria,  près  Teboursouk, 
et  ajoutant  un  nouveau  nom,  celui  de  la  Givitas  Nimiulitana  à  la  liste  des 
Capiloles  provinciaux  du  monde  romain.  Inscript,  funéraires  provenant 
d'El-Maatria,  du  Kef  et  autres  lieux;  milliaire  de  l'année  254.  ^  Quelques 
inscriptions  latines  de  Dougga.  [Carton  et  Denis].  46  inscriptions  presque 

35  toutes  funéraires.  1[  Fouilles  et  explorations  à  Tabarka  et  aux  environs 
(planches).  [Toutain].  1»  Les  environs  de  Fernana.  Ruines  antiques  consi- 
dérables; autrefois  il  y  avait  une  source  dont  les  bassins  sont  encore  visi- 
bles. 2»  Entre  Fernana  et  Tabarka.  Tracé  de  la  voie  antique  réunissant 
Simitlhu  à  Thabraca;  nombreuses  ruines  d'établissements  romains.  3»  Ta- 

40  barka  et  ses  environs.  Bonne  situation  de  la  ville  et  son  importance  à 
l'époque  romaine;  T.  décrit  ses  principaux  monuments  :  Le  quesquès» 
ruine  considérable  où  des  fouilles  plus  complètes  permettraient  peut-être 
de  reconnaître  des  thermes;  —  l'ancienne  mosquée,  le  dock  et  les  ruines 
voisines.   L'ancienne  mosquée   est  une    construction  d'origine  romaine, 

45  peut-être  un  entrepôt  pour  les  armateurs.  —Le  port  romain,  parfaitement 
reconnaissable;  —  aqueduc,  citernes  privées  et  publiques;  —  basiliques 
et  nécropoles;  —  recueil  de  47  inscriptions.  ^  Statuettes  en  terre  cuite  dé- 
couvertes près  de  Sidi-Athman-el-Hadid  et  à  Carthage  (flg).  [Tantôt  et  De- 
lattre,   Reinach,  rapptr.].   Groupe  représentant  la   naissance   de   Vénus; 

.w  œuvre  faite  à  l'époque  romaine  dans  le  style  et  dans  l'esprit  des  terres 
cuites  puniques,  mais  inspirée  par  un  sujet  grec.  Découverte  à  Byna  d'une 
Aphrodite  d'un  type  nouveau  dû  sans  doute  à  une  erreur  de  l'artiste.  1  (Fig.). 
[Merlet  et  Autorde,  Bertrand  rapporteur].  Exploration  d'une  villa  antique 
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aux  environs  de  Chartres;  les  objets  trouvés  semblent  être  du  quatrième 
ou  du  cinquième  siècle.  Souterrains  de  refuge  et  silos  à  la  Ribière,  Creuse, 
explorés  par  Autorde;  ils  sont  probablement  antérieurs  à  l'époque  romaine. 
f  Inscription  sur  une  lame  de  bronze  trouvée  à  Mandeure,  Doubs  (Fig.). 
[Héron  de  Villefosse].  Plaque  en  bronze  ajourée  portant  l'inscription  :  Aquis  5 
Hel(veticis)  Gemellianus  f(ecit).  Cet  exemplaire  est  plus  complet  que  les 
deux  analogues  trouvés  l'un  à  Avenches  (Suisse),  l'autre  à  Beaumotte-les- 
Pins,  Haute-Saône.  Les  Aquae  Helveticae  doivent  être  identifiées  avec  Baden, 
près  Zurich.  ^  Notice  sur  une  officine  de  potiers  modeleurs  gallo-romains, 
découverte  à  Bourbon-Lancy,  Saône-et-Loire.  [Melin  et  Bertrand].  Récit  de  10 
la  découverte  et  description  d'un  grand  nombre  de  moules  de  figurines  en 
terre  cuite  semblables  à  ceux  qu'ont  fournis  en  si  grand  nombre  les  fouilles 
de  l'Allier.   Fouille  d'un  puits  antique  où  il  semble  que,  dans  la  première 
moitié  du  quatrième  siècle,  les  habitants  de  Bourbon-Lancy  auraient  dé- 
posé des  vases  et  autres  objets   embarrassants  et  précipité  les  animaux  15 
qui  gênaient  leur  fuite  hâtive.  ^  Le  cimetière  de  la  Courtine,  à  Limoges. 
[P.  Ducourtieux].  Ce  cimetière   bordait  la  grande  voie  de  Lyon  à  Saintes. 
Description  des  tombes  et  de  leur  mobilier.  Découverte  à  Limoges  d'une 
sépulture  romaine  dont  l'urne  cinéraire  était  formée  de  plaques  en  verre 
retenues  par  une  armature  en   fer.  ^  Chronique  d'épigraphie   africaine  20 
[Cagnat].  Inscriptions  de  :  entre  Tunis  et  Carthage,  Djemila,  Oued-Ferdjoua, 
Mechta-Gassas,   Oulad-Zorar,  col  de  Mécid,  Kherba-mta-el-Krar,  Mechta- 
Souala,  Aïn-Rarba,  Benian,  Ilenchir-el-Abd,  Aïn-Temouchent,   Henchir- 
Bichga,  Bou-Ficha,  Cherchel,  El-Hammam,  GasLonville,  Lamoricière,  Phi- 
lippeville,  Henchir-Skirâ,   Sousse,  Tenès.   ^  Note  sur  deux  fragments  de  23 
mosaïque  découverts  dans  la  nécropole  de  Sousse  [Hannezo,  Saladin,  rap- 
porteur]. Ces  mosaïques  sont  construites  d'après  un  procédé  qui  consiste  à 
placer  les  cubes  sur  un  lit  de  mortier  encore  frais,  épais  de  deux  à  trois 
centimètres  et  étendu  sur  des  carreaux  de  terre  cuite.  Ce  procédé  dispen- 
sait du  lit  de  béton  et  permettait  de  construire  la  mosaïque  par  morceaux.  3e 
^  Note  sur  quelques  inscriptions  de  Tipasa  [Gsell].  Neuf  textes  nouveaux 
ou  rectifiés.  ^  La  nécropole  phénicienne  de  Cadix  (planche)  [L.  de  Laigue]. 
Après  avoir  «  expliqué  sommairement  la  formation  de  la  presqu'île  gadé-' 
tane  >^  L,  décrit  les  tonjbeaux,  les  rares  objets  qu'on  y  a  trouvés  et  s'at- 
tache à  démontrer  qu'ils  sont  bien  phéniciens.  |  Note  sur  une  inscription  35 
découverte  à  Lyon  [DissardJ.  Cette  épitaphe  trouvée  au  quartier  de  Champ 
vert  (Lyon-Vaise),  est  celle  d'un  Caesonius  Nico,  sévir  Augustalis  Lugu- 
duni,  corporatus  in  ter  fabros  tignarios.  On  a  plusieurs  fois  déjà  rencontré 
le  nom  Caesonius  sur  des  inscriptions  de  Lyon. 

^î  N"  3.  [Dissard,  Cagnat  rptr].  Fragment  de  bronze  trouvé  à  Clermont-  40 
Ferrand  et  portant  le  nom,  sans  doute  celtique,  Comprinnus.  —  Nouveau 
médaillon  en  terre  cuite  relatif  à  la  fondation  de  Lyon;  il  offre  le  sujet 
déjà  connu  :  L.  Munatius  Plancus  et  le  génie  de  Lyon,  ^  Trois  bornes  mil- 
liaires  découvertes  dans  la  province  d'Oran  [Demaeght,  Villefosse  rptr]. 
Bornes  milliaires  de  Septime  Sévère  et  Caracalla,  faisant  connaître  la  loca-  45 
lité  de  Lucu  à  identifier  avec  Timzionine.  Une  de  ces  bornes   donne  la 
première  mention  épigraphique  du  motpraetentura,  c'est-à-dire  de  la  ligne 
des  praesidia  destinés  à  protéger  la  frontière.  ^  Peintures  murales  décou- 
vertes dans  la  nécropole  d'Hadrumète  (pi.  29-31)  [Privât,  Choppard,  Bray  et 
Hannezo,  Reinach  raptr].  Peintures  murales  représentant  des  guirlandes  50 
et  des  fleurs  et  deux  scènes  de  la  vie  commune  :  dont  l'une,  se  passant 
sans  doute  dans  un  cabaret  où  l'on  vendait  le  vin  au  poids,  est  accompagnée 
de  l'inscription  :  omnes  amici  et  amatores  cum  quibus  semper  bene  vixi 
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et  istatere  pondus  libre  redi Valete.  ^  Fragment  d'un  pilastre  d'angle 

découvert  près  de  Medjez-el-Bab,  Tunisie  (Fig.)  [Saladin].  Intéressant  frag- 
ment d'architecture  punique  semblant  participer  de  l'art  grec  et  de  l'art 
égyptien.  Transporté  au  musée  du  Bardo.  1[  Moule  en  terre  cuite  trouvé  à 

5  Ghercbel  (fig.)  [Waille].  Ce  moule  représente  un  sanglier.  ^  Chronique 
d'épigraphie  africaine  [cagnat].  1°  Découvertes  des  brigades  tppographiques. 
Tunisie  :  Kala-Kebira,  Ilenchir-Sala,  Ilenchir-Zembra,  Aïn-IIammam,  Aïn- 
Lamab,  Aïn-Safsaf,  Bou-Krissa,  Djebel-Srir,  Faoules,  Er-Rich,  Rouffach, 
Ilenchir-Sandellouze,  Sidi-Meroceau.  2"  Communications  diverses.  Tuni- 

10  sie  :  Bordj-Abd-el-Melek,  Bordj-Gouifla,  Hergla,  Moureddine,  Tozeur,  Gher- 
chel,  Philippeville.  Henry  Thédenat. 

Bulletin  de  la  Société  de  l'histoire  de  Paris  et  de  l'Ile-de-France. 
No  1.  La  bataille  de  Morsang-Saintry  [A.  Dufour].  Observations  sur  un 
article  de  Toulouze  <R.  des  R.,  15,  257,  53;  258,  l-3>.  D.   démontre  que 

15  les  découvertes  sur  lesquelles  T.  a  échaffaudé  ses  théories  ont  été  faites 
par  Campagne  ;  quant  à  la  pensée  de  chercher  à  Morsang-Saintry  le  lieu 
de  la  bataille  navale  de  Labienus  contre  Camulogène,  D.  démontre,  par 
une  citation,  qu'il  l'avait  déjà  émise  en  1876.  tIF  N"  3.  [R.  de  Lasteyrie], 
président,  dans  le  discours  annuel,  rend   hommage  à  la   mémoire  des 

20  membres  défunts  dans  l'année.  If  [VioUet],  secrétaire,  lit  le  rapport  sur  les 
travaux  de  la  Société  pendant  l'année.  ^%  N"  4.  Société  royale  des  études 
orientales  et  Académie  Clémentine  établies  chez  les  Capucins  de  Saint- 
Honoré  de  Paris,  1763-1768  [  J.  Documents  relatifs  au  projet  de  fondation 
de  cette  société  savante,  qui  devait  être  composée  de  36  religieux.  Plan 

25  d'études  et  règlement.  If^  N»  5.  Le  deuxième  centenaire  de  l'ouverture  de 
la  bibliothèque  du  roi  [H.  0.].  Récit  précis  et  détaillé  de  l'ouverture  de  la 
bibliothèque  en  1692,  par  Jean  Boivin,  qui  eut  garde  des  manuscrits  de  1691 
à  1726.  *i\  Une  école  de  l;ingues  orientales  à  Saint-Germain  des  Prés  en  1730 
[II.  O.J.  Mémoire  sur  la  fondation  de  cette  école,  présenté  au  cardinal  Fleury 

30  par  l'abbé  do  Villefroy.  Henry  Thédenat. 

Bulletin  de  la  Société  nationale  des  Antiquaires  de  France,  i»'  tri- 
mestre. Séance  annuelle.  [Corroyer],  président  sortant,  dans  le  discours 
d'usage,  rend  hommage  à  la  mémoire  des  membres  défunts  :  Pol  Nicard, 
Ed.  Flouest,  membres   résidants;  Gourjault,  abbé  Rabiet,  Chaverondier, 

35  correspondants  nationaux  ;  R'^  Samuel  Savage  Levis,  correspondant  étran- 
ger en  Angleterre,  et  rend  compte  de  l'état  des  publications  de  la  Société. 
^  [Mohnier  et  Babelon],  pierre  antique,  possédée  par  Paul  II.  %  (Fig.) 
[E.  BeurlierJ.  Fragment  de  poterie  trouvé  à  Orange  et  représentant  une 
tauromachie. 

40  ^^  2c  trimestre.  [Molinier]  présente  le  moulage  de  la  pierre  gravée  an- 
tique de  Paul  II  dont  il  a  parlé  plus  haut  et  qui  est  conservée  au  cabinet 
des  médailles.  ^  [Vauvillé].  Monnaie  en  bronze  d'Aemonia  de  Phrygie,  à 
l'efflgie  de  Poppée.  [Babelon]  fait  remarquer  l'intérêt  de  cette  monnaie  : 
portrait  de  Poppée,  1res  rare;  nom  de  Julia  Severa  qui  figure  sur  cette  mon- 

45  naie  municipale,  sans  qu'on  sache  pourquoi.  1[  [L.  de  Laigue].  Renseigne- 
ments sur  la  nécropole  phénicienne  de  Cadix.  Des  démarches  sont  faites 
pour  qu'elle  soit  déclarée  monument  national.  ^  [Collignon].  Intérêt  des 
trouvailles  de  Flindors  Pétrie  dans  la  nécropole  de  Fayoum,  au  point  de 
vue  des  rapports  entre  les  Achôens  et  l'Egypte  et  la  date  de  la  civilisation 

50  mycénienne.  ^  [A.  de  Barthélémy]  expose  les  résultats  qu'il  a  obtenus  par 
l'étude  des  monnaies  gauloises  :  les  plus  anciennes  monnaies  sont  en  ar- 
gent. A  l'est,  elles  proviennent  de  Marseille,  se  rattachent  au  monnayage 
grec  et  ont  dû  apparaître  au  milieu  du  cinquième  siècle  av.  J.  G.  A  l'ouest. 
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elles  sG  rattachent  au  monnayage  de  Sicile,  et  sont  émises  à  Rhoda  de  Tar- 
raconaise  et  dans  la  colonie  Massaliète  d'Emporium;  elles  ne  remontent 
pas  au-delà  du  milieu  du  troisième  s.  av.  J.  G.  Celles  de  Rhoda,  frappées 
pendant  un  1/2  siècle  seulement,  s'expliquent  par  ce  fait  qu'Annibal,  mé- 
ditant l'invasion  de  l'Italie,  se  conciliait  à  prix  d'argent  les  peuples  dont  5 
il  devait  traverser  le  territoire.  Au  commencement  du   second  siècle  av. 
J.  C,  introduction  par  Marseille  des  statères  d'or  de  Philippe  II  de  Macé- 
doine, imités  ensuite  en  Gaule,  surtout  dans  les  ateliers  des  Arvernes.  Au 
premier  siècle,  avant  la  conquête  romaine,  apparition  des  deniers  de  la 
République  ;  après  la  conquête,  monnaies  portant  des  ethniques  ou  des  10 
noms  de  villes,  frappées  par  les  villes  libres  ou  alliées.  Dans  le  Nord-Ouest, 
on  reçoit  des  Arvernes,  par  la  Loire,  les   imitations  des  statères  d'or  de 
Philippe,  dont  les  types  s'altèrent  de  plus  en  plus.  Le  monnayage  de  Bel- 
gique n'a  aucun  rapport  avec  celui  du  reste  de  la  Gaule.   B.  espère  en 
trouver  l'origine  et  établir  ses  rapports  avec  les  monnaies  bretonnes.  ^  15 
(Fig.)  [Héron  de  Villefosse].  Statuette  d'Epona  découverte  sur  le  mont  Frugy, 
à  Quimper.  A  ce  sujet,  étude  sur  le  culte  d'Epona,  déesse  protectrice,  dont 
on  plaçait  les  statuettes  dans  les  écuries,  et  recherche  sur  les  lieux  où  on 
a  relevé  des  traces  de  ce  culte.  1[  [Héron  de  Villefosse].  Inscription  funéraire 
romaine  des  environs  de  Cadix,  envoyée  par  de  Laigue.  1[  [G.  Schlumberger].  20 
Objets  découverts  dans  un  tombeau  romain  mis  au  jour  pendant  les  fouilles 
faites  pour  la  reconstruction  du  château  d'Azay-le-Rideau  et  appartenant 
au  châtelain,  le  M'»  de  Biencourt.  Bibliographie  de  ces  objets.  Description  : 
bas-relief  romain  en  ambre  jaune  ou  succin;  bijoux  en  ambre,  cristal  de 
roche,  or;  objets  en  ivoire,  jaspe,  coupe  en  argent,  vases  de  verre  et  de  25 
terre,  etc.  ^  [Omont]  communique  un  mémoire  par  lequel  Maillet,  consul 
de  France  au  Caire,  proposait  au  ministre,  en  1098,  de  faire  transporter 
d'Alexandrie  à  Paris  la  colonne  dite  de  Pompée.  ^  [Durand-GrévilleJ.  Com- 
munication sur  la  couleur  des  vases  grecs  <v.  R.  des  R.  t.  16,  267,  26>. 
^  [CagnatJ.  Inscription  taurobolique  trouvée  à  Maktar;  on  y  lit  la  formule:  30 
perfectis  rite  sacris  cernorum  crioboli  et  tauroboli.  ^  [Durand  Gréville]. 
Les  fresques  antiques  de  la  Farnésine  étaient  dessinées  au  trait  noir,  et 
quelques-unes  ont  tourné  plus  ou  moins  complètement  au  jaune  ou  au 
noir,  comme  beaucoup  de  vases  grecs.  ^  [Héron  de  Villefosse].  Fragment 
d'épitaphe  d'un  soldat  de  la  troisième  légion,  trouvé  à  Carthage  par  le  35 
P.  Delattre.  f  [L'abbé  Guichard].  Fouilles  de  Grozon,  Jura.  Exploration  de 
sépultures  de  l'époque  gauloise  dans  des  sarcophages  sous  tumulus.  | 
[C.  Ravaisson-Mollien].  Observations  sur  la  coiffure  de  quelques  statues  ar- 
chaïques, particulièrement  de  l'Apollon  Piombino.  ^  [A.  Blanchet].  Décou- 
verte à  St-Honoré-les-Bains  1°  d'un  couvercle  en  bronze  décoré  d'une  ma-  40 
gniflque  tête  de  Méduse;  2"  d'un  groupe  en  terre  cuite  appartenant  à  la. 
série  des  groupes  dits  de  Vénus  à  sa  toilette.  ^  [Abbé  Guichard].  Figurine 
en  bronze  d'Osiris  de  l'époque  Saïte,  vers  le  5°  ou  6»  siècle  av.  J.  C.  f  [Héron 
de  Villefosse].  Sept  inscriptions  funéraires  relevées  à  Aumale  en  1846  et  1847 
par  C.  Baron,  libraire  à  Narbonne.  ^  (Fig.)  [A.  Blanchet].  Bas-reliefs  trouvés  45 
à  Varhely  (Sarmizegetusa)  et  représentant  Dispater,  ou  le  dieu  au  maillet, 
avec  Aerecura  sa  parèdre,  et  le  chien  qui  se  rencontre  souvent  avec  le  dieu 
au  marteau. 

1[1[  3"  trimestre.  [Héron  de  Villefosse].  Baron,  de  Narbonne,  signale  la  dé- 
couverte, près  de  Narbonne,  d'une  sépulture  d'enfant  contenant  une  grande  50 
quantité  de  débris  de  poteries,  surtout  de  lampes;  près  de  là  était  un  four. 
f  [Gagnât].  Inscriptions  relevées  par  Engel  en  Espagne,  à  Italica,  Villa- 
franca  de  los  Barros,  Merida,  Osuna,  Santa  Paôla  près  Alicante;  ces  inscrip- 
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lions  sont  funéraires;  marques  de  potiers  près  de  Mérida,  Séville.  If  [MictionJ 
Bande  en  bronze  estampé  conservée  au  Louvre  <v.  Bulletin  des  Musées, 
n»  5  >.  M.  croit  cette  plaque  d'origine  ou  au  moins  d'inspiration  grecque. 
[Martlia]  appuie  ces  conclusions.  [Golignon]  attribue  la  plaque  à  l'art  étrus- 

6  que.  ^  [Courajod,  Gaidoz].  Origine  syrienne  de  la  roue  mérovingienne  à  six 
raies.  ^  [Gagnât].  Fragment  d'inscription  trouvé  à  Etaules,  Gôte  d'Or. 
%  [Babelon].  Monnaies  à  la  légende  IluSayôpriç  AH,  représentant  le  roi  de 
Perse  en  archer  mélophore,  frappées  à  Ephèse,  par  ordre  de  Memnon,  par 
les  prjtanes  éponymes  de  cette  ville,  t  illéron  de  Villefosse]  communique 

10  de  la  part  de  Duchatellier  :  1"  Statuette  en  bronze  d'un  amour  Panthée, 
trouvée  à  Garhaix;  2°  Statuette  en  or  trouvée  à  la  Boissière  en  Ploujean,  Fi- 
nistère, dans  laquelle  [GaidozJ  reconnaît  la  déesse  Angerona.  %  [CoUignon]. 
Tête  en  marbre  de  la  seconde  moitié  du  sixième  siècle  av.  J. G.,  de  l'ancienne 
école  attique,  récemment  acquise  par  le  Musée  du  Louvre.  If  [Ravaisson] 

15  fait  des  observations  sur  la  coiffure.  ^  [Héron  de  Villefosse].  Mosaïque  de 
Sousse,  Tunisie,  représentant  le  labyrinthe  de  la  Grète  avec  la  légende  :  hic 
inclusus  vitam  perdit.  ^  [Homolle]  défend  l'authenticité  des  bas-reliefs 
grecs  récemment  étudiés  par  Boulroue<V.  R.  des  R.,  t.  16,  227,  7>. 
f  [L.  de  Laigue].  Inscription  funéraire  de  Cadix,  f  [Héron  de  Villefosse]. 

20  Inscription  funéraire  d'un  édile  de  Nîmes,  trouvée  dans  les  environs  de 
cette  ville.  If  [Id.].  Épitaphe  d'un  beneficiarius  de  la  Gohors  H  Thracum, 
trouvée  à  Luxor.  ^  [Babelon]  Les  premières  monnaies  frappées  en  Egypte 
et  dans  la  Syrie  méridionale  ont  été  émises  exclusivement  à  l'occasion  des 
expéditions  militaires  faites  dans  ces  régions.  ^  [Héron  de  Villefosse].  Épi- 

25  taphe  païenne  envoyée  par  le  P.  Delattre  et  provenant  des  environs  de 
Carthage.  %  [Mgr  Toulotle]  identifie  avec  le  massif  du  Zouagha  le  mont 
Pappua  où  se  réfugia  Gélimer,  roi  des  Vandales,  battu  par  Bélisaire. 
%  [Héron  de  Villefosse]  partage  sur  ce  point  l'avis  de  Mgr  Toulotte. 
^  (Planche)  [Id.].  Mosaïque  d'Ampurias  (Emporiae),  dans  la  province  de  Ge- 

30  rona,  Espagne,  représentant  le  sacrilice  d'Iphigénie.  Comparaison  avec 
les  monuments  figurés  et  les  textes  relatifs  au  même  sujet.  ^  [Colonel  de 
la  Noé]  fait  observer  que  le  camp  de  Taverny,  dit  camp  de  César,  n'est 
peut-être  pas  un  ouvrage  de  fortification.  If  (Planche)  [Toutain].  Stèle  anépi- 
graphc  de  Sitif  représentant  Mercure  avec  les  trois  animaux  habituels,  et, 

35  en  plus,  le  Scorpion.  T.  signale  q.  qs  représentations  analogues  et  ne 
croit  pas  qu'il  faille  attribuer  au  scorpion,  sur  ces  monuments,  une  valeur 
astronomique.  Faut-il  établir  un  rapport  entre  Mercure  et  Mithra  à  cause 
de  la  présence  habituelle  du  scorpion  sur  les  monuments  mithriaques? 
C'est  bien  incertain,  f  [Thédenat]  signale  une  intaille  du  Musée  de  Flo- 

40  renée  représentant  Mercure  avec  le  bouc  et  le  scorpion.  %  [Toutain].  Statue 
colossale,  trouvée  à  Milah,  très  mutilée  et  sans  tête.  La  tête  était  mobile. 
T.  croit  que  cette  statue  était  une  image  de  déesse  mère  assise,  tenant 
un  enfant  sur  son  sein.  If  [Thédenat]  Observation  sur  les  statues  dont  la 
tête  a  disparu.  Beaucoup  de  statues,  qu'on  croyait  avoir  eu  des  têtes  de 

4b  rechange,  avaient  des  têtes  en  substance  moins  dure  que  le  marbre  et  qui 
a  disparu  :  stuc  ou  terre  cuite.  Exemples. 

^^  Quatrième  trimestre  [Jadart].  Découverte  à  Reims  d'une  mosaïque 
reproduisant  deux  lutteurs  nus.^  [Héron  de  Villefosse].  Fragment  d'inscrip- 
tion latine  conservée  au  Musée  d'Autun  et  apportée  d'Afrique  par  le  comte 

50  d'Hérisson.  Ce  fragment,  qui  fait  penser  à  la  célèbre  inscription  de  Souk- 
el-Kmis,  est  peut-être  relative  aux  redevances  payées  au  procurateur  par 
les  fermiers  des  domaines  impériaux.  ^  (plan,  fig.)  [Babelon]  rend  compte 
des  fouilles  du  chanoine  Maugèrc  sur  le  territoire  de  Champigny  près 
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Langres.  Près  de  voies  romaines  qui  se  dirigeaient  vers  Trêves,  M.  a  dé- 
couvert les  substructions  de  deux  grands  édifices,  entourés  de  portiques 
et  séparés  par  un  chemin.  La  pièce  centrale  d'un  de  ces  édifices  est  pavée 
d'une  belle  mosaïque.  Il  semble  que,  à  l'époque  romaine,  ces  édifices  aient 
été  rasés,  puis  les  fondations  exhaussées  par  un  enrochement  sur  lequel  5 
on  avait  établi  un  béton  épais  de  huit  à  dix  centimètres.  M.  croit  que 
ces  monuments  ont  été  alors  transformés  en  greniers  d'abondance,  et  cite 
plusieurs  textes,  entre  autres,  Claudien,  Stilic,  22,  392;  24,  91.  f  [L.  deLai- 
gue].  Note  sur  la  Nécropole  de  Cadix.  ^  [Colonel  de  la  Noë]  établit  que  la 
vitrification  des  enceintes  fortifiées  est  un  fait  accidentel  et  non  voulu,  lO 
qu'elle  est  contemporaine  des  enceintes,  qui  ont  été  construites  pendant 
les  derniers  siècles  antérieurs  à  la  conquête.  Quant  aux  feux  et  aux  motifs 
qui  les  ont  fait  allumer,  signaux,  ou  moyens  d'éclairer  la  défense  pendant 
une  attaque,  ou  rite  religieux,  on  en  est  réduit  aux  conjectures.  %  [E.  Mi- 
chon].  Hécate,  d'abord  déesse  unique  tenant  deux  torches,  a  été  dédoublée,  15 
puis  triplée  par  l'idenliflcation  avec  d'autres  déesses  qu'Hécate  absorbe 
complètement.  M.  étudie  ce  développement  du  mythe  d'Hécate  dans  les 
représentations  de  cette  déesse  possédées  par  le  musée  du  Louvre.  % 
[L'abbé  Duchesne]  réfute  les  arguments  par  lesquels  Mommsen  a  cherché 
à  établir  que  la  Notitia  Galliarum  est  un  document  ecclésiastique,  et  20 
démontre  que  c'est,  au  contraire,  un  document  d'ordre  administratif 
donnant,  non  pas  la  distribution  des  provinces  ecclésiastiques  en  diocèses 
épiscopaux,  mais  la  distribution  des  provinces  en  cités.  ^[LongnonJ  appuie 
cette  argumentation.  \  [Michon].  Mémoire  sur  des  socques  antiques  à  char- 
nière. V.  plus  loin,  Mémoire  des  antiquaires.  ^  [Collignon].Têle  en  marbre  25 
du  musée  de  Cherchell;  cette  tête  est  une  réplique  nouvelle  du  type  connu 
sous  le  nom  d'Apollon  de  Choiseul-Gouffier  dont  elle  reproduit  tous  les  traits 
essentiels,  avec  des  différences  cependant  qui  donnent  l'impression  que  la 
réplique  de  Cherchel  est  plus  voisine  de  l'original  que  la  réplique  Choiseul- 
Gouffier.  Cette  tète  appartient  à  un  groupe  de  statues  de  Cherchel,  du  30 
premier  siècle  après  J.  C,  inspirées  par  une  époque  d'éclectisme,  où,àcôté 
des  types  hellénistiques,  l'école  de  Pasitélés  remettait  à  la  mode  le  style 
des  maîtres  de  transition  du  cinquième  siècle.  Ce  document  nouveau  ajoute 
une  certaine  force  à  l'opinion  suivant  laquelle  les  sculpteurs  du  premier 
siècle  après  J.-C.  auraient  multiplié  les  répliques  d'un  original  très  célèbre,  35 
très  populaire,  où  l'on  a  quelques  raisons  de  reconnaître  une  œuvre  de 
Calamis.  ^  [A.  NaëfJ  a  découverf,  sous  le  transept  nord  de  l'église  de  Gra- 
ville-Sainte-Honorine,  un  ustrinum  romain  creusé  dans  le  roc.  Cet  ustrinum 
servait  à  un  cimetière  romain  découvert  en  IS40  par  l'abbé  Cochet,  et  dont, 
à  plusieurs  reprises,  on  a  constaté  l'existence.  |  [Caix  de  Saint-Aymour]  40 
présente  une  série  de  lécythes  funéraires  trouvés  à  Erétrie  et  étudie  la 
technique  de  plusieurs  d'entre  eux.  Il  y  voit  le  produit  d'un  art  intermé- 
diaire entre  les  vases  à  fond  blanc  ou  gris  très  improprement  appelés  vases 
de  Locres,  et  les  vrais  lécytes  blancs  attiques.  \  [E.  Michon]  présente  deux 
miroirs  grecs  en  bronze  récemment  acquis  par  le  Musée  du  Louvre.  'SS 
L'un  a  pour  support  une  colonne  ioni([ue  posée  sur  une  base  circulaire; 
antérieurement  au  miroir  posé  debout,  les  Grecs  ont  fait  usage  du  miroir 
à  poignée,  comme  ce  miroir  du  Musée  du  Louvre  dont  le  manche  est  formé 
par  une  femme  de  profil,  découpée  dans  une  plaque  de  bronze  et  d'un 
style  très  archaïque.  Le  rapprochement  de  la  colonne  a  pu  contribuer  50 
à  faire  redresser  les  statuettes  de  femmes  de  ronde  bosse  qui  constituent 
les  pieds  de  miroirs  postérieurs,  et  à  leur  faire  donner  une  base  qui  les 
transformât  en  véritables  supports.  Le  second  miroir,  comme   le   pre- 
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mier,  provient  d'Hermione ;  il  est  muni  d'un  flacon  à  parfum  qui  s'y  rat- 
tache par  une  chaîne.  La  statue  qui  supporte  le  disque  est  d'un  très  beau 
style.  Le  miroir  marque  la  transition  entre  la  première  série  des  miroirs 
à  pied,  dont  les  statuettes  se  rattachent,  au  moins  par  le  caractère  de  la 
5  draperie,  aux  statues  de  l'Acropole,  et  les  miroirs  beaucoup  plus  nombreux 
dont  le  pied  est  formé  par  une  statuette  de  femme  de  style  dorien.  ^ 
[Héron  de  Villefosse].  Lettre  du  P.  Delattre  annonçant  la  découverte  à  Gar- 
thage  de  Tinscription  mutilée  d'un  flamen  divi  Augusti.  Le  P.  D.  annonce 
aussi  que  les  fouilles  de  la  colline  de  Saint-Louis  sont  suspendues,  faute 
10  de  ressources.  Henry  Thédenat. 

BuUetin  mensuel  de  la  Faculté  des  Lettres  de  Caen.  N»  1,  nov.  1891. 
État  moral  et  intellectuel  du  monde  gréco-romain  au  iii«  s.  de  notre  ère. 
[J.  DenisJ.  (Suite)  <Gf.  R.  des  R.  XVI,  21o,  9>.  D.  veut  indiquer  sommai- 
rement le  but  des  fondateurs  du  néoplatonisme.  Principaux  traits  de  leur 
15  doctrine.  1[  N"  2  déc.  (suite).  D.  montre  la  décadence  de  l'école  de  Plotin. 
Porphyre  ;  sa  lettre  à  Anébon  «  était  l'aveu  catégorique  et  hardi  du  divorce 
qui  existait  depuis  Socrate  entre  la  libre  pensée  et  la  tradition  ».  Jam- 
blique.  Julien  et  Maxime  d'Éphèse.  A.  Jacob. 

Bulletin  mensuel  de  la  Faculté  des  Lettres  de  Poitiers.  N»  2,  fév. 
20  1892.  L'histoire  littéraire  et  la  critique  chez  les  Latins  [J.-A.  Hild].  I.  Le 
critique  historique  dans  l'étude  de  la  poésie  latine  ne  peut  tirer  qu'un 
parti  médiocre  de  l'histoire  ;  le  rapport  des  œuvres  avec  les  idées  du  temps 
où  elles  se  sont  produites  échappe  le  plus  souvent.  Abnégation  des  poètes 
grecs  ;  elle  se  retrouve  à  un  moindre  d«gré  chez  les  écrivains  latins.  Cet 
25  oubli  de  soi-même  fit  la  grande  popularité  de  Virgile.  IL  Les  poètes  qui 
ont  parlé  d'eux-mêmes,  comme  Horace  et  Properce,  l'ont  fait  à  un  point  de 
vue  général.  L'antiquité  ne   s'occupe  pas  de   l'histoire    personnelle  des 
lettrés,  mais  seulement  de  leurs  ouvrages.  1[  N»  4  (suite).  III.  Varron  est 
chez  les  latins  «  l'ancêtre  des  philologues  et  des  historiens  de  la  littéra- 
30  ture  ».  Dans  ses  notices,  la  biographie  se  mêlait  à  la  critique.  Cependant, 
même  au  temps  de  Claude  et  de  Néron,  l'opinion  reste  indifférente  à  la  vie 
des  poètes,  à  moins  que  le  poète  ne  soit  l'empereur.  IV.  A  partir  d'Auguste, 
à  côté  de  la  déclamation  se  développe  le  goût  des  recherches  historiques. 
L'  «  Institution  oratoire  »  et  le  «  Dialogue  des  Orateurs  ».  H.  ne  doute  pas 
35  que  ce  dernier  ne  soit  l'œuvre  de  Tacite.  «  C'est  le  cri  de  détresse  d'une 
belle  littérature  qui  sent  qu'elle  va  mourir  et  qui  se  pleure  elle-même  avec 
la  pleine  conscience  des  causes  dont  elle  meurt.  »    Le  fonds  historique 
y  est  riche  mais  les  «  les  éléments  biographiques  n'y  ont  qu'une  valeur 
générale  ».  If  N»  7  (suite).  V.  Utilité  de  la  correspondance  de  Pline  le  jeune 
40  pour  appécier  l'importance  des  éludes  de  théorie  et  d'histoire  littéraire; 
ces  lettres  vivent  «  des  menus  faits  de  la  vie  littéraire  ».  Pline  subordonne 
les  idées  générales  aux  questions  de  personnes.  IL  trouve,  en  somme,  que 
l'esprit  critique  de  Pline  est  nul.  VI.  Le  «  de  Virisillustribus  »  de  Suétone. 
Cet  ouvrage  «  est  une  affirmation  solennelle  du  droit  des  écrivains  à  entrer 
4r.  dans  la  grande  histoire.  »  Examen  de  ce  qui  nous  est  parvenu. 

A.  Jacob. 
Bulletin  des  Musées,  t.  III,  3"  année.  N»s  1-2,  février-mars.  Musée  du 
Louvre.  Acquisitions  récentes  :  Dionysos,  statuette  en  bronze,  réplique 
du  Dionysos  de  Praxitèle,  provenant  d'Athènes.  Vient  de  la  collection 
50  Photiadès  Pacha.  Mosaïque  de  Saint-Romain  en  Galle,  Isère,  représentant 
les  quatre  saisons  avec  des  tableaux  où  sont  figurés  les  travaux  propres 
à  chaque  saison.  Mosaïque  de  Carthagc  :  esclaves  portant  des  mets  ;  bon 
style  ;  destinée  à  la  future  salle  des  Antiquités  africaines.  ^  Statuette  en 
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bronze  de  Dionysos  (fig.,  pi.  \)  [A.  II.  de  V.J.  Statuette  récemment  acquise 
par  le  musée  du  Louvre.  Elle  répond  à  la  description  faite  par  Gallistrate 
(VIII)  du  Dionysos  de  Praxitèle  qui  était  à  Athènes.  L'attribut,  absent 
aujourd'hui,  que  tenait  la  main  droite  était  un  canthare  ;  restitution  con- 
firmée par  une  statuette  en  terre  cuite  de  la  collection  Sartiges.  La  grâce  5 
et  la  beauté  de  la  statuette  du  Louvre  permettait  de  la  croire  très  voi- 
sine de  l'original.  %  G.  Doublet,  Musées  et  coUccHons  archéologiques  de 
l'Algérie  (pi,  2)  tLetaille].  Elogieux.  Analyse  détaillée  donnant  une  bonne 
idée  du  musée.  ^|  N°  3.  Musée  de  Gonstantinople.  Les  sarcophages  de  Si- 
don  [S.  Reinach].  V.  plus  loin,  Gazette  des  Beaux-Arts,  n"  1.  ^  La  coiffure  10 
archaïque  de  l'Apollon  de  Piombino  (fig.)  [Ravaisson-Mollien].  De  l'arran- 
gement de  cette  coiffure,  R.  M.  tire  la  conclusion  qu'elle  reproduit  un 
Çdavov,  une  primitive  statue  de  bois  coiffée  d'une  perruque  mobile.  t1[N°  4. 
Musée  du  Louvre.  Dons  :  Décret  de  patronage  rendu  par  le  collège  des 
Cultores  dei  Ilerculis  de  Bénévent.  Cette  inscription,  donnée  à  Talleyrand  15 
en  1810  par  la  ville  de  Bénévent  et  transportée  par  lui  dans  son  château 
de  Valençay,  y  fut  retrouvée  par  L.  Palustre.  Le  duc  actuel  de  Valençay 
en  a  fait  don  au  Musée.  —  Décret  rendu  par  le  peuple  et  la  ville  d'Iasos 
portant  confiscation  et  vente  des  biens  appartenant  aux  exilés  qui  avaient 
conspiré  contre  Mausole.  —  Edit  d'Antiochus  II  instituant  un  culte  officiel  20 
en  l'honneur  de  la  reine  Laodicé  et  désignant  comme  grande-prêtresse 
Bérénice,  fille  de  Ptolémée,  fils  de  Lysiinaque.  —  Verres  antiques  trouvés 
en  Phénicie.  ^  Etablissement  d'un  musée  archéologique  à  Alexandrie  et 
organisation.  ^  Département  de  la  céramique,  antique' (fig.)  [E.  Pottier]. 
Terres  cuites  :  Grèce,  Crimée,  Sicile,  Italie.  Description  des  figurines.  ^1-25 
N»  5.  Dons  au  Musée  du  Louvre  :  Plusieurs  inscriptions  funéraires  ;  banquet 
sacré;  fragments  de  couvercles  de  sarcophages  en  plâtre  peint  représen- 
tant quatre  bustes  d'hommes  ;  tabella  devotionis  provenant  de  Sousse  (Ila- 
drumète).  If  Acquisitions  du  Cabinet  des  médailles  pendant  l'année  1891  : 
monnaies  grecques,  169  ;  romaines  et  byzantines,  7.  ^  Acquisitions  du  Musée  30 
britannique  en  1891  .-monnaies  grecques,  369,  dont  16  en  or  et  en  électrum, 
280  en  argent,  73  en  bronze  ;  entre  autres  :  didrachme  fourré  de  Syracuse 
avec  cavalier  au  revers  ;  dix  IxaxovTâ^iTpa  en  or,  avec  Hercule  étouffant  le 
lyon,  frappés  à  Syracuse;  didrachme  de  Seuthés  1,  roi  des  Odryses,  vers 
424  av.  J.  G.  ;  série  de  petites  pièces  de  Mende  ;  bronze  de  Orthe  en  Thés-  35 
salie;  statère  des  Acarnaniens  avec  Apollon  Githarède,  éléphant  dans  le 
champ  ;  didrachme  fourré  d'Epidaurc  avec  la  tête  d'Esculape  ;  monnaies 
de  Dardanus,  de  Cyme,  d'Attuda  de  Phrygie,  de  Selge  de  Pisidie,  de  Cyrène 
dont  une  porte  le  Gorgoneion.  ^  Bande  de  bronze  estampé,  Musée  du 
Louvre  (fig.)  fE.  Michon].  Plaque  trouvée  à  Bomazro  et  ayant  fait  partie  de  io 
la  collection  Pourtalès.  D'autres  plaques,  de  même  provenance,  sont  con- 
servées au  Musée  grégorien  du  Vatican  et  ont  été  publiées  avec  des  com- 
mentaires dont  la  plaque  du  Louvre  contredit  les  conclusions.  Il  faut 
renoncer  pour  le  moment  à  r^econstituer  la  nature,  la  forme  et  la  dimension 
de  l'objet  que  recouvraient  ces  plaques.  ^  W.  Froehner,  Catalogue  de  la  45 
collection  van  Branteghem  [P.  M4iiîet].  Très  belle  collection  de  vases  et  de 
terres  cuites  antiques;  Catalogue  rédigé  avec  une  remarquable  érudition; 
préface  écrite  avec  beaucoup  de  verve  et  d'esprit,  f  E.  Pottier,  Collection 
de  vases  grecs  du  musée  de  Roulogne-sur-Mer  [P.  MiUiet].  Description  de  400 
vases  de  la  collection  Panckoulîe  achetés  par  le  Musée  de  Boulogne,  en  1861.  50 
Elogieux.  ^1  N»'  6-7.  Liste  des  cachets  d'oculistes  conservés  au  cabinet  des 
médailles  de  la  Bibliothèque  nationale  [A.  J.  Blanchet].  Cachet  d'Aelius 
Fotinus  ;  de  Cn.  Albinius  Natalis  ;  d'Andronicus  portant  les  noms  des 
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collyres  taleseros,  diaceratos,  stratiotides,harma  ;  de  G-  Cap(ellius)  Sabi- 
nianup  ;  de  Decimius  Flavianus  ;  de  T.  Iulius  Altalus  ;  de  M.  Iulius  Cha- 
rito  ;  de  G.  Iulius  Dionysodoriis  ;  de  G.  Iulius  Lunaris  ;  de  Marcellinus  ;  de 
Paulinus;  de  L.  Terentius  Palernus;  de  L.  Varius  Ileliodorus,  anonyme, 

6  en  tout  quatorze,  f  Karl  MaSNEr,  Die  Sammlung  antiker  Vasen  und  Terracotten 
im  K.  K.  Ocsterreichen  Muséum  [P.  Milliet].  Excellent  résumé  de  l'histoire 
générale  de  la  céramique  grecque,  bon  catalogue,  bons  dessins,  excellente 
bibliographie.  ^  Vases  antiques  des  collections  de  la  ville  de  Genève  [P.  M.]. 
Bon.  Il  est  à  désirer  que  les  trois  collections  de  vases  antiques  que  pos- 

10  sède  Genève  soient  réunies  et  classées  méthodiquement.  ^  V.  Waille, 
De  Caesareae  monumentis  quae  super sunt.  Ge  travail  se  termine  par  une  excel- 
lente description  du  musée  de  Cherchell.  ^^  N°»  8-9.  Le  musée  du  Louvre 
est  entré  en  possession  de  la  célèbre  armure  de  bronze  de  la  collection 
Pourtalès,  provenant  d'Herculanum  et  conservée  jusqu'alors  au  Musée  de 

15  St-Germain.  Le  Musée  de  S'-Germain  a  reçu  en  échange  16  statuettes  en 
bronze  trouvées  en  Gaule.  \  Don  au  Musée  égyptien  d'un  miroir  portant  sur 
l'un  des  côtés  du  disque  une  scène  et  une  légende  indiquant  que  c'est  un 
don  à  la  déesse  Thébaine  Maut.  f  Indication  de  diverses  antiquités  con- 
servées dans  les  musées  de  :  Birkenfeld,  Gologne,  Gonslance,  Darmstadt, 

20  Hambourg,  Karlsruhe,  Mannheim,  Mayence,  Spire,  Stuttgart,  Trêves, 
Ueberlingen,  Wiesbaden,  "Worms,  Xatnhen,  en  Allemagne;  Vienne  en 
Autriche.  Yi  N"«  10-11.  Don  au  Musée  du  Louvre  de  deux  fragments  de  bas- 
reliefs  assyriens  :  1»  Episode  de  la  prise  d'une  ville.  2»  Guerriers  et  servi- 
teurs marchant  à  'côté  d'un  char.  If  Acquisitions  faites  par  les  musées  de 

2o  New-York  et  de  Boston  et  par  le  British  Muséum.  Dans  ce  dernier  musée 
on  a  trouvé  la  place  de  diHérents  débris  des  frises  du  Parthénon  et  de  la 
figure  équestre  du  Mausoleum.  *^  Projet  de  loi  préseiité  aux  Gharabres  ita- 
liennes sur  la  conservation  des  monuments,  antiquités  et  œuvres  d'art 
[A.  Melani].  Loi  défectueuse  sur  certains  points,  mais  en  somme  équitable 

30  et  libérale.  Henry  Thédenat. 

BuHetiri  monumental,  6°  série,  t.  7,  57"  de  la  collection.  N"  4.  Le  musée 

Saint-Raymond  à  Toulouse  fP.   de  Lahondès].   Description  du  nouveau 

musée  «  musée  de  Cluny  toulousain  »  établi  dans  un  vieil  hôtel  bâti  sous 

Louis  XII.  Description  des  salles  consacrées  aux  antiquités  égyptiennes, 

35  grecques  et  romaines.  \*i  N"  6.  A.  Héron  de  Villefosse.  La  victoire  de 
Samothrace  [M.].  Élogieux.  Érudit  et  d'une  lecture  agréable.  ^  F.  Chaillou. 
La  cloche-sonnette  gallo-romaine  du  Ccous.  [E.  Travers].  Gloche-sonnette 
romaine  avec  son  battant,  est  particulièrement  intéressante  parce  qu'elle 
a  une  forme  qui  n'a  pas  encore  été  rencontrée.  Henry  Thédenat. 

40  BuUetin  des  sciences  mathématiques  et  astronomiques,  1892, 
5»  livr.  Nasiruddini  el  Toussy,  traité  du  Quadrilatère,  traduit  par  Al-Pache 
Caratheodoby  [P.  Tatineryj.  Trigonométrie  développée,  inconnue  à  Regio- 
monlan,  mais  conforme  à  ses  méthodes.  \  Le  opère  di  Galileo  Galilei,  tome 
premier  [P.  TanneryJ.  Gontient  1)  luvenilia,  copie  de  leçons  par  un  des 

45  maîtres  de  Galilée  à  Pise  sur  Aristote  de  caelo.  2)  Theoremata  circa  cen- 
trum  gravilatis  solidorum.  3)  La  bilancetta.  4)  Postille  ai  libri  de  sphaera  et 
cylindro  di  Archimede.  5)  De  motu.  Galilée  s'est  profondément  assimilé, 
dans  ces  écrits,  l'esprit  des  méthodes  d'Archimède.  Le  dernier  ouvrage 
a  jeté  un  jour  inattendu  sur  le  développement  des  idées  de  Galilée.  îî 

50  8*  livr.  M.  Gantor,  Vorlesungen  ucbcr  Geschichte  der  Mathematik,  t,  II  [P.  Tan- 
neryJ. Tient  au-delà  de  ce  qu'on  espère  de  lui.  Compte-rendu  avec  quelques 
critiques  de  détail  ;  les  mots  yjùo\z  xavovwv  signiûent  «  hors  des  tables  ». 
Vi  10°  liv.  Le  opère  di  Galileo  Galilei,  t.   Il  [P.  Tannery].   Intéressant  pour 
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l'antiquité,  est  le  3"  ouvrage  de  ce  volume  :  Traltato  délia  sfera  ovvero 
Cosmographia,  où  Galilée  suit  encore  le  système  de  PLolémée  ;  l'authen- 
ticité en  est  suffisamment  établie  par  les  mss.  IIeiberg. 

Bulletin  critique.  13*  année,  1o  jr.  R.  Elus,  Noctes  Manilianae.  Acce- 
dunt  conjecturae  in  Germanici  Aratea  [P.  Lejaj].  Quelques  réserves  que  l'on  5 
puisse  faire  sur  l'esprit  général  du  livre,  il  n'y  a  pas  eu  sur  Manilius  de 
travail  aussi  important  et  aussi  fécond  depuis  Scaliger.  ^1[  \"  févr.  L. 
Bouquet,  Vancien  collège  d'Harcourt  et    le  lycée  Saint-Louis  [P.   II.  Denifle]. 
Précieuse  contribution  à  l'histoire  de  l'enseignement  en  France.  ^  R.  De 
LA  Grasserie,  Essai  de  phonétique  générale  [Paul  Regnaud].  Plan  hardi,  sa-  *0 
voir  étendu  mais  méthode  inacceptable.  ^^  l"'  mars.  0.  Noël,  Histoire  du 
commerce  du  monde  depuis  les  temps  les  plus  reculés  (pi)  [P.  B.  x.].  Publi- 
cation digne  d'éloges.  ^^  15  mars.  Albert  Dumont  et  Jules  Chaplain,  Les 
céramiques  de  la  Grèce  propre  (pi.)  T.  2.  Mélanges  archéologiques  [E.  Beurlier]. 
Recueil  d'articles  déjà  publiés,  la  partie  la  plus  nouvelle  de  ce  volume  et  la  16 
plus  attrayante,  est  la  collection  de  planches   représentant  un  choix  de 
terres  cuites,  de  bronzes  et  de  marbres,  et  les  notices  que  Pottier  a  con- 
sacrées à  leur  description.  W  \"  avr.  Richard  Klotz,  GrundzUge  altrômischer 
Metrik  [Paul  I-ejayj.  Comble  à  demi  une  lacune;  œuvre  utile  néanmoins.  \^ 
l'armai.  Carlo   Tanzi,  La  cronologia  degli  scritli  di  Magno  Felîce  Ennodio.  Un  20 
papiro  perduto  dell'epocadi  Odoacre  [Georges  Goyau].  Indispensable  pour  l'é- 
tude d'Ennodius.t1[l"jn.  Félix  DÛRRBACH,  L'orateur  Lî/curpue  [E.  Beurlier]. 
Malgré  quelques  lacunes,  se  recommande  par  la  clarté  de  l'exposition  et 
la  sûreté  des  informations.^^  15  jn.  The  Iphigenia  at  Aulis  of  Euripides,édi- 
tion  critique  et  explicative  (en  anglais)  de  E.  B.  England  [L].  Résumé  25 
substantiel  desédd.  antérieures.  E.  a  en  outre  coUalionné  le  Palatinus  et 
fourni  des  discussions  de  passages  controversés.  ^  Louis  Dyer,  Studies  of 
the  Gods  in  Greece  [E.  Beurlier].  Théories  très  sujettes  à  caution.  ^^  1"  jlt. 
G.  BoiSSiER,  Aa  fm  du  paganisme  [L.  DuchesneJ.  B.  a  su,  comme  toujours, 
jeter  un  charme  nouveau  sur  un  sujet  antique.  ^%  \"^  août.  Herondas,  a  30 
flrst  recension  by  W.  G.  Ruthkrford  [L.l.  Donne  un  texte  à  peu  près 
suivi,  mais  au  prix  des  conjectures  les  plus  hardies  et  des  hypothèses  les 
moins  justifiées  par  la  lettre  du  papyrus.  Depuis  a  paru  l'éd.  définitive 
due  à  Biicheler.   ^1[  1"   sept.  IIaug.  1°  Die    Wochenguttersteine  (pi.),  2»   Die 
Viergôttersteine  (pi.)  [R.  Mowat].  L'auteur  a  fait  faire  un  progrès  aussi  ori-  35 
ginal  que  décisif  à  la  question.  1  Karl  KrumbaGher,  Geschichte  der  byzan- 
tinischen  Literatur.  —  Byzantinisctie  Zeitschrift  p.  p.  KrumbaCHER.  —  MORDT- 
MANN,  Esquisse  lopographique  de  Constantinople  (plan).  —  Pierre  BatiffOL, 
L'abbaye  de  fiossano  [L.  Duchesne].  K.  aura  donné  une  vigoureuse  impulsion 
aux  études  byzantines  par  son  livre  qu'il  a  fait  suivre  d'une  revue  qui  40 
deviendra  le  centre  de  ralliement  des  travailleurs  de  ce  genre.  Le  premier 
n»  qui  a  paru,  est  de  nature  à  justifier  les  espérances  que  le  manuel  avait 
fait  concevoir.  —Le  travail  très  méritoire  de  M.  résume  beaucoup  d'études 
de  l'auteur  et  de  diverses  autres  personnes.  —  Le  livre  de  B.  témoigne 
de  recherches  laborieuses  et  contient  beaucoup  de  choses  intéressantes  45 
malgré  l'incohérence  de  sa  structure.  tH  1i>  sept.  Aristutle  on  the  constitu- 
tion of  Athens  edited  by  F.  G.  Kenyon.  —  2  Trad.  française  par  Théodore 
Reinagh.  —  3  Trad.  française  par  îIaussoullier  avec  la   collaboration 
d'E.  BouRGUET,  Jean  Brunhes  et  L.  Eisemann  [E.  B.].  Malgré  les  fautes 
inévitables  dans  un  pareil  travail,  K.  a  mérité,  par  la  patience  conscien-  50 
cieuse  qu'il  a  mise  à  ce  déchiffrement,  la  reconnaissance  de  tous  les  hellé- 
nistes. Les  lecteurs  français  trouveront  une  aide  précieuse  dans  les  deux 
traductions  de  R.  et  H.,  exactes  toutes  deux  et  écrites  en  bon  style.  H 
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C.  Sallustii  Crispi  Hislorinrum  lieliquiae  éd.  Bertold  MaurenbreGHER, 
fasc.  1  :  Prolegomena  [Paul  Lejay].  L'édition  qui  fera  suite  à  ces  prolégo- 
mènes présentera  des  qualités  originales  et  des  résultats  dignes  d'atten- 
tion dans  le  domaine  de  l'histoire,  mais  la  partie  philologique  ne  sera  ni 

5  neuve  ni  de  première  main.  \^  1"  oct.  Ém.  Boisacq,  Les  dialectes  doriens, 
phonétique  et  morphologie  [E.].  Quelques  critiques  qui  ne  diminuent  en  rien 
la  valeur  de  ce  livre.  ^  Paul  Girard,  La  peinture  antique  (Bibliothèque  de 
l'enseignement  des  Beaux-Arts)  [André  BaudrillartJ.  Si  l'auteur  ne  résout 
pas  des  questions  insolubles,  il  a  du  moins  l'art  de  les  exposer  avec  un 

10  charme  délicat  qui  donne  beaucoup  de  prix  au  volume.  ^1f  15  oct.  H.  Meu- 
SEL,  Lcxicon  Csesarianum,  t.  1  ;  t.  2  fasc.  1-8  (jusqu'à  recipio)  [Paul  Lejay]. 
Ce  lexique  est  le  meilleur  à  beaucoup  d'égards  parmi  les  travaux  de  ce 
genre  qui  viennent  de  paraître  ou  sont  en  cours  de  publication.  W  1"  nov. 
J.  P.  Mahaffy,  The  Greek  world  under  Roman  sway ,  from  Polybius  to  Plu- 

15  tarch  [Emile  Beurlier].  Gomme  les  précédents  volumes,  celui-ci  est  d'une 
lecture  agréable,  mais  qui  n'a  pas  la  prétention  d'être  un  travail  d'en- 
semble. %*i  15  nov.  Sortais,  lUos  et  Iliade  [E.  Perrard],  D'une  utilité  incon- 
testable, résume  à  l'usage  des  écoliers  et  des  étudiants  ce  que  l'on  sait  sur 
la  guerre  de  Troie  et  la  composition  de  l'Iliade.  1[1[  l"  déc.  Max  Egger, 

20  Histoire  de  la  littérature  grecque  [E.  Perrard].  Livre  de  cla-5se  qui  peut  servir 
de  modèle  pour  la  sûreté  et  l'étendue  de  la  doctrine,  ^t  lu  déc.  Ant.  Ce- 
riani,  De  codice  Marchaliano  (pi.)  [S.  Berger]  Ne  peut  manquer  de  rendre 
à  la  science  les  services  les  plus  précieux.  \  Flaminio  Nencini,  De  Tereniio 
ejusque  fontibus  [Paul  Lejay].  Importante  étude  sur  le  sujet  et  qui  a  con- 

25  duit  l'auteur  à  traiter  bien  d'autres  questions.  H.  Lebègue. 

Comptes  Rendus  des  Séances  de  l'Académie  des  Inscriptions  et 
Belles-Lettres,  4»  Série,  Tome  XX,  1892.  Janv.  Fév.  [Ghampoiseau]  Inscr. 
grecque  du  2'  S.  a.  G.  trouvée  à  Samolhrace,  avec  liste  de  pèlerins  d'Im- 
bros  :  révèle  deux  degrés  d'initiation  ((A-jaTai,  iTiÔTi-v.i)  aux  mystères  de  l'île; 

30  Imbros  était  encore  sous  la  domination  d'Athènes,  et  les  pèlerins  sont 
tous,  sauf  un,  des  colons  athéniens;  invocation  finale  aux  grands  dieux  de 
Samothrace,  sans  doute  aux  Cabires.  Statuette  en  marbre  trouvée  à  Sa- 
mothrace,  hermès  ou  plutôt  dieu  cabire,  analogue  à  ceux  du  groupe  du 
Vatican.  ^  [S.  Reinach]  L'absence  presque  complète  de  sculpture  en  Gaule, 

35  depuis  l'époque  des  monuments  mégalithiques  jusqu'à  la  conquête  romaine 
est  due  à  une  interdiction  religieuse.  Le  druidisme,  comme  le  mosaïsme, 
était  hostile  à  l'anthropomorphisme,  et  prohibait  la  représentation  des 
dieux,  comme  elle  fut,  selon  Plutarque,  prohibée  à  Rome  par  Numa,  élève 
de  Pythagore,  qui  aurait  été  lui-même  disciple  des  druides.  ^[  [E.  Le  Blant] 

40  En  annonçant  son  nouveau  recueil  d'inscr.  chrétiennes  de  la  Gaule  anté- 
rieures au  8»  S.,  étudie,  par  leur  groupement,  la  marche  de  la  propagation 
chrétienne,  les  luttes  contre  les  musulmans,  les  hérétiques,  les  juifs,  l'îa- 
fluence  des  lettres  païennes  sur  le  style  des  épitaphes,  etc.  ^  [Gasati]  Né- 
cropole étrusque  avec  16  tombes  de  4  à  3  m.  de  profondeur,  sarcophages, 

45  vases  et  urnes  funèbres  en  marbre  ou  terre  cuite,  statuettes,  bijoux  cise- 
lés, etc.,  trouvée  à  Castiglione  del  lago,  près  du  lac  Trasimène.  54  inscr. 
composées  la  plupart  des  noms  et  prénoms  de  personnages  ayant  appartenu 
à  de  grandes  familles  étrusques  (Vibia,  Gala,  Ancharia).  Discussion  relative 
à  la  terminaison  -alisa,  qui  marquerait  la  descendance  maternelle  au  second 

50  degré.  Découverte  d'objets,  monnaies  et  armes  étrusques  à  Este,  Todi  (Tu- 
tere)  etc.  ^  [Foucart]  Inscr.  grecques  de  Soulou-Séray,  entre  Sivas  et  An- 
gora, recueillies  par  Séon,  et  identifiant  l'emplacement  de  Sébastopolis;  la 
6«,  qui  a  30  lignes,  est  relative  à  un  Antonius  Rufus,  dont  le  rôle  fut  con- 
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sidérable.  Débris  d'architecture  et  de  sculpture  qui  font  espérer  des  fouilles 
fructueuses,  f  [Sophus  Muiler]  Photographies  d'un  vase  d'argent  tiré  d'une 
tourbière  du  Julland,  avec  motifs  celtiques,  divinités,  animaux,  etc.  ^  [G. 
Perrot]  Découverte  par  Legrand  à  Kirk-Kilisselî,  près  d'Andrinople,  d'une 
chambre  voûtée  dans  un  lumulus,  avec  bas-relief,  vase  de  terre  à  peintures  6 
jaunes  et  rouges,  vase  de  bronze  à  tête  d'homme  barbu  :  on  conjecture,  à 
cause  du  cheval  qui  est  dans  la  tombe,  que  c'était  la  sépulture  d'un  chef 
thrace  des  temps  macédoniens.  ^  [Alex.  Bertrand]  Le  vase  de  Sophus  Muiler 
est  en  argent  mélangé  d'or  :  il  était  travaillé  au  repoussé;  on  a  retrouvé 
les  13  fragments;  les  anses  seules  manquent.  ^  [Id.].  Statuette  de  terre  lo 
cuite,  trouvée  en  Serbie  par  Moritz  Iloernes,  aujourd'hui  au  musée  de  Bel- 
grade :  haute  de  0,  34  elle  est  noire,  à  cause  d'un  mélange  de  graphite,  et 
creuse  à  l'iutérieur;  ornements  gravés  et  remplis  de  substance  crayeuse. 
Analogue  aux  statuettes  de  Chypre,  Mycènes,  Tirynthe,  d'Halstatt  et  de  la 
vallée  du  Danube,  c'est  un  spécimen  de  décoration  celtique  appliquée  à  un  15 
type  grec  venu  d'Asie  Mineure  et  ayant  suivi  la  coule  de  l'ambre.  1[  [Gef- 
froy]  Trois  métopes  trouvées  par  Salinas  à  Sélimonte,  dont  une  avec  traces 
de  peinture  figure  Europe  sur  le  taureau;  mise  à  jour  de  l'allée  principale 
de  l'acropole,  du  soubassement  d'un  temple,  des  remparts  d'Hermocrate. 
A  Rome,  près  de  Primaporta,  salles  pavées  de  mosaïques  dont  une  de  style  20 
égyptien.  \  [Id.].  La  seconde  métope  de  Sélinonte  figure  un  sphinx  ailé;  la 
troisième  est  martelée;  toutes  trois  sont  du  6»  au  7"  s.  a.  C.  Fondation 
d'une  École  hongroise  de  Rome.  Sogliano  maintient  contre  Bréal  la  lecture 
tulix  (non  judix)  sur  un  grafflte  de  Pompéi.  ^  [H.  Weil]  Date  et  occasions 
du  discours  d'IIypéride,  dont  un  fragment  final  a  été  publié  par  Kenyon  à  25 
la  suite  des  mimiambes  dllérodas;  il  serait  dirigé  contre  Philippidès,  auteur 
d'une  motion  destinée  à  flatter  Philippe.  1[  [E.  Le  Blant]  Inscr.  copiée  à 
Rome  par  Ilelbig  sur  plaque  de  bronze  avec  fll  de  bronze  tordu  pour  la 
suspendre.  ^1[  Mars  Avril.  [Verneau]  3  squelettes  humains  avec  ornements 
d'ivoire,  d'os,  colliers  de  vertèbres  de  poissons  etc.,  trouvés  dans  une  grotte  30 
des  Baoussé-Roussé,  près  de  Menton;  troglodytes  de  l'âge  de  transition 
intermédiaire  entre  l'époque  quaternaire  et  la  nôtre.  ^  [G.  Schlumberger] 
Phylactères  en  métal  ou  pierre  dure,  d'époque  byzantine  ancienne,  avec 
légende  portant  le  nom  et  l'efl'igie  de  Salomon,  à  cheval,  nimbé,  prêt  à 
percer  de  sa  lance  un  démon  femelle,  la  maladie-  ^  [G.  Perrot]  Moule  en  35 
terre  cuite  trouvé  à  Cherchell  par  Glouot  et  Waille;  copie  d'un  bronze  en 
relief  de  l'époque  hellénistique  (Satyre  arrêté  par  un  pâtre  comme  il  dé- 
couvrait une  nymphe  endormie).  ^  [Ileuzey]  Fouilles  par  Ilolleaux  dans  le 
sanctuaire  d'Apollon  Ptoios  en  Béotie  :  2  Apollons  archaïques;  bronzes 
votifs  et  décoratifs,  poteries  à  décor,  bandes  d'ornement  en  bronze  avec  40 
rosaces  assyriennes,  animaux  fantastiques,  têtes  humaines  de  style  grec, 
statuettes  de  bronze,  2  inscr.,  fragment  de  tête  d'Apollon  plus  grand  que 
nature.  Tous  ces  objets  se  rattachent  à  l'époque  qui  va  delà  fin  du  8"  s.  à 
celle  du  6«  s.  a.  C.  ^  [A.  BlanchetJ.  Groupe  en  terre  cuite  de  S'.  Honoré-les- 
Bains  :  toilette  de  Venus.  Elle  est  debout  et  entourée  de  petits  génies  lui  45 
présentant  un  miroir,  des  parfums.  ^  [Bréal]  Découverte  du  premier  ma- 
nuscrit étrusque  sur  les  bandelettes  d'une  momie  égyptienne  du  musée 
d'Agram,  signalées  jadis  par  Brugsch,  déchiffrées,  par  Krall  de  Vienne. 
\  [Héron  de  Villefosse]  nouveau  fragment,  datant  du  2^  s.  p.  G.,  des  Acta 
fratrum  Arvalium  :,rédigé  entre  169,  après  la  mort  de  Lucius  Verus,  et  177,  go 
avant  l'élévation  de  Commode,  il  contient  une  prière  à  Jupiter  en  faveur 
de  Marc  Aurèle  et  mentionné  parmi  les  frères  Arvales.  T.  Flavius  Sulpicia- 
nus,  beau-père  de  Pertinax,  un  certain  Aelius  Celsus,  et  M.  Valerius  Junia- 
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nus;  ce  fragment  a  été  acquis  et  copié  par  W.  Ilelbij?.  ^  [de  Vogiié]  Inscr. 
punique,  trouvée  à  Garthage  par  Delattre  sur  le  dessus  d'une  stèle  funéraire 
en  pierre  noire;  elle  concerne  un  fondeur  de  fer  du  3"  ou  4«  s.  a.  C,  détail 
intéressant  pour  l'histoire  de  la  métallurgie  dans  l'antiquité.  Les  fouilles 

5  de  la  nécropole  panique  de  Byrsa  avancent  :  médailles  grecques  et  cartha- 
ginoises. ^  [Duchesne]  Fouilles  de  Saint-Gérand  dans  la  basilique  de  Tipasa 
(Algérie)  :  autel  à  l'opposé  de  l'abside,  pavé  en  mosaïque,  3  nefs.  Inscr.  dont 

■  une  de  13  lignes  sur  les  travaux  d'Alexandre,  évêque  de  Tipasa,  dans  la  nef 
centrale,  et  une  épitaphe  du  même  de  9  lignes,  dans  la  même  nef;  toutes 

10  deux  sont  métriques,  en  hexamètres  semblables  à  ceux  de  Commodien, 
et  ne  doivent  pas  remonter  au-delà  de  Théodose,  f  [S.  Reinach]  Du  suffixe 
-etta,  fréquent  en  Lydie  comme  en  étrusque  (d'où  peut-être  le  latin  Sagitla), 
il  faut  conclure  que  les  Etrusques  sont  apparentés  aux  Pélasgeset  ont  une 
origine  lydienne,  ^f  [Geffroy]  La  métope  de  Sélinonte  martelée  devait  flgurer, 

15  d'après  qqs  fragments,  la  lutte  d'Hercule  contre  le  Minotaure.  Publication 
par  Helbig  avec  texte  en  français,  de  la  collection  des  sculptures  antiques 
de  Baracco.  Collier  d'esclave  avec  inscr.  trouvé  à  Rome.  Plusieurs  chambres 
pavées  de  mosaïques,  dont  une  de  style  égyptien,  puis  une  tête  de  Méduse, 
un  Bacchus,  avec  inscr.  trouvées  par  Piacentini  près  de  Prima-Porta  :  bri- 

20  ques  marquées  et  débris  divers.  T[  .Buet]  Découverte,  à  16  kil.  d'Alméria, 
d'une  ville  romaine  pillée,  puis  brûlée,  et  qu'on  a  commencé  d'exhumer. 
^  i  GefTroyl.  A  Sélinonte,  on  a  déblayé  le  flanc  nord  de  l'acropole,  et  une 
abside  transformée  en  habitation.  Près  de  Syracuse,  la  nécropole  de  Megara 
Hyblaea  a  donné  plusieurs  vases  peints.  ^  [G.  Schlumberger]  Description 

25  des  métopes  de  Sélinonte,  utilisées  comme  matériaux  dans  les  remparts  de 
l'acropole  ;  leur  caractère  archaïque  et  oriental  ;  traces  de  peinture,  surtout  sur 
les  fonds  qui  étaient  rouges.  Elles  ne  proviennent  pas  de  l'acropole,  comme  les 
3  métopes  du  musée  de  Palerme,  trouvées  en  1823. 1[  [Héron  de  Villefosse]  Inscr. 
trouvée  par  Thiers,  sur  le  lieu  du  forum  romain  deNarbonne:  dédiée  à  L.  Apo- 

30  nius  Chaeréas,  augure  de  Narbonne,  ancien  questeur  et  édile  au  2«  s.  p.  G. 
^f  Louis  Ilavet]  Le  cursus,agencementeuphoniquedesmotsdela  prose  latine, 
est  rythmique  dans  les  bulles  papales  (où  la  phrase  peut  finir  1°  par  un  tétra- 
syllabe  paroxyton  précodé  d'un  proparoxyton,  2»  par  un  tétras,  propar.  pré- 
cédé d'un  paroxyton,  3»  par  un  trisyllabe  paroxyton  précédé  d'un  paroxyton), 

35  mais  procède  d'un  cursus  métrique  usité  par  Syramaque  à  la  fin  du  4^  s. 
et  par  Léon  le  Grand  au  milieu  du  W^  s.  %  [Id.]  La  prose  métrique  offre  à  la 
critique  des  textes  les  mêmes  secours  que  la  versification,  et  permet 
d'établir  une  ponctuation  scientifique.  \  [Th.  Reinach]  Sens  d'èTti-rpoiroç  dans 
un  passage  de  la  Rhétorique  d'Aristotc  :  il  s'agit  non  d'un  patron,  mais 

40  d'un  tuteur  que  l'affranchi  choisissait  pour  ses  enfants.  ^  [Hamy]  Sculp- 
ture féminine  trouvée  entre  les  deux  chambres  de  l'allée  couverte  d'Épône 
par  Cartailhac,  et  analogue  à  celles  de  Gisors,  de  la  Marne,  du  Gard  ou  de 
i'Aveyron,  ces  dernières  trouvées  par  Hermet  et  pourvues  de  jambes  et 
bras,  comme  l'observe  H.  de  Villefosse.  ^  [Geffroy]  Ghedanne,  à  rencontre 

45  de  Piranesi  et  des  idées  reçues,  croit  que  la  voûte  du  Panthéon  d'Agrippa 
aurait  été  reconstruite  par  Adrien,  et  a  montré  que  les  colonnes  inférieures 
aux  arcs,  loin  d'être  parasites,  sont  principales,  f  [Holleaux]  Inscr.  en 
caractères  attiques  du  6«  s.  sur  le  socle  d'un  piédestal  du  temple  d'Apollon 
Ptoios,  en  Béotie  :  le  donateur  de  l'offrande  votive  n'est  autre  qu'Ilipparque, 

50  fils  <le  Pisistrate,  lors  de  son  séjour  à  Thèbes.  La  tête  de  femme  trouvée 
en  1886,  est  sans  doute  celle  de  l'Athéna  consacrée  par  Hipparque.  ^ 
[Geffroy]  Ghedanne  a  établi  que  l'édifice  rond  du  Panthéon  d'Agrippa  est 
postérieur  au  portique  etc.,  et  croit  que  le  temple  primitif  était  carré  et  en 
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pierre.  Publication  d'une  carte  topographico-archéologique  de  Rome,  pré- 
parée depuis  25  ans  par  Rodolfo  Lanciani.  Statuette  en  bronze  de  Jupiter 
Optimus  Maximus  Penninus  trouvée  au  sanctuaire  du  Grand  St  Bernard. 
Inscr.  dédiée  par  un  affranchi  d'Acte  à  la  nécropole  d'Olbia  (Sardaigne). 
Armes  de  silex  et  mobilier  funéraire  de  diverses  époques  dans  une  nécro-  6 
pôle  sicule  près  de  Syracuse.  %  [Id.]  Ghedanne  a  trouvé  à  2  mètres  un  mur 
et  un  pavage  antique  sous  le  Panthéon  d'Agrippa.  ^  [Champoiseau]  Fouilles 
à  lu  pointe  d'Actium  :  vestiges  de  temples  avec  inscr.  et  torses  archaïques 
d'Apollon  (au  Louvre);  le  dernier  temple  exhumé,  de  construction  romaine, 
est  le  temple  d'Apollon  élevé,  selon  Suétone,  par  Auguste  au  lendemain  lO 
de  sa  victoire  d'Actium.  fl[  Mai-Juin  [Geffroy]  Borne  militaire  trouvée  par 
Toutain  à  Ghemtou  (Tunisie),  appartenant  à  la  route  de  Thuburbo  Majus 
à  Tunis  ou  Garthage,  et  rectifiant  le  tracé  qu'en  donnait  Tissot;  elle  date 
du  court  règne  de  Galère  et  Constance  Ghlore.  Traces  d'un  système  d'ap- 
provisionnement d'eau  de  Bab-Khalled,  ancienne  ville  romaine.  ^  [Id.]  is 
Ghedanne  a  trouvé,  à  2°»lo  au-dessous  du  Panthéon,  des  assises  de  tuf  et  un 
pavage  en  marbre,  vestiges  d'une  piscine,  ou  de  la  cella  d'un  temple  carré. 
Ouverture  au  Vatican  d'une  salle  de  consultation  avec  25,000  volumes.  ^ 
[d'Arbois  de  Jubainville]  La  Grande  Bretagne  s'appelait  en  gaulois  Albio 
ou  Qrtanis,  d'où  l'adj.  Qrlanicos  (prononcé  Pretanicos),  transcritparPythéas  20 
ripsxavixY)  vr,(Toi;,  ripETavcxai  vrjaoï.  Puis  les  Britanni,  peuple  gaulois  du  rameau 
belge,  ayant  conquis  sur  les  Pietés  la  Grande  Bretagne,  une  confusion 
avec  les  noms  ci-dessus  amena  les  transcriptions  IIpeTtavoc  et  Bpexxavix^ 
d'où  Bretons,  Bretagne.  ^  [Heuzey]  Engel,  sur  s,es  indications,  a  trouvé  près 
de  Murcie  (colline  des  Saints)  et  dans  la  région,  les  restes  d'un  art  gréco-  25 
phénicien,  analogue  à  l'art  chypriote,  qui   éclairent   d'un  jour  nouveau 
l'histoire  de  la  civilisation  ibérique,  antérieure  à  la  colonisation  romaine  : 
têtes  et  tronçons  de  statues;  taureau  à  face  humaine,  dans  le  style  des 
monuments  chaldéens,  trouvé  à  Albacete.  \  [S.  Reinach]  Dans  une  note 
sur  rétain  celtique,  établit  1°  que  les  Iles  Britanniques,  appelées  par  les  30 
Druides  "  lies  très  lointaines",  ne  sont  autres  que  les  îles  Cassitérides, 
d'où  les  Phéniciens  tiraient  l'étain,  2°  que  ce  nom  Gassitérides  =  très 
lointaines  est  celtique  (cf.  Gassivellaunos,  Gassitalus),  d'où  xaffaÎTepoç  = 
airain,  qui  ne  saurait  expliquer,  comme  on  l'a  dit,  le  nom  Gassitérides, 
puisqu'au  contraire  il  en  est  issu  (Cf.  noms  de  métaux  empruntés  aux  35 
régions   d'origine  :   cuivre  =    Gypre,   bronze  =  Brundisium,    silber  = 
Alybé,   turc  kalay  (étain)  =:  Kalah),  3»  que  la    Gaulé   occidentale   était 
occupée    par    les    Celtes    dès    le    9«    s.    a .    C.    puisque    xa^ffCTepoi;    est 
déjà  dans    Homère.  ^  [Menant]   observe    que   l'étain,    dans    l'antiquité, 
n'a    pas  dû   venir  exclusivement  des   Gassitérides   par   les  Phéniciens,  40 
puisqu'il  était  connu,  des   Égyptiens  et    Assyro-Ghaldéens.    ^    [Geffroy]. 
Ghedanne  a  rencontré  une  nappe  d'eau.  Cimetière  avec  tombes  à  fossa 
trouvé  près  deCività  Castellana.  Deux  bracelets  de  fil  d'or  fin  trouvés  à  la 
nécropole  étrusque  de  Vetulonia.  Restes  d'un  temple  du  2»  s.  a.  G.  à  Tala- 
mone  (Etrurie).  Plaques  décoratives  en  terre  cuite  et  colorées,  trouvées  à  45 
Sélinonte.  La  salle  de  consultation  de  la  Bibliothèque  du  Vatican  aura 
70,000  volumes,  par  suite  de  divers  dons.  1[  [Le  Blant].  Bracelet  de  bronze 
avec  dessin  et  inscr,,  trouvé  à  Jérusalem,  et  amulette  soudée  figurant  Sa- 
lomon  à  cheval  perçant  une  femme  à  terre,  avec  inscr.  circulaire   fort 
mutilée.  1[  [Heuzey].  Maintient  que  les  statues  trouvées  en  Espagne  re-  50 
montent  à  l'époque  gréco-punique,  et  réfute  ceux  qui,  s'appuyant  sur  Isi- 
dore de  Séviile,  les  attribuent  à  l'époque  visigothique  vers  le  7»  s.  p.  C. 
Mitra  désignait  chez  les  anciens  une  écharpe,  un  turban,  et  non  la  coiffure 
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rigide  qu'on  appelait  tiare.  ^  [Duchesne].  Conflrme  ce  sens  primitif  de  mi- 
tra  par  un  passage  de  St.  Optât  de  Milôve  où  mitella  désigne  le  voile  ser- 
vant de  coiffure  aux  vierges  chrétiennes.  La  tiare  est  grecque;  lu  mitre, 
d'origine  obscure,  a  été  importée  à  Rome  de  France  et  d'Espagne,  f  [De 
5  Mély].  Le  Traité  des  Fleuves,  attribué  à  Plutarque,  semble,  par  sa  compo- 
sition hermétique,  se  rattacher  à  l'École  d'Alexandrie;  divers  indices  le 
placent  entre  le  3»  et  le  5°  s.  p.  G.,  probablement  à  l'époque  de  Julien.  ^ 
[Th.  Reinach].  Ilypéride,  dontla  date  de  naissance  était  inconnue,  était  arbitre 
public  en  330  a.  G.,  à  l'âge  de 59 ans,  comme  il  appert  du  rapprochement  d'une 
10  inscr.  altique  avec  un  passage  de  la  République  athénienne  d'Aristote  :  il  est 
donc  né  en  389,  six  ans  avant  Demosthène.  t  [Fabia].  Gonclut,  contre 
Ilirschfeld,  d'une  inscr.  d'Arados  restituée  par  Mommsen  où  l'on  voit  que 
Pline  l'ancien  était  chef  d'état-major  de  Titus  (àvTEuiTpouoç),  qu'il  a  dû  as- 
sister au  siège  de  Jérusalem.  ^  [G.  E.  Ruelle].  Fragment  communiqué  par 
15  Wessely  de  Vienne  de  l'Oreste  d'Euripide,  sur  papyrus,  avec  notation  mu- 
sicale, datant  du  l<^'  s.  p.  G.  Inscr,  grecque  d'Aïdin  (Tarse)  communiquée  par 
le  même,  aussi  avec  notation  musicale.  ^  [Weil].  Observe  un  désaccord 
entre   la  leçon  du  papyrus  d'Euripide  pour  une  antistrophe  dont  il  ne 
donne  pas  la  strophe,  et  une  transposition  qu'avec  Kirchhoff  il  avait  crue 
20  certaine  :  le  problème  reste  entier.  ^  [Ilamy].  Tombes  burgondes  trouvées 
à  la  Mort-Pierre  de  Dulphey  près  de  Tournus  par  J.  Martin,  avec  objets  et 
armes  d'un  art  curieux,  intermédiaire  entre  le  romain  et  le  franc.  ^  [Héron 
de   VillefosseJ.   Quatre    bustes   en   plâtre   peint   de   l'oasis    d'El-Kargeh 
(Egypte)  envoyés  au  Louvre  par  Bouriant  :  ce  sont  des  portraits  colorés  de 
25  personnages  appartenant  à  la  population  gréco-orienlale  de  l'oasis  sous  la 
domination  romaine  :  ils  ne  remontent  pas  au-delà  de  Septime-Sévère.  f 
[Geffroy].  Tontain  a  exhumé  en  partie  le  théâtre  deChemtou  qui  est  isolé, 
et  non  adossé  à  une  colline,  et  trouvé  dans  l'orchestre  une  mosaïque  de 
9m  de  diam.  :  promenoir  circulaire  à  colonnes.  Qqs.  inscr.  trouvées  dans 
30  les   sépultures  des  nécropoles  de  la  ville.  Exèdre  de  16™  de  diam.,  avec 
dallage  circulaire,  et  près  de  là,  vestiges  d'un  temple  et  d'une  basilique  : 
c'était  le  forum.  A  Rome,  cippe  de  l'an  700  de  Rome,  tiré  du  Tibre.  A 
Ostie,  2  inscr.  relatives  à  des  monuments,  mises  à  nu  par  les  érosions  du 
Tibre.  Vases  grecs  et  scarabées  trouvés  dans  les  tombes  à  caméra  de  la 
35  nécropole  de  Tarquinii.  ^  [FoucartJ.  Sophocle,  joua  un  rôle  actif  dans  le 
changement  de  constitution  qui  suivit  le  désastre  de  Sicile  en  -'ilS;  il  fit 
partie  du  collège  de  10  magistrats  chargés  de  pourvoir  au  salut  d'Athènes, 
du  comité  de  30  membres  qui  rédigea  une  constitution  analogue  à  celle  de 
Glisthène,  et  accepta  l'oligarchie  des  Quatre-Gents,  jusqu'au  jour  où  ils 
40  voulurent  gouverner  sans  l'assemblée  des  Ginq-Mille.  H^  Juillet- Août.  [Hé- 
ron de  Villefosse].  Tabella  devotionis  en  plomb,  avec  noms  magiques,  fi- 
gures et  formule  d'adjuration  d'un  cocher  du  cirque  contre  ceux  des  fac. 
tiens  rivales,  trouvée  à  lladrumète  par  Ghoppard  et  Hannezo.  A  comparer 
avec  les  8  tablettes  trouvées  en  184o  à  Amélie-les-Bains  et  à  celle  trouvée 
45  récemment  dans  un  puits  a  Rom  (Deux  Sèvres),  f  [lleuzeyj.  Pense  que  le 
génie  figuré  sur  la  tablette  dlladrumète  est  Taraxippos  (qui  effraie  les 
chevaux),   \  [MasperoJ.  Pense  que  le  dieu  eu  question,  étant  debout  sur 
une  barque,  appartient  à  l'ordre  des  décans  astronomiques.  %  [Le  Blant]. 
Rappelle  l'histoire  du  char  enchanté  racontée  dans  la  vie  de  Saint  Hilarion. 
50  II  [Bréal].  Gite  l'inscr.  grecque  de  Tunis,  trouvée  par  Delattre,  relative  aux 
accidents  invoqués  contre  des  cochers  rivaux,  et  relève  dans  la  tablette 
d'Hadrumète  la  locution  ex  anc  ora,  prototype  de  notre  mot  encore.  If 
[G.  TociiescoJ.  La  tour  de  pierre  située  près  du  village  tartare  d'Adam- 
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Klissi,  que  de  Moltke  croyait  en  1837  être  le  mausolée  d'un  général  romain, 
a  été  érigée,  d'après  les  fragments  de  l'inscr.  dédicatoire,  en  108-109  p.  G. 
en  souvenir  des  victoires  de  Trajan  sur  les  Daces;  les  sculptures  retrouvées 
offrent  des  points  de  comparaison  avec  les  bas-reliefs  de  la  colonne  Trajane 
et  de  l'Arc  de  Constantin;  un  vicus  se  développa  autour  du  monument  et  5 
devint  municipe  sous  le  nom  de  Tropaeum  Trajanum,  xpÔTtato;  dans  la  liste 
d'Hiéroclès,  puis  devint  un  castrum  stativum.  ^  [Boissier].  Deux  portraits 
médaillons  de  Virgile  et  d'Horace,  trouvés  à  Pompéi  dans  une  maison  mo- 
deste, ce  qui  prouve  que,  bien  avant  Juvénal  qui  nous  l'affirme,  les  deux 
poètes  étaient  unis  par  le  peuple  dans  une  commune  admiration  dès  le  lO 
milieu  du  1"  siècle.  %  [De  Barthélémy].  Découverte  à  Gocberen  (Hiéraple  ou 
Ilerapel)  près  de  Forbach,  de  la  première  montre  solaire,  f  [J.  Havet].  Les 
noms  galois  Ingrande,  Ingrannes,  Aigurande,  Yvrandes,  Notre-Dame  de 
l'Yvrande  (d'où  La  Délivrande)  à  la  frontière  des  Baiocasses  (Bayeux)  et  des 
Viducasses  (Vieux),  attestent  un  mot  gaulois  igoranda  ou  icoranda  =  fron-  15 
tière,  ces  localités  se  trouvant  à  la  limite  de  deux  diocèses,  cités  romaines 
ou  nations  gauloises.  If  [Bréal].  Rapproche  l'allemand  rand  — bord,  peut-être 
emprunté  au  celtique.  ^  [Th.  Reinach].  Fragment  d'un  historien  inédit 
d'Alexandre,   trouvé  à  Jérusalem  par  Papadopoulos  Kerameus  :  on  y  ap- 
prend que  le  fils  de  Darius  fait  prisonnier  à  Issus  s'appelait  Ochus;  l'au-  20 
teur  a  dû  vivre  sous  l'empire  romain,  à  la  fin  du  2»  s.,  et  n'est  peut-être 
autre  que  l'Amynlianus  cité  par  Photius.  ^  [Bréal].  Lire  dans  la  tablette 
d'Hadrumète  :  collida<s  nervos>  au  lieu  de  coUidaneave,  et<ex- 
ting>uas  au  lieu  de  lerinavas.  ^   [Boissier].  Inscr.  de  170  p.  G.  sur 
pierre  brisée  trouvée  à  El-Matria  par  Garton   et  Denis  :  dédicace  d'un  25 
temple  du  Gapitole  à  Numlulis,  ville  inconnue,   élevé  aux   frais   d'un 
citoyen  généreux  et  de  son  fils.  |  [D'Arbois  de  Jubainville].  Serment  cel- 
tique par  le  ciel,  la  terre,  et  la  mer,  analogue  à  celui  cité  dans  l'Iliade,  an- 
térieur au  serment  par  les  dieux,  qui  impliquait  l'idée  d'une  vengeance 
divine  dans  l'autre  vie.  ^  [Gsell].  La  basilique  de  Sainte-Salsa  à  Tipasa  3O 
(Algérie)  a  subi   diverses   transformations  qui  reflètent   l'histoire  de  la 
ville.  Humble  chapelle  au  4"   s.,  décorée  au  5«  s.  par  l'évêque  Potentius, 
transformée  au  6»  s.,  après  les  persécutions,  en  vaste  basilique,  gâtée  par 
le  mauvais  goût  de  l'époque  byzantine,  détruite  une  première  fois  par  le 
feu  des  Arabes,  le  sarcophage  fut  sauvé  et  vénéré  par  les  fidèles  du  7^  s.  33 
jusqu'à  la  destruction  totale.  Sarcophage  chrétien  trouvé  par  St  Gérand  dans 
la  chapellL!  de  l'évêque  Alexandre  :  Christ  donnant  la  loi,  les  4  saisons,  Moïse 
frappant  le  rocher,  etc.  700  inscr.  dans  la  province  de  Gonstantine  dont  une 
épitaphe  de  Ras-el-Oued,  près  de  Sétif,  reproduisant,  sans  doute  d'après  un 
formulaire  à  l'usage  des  graveurs,  les  vers  128  sqq.  des  Silves  III,  3  de  Stace.  iO 
^  [De  Barthélémy].  Les  stalères  macédoniens  furent  imités  au  1"  s.  a.  C. 
par  les  colonies  belges  établies  dans  l'île  de  Bretagne,  et  transmis  à  la 
Belgique.  Au  1^'  s.  p.  G.  les  Bretons,  les  Belges  et  les  Geltés  du  littoral 
imitent  les  monnaies  romaines  de  bronze  et  d'argent.  Quant  à  la  monnaie 
d'or  elle  reste  gauloise  jusqu'à  sa  disparition.  1[  [Toulain].  Mise  à  jour  du  i5 
théâtre  de  Simitthu  (Chemtou)  en  Tunisie;  base  de  l'hémicycle  des  gra- 
dins, orchestre  pavé  d'une  mosaïque  multicolore,  monnaie  de  l'empereur 
Philippe,  fragments  attestant  que  le  théâtre  était  devenu  une  habitation. 
^  [Héron  de  Villefosse].  Sculptures  romaines  trouvées  par  Roger  Graffln  à 
Belval-Bois-des-Dames  (Ardennes)  ;  lion  terrassant  un  taureau,  géant  lut-  50 
tant  contre  un  lion  (Hercule  et  le  lion  de  Némée),  tête  d'empereur  romain, 
tête  de  jeune  fille,  bas-relief  d'une  joueuse  de  lyre,  etc.  ^  Sept.-Oct.  [Hé- 
ron de  Villefossei.  Note  de  Doublet  sur  la  mosaïque  romaine  d'Hadrumète, 
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lujourd'hui  délrdite,  et  figurant  Thésée,  le  Minotaure  et  lo  Labyrinthe; 
iécouverte  par  Espina,  il  n'en  subsiste  qu'un  dessin,  aux  mains  de  Gan- 
dolphe,  qu'Hannezo  a  obtenu  de  photographier;  description  détaillée  de  ce 
dessin  par  Doublet,  f  [A.  Bertrand].  Mémoire  de  Lechat  sur  le  sculpteur 

5  Eudoios,  soi-disant  élève  de  Dédale,  que  les  inscr.  démontrent  avoir  vécu 
du  6«  au  5"  s.  a.  G.  et  dont  la  statue  d'Athéna  ne  peut  remonter  au-delà 
de  la  fin  du  0«  s.  T[  [V.  Waille].  Fouilles  à  Cherchel  :  3  chambres  pavées  en 
mosaïque,  inscr.  dédicatoire  à  un  gouverneur,  bronzes  et  menus  objets.  ^ 
[P.  de  Nolhac].  Le  GalUis  calumnialor  de  Pétrarque  devait  être  Jean   de 

10  Ilesdin,  théologien  de  la  Sorbonne.  ^  [P.  Heuzeyj.  Rapproche  une  chasse  au 
cerf,  très  mouvementée,  figurée  sur  une  bague  d'or  de  Mycènes  avec  un 
bas-relief  hétécn  du  Louvre  qui  lui  aurait  servi,de  modèle.  ^  [Toutain].  Ré- 
sumé des  fouilles  de  Ghemtou  :  théâtre,  forum  presque  déblayés,  fontaine 
et  égoût  sous  le  forum,  ni  sculptures,  ni  inscr.  ^  [G.  Jorel].  Les  noms  que 

15  Théophraste  donne  au  palmier  y^vS,  x-ôxa;,  xouxi^cpopov,  et  ses  descriptions  rap- 
prochées de  celles  de  Pline  montrent  que  tous  deux  ont  en  vue  l'espèce  de 
palmier  appelé  doum  par  les  Arabes,  mama  par  les  Égyptiens  et  dont  le 
fruit,  q.ouqou  dans  la  langue  hiéroglyphique,  a  servi  à  nommer  le  cuci 
=  xou-/.!  ou  palmier  d'Ethiopie  cité  par  Pline  13,  18  comme  il  a  donné  à  Théo- 

20  phraste  l'appellation  xouxtôqsopov.  J.  en  conclut  que  xôvî  et  xOxa?  sont  des 
formes  altérées  et  les  remplace  parxoOxt  etxoOxa;  comme  il  remplace  coicas 
ou  coecas  do  Pline  par  cucas  ou  cuci.  Alfred  Gasc-Desfossés. 

Congrès  archéologique  de  France,  57«  session,  tenue  à  Brive  en  1890. 
[MarsyJ  président,  trace  un  tableau  très  complet  des  travaux  de  la  Société 

25  française  d'archéologie,  rend  hommage  à  la  mémoire  des  membres  défunts 
et  souhaite  la  bienvenue  aux  membres  nouveaux.  %  Borne  milliaire  de 
Postume,  trouvée  à  Largnoc.  Tf  [Fage].  Bibliographie  sommaire  pour  le 
congrès  de  Brive.  ^  Sur  les  anciennes  populations  du  Limousin  [Vacher]. 
Étude  ethnographique  sur  les  Lémovikes  et  sur  l'influence  exercée  par  les 

30  conquérents  romains  et  barbares.  ^  Les  podionomites  [Lépinay].  Étude 
sur  le  peuple  préhistorique  qui,  dans  les  Gaules,  a  creusé  les  grottes.  ^ 
Inventaire  des  monuments  mégalithiques  et  dos  tertres  funéraires  dans 
la  Gorrèze  (flg.)  [L.  Lalande].  Galalogue  descriptif  par  localités.  \  Les 
Gaulois-Limousins  [G.  de  Lépinay].  Étude  des  ditrérenles  invasions.  C'est 

35  celle  des  Ligures  qui  a  laissé  le  plus  de  traces,  après  celle  des  Kymris. 
Les  Romains  introduisirent  le  latin  qui  fut,  jusque  vers  l'an  1000,  la  langue 
prédominante.  %  Emplacements  occupés  et  monuments  élevés  par  les 
peuples  qui  ont  habité  la  Gorrèze  à  l'époque  de  l'indépendance  gauloise 
(fig.)  fP.  Lalande].   Seules,  dans  la  Gorrèze,  les  butes  de  Ghalard  et  d'Is- 

40  sandou  fournissent  les  preuves  incontestables  d'une  occupation  aux  der- 
niers temps  de  l'indépendance  gauloise.  ^  Monuments  romains  dans  le 
Bas-Limousin  [P.  Lalande].  Catalogue  descriptif  par  ordre  de  localités. 

Henry  Thbdenat. 
Gazette  des  beaux-arts,  1892.  Février.   Les  sarcophages   de  Sidon  au 

45  musée  de  Constantinople  (fig.  pi.)  [Th.  Reinach].  Histoire  de  la  découverte, 
à  Saïda,  de  ces  sarcophages  qu'IIamdy  Bey  rapporta  à  Constantinople  en 
1887  et  1888  au  nombre  de  22.  Ces  sarcophages  se  divisent  en  deux  classes  : 
sarcophages  de  style  égpytieu  ou  anthropoïdes;  sarcophages  de  style  grec; 
ils  appartiennent  à  cette  époque  si  brève,  mais   unique  dans  l'histoire 

50  de  l'art,  que  jalonnent  les  noms  lumineux  de  Phidias,  de  Polyclète,  de 
Scoppas  et  de  Lysippe  et,  par  une  bonne  fortune  vraiment  inouie,  quoique 
trouvés  ensemble,  il  s'échelonnent  à  travers  cette  période  de  150  ans 
de  manière  à  en  marquer  les  diverses  étapes.  \^  Avril.  Le  musée  des 
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antiques  à  Vienne  (pi.  flg.)  [S.  Reinach].  Éloge  de  l'installation  et  des 
catalogues.  Histoire  de  la  collection  des  Antiques  dont  les  éléments  ont 
été  longtemps  dispersés  dans  les  différents  châteaux  et  résidences  de 
l'empereur.  Une  seule  statue  Représente  l'art  grec  antérieur  au  cinquième 
siècle.  L'époque  de  Phidias  est  très  richement  représentée.  Étude  spéciale  5 
du  chef-d'œuvre  connu  sous  le  nom  de  l'Amazone  mourant  ou  Penthé- 
silée,  qui  est  bien  une  œuvre  originale  ;  à  rapprocher  do  cette  statue  un 
très  beau  sarcophage  représentant  un  combat  de  Grecs  et  d'Amazones; 
deux  têtes  féminines  appartiennent  à  la  belle  époque  de  l'art  grec  ;  l'une, 
plus  grande  que  nature,  difflcile  à  déterminer,  présente  encore  quelques  iO 
caractères  de  l'art  du  5»  siècle  ;  l'autre,  exprime,  avec  un  goût  et  une  douceur 
charmantes  ce  que  Lucien,  décrivant  le  chef-d'œuvre  de  Praxitèle,  appelle 
«  le  sourire  humide  ».  Autre  statuette  charmante,  découverte  à  Chypre 
en  1880  et  se  rattachant  à  l'école  de  Praxitèle.  Sculptures  de  Samothrace, 
entre  autres  une  victoire  fragmentée,  f^  Juin.  Le  musée  des  Antiques  15 
à  Vienne  (pi.  lig.)  [S.  ReinachJ.  Suite.  Intérêt  qu'offrent,  au  musée  de 
Vienne,  les  sculptures  provenant  de  l'Egypte  ptolémaïque  ou  reproduisant 
des  sujets  gréco-égyptiens  :  entre  autres,  une  Isis,  un  sphinx  en  marbre 
ayant  quatre  têtes  féminines  qui  sont  des  portraits,  très  beaux  bas-reliefs 
gréco-égyptiens  ayant  orné  des  fontaines,  traduction  en  marbre  de  la  20 
technique  du  métal.  Très  beau  buste  en  granit  noir,  œuvre  alexandrine. 
Bustes  romains  d'un  réalisme  de  bon  aloi.  f^  Août.  L'acropole  d'Athènes 
(tig.)  [Henry  Lechat].  Description  du  site  et  du  paysage  qu'on  voit  du 
sommet  de  l'Acropole.  Impressiuns  produites  par  la  vue  des  monuments 
de  l'Acropole.  Le  Parthénon  est,  avant  toute  œuvre  littéraire  ou  artis-  25 
tique,  le  plus  complet  témoignage  et  le  plus  évident  de  ce  que  fut,  au 
cinquième  siècle,  le  génie  athénien,  fleur  de  génie  grec.  Étude  de  débris, 
de  sculptures  surtout,  antérieurs  à  l'Acropole  de  Périclès.  ^^  Septembre. 
Les  sarcophages  de  Sidon  au  musée  de  Constantinople  (planches,  flg.) 
[Th.  Reinach].  Description  et  étude  très  détaillées  du  sarcophage  dit  30 
«  sarcophage  d'Alexandre  ».  R.  pense  que  ce  sarcophage  est  celui,  non 
pas  d'Alexandre  ni  d'un  de  ses  lieutenants,  mais  d'un  satrape  perse  rallié 
à  Alexandre  et  très  épris  de  l'art  grec,  f  Octobre.  Le  musée  des  an- 
tiques à  Vienne  (pi.  flg.)  [S.  Reinach].  Le  mausolée  de  Trysa.  Histoire  de 
la  découverte,  par  Schœnborn,  da  mausolée  de  Trysa  et  de  son  transport.  35 
Étude  détaillée.  ^^  Décembre.  Le  musée  des  antiques  de  Vienne  (pi.  flg.) 
[S.  Reinach]  fln.  Suite  de  l'étude  du  mausolée  sur  lequel  sont  représentés 
des  épisodes  de  la  guerre  de  Troie.  C'est,  après  les  sculptures  du  Parthé- 
non, le  plus  important  ensemble  architectural  que  nous  ait  légué  l'art 
hellénique,  il  obtiendra  une  place  unique  dans  l'histoire  de  l'art  grec.  40 

Henry  Thédenat. 
Journal  des  Savants.  Jr.  Alfred  et  Maurice  CroiSet,  Histoire  de  la  lit- 
térature grecque,  T.  2.  Lyrisme;  Premiers  prosateurs;  Hérodote  [J.  Girard] 
(2  art.  dont  la  fln  est  au  n»  de  mai).  Ce  vol.  dû  à  Alfred  Croiset,   se  dis- 
tingue comme  le  1"  par  la  solidité  du  savoir  sans  étalage  d'érudition,  la  45 
netteté  des  vues,  la  proportion  des  développements  et  le  mérite  d'un  style 
naturel.  Dans  le  1"  art.  le  critique  combat  l'interprétation  du  nome  donnée 
par  C.  ^  Livres  nouveaux.  B.   HaurÉau,  Notices  et  extraits  de  qqs  mss  latins 
de  la  Bibliothèque  nationale.  T.  3  [    ].  Description  de  32  mss  provenant  de 
l'abbaye  de  S.  Victor.  %  Max  Bonnet,  La  philologie  classique  [    ].  Sera  lu  50 
avec  intérêt,  même  par  ceux  qui  ne  souscriront  pas  à  toutes  les  opinions 
de  l'auteur.  \^  Fév.  A.  Ed.  Chaignet,  Histoire  de  la  psychologie  des  Grecs. 
T.  2  (la  Psychologie  des  Stoïciens,  des  Épicuriens  et  des  Sceptiques).  T.  3 
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(la  Psychologie  de  la  Nouvelle  Académie  et  des  écoles  éclectiques)  [Ch.  Lé- 
vêque]  3»  art.  (voy.  R.  d.  R.  16,  239,31  et  240,12).  La  méthode  d'exposition  de 
C.  l'a  encore  mieux  servi ,  s'il  est  possible,  dans  sa  description  de  la  psy- 
chologie d'Épicure  que  dans  celle  des  Stoïciens.  1  Max  Bonnet,  Le  latin 

S  de  Grégoire  de  Tours  [Boissier]  (le  2«  art.  est  dans  le  fasc.  d'avril).  «  Je  ne 
connais  guère  de  livre  aussi  riche  de  faits,  de  remarques,  de  renseigne- 
ments de  toute  sorte,  et  qui  fasse  plus  réfléchir.»  Le  seul  reproche  à  lui 
faire  est  d'être  trop  touffu,  f^  Mars.  Emilio  Costa,  Il  diritlo  privato  romano 
nelle  commedie  di  Plauto  fR.  Dareste].  Plante  se  trouve  ainsi  transformé  en 

10  jurisconsulte  et  ses  comédies  deviennent  un  des  principaux  monuments 
de  l'histoire  du  droit  romain.  Or  c'est  là,  suivant  le  critique,  une  pure 
illusion.  «  On  peut  poser  en  règle  générale  que,  quand  Plaute  parle  droit, 
c'est  de  droit  grec  qu'il  s'agit,  alors  même  qu'il  emploie  des  termes  latins... 
Une  étude  de  Térence  conduirait  aux  mêmes  résultats  ».  W  Avr.  W.  R.  Paton 

15  etT.L.  IIiCKS,  The  inscriptions  of  Cos  [IL  Weil].  Travail  fait  avec  science  et 
conscience  et  n'offrant  que  peu  de  prise  à  la  critique.  %  Stéphane  Gsell, 
Fouilles  dans  la  nécropole  de  Vulci  [Potlier].  Excellent  livre.  Incidemment  le 
critique  justifie  Hérodote  (I,  94)  du  reproche  de  faire  venir  les  Étrusques 
par  mer  sur  la  côte  tyrrhénienne  «  Que  signifie  à7tiy.éa6ai  è?  '0|j.6ptxoûi;? 

20  N'est-il  pas  évident  qu'il  s'agit  du  littoral  de  la  mer  Adriatique  ».  |  Livres 
nouveaux  AISXTAOY  APAMATA...  èx5t8(5[ji£va  ûtio  N.  Wegklein  (en  collabo- 
ration avec  ZOMARiDis).  T.  1  (Perses  et  Sept)  [IL  Weil].  Excellent  livre;  le 
texte  est  sagement  établi  et  ne  s'écarte  que  rarement  sans  nécessité  des 
leçons  traditionnelles.  ^  Wolfgang  Helbig,  Fiihrer  durch  die    ôffentlichen 

25  Sammlungen  klassischer  Altertûmer  in  Rom.  2  vol.  [G.  P.].  On  ne  saurait 
trop  louer  la  discrétion  et  la  sûreté  de  l'érudition  de  l'auteur.  ^  Les  méde- 
cins grecs  inédits  :  Aétius,  12»  livre  publié  pour  la  l"  fois  par  Costomiris 
[  ].  Fait  désirer  la  continuation  de  l'œuvre,  ^[f  Mai.  Mémoire  sur  le  discours 
d'iiypéride  contre  Athénogène,  par  Eugène  Revillout  (Extr.  de  Revue  égyp- 

30  tologique)  [H.  Weil].  L'art,  de  W.  est  moins  un  compte  rendu  qu'un 
commentaire  juridique  accompagné  d'une  traduction  et  de  restitutions 
critiques.  |  Livres  nouveaux.  B.  Hauréau,  Notices  et  extraits  de  qqs  mss 
latins  de  la  Bibliothèque  nationale.  T.  4  [  ].  Description  de  mss  venus  de 
S.  Victor  <v.  pi.  h.>.  1[^  Jn.  IL  Schliemann,  Mycènes  (avec  préface  de 

35  Gladstone).  Trad.  fr.  de  J.  Girardin.  —  Steffen,  Karten  v.  Mykenai.  — 
MiLGHHÔFER,  Die  Ausgrabungen  in  Mykene  (Athen.  Mitth.  t.  1).  —  Furtwan- 
GLER  et  LOSSCHKE,  Mykenische  Vasen  (pi.).  —  Tsoundas  'Avaffxaça'i  Muxyjvwv 
(dans  IlpaxTixâ  et  èçrni,.  àpx-)-  —  Chr.  BelGER,  Deitrdge  zur  Kennlniss  der  griech. 
Kuppelgràber  [G.  Perrot]  (art.  qui  se  continue  dans  les  numéros  de  jlt, 

40  sept,  et  oct.).  Exposé  des  fouilles  et  discussion  des  diverses  interpréta- 
tions auxquelles  elles  ont  donné  lieu  (voir  R.  des  R.  passim).  f  Livres 
nouveaux.  Les  exploits  de  Basile  Digénis  Acritas,  épopée  byzantine  publiée 
d'après  le  ms.  de  Grotta-Ferrata  par  Emile  Legrand  [J.  G.].  Belle  édition 
de  ce  précieux  monument  conservé  par  le  ms.le  meilleur  et  le  plus  ancien. 

45  ^  Livres  nouveaux.  Kôn.  Muscen  zu  Berlin.  Bcschreibiing  der  antiken  Sculp- 
turen  mit  Ausschluss  der  Pergamenischen  Fundstiicke  (pi.)  [G.  P.].  Excel- 
lent catalogue  comme  en  devraient  avoir  tous  les  musées  de  l'Europe,  f^ 
Jlt.  Petronii  Cena  Trimalchionis.  Trad.  allem.  avec  notes  expl.  par  L.  Fried- 
lânder  [G.  Boissier]  (la  fin  de  cet  art.  est  dans  le  n»  d'août).  La  trad.  aborde 

50  très  franchement  les  difTicullés  du  texte.  L'introduction  et  le  commentaire 
prêtent  à  des  réflexions  importantes  sur  l'auteur  et  son  œuvre.  \  Memorie 
storiche  delV  occupazione  e  restituzione  degli  Archivii  délia  S.  Sedc  e  del  riac- 
quisto  de'  Godici  e  Museo  iiumisraatico  del  Vaticano,  e  de'  manoscrilti 
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.raccolte  da  Marino   Marini  (p.   228-325  du  1"  vol.  de    Regestum  démentis 
papae  V)  [Léop.  Delisle]  (2  art.  dont  la  fin  est  dans  le  n»  d'août).  Important 
épisode  de  l'histoire  des  bibliothèques  au  19»  s.  <on  trouvera  dans  cet 
art.  la  mention  de  qqs  mss  importants  qui  ont  fait  un  court  séjour  à  la 
Bibliothèque  Nationale>.  W  Août.  Herondae  Mimiambi.  Edidit  Fr.  BûGhelkr  s 
[H.  Weil].  Édition  vraiment  modèle.  «C'est  merveille  que  d'avoir  su  con- 
denser en  un  si  petit  nombre  de  pages  tant  de  choses  instructives,  texte, 
commentaire,  éclaircissement.»  1[  Livres  nouveaux.  Gaston  May  et  Henri 
Becker,  Précis  des  institutions  du  droit  privé  de  Rome,  destiné  à  l'explication 
des  auteurs  latins  [R.  D.].  Livre  qui  manquait  en  France.  1[  II.  Omont,  lo 
Lettre  grecque  sur  papyrus,  émanée  de  la  chancellerie  impériale  de  Constan- 
tinople  [    ].  Selon  O.  cette  lettre  aurait  été  adressée  en  822  ou  827  par  l'em- 
pereur Michel  II  à  Louis  le  Débonnaire,  tll  Sept.  Edouard  CUQ,  Les  institu- 
tions juridiques  des  Romains.  —  L'ancien  droit  [R.  Dareste].  Q<]uvrc  de  science 
et  d'érudition  bien  qu'elle  prête  à  la  discussion  sur  des  points  importants.  15 
f  Livres  nouveaux.  B.    IIaurÉau,  Notices  et  extraits  de  qqs  mss  latins  de   la 
Bibliothèque  nationale.  T.  5  [    ].  Notice  sur  67  mss  du  n»  15235-17990.  Ces  mss 
appartiennent  au  fonds  de  la  Sorbonne,  de  Notre-Dame,  des  Jacobins,  des 
Feuillants,  etc.  ^^  Oct.  Hermann  Usener,  Unser  Platontezt  (Nachrichten 
Gesellsch.  Gôttingen  <v.  pi.  h.»  [H.  Weil].  «  Discussion  méthodique  et  20 
judicieuse  dont  il  nous  semble  difTicile  de  ne  pas  accepter  les  conclusions 
tout  en  tempérant  ce  qu'elles  peuvent  avoir  de  trop  absolu  <p.  ex.  W.  en 
certains  endroits  préfère  la  leçon  du  papyrus  jugé  inférieur  au  ms.  d'Ox- 
ford par  U.>,  et  en  faisant  des  réserves  pour  .qqs  détails.  ^^  Nov.  Livres 
nouveaux.  Théon  de  Smyrne,  philosophe   platonicien.  Exposition  des  connais-  25 
sances  mathématiques  utiles  pour  la  lecture  de  Platon,  traduite  pour  la  i'"  fois 
par  J.  Dupuis  [    ].  Grand  service  rendu  à  l'histoire  des  mathématiques  et 
à  la  philologie.  If  Poetae  latini  aevi  Carolini.  T.  3.  P.  2.  Fasc.  1  Rec.  L.  Traube 
[    ].  T.  s'est  montré  éditeur  savant  et  scrupuleux.  ^  Ulysse  Chevalier, 
Repertorium   hymnologicum.  2«  fasc.  ^  Giuseppe  JORIO,  Codici  ignorati  nelle  30 
biblioteche  di  Napoli.  Fascicolo  1  [H.  0<mont>].  Étude  détaillée  du  ms.  grec 
n»  XXII-1   de  l'Oratoire  de  Naples,  autrement  dit  'dei  Girolamini'  qui 
contient  notamment  un  texte  des  Helléniques  resté  inconnu  aux  éditeurs 
de  Xénophoii.  ^^  Dec.  Guilelmi  Blesensis  Aldae  comoedia  éd.  Karl  Lohmeyer 
[B.   Hauréau].  Éd.  bien  supérieure  à  celles  de  Wright  et  de  Du  Méril.  \  35 
Alexandre  Bertrand,  Nos  origines.  La  Gaule  avant  les  Gaulois,  d'après  les 
monuments  et  les  textes.  2"  éd.  [Théodore  ReinachJ.  2  chapitres  nouveaux  ■ 
figurent  pour  la  1"  fois,  traitant,  l'un  des  plus  anciennes  populations  his- 
toriques  de  la  Gaule,  Ibères  et  Ligures  ;  l'autre,  de  l'arrivée  des  tribus 
celtiques  par  la  voie  du  Danube.   Selon  B.,  les  Ibères  n'auraient  jamais  40 
dépassé  la  Garonne  et  le  Rhône  inférieur,  et  les  Ligures  n'auraient  été 
qu'un  peuple  de  hardis  navigateurs.  D'après  R.  il  y  a  eu  un  grand  empire 
ligure  succédant  à  un  grand  empire  ibérique,  et  embrassant  comme  lui 
la  quasi-totalité  de  la  Gaule.  ^  Livres  nouveaux.  J.  A.  Stewart,  Notes  on 
the  Nicomachean  Elhics  of  Aristotle  [    ].  Rendra  des  services  aux  érudits  et  45 
à  tous  les  philologues  qui  s'intére.^ssnt  aux  monuments  de  la  sagesse 
antique.  H.  Lebègue. 

Mémoires  de  la  Société  de  Linguistique  de  Paris.  T.  8,  f.  1-2.  Éty- 
mologies  latines  et  grecques  [Michel  Bréal].  1.  'Memor'  est  un  ancien  par- 
ticipe parfait  (cf.  slôwç)  de  la  racine  de  memini.  2.  Varron,  L.  L.,  p.  132,  50 
1.  3  Millier,  lire  :  Abagio,  abustum,  équivalant  à  ambagio,  ambustum.  Ada- 
gium  vient  de  ad-agere;  le  sens  est  «une  explication».  3.  L'étymologie  de 
'sodés'  par  'si  audes'  est  confirmée  par  Aulu  Celle,  Praef.  18,  qui  au  plu- 
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riel  emploie  'si  audebimt'.  4.  'Largus'  et  'lasciuus'  viennent  de  'lar'. 
5.  'Confusaneus'  (Aulu  Gelle)  est  formé  d'après  'collectaneus'.  6.  'Praesti- 
giae'  de  'praestrigiae',  cf.  :  praestringere  oculos.  7.  La  préposition  'ab' 
devient  'a'  par  les  intermédiaires  suivants  :  af,  av,  au,  a.  C'est  devant  v 

6  que  le  changement  s'est  d'abord  produit  :  exemples  tirés  des  inscriptions. 
8.  'Auuiterare'  forme  barbare  pour  'auuertare'  (apertare),  dans  une  inscrip- 
tion. 9.  'Alucinari'  est  une  latinisation  de  kl-ju),  à),uaOo(tvw,  àXûffcrw.  10.  Da- 
liuus=:  SétXatoç.  11.  'Exà;  est  formé  de  «rFe  +  xac,  xaç  =  y-axà  (cf.  àvSpaxâ;). 
f  Semantica  [V.  Henry].  1.  'Multus'  est  proprement  le  participe  du  verbe 

10  «  moudre  »  :  multus  populus  «un  peuple  serré».  2.  La  préposition  'sine' 
est  l'impératif  de  'sino'.  3.  Le  suffixe  dérivatif  tumus  est  le  même  que 
celui  du  superlatif;  on  a  d'abord  dit  :  legituma,  maritumum  (comme  en 
sanscrit  màtrtamâ),  puis  on  a  fléchi  aux  trois  genres,  If  'OapTà,  èopr/î  [Mau- 
rice HoUeauxJ.  Combat  l'hypothèse  de  Bréal  <R.  d.  R.  16,  2'j2,  39>.  Il  faut 

15  lire  ôiôou  ô'àptâv.  'ApToiv  (àpExâv)  signifie  ici  «prospérité,  force  »,  cf.  des  ex- 
pressions analogues  dans  les  hymnes  homériques  15  et  20.  %  Varia  [Louis 
Duvau].  1.  'Vacillare  '  signifie  proprement  «boiter»;  il  est  apparenté  à 
'imbecillus'  et  à  'baculum'  dans  la  forme  régulière  serait  'baoculum'  (cf. 
pàxTpov).  L'e  (non  i)  de  'imbccillus'  s'explique  par  le  fait  que  la  voyelle  était 

20  anciennement  suivie  de  deux  consonnes  (ce).  On  a  encore  le  double  c  dans 
'uaccillans',  Lucrèce  III  302.  2.  'Floros  crinis',  Verg.  Aen.  12,  605  équivaut 
à  'flauos'.  'Florus'  n'est  pas  contracté  de  'floreus',  c'est  un  mot  complète- 
ment différent  et  qui  n'a  d'autre  sens  que  «blond  »  (cf.  le  commentaire  de 
Servius)  :  il  équivaut  étymologiquement  à  x^^pô;.  3.  L'u  se  prononçait  ui 

25  (\vi)  dans  un  grand  nombre  de  mots  grecs  passés  en  latin.  C'est  ainsi  qu'il 
faut  expliquer  un  certain  nombre  de  graphies  des  mss  et  des  inscriptions. 
4.  'Oscillatio'  se  rattache  à  'oscillum'  (cf.  Verg.  G.  2,  389)  :  c'est  un  mot  de 
la  langue  des  enfants  qui  «jouaient  à  l'oscillum».  5.  Une  inscription  pu- 
bliée dans  BoUet.  dell'Instit.  archeol.  Germanico,  t.  5  <cf.  plus  loin>  con- 

30  tient  un  mot  nouveau  'auiare'  qui  d'après  le  contexte  doit  être  équivalent 
à  'futuere'.  La  création  de  ce  mot  s'explique  par  une  influence  germa- 
nique :  'auiare' est  à  'auis'  ce  que  vha.  'fogalôn'  «  coire  »  est  à  'fogal' 
«  auis  ».  Développement  sur  les  expressions  hybrides.  L.  D. 

Mémoires  de  la  Société  nationale  des  Antiquaires  de  France,  6°  série, 

35  t.  2,52»  de  la  collection.  Socques  à  charnières  de  l'antiquité  grecque  et  étrus- 
que (flg.)  [Gh.  Ravaisson-MoUien].  Le  musée  du  Louvre  vient  d'acquérir  une 
paire  de  patins  ou  sandalles  métalliques,  d'un  genre  peu  connu.  Ce  sont 
des  semelles  épaisses,  articulées,  s'ajoutant  probablement  à  de  légères  cre- 
pidae  en  cuir.  Elles  ont  été  ti'ouvées  dans  un  tombeau,  à  Ërétrie,  île  d'Eubée. 

40  Micali  a  dessiné  une  paire  de  sandales  analogues  avec  des  plaques  de 
bronze  (dans  les  Monumenti  inediti  etc.,  pi.  4,  9),  trouvées  à  Vulci; 
le  musée  grégorien  du  Vatican  en  possède  une  autre  paire  trouvée  aussi  à 
Vulci.  Léonard  de  Vinci,  dans  ses  mss,  donne  le  dessin  de  chaussures 
semblables,  et  dit  qu'elles  servaient  aux  marins  dans  les  batailles  navales. 

45  C'est  aussi  à  cet  usage  que  devaient  servir  les  socques  d'Erétrie  et  de  Vulci, 
Les  socques  de  Vulci  doivent  être  antérieurs  à  283  av.  J.-C-,  époque  de  la 
conquête  romaine;  celles  d'Erétrie,  moins  élégantes,  doivent  être  de  la  fin 
de  la  Grèce  classique,  soumise  en  146  av.  J.-C;  mais  elles  ont  peut-être  eu 
un  prototype  plus  ancien,  f  Les  travaux  consacrés  au  groupe  de  l'angui- 

50  pède  et  du  cavalier  jusqu'en  1891  [A.  Prost].  Exposé  et  examen  critique  de 
tous  les  travaux  publiés  jusqu'à  ce  jour  sur  ces  groupes.  On  peut  considérer 
comme  acquis  les  résultats  suivants  admis  par  le  plus  grand  nombre  : 
rattachement  du  groupe  de  l'anguipède  et  du  cavalier  au  type  originaire 
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de  Neptune  combattant  les  géants,  fourni  par  les  monuments  de  la  mytho- 
logie gréco-romaine,  et  application  symbolique  de  cette  image,  suivant  les 
circonstances,  à  l'expression  de  faits  historiques  divers  accomplis  dans  les 
Gaules  aux  me  et  iv*  siècles.  Ce  sont  les  conclusions  proposées  par  P.  dès 
1887.  Bien  des  questions  cependant  restent  encore  à  éclaircir,  entre  autres  :  5 
quelles  causes  ont  amené  l'érection  de  ces  monumeuts  là  où  nous  les  trou- 
vons? pourquoi  leur  multiplicité  dans  la  région  voisine  du  Rhin,  de  la  Mo- 
selle et  de  la  Sarre?  ^  Noies  sur  quelques  enceintes  anciennes  du  départe- 
ment de  la  Somme  et  de  la  Seine-Inférieure  (pi.  1-.^)  [0.  Vauvillé].  V.  décrit 
minutieusement  les  fouilles  et  donne  les  conclusions  de  ses  observations-:  lo 
l'  Enceinte  de  Tirancourt.  Elle  est  gauloise,  sinon  antérieure.  2°  Grande 
enceinte  de  l'Étoile.  Elle  remonte  à  l'époque  gauloise.  3«  Grande  enceinte 
sur  Liercourt  et  Erondelle.  Elle  a  été  soumise  à  une  occupation  sédentaire 
avant  l'époque  gauloise;  le  retranchement  principal  sur  Erondelle  paraît 
remonter  originellement  à  l'époque  néolithique;  l'enceinte  a  continué  à  15 
être  habitée  sédeutairement  pendant  l'époque  gauloise  et  une  partie  de 
l'époque  gallo-romaine.  Ces  trois  enceintes  sont  à  peu  près  contemporaines 
et  datent  très  probablement  de  la  lin  de  l'époque  néolithique.  4»  Enceinte 
sur  les  territoires  d'AbbeviUe  et  de  Cambron,  probablement  gauloise. 
5«  Petite  enceinte  de  l'Etoile;  ne  peut  èlre  antérieure  à  l'époque  de  la  con-  20 
quête  romaine.  6»  Petite  enceinte  de  Liercourt,  ne  datant  probablement 
que  de  l'arrivée  des  Normands,  du  9»  au  10"  siècle.  7«  Petite  enceinte  sur 
Erondelle,  de  môme  époque  que  la  précédente.  S"  Enceinte  située  sur  les 
territoires  de  Neuville  et  de  Bracquemont,  près  de  Dieppe.  Très  bel  exem- 
ple de  fortification  antique,  existant  à  l'époque  gauloise  et  remontant  25 
peut-être  à  l'époque  néolithique;  elle  a  fourni  un  très  intéressant  spéci- 
men de  maison  néolithique;  la  partie  nord  de  l'enceinle  a  été  habitée  à 
l'époque  gallo-romaine.  9»  Enceintes  sur  le  territoire  de  Fécamp.  La  grande 
enceinte  est  gauloise,  la  moyenne  et  la  petite  ont  été  des  pâturages.  ^Ins- 
criptions latines  de  Doukla,  Monténégro  [R.  CagnatJ.  Ces  textes  déjà  pu- 30 
bliés  d'après  des  copies  de  Rowiuski,  l'ont  été  aussi  dans  le  G.  I.  L.,  3, 
1477  et  s.  G.,  d'après  des  copies  de  Nicod,  donne  de  nouveau  les  textes  qui 
permettent  quelques  rectifications  au  Corpus.  De  plus,  l'ensemble  de  ces  ins- 
criptions autorise  les  conclusions  suivantes  :  1"  Doslea  reçut  de  l'un  des  Fla- 
viens  le  privilège  de  la  cité  romaine;  2°  Risinum,  portant  l'épithète  Iulium  35 
et  étant  inscrit  dans  la  tribu  Sergia  a  reçu  d'Auguste  le  droit  de  cité; 
3»  Scodra  a  été  transformé  en  colonia,  probablement  à  l'époque  des  Fla- 
viens.  If  Nouveaux  exemples  de  sandales  articulées  à  semelles  en  bronze 
garnies  de  bois  (fig.)  [E.  Michon].  Supplément  au  mémoire  de  Ravaisson  publié 
au  commencement  du  volume.  M.  énumère  un  certain  nombre  de  semelles  40 
garnies  de  bronze  provenant  d'Etruric  ;  elles  ne  sont  peut-être  pas  articulées, 
tout  au  moins  les  documents  utilisés  par  M.  n'en  font  pas  mention  :  3  an 
musée  de  Berlin;  1  au  musée  de  Karlsruhe;  2  mentionnées  par  Dennis, 
comme  provenant,  l'une  d'Orvieto,  l'autre  de  Viterbe.  Enfin  une  sandale 
absolument  semblable  à  celle  d'Eretrie  signalée  par  Ravaisson,  a  été  45 
publiée  par  Brizio;  elle  provient  de  Marzabotto  près  de  Bologne.  Toutes  ces 
sandales  sont  petites;  Ravaisson  en  a  conclu  qu'elles  appartenaient  à  des 
marins  adolescents.  M.  se  demande  si  cette  explication  suffit  pour  rendre 
compte  de  la  petitesse  uniforme  de  ces  sandales.  Henry  Thédenat. 

Revue  archéologique.  3"  série,  t.  XIX.  Janvier-février  1892.  Le  système  50 
modulaire  et  les  proportions  dans  l'architecture  grecque  (pi.  1-9,  flg.)  [Ch. 
Chipiez].  1»  Du  mécanisme  du  système  modulaire.  2"  Des  monuments.  Étude 
de  détail  qui  échappe  à  l'analyse.  ^  Chronique  d'Orient  (fig.)  [S.  Reinachi. 
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^  R.  EnGELMAN.  L'œuvre  d'Homère  illustrée  par  l'art  des  anciens  [G.  P.].  Grand 
service  rendu  aux  études  classiques.  ^  Revue  des  publications  épigraphi- 
ques  relatives  à  l'antiquité  classique  [R.  Gagnât].  Janvier. 
1[|  Mars-avril.  Silvain  dans  le  culte  de  Mithra(pl.  10,  fig.)  [F.  Cumont].  Le 

5  culte  de  Sylvain  paraît  avoir  été  très  répandu;  c'est  parce  qu'il  changea  de 
caractère  et  entra  dans  le  cycle  des  divinités  raitliriaques  auxquelles  il  fut 
assimilé.  |  Nouveau  document  épigrapliique  relatif  au  colonat  en  Afrique 
(ûg.  carte)  [Carton].  Inscription  trouvée  près  de  Téboursouk.  C'est  une  loi 
de  l'empereur  Hadrien  de  rudibus  agris  commentée  par  les  procurateurs 

10  et  appliquée  à  l'administration  du  saltus  de  la  contrée.  L'inscription  re- 
monte à  l'époque  simultanée  de  Septime  Sévère  et  de  ses  fils.  Les  procu- 
rateurs cités  sont  probablement  ceux  des  saltus  et  celui  du  tractus  Kartha- 
giniensis.  Le  but  de  leur  arrêté  paraît  avoir  été  surtout  d'indiquer  les 
redevances  que  devaient  verser  entre  les  mains  des  fermiers  les  cultivateurs 

i5  qui  affermaient  des  terres  incultes  et  de  délimiter  les  droits  de  jouissance 
de  ceux-ci.  Recherches  sur  les  inscriptions  relatives  aux  saltus  et  sur  la 
géographie  du  saltus  de  la  région.  ^  A.  Bertrand.  La  Gaule  et  les  Gaulois, 
d'api'ès  les  monuments  et  les  textes  [G-  Jullianj.  Très  élogieux.  B.  a  porté  la 
lumière  là  oii  tout  était  rêverie  et  ténèbres.  %  J.  Pilloy.  Études  sur  d'an- 

20  ciens  lieux  de  sépulture  dans  V Aisne  [R.  Mowatl.  Analyse;  élogieux;  excel- 
lentes planches.  \  Revue  des  publications  épigraphiques  relatives  à  l'anti- 
quité classique  [R.  Gagnât].  Février-mars. 

^1  Mai-juin.  Note  sur  une  matrice  de  médaillon  antique  découverte  à 
Gherchell  (pi.  H)  [Waille].  Sujet  libre  et  gracieusement  traité.  Un  faune 

25  surprend  une  nymphe;  mais  un  troisième  personnage  genèses  entreprises 
en  le  saisissant  par  la  queue  et  par  la  patte.  Copie  d'une  œuvre  de  l'époque 
hellénistique.  ^  Découverte  d'antiquités  à  Cazères,  Haute-Garonne  [A.  Le- 
bègue].  Trésor  d'environ  2000  petits  bronzes  ;  L.  y  a  relevé  les  noms  de 
Gallien,  Aurélien,  Sévérina,  Probus,  Dioclétien,  Constantin,  Gratien.  Près 

30  de  là,  tombe  avec  diverses  antiquités  et  une  inscription  funéraire.  Frag- 
ments de  sculpture  très  intéressants.  ^  Mosaïque  de  Saint-Romain-en-Gal, 
Rhône  (fig.)  [G.  LafayeJ.  Trouvée  dans  des  ruines  connues  sous  le  nom  de 
palais  du  miroir.  Elle  était  divisée  en  compartiments  dont  27  subsistent. 
Les  quatre  compartiments  centraux  représentent  les  quatre  saisons.  Les 

35  autres  médaillons  représentent  les  travaux  des  champs  propres  à  chaque 
saison;  c'est  donc  unménologe.  1°  Hiver.  Semaille  des  fèves  — la  meule  — 
transport  du  fumier  —  le  four  —  sacrifice  domestique  —  tressage  des  pa- 
niers —  ménagères  rustiques.  2°  Le  printemps.  Arrivée  de  la  cigogne  —  la 
greffe.  Les  autres  compartiments  manquent.  3°  L'été.  Sacrifice  à  Cérès  avant 

40  la  moisson  —  fête  des  moisonneurs  —  récolte  du  chaume.  4°  L'Automne. 
Cueillette  du  raisiu  sur  les  arbres  —  la  treille  —  foulage  du  raisin  dans  la 
cuve  —  labourage  et  semaille  —  poissage  des  jarres  à  vin  —  cueillette  des 
fruits  —  le  pressoir.  Les  ruines  où  cette  mosaïque  a  été  trouvée  sont  celles 
d'un  édifice  public,  peut-être  d'un  temple  consacré  à  des  divinités  cham- 

43  pêtres,  sans  doute  les  matrae  Augustae,  les  seules  dont  le  culte  ait  laissé 
des  traces  à  Vienne.  |  De  la  couleur  du  décor  des  vases  grecs  [E.  Durand- 
Gréville].  E.  D.,  poursuivant  ses  études  sur  la  dégénérescence  des  couleurs 
sur  les  vases  grecs  <  R.  des  R.,  16,  2G7, 20  >  et  appliquant  sa  théorie  aux  va- 
ses de  Locres,  arrive  à  la  conclusion  que  tous  ces  vases  ont  eu  primitivement 

60  leur  sujet  dessiné  au  trait  noir,  et  que  les  touches  brunes,  jaunes,  etc., 
sont  des  modifications  de  la  couleur  primitive  dues  au  temps  et  au  milieu. 
t  Chronique  d'Orient  fS.  Reinach].  If  H.  Goodyear,  The  grammar  of  the 
lotus  [G.  Foucart].  Les  théories  de  G.  acceptables  en  ce  qui  concerne  l'Egypte 
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cessent  de  l'être  quand  il  poursuit  le  lotus  en   Ghaldée,  en  Assyrie,  à 
Chypre,  en  Grèce,  et  même,  par  patriotisme  sans  doute,  en  Amérique. 

^^  Juillet-août.  Comparaison  entre  le  serment  celtique  et  le  serment 
grec  dans  l'Iliade  [II.  d'Arbois  de  Jubainville].  <  v.  R.  des  R.,  10,  233, 19  >. 
\  La  déesse  des  cylindres  et  des  statuettes  babyloniennes  (ûg.)  [Nicolsky].  3 
N.  trouve,  dans  l'étude  des  cylindres,  la  confirmation  de  cette  théorie  que 
les  divinités  des  cylindres  sont  le  dieu  chaldéo-assyrien  Ramanus,  dieu  de 
l'atmosphère,  et  la  déesse  Sala  son  épouse.  Les  images  des  cylindres  sont 
les  copies  de  statues  analogues  à  celles  dont  parle  Piuscription  de  Senna- 
chérib.  ^  Le  tombeau  de  la  Cretoise  à  Redessan,  Gard  [Maruéjol].  Ce  tom-  10 
beau,  en  forme  d'autel,  porte  l'inscr,  -/.peiiz,  du  grec  Kpr,-uy„  que  les  celtes 
ont  modifié.  M.  s'attache  à  établir  par  divers  arguments  que  la  défunte  ti- 
rait son  nom  de  sa  nationalité  et  était  Cretoise.  ^  Les  prétendues  notations 
pythagoriennes  sur  l'origine  de  nos  chiffres  [Tannery].  T.  combat  la  théorie 
de  Vincent  et  l'origine  pythagorienne  de  nos  chiffres  actuels  et  de  la  nota-  15 
tion  musicale  grecque,  f  Inventaire  de  la  collection  Visconti  conservée  à 
la  bibliothèque  nationale  [Omonl].  Fin  <  v.  R.  des  R.,  16,  263,  28  >.  H 
P.  Paris.  Elatce,  la  ville,  le  temple  d'Athéna  cranaia  [    ].  Analyse.  Élogieux. 
Intérêt  cousidérable  du  corpus  des  inscriptions  ellatéennes  et  du  catalogue 
des  ex-voto,  avec  commentaires,  qui  terminent  le  volume.  ^  Recueil  des  20 
publications  épigraphiques  relatives  à  l'antiquité  classique  [R.  Gagnât]. 
Avril-juillet. 

n  Septembre-octobre.  Igoranda  ou  Icoranda,  frontière.  Note  de  topo- 
nymie Gauloise  j  J.  Ilavet].  Les  noms  de  lieu  en -France,  tels  que  Ingrande, 
Eygurande,  Egarande...,  etc.,  en  un  mot  les  noms  de  lieux  qui  représen-  25 
tent  igoranda  ou  icoranda,  ont  marqué,  pendant  les  périodes  gauloises  ou 
romaines,  la  limite  de  deux  nations  ou  de  deux  cités.  Le  sens  probable 
du  mot  celtique  igoranda  ou  icoranda,  est  frontière.  i[  Dis  Pater  et  Aerecura 
[Gaidoz].  Critique  des  opinions  émises  sur  ces  divinités  et  spécialement 
sur  Aerecura;  monuments  épigraphiques  relatifs  à  ces  divinités.  Conclu- 30 
sion  :  ce  sont  des  divinités  d'ordre  secondaire,  au  point  de  vue  de  leur 
formation,  et  toutes  deux  d'une  étymologie  populaire.  Elles  n'ont  pas  une 
existence  propre;  ce  sont  des  synonymes  de  Pluton  et  de  Proserpine.  Si 
on  veut  y  voir  des  dieux  ayant  une  existence  propre,  ce  ne  peut  être  que 
des  dieux  gréco-romains,  et,  pour  le  dévot  qui  inscrivait  leurs  noms  sur  3S 
un  autel,  ils  signifiaient  tout  simplement  :  «  le  Richard  et  l'Econome  ».  ^ 
L'inscription  du  temple  du  Capitcle  à  Nnmilis  fE.  Carton].  Texte.  Il  fut  gravé 
sous  Marc  Aurèle,  peu  après  la  mort  de  Lucius  Vérus.  A  cette  époque,  en 
170,  Numulis  était  Civitas.  f  La  collection  Balzan  et  Galea  à  Sousse,  Tuni- 
sie (pi.  21  et  22)  [G.  Doulcet].  Belle   série  de  lampes.  Mosaïque  à  sujets  40 
pseudo-égyptiens,  à   rapprocher  d'une  mosaïque   d'tladrumète;   l'une  et 
l'autre  représentent  des  scènes  de  chasse  et  de  poche.  ^  Kœnigliches  Muséum 
zu  Berlin  [G.  Perrot].  Excellent,  On  a  eu  l'heureuse  pensée  de  joindre  à 
chaque  n»  un  petit  croquis.  1  M.  Collignon,  Histoire  de  la  sculpture  grecque, 
t.  I  [P.  Jamot].  Longue  analyse.  Ce  livre  est  excellent  et  il  nous  manquait.  45 
^   A.  DuMONT.    Mélanges   d'archéologie    et   d'épigraphie    réunis  par  Th.    Ilo- 
MOLLE  avec  une  notice  de  M.  IIbuzet   sur   A.  Dûment  [El.   C.].  Notice 
d'IIeuzey  d'une  exquise  délicatesse  et  riche  en  renseignements.  Homolle 
a  fait  un  travail  considérable  en  remettant  beaucoup  de  notices  au  cou- 
rant. ^  Weber,   Guide  du  voyageur  à  Ephése   [G.   Perrot].   Ouvrage    d'un  50 
homme  qui  connaît  bien  l'endroit  dont  il  parle.  P.  désirerait  des  rensei- 
gnements plus  complets  sur  les  fouilles  de  Wood. 

^^  Novembre-décembre.  Le  nom  de  lieu  gaulois  Ewiranda  [A.  Longnon]. 
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Additions  et  rectiflcalions  à  l'arlicle  de  J.  lïavet  dans  le  n»  précédent.  Au 
mot  Icoranda,  L.  substitue  Ewiranda,  mot  composé,  dont  la  dernière  partie, 
randa,  pourrait  signifier  frontière.  ^  Bas-relief  de  Laodicée  et  de  Tripolis 
(pi.  23)  [G.  Weber].  Stèle  de  Laodicée,  avec  inscription  funéraire  mutilée 
5  et  bas-relief  représentant  le  maître  forgeron  et  son  aide  en  pleine  activité. 
Style  médiocre.  La  stèle  de  Tripolis  du  Méandre  est  d'un  meilleur  style  et 
représente  une  panthère  portant  sur  son  dos  un  Eros  bachique.  ^  Amu- 
lettes de  style  égyptien  trouvées  dans  la  nécropole  phénicienne  de  Cadix 
(flg.)   [L.  de  Laigue].  Intérêt  de  ces  découvertes  et  de  ces  monuments 

10  jusqu'ici  peu  appréciés.  Description.  ^  Hérodote  et  les  bouches  du  Nil 
[Amélineau].  Ou  les  copistes  ont  indignement  falsifié  le  texte  d'Hérodote, 
et  ce  texte  est  par  suite  devenu  complètement  opposé  à  la  vérité;  ou 
Hérodote,  lui-même,  ayant  confondu  ses  notes  ou  ses  souvenirs,  s'est  trompé 
sur  les  noms  des  bouches  du  Nil,  et  a  placé  sur  une  branche  orientale  du 

15  Nil  une  ville  qui  doit  être  placée  sur  une  des  branches  occidentales,  à  plus 
de  50  lieues  de  la  position  qu'il  lui  assigne,  f  Monumerits  figurés  relatifs 
au  culte  de  Mithra  [F.  Cumont].  C.  divise  ces  monuments  en  quatre  caté- 
gories, d'après  la  composition  des  sujets.  Catalogue  :  1»  Asie.  2»  Europe  : 
Rome,  Italie,   Sicile,  Achaïe,  Macédoine,  Thrace,  Mésie.  A  suivre.  ^  Un 

20  témoin  des  âges  antiques  à  Lucrèce,  2«  fouille  (flg.)  [E.  Toulouze].  Cette 
fouille  a  été  faite  à  l'angle  formé  par  les  rues  Malebranche  et  Le  Goff.  Jouets 
d'enfant,  poteries,  lampe,  débris  d'un  instrument  et  d'un  grand  vase  en 
bronze,  pendeloques  eu  bronze,  poids  en  pierre,  moule  en  terre,  marques 
de  potier  :  Aproniu  Atit  flcu  sur  deux  lignes  et  répété  quatre  fois,  21  mon- 

25  naies  gauloises,  petite  pince  en  bronze.^  Nécrologie.  Ernest  Renan  [G.  Des- 
champs. Ph.  Berger].^  Gsell.  Fouilles  dans  la  nécropole  de  Vulci  [J.  MarthaJ. 
Monographie  excellente,  composée  avec  beaucoup  de  soin  et  de  zèle,  et  où 
l'auteur  fait  preuve  d'une  science  étendue.  ^  Pallu  de  Lessert.  Vicaires 
et  Comtes  d'Afrique  (G.  Goyau].  Analyse.  Questions  de  chronologie  heureu- 

30  sèment  élucidées.  Quelques  critiques  de  détail.  Ce  nouveau  travail,  comme 

les  précédents  du  même  auteur,  témoigne  d'une  science  exacte  et  féconde. 

H  Revue  des  publications  épigraphiques  relatives  à  l'antiquité  classique 

(fig.)  [R.  CagnatJ.  Août-décembre.  Henry  Thédenat. 

Revue  de  l'histoire  des  religions.  T.  25,  n"  1.  Bulletin  archéologique 

35  de  la  religion  grecque,  novembre  1891  [Pierre  Paris].  Exploration  du  sanc- 
tuaire d'Apollon  Amycléen  par  Tsountas  ;  fouilles  à  Platées,  temple  d'IIéra 
Teleia?;  à  Megalopolis;  à  Trézène,  temple  d'Apollon  Théarios  et  sanctuaire 
d'Asclépios;  à  Lykosoura;  temple  de  Desponia;  à  Rhamnus,  temple  de 
Némésis;  exploration  de  la  vallée  des  Muses,  àStrovitzi,  autrefois  Lépréou, 

40  petit  temple  dorique  ;  fouilles  de  tombeaux  à  Athènes,  à  Erétrie:  tombeau 
préhistorique  de  Thoricos  en  Attique  ;  exploration  des  tombeaux  à  coupole 
do  Mycènes  ;  en  Messénie,  près  Calamata,  tombeau  à  coupole;  à  Athènes, 
découverte  de  l'enceinte  du  temple  de  Démos  et  des  Charités.  Fouilles  en 
Cypre,  en  Crète  et  en  Asie-Mineure.  ^  M.  Frazer  et  la  Diane   de  Némi 

45  [L.  Marinier].  Le  livre  de  F.  contient  une  foule  de  faits;  il  procède,  dans  la 
recherche  de  sa  thèse,  par  les  rapprochements  empruntés  à  la  mythologie 
comparée  et  au  Folk  lore.  Livre  à  refondre.  ^  W.  Liebenam,  Zur  Gus- 
chichle  p.nd  Organisation  des  rô'mischen  Vereinswesens  [Aug.  AudoUent].  Ce 
sont  des  notes  et  pas  un  livre  ;  mais  des  notes  complètes  et  utiles.  ^  G. 

50  BoissiEB,  La  fin  du  paganisme  [G.  Bonet  Maury].  Analyse  très  étendue. 
f  L'abbé  E.  Beurlier,  Le  culte  impérial,  son  histoire  et  son  organisation  depuis 
Auguste  jusqu'à  Constantin  \J .  Brissaud].  Analyse  très  étendue;  très  élogieux. 
Le  rpr.  reproche  à  B.  d'avoir  appelé  Julien  le  persécuteur  des  chrétiens  et 
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de  paraître  trop  favorable  au  culte  politique.  tH  N»  2.  Gsell,  Fouilles  dans 
la  nécropole  de  Viilci  [AudoUentJ.  Très  élogieux.  Recherches  et  renseigne- 
ments nouveaux  sur  les  Etrusques.  G.  a  heureusement  surmonté  de 
grandes  diflicultés  matérielles.  Son  succès  n'en  est  que  plus  méritoire!  t^ 
N»3.W.  Immerwahr,  Die  Kidte  und  Mythen  Arkadiens  4'  Die  arkadischen  Kulle  5 
[P.  ParisJ.  Volume  mal  composé  et  sans  unité  ;  a  une  valeur  de  répertoire. 
^  G.  Oberziner,  Alcibiade  e  la  mutilazione  délie  erme  [P.  Paris].  0.  s'exa- 
gère l'imporlance  de  son  sujet  et  le  grossit  outre  mesure.  Très  intéressant 
cependant.  *l*i  T.  26,  n»  1.  Le  dieu  romain  Janus  [Speyer].  La  religion  de 
Janus  est  plus  ancienne  que  la  fondation  de  la  ville  de  Rome;  la  concep-  10 
tion  de  cette  divinité  s'est  formée  dans  les  temps  préhistoriques;  cette  con- 
ception n'a  pas  changé  duivant  les  siècles  qui  séparent  les  rois  du  triomphe 
du  Christianisme.  De  plus  le  nom  du  dieu  relie  cette  conception  à  l'époque 
prœethniqae  ;  toutefois  le  nom  Yâna  ne  désigne  une  divinité  ni  dans 
l'Inde  ni  dans  l'Iran,  et  en  Italie,  le  nom  Janus  est  aussi  un  nom  commun.  15 
Il  peut  admettre  que  ce  n'est  pas  sur  le  sol  italique  que  la  religion  de  Jc!<nus 
s'est  constituée.  Ç  P.  Paris,  Ëlalée  et  le  temple  d'Athena  Crunaia  [F.  Durr- 
bach].  Livre  très  étudié  et  que  l'auteur  a  su  rendre  très  intéressant.  D.  re- 
commande surtout  le  chapitre  relatif  aux  ex-voto.  ^  G.  Wissowa,  De  Ro- 
manorum  Indigetibus  et  Noveiisidibus  dispulatio  [J.  Brissaud].  Pénétrantes  20 
recherches  et  vues  originales  sur  la  mythologie  romaine,  yi  N»  2.  Bulletin 
archéologique  de  la  religion  romaine  [AudoUent].  Helbig,  catalogue  des 
Musées  antiques  de  Rome.  Mémoire  de  Mommsen  sur  l'inscription  des 
Ludi  seculares.  Découverte  au  champ  de  Mars  .du  porticus  boni  eventus  ; 
fouilles  derrière  le  templum  sacrae  Urbis  pour  retrouver  des  fragments  25 
du  plan  de  Rome;  inscriptions  religieuses;  recherches  topographiques  sur 
la  curia  Athletarum,  près  Saint-Pierre-aux-Liens.  Nouveaux  Cippi  termi- 
nales du  Tibre  ;  inscription  de  Symmaque  à  la  Victoire  ;  Apollon  archaïque 
trouvé  dans  le  Tibre;  décguvertes  topographiques  sur  le  Gapitolium  vêtus, 
près  des  Quattro  Fontane.  Petit  sanctuaire  privé  près  S"=-Marie-Majeure.  30 
Fouilles  ou  découvertes  à  Vérone,  au  Grand  Saint-Bernard,  dans  la  Sabine  ; 
inscription  à  la  divinité  topique  d'Orange  :  Arausioni;  découvertes  dans  la 
Sabine,  le  Bruttium.  Exploration  de  Toutain  en  Tunisie  :  sanctuaire  du 
Saturne  africain.  \*\  N°  3.  Bulletin  archéologique  de  la  religion  grecque, 
novembre  1891-novembre  1892  [Pierre  Paris].  Etudes  sur  l'Acropole  d'A- 35 
thènes,  sur  les  sculptures  d'Olympie  ;  recherches  topographiques  à  Athènes  ; 
fouilles  à  Eleusis,  Argos,  Epidaure,  Mycènes,  Thespies,  Strates  en  Acarna- 
nie.  Deux  textes  épigraphiques,  l'un,  trouvé  en  Asie-Mineure,  est  un  petit 
poème  relatif  à  la  sibylle  d'Erythrée;  l'autre,  exhumé  à  Gos,  appartient  à 
la  séiùe  des  calendriers  et  règlements  de  fêtes,  f  K.  Buresk,  Klaros.  Un-  40 
tersuchungen  zuin  Orakelwesen  des  spacteren  AUerthums  [Decharme].  Recueil 
utile  et  bien  commenté  de  textes  intéressants  et  en  partie  inédits, 

Henry  Thédenat. 

Revue  des  études  juives.  T.  25,  n"  49.  Les  antiquités  gauloises  dans 
le  Talmud  [S.  Krauss]..La  Gaule  était  connue  des  docteurs  du  Talmud,non  45 
seulement  de  nom,  mais  pour  ses  populations,  les  produits  de  son  sol,  son 
industrie,  sa  situation  géographique  et  ses  relations  avec  les  autres  pays. 
Ou  trouve,  dans  le  Talmud,  le  mot  Gallia,  les  Alrebates,  les  Velauni,  les 
Nerviens  ;  des  vêlements  gaulois  :1a  Gallica,  le  sagum,  la  caracalla;  des 
produits  de  llndustrie  gauloise  :  le  savon  ;  une  mesure  gauloise  :  la  lz\)yn;  50 
divers  mots  celtiques  qui  ont  pénétré  dans  le  Talmud  par  l'intermédiaire 
du  grec.  Henry  Thédenat. 

Revue  des  questions  historiques,  l"'  Trimestre.  Le  culte  rendu  aux 
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souverains  dans  ranliquité  grecque  et  romaine  [E.  Beurlier].  Le  culte  au- 
quel répugnaient  les  Grecs  fut  introduit  en  occident  par  Philippe  et, 
à  partir  d'Alexandre,  joua  un  grand  rôle  dans  la  religion  grecque. 
Alexandre  dût  se    donner   des  ancêtres   divins   à   cause  des  habitudes 

a  et  des  mœurs  politiques  des  peuples  orientaux  sur  lesquels  il  voulait 
étendre  son  empire  ;  mais  cela  n'alla  pas  sans  force  railleries  de  la  part 
des  Macédoniens.  Après  sa  mort  eut  lieu,  en  Grèce,  une  réaction,  puis  la 
déification  honteuse  de  Démétrius  à  Athènes;  mais,  après  sa  défaite,  les 
rois  de  Macédoine,  honorés  seulement  dcins  quelques  villes  isolées,  n'eurent 

10  pas  un  culte  organisé.  Au  contraire,  chez  les  Séleucides  en  Syrie,  et 
chez  les  Ptolémées,  en  f'gjpte,  le  culte  des  souverains,  trouvant  un  ter- 
rain favorable,  fut  très  florissant  et  Alexandre  fut  ainsi  l'ancêtre  commun 
de  nombreuses  familles  de  dieux.  Entrés  en  contact  par  la  conquête  avec 
l'Egypte  et  l'Asie,  les  Romains  subirent  l'influence  ;  César  accepta   des 

15  honneurs  divins  et,  après  sa  mort,  uno  loi  le  déclara  Divus.  Auguste,  tout 
en  restant  modeste  dans  ses  allures,  prit  le  titre  de  Divi  fllius  et,  s'il  ne 
permit  pas  que  Rome  lui  élevât  des  temples,  il  Je  toléra  dans  les  provinces 
où  le  culte  s'organisa  peu  à  peu  d'une  façon  régulière,  comme  culte  muni- 
cipal et  comme  culte  provincial,  et  où  on  construisit  des  temples.  Puis, 

20  après  la  mort  des  empereurs,  un  décret  du  sénat  les  proclamait  divi  et 
réglait  la  cérémonie  de  leur  apothéose.  Dès  lors,  le  divus  prenait  rang 
parmi  les  dieux,  avait  droit  aux  mêmes  honneurs  et  avait  des  prêtres 
appelés  flamines,  comme  Jupiter.  Dans  les  provinces,  l'empereur  était 
adoré  de  son  vivant.  Un  culte  ofliciel  fut  établi,  se  confondant,  dans  les 

25  provinces  grecques,  avec  des  institutions  antérieures,  créé  de  toutes 
pièces  dans  les  provinces  latines  sous  forme  de  grandes  assemblées  com- 
posées de  délégués  élus  et  présidées  par  le  Sacerdos  Romae  et  Augusli. 
Ces  assemblées  avaient  aussi  un  caractère  politique  et  pouvaient  for- 
muler des  plaintes  souvent  prises  en  considération  et  émettre  des  vœux 

30  souvent  écoutés.  Il  y  avait  aussi  un  culte  municipal,  où  les  petites  gens, 
qui  ne  pouvaient  aspirer  à  l'honneur  du  flaminat  impérial,  cherchaient 
à  être  admis  dans  le  corps  des  seviri  augustales,  et  avaient  ainsi  à  leur 
portée  certains  honneurs  et  certains  privilèges.  Ce  culte  intéressait  donc, 
du  haut  en  bas,  tout  l'ensemble  des  citoyens.  S'y  soustraire,  c'était  se 

35  mettre  en  dehors  de  l'empire.  De  là  les  persécutions  contre  les  chrétiens, 
ennemis  de  l'empire.  Cependant,  peu  à  peu,  le  caractère  politique  du 
culte  impérial  s'accentua  au  détriment  du  caractère  religieux  et,  dès  le 
troisième  siècle,  les  Chrétiens  transigent  et  acceptent  le  flaminat.  Sous  les 
empereurs  chrétiens,  si  les  expressions  et  les  épithètes  divines  restèrent, 

40  les  sacriflces  et  les  formes  religieuses  furent  abolies.  L'envahissement  des 
barbares  amena  la  disparition  progressive  du  culte  impérial,  qui  finit  en 
Orient  avec  l'empire  lui-même.  ^  Mariages  princiers  en  Egypte  quinze 
siècles  avant  l'ère  chrétienne  [A.  J.  Delattre].  Correspondance  sur  tablettes, 
en   caractères  cunéiformes,    trouvée  à  Tell   el-Amarna   entre  le  Caire  et 

45  Thèbes.  Cette  correspondance  est  surtout  composée  de  lettres  de  Dusratta, 

roi  du  pays  de  Mitanni,  à  Aménophis  III  et  Aménophis  IV,  roi  d'Egypte  ; 

elle  a  trait  à  des  négociations  matrimoniales  et  à  des  échanges  plus  ou 

moins  intéressés  de  présents. 

^^   2o   trimestre.   Le    paganisme    romain    au   quatrième    siècle 

éo  [P-  AUard].  Étude  des  religions  et  des  pratiques  religieuses  venues  d'Orient 
qui  furent,  à  l'époque  dont  s'occuppe  A.,  l'obstacle  le  plus  redoutable  aux 
progrès  du  Christianisme.  A.  s'attache  à  démontrer  que  les  esprits,  désa- 
busés du  paganisme,  étaient  préparés  à  accepter  ces  croyances  nouvelles, 
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et  étudie  le  mouvement  philosophique  qui  fut  parallèle  à  celte  évolution 
<iu  paganisme. 

^^  3*  trimestre.  Une  flotte  de  Sennachérib  sur  le  golfe  persique 
^k  [P.  Delattre].  Il  s'agit  d'un  épisode  de  cette  guerre  opiniâtre  que  les 
^»  Assyriens,  situés  sur  le  cours  moyen  du  Tigre,  et  les  Chaldéens,  dont  le  5 
territoire  se  bornait  en  principe  aux  rives  de  l'Euphrate,  depuis  la  Baby- 
lonie  jusqu'à  l'embouchure  du  fleuve,  se  livrèrent  durant  un  siècle  pour  la 
possession  de  Babylone.  Deux  fois  Sennachérib  s'était  mesuré  avec  les  Chal- 
déens; ces  derniers,  qui  devaient  remporter  le  succès  final,  paraissaient  à  ce 
moment  anéantis.  Une  de  leurs  tribus,  pour  ne  pas  se  rendre,  s'embarqua  10 
pour  aller,  avec  ses  dieux,  chercher  un  refuge  au  nord  du  golfe,  dans  le  pays 
d'Elam  ou  Susiane,  le  Ghusistan  actuel,  chez  un  peuple  également  ennemi 
des  Assyriens.  C'est  pour  les  poursuivre  jusque  dans  leur  refuge  que 
Sennachérib  construisit  une  flotte.  D.  étudie  les  faits  qui  ont  précédé  et 
préparé  cette  expédition  maritime,  la  construction  de  la  flotte,  l'expédition  15 
où  Sennachérib  fut  victorieux,  et  les  événements  qui  la  suiv>rent.  ^ 
J.  Bellanger.  Guerre  des  Gaules  de  C.  J.  César,  traduction  nouvelle  avec 
notes  et  index  géographique  [J.  d'A.].  Bon  ouvrage  où  B.  a  mis  à  profit  les 
découvertes  récentes.  Henry  Thédenat. 

Revue  épigraphique  du  midi  de  la  France  [Allmer].  N"  63.  Méria,  20 
Corse.  Inscription  en  l'honneur  de  Claude.  ^  Béziers.  Fragment  d'épitaphe. 
t  Narbonne.  Inscription  érigée  par  un  de  ses  afl"ranchis  à  L.  Aponius,  au- 
gure, questeur  de  Narbone,  honoré  des  ornamenta  de  l'édilité  à  Narbonne 
et  à  Syracuse,  Thermae  d'IIimera,  Panhormus,  honoré  des  ornamenta  de 
l'édilité  du  décemvirat,  du  flamonium  et  de  l'augurât.  ^  Nîmes.  Epitaphe  25 
d'Annius  Rusticus,  Quattuorvir  ad  aerariura,  pontifex,  praefectus  [vigilum 
et  armorumj.  Plusieurs  fragments  d'épitaphes.  T[  Lyon.  Epitaphe,  en  grec, 
d'une  petite  fille.  1[  Savigny-sous-Beaune.  Cachet  d'oculiste.  P.  F.   Mar- 
tiales 1  Diazm(ines).  f  Santenay  (Saône-et-Loire).  Epitaphe  d'une  femme 
qualifiée  cives  suebanic(tae)  Reti  (...);  la  cité  des  Suebanictes  était  en  3o 
Belgique.!  La  police  de  sûreté  dans  l'empire  romain.  Traduit  de  l'allemand 
d'Otto  Ilirschfeld. 

!!  N»  06.  Bourges.  Epitaphe  de  Cavia  Quieta,  femme  de  duumvir  Aemilius 
Afer.  !  Les  Bituriges,  suite.  Inscriptions  aux  dieux  :  Solimara,  Cososus 
deus  associé  à  Mars,  Mars  Rigisainus,  Minerva  et  diva  Drusilla,  Caligula  35 
associé  à  Etnosus,  les  Numina  des  empereurs.  Inscription  celtique.  — 
Inscriptions  relatives  à  des  professions  :  Professeur  de  grammaire,  potier?, 
tailleur  de  pierres,  tanneur  ou  corroyeur,  cabaretier,  brodeuse,  myrmillon. 
^'Laugres.  Sur  une  bague  Ave  suavis  ;  sur  une  pierre  gravée  :  Amaris  1  si 
amas.  !  Beaune.  Epitaphe  d'un  vétéran  de  la  légion  i  Minervia;  milliaire  40 
d'un  empereur  du  iv  siècle,  dont  le  nom  a  disparu,  trouvé  sur  la  route 
d'Autun  à  Besançon,  à  la  vingt-troisième  lieue.  !  Lyon.  Epitaphe  d'un 
sévir  augustal,  de  la  corporation  des  Charpentiers.  |  Die.  Epitaphe  d'un 
homme  qui  avait  pour  sobriquet  l'ethnique  Roudius,  aujourd'hui  le  Royans; 
autre  epitaphe.  !  Saint-Romain-de-Mallegarde  (Vaucluse).  Inscription  à  45 
Silvain  avec  le  marteau.  !  Pourrières  (Var).  Epitaphe.  !  Nîmes.  Epitaphe 
avec  le  nom  Ceniter;  epitaphe  d'un  enfant  trouvée  (alumnus).  !  Dax.  Epi- 
taphe de  C.  Ant.  Blandus,  antérieure  au  troisième  siècle. 

\\  N"  67.  Rousset,  Bouches-du-Rhône,  Milliaire  d'Antonin  le  Pieux  sur 
la  route  d'Aix  à  Fréjus.  !  Vénasque,  Die,  divers  fragments  d'inscr.  funé-  50 
raires.  f  Villefranche  de  Rouerge.  Epitaphe  d'un  magister  d'une  familia 
d'esclaves  de  Tibère,  employée  à  l'exploitation   d'un  domaine  impérial. 
!  Auxillac,  Lozère.  Inscr.  funéraire.  !  Bourges.  Epitaphe  avec  le  nom  ger- 
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main  Baderpus.  ^  Les  Bituriges,  suite.  Catalogne  des  inscriptions  funé- 
raires. Forme  des  tombeaux.  %  Les  curiosités  de  la  Narbonnaise  :  Anti- 
polis. Divinités  :  Aphrodite;  déesse  Aethucolis;  Mars  Ollovidius;  Maiurus; 
Neptune  ;  Pan.   Inscriptions  municipales  :  quattuorvir,  duumvir,  sevirs 

5  augustaux,  collège  d'Utriculaires,  théâtre.  ^  Jeux  séculaires  d'Auguste. 
Extrait  du  mémoire  de  Mommsen,  Ephemeris,  8,  1892,  p.22o-31o.  \  La  police 
de  sûreté  dans  l'empire  romain,  traduit  d'Hirschfeld,  suite. 

*li\  N»  68.  Nevers.  Autel  à  Auguste  et  à  Jupiter.  ^  Gharlieu,  Loire.  Grand 
sarcophage  avec  épitaphe  de  Maria  Severiola,  morte  à  24  ans.  ^  Lyon.  Statue 

10  d'un  chevalier  romain  préposé  aux  études  de  l'empereur,  puis  procurateur 
des  provinces  lyonnaise  et  d'Aquitaine.  Médaillon  en  terre  rouge  représen- 
tant le  vaisseau  de  Danaus.  Fer  pour  marquer  à  chaud  :  Ocusiorum.  %  Sainte- 
Consorce,  Rhône.  Marque  de  bronzier,  G.  Fadi.  ^  Andance.  Marque  de 
bronzier  :  Pompei  of.  Liste  des  noms  celtiques  des  inscriptions  de  Lyon. 

15  %  Eybens,  Isère.  Fragment  d'épitaphe.  ^  Luc  en  Diois.  Mosaïque  signée  : 
Q.  Amiteius?  architectus  fecit.  ^  Les  curiosités  de  la  Narbonnaise.  Fréjus. 
Golonia  Octavanorum  Forum  lulii,  Forum  lulii  pacatum,  Colonia  Octavano- 
rum  Pacensis  Classica  Forum  lulii.  Limites  du  territoire.  Routes.  Divinités  : 
Jupiter,  Apollon,  Liber  Pater,  Silvain,  Hercule,  la  mère  des  Dieux,  Trittia, 

20  Isis.  Flotte  de  Fréjus  :  Histoire,  inscriptions.  Inscriptions  municipales  : 
Curateur,  patron,  praefectus  iure  dicundo  produumviro,  sévirs  augustaux, 
pagus  Malavonicus.  Inscriptions  funéraires.  ^  Observationes  epigraphicae 
de  Mommsen,  traduit  de  l'Epheraeris  epigraphica.  1891,  p.  4'i6.1[  La  police  de 
sûreté.  Suite.  Henry  Thédenat. 

25  Revue  numismatique.  3<=  série,  t.  10,  1892,  l»  trimestre.  Trésor  mili- 
taire d'Évreux  [E.  Ferray].  Le  23  août  1890,  dans  les  travaux  entrepris  pour 
la  construction  de  l'Hôtel  de  Ville  d'Évreux,  on  trouva  une  telle  quantité 
de  monnaies  qu'il  fallut  plusieurs  brouettes  pour  les  enlever;  l'ensemble 
pèse  340  kilogrammes.  Ces  monnaies,  enfermées  sans  doute  primitivement 

30  dans  des  sacs,  sont  réunies  par  l'oxydation  et  forment  des  blocs.  Jusqu'à 
présent,  F.  a  pu  détncher  IJOOO  monnaies  et  en  déterminer  4400,  le  nombre 
total  peut  être  évalué  à  110000  environ.  Parmi  celles  qui  ont  été  détermi- 
nées, il  y  a  des  restitutions  de  Vespasien  et  de  Marc  Aurèle,  puis  une  série 
allant  de  Philippe  II  à  Probus  qui  est  représenté  par  un  petit  nombre  de 

35  m'onnaies  quoiqu'il  en  ait  émis  beaucoup.  Catalogue  des  monnaies  présen- 
tant des  variétés  ou  des  types  inédits  :  Gallien,  Salonine,  Victorin,  Tetri- 
cus  père,  Tétricus  fils,  Claude  II,  Quintille,  Probus.  C'était  un  trésor  mili- 
taire dont  l'enfouissement  dut  avoir  lieu  en  270-277,  époque  à  laquelle  les 
barbares  s'emparèrent  sans  doute  de  Mediolanum,  reprise  peu  à  près  par 

40  Probus.  %  Monnaies  inédites  ou  peu  connues  de  la  Chersonèse  Taurique  et 
de  la  Moesie  (pi.  1)  [A.  Banche].  Ces  monnaies  sont  au  cabinet  des  mé- 
dailles :  Chersonesos,  Panticapée?  Pharzoios,  roi  d'Olbia.  Moesie  supérieure  : 
Viminacium,  Gordien  III.  Moesie  inférieure  :  Callatia,  Faustine  jeune, 
Septime-Sévère.  Dionysopolis  :   Alexandre   Sévère.  Istrus   :  Septime 

45  Sévère.  Marcianopolis  :  Septime  Sévère,  Caracalla,  Caracalla  et  Julia 
Domna,  Geta,  Elagabale,  Elagabale  et  Iulia  Mœsa,  Sévère  Alexandre,  Gor- 
dien III,  Gordien  III  et  Tranquiiine.  Liste  des  noms  de  gouverneurs  inscrits 
au  revers  des  monnaies  de  Marcianopolis  et  de  Nicopolis.  Nicopolis  ad 
Istrum  :  Commode,  Septime  Sévère,  Iulia  Domna,  Caracalla,  Géta,  Macrin, 

50  Diaduménien,  Elagabale,  Gordien  III.  Tomi  :  Vespasien,  Titus  et  Doml- 
tien,  Commode,  Plautille,  Géta,  Sévère  Alexandre,  Gordien  III  et  Tranquil- 
line,  Philippe  fils.  ^  Monnaies  grecques  inédites  ou  peu  connues  (pi.  2-3) 
[Saxe-Cobourg].  Suite.  Phrygie  :  Aemonia,  Aezani  (Commode),  Alla  (Gai- 
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lien),  Apamée  (Antonin  le  Pieux),  Atluda,  Blaiiiulus,  lladrianopolis  (Sévère 
Alexandre),  Iliérapolis  (Annia  Fauslina),  Laodicée  (Sabine),  Mélropolis 
(Olacilia  Severa),  Ococlia  (Gordien  le  Pieux),  Otrus,  Sibibunda  (Garacalla), 
Synnada.  Carie  :  Aphrodisias,  Apollonia-Salbacé  (Gallien),  Orlhosia,  Taba 
(Saloniue),  Eupolémus,  à  Ilyllarima.  A  suivre.  s 

11^  2»  trimestre.  Monnaies  grecques  récemment  acquises  par  le  cabi- 
net des  médailles  (pi.  4-5)  [E.  Eabelonj.  Statère  d'électrum  d'Asie-Mineure; 
Gyzique;  double  slalère  de  Philippe,  père  d'Alexandre;  Mitbridate  le  Grand, 
roi  du  Pont;  monnaie  incertaine  (Gyrénaïque?);  Gos;  Mélos;  Nisyros;Cymé 
(Eolide)  ;  Abydos  (Troade);  Hyllarima  (Carie);  Siocharax  (Phrygie),  Gela;  10 
Tarse  (Cicilie),  Antinous;  Gibyra  et  Hiérapolis  (Phrygie),  Marc-Aurèle;  Dio- 
nysopolis  (Phrygie),  Septime  Sévère;  Tralles  (L-ydie).  %  Goup  d'œil  sur  l'état 
actuel  de  la  numismatique  de  l'Espagr.e  antique  [A.  Ileïsl.  Exposé  des  pro- 
grès accomplis  dans  l'étude  de  la  numismatique  antique  de  l'Espagne  : 
1"  Sur  les  monnaies  émises  dans  la  péninsule  depuis  la  colonisation  grec-  15 
que  jusqu'au  règne  de  Galigula;  2°  sur  les  monnaies  romaines  depuis  l'in- 
vasion des  Romains  jusqu'à  leur  exclusion  totale  de  la  Péninsule  sous 
Héraclius;  3°  sur  les  monnaies  siièves  et  Wisigothes.  %  Les  monnaies  ara- 
méennes  de  la  Cappadoce  [E.  Babelon].  Observations  sur  les  monnaies  de 
Datame,  Abrocomas  ei  Ariaralhes  et  sur  les  travaux  antérieurs  relatifs  à  20 
ces  monnaies,  spécialement  de  Waddington,  Six  et  Th.  Reinach.  ^  P.  Lam- 

BROS.     'AvaypaçYj    Tôiv  vo  [;.t  (T[/,âTO)  v    x?(Ç    xupiw;    'EA/âoo;.    ïle\on6vyr](TOç, 

[E.B.].Plan  simple,  clair,  qui  rend  les  recherches  faciles;  excellent  répertoire. 
Quelques   critiques  de   détail.  ^  J.   Evans,  1  hè  coins  of  Ihe  ancienl  Britons. 
Supplément.  [II.  de  la  Tour]  Bon;  T.  conteste  quelques-unes  des  conclusions  25 
de  E.  et  lui  reproche  de  ne  pas  toujours  conclure. 

tf  30  irimeatre.  Note  sur  quelques  monnaies  des  rois  d'Edesse  [M'**  de 
Vogiléj.  Monnaies  portant  le  nom  du  roi  Abgar.  \  Monnaie  inédite  de  la 
Gyrénaïque  au  type  d'Eros  (tig.)  [J.  Svoronos].  La  légende  ij.(ït(wv)  qui  don- 
nait le  nom  de  la  ville  est  malheureusement  incomplète.  Il  est  impossible  .30 
de  retrouver  le  nom  de  la  ville.  Cette  monnaie,  par  son  stylo,  remonte  au 
4«  siècle  av.  J.-C;  par  son  poids  elle  appartient  au  système  attique.  Elle 
doit  appartenir  à  la  Gyrénaïque.  Elle  n'est  pas  mentionnée  dans  l'article  de 
Ilans  Riggauer,  Eros  aus  Miïnzen,  dans  Zeitschr.  fur  Nura,  t.  8,  p.  71- 
99.  H  Les  monnaies  des  Satrapes  dans  l'empire  des  Perses  achéménides  2r, 
[E.  Babelon].  La  thèse  de  B.  est  celle-ci  :  Les  Satrapes  de  l'empire  Perse, 
qu'il  faut  bien  se  garder  de  confondre  avec  les  dynastes  héréditaires,  n'ont 
jamais  eu  le  droit  de  frapper  monnaie  «  en  tant  que  satrapes.  »  Toutes  les 
monnaies  satrapales  que  l'ont  possède  ont  été  émisos  par  des  satrapes  in- 
vestis du  commandement  des  armées,  et  temporairement,  soit  dans  quelque  io 
ville  de  leur  satrapie,  suivant  les  circonstances  delà  guerre,  soit  en  dehors 
de  leur  gouvernement,  quand  le  théâtre  des  préparations  des  opérations 
militaires  les  en  éloignait.  A  l'appui  de  cette  thèse,  B.  étudie  les  monnaies 
frappées  :  en  Egypte,  en  Palestine  et  en  Arabie.  —  dans  la  Phénicie  et  dans 
la  Syrie  du  Nord  —  en  Silicie  —  par  les  généraux  d'Alexandre  —  par  Eva-  45 
goras  IL  A  suivre.  ^  WROrH.  Catalogue  of  ihe  greek  coins  of  Mysia  [E.  B.j. 
Analyse  étendue.  «  Ce  nouveau  volume  des  catalogues  du  British  Muséum 
est  digne  de  ses  devanciers.  »  1[  A.  J.  Ëvans  The  llorsemen  of  Tarentum.  Id. 
Syracusan  médaillons  an  llieir  engravers  in  the  lighl  of  récent  finds.  [E.  Babelon]. 
Compte  rendu  élendu.  Élogieux.  ^[  E.  Babelon.  Mélanges  numismr tiques  50 
[J.  A.  Bl.J.  Très  bon.  ^  Oresghnikow.  Materiali  po  drevnci  nuinismatike 
Tschernomoskowo  Poberetschia  [J.  A.  Bl.].  Élogieux, 

W  4«  trimestre.  Les  monnaies  des  satrapes,  fuite  (fig.)  lE.  Babelon].  La 
R.  DE  PHiLOL.  —  Revue  des  Revues  de  1892.  X\'II.  —  13 
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satrnpie  d'Ionie.  —  La  satrapie  de  Lydie  :  Tissapherne,  Cyrus  le  jeune, 
Tilhrausle,  Tiribaze,  Spichridate.  —  La  satrapie  de  Phrygie  ou  de  Dascylion  : 
Pharnabaze,  Oronte.  —  La  satrapie  de  Cappadoce.  Après  cette  élude,  dans 
la  conclusion,  B.  affirme  de  nouveau  sa  thèse,  qu'il  n'y  a  pas  «  de  monnaie 
5  des  satrapies  »  mais  seulement  des  monnaies  frappées  par  quelques  satra- 
pes à  l'occasion  d'expéditions  militaires  dont  ils  se  trouvaient  temporaire- 
ment chargés.  En  faisant  graver  leurs  propres  traits  sur  leurs  monnaies, 
les  satrapes  se  conformaient  à  l'usage  adopté  pour  la  frappe  des  monnaies 
d'or  et  d'argent  des  rois  achéménides.  ^  Cohen.  Description  historique  des 

10  riionnaics  frappées  sous  l'empire  romain,  communément  appelées  Médailles  impé- 
7Hales,  2«  éd.  continuée  par  Feuardent  t.  8  et  dernier.  [A.  L.J.  Supérieure 
à  la  première  édition  par  le  classement  et  à  cause  des  nombreuses  addi- 
'tions.  ^  IL-VNS  RiGGAUER,  Geschichle  des  Kônigl.  Mûnzkabinelin  Mùnchen  [J.  A. 
Bl.].  Élogieux.  Henry  Thédenat. 

15  Revue  Celtique,  1. 13.  L'art  plastique  en  Gaule  et  le  druidisme  [Salomon 
Reinach].  Revient  sur  la  question  traitée  R.  d.  R.  16,  234,  8.  Le  passage.de 
Lucain,  Phars.  III  412  ss.  n'implique  pas  l'existence  des  statues,  mais  seule- 
ment de  piliers  de  bois  et  de  troncs  d'arbres.  L'absence  de  statues  propre- 
ment dites  de  divinités  doit  être  due  à  une  interdiction  religieuse.  On  en 

20  peut  trouver  la  preuve  indirecte  dans  ce  fait  que  le  roi  Numa  défendit  aux 
Romains  l'usage  des  statues  de  dieux  affeclant  la  forme  d'hommes  ou  d'ani- 
maux; or  Numa  passait  pour  disciple  de  Pythagore  et  d'autre  part  les  an- 
ciens attestent  l'analogie  du  pylhogorisme  et  du  druidisme.  ^  Otto  Keller, 
Lateinische  Volksetymologie  und   Verwandtes  [H.  d'A.  de  J.J.  Beaucoup  de  va- 

25  leur;  mais  certains  points  qui  touchent  aux  études  celtiques  sont  contes- 
tables, p.  ex.  l'ôtymologie  de  Argentoratura  par  «colline  de  l'Ergers  »,  l'étym. 
de  Suleuiae.  \  Inscription  inédite  de  Bonn  [A.  Holder  et  Wh.  Stokes].  Épi- 
taplie  de  Vellaunus,  Nonni  f.,  Bilurix.  ^  [Sal.  Reinach].  Exemple  de  la  subs- 
titution de  femmes  à  des  bestiaux  dans  l'explication  des  causes  d'une 

30  guerre  :  la  guerre  des  Dioscures  contre  les  Apharides  d'après  Pindare,  puis 
d'après  Thôocrite.  ^  Noms  gaulois,  barbares  ou  supposés  tels  tirés  des 
inscriptions  [Henry  Thédenat].  Suite,  cf.  R.  d.  R.  16,  235,  17.  De  Dexiua  à 
Rutenus.  \  L'ile  Prétanique,  les  îles  prétaniques,  les  Brittones  ou  Brittani 
[H.  d'Arbois  de  Jubainvillej.  Ilpsxavixoî  et  Britannicus  sont  deux  mots  dilTé- 

35  rents.  Le  premier  est  dérivé  de  *Pritanis  (*Pretanis),  un  des  plus  anciens 
noms  de  la  Grande  Bretagne  dans  les  langues  des  îles  Britaniques.  Britta- 
nicus,  que  les  Romains  ont  transformé  en  Britannicus,  est  un  dérivé  de 
Brittani,  variante  de  Brittones,  nom  d'un  peuple  gaulois  qui  fit  la  conquête 
do  la  Grande  Bretagne  peu  avant  le  commencement  de  la  guerre  des  Gaules 

40  par  César.  L'orthographe  BpexTavtx-i^  ou  BpiTxav!;  est  un  compromis  entre  les 
deux  formes.  \  Alexander  Riese,  Das  rheinische  Germanicn  in  der  antikcn 
Litteratur  [II.  d'A.  de  J.].  Utile  recueil  de  textes,  fait  avec  soin.  ^  Fritz 
Bechtel,  Die  Hauptprobleme  der  indogermanischer  Lautlehre  seit  Schleicher 
[Id.].  Discussion  de  quelques  points  relatifs  au  celtique.  ^  Cari  Pauli,  Die 

45  Veneler  und  ilire  Schriftdenkmciler  [Louis   Duvau].   Livre  consacré  à  l'étude 
des  inscriptions  dites  euganéenncs.  P.  veut  qu'elles  soient  écrites  dans  une 
langue  indoeuropéenne;  le  rp.  conteste  que  la  preuve  soit  faite,  mais  re- 
connaît les  grands  mérites  de  l'auteur  et  du  livre.  L.  D. 
Revue  critique  d'histoire  et  de  littérature,  26°  année,  nouv.  Série, 

50  tome  3o.  4  janv.  A.  Chélu,  Le  Nil,  le  Soudan,  l'Éggpte  [G.  Maspero].  Un  des 
meilleurs  ouvrages  qu'on  puisse  consulter  sur  le  sujet.  ^  Abbé  Fourrière, 
Mythologie  et  apologétique  [A.  L.J.  Mauvais.  ^  Deilràge  sur  Assyriologie  und 
vergleichendcn  semitischcn   Sprachwissenschaft,  herausg.   von  Fr.  DelitzSCH 
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%.  IIaupt.  Bd.  2,  lift.  1  [A.  Loisy].  Recueil  important.  If  Ricliard  Si- 
mon, BeUràge  zur  Kennlnis  der  vedischen  Schulen  [S.  Lévi].  Utile.  ^  C.  IIUDE, 
Tliucijdidis  histonarum  libri  6-8  [My.l.  Mérite  d'être  continué.  Hf  11  jr.  K.  F. 
Hekmann's  Lehrbuch  der  griech.  Antiquitàlen  :  Bd.  1  Ablt.  Staatsallerthumer 
6  Auflage  von  Viktor  Thumser;  —  2  Bd.  2  Abth.  Die  griech.  Kriegsalter-  5 
■ihûmer  Yon  Ilans  Droysen  [Albert  Martin].  Éloges.  ^[^  18  jr.  Frid.  Harz- 
MANN,  Quaesliones  scenicae  [Albert  Martin].  La  thèse  n'est  pas  démontrée.  % 
Vv.  II.  M.   Blaydes,   Aristophanis  comoediae.  7.   Ranae.  8.  Nubes  :  —  W.  W. 
Merry,  Aristophanes,  The  Birds  [Alb.  Martin].  Le  travail  de  B.  est  en  progrès. 
\  Em.  DE  Broglie,  La  société  de  S.  Germain  des  Prés  au  ys«  s.  B.  de  Monlfau-  10 
con  et  les  Bénédictins  [A.].  Manqué.  ^^  2o  jr.  R.  Figk,  Praklische  grammatik 
der  Sanskril-Spi'ache  fiir  den  Selbslunlerricht  :  —  Fritz  Bechtel,  Die  Hauptpro- 
bleme  der  indogermanischen  Laullehre  seit  Schleicher   [V.  Henry].    Bon.  \  II.    " 
van  IIerwerden,  Studia  critica  in  epigrammata  graeca  [My].  De  bonnes  con- 
jectures. 1[  Victor  Schultze,  Geschichte  des  Untergangs  des  griechisch-rômi-  15 
schen  Heidentums.  2.  Die  Ausgànge  [G.  Goyau].  Important.  1[t  If^'  fév.  Petrus 
Meyer,  Quaesliones  Platonicae;  —  Karl  TrOOST,  Inhalt  und  Echtheit  der  Pla- 
tonischen  Dialogue;  —  Transactions  of  Ihe  Oxford  philological  Socie/y  1888-1889; 

—  J.   Gook  WiLSON,  On  the  interprétation  of  Plato's  Timaeus  ;  —  Ferdinand 
DUEMMLER,  Akademika;  —  Alfred  FOUILLEE,  La  philosophie  de  Platon,  2«  éd.;  20 

—  Otto  llENSE,  Teletis  reliquiae;  —  Max  Freudenthal,  Die  Erkonnlnislehre 
Philos  von  Alexandria  [Lucien  IlerrJ.  Éloges  seulement  pour  Diimmler  et 
Hense.  \  Ganutus  Wintzell,  Studia  Theocriiea  [My].  Un  peu  de  jeunesse, 
mais  du  soin  et  de  la  compétence.  1[  P.  Waltzing,  Le  recueil  général  des 
inscriptions  latines  et  l'épigraphie  latine  depuis  50  ans  [R.  Gagnât].  Éloges,  f  25 
Colonel  Stoffel,  Guerre  de  César  et  d'Arioviste  et  premières  opérations  de 
César  en  l'an  702  [G.  Lacour-Gayet].  Présente  les  caracières  d'une 
grande  probabilité,  t^  8  fév.  V.  Immerwahr,  Die  Kulte  und  Mythen  Arkadiens. 

1  [V.  Bérard].  Consciencieux  mais  n'est  qu'un  assemblage  de  matériaux. 
^  D.  R.  MONRO,  A  grammar  of  the  homeric   dialect,   2»  éd.   [Am.    Hauvette].  30 
D'un  haut  intérêt.  1[  L.  Traube.  Unt'ersuchungen  sur  Ueberlieferungsgeschichte 
romischer  Schriftsteller  [P.  L.].  Intéressant.  ^  B.  Haurévu,  Notices  et  extraits 
de  quelques  manuscrits  latins  delà  Bibliothèque  Nationale  [A.  Molinier].  Éloges. 
^  G,  BertolOTTO,  Liguri  Ellcnisli.  1.  Gabriello  Chiabrera  ellenisla?  [L.  G.  P.]. 
Convaincant,  f  Eugène  Martin,  L''Université  de  Pont-à- Mousson  [G.  Pfistor].  35 
Du  mérite.  ^  Alfred  Weber,  Histoire  de  la  philosophie  européenne,  5*  éd.  ;  — 
A.  Ed.  Ghaignet,  Histoire  de  la  psychologie  des  Grecs  [Lucien  HerrJ.  Bons. 
1f^  15    fév.   Iwan  MûLLER,   Handbuch  der   klassischen   Allerthumswissenschaft 
[Sal.  Reinach].  Éloges  pour  Krumbacher,  Stengel,  Larfeld.  ^  Th.  Gomperz, 
Philodem  und  die  aesthetischcn  Schriften  der  Herculanischen  Bibliothek  [My].  40 
Convaincant.   \  I^aul    GorrenS,   Die    dem  Boethius   fd'schlich  zugeschriebene 
Abhandlung  des   Dominicus    Gundisalvi   De   Unilate   [Lucien    lierr].   Bon.    ^^ 
22  fév.  K.  Fer.  Johansson,  Beitrdge  zur  griechischen  Sprachkunde  [V.  Henry]. 
Éloges.  ^  A'.opOwTixà  el;  E-jpi7tt5viv  Wo  Ai]\l.  X.  i]£(ji(T£/vO'j  [A.  M.  Desrousseaux]. 
Quelques  bonnes  choses,  f  Die  Inscriften  von  Pergamon  unter  Mitwirkuug  45 
von  Ernst  Fabrigius  und  Cari  Sghuchhardt  herausg.  von  Max  Fraenkel 
[Sal.  Reinach].  Éloges.  ^  Glemens  Baeumker,  Dus  Problem  der  Materie  in 
der  griech.  Philosophie  ;  —  II.  Bergson,   Quid  Aristoteles  de  loco  senscrit;  — 
Karl  TroOST,  Zenonis  Citiensis  de  rébus  physicis   doctrinae  fundamentum  [L. 
Herr].  Critiques  pour  Troost.  n  29  fév.  Max  Bonnet,  La  Philologie  classique  50 
Paul   Lejayj.  Quelques   réserves,  f  S.  Sobolkwski,  De  propositionum  usu 
Aristophaneo  [Albert  Martin].  Du  soin.  ^  Jules  Helbig,  La  sculpture  et  les 
arts  plastiques  au  pays  de  Liège  et  sur  les  bords  de  la  Meuse  [II.   Sleinj.  Excel- 
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lent.  ^^[  7  mars.  Ilerman  IIagen,  Des  Aristotelrs  vnedergpfundene  Schrift  von 
der  Staalsvcrfassimg  drr  Athener  Vibersctzt;  —  Franz  Poland,  Staal  der  Athe- 
ner  ùbersetzt;  —  F.  G.  Kenyon,  Arislnlle  on  the  Alhenian  ConslihUion  Iraiis- 
lated;  —  E.  Poste,  Aristolle  on  the  Conslitulion  of  Alhen  translated;  —  Tho- 
5  mas  J.  Dymes,  Aristoile's  Constitution  of  Aihcns  translated;  —  G.  Fkrrixi, 
La  Costituzione  degli  Alhenie&i  testo  greco  vorsione  italiana  ;  —  G.  O.  Zuretti, 
Aristotele,  La  Cosliluzione  di  Alêne  Iradotta  [B.  IlaussouUier].  Les  deux  traduc- 
tions bonnes  sont  celles  de  Kenyon  et  de  Poland.  f  Hugo  Rabe, 
Aristotelis  de  anima  liber  [My].  Suffisant.  1[  J.  E.  Sandys,  Demosthène, 
10  Discours  contre  la  loi  de  Leptine  [E.  BaudatJ.  Bon.  f  Quaestiones  philolo- 
gicae  Halenses  [Albert  Martin].  Éloges.  ^  Fr.  P.  GarOFALO,  Le  Leges  sacratae 
del  260  U.  C.  [Georges  Goyau].  Plan  défectueux.  f|  14  mars.  J.  R.  Harris, 

.  A  Study  of  codex  Bezae;  —  E.  Schwartz,  Athenagorae  libellas  pro  Chrislianis; 
oralio  de  resurreclione  cadaverum;  —  Erwin  Preusghen,   Tertidian,  De  paeni- 

16  tentia,  de  pudicilia  [Paul  LejayJ.  Éloges.  î^[  21  mars.  S.  Lefmanx,  Franz 
Bopp,  sein  Leben  uud  seine  Wissenschaft  [V.  Henry].  Intéressant.  ^  A. 
CiPOLLiNi,  Saffo  [Sal.  Reinach].  Plein  d'erreurs.  ^  G.  E.  Ruelle,  Damascii 
Successoris  dubilationes  et  solutiones  de  Primis  Principiis,  in  Platonis  Parmeni- 
dem  [L.  HerrJ.  Édition  qui  reste  utilisable  et  méritoire.  ^  A.  C.  Pallu  de 

20  Lessert,  Vicaires  et  comtes  d'Afrique  [R.  Gagnât].  Bon.  ^•|[  28  mars.  Philippe 
Berger,  Histoire  de  VÉcrilure  dans  l'Antiquité  [V.  Henry].  Éloges,  f  Otto 
Keller,  Lalcinische  Volksetymologie  und  Verwandtes  [Michel  Bréal].  Sujet  in- 
téressant traité  avec  compétence.  \  G.  0.  Reure,  Les  gens  de  lettres  et  leurs 
protecteurs  à  Rome;  —  du  même,  De  scriptorum  ac  litterarum  cum  romanis 

25  imperatoribus  inimiciliis  [Paul  Lejay].  Quelques  critiques.  ^  H.  Hoernks,  Die 
Urgeschichte  des  Menschens  [Sal.  Reinach].  Quelques  bonnes  parties,  ^f  4  av. 
Philippe  Berger,  Histoire  de  l'écriture  dans  l'antiquité  [F.  Halévy].  Ne  peut 
être  considéré  comme  un  bon  manuel  d'instruction  générale.  ^  V.  F.  Flin- 
ders  Pétrie,  Tell  el  Hesy  {Lachich);  —  du  même,  Illahun,  Kahun  und  Gurob 

30  [G.  Maspero).  Éloges.  ^  Ed.  Schwartz,  Scholia  in  Euripidem  [H.  W.].  Bon. 
%  J.  .W.  KUBITSCHEK  und  s.  Franfurter,  Fuehnr  durch  Carnutum  [R.  G.]. 
Recommandable.  \  Max  LeclerC,  Le  rôle  social  des  Universités  [Ch.  V.  L.]. 
Gontestable.  ^^  11  av.  Ellis  Hesselmeyer,  Die  Pelasgerfrage  undihre  Lôsbar- 
keil  [Sal.  Reinach].   Laisse  une  impression  nette.  %  Adrien  Legrand,  Le 

35  traité  des  corps  flottants  d''Archiméde  [Th.  Reinach].  Éloges.  ^  A.  Papadopu- 
LOS-Kerameus,  ApoUodoris  Bibliothecae  fragmenta  sabbaitica;  —  R.  WaGNER, 
Epitoma  Valicana  ex  Apollodori  bibliotheca  [Sal.  Reinach].  Importants.  ^ 
E.  Lattes,  Note  di  epigrafla  elrusca  [M.  Bréal].  Marque  un  progrès. 
\    H.   Georgii,   Die   antike  Aeneiskrilik   [E.    Thomas].    Beaucoup    de    peine 

40  pour  un  mince  résultat.  ^^  18  av.  H.  Brugsch,  Thésaurus  inscrtptionum 
Aegyptiacarum  [G.  Maspero].  Éloges.  ^  Wiener  Vorlegebldtter  fiir  archaeolo- 
gische  Uebungen,  1889-1891  [Sal.  Reinach].  Excellent.  ^  Brissaud,  De 
l'organisation  militaire  chez  les  liomains;  P.  L.  LuCAS  et  A.  Weiss,  Orga- 
nisation de  l'empire  romain  [R.  Gagnât].  Suite  des  traductions  de  Marqnardt. 

45  ^  L.  Delisle,  Essai  sur  l'imprimerie  et  la  librairie  à  Caen  de  i480  à  1550;  — 
Notice  sur  un  psautier  latin-français  du  i%'^  s.  ;  —  Notes  sur  le  départ,  des  im- 
primés de  la  Bibl.  Nationale;  —  Mss.  latins  et  français  ajoutes  aux  fonds  des 
nouvelles  acquisitions  pendant  les  années  1875-1891  [T.  de  L.].  Éloges.  ^^  25  av. 
Theodor  BeiNEBY,  Kleinere  Schrifien  herausg.  von  Ad.  Bezzenberger  [  M.  Bréal]. 

50  Très  intéressant,  %  Em.  Heller,  De  Cariae  Lydiaeque  sacerdotibus  [Sal. 
Reinach].  A  refaire,  f  Analecta  Oxoniensia.  Albert  C.  Glark,  GoUations  from 
the  ilarleian  ms.  of  Gicero  2682  [Emile  Thomas].  Excellent.  \  R.  Ellis, 
N actes Manilianae  [Paul  Thomas].  Marque  un  progrès. ^  W.Smith,  W.  Wayte, 
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G.  E.  MaRINDIN,  a  diclionary  of  greek  and  Roman  miliquities  [Sal.  Reinach]. 
3«  éd.  améliorée.  ^^  2  mai.  Paton  et  IIiGks,  The  inscriptions  of  Cos  [Am. 
Hauvette;  B.  HaussouUier].  Éloges.  ^  II.  de  la  Ville  de  Mirmont,  Apollo- 
nios  de  Rhodes,  les  Ârgonautiques  [A.  Cartault].  Satisfaisant.  1[  O.  Keller  et 
J-.  HaeusSNER,  Q.  lloratii  Flacci  opéra  ;  —  A.  ZiNGERLE,  2'.  Livii  ab  urbe  condita  5 
libri  y,  2,  SU,  32  [Em.  Thomas].  Méritent  d'êlre  signalés.  If  F.  OskarWEiSE, 
Charakterislik  der  lateinischen  Sprache  [Paul  Thomas].  Intéressant.  |f  9  mai. 
Contre-amiral  Serre,  Les  Marines  de  guerre  de  l'antiquité  et  du  moyen  âge  [A.  Car- 
tault]. S'impose  aux  archéologues  par  la  compétence  et  la  sagacité.  ^  Goblet 
D'AhYmLLA.^  La  migration  des  symboles  [J.  Toutain].  Bon.  1[  J.  Schmidt,  Com-  10 
menlar  zu  Caesars  Denkwiirdigkeiten  ilber  den  gallischen  Krieg  [S.  D.].  A  un  carac- 
tère trop  particulier.  ^  II.  M.  Stephenson,  Livy,  9  \E.  T.]  Éloges.  1[  R.  En- 
GELMANN,Bi7de)'-.4/?assKOuirfsMe/amo?'jD/josen[B.  HaussouUier].  Recommandé. 
^^  1(3  mai.  K.  Baedeker,  Palaeslina  tend  Syrien  [Clermont-Ganneau].  3«  éd. 
améliorée.  ^  Amelia  B.  Edwards,  Pharaohs,  Fellahs  and  Explorers  [G.  Mas-  15 
pero].  Très  vivant.  If  E.  A.  Freemann,  Jlistory  of  Sicily  from  the  eârliest limes 
[Am.  Hauvette].  Bon.  ^  M.  Hertz,  Disseriatio  vcrnaculo  sermone  conscripla  de 
Thesauro  Latinitatis  condendo  ;  —  Ed.  WÔLFFLIN,  Zwei  Gutachten  ilber  das 
Unternehmen  eines  latein.  Wôrterbuches  [Paul  Lejay].  Le  principe  de  l'œuvre 
est  contestable.  If  L.  Jan  IIendrik,  Studia  Peerlkampiana  [E.  ThomaB].  In-  20 
complet.  ^  F.  Gorréard,  Hérodote  [F.  Ilémon].  Intéressant.  1f^  23  mai.  J.  de 
ROUGÉ,  Géographie  ancienne  de  la  Rasse-Egypte  [G.  Maspero].  Recommandé 
aux  égyptologues  et  aux  géographes.  ^  W.  Headlam,  On  editing  Aeschylus 
[H.  M.].  Critique  juste  de  Verrall.  ^  E.  A.  Sonnei^schein,  T.  Macci  Plauti 
Rudens  [Paul  Lejay].  Beaucoup  de  science.  If  W.  H.  Rosgher,  Ueber  die  25 
Reiterstalue  Julius  Caesars  auf  dem  Forum  Julium  [Sal.  Reinach].  Jolie 
découverte.  ^  Gustav  Meyer,  Albanesische  Studien.  3  [V.  Henry].  Éloges.  ^^ 
30  mai.  IL  G.  Muller,  Hislorische  grammalik  der  hellenischcn  Sprache.  1  [My]. 
Quelques  réserves.  ^  M.  Schaefer,  De  iteralis  apud  Theognidem  distichis 
[My].  Conclusions  exactes.  %  Festschrif  zum  fiinfzigjàhrigen  Jubilàum  des  30 
Vereins  vom  AUerthumsfreunden  im  Rheinlande  am  ifl  oct.  489i  [Sal.  Reinach]. 
Analyse  des  mémoires.  ^  Paléographie  musicale  par  les  Bénkdigtins  de 
SoleSmB  [P.  Lejay].  Utile.  If  D.  Gnoli,  Un  giudizio  di  lésa  romanila  sotto 
Leone  X  [L.  G.  L.].  Intéresse  l'histoire  de  l'humanisme.  ^^  6  jn.  Aih.  Sakel- 
LARIOS,  Ta  Kunpiaxà.  1  [Utile].  ^  E.  Capps,  The  stage  on  the  greek  théâtre  35 
[Sal.  Reinach].  Intéressant,  ^f  13  jn.  Acla  seminari  philogici  Erlangensis 
ediderunt  Iwanus  Mûller  et  Aug.  Luchs  [Albert  Martin].  Analyse  des 
travaux.  ^  Harvard  Siudies  in  classical  Philologie  [E.  Thomas].  Analyse 
des  articles.  *^%  20  jn.  Per  Persson,  Studien  zur  Lehre  von  der  Wurz-elerweite- 
rung  und  Wurzelvariation  [A.  Meillet].  Bon  malgré  quelques  défauts.  %  40 
W.  G.  IIale,  Die  cum-Konstriiclionen  iibersetz  von  A.  Neitzert;  —  Nils 
Sjoestrand,  Quibus  temporibus  modisque  quamuis  nescio  an,  forsilan,  similes 
voces  utantur?  —  J.  M.  Stowasser,  Eine,  zweite  Heihe  dunkle  Wôrter  [Paul 
Lejay].  Éloges  sauf  pour  Sjoestrand.  ^^  4  jt.  Alfred  et  Maurice  Croiset, 
Histoire  de  la  littérature  grecque.  3  [Am.  Hauvette].  Éloges,  tlf  '4  Jt.  Ludw.  45 
Friedlander,  Pelronii  cena  Trimalchionis  [E.  Thomas].  Beaucoup  de  science 
et  d'agrément.  If  Gaston  Boissier,  La  fin  du  Paganisme  [Paul  Lejay]. 
Excellent.  f1[  11  jt.  Hislorische  Studien  aus  dem  Pharmakologischen  Institule 
der  Kaiserl.  Universilàt  Dorpal  herausg.  von  R.  KOBERT  [Ch.  J.].  Analyse  des 
articles.  ^[  G.  Rodier,  La  physique  de  Slraton  de  Lampsaque  [L.  Herr].  Clair  50 
et  complet,  ^f  Emile  Thomas,  Discours  de  Cicéron  contre  Verres.  Diuinatio  in 
Q.  Caecilium  [Paul  Lejay].  Toujours  excellent.  ^  R.  Elles,  NoctesManilianae; 
—  Paul  Thomas,  Notes  et  conjectures  sur  Manilius  [A.  Cartault].   Éloges.  |^ 
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18  jt  p.  Batiffol,    L'abbaye  de  Rossano   [Sal.  Reinach].  Quelques    bonnes 
par'ies.  ^  J.  Toutain,  Le  sanctuaire  de  Salurnus  Dalcaranensis  au  Djebel-Bon- 
Kornein  [R.  Gagnât].  Éloges.  ^  G.  Kuieg,  Précis  d'antiquités  Romaines,  trad. 
par  0.  Jail  [L.].  Recommandé.  %^  25  jt.  Paul  Girard,  La  peinture  antique 
5  fSal.  Reinacli].  Agréable,  f  J,  II.  "Wright,  The  date  of  Cylon  [Th.  Reinach], 
Consciencieux.  %  Y.   de  Vit,  Délia  via  tenula  dai  Cimbri  per  calare   in  Italia 
et  del   luogo    délia  loro  sconftla  seconda  il  Pais  [G.   Goyau].   Bon.  ^f  1-8  at. 
Ernst  KrauSE,  Tuisko   Land,  der  arischen  Slâmme  und  Gdtter   Urheimat  [Sal. 
Reinach].  Des  erreurs.  1[  Max  Egger,  Histoire  de  la  littérature  grecque  [Am. 
10  Hauvette].  Bon  manuel.  ^  Gh.  Joret,  La  rose  dans  V antiquité  et  au  moyen  âge 
[Sal.  Reinach].  Vrai  bouquet  de  fleurs,  excellent.  ^1[  Io-22  at.  Theodor  Preger, 
Inscriptiones  graecae    metricae    ex    scriptoribus   praetcr    Anthologiam    coUectae 
[Am.    Hauvette].   Bon.  f  Otto   Plasberg,   De   M.   Tullii  Ciceronis  Hortensia 
dialogo  [Paul  Lejay].  Bon  malgré  quelques  défauts.  ^  F.  Lot,  L'enseignement 
15  supérieur  en  France  [Gh.  Pflster].  Recommandé.  ^l[29at.  5  sept.  A.  Wendling, 
De  peplo  Aristotelico  quaestiones  selcclae  [Sal.  Reinach].    Très  intéressant,  f 
Albert  Dumont,  Mélanges   d'archéologie  et  d'épigraphie,  réunis   par  Th.  Ho- 
MOLLE  avec  une  préface  par  L.  IIeuzey  [Sal.  Reinach].  Éloges.  ^  Louis  Ar- 
NOULD,  Méthode  pratique  du  thème  grec  [G.  E.  Ruelle].  Recommandé.  %  Max 
20  Jumpertz,    Der  rôinische-Kartagische  Krieg   in    Spanien  2U-206   [Ct.    Goyau]. 
Analyse.  ^  V.   CaSagrandi,   Le  minores  gentes  ed  i  paires  minorum  gcntium 
[G.  Goyau].  Important.  ^  G.  Biadego,  Catalogo  descrittivo  dei  manoscritti  délia 
Bibliotheca  comunale  di   Verona  [Gh.  Dejob].  Bon.  ^^  12-19  sept.  James  Dar- 
mesteter,  Le  Zend-Avesta,  1  [A.  Meillet].  Éloges,  f  Karl  Pauli,  Altitalische 
25  Forschungen,   3.  Die  Veneter  und   ihre  Schriftdenkmiiler  [II.  d'Arbois  de 
Jubainville].  Sera  bien  accueilli.  If  L.  D.  Dowdall,  P.  Ouidii  Nasonis  Meta- 
morphoseon  liber  1  ;  —  H.   Jurenka,    Schulwôrlerbuch    zu    Ovids   ausgewàlten 
Gedichten    [Paul  Lejay].  Consciencieux.  Yl  26  sept.  3  oct.   W.  P.  Mustard, 
The    Elymologies    in    the    Servian    commcntanj    ta    Vergil    [V.    II.].     Utile.    ^ 
30  J.  J.   Berthier,  Commentatio   cui  titulus  :  La  Porte  de  Sainte- Sabine  à  Rome 
[Georges  Goyau].  Quelques  critiques.   ^|  10  oct.   Sylvain    LÈvi,  Le  théâtre 
indien  [A.  Barth].  Éloges.  %  CarLDARLiNG  BvCK,  Der  Vocalismus  der  Oskischen 
Sprache  [V.    Henry].   Coasciencieux    et  utile,   t  Th.    Mommsen,    Le    droit 
public    romain     traduit    par    P.    Fr.    Girard;    —   J.    Marquart,     La    vie 
3b  privée  des  Romains    trad.    par   V.    Henry;    —   G.    May   et    H.    Begker, 
Précis    des   institutions    du    droit    privé   de    Rome   [R.     Gagnât].    Éloges.    % 
Léon  G.   PÉLissiER,  Les  Amis  d'IIolstenius.   4.   Les  petits  correspondants 
[T.  de  L.].  Intéressant.  %%  17  oct.  G.  Alb.  Williams,  Die  franzôsischen  Orts- 
namen  keltischer  Abkunft  [II.   d'Arbois  de  Jubainville].    Œuvre  de   grand 
40  mérite.  ^  E.  Auvrav  et  A.  Tougard,  S.  Patris  nostri  et  confessoris  Theadori 
Studitis  praepositi  parva    catechesis    jC.    E.  Ruelle].   Beau   travail.   \   1.    Fr. 
RiTSCHL,  T.Macei  Plauti  comoediac.  3.  Persa  rec.  Sghoell;—  2.  Fr.  Skutsch, 
Forschungen  zur  lateinischcn  Grammatik  und  Meetrik.   [Paul  Lejay].  Bon  en 
somme;  1.  présente  toutes  les  confusions.  ^  Paul  Fabre,  Étude  sur  le  Liber 
46  Censuum  de  l'Église  romaine  [M.  Prou].  Excellent,  ^f  24  oct.  J.  Wordsworth 
et  H.  J.  White,  Nouum  Testamentum  D.  N.  Jesu  Christi  latine  secundum  ver- 
sione7n  sancti  Uieronymi  ;  —  Ed.  IlATCH  and  H.  A.  Redpath,  A.  Concordance 
ta  the  Septuagint  and  the  other  Greck  versions  af  the  old  Testament  [Paul  Le- 
jay]. Éloges.  f|  31  oct.    Nils  SjoSTRAND,    De   futuri   infinitivi  usu  Latinorum 
50  quaestiones  [E.  T.].  Curieux  et  intéressant.  If  A.  J.  Kuonenberg,  Ad  Apu- 
leium  Madaurensem  [E.  T.].  Utile.  ^  Alexandre   Bertrand,   Nos  origines,  la 
Gaule  avant  les  Gaulois,  3«  éd.  avec  notes  de  M.  CoUignon,  E.  Ilamy,  Piette, 
Sal.  Reinach  ;  —  Karl  Mûllenhoff,  Deutsche  Alteriumsknnde,  t.  3,  éd.  par 
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Max  RoDiGER  [II    d'Arbois   de  JubainviUel.  Éloges.  HH  7  nov.  Fr.  Blass, 

fuccès  mérité.   1  Le  Glossaire  grec  de  Du  Cange.   Lettres  d'Amssn  a  Du 
nnee  relatives  à  l'impression  du  Glossaire  grec,  1682-1088,  publiée^  par 
H    o'iONi    T?  de  L.J.  intéressant,  n  ^  nov.  Astorre  Pelleguiki,  Su^^^  5 
LinZafencia  [Phi  ippe  Berger].  Bon.  \  J.  Krall,  Die  Etrusiuschen  Mu- 
tS:£:JZ A   raJ National  Muséum  fM.  Brba.].  0-d  e^  ^  r- 

vice  rendu  à  la  science.  H  Gust.  Attinger   Essa^  sur  ^^^^^  ^^^'/^^ 
tutions  [Paul  Oltramare].  Fait  honneur  a  l'auteur.  ^  .  fi^^.^  f/™'^^^:  ,0 
Melancktkonianapaedagogica;  -  DeclamaHones;  ' ^^^J'^'^]''' '^^l'^.^flZZ^r 
mata,  herausg.  von  K.  Krause  ;  -  Jacobus  ^^^-P/-'"^^";  '  rhuman 
von  HugoHOLSTEiN  [P.  de  Nolhac].  Interesse  l'histoi  e  ^«  ^^^^^^^^^^^^^^^^ 
21    nov    Bernhard  Gerta,   Griechische  Sohulgrammalxk.   [E.   Baudat]    3    ed 
AnXrée    ^  Fr.  VOLLMER,   Laudationum  funebrium  Romanorum  Insiorraet 
t^X^n  liUo  [R.  Gagnât].  Pas  assez  littéraire.  ^  Art  Pasoera  D.^-  15 
nariodiantichità  classica  [R.  Gagnât],  ^on  commencemenl.J  Lud   _Baubr 
Sili  Italici  Punica  [Emile  Thomas].  Il  manque  un  relevé  des  i°^>tal  ons.  If 
R   GAGNAT,  L'arme  épigraphique  [P.  G.].  Utile.  If  Jean  BONNARD    f^ne  «mrfuc- 
Indeplran^e  et  ml  en  1rs  français  du  r.^  s.  [A.  I^ejbou  le]    Bon.Jlf 
23  nov.  iLdbook  for  travellers  in  Syria  and  Palestrne,  f  l^;,  ^urray  [Cler- 20 
mont-Ganneau].  Éloges.  ^    A.  SchiAparelli.  Una  toma  ^O^l^;^  ^^f^^^ 
délia  fia  dinastia;  -  du   même,  D!  una  Iscri.ionc   geografica  ^'^«P^' '« '^^'^ 
Znie  in  EgiUo  [G.  Maspero].  Très  intéressant.  If  J   B.  Chabot    Z^e  S^Uaa^ 
Ninivilae  vila,  scriplis  cl  doclrina  [R.  Duval].  Excellent  début.  If  J^  Beloch 
Studi  di  sioria  antica  [Am.  Ilauvetle  et  R.  Gagnât].  Fait  lionneur  au  ma^^tre 
et  à  ses  élèves.  If  Marcel  Fournier,  Histoire  de  la  scrence  du  dro^t  en  F,  an  e 
[A.    Thomas].    Gâté    par    de   nombreuses    erreurs.   W    ^  dec.   L amba^^^^^ 
Xp...ava^  àp-Xa.o).oy-:a  x.,,  ^ov.,;  Aa,v(o.  [Gh.  Di^hl]    Prépara  lon  msus^te 
/pr  P  g\rofalo,  Iketos  signore  di  Leoniini  [G.  Goyau].  Manque  d  intérêt. 
ï  André  Oltramare,  Étude  sur  Vépisode  d'Aristée  dans  les  GéorgmesdeJ.-  30 
gile  [Paul  Thomas].  Trop  compliqué.   If  Deloume,  Les  "'f '^"^  f^^f  "' 
à  l.ome  jusquVc  l'Empire,  2e  éd.  [X.].  Marque  un  progrès  sur  la  ^"  édition^  J 
Re-né  GAGNAT,  L'armée  romaine  d^ Afrique  et  l'occupation  militaire  de  l  Afrique 
sous  les  empereurs  [Paul  Guiraud].  Quelques  'jeunes  dans  les  conclusions 
If  Gaston  May  et  Henri  Becker,   Précis   des  "-'''»'-- ^^«^^-j    f^^J^  '' 
Rome  [R.  Worms].  Utile,  t  Oman,  TUe  Bizantinc  Empire  ,_Gh.  DiehlJ.  L/nten- 
Uon  seule  est  bonne.  M  12  déc.   R.  Pischel  und  K.  F.  Geloner,  ^ed^sche 
Studien  [V.  Henry].  Mérite  d'être  continué.  If  W.  Prellwitz,  Elymologisches 
Wôrlerbuch  der  grieck-Spracke  [V.  Henry].  Bon.  ^  S.  ^'^^^f  ' /"''^^.f;!'";-    ^ 
thenicus  [G.  E.  R.].  Du  soin.  If  P.  Monceaux,  La  Grèce  avant  f.^"--*     tf^  ;  '' 
Reinach].  Des  qualités  et  des  imperfections.  If  P.  Paris.  Elatee   la  vMe  et  le 
temple    d'Athèna   Cranaia   [E.    Pottier].    Des    nouveautés    intéressantes^ If 
G   JULLIAN,  Gallia  fSal.  Reinach].  Éloges,  t  Pli-  Fabia,  P.  TerentxAfrx  Adel- 
phoe  [PaulThomas].  Recommandé.  If  Henri  de  La  Tour,  Atlas  de  monnaies 
gauloises  fSal.  Reinach].  Bon.  If  A.  Glaudin,  Origine  de  Vimprimerie  a  Salins  45 
en  Franche-Comté  [E.  de  L.].  Intéressant.  If  Pierre  de  Nolh..C,  Pétrarque  et 
Vhumaniste;-   du   même,  De  Patrum  et  medii  «^^\f  "f  77  ^^^1?^? 
bibliotheca  Petrarchae  olim   coUeclis  [Paul  Lejay].  Excellents.  If  A.  V^^^iere, 
Le  président  Jean  Savaron,  érudit  curieux,  etc.  [T.   de  L.J.   Bon    Iflf  U  dec. 
Marcel  Dubois,  Examen  de  la  géographie  de  Strabon  [B.  Auerbach].  De  haute  50 
valeur,  f  N.  Bernardakis,  Plutarcki  Chacroncnsxs  Moraha  [E.  BaudatJ.  Bon. 
If  Hans  LeviSON,  Fasli  praelorii  inde   ab   Octaviani   imperii  singularis  mitio 
Isque  ad  IJadriani  eœitum  [R.  Gagnai].   Sera  utile.  If  Paul  PaSSY,  Etude  sur 
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les  changements  phonétiques  et  leurs  caractères  généraux  [E.  Bourciez'.  Tenta- 
tive prématurée.  H^  24  déc.  J.  Euting,  Sinaitische  Inschrifien  [P.  Berger]. 
Éloges.  ^  II.  Fischer  et  II.  Gute,  Neue  Handkarle  von  Paleslina  IClermont- 
Gaimeau].  Succès  assuré.  \  P.  Cauer,  Homeri  llias  [E.  Baudat].  Bon.  ^ 
5  Emile  JULLIEN,  Le  fondateur  de  Lyon,  Histoire  de  L.  Munalius  Plancus 
[G.  Goyau].  Éloges.  \  Adrien  Audibert,  Éludes  sur  l'histoire  du  droit  romain 
[J.  Declareuil].  Mérite  d'être  lu.  ^  Joli.  Draeseke,  Appollinarios  von  Laodi- 
cea;  —  B.  Weiss,  Die  Kalholischen  liricf'e  ;  —  Ad.  Harnack.  Die  griech.  Ueber- 
setzung  des  Apologelicus  Tertullians  ;  —  Jos.Zycha,  S.  Augustini  operum  sectionis 

10  6,   pars   â;   —   Erw.    Preuscher,  Tertullian,  De  praescriptione  haereticorum  ; 

—  Ad.  WOHLFHARD,  Augustin,   de  calechizandis  rndibus  ;  —  Studia  biblica  et 

eccclesiastica,  publiés  par  les  membres  de  l'Université  d'Oxford  [PaulLejay], 

Appréciation  généralement  favorable.  Albert  Martin. 

Revue  des  études  grecques,  t.  V,  nr.  17,  jv-ms.   Du  discours  d'Hypé- 

15  ride  contre  Philippidès  [Henri  Weilj.  Analyse  du  discours,  qui  a  dû  être 
prononcé  après  la  mort  de  Philippe,  roi  de  Macédoine.  Leçons  proposées 
(lignes  13-4o;  96  et  suiv.  du  papyrus).  Texte  du  fragment  d'IIypéride,  avec 
les  restitutions  de  Kenyon,  le  premier  éditeur,  et  les  lectures  de  Blass, 
Koehler  et  II.  Weil.  ^  Ilypaepa,  le  Kaleh  d'Aïasourat,   Birghi  et  Oedémich 

20  [G.  WeberJ  avec  une  carte  et  dessins  insérés  dans  le  texte.  Étude  de  la 
vallée  du  Gaystre.  Description  des  ruines  d'IIypaepa  (auj.  Tapaï  :  3  ponts, 
théâtre,  acropole;  qqs  inscr.  —  Traces  de  constructions  antiques  et  mé- 
diévales d'Aïasourat,  Birghi  (Pyrgion,  Christopolis,  Dios  Iliéron).  Le  seul 
moyen  de  concilier  les   témoignages  des  géographes  anciens,  c'est  d'ad- 

25  mettre  l'existence  de  deux  villes  ayant  porté  le  nom  de  Dios  Iliéron.  f 
Note  sur  les  problèmes  musicaux  dits  d'Aristote  [Eug.  d'Eichthal  et 
Th.  Roinach].  Aux  causes  diverses  et  ordinaires  de  corruptions  qui  se 
rencontrent  dans  les  anciens  textes  grecs  s'ajoutent  celles  (jui  proviennent 
de  la  nature  même  du  Recueil,  dans  lequel  l'énoncé  d'un   problème  ne 

30  correspond  pas  toujours  à  la  solution  qui  le  suit  immédiatement.  Exemples, 
probl.  7,  16,  39  et  surtout  3b.  Examen  des  problèmes  groupés  sous  les 
chefs  suivant  :  Acoustique  physique;  acoustique  physiologique;  pratique 
du  chant;  acoustique  mathématique;  théorie  des  consonnances;  de  la  mé- 
lodie; questions   d'esthétique    musicale;    histoire   de   la  gamme;    ques- 

35  tions  diverses  sur  l'histoire  de  la  musique.  —  Note  additionnelle,  par 
P.  Taimery,  sur  les  expériences  et  observations  faites  par  les  anciens  pour 
établir  les  relations  numériques  entre  les  dimensions,  poids,  etc.  des  corps 
sonores.  ^  Timaïros,  roi  de  Paphos  [E.  Babelon].  Étude  de  légendes  numis- 
matiques    et   de    textes    épigraphiques   gréco-cypriotes    relatifs   au    roi 

40  Tiinaïros,  qui  n'est  mentionné  dans  aucun  auteur,  et  qui  dut  régner  vers 
le  temps  d'Alexandre  le  Grand.  *i  Études  sur  les  écrits  inédits  des  anciens 
médecins  grecs,  4'=  série.  Ilippiatriques  et  auteurs  du  xi»  siècle.  Psellus, 
Siméon  Seth,  Damnastès.  Les  textes  d'hippiatrique  se  trouvent  dans  plu- 
sieurs mss.  de  Paris,  Cambridge,  Oxford,  Londres,  Leyde,  Berlin,  Rome, 

45  Gonstanlinople.  Le  commentaire  inédit  de  Psellus  sur  la  physique  d'Ari.slote 
existe  à  Paris  et  à  Munich.  Le  Lexique  botanique  de  Siméon  Seth,  inédit 
aussi,  se  trouve  dans  2  mss.  de  Vienne,  ainsi  que  plusieurs  autres  textes 
qui  lui  sont  attribués,  sans  preuve,  par  Lauibecius.  Son  traité  intitulé 
ff-jvc.'j;tc  Twv  ç'j(Tixwv,  qui  n'est  cité  nulle  part,  a  été  retrouvé  dans  deux  mss. 

50  de  la  Bibliothèque  nationale.  Le  traité  inédit  de  Damnaste  sur  les  femmes 
enceintes,  est  conservé  à  Florence,  ^f  Amulettes  byzantins  anciens  destinés 
à  comb;ittre  les  mâlélices  et  maladies  [G.  Schlumberger].  14  dessins,  des- 
crii)tion  détaillée  de    lii  amulettes  avec    ou    sans  légende.   Notice  de  14 
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autres  monuments  analogues  décrits  par  divers  savants.  L'auteur  annonce 
un  mémoire  sur  cette  matière.  ^  Pétrarque  et  Barlaam  [P.  de  Nolhac].  Ni 
Pétrarque  ni  ses   contemporains  ne  pouvaient  lire  Platon  dans  le  texte; 
seulement  Pétrarque  avait  pris  des  leçons  de  grec  et  de  plus  il  possédait 
dans  sa  bibliotlièque  un  Homère  et  un  manuscrit  renfermant  une  quinzaine  5 
des  dialogues  de  Platon.  Relations  de  Pétrarque  avec  le  moine  basilien 
Barlaam,  son  professeur  de  grec.  La  traduction  en  latin  du  Timée  de  Platon 
par  Chalcidius  avec  des  notes  marginales  de  la  main  de  Pétrarque  a  été 
identifiée  récemment  avec  le  ms.  lat.  6280  de  la  Bibliothèque  nationale.  ^ 
L'impôt  sur  les  courtisanes  à  Cos  [Th.  Reinach'.  Une  seconde  copie  de  lo 
l'inscr.  de  Cos,  publiée  dans  la  Revue  (IV,  357)  fournit  ligne  5  une  leçon 
nouvelle  eraipav  (au  lieu  de  excpav)  d'où  il  jésuite  que  les  courtisanes  de 
Cos  élaient  soumises  à  un  impôt,  f  Alexandre  d'Aphrodisias  et  le  prétendu 
Alexandre  d'Alexandrie  [C.  E.  Ruelle].  Le  ms.  gr.  2303  de  la  Bibliothèque 
nationale  contient  un  petit  traité  'A),£Çâv8pou  'A>.£?av5p£(D;  izipl  ç-jctecov.  Ce  n'est  15 
autre  chose  qu'un  recueil  composé  de  14  problèmes  d'Alexandre  d'Aphro- 
disias et  d'un  13"  emprunté  à  la  collection  arisLotélique.  La  supercherie 
doit  être  antérieure  à  l'exécution  du  ms.  en  question.  Mention  des  leçons 
de  ce  ms.  qui  paraissent  préférables  à  colles  de  l'édition  unique  donnée 
par  L.  Ideler  dans  ses  "  Medici  et  physici  graeci  minores  ,,.  ^  Bulletin  ar-  20 
chéologique  [Gh.  Diehll.  L  Attique.  Fouilles  à  Marathon,  à  Ramnonte  et 
à  Eleusis.  IL  Grèce  du  nord.  Fouilles  exécutées  en  Béotie   par  Jamot  et 
HoUeaux;  —  en  Êpire,  description  par  Lechat  d'une  statuette  d'Aphrodite 
en  bronze  du  v*  siècle.  IL  Péloponnèse.  Fouilles  à  Mycènes,  à  Péra-Chora, 
près  Gorinthe,  à  Trézène,  Argos,  Épidaure,  Mégalopolis.  IV.  Iles  de  la  mer  25 
Egée.  Milo.  Samothrace.  V.  Thrace.  Tète  d'athlète.  Sépulture  présumée  d'un 
chef  thrace.  VI.  Asie  Mineure.  Groupes  de  terre  cuite  trouvés  en  Troade. 
Exploration  du  Temple  d'Artémis  à  Magnésie  du  Méandre;  —  du  temple 
d'Hécate  à  Lagina;  —de  l'hérôon  de  Gjœlbaschi-Trysa,en  Lycie.  VII.  Syrie. 
Sarcophage  de  Saïda  (Sidon).  VIII.  Italie  et   Sicile.  Métope  de  Sélinonte.  30 
Fouilles  de  Locres.  — Publications  archéologiques  de  Pottier  et  de  P.  Girard. 
^  F.  NOAK,    lliupersis,  de  Ewipidis  et  Polignoli  quae  ad  Trojae  excidium  spec- 
tant  fabulis.   Giessen,  1890  II   [T.  R.].  Opinions  qqfois   contestables.   Latin 
obscur.  U  John  Mahakfy,  Social  life  in  Greece  from  Homcr  to  Menander.  7»  éd.  — 
Greck  life  and  ihouglil  fvotn  Ihe  âge  of  Alcxander  to  tlie  Roman  Conquest.  1887.  35 
—  The  Greek  ivorld  undev  Roman  sway  from  Polybius  to  Plularch.  1890.  [T.  R.]. 
Défaut  de  méthode,  style  trivial,  hypothèses  hasardées,  mais  information 
étendue,  bon  sens  robuste  ;  en  somme,  œuvre  vivante  et  intéressante.  — 
Le  Même,   On  the  FUndcr  Pétrie  Papijri   [T.  R.].  Analyse  détaillée,  avec 
tableau  paléographique  de  l'écriture  grecque  au  3"  siècle  avant  notre  ère,  40 
volume   très  instructif,   f    Collection    de  reproductions  de  manuscrits  p.   p. 
L.  Glédat.  Auteurs  grecs  [sous  la  direction  de  F.  Allègre],  I.  La  poétique 
d'Aristote.  1891,  avec  préface  de  IL  Omont  [Am.  Ilauvetle].   Éloges.  ^  Aus- 
newaehlte  Reden  desDemosilienes,  crklàrl  von  A.  Westermann.  9'«  Aufl.  1891 
[Aug.  Michel].  Édition  mise  au  courant  par  Rosemberg.   Éloges  avec  qq.  45 
réserves.^  E.  Gurïius,  Die  Stadtgeschichte  von  Alhen.  1891   [Atticus].  L'au- 
teur, qui  jouit  à  bon  droit  d'une  grande  autorité,'  tranche  les  questions 
douteuses  trop  dogmatiquement,  ce  qui  est  dangereux  quand  on  s'adresse, 
comme  ici,  aux  gens  du  monde.  L'introduction,  par  Milchhofer,  est  une 
excellente  bibliographie.  1[  L.  Dïer,  Sludies  of  the  Gods  in  Greece.  [A.  Michel].  50 
Très  bon  livre,  mais  qui  pèche  par  la  redondance,  l'enthousiasme  exagéré, 
une  exégèse  trop  sentimentale.  ^  Th.  O^Q)Uw.ki  ,-i^liilodem  and  die  aestheti- 
schen    Schriftcn    der    herculanischen   Bibliothek    [T.    R.J.    Éloges.  ^   G.   Papa- 
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VASSILIOU.   '0  r,    A.    ZYjy.io/-,;    y.aTaçopa!)(X£vo;    ÀoyoxXciTio;    xa''.    à[xa6ri;  l'Atticus]. 

L'auteur  critique  et  son  adversaire,  auteurs  tous  deux  d'une  chrestomalhie 
classique,  se  sont  mutuellement  et  assez  justement  accusés  de  plagiat.  Il 
faut  laisser  à  certains  auteurs  allemands  de  telles  habitudes  de  violente 

5  polémique.  %  A.  Sghmekel,  Die  Philosophie  der  mitlleren  Sloa.  [G.  Huit]. 
Livre  recommandable.  T[  Eug.  Revillout,  Mémoire  sur  le  discours  d'Hypéride 
contre  Atliénogène  [Th.  Reinach].  La  lecture  du  papyrus  est  bonne,  mais  les 
restitutions  un  peu  prolongées  dénotent  l'inexpérience  et  sont  parfois 
invraisemblables.  L'auteur  a  communiqué   son   travail  imprimé  à  deux 

10  savants  allemands  avant  de  le  publier  eu  France,  et  inséré  leurs  observa- 
lions  dans  sa  publication,  ce  qui  est  «  pou>ser  un  peu  loin  la  courtoisie 
internationale  ».  f  L.  Mitteis,  Beichsrecht  und  VolksrecJit  in  den  oestlichen 
Provinzen  des  lioemischen  Kaiserreichs.  1891  [T.  R.].  A  part  quelques  erreurs 
et  lacunes,  l'ouvrage  atteste  un  vigoureux  effort  scientifique  et  marque  un 

15  réel  progrès  dans  l'étude  du  droit  gréco-romain. 

tif  Nr.  18,  avr.-jn.  Ilypéride,  premier  discours  contre  Alhénogène  [IL  Weil]. 
Historique  de  la  découverte  du  papyrus  et  de  son  déchiffrement  par  Eug. 
Revillout,  avec  les  corrections  et  observations  de  Blass  et  de  Diels.  Exposé 
de  la  cause.   Analyse  du  discours.    Texte  grec  et   traduction  française, 

20  accompagnés  d'annotations  critiques.  ^  Alexandre  le  Grand  dans  le  Zend- 
Avesta  [J.  Darmesteter].  Aucun  des  textes  de  l'Avesta  ne  pouvait  jusqu'ici 
être  daté  faute  d'y  trouver  aucune  allusion  historique.  Cependant  un  de 
ces  textes  cite  un  «  Kérasani  »  usurpateur,  persécuteur  de  la  religion  des 
mages.   Or,  Kérésani  correspond  à  «  Kilisyack  »  dans  la  langue  pehlvie 

25  et  l'apocalypse  pehlvie  mentionne  «  Alexandre  le  Kilisyah  ».  Inductions  à 
tirer  de  ce  rapprochement  pour  fixer  la  chronologie  des  textes  del'Avesta.  % 
Inscriptions  de  Samothrace  [T.  Reinach].  1  dessin.  Inscr.  communiquées  en 
photographies  et  en  estampages  par  Ch.  Ghampoiseau.  Décrets  de  proxénies. 
Stèle  portant  le  dessin  d'un  édifice  de  style  dorique.  Liste  d'initiés  sous  le  roi 

30  Sabinus  (2«  s.  ap.  J.-G.).  Graffiti  d'initiés,  etc.  ^  Psellus  sur  la  grande 
année  [P.  Tannery].  Observations,  à  la  suite  et  à  propos  d'un  texte  inédit 
de  Psellus  portant  ce  titre,  sur  la  question  de  la  période  sothiaque  de 
1461  ans.  Psellus,  dans  la  TravToôaTiYi  ôiSaaxaXsa,  a  dû  consulter  des  sources 
égyptiennes  indépendantes  de  la  science  grecque,   représentée  par  Pto- 

35  lémée.  Tableau  comparé  des  révolutions  des  7  astres  nommés  planètes 
chez  les  anciens  d'après  Psellus  (texte  inédit},  Claude  Ptolémée  et  d'après 
les  données  de  la  science  moderne,  ^  L'année  de  la  naissance  d'Hypéride 
[Th.  Reinach].  Le  nom  d'Hypéride,  'Ytzzçù^t^z  y.o>,XuT£[u;]  figure  dans  une  liste 
de  ôtaiTr,Trac  (G.  I.  A.  II,  2,  nr.  9'd).  Or,  la  République  athénienne  d'Aristote 

4J  nous  apprend  que  tous  les  citoyens  d'Athènes  étaient  diétètes  à  l'âge  de 
59  ans  révolus.  Cette  liste  étant  datée  de  l'an  330/329,  Ilypéride  naquit  Tan 
378  ou  377,  5  ou  6  ans  avant  Démosthène.  ^  Encore  un  mot  sur  l'inscr.  de 
Cos  {Revue  des  et.  gr.,  IV,  3o7  :  V,  101).  Résultat  de  l'examen  de  deux  nou- 
veaux estampages.  ^  Sp.  Dei  MUDICI  DlLOTn,  La  Rifovma,  grammalicagreca 

45  comparala  ad  uso  dei  ginnasi,  1891  [A.  de  PrunayJ.  Part  trop  grande  faite 
à  des  théories  vieillies  de  grammaire  comparée.  %  II.  G.  Mueller,  Ilisto- 
rische  Grammalik  der  Ilellenischen  Sprache.  1891  [A-  de  Prunay].  Beaucoup 
de  menues  erreurs.  ^  A,  Groiset  et  J,  Petitjean,  Premières  leçons  de  gram- 
maire grecque.  J.  PETir.rE.VN  et  V.  Glachant.  Exercices  d'application  sur  les 

50  «  Premières  leçons  de  grammaire  grecque  »  [T.  R.].  Éloges.  1[  J.  P.  Mahaffy, 
Problems  in  Greek  hislory.  1892  |A.  Michel].  Éloges.  ^  G.  E.  ZaGHARIAE  de 
Lingenthal,  De  diocesi  aegyptiaca  lex.  1891  [D.  Alexis].  Nouvelle  recension 
du  texte  unique  contenu  dans  un  Marcianus  de  Venise  et  publié  ancienne- 
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ment  par  Z.  Éloges,  f  P.  Girard,  La  peinture  antique,  1892  [T.  R.].  Éloge  du 
livre,  déjà  analysé  (Revue,  V.  132].  Qqs  critiques  de  détail.  1[  F.  Susemihl, 
Geschiehle  der  griechischen  Litleratur  in  der  Alexandrinerzeil.  1891-92  [T.  R.]. 
Travail  qui  comble  heureusement  une  lacune  dans  l'histoire  de  la  littéra- 
ture grecque.  Collaborateurs  :  Knack  pour  l'épigramme  ;  Weillmann  pour  5 
la  médecine  ;  Oder  pour  l'agronomie  et  la  gastronomie;  Rhode,  Schiirer, 
Wilamowitz,  etc.  Le  texte  disparaît  sous  la  masse  des  notes.  C'est  plutôt 
un  incomparable  répertoire  qu'une  histoire  véritable.  1[  J.  II.  Wright,  The 
Date  of  Cijlon  [T.  R.].  Dissertation  qui  a  perdu  de  son  intérêt  depuis  la 
découverte  de  r'Aerjvatwv  7i:o).t-:£ta  et  refondue  après  la  publication  de  ce  lO 
texte.  Éloges  avec  qqs  réserves.  ^  Corrigenda  [E.  d'E.  T.  R.j.  A  propos  des 
Problèmes  musicaux  dits  d'Aristote,  rectification  concernant  le  ituxvov  et 
nouvelle  rédaction  proposée  pour  le  texte  du  problème  47. 

ft  Nr.  19.  Jl.-sept.  Le  papyrus  musical  d'Euripide  (C.  Wessely  et  C  E. 
Ruelle].  L'épigraphie  et  la  papyrographie  commencent  à  fournir  des  textes  15 
de  musique  antique  notée.  Texte  grec  et  déchifl'rement  del'inscr.  musicale 
d'Aïdin  (Tralles).  Un  papyrus  de  la  collection  archiducale  Renier  à- Vienne, 
contenant  qqs.  vers  d'Euripide  (Oreste,  v.  330  333,  KirchhofT)  reproduit  en 
fac-similé,  déchiffré  et  traduit  en  notation  moderne,  donne  lieu  à  plusieurs 
observations  nouvelles  sur  la  pratique  musicale  etla  rythmique  des  anciens  20 
Grecs,  notamment  une  conlirmation  de  la  théorie  exposée  par  Denys  d'Ha- 
licarnasse  (De  compositione  verborum,  chal^.  xi).  ^  Quelques  mythes  natu- 
ralistes méconnus.  Les  supplices  infernaux  de  l'antiquité  [V.  Henry].  Rap- 
prochement du  nom  des  Danaïdes  et  du  mot  sanscrit  danu,  fluidité,  et  du 
zend  danu,  rivière.  Leurs  maris,  ce  sont  peut-être  les  éclairs  qui  meurent  25 
aussitôt  après  leurs  unions  avec  les  nuées  pluvieuses.  Sisyphe,  dont  le  ro- 
cher monte  et  descend,  c'est  le  soleil  levant  et  couchant.  Le  mot  ilta-^^cpo? 
peut  venir  du  sanscrit   ci-cyu-bha,   contenant  la  racine  qyu,    mauvais. 
Tantale,  fils  de  Zeus  comme  Apollon,  autre  type  solaire.  Il  plonge  dans  la 
mer  sans  y  boire.  Titye,  géant  formidable  dont  le  nom  est  à  rapprocher  du  30 
sanscrit  précité  qyu  avec  le  suffl.te  \vo.  Sou  union  criminelle  avec  Latone, 
déesse  qui  se  retrouve  dans  la  personnification  védique  de  la  femelle  cé- 
leste Lato,  et  son  supplice,  ce  sont  là  encore  des  légendes  solaires  venues 
de  l'Inde.  ^  Un  fragment  d'un  nouvel  historien  d'Alexandre  le  Grand  [Th. 
Reinach].  Papadopoulos-Kerameus  a  publié  un  texte  inédit  contenu  dans  35 
le  codex  grec  29  du  patriarcat  de  Jérusalem,  ms.  du  10»  s.;  c'est  un  frag- 
ment d'une  histoire  d'Alexaiidre.  Ce  .nouvel  historien  n'est  pas  toujours 
d'accord  avec  la  tratlition  classique;  de  plus  il  commet  plusieurs  erreurs 
chronologiques  et  géographiques.  Il  se  complaît  dans  les  récits  merveilleux, 
déjà  relatés  ailleurs  pour  la  plupart,  mais  présentés  ici  avec  des  variantes.  40 
L'auteur  est  inconnu.  Il  a  dû  puiser  dans  le  pseudo-Callisthène  ou  à  la 
même  source  que  lui.  On  devrait  peut-être  l'identifier  avec  Amyntianus 
cité  et  jugé  assez  sévèrement  par  Photius  (cod.  121).  Plusieurs  rapproche- 
ments  concourent  à  fortifier  cette  conclusion.  Appendice  :  1)  Texte  du 
fragment  en  question.  2)  Texte  de  fragments  métriques  inédits  cités  dans  45 
le  Lexicon  Sabbailicum,  autre  anecdolon  découvert  par  Pappad.  Ker.  Ces 
fragments  sont  attribués  dans  le  ms.  à  Sophocle,  Aristophane,  Cratinus, 
Craies,  Eupolis,  Apullophanes,  Phérécrate,  Platon  le  Comique,  Archippos, 
Micocharéset  Ménandre.  Annotation  de  II.  Weil.  ^  Le  traité  des  fleuves  de 
Plutarque  [F.   de   Mély].   Ce    traité  a   été  justement  retiré  à  Plutarque.  50 
Analysede  son  contenu.  Il  est  à  rapprocher  des  Cyranides.  Traducliondes 
passages  relatifs  aux  pierres  précieuses  et  magiques.  L'auteur  est  posté- 
rieur à  Damigéron  et  aux  graveurs  de  pierres,  mais  antérieur  à  l'an  227  de 
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notre  ère.  ^  Inscription  de  Baïiidir  (Asie  Mineure)  [A.  E.  Gontoléon].  Inscr. 
copiée  par  le  D'  J.  Calentéroglou.  Texte  de  l'inscr.  Le  nom  de  l'archonte 
"Agapto;,  contenu  dans  celte  inscr.  est  celui  du  roi  Godride  imposé  par  les 
Ioniens  aux  Phocéens,  suivant  Pausanias  (VII,  3, 10).  f  Psellus  sur  les  nombres 

6  [P.  Tannery].  Ce  petit  traité  est  une  compilation  d'auteurs  anciens  dont  les 
écrits  sont  perdus,  notamment  Jamblique.  Texte  du  traité.  ^  L.  Ilerbst  sur 
Thucydide  [A.  Croiset].  A  propos  de  sa  dissertation  intitulée  «  Zu  Thuky- 
dides  Erkiarungen  und  Wiederherstellungen  ».  Relevé  de  quelques  correc- 
tions admissibles.   Observations  sur  d'autres   assertions  contestables.  ^ 

^^  Bulletin  épigraphique  [Th.  Reinach].  Relevé  bibliographique  concer- 
nant les  inscr.  gr.  trouvées  en  Italie,  dans  la  Grèce  propre, en  Turquie 
d'Europe,  en  Russie,  dans  les  îles  de  la  mer  Egée  et  en  Asie  Mineure. 
f  Th.  PluSS,  Sophokles'  Elektra.  Eine  Auslegung  [T.  R.].  Bonne  tra- 
duction,  mais  analyse    et    appréciation    littéraire   confuses    et    souvent 

16  inexactes.  |  E.  Evangelidis,  ■neçiX  xriç  Kjavwv  iîo),cT£tocç  [T.  R.].  Gompilation, 
rédigé  en  grec  ancien,  de  tout  ce  qui  se  rapporte  à  la  ville  de  Kios 
(Ghemlik),  à  peu  près  satisfaisante  pour  la  partie  historique,  mais  incomplète 
sous  le  rapport  épigraphique.  Typographie  incorrecte.  ^1  The  Iphigenia  at 
Aulis...  edited  by  E.  B.  England  [H.  Weilj.  L'éditeur  a  retranché  du  texte 

20  ce  qui  lui  a  paru  avoir  été  ajouté  après  la  mort  d'Euripide  pour  la  repré- 
sentation de  la  pièce,  entreprise  toute  conjecturale  et  dénué  de  bases  posi- 
tives. Ces  retranchements  auraient  pu  faire  le  sujet  d'un  mémoire.  ^  Aug. 
MoMMSEN,  Ueber  die  Zeil  der  Olympien  [Th.  Reinach].  A.  M.  est  d'accord 
avec  Unger  et  Nissen  pour  rejeter  la  date  assignée  anciennement  au  point 

25  culminant  des  Olympies;  mais  il  se  sépare  d'eux  pour  fixer  celte  date  et 
part  de  3  postulats  à  peu  près  indémontrables.  Sa  chronologie  repose  sur 
des  hypothèses  plus  ou  moins  spécieuses,  ^f  Max  Egger,  Histoire  de  la  litté- 
rature grecque  [T.  R.].  Éloges  et  quelques  légères  critiques.  \  0.  Gruppe, 
De  Cadmi  fabula  [V.].  Explication  ingénieuse,  mais  généralement  hypothé- 

30  tique.  %  G.  Wessely,  Bemerkungen  zu  einigcn  Publicationen  auf  dein  Gebiele 
der  dlteren  griechischen  Paldographie  [T.  R.].  Bonnes  corrections  de  divers 
textes,  notamment  dans  'A6r,vatwv  TtoXixeîa.  Travail  utile  pour  les  futurs  édi- 
teurs de  textes  grecs.  |  W.  Deaf,  A  companion  to  the  lliad  [B.].  Dans  l'In- 
troduction, l'auteur  distingue  3  couches  successives  pour  la  lormation  du 

35  poème,  1)  livres  11,  12,  22;  2)  livres  2-7,  13,  17;  3)  les  autres  chants  seraient 
des  poèmes  séparés,  rattachés  faiblement  au  noyau  principal.  Éloges  avec 
qqs.  réserves. 

t1[  Nr.  20,  oct.-déc.  Le  sculpteur  Endoios  [II.  Léchai].  Le  passage  de  Pau- 
sanias qui  fait  d'Endoios  un  élève  de  Dédale  n'a  rien  d'historique.  Deux 

40  inscr.  mentionnant  Endoios  comme  auteur  de  2  monuments,  l'un  funéraire, 
l'autre  votif,  sont,  l'une,  du  dernier  tiers  du  6«  s.,  l'autre  peut-être  un  peu 
plus  récente.  La  statue  d'Athcua  assise  dont  parle  Pausanias  comme  étant 
l'œuvre  d'Endoios  doit  être  postérieure  à  l'an  /i79,  année  où  les  Perses  dé- 
truisirent  les   monuments    de  l'Acropole.   Il  faut  donc    faire  descendre 

45  l'époque  où  vivait  ce  sculpteur  à  la  lin  du  6«  s.  et  au  commencement  du  o». 
\  Le  serment  de  Ghersonèse  [Th.  Reinach].  Inscr.  de  57  lignes  publiée 
d'abord  par  Gontoléon  dans  la  Revue  (IV,  388),  puis  par  Latyschev  à  Berlin 
et  à  SI  Pétcrsbourg  avec  commentaire.  Reproduction  du  texte  suivi  d'ob- 
servations critiques.  Rapprochement  de  ce  serment  civique  avec  le  serment 

50  des  éphèbes  athéniens,  le  serment  d'alliance  de  Dreros  et  Guossc,  le  traité 
entre  Smyrne  et  Magnésie  du  Sipyle,  etc.  L'inscr.  est  du  iv-iii«  siècle.  Elle 
contient  un  mot  nouveau  :  (TaffTYJp.  1[  Inscriptions  d'Asie  Mineure  [Th. 
Reinach].  11  inscr.  les  unes  communiquées  par  Hamdy-Bey,  les  autres  re- 
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cueillies  par  l'auteur  ou  à  lui  transmises.  Nr. 2.  Un  nom  nouveau  :  ©atxoCaa. 
Nr.  4.  Noms  nouveaux  Evaio;  (ou  Evato;),  's\zxy.ilii.  Inscr.  tracée  sur  une 
stèle  où  figure  un  banquet  funèbre.  Nr.  5.  Nom  nouveau  :  <I>'.>voyvwpi[xoî. 
Nr.  10.  A  noter  la  formule  Fato;  'Io-jXw;  Ta.iu>  uîô;  employé  2  fois.  Nr.  11. 
Mention,  pour  la  première  fois,  sur  les  inscr.  d'"ApT£(nc  AlOoTtîa.  If  Des  noms  s 
de  palmier  K6\i,  Ivjxaç  et  Kouxio?($pov  [Ch.  Jorel].  Le  second  mot  rejeté  par 
les  nouveaux  éditeurs  du  Thésaurus  1.  gr.  doit  être  rétabli.  On  eji  re- 
trouve la  trace  dans  Pline  sous  la  forme  cuci  (=  xouxi).  Le  xôr?,  le  xouxio- 
çôpov  et  le  xyxa;  s'identifient  avec  le  palmier  Doum  des  Arabes  et  le  Ma- 
rna des  Égyptiens.  ^  Bulletin  archéologique  [Gh.  Diehl].  Les  plus  récentes  lo 
explorations  ont  trait  surtout  à  l'Athènes  des  Pisistrale,  les  fouilles  de 
Daphni  ont  mis  à  jour  une  partie  de  la  voie  sacrée  d'Eleusis.  Nouvelles  dé- 
couvertes, en  Béotie,  au  temple  d'Apollon  Ptoïos.  Dans  le  Péloponnèse, 
chaque  jour  s'établit  mieux  la  corrélation  entre  Fart  égyptien  et  les  anti- 
quités trouvées  à  Mycènes.  A  Trezènes,  statue  d'Hermès,  copie  tardive  15 
d'un  original  tenant  de  prés  à  l'école  de  Polyclète.  A  Epidaure,  découverte 
d'un  petit  temple  qui  pourrait  être  l'Aphrodition.  Fouilles  au  sanctuaire 
d'Apollon  Amycléen.  En  Crète,  statue  archaïque  (torse  de  femme).  Etude, 
par  Lœwy,  des  œuvres  d'art  trouvées  dans  l'Ile  de  Manos  et  paraissant  re- 
monter au  8°  et  au  7»  s.  Dans  l'île  d'Eubée,  déblaiement  du  théâtre  20 
d'Erétrie.  Nouvelles  explorations  en  Troade.  Frise  figurée  de  Gjoelbaschi- 
Trysa  datant  du  5»  s.  Nouveaux  détails  sur  les  sarcophages  polychromes 
de  Sidon.  Acquisition  par  le  Louvre  de  4  bustes  en  gypse  peint  provenant 
de  l'oasis  d'El-Kargeh  (=  oasis  magna).  3  métopes  nouvelles  découvertes  à 
Sélinonte.  ^  Apollonios  de  Rhodes,  les  Argonautiques ,  trad.  française  par  De  25 
LA  Ville  de  Mirmonx  [Aug.  Michel].  Ouvrage  d'une  réelle  valeur.  ^  G. 
Attinger,  Essai  sur  Lycurgue  el  ses  instiliUions  [T.  R.].  Éloges  avec  qqs.  ré- 
serves. *|f  Max.  COLLIGNON,  Histoire  de  la  sculpture  grecque  [©.].  Comble  une 
lacune  de  notre  littérature  archéologique.  Texte  et  figuration  irréprochables.  \ 
A.  CrOISET  et  J.  Petitjean,  Grammaire  grecque  [G.  Donat].  Éloges.  Qqs.  30 
critiques  de  détail.  %  0.  CruSIUS,  Herondae  Mimiambi  (Bibl.  Teubner).  — 
Untersuchungen  zu  den  Mtmiamben  des  Herondas  [Aug.  MicheF.  Textes  épurés, 
notes  critiques  compilées  par  les  Untersuchungen.  Grands  éloges  avec  de 
légères  réserves.  ^  G.  Sakkorraphos,  E-jpmioou  Mr,ô£ta  [M.  E.].  Le  nouvel 
éditeur  de  la  Médie  d'Euripide  est  le  digne  élève  de  Semitelosetde  Kondos.  35 
Il  est  au  courant  des  travaux  antérieurs.  Commentaire  intéressant  et 
sobre.  \  I.  Mueller,  Cl.  Galeni  Pergamcni  scripta  minora  [Aug,  Michel]. 
Bonne  édition  établie  sur  les  meilleurs  mss.  ^  IL  IIauser,  De  Cleone  dema- 
gogo  [T.  R.].  Rien  de  particulièrement  nouveau.  L'auteur  a  omis  le  passage 
d'Aristote  (Rhetor.  III,  i?)  relatif  à  Cléon,  où  ÈutTpoTto;  traduit  toujours  par  le  40 
mot  «  patron  »  signifie  plutôt  «  défenseur  ».  ^  Ara.  Hauvetïe,  Rapport  sur 
une  mission  scientifique  en  Grèce  [T.  R.].  Exploration  topographique  sur  les 
champs  de  bataille  de  Marathon,  Salamine  et  Platée.  Conclusions  très  vrai- 
semblables. If  K.  F.  IlERMANN,  Lehrbuch  der  Griechischen  Antiquitàten.  \.  Bd. 
[T.  R.].  6'=  éd.  mise  au  courant  par  V.  Thumser.  Même  défaut  de  méthode  45 
et  de  composition  que  dans  les  éd.  précédentes.  Le  reviseur  n'aurait  pas 
dû  admettre  rauthenticité  du  passage  de  l"A8/)vatwv  TtoXtTsta  relatif  à  la 
constitution  de  Dracon.  ^  Am.  Hauveïte,  Morceaux  choisis  d'Hérodote  [Aug. 
Michel].  Éloges  avec  qqs.  réserves  de  détail.  \  Flavii  Josephi  opéra,  éd.  B. 
NiESE,  lll-IV.  —  FI.  Joseph,  opéra  omnia,  recogn.  S.  A.  Naber,  i-lii  [T.  R.].  60 
Chacune  de  ces  éditions  a  son  mérite.  Celle  de  Niese  est  double  (major  et 
minor).  La  petite  édition  consacre  qq.  fois  un  texte  défectueux.  Celle  de 
Naber,  faite  d'après  Niese  dénote  plus  de  discernement  dans  le  choix  des 
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leçons.  1[  N.  Kondakof,  I.  Tolstoï  et  S.  ReinaCH,  Antiquités  grecques  de  la 
Russie  méridionale  [©.].  Plus  de  500  illustrations.  Ëloges,  avec  mention  de 
qq.  négligences,  f  P.  Monceaux,  La  Grèce  avant  Alexandre  [T.  R.].  Très 
savant,  sans  pédaritisme,  très  complet,  mais  un  peu  touffu.  Critiques  de 

s  détail.  ^  II.  DiETRiCH  Mueller,  Ilistoriscli-mythologische  Untrrsiichungen 
[T.  R,].  Conclusions  hardies  et  inadmissibles  sur  l'origine  des  Pélasges, 
sur  l'Iliade,  etc.  Nul  souci  des  découvertes  archéolog.  faites  depuis  20  ans. 
^  C.  NiGRA,  Inni  di  Callimaco  su  Diana  e  sui  Lavacri  di  Pallade  [T.  R.].  Éloges. 
^  P.  Paris.,  Elatéc,  la  ville,  le  temple  d' Athena  Cranaia  [©.]  Éloges.  ^  S.  SuD- 

10  HAUS,  éditeur  de  Philodemi  volumina  rheiorica  [Aug.  Michel].  Sudhaus  croit 
que  la  villa  où  les  voU.  herculanensia  ont  été  découverts  serait  la  villa  de 
Philodème  lui-même.  Excellent  travail,  où  l'on  regrette  toutefois  l'absence 
d'un  index.  %  The  Isthmian  Odes  of  Pindar  edited  ivith  Introduction  and  Com- 
mentary  bij  J.  P,  BuRY  [M.  E.].  Bon  texte,  maigre  l'importance  exagérée 

15  donnée  aux  répétitions  de  mots.  Commentaire  consciencieux  et  clair.  ^ 
S.  Preuss,  Index  demosthenicus  [G.  Donat].  Plus  de  300,000  renvois.  Éloges 
avec  réserves.  ^  Quinli  Smymaei  Posthomericorum  h'fcri  XIV.  Recogn.  A. 
ZiMMERMANN.  [Aug.  Michel].  Éloges,  «f  S.  Reinach,  Antiquités  du  Bosphore 
Cimmérien  [&.].  Éloges  avec  quelques  critiques  de  détail.  ^  E.  Richter, 

20  Xenophonstudicn  [T.  R.].  D'après  l'auteur,  X.  n'aurait  été  qu'un  sophiste 
ambulant  qui  utilisa  le  nom  de  Socrate  comme  une  fructueuse  réclame. 
"  Thèse  non  seulement  spécieuse,  mais  plausible".  ^  II.  Schafstaedt, 
De  Diogenis  epistulis  [L.].  Description  et  collation  de  11  mss.,  notamment  de 
l'Ambrosianus  (10"  s.).  Bon  travail.  ^  Er.   Ziebarth,  De  iureiurando  in  iure 

25  graeco  quesliones  [T.  R.].  Éloges.  C.  E.  Ruelle. 

Revue  historique,  t.  48.  Ausone  et  sou  temps.  2»  partie  [Cf.  Jullian]. 
Ausone  (310?  —  395?)  est  le  dernier  grand  nom  qui  appartienne  tout  entier 
à  Rome  et  à  l'empire.  Son  existence  a  reflété  celle  de  sa  patrie.  Tableau  de 
la  vie  dans  une  cité  gallo-romaine  (Bordeaux)  à  cette  époque.  La  ville  ;  les 

30  villas  suburbaines.  Influence  de  S^  Martin  sur  la  destinée  de  l'Aquitaine. 
Importance  de  la  conversion  de  Paulin,  élève  d'Ausone,  pnr  S'  Martin. 
Caractère  enjoué  de  la  poésie  d'Ausone  dans  les  jours  qui  ont  précédé 
l'invasion  des  barbares,  les  écrivains  du  temps  sont  pleins  de  confiance 
dans  la  durée  et  la  vitalité  de  l'empire  romain. 

35  T.  49.  Aristote  ;  la  constitution  d'Athènes  [J.  Bérard].  Bibliographie  de  la 
question.  Description  du  papyrus  portant  ce  texte.  Réfutation  de  l'asser- 
tion de  Th.  Reinach  qui  conteste  l'authenticité  de  la  partie  relative  à  la 
constitution  de  Dracon.  Examen  du  texte  au  point  de  vue  historique. 
Analyse  par  chapitre  de  la  2»  partie  (§§  42-63).  Discussion  de  l'opinion  de 

40  Cauer  contre  l'authenticité  de  la  majeure  partie  de  l'ouvrage.  Principales 

contributions  à  l'histoire  des  faits  et  des  institutions,  fournie  par  1"A9.  nol. 

T.  50.  Bulletin  historique.  France.  Publications  relatives  à  l'histoire  de 

la  Grèce  [P.  Girard].  Le  rp.  mentionne  et  apprécie  les  fragments  inédits  de 

l'Antiope  d'Euripide,  étudiés  par  II.  Weil,  le  plaidoyer  d'IIypéride  contre 

45  Athénogène,  sur  papyrus  déchiiïré  par  Eug.  Revillout,  puis  édité  par  H. 
Weil  ;  le  discours  d'Hypéride  contre  Philippidès,  déchifl'ré  par  Kenyoïi  et  re- 
produit par  II.  "Weil  ;  les  sept  mimes  d'IIérondas  analysés  et  traduits  par  Th. 
Reinach,  puis  par  Weil;  P'AO^vaiov  7:o),tT£ta,  texte  examiné  par  II.  Weil  et  R- 
Dareste  au  double  point  de  vue  philologique  et  juridique,  traduit  par  Th.  Rei- 

SO  hach.puis  par  B.Haussoullier,  avec  commentaire  perpétuel.  Mention  analyti- 
que des  ouvrages  de  P.  Monceaux  (la  Grèce  avant  Alexandre),  Hauser  (thèse 
latine  surCléon  le  démagogue),  IL  Weil  (les  Ilermocopideset  le  peuple  d'Athè- 
nes), Pierre  Paris, Thèses  doctorales  «  Quatenus  feminae  res  publicas  in  Asia 
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Minore,  Romanis  imperantibus,  attigerint  »  et  «  Elatéc,  la  ville,  le  temple 
d'Alhena  Granaia  »;  Beurlier,  Thèse  doctorale  «  De  Dlvinis  honoribus  quos 
acceperunt  Alexander  et  successores  cjus  ;  Allègre  (Étude  sur  la  déesse 
grecque  Tyché).  4.  Publications  épigraphiques  :  Albert  Dumont  (mélanges 
d'archéologie  et  d'épigraphie),  livre  posthume  p.  p.  Th.  Ilomolle.  Recueil  5 
des  inscriptions  juridiques,  p.  p.  Dareste,  D.  Ilaussoullier  et  Th.Reinach; 
Comptes  et  inventaires  des  temples  déliens  en  l'année  279,  éd.  et  com- 
mentés par  Th.  Ilomolle.  —  Max.  CoUignon,  Ilist.  de  la  sculpture  grecque; 
autres  publications  sur  l'art,  de  Lechat,  de  Normand,  S.  Reinach,  Milliet, 
E.  Potlier,  etc.  Ruelle.  iO 

Revue  philosophique.  T.  33.  Le  problème  d'Achille  [G.  Mouret],  A  pro- 
pos d'une  «  Étude  »  de  Fronlera  «  sur  les  arguments  de  Zenon  d'Elée  contre 
le  mouvement  ».  Réfutation  de  cette  élude  au  point  de  vue  scientifique. 
L'argument  de  Zenon  ne  prouve  pas  l'impossibilité  du  mouvement.  C'est 
un  sophisme  qui  pèche  en  ce  qu'il  contient  une  pétition  de  principe  (Rien  15 
dans  le  t.  34).  Ruelle. 

Séances  et  travaux  de  l'Académie  des  sciences  morales  et  poli- 
tiques, t.  137.  Aristote  et  le  19»  siècle  (Barthélémy  S*  Ililaire].  Que  doit 
penser  d'Aristote  la  fin  de  ce  siècle?  Aristote  a  donné  à  la  science  sa 
méthode,  qui  est  l'observation  des  phénomènes,  et  nous  devons,  aujour-  20 
d'hui  encore,  malgré  tous  les  progrès  de  la  science  et  de  la  critique  philo- 
sophique, reconnaître  qu'Aristole  est  l'esprit  le  plus  puissant  qui  ait  jamais 
existé.  ^  Le  droit  criminel  dans  les  Lois  de  Platon  [R.  Dareste].  Principes 
du  droit  criminel  d'après  Platon.  Analyse  des  pénalités  qu'il  institue  dans 
le  livre  10.  25 

T.  138.  La  science  archéologique  à  Rome  [A.  Geffroy].  Tableau  des  prin- 
cipales découvertes  et  publications  faites  dans  ces  dernières  années. 

Ruelle. 

GRANDE-BRETAGNE  3o 

Rédacteur  général   :    Henri   Ledègue. 

Archaeologia,  2"   série,  t.  3,  t.  53,  l"  partie  de  la  collection.   Sur  des 
armes  égyptiennes  en  bronze  de  la  collection  d'Évans  et  du  Musée  britan-  35 
nique  (pi.  1-4).  [E.  A.  Wallis  Budge].  Choix  d'armes  en  bronze,  intéressantes 
et  pouvant  être  datées  soit  par  des  inscriptions,  soit  par  la  connaissance   . 
des  circonstances  de  la  découverte  ^  La  cuillière  et  son  histoire;  sa  forme, 
sa  matière  et  son  développement  en  Angleterre  (pi.  ti,  70  figures)  [G.  J. 
Jackson].  La  première  partie  de  ce  mémoire  est  consacrée  à  une  intéressante  40 
étude  de  la  cuillère  dans  les  civilisations  égyptienne,  grecque,  étrusque, 
romaine,  avec  de  nombreux  dessins.  ^  Dernières  fouilles   à  Lanuvium 
(pi.  6-7)  [Lord  Saville].  Découverte  et  reconstruction  d'un  beau   portique 
avec  débris,  le  tout  ayant  fait  partie  d'une  villa   sans  doute  impériale, 
Jiabilée  par,  Marc-Aurèle  et  ses  enfants,  mais  qui  ne  pouvait  pas  être,  45 
comme  on  l'a  cru,  la  villa  de  Loriumqui  n'était  pas  à  Lanuvium.  Antéfixe 
en  terre  cuite  peinte,  grecque,  très  archaïque,  remontant  à   une  haute 
antiquité,  sans  doute  à  la  colonie  grecque  fondée  à  Lanuvium  en  1184  av. 
J.-C.  ;  elle  a  dû  être  employée  dans  un  temple  bâti  par  les  grecs  vers  800  av. 
J.-C.   ^  Découvertes  récentes  de   restes   romains   à  Lincoln  (plan,   fig.)  60 
[G.  E.  Fox].  La  ville  romaine  Lindum  (Lincoln)  était  partagée  en  ville  basse 
et  en  ville  haute.  La  ville  haute,  de  forme  carrée,  était  divisée  en  quatre 
parties  égales  par  deux  rues  se  coupant  à  angle  droit,  l'une  allant  du  nord 
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au  sud,  l'autre  de  l'est  à  l'ouest.  Dans  la  première,  appelée  Bailcate,  on 
a  trouvé  des  restes  de  colonnes  ayant  appartenu  à  un  portique.  F.  croit 
reconnaître  à  cet  endroit  le  forum,  avec  temple,  basilique,  et  une  disposition 
qui  a  une  analogie  frappante  avec  le  forum  de  Pompéï.  ^  Élude  archéolo- 

5  gique  du  canton  de  Hertford  (carte)  [J.  Evans].  Canton  particulièrement 
intéressant  pour  les  archéologues.  Il  contient  l'ancienne  capitale  bretonne 
Verulamium.  Recherche  des  antiquités  préhistoriques;  état  du  pays  au 
moment  de  la  conquête,  roules,  index  topographique  des  découvertes  archéo- 
logiques.^ Fouilles  faites  en  1891  sur  le  site  de  la  ville  romaine  à  Silchester, 

10  liants  (planches  21-23,  fig.)  [G.  E.  Fox]  et  note  sur  les  restes  d'animaux 
trouvés  pendant  les  fouilles  [Herbert  Jones].  Exploration  méthodique, 
faite  avec  le  plus  grand  soin.  F.  a  fouillé  deux  insulae  et  donne  une  des- 
cription minutieuse  et  détaillée  avec  des  plans  excellents  de  tous  les 
édilices  et  des  maisons  qu'il  a  mis  au  jour.  Les  animaux  dont  on  a  trouvé 

15  des  restes  sont  :  bos  loiigifrons,  ovis  aries,  capra  hircus?cervu3  elaphus, 
capreolus  caprea,  equus  caballus,  sus  scrofa,  moles  taxus,  feliscatus,canis 
familiaris?,  phasianus  gallus,  curvucoran,  Cygnus  férus,  corvus?. 

Henry  Thkdenat. 
Classical  Review.    Volume  VI.    1   et  2.  Janv.   Fev.   1892.    Origine  du 

20  gérondif  et  de  l'adjectif  verbal  en  endus  [G.  Dunn].  La  forme  endus  a 
probablement  pour  origine  vendus.  |  Sur  Pindar.  Ném.  II,  14  [D.  B.  Munro] 
axouffEv  est  une  référence  à  Homère.  ^  Hérodas  [H.  JacobsJ.  Corrections  au 
texte.  If  Flinders  Pétrie  Papyri.  Notes  au  texte  [W.  Wyse].  *i\  La  dérivation 
du  mot  latin  Nôrma  [E,  R.  Wharthon].   La  NOrma  a  la  forme  d'un  L,  neu- 

25  vième  lettre  dans  certains  alphabets  latins;  nôna  est  devenu  nôrma.  ^ 
Homeri  Carmina,  rec.  et  sélect,  lect.  variet.  instrux.  A.  Ludwigh,  p.  2. 
Odyssea  [W.  Leaf].  Progrès  dans  la  critique  du  texte.  %  Uomer's  Iliad,  B. 
iv-vi  by  T.  D.  Skymour  [ W.  L.]  1[  Index  Homericus,  compos.  A.  Grhrtng 
[T.  D.  S.J.  Excellent.  ^  England.  Iphigénie  à  Aulis  [L.  Campbell].  Recorn- 

30  mandable.  1[  Arislotelis  qiiae  ftrunlur  de  Plaulis  de  Mirabilibus  AuscuUaiio- 
nibus,  Ventorum  situs  et  Nomiiia,  de  Melesso  Xenophane  Gorgia,  Éd.  O.  ApELT 
[J.  Cook  Wilson].  Bon.  *\  Arislotelis  TtoXtxeca  'AOrjvaîwv,  éd. G.  Kaibel  et  U.  de 
WlLLAMOWlTZ-MOELLENDORF  ;  de  RepubLica  Athénien sium.  Post  Kenyonem, 
éd.  H.   VAN  Herweuden   et   J.   van    Leuwen.  Arislote,    la   République  athc- 

35  niennc,  traduite  en  français  p.  Théod.  Reinagh  [II.  Richards].  La  trad.  de 
R.  est  excellente,  les  éditeurs  hollandais  sont  plus  portés  que  les  allemands 
à  admettre  des  interpolations.  Leur  travail  est  plus  soigné.  ^  Paul  V^end- 
LAND,  Neu  Entdeckte  Fragment^'  Philos  nebst  einer  Untersuchung  iiber  die  urs- 
priingliche  Gestalt   der   Schrift    de    Sacriflciis   Abelis  et   Caini   [C.  Bigg.].  Très 

40  intéressant  pour  l'étude  de  Philon.  \  The  Amphitmo  of  Plautns,  éd.  by 
A.  Palmer  [W.  M.  Lindsayl.  Mauvaise  méthode  d'indiquer  le  mètre  par  des 
accents.  ^  De  Uovatio  pocta,  scrips.  I.  I.  Hartman  [T.  E.  Page].  Gcntrepartie 
de  Peerlkamp.  ^  De  Phaedri  fabulis  commentalio ,  scrips.  I.  I.  Hart.man 
[S.  C  Owen].   Vues  nouvelles  sur  le  texte  et  sur  l'histoire  littéraire  du 

46  fabuliste.  ^  M.  Fabii  Quintiliani  Institulionis  Oratoriue,  lib.  X.  a  rev.  text..  . 
with  a  facsimile  of  the  Ilarleian  ms.  by  W.  Peterson  [A.  S.  WilkinsJ. 
Très  important.  \  The  historiés  of  Tacitus  with  introd...  by  W.  A.  Spooner 
[E.  G.  Hardy].  Médiocre.  If  Swete,  Edition  des  Septante,  vol.  H.  [W.  E.  Da- 
niel]. Important.  ^  Cambridge  Texls  and  sludies.  Contributions  to  Biblical  and 

50  Patristic  Literature,  éd.  by  J.  Armitage  ROBINSON,  vol.  H,  n.  I.  A  study  of 
Codex  Dezae  [T.  K.  Abbottl.  Capitale  pour  la  critique  du  nouveau  Testament. 
^  Q.  Sept.  Florent.  Tertulliani  opéra,  ex  rec.  A.  Reiffbrscheid  et  G. 
WlSSOWA.  —   Patristiche   Studien,    I.    H.    III.    IV   (extr.    des   Sitzungsb.   de 
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l'Académie  de  Vienne.  Phil.-IIist.  class.   CXX),  par   W.  von  Hartel.  — 
Studia    ecclesiastica.   TerluUianus.  I.  Critica  et   inlerprelaloria,  scrips.  J.    VAN 
DER  Vi.IET.  —  Gai  Vetli  Aquilai  luvenci  Evangelioriirn,  lib.  IV,  éd.  J.  IIUEMER. 
Geschichte  der  Chrisllich  lateinischen.  Poésie,  p.  M.  Manitius  [W.  SandayJ.  Le 
principal  mérite  du  Tertullien  de  R.  est  une  exacte  collation  de  l'Agobar-  5 
dinus.  Les  Studia  de   V.   sont  moins  importants.  Le  Juvencus  de  IL  con- 
tient peu  de  nouveau.  L'histoire  de  la  poésie  latine  chrétienne  de  M.  est 
bonne,  t  Die  Inschriften  von  Pergamon  unter  Mitwirkung  von  E.  Fabricius 
u.   G.    SCHUGHHARDT,  herausgeg.   v.  M.    Frankel.  I.  Bis  zum   Ende  der 
Konigzeit  [E.  L.  Hiclis].  Très  important  pour  l'histoire.  Peu  de  corrections  10 
à  faire  dans  les  lectures.  \  Guide  Joanne.  Grèce,  vol.  II.  Grèce  continentale  et 
îles  [IL  F.  Tozer].  Bien  informé.  If  Die  griechischen  Dialekte  in  ihrem  historis- 
chen  Zugammenhange,  loit  den  wichtigsten   ihver   Quellen    dargestellt    V.   O. 
Hoffmann.   I.   B.  Der  sûd-achaische  Dialect  [G.  E.  Bennett.J  Système  opposé 
à  celui   de   Meister.  ^  Indo-European    Vowel-System  by  G.  A.  Fennel  [H.  D.  13 
DarbishireJ.  Une  des  plus  importantes  contributions  à  la  philologie  clas- 
sique qui   ait  paru  depuis   quelque  temps,  t  ^»s  Casus-Adverbien  bei  den 
atiisclien  Redncrn.  Ein  Beitrag  zur  historischen  Grammatik  der  Griechischen 
Sprache,  v.  L.  Lutz  [E.  G.  Marchante  Tables  uV\\c5.%  Election  bg  lotat  Aihens, 
by  J.  "W.  Headlam.  [R.  W.  Macan].  Recommandable.  |  Teuffel's  History  20 
of  Roman   literalure,   revis,   by   L.    ScHWABE    translat.    by  G.   C.    Warr. 
[H.  Nehleship].   Fidèle  mais  trop  allemande.  ^\  llerodotus.  B.  III,  with  intr. 
by  G.  G.  Magaulay  [E.   S.   Shuckburgh].  Gommentaire  insuffisant.  %  Iso- 
krates  Paneggrikos,  von  B.  Keil  [H.  Clarke].  Bon  texte  sans  notes.  1|  Plalo, 
Gorgias,  éd.  by  G,  LODGE   fJ.  Adam].  D'après  l'édit.  de  Cron.  ^  The  Songs  of  2o 
Sappho,  by  J.  S.  Easby-Smith   [J.  W.  M.].   Trop  de   périphrases.  *^  The  dra- 
mas  of  Euripides,   by   W.   G-   Lawïon   [W.  S.  HadleyJ.   Ne  peuvent  servir 
à  éclaircir  le  texte.  H  The  Ihougts  of  the  emperor  Marcus  Aurelius,  by  G.  LONG 
[J.  E.  B.  MayOr].   Bon.  ^  Cicero  in  his  Lelters,  éd. . .  by  R.  Y.  Tyrrell  [G.  E. 
Jeans].  Intéressant.  ^  Cicero's  Ausgeivdhlle  Reden  erkliirl  von  K.  Halm  [R.  G.  3) 
S.].  Excellent.  \   Vergil.   Aeneid  X,  by  S.  G.  Owen  [E.  S.  Shuckburgh].  Bon. 
\  T.    Livi  ab   urbe    Condita    libri,   W.  Weissenborn's    erkiar.  Ausgab.    lieu 
bearb.  von  H.  J.  Mûllkr.  I.  B.  VIII-X.  5»  Aull.  IL  B.  XXII.  8«  Aull.  [M.  T. 
Talham].  Presque  définitif.  ^  Livy,  B.  I  and  IL  ed...  by  J.  B.  Greenough 
[M.  T.  Tatham].  Gommentaire  grammatical  excellent,  historique  suffisant.  35 
^  Lucaiii  sente7itia  de  dits  et  de  falo,  by  J.  E.  Millard  [W.  E.  Ileitland].  Gons- 
ciencieux.   ^  Theodoric  the  Goth,  by  T.   IIodgkin  [E.  W.  Brooks].  Livre  de 
vulgarisation.  \  A  History  of  Greek  Literature  from  the  earliest  period  to 
the  death  of  Demosthenes,  by  F.  B.  Jevons  [R.  G.  S.J.  Bon.  ^  B.  Dahl,  Tabel- 
larisk  oversigt  over   den    Latinske  lilteratur  historié   [G.   G.   Warr].    Synopsis  40 
utile.  %  Dissertationes  philologicae  Halenses,  vol.  XI  [      J.  A.  Ilildebrand.  De 
verbis  et  intransive  et  causative  apud  Ilomerum  usurpatis,  conclut  à  la 
diversité  des  auteurs.  —  H.  Pusch,  Quaestiones  Zenodoteae.  Discussion 
des  ouvrages  attribués  à  Zenodote.  —  W.  Meiners.  Qaestiones  ad  Scholia 
Aristophanea  Ilistorica  pertinentes.  Très  suggestif.  ^  Acta  Seminarii  Philo-  45 
logici   Erlangensis  [      ].    IL    Steiger.    Les  noms    propres    dans  la  comédie 
attique.  Intéressant.  —  A.  Koeberlin.  De  participiorum  usu  Liviano  capita 
selecta  :  Gap.  I  de  usu  Liviano  in  iungendis  participiis  liberiore  dlsputa- 
tiuncula.  —  H.  Bezzel.  Goniecturae  Diodoreae.  Important.  —  W.  Wunderer. 
Les  œuvres  d'Ovide  dans  leur  rapport   avec  l'art  antique.—  L  M[i\ller].  50 
Ad.  Galen  :  VII,  478,  M,  seqq.  ed.  Kûhn,  lire  Pôpo;,  etc.,  au  lieu  de  Scgîipoç. 
—  0.  Slaehlin.  Observationes  criticae  in  Glementem  Alexandrinum.  Impor- 
tant. ^Gurtius,  Griechische  Schulgrammalik.  20.  Aull.  bearb.  von  Hartel  1.     J. 
R.  DE  PHiLOL.  —  Revue  des  Revues  de  1892,  XVII.  —  14, 
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Revision  soignée  au  point  de  vue  historique.  ^  Grammaire  grecque,  par  J.  Jans- 
SRNSiJ.  II.  MoultonJ.  Arriérée,  t  Latin  prose  composition,  for  collège  use  by 
W.  MiLi.EU.  P.I.  basedupon  Livj  XXIand  XXTI;  IMI.based  uponCicero,  Cato 
major  and  Laclius[E.  Capps.]  Bonne  méthode.  1[  The  wrilers  of  Ihe  Neiv  Tesla- 
5  7nent,  their  style  and  characteristics,  by  W.  II.  Simcox  [  ].  SouITre  de  n'avoir  pu 
être  révisée  par  l'auteur.  ^  Notes.  Antiope.  G.  49,  52  |W.  R.  Hardie]. 
Aristote.  Post.  An.  I.  v.  2.  Bekker. [G.  Smith].  Soph.  Antig.  2i.— Hérodot. 
II.  39  [M.  Lamson  Earle].—  Nepd  [Id.]  — Cicero,  de  lege  agraria  II  [S.  G.  OwenJ. 
^  La  Sibylle  dans  Pétrone  [M.  R.  James].  %  "Inna  [E,  Sibree].  ^  Réponse  à  une 

^Q  critique  sur  son  édition  de  Xénophon  [H.  A.  Holden].  f  Archéologie  [H.  B. 

Walter].  Découvertes   en  Grande-Bretagne,  en  Italie,  en  Grèce,  en  Asie 

Mineure.  ^  Acquisitions  du  British  Muséum  [II.  B.  Walter].   Sommaire  de 

périodiques. 

^f  N"  3.  Mars.   Théocrite  et    Ilérodas  [II.  Kynaslon].  Les  deux  poètes 

15  imitent  Sophron.  ^  Adversaria  sur  l'Anthologie  Grecque.  [T.  G.  Tuc- 
ker].  Corrections  à  V,  237;  VI,  30;  IX,  132;  VII,  277;  VII,  712  ;  VII,  410; 
IX,  314;  VI,  147;  IX,  270;  VII,  731.  |  Les  diminutifs  en  culus,  leur  traite- 
ment métrique  dans  Plante  [W.  M.  Lindsay].  Les  terminaisons  culus, 
culum,  indiquent  tantôt  l'instrument  avec  lequel  se  fait  une  action  ou  la 

20  place  oii  elle  se  fait,  et  tantôt  sont  composées  de  deux  diminutifs,  co  et  lo. 
La  balance  de  la  probabilité  est  contre  l'emploi  de  la  forme  contracte  dans 
le  second  cas.  *|f  Erreurs  dues  au  changement  d'alphabet  [F.  Carter].  Un 
certain  nombre  d'erreurs  dans  Homère,  Thucydide  et  les  tragiques  sont.dues 
au  changement  d'alphabet  après  Euclide.  1[  Les  propositions  conditionnelles 

26  en  grec  et  en  latin.  Les  propositions  indéfinies  en  grec  [M.  A.  Bayfield]. 
Réponse  aux  observations  de  Seaton,  de  Gaskie  Harrison  et  de  Glapp. 
<cf.  Class.  rev.  sept.  1889,  juillet  1890  et  nov.  I891>.  ^  Le  subjonctif  d'in- 
tention dans  les  propositions  relatives  en  Grec.  [M.  Lamson  Earle.]  Goowdin 
est  du  môme  avis  que  Earle  contre  Tarbell  <cf.  Gl.   Bev.  juillet  I891>. 

10  f  L'  'Aô/jvasMv  UqIitv.ol  et  la  chronologie  des  années  462-445  [E.  M.  Walker]. 
La  présence  de  Thémistocle  à  Athènes  en  462  ne  peut  se  concilier  avec  la 
chronologie  reçue.  La  date  la  plus  ancienne  de  l'ostracisme  de  Thémistocle 
ne  peut  être  que  l'automne  de  460,  La  date  de  la  révolte  de  Thasos  469,  la 
chute  d'Ithome  456.  ^  Euripides,  Ilippolytos ,  griechisch  und   deutsch,  von 

35  A.  V.  WiLLAMOwiTz-MOELLENDORF  [L.  Gampbellj.  Très  bon.  ^  Apelt.  Les 
traités  pseudo-aristotéliciens.  De  Melisso  Xenophane,  de  Gorgia  (suite,  cf. 
pi.  h.).  Discussion  du  texte,  t  Somc  Aspects  of  Greeck  Genius^  by  S.  IL  ButGHER. 
Aristollc,  on  Ihe  art  of  Poetry,  by  A.  0.  Prickard  [H.  Richards].  Intéressants 
pour  l'étude  de  la  Poétique  d'Aristote,  mais  l'un  et  l'autre  ont  trop  de 

40  conliance  dans  la  théorie  de  Bernays  sur  la  purgation  des  passions.  ^  A 
grammar  of  the  Homeric  dialecl,  by  D.  B.  MoNRO  [T.  D.  Seymour].  Bon; 
quelques  observations  de  détail.  \  Cambridge  Texts  and  Studies,  Contributions 
lo  Diblicaland  Patristic  Liicrature,  ed  by.  J.  Armitage  ROBINSON.  Vol.  L  n.  2. 
The  passion  of.  S.  Perpétua  :  with  an   appendix    on  the  SciUitan  martyrdom. 

45  Vol.  I.  n.  3.  The  Lord's  prayer  in  the  Early  Church,  by  F.  II.  GhaSE  [A.  Plum- 
ner].  Excellents,  f  Culex,  carmen  Vergilio  ascriptum  recens...  F.  Leo. 
Accedit  copa  clogia  [J.  P.  Postgate].  Médiocre.  H  Petronii  Cena  Trimalchionis, 
mit  deutscher  Uebersetzung  und  erkiarenden  Anmerkungen,  von  L.  Fried- 
LANDER  [R.   EUis].   Excellent.  ^  Scholia  in  Euripidem,  ed.   Ed.  Schwartz. 

50  Vol.  II  [F.  B.  Tarrell].  Très  remarquable.  %  Euripides  Cyclops,  ed.  by  W.  E. 
Long  [E.  B.  England].  Bonne  introduction,  les  notes  critiques  laissent  à 
désirer.  ^  Derliner  Sludien  fiir  classische  Philologie  und  Archaeologie.  XII,  B. 
3  Ileft.  Zenonis  Citiensis  de  rébus  physicis  ex  adjectis  fragmenlis  constituit 
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K.  Troosx  f a.  g.  PearsonJ.  T.  attribue  à  Zenon  des  fragments  douteux.  1[ 
De  Q.  Aurelii  Symmachi  Studiis  Graecis  et  latinis  scripsit  G.  Kroll  [J.  II. 
Lupton\  Méthodique  et  soigné,  f  0.  Cuntz  :  Agrippa  imd  Augusttis  als  Quel- 
lenschrifsleller  des  Plinius  in  dcn  gcographischen  Biichern  de  naturalis  hisloriae 
[E.  G.  Hardy].  Grande  connaissance  des  sources.  1[  Notes  Tliucydide  II,  11,  a 
4  [Havertieldj.  Aristote.  Coustitulion  d'Athènes,  35  [HosbertonJ.  Démos- 
thènes  Androtun  p.  606.  §  44  [J.  R.  Wardale].  Plaute  Cas.  523-4  [W.  M. 
Lindsaj'].  Virgile  Aen.  1,453  [M.  T.  Tatham].  Juvénall.  I'i7-149 [H.  Richards]. 
*l  Die  ôffenllichen  Sammlungen  kJassicher  Alterthûmer  in  Rom,  von  W.  HelbiG 
[J.  II.  Middleton].  Capital  pour  l'étude  des  inusées  de  Rome,  t  lllahun^  10 
Kahun  and  Gurob  by  W.  M.  Flinders  Pétrie  [G.  Torr].  Quelques  parties 
intéressant  l'archéologie  grecque.  1[  Schliemann's  Ausgrabungen  im  Lichle  der 
heutigen  Wissenschaft  dargeslelU  von  G.  Sghughhardï  2"=  verbess.  Aufl.  — 
SchUemann''s  Excavation,  an  archaeological  and  hislorical  sticdy,  by  G.  SCHUGH- 
H.\.RDT  translated  by  Eugénie  Sellers,  with  an  appendix  on  the  récent  15 
discoveries  at  Ilissariik  by  Sghliemann  and  Dorpfeld,  and  an  introduction 
by  W.  Leaf  [W.  LeafJ.  Intéressant  et  utile,  t  Nouvelles  inscriptions  de 
Sicyone  [M.  L.  Earle].  Commentaire  de  trois  inscriptions  trouvées  le 
1"  août  1891  dans  le  théâtre  de  Sicyone  :  1)  paat/ia  ^ilirnio^  ^[ao-tXéwç  Aykiy)- 

Tptou    i^ixuwvtot    av£6c(7av]  ||  ©otvîa;    T£to-txpâ[Tou(i;)     lTzoir,(js.{-i)\   2)    çiXjerxo;   [     ]  i|   20 

y[atp£]  3)  'ATioW-[wvc5ai;  ||  x^i'^P^]-  Il  Herondas  IV  [G.  Waldsteiii].  f  Sommaires  de 
périodiques.  tH  N°  4.  Avril.  —  La  classification  des  gouvernements  dans 
Aristote  [II.  Sidgwick].  Dans  la  Politique,  le  mot  7io),iT£(a  désigne  le  gou- 
vernement constitutionel,  dous  la  Morale  VIII,  10,  Aristote  le  remplace  par 
Ti{AoxpaTta.  ^  Sophocle,  Œdip.  Tyr.  II,  44-45  [K.  E.  Crosby]  au[jLcpopat  signifie  25 
troubles.  ^  Id.  [T.  G.  Tucker]  <rj\i.^opa.i  signifie  accidents,  f  Notes  sur 
Ilérondas  [II.  Richards].  I,  3,  30:  II,  87;  III,  56,  57,  93-4  ;  IV,  24,  26,  28,  38,  42, 
69;  V,  42,  69,  79,  85;  VI,  17,  27,  52,  55,  91;  VII,  3,  78,  92,  99,  102;  frag.  5.  % 
Dérivations  anormales  [II.  D.  DarbishireJ.  "Wharlon  n'a  pas  prouvé  que  L 
est  la  neuvième  lettre  de  l'alphabet,  qu'elle  ait  formé  un  angle  droit  ni  que  30 
niQ  devient  rm  en  latin.  ^  L'origine  de  l'adjectif  verbal  latin  en  undus 
[R.  S.  Gonway].  Réponse  aux  objections  de  Dunn  contre  la  théorie  qui  fait 
venir  les  terminaisons  undus,  endus  des  noms  verbaux  en  on  et  en 
par  l'addition  de  io.  ^  The  nuplial  number  of  Plalo;  its  solution  and  signift- 
oance,  hy  J.  A.  Adam.  [D.  B.  Monro].  Théorie  sujette  à  contestation,  f  35 
Apklt.  Les  traités  pseudo-Aristotéliciens.  [J.  Cook  Wilson].  Suite  du 
commentaire  du  de  Melisso.  ^  .1  Guide  to  Greek  Tragedg  for  English  Headcrs 
by  L.  Campbell  [T.].  Utile  même  pour  les  étudiants.  \  V .Mhkss,  Commenia- 
tio  de  numeris  Isocrateis  [II.  Clarke].  Important,  ^i  Les  noms  Gaulois  chez  César 
et  Hirtius  de  Bello  Gallico  par  H.  d'ARBOls  DE  JuBAlis VILLE  avec  la  collabor.  40 
de  E.  Ernault  et  G.  Dottin.  I.  Série,  les  composés  dont  rix  est  le  dernier 
terme  [J.  Rhys].  Renseignements  intéressants.  ^  Eine  Zweite  Reihe  Dunkle 
Wôrter.  Lexicalisches ,  von  Stowasser  [U.  NeLlleshipJ.  Très  suggestif.  1[  Pcr- 
siana,  par  Van  Wagëningen  jr.  [H.  N.j.  Quelques  points  intéressants.  *i  Texte 
und  Unlersuchungen  VI.  Bd.  Ileft  3.  Die  Gnoslischen  Quellen  Hippolyts  in  seine  45 
Ilauptschrifl  gegen  die  tlàretiker  [^..  S.  Peake].  Beaucoup  de  rechetches  et  de 
clarté.  H  The  Codex  Sangallensis  A.  A  Study  in  the  text  of  the  old  latin 
Gospels,  by  J.  R.  IIarris  [T,  K.  Abbott].  Important.  ^  The  Library  of  Tri- 
nity  Collège,  Cambridge  by  R.  SiNKER  [E.  M.  T.].  Histoire  curieuse.  *i  La  fin 
du  Paganisme.  Élude  sur  les  dernières  luttes  religieuses  en  Occident  au  50 
quatrième  siècle  par  G.  Boissier  [H.  M.  Gwatkin].  Collection  très  intéres- 
sante d'essais.  ^  XX  Facsimiles  from  latin  mss  in  the  Bodician  library,  by  R. 
Ellis  [E.  M.  T.J.  Excellent,  f  A  complète  Lexicon  of  the  Lalinity  of  Caesar's 
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Gallic  War,  b.y  F.  G.  SlHLER  |E.  Copps].  Manque  de  méthode.  If  Ilios  et  Iliade  : 
les  ruines  «l'Ilion,  la  formation  de  l'Iliade  —  essai  de  restauration  de 
riliade  primitive  —  l'Olympe  et  l'art  holnériques,  par  G.  Sortais  [W. 
LeafJ.  Utile  mais  certaines  théories  sont  contestables.  ^  Il  Riso  e  il  Pianto 

5  m  Omero.  Studio  di  V.  Graziadel.  fW.  L.].  Intéressant  mais  rien  de  neuf. 
^  Homeri  Odyssea  rec.  A.  Ludwigh.  —  Homeri  Odyssea  in  us.  schol.  éd. 
J.  La  Roche.  —  Commentar  zuHomevs  Odyssée  von  J.  La  Roche  [W.  L.].  Le 
premier  est  une  réimpression.  Les  derniers  sont  élémentaires.  ^  The  Dis- 
courses of  Epiclelus  with  Ihe  Encheiridion  and  fragments  reprinted   from    the 

10  translat.  of  G.  Long  [J.  B.  M.].  Excellent.  1[  Commenlaliones  Philologae  Je- 
nenses  ediderunt  Seminarii  Pliilologorum  Jenensis  professores.  Vol.  IV 
[E.  G.  Marchant].  1)  De  L.  Aelio  Stilone,  par  Mentz,  prouve  que  Aelius  est 
né  en  160  av.  J.-G.  Liste  des  écrits  de  Stilon,  discussion  des  textes.  Inté- 
ressant. 2)  Pluti  Aristophaneae  utram  recensionem  veteres  grammatici 

15  dixerint  priorem,  par  G.  Ludwig.  Les  passages  qui  se  rapportent  à  408  av. 
J.-G.  dans  le  Plu  tus  sont  interpolés.  3)  rpviy^Jpio;  Ilaxoupiavbç  [ilyaç  8o[Ki(j'i- 

y.oç  TÎi;   Aûo-£a><;   v.oCi  to    xjn'   aÙToO   t'jTttxbv    tr,;     (Jiovr|<:  Tr,ç    ueTpixÇoviTtffdï);   par  G. 

Musaeus.  Renseignements  curieux.  4)  De  enuntiatorum  condicionalium 
apud  Antiphontem,  Andocidem,  Lysiam  formis  et  usu,  par  A.  Geutsch. 

20  Fastidieux,  ti)  De  prlscorum  locis  a  Servie  ablatis,  par  G.  Laemmerhirt. 
Servins  s'est  servi  d'Urbanus,  de  Donat  et  de  Carminus,  ses  connais- 
sances viennent  d'eux.  ^  Gricchische  Sprachlehre  fiir  Scliiiler,  K.  W.  KrûGER. 
G.  verbess.  Aufl.  von  W.  Pokel  [E.  C.  M.].  Graves  défauts.  ^  Die  Enlslehhng 
dcr  griechischcn  Lileratursprachen,  von  E.  ZarnCKE  [E.  G.  M.J.  Intéressant. 

25  ^  G.  0.  ZURETTI,  Sui  dialelti  lelterari  Greci  [G.  C.  W.  Warr|.  Défense  de  la 
tradition  attique  et  alexandrine  contre  la  théorie  de  Fick.  1[  Die  Neugrie- 
chischc  Sprache,  von  A.  Thumb.  [H.  F.  T.].  Excellent  résumé  des  questions 
philologiques  relatives  au  grec  moderne.  ^  Zander,  Versus  latini  anliqui 
1  W.  M.  Lindsay].  Intéressant  pour  l'étude  du  latin  primitif.  ^[  F.  Skutsch, 

30  De  ISominibus  lalinis  suffixi  no  ope  formatis  etc.  [  ].  Hypothétique.  %  Notes, 
Aesch.  Agam.  314.  —  Herod.  VII,  111,  60.  IX  M,  12,  [H.  Kynastonl.  Gleanthes 
Hymn  à  Zeus  [W.  L.  Newman].  Herodas,  5,  77.  5,  80  [W.  L.  Newman].  La 
date  de  l'expulsion  des  Pisistratides  [E.  S.  T.].  L'alliance  avec  Platées  et 
l'expulsion  des  Pisistratides  doivent  probablement  être  placées  en  511-510 

35  av.  J.-G.  ^  L'âge  des  ôiaiTrixat  [E.  S.  T.].  On  devenait  ôiaT/iT?)?  à  59  ans.  1[  Ar- 
chéologie [H.  B.  VValters].  Découvertes  en  Italie,  en  Grèce,  à  Gypre.  ^  The 
engraved  Gems  of  dassical  limes,  by  J.  II.  Middelton  [A.  S.  Murray].  Très 
intéressant  surtout  les  chapitres  concernant  les  inscriptions  et  les  caracté- 
ristiques des  pierres  anciennes. 

40  ^1[  N»  5.  Mai.  Les  nasales  sonantes  [G.  Dunn].  Défense  de  la  théorie  de 
Brugmann.  1[  Notes  sur  l'Anthologie  grecque  [J.  W.  Mackail].  Corrections 
à  V,  237;  IX,  142;  VII,  277,410;  IX,  314  et  270;  Vil,  636;  IX,  333;  X,  8;  VII, 
497.  *i  Notes  sur  Eschyle  [Th.  G.  Tucker],  Corrections  à  Fers.,  814,  815,  830; 
Eumen.,  219.  ^  Discussion  sur  les  formes  de  la  négation  ne  [F.  W.  Thomas 

45  —  II.  D.  Darbishire].  t  Le  texte  du  VII«  livre  de  Thucydide  [E.  G.  Marchant]. 
Le  Britannicus  11,  127,  n'a  pas  la  valeur  que  Stohl  lui  attribue.  \  Les  deux 
îles  appelées  Ikaros  [W.  R.  Paion].  L'une  est  dans  la  mer  Egée,  l'autre 
dans  le  golfe  persique.  Les  propositions  conditionnelles  [E.  A.  Sonnenschein 
—  R.  G.  Seaton].  Réponse  à  l'article  de  Bayiield,  suivie  de  remarques  de 

50  J.  D.  sur  oaTi;  oiàzi  et  octtic  av  aot).  ^  Le  ms.  Cortinian.  du  Gulex  [R.  Ellis], 
Collation  du  ms.  II  Deux  anciennes  listes  des  œuvres  de  S'  Gyprien  [G.  H. 
TurnerJ.  11  y  a  eu  probablement  vers  260  ou  270  une  édition  des  œuvres 
de  S'  Gyprien.  Deux  manuscrits  découverts  par  Mommsen  à  Berlin  con- 
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tiennent  une  liste  des  œuvres  de  S*  Cyprien  avec  les  dates  de  339  et  375. 
^   Apelt.    Les    traités   Pseudo- Aristotéliciens    [J.     Gook   Wilson].    Gorr. 
à  Xenopliane.  ^  Thucydides  B.  II.  éd.  by  E.  G.  Marchant  [H.  Richards].  Ex- 
cellent quoique  les  principes  soient  discutables.  T[  The  trial  and  Death  of 
Sacrales,    being   the  Euthyphron,  Apology,  Grito    and  Phaedo   of  Plato,    'o 
transi,  by  F.  J.  Ghurgh  [S'.  George  Stock].   Bon,  quelques  critiques  de  dé- 
tail. 1  The  Caplivi  of  T.  Maccius  Plaulus  wilh  intr...  by  A.  R.  S.  Hallidie 
[E.   p.   Morris].    Connaissance   insuffisante   des    travaux  sur  le  sujet.  % 
Selected  fragments  of  Roman    poetry  from  the    earliest  tiynes  of  the  Republic  to 
the  Augustan  âge  éd.  by  W.  \V.  Merry  [A.  S.  Wilkins].  Intéressant,  critique  10 
insuffisante.  %  The  roman  poets  of  the  Augustan  âge  by  W.  V.  Sellar.  Horace 
and  the  elegiac  poets,  wilh  a  memoir  of  the  author  by  A.  Laxg  [R.  Y. 
Tyrrell].  Quelques  parties  inférieures,  f  Xlepl  Tr,(;KpriTtxr,;  AtaXé-z-Tou,  Ouo'A.  N. 
Sx(à   [G.  E.   Bennett].  Sage,   peu  d'originalité.  |   Flavii   Josephi  opéra  éd. 
B.  NiESB  [H.  E.  Rylej.  Bon.  ^  The  works  of  Flavius  Josephus,  Wisloni's  trans-  15 
lation  revis,  by  A.  R.  Shilleto  [II.  E.  RyieJ.  Améliorations  dans  l'exactitude 
et   le   style.  T[  In   Varronis    saturas    Menippeas    ohservationes   selectae    scrip. 
E.  NORDEN  [H.  N.].  Intéressant.  %  Extracts  from  varions  Greek  authors,  an 
accompaniment  to  Xenophon's  anabasis  and  for  the  cullivation  of  sight 
reading,  by  G.  T.  Williams  fT.   D.  S.].  Plan  nouveau.  %  The  story  of  the  20 
Iliad  —  The  story  of  the   Odyssey  by   A.  J.  Gh'urCH  [    ].  Agréables.   %  Atlas 
antiquus  von  II.  KiEPERT  [A.  A.  Howard].  Excellent.  1  Notes,  Eurip.  Ipb. 
Taur.  28o,  290,  1393,  1408  —  Thucyd.  VI,  31,  4  [M.  L.  Earle]  Aeschyle,  I,  13 
[W.  Wyse].  —  Dem,  24,  120  [W.  Wyse].  —  nO;  m'xTV);  ysys'^o"  [H.  W.  Greene]. 

—  Piaule,  Casina,  523-4  [E.  A.  Sonnenscheiii].  ^  A.  S.  Murray.  A  History  of  lï, 
Greek  sculpture  [Ad.  Michaelis].  Excellent.  %  Pictorial  atlas  to  Homer's  Iliad 
and  Odyssey,  by  R.  Engelmann   and  W.  G.  F.   Anderson  [J.  E.  H.].  Utile, 
quelques  gravures  sont  mauvaises.  ^  Découvertes  nouvelles  en  Grande- 
Bretagne,  en  Italie,  en   Sicile  et  en  Grèce  [H.  B.  Walters]. 

^^  N»  6.  Juin.  Un  papyrus  médical  au  British  Muséum  [F.  G.  Kenyon].  30 
Écrit  datant  <le  lîîO  apr.  J.-G.  environ.  Les  sujets  traités  sont,  après  une 
introduction  sur  le  sens  de  certains  termes  médicaux,  la  composition  du 
corps,  la  respiration,  la  digestion,  les  sécrétions.  ^  Le  nombre  nuptial  de 
Platon  [J.  Adam].  Le  nombre  nuptial  est  60  multiplié  trois  fois  par  lui- 
même  soit  60*.  Idem  [D.  B.  M.].  Ce  nombre  est  60^.  ^  Sur  l'étude  du  mètre  35 
lyrique  grec  [W.  R.  Hardie].  Nécessité  de  l'étudier  pour  comprendre  les 
tragiques.  ^  Notes  sur  l'histoire  ancienne  d'Athènes  [J.  W.  Hedlam].  Les 
éphètes  n'appartiennent  pas  à  l'histoire  de  la  constitution  d'Athènes,  mais 
à  celle  du  droit,  il  en  est  de  m'^ne  des  naucrares.  Ç  Euripide.  Médée,  1056- 
1058  |K.  Ë.  Grosby].  Ces  vers  sont  adressés  par  Médée  au  chœur  et  non  40 
à  son   enfant,  f  L'usage  du  mot  Trpoôavtîeiv  [W.  Wyse].    Ce   mot   signifie 
prêter  sans  intérêt.  ^  L'étymologie  d'éXsîv  [J.  Strachan].  IXeîv  n'avait  pas  de 
F  initial,  t  Le  mot  latin  nôrma  [E.  R.  Wharton].  L'explication  qui  fait 
venir  nôrma  de  la  racine  de  nosco  ne  peut  être  soutenue,  l'étymol.  nôna 
est  préférable.  ^  La  syllabe  grecque  au  venant  de  t-j  [E.  R.   Wharton].  ^  45 
Glanures  de  Diodore  de  Sicile  [E.  J.  Chinnock].  Sens  de  dilTérents  mots.  ^ 
Notes  sur  Ovide  \S.  G.  Owen].  Heroides  II,  111,  114;  HI,  132;  IV,  26;  VI,  37, 
38,  VII,  45,97;  IX,   126;  XII,  17;   XX,  3,  4.  Epistula  Sapphus,   XV,  41;  — 
Amores,  I,  III,  4;  II,  XVII,  11  ;  III,  VII,  41  ;  XIV,  42.  —  Ars  amatoria,  II,  726. 

—  Remédia  amoris,  699.  —  Medicamina  Formae,  27,  28,  35.  f  Ilerodas  col.  50 
XI,  1.  11,  12  [R.  J.  Walker].  1[  Épître  aux  Hébreux  XII,  18  lE.  N.  Bennett]. 
Le  texte   est  corrompu  mais  difficile  à  restituer.  ^  Le  gérondif  latin  [G. 
Dunn].  Réponse  à  Gonway.  %  Das  lateinische  Participium  futuri  passiyi  in 
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■seiner  Bedeatung  und  syntaktischen  Verwendung  von  J.  Weisweiler  [E. 
•P.  Morris].  Théorie  très  complexe  et  très  nouvelle.  Tf  ©ouxuôiôou  'E63o[a-^. 
The  seventh  book  of  the  history  of  Thucycides  by  II.  A.  IIolden  [E.  G. 
Marchant'.  Utile,  observations  de  détail,  f  Select  Epigramms  from  Ihe  Greek 

5  Anthology,  by  J.  W.  Mackail  [W.  Ileadlam].  Suffisant.  1[  Geschichte  des  grie- 
chischen  Lilteralur  in  der  Alexandrinerzcit  \on  F.  SUSEMIHL  [L.  Campbell] . 
Excellent.  1[  Familinr  studies  in  Homer  by  Agnes  M.  Clerke  [  ].  Livre  de 
vulgarisation.  ^  The  Plays  o/"  j^wj-ipides  translat.  by  E.  P.  Colhridge  [W.  H.]. 
Bon.  f  Demoslhenes,  Ausgewdlte  reden;inv  den  schulgebrauch  von  K.  Wotke 

10  [H.  Clarke].  Utile,  malgré  quelques  négliirences.  ^  Notes.  Gic.  Ep.  ad  Fam. 
X,  18,  2  [P.  Sandford],  —  KaTao-gàiaat.  Ilerod.  V,  39  [II.  D,  Darbishire].  The 
Inscriptions  of  Cos  by  W.  R.  Paton,  and  E.  L.  IIiGKS  [F.  B.  TarbellJ.  Excel- 
lent, quelques  critiques  de  détail.  1[  Elatée.  La  ville  et  le  temple  d'Athena 
Cranaia,  par  P.  Pahis  [D.   G.  Hogarth].  ^  Découvertes  archéologiques  en 

15  Allemagne,  en  France,  en  Italie,  en  Sicile,  en  Grèce  [H.  B.  WaltersJ. 

f^  N»  7.  Juillet.  Hypéride  [F.  G.  Kenyon].  Étude  sur  le  nouveau  m.s.  du 
Louvre  lu  par  Revillout.  1[  La  classification  des  formes  de  gouvernement 
par  Aristote  [W.  L.  Newman].  On  se  serait  attendu  à  une  classification 
difTérente  de  la  part  d'Aristoste,  mais  il  a  préféré  adopter  la  classification 

20  traditionnelle.  1[  Notes  sur  la  constitution  primitive  d'Athènes  [J.  "W.  Head- 
lamj.  L'aréopage  avait  un  double  rôle,  il  était  à  la  fois  tribunal  et  conseil. 
Comme  tribunal,  il  siégeait  âv  'Apsîrp  Ttây;),  comme  conseil  âv  pa-riXeia  a-roà. 
^  Aristote.  De  anima  429  b,  26  —  430  a,  25  [F.  Granger].  Étude  sur  la  raison 
active  et  passive.  ^  Adnolatiunculae  [R.Y.  Tyrrell].  Ilerodas.  IV,  54,  Sopho- 

,25  cle  Philoct.  83-533;  Trachin.,  196,  .302,  830.  Eurip.  Bach.  451.  ^  Sur  le  texte 
du  livre  VII  de  Thucydide  [E.  G.  Marchant].  Discussion  du  c.  28.  1[  Les  na- 
sales sonantes  [G,  A.  M.  Fennell].  Réponse  à  Dunn.  ^  Notes  sur  Martial 
[A.  Wauch  Young].  Corrections  à  Martial  II,  77,  29;  XI,  4L  65,  49.  %  Les 
papyri  Flinders  Pétrie  [W.  Wyse].  Notes  aux  pap.  XI,  2;  XIII,  3;  XIII  (1), 

30  XIV,  5,  XV,  4,  XVI,  5,  XVII  (1),  5;  XVII  (2),  6;  XVIII  (1),  2;  XVIII  (2),  9; 
XIX, 6;  XX  (1)  ;  XX (2),  6)  ;  XXI,  2  ;  XXIV  ^2),  6;  (3),  1  ;  XXV  (2),  1  ;  XXXVIIl  (2).«f 
Aristophanis  Equités  annotât,  critic...  et  scholiis  graec.  instruxit  F.  P.  M. 
Blaydbs  [W.  W.  Merry].  Bon.  ^  Ausgewàhlte  Reden  des  Demoslhenes,  von  A. 
Westehmann.  I.  B.  (Philippicae  VIII)  9.  verbess.  Auflage  von  E.  Rosenberg. 

35  [R.  B.  Richardson].  Des  négligences.  1[  Contributions  lo  Ihe  Textual  crilieism 
of  Aristotle's  Nicomachean  Ethics  by  J.  Bywater  [IL  R.J.  Important.  1[  Essays 
chieflg  on  Ihe  original  Texts  of  the  old  and  new  Testaments  by  T.  K.  ABBOTT. 
[A.  Plummer].  Sept  dissertations  intéressantes  1)  sur  le  texte  masso- 
rétique  de  l'ancien  Testament,  2)  sur  le  texte  hébreu  avant  les  massorètes, 

40  3)  sur  la  lexicographie  du  nouveau  Testament,  4)  ;le  mot  iroteîv  a-t-il  dans 
le  nouveau  testament  le  sens  de  faire  un  sacrifice,  5)  quelle  était  la  diffusion 
du  grec  en  Galilée  au  temps  du  Christ,  6)  l'évidence  historique  du  miracle 
de  la  sainte  épine,  7)  notes  critiques  sur  des  passages  du  texte  de  l'ancien 
testament.  ^  Notes  et  conjectures  sur  Manilius  par  P.  Thomas  [R-  Ellis].  Les 

45  conclusions  ne  sont  pas  évidentes  mais  certaines  sont  très  probables.  ^ 
De  Tacitei  de  Oratorihus  dialogi  codicum  nexu  et  fide  scripsit  F.  SCHKUER 
[A.  Gudeman].  Excellent.  ^  Sloria  Greca.  Parte  1.  La  Grecia  antiquissima, 
par  G.  Belogh  ^E.  Abbott].  Idées  originnles.  ^[  'AOrivatwv  itoXiTecaied.  by  F.G. 
Kenyon.  3°  éd.    ill.  Richardsj.  Améliorée.  ^[  Beilrage  zur  Geschichte  der  grie- 

iO  chischen  l'hilosophie  von  O.  Apelt  |J.  Biirnet].  Études  sur  le  Parménide  et 
le  sophiste  de  l'bitnn,  sur  les  catégories  d'Aristole  et  sur  les  ennemis  des 
mathématiques  dans  l'antiquité.  1[  IL  Bergson.  Quid  Aristoieles  de  loco  sen- 
serit  [J.  Burnet].  Bon.f  Mclrodori  Epicurei  fragmenta  collegit,  scriptoris  inccrli 
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Epicurei  commentarium  7aoralem  suhiecit  A.  KOERTE  [J.  Biirnet].  Supplément 
utile  aux  Epicurea  d'Usener.  f  The  Bellum  Calilinae  of  C.  Salluslius  Crispus 
éd.  on  the  basis  of  Schmah's  edit.  by  C.  G.  Herbermann  [E.  Gapps].  Quelques 
erreurs  historiques.  \  The  Works  of  Horace,  éd.  by  Th.  Chase  [II.  G.  Eliner]. 
Critiques  nombreuses.  \  Luciani  Menippiis  of  Timon  by  E.  G.  Mackie  [G.  G.  û 
Smith].  M-  oublie  souvent  qu'il  écrit  pour  des  écoliers.  ^  Commentaliones 
Woelffinianae  [E.  G.  Sihler].  Recueil  intéressant  de  courts  mémoires  philo- 
logiques. ^  Franz  Bopp,  sein  Leben  und  seine  Wissenschaft  von  D"".  S.  Lefmann 
[  J.  Trop  fragmentaire.  ^  Notes.  Aeschyle.  Agara.  312,  313.  (Eurip.)  Rhésus 
806-86O;  —804-805  [F.  B.  JevonsJ.  —  Roberls.  Gr.  Epigr.  137  [W-  H.  Rouse].  10 
'AO^vaîwv  Uoli-czii  \G.  E.  Underhill!.  ^  Archéologie.  Découvertes  en  Grande- 
Bretagne,  en  Italie,  en  Sicile,  en  Grèce  [II.  B.  Walters].«[  vaOaaov  [G.  Torr]. 
1[^  N»  8.  La  chronologie  de  la  vie  de  Thémistocle  [J.  A.  R.  Mnnro].  L'ar- 
chontat  de  Thémistocle  doit  être  placé  probablement  en  483,  l'ostracisme 
en  461,  la  fuite  d'Argos  en  437  et  la  mort  en  449.  *i  Le  ludus  latrunculorum  15 
[A.  Tilley].  Pour  expliquer  ce  jeu,  il  faut  chercher  des  analogies  non  dans 
les  dames  et  dans  les  échecs,  mais  dans  l'armée  et  dans  le  camp  romains. 
^  "Av  avec  le  futur  en  attique  [II.  Richards].  Liste  de  19  passages  où  «v 
paraît  être  employé  avec  le  futur,  c'est  une.  fausse  transcription  pour  (3r,.  f 
Le  traitement  métrique  des  superlatifs  dans  Plante  [W.  M.  Lindsay].  Il  20 
n'y  a  aucune  raison  de  supposer  que  Plante  les  a  accentués  ditléremment 
des  autres  mots,  f  The  Odyssey  of  Ilomer,  cd.  by  A.  Platt  [D.  B.  Monro]. 
Essai  de  reconstitution  du  texte  primitif.  Il  y  aurait  lieu  à  de  nombreuses 

discussions.  ^  'II   'iXtâSa  ixôTaspaati-Év/)  an'  tÔv  'AXeÇ-  Ilâ/.Xr,.  Mlpo;  -npùyio.  A.-Z. 

[W.  Leaf].  Quelques  conjectures  utiles  pour  le  texte  ancien.  D  Die  PhUoso-  25 
phie  der  mittlcren  Stoa  in   ihrem  geschichtlichen  Zusammenhange   dargeslellt 
von  A.  SCHMEKEL  [H.  N.  Fowler].  Excellent  livre  sur  Panaetius  et  Posido- 
nius,  avec  des  chapitres  sur  Hecaton,  Dionysius  et  Menarchus.  %  P.  Ba- 
TIFFOL.  Le   Synlagma  Doclrinae,   dit  de  S'  Athanase   [A.  Robertson].    Fait 
avancer  la  question.  Quelques  parties  peu  satisfaisantes.  ^  Horace,  éd.  by  30 
The  Ghase.  —  The  odes  and  Epistles  of  Horace  transi,  in  English  verses  by 
J.  B.  IIague  [T.  E.  Page].  Recommandables.  ^  Disserlaliones  Philologae  Vin- 
dobonenses,  vol.  III  [M.  W-  Ilumphreys].  Contient  les  mémoires  suivants  : 
De  Octavia  praetexta  (F.  Ladek.)  —  Quaestiones  de  vetusliorum  poetarum 
elegiacorum  graecorum  sermone  ad  syntaxim,  copiam,  vim  verborum  per-  35 
tinentes  (F.  Weigel).—  Quaestiones  de  Orphei  quae  feruntur  Argonauticis 
(G.  Weinberger).  —  De  mediae  et  novae  quae  vocatur  comoediae  atticac 
trimetro  iambico  (F.  Perschinka).  ^  Collation  from  the  Ilarleian  ms.  of  Cicero 
268  2.  byA.C.CLARK  [R.  EUis].  Excellente  collation  d'un  des  plus  importants 
ms.  de  Cicéron.  •[  Problems  in  Greek  Hislory,  by  J.  P.  Mahaffy  [R.  W.  Ma-  40 
can].  Utile  pour  la  connaissance  de  l'histoire  aussi  bien  que  pour  celle  de 
la  littérature  grecque,  f  Euripides,  Medea,  N.  Weckletn  [E.  B.  England].  La 
partie  critique  est  importante.  ^   Die  aristotelische  Au/fasstmg  vom  Verhàlt- 
nisse  Goltes  zur  Well  und  zum  Menschen  von  E.  Rolfes  [F.  Granger].  R.  pro- 
cède  a   priori  sans  se  référer  sufTisamment  au  texte.   *i    Short    noies  on  45 
SI  Paul's  Epislles  to  the  Romans,  Corinthians,  Galatians,  Ephesians  and  Philip- 
pians,  by  T.  K.  Abbott  [      |.  Contient  de  bonnes  choses,  mais  on  ne  voit 
pas  à  qui  il  s'adresse.  ^  Das  Leben  des  Agricola  von  Tacitus,  von  A.  Draeger, 
o.  Aufl. —  Cornélius  Tacitus  dialogus  de  Oraloribus,  von  G.  Andresen.  3"  Aufl. 
[11.  Furneaux].  Très  importants  Vux\  qI  Vdinivo.*^  Laudationum  fanebrium  roma-  50 
norum  hisloria  et  reliquiarum  editio,  conf.  F.  VOLLMER  [     ].  Utile.  *^  Uominum 
litteratorum  Graecorum  ante  Tiberii  morlem  in  urbe  Roma  commoratorum  his- 
toria  critica,  par  A.  Hillschbr  [    ].  Important  sur  une  question  très  obscure. 
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f  Notée.  Catulle  LXVI.  59  [J.  B.  Bury].  Une  citation  de  Moramsen.  Ilist. 
Rom.  B.  III.  G.  XIII,  données  sans  références  est  un  épigramme  attribué 
à  Fiorus.  —  Poetae  lat.  min.  éd.  Baehrens  IV,  p.  347  [J.  II.  Lufton].  —  Virgile 
Aen.  III.,509-S11  [P.  Simpson].  —  Aeschyl.  Agam.  313  [W.  F.  R.  Shilleto.  — 
5  Une  inscription  de  Pellene  [M.  L.  Earle].  Il  faut  lire  ;  xaX).i>tpà[T  ||  n[(;  \\  eOyixe. 
^  Dans  Odyssée  IX,  2S  cf.  X.  196,  il  faut  lire  x^onioLlrt  et  l'épithète  s'applique 
à  la  mer  [J.  A.  Cross].  ^  A  catalogue  of  sculpture  in  the  Department  of  Greek 
and  Roman  Anliquilies.  British  Muséum,  by  A.  B.  Smith  [E.  Sellers].  A  la 
fois  scientifique  et  pratique.  Nombreux  dessins.  ^  Ilandbook  of  Greek 
10  archaeologij,  by  A.  S.  Murkay  [J.  H.  Middleton].  Bon.  Nombreuses  et  excel- 
lentes planches.  ^  Syracusan  Médaillons  and  iheir  Engravers  in  the  light  of 
récent  finds  by  A.  J.  Evans  [W.  Wroth].  Description  minutie;ise  des  récentes 
découvertes.  Conclusions  importantes  pour  la  chronologie  des  déca- 
drachmes  de  Syracuse  et  des  monnaies  puniques  et  Siciliennes.  ^  Décou- 
15  vertes  récentes  en  Angleterre,  en  Italie,  en  Afrique  et  en  Grèce. 

Ht  N"  9.  Novembre.  La  guerre  punique  en  Espagne  entre  211  et  20G  av. 
J.-C.  [E.  S.   ShuckburghJ.  Discussion  d'un  programme  de  Jumpertz  sur 
ce    sujet,  t  Notes  sur  la  passion  de  Ste  Perpétue  [II.  Hayman].  %  The 
Isthmian  Odes  of  Pindar,  éd.  by  J.  B.  BuRV  [W.  R.  Hardie].  Des  parties  dis- 
20  cutables  dans  le  commentaire,  t  The  fiih  book  of  Thucydides,  éd.  by  C.   E, 
Graves  [E.  C  Marchant].  Critique  modérée.  %  Platonis  Theaetetum,  rec.  M. 
WOHLRAB,  éd.  ait.  [J.  Adam].  Bon.  ^  Platons  Lâches,  von  G-  Gron,  5.  Aufl. 
[J.  Adam].  Recommandable.  t  Apollonios  de  Rhodes,  les  Argonautiqùes,  trad. 
franc,  suivie  de  notes  crit.,  mytholog.,  géograph.,  etc.  pnr  II.  de  la  Ville 
25  de  MirmOnt  [R.  C.  Seaton].  Grands  éloges,  t  The   Humour  of  Homer,   by  S. 
Butler  [G.  G.  W.  Warr].  Sans  grande  valeur,  t  Plauius,  Persa,  éd.  F.  Schoell 
[E.  A.  Sonnenscheinj.  Bon.  t  Forschungen  sur  lateinischcn  Grammatik  und 
Melrik,  von  F.  Skutsgh.  1.  Bd.  Plautinisches  und  Romanisches.  Studien  zur 
plautiuischcn  Prosodie  [W.  M.  Lindsay].  Ce  livre  tend  à  prouver  que  dans 
30  Plante  elles  autres  poètes  dramatiques  certaines  particules  en  e,  perdent 
cet  e  devant  les  consonnes.  %  Palristische  A7ialeclen\ on  A.  Engelbreght  [J.  A. 
Robinson].  Etudes  sur  le  de  Septem  ordinibus  ecclesiae,  sur  une  édition  de 
Ruricius  préparée  par  le  P.  Danton  et  non  imprimée,  sur  le  protocole  des 
lettres  de  Ruricius  enfin  un  relevé  des  observations  faites  sur  son  édition. 
35  t  Julius   Caesar  and   the  foundalion   of  the  roman   impérial    System,    by   W. 
Warde  [E.  S.  Beesly].  Livre  de  vulgarisation  mais  très  savant.  ^  Laieinische 
Volkselymologie  und  Vcrioandtes,  vou  0.  Khller  [IL  Nettleshipj.  De  grands 
mérites   mais  doit  être  lu  avec  précaution.  ^  ^-<*  Philologie  classique;  six 
conférences  sur  l'objet  et  la  méthode  des  études  supérieures  relatives  à 
40  l'antiquité  grecque  et  romaine  par  M.  Bonnet  [C.  L.  Smith].  La  philologie 
est  trop  rabaissée,  t  Melanchlhoniana  Paedagogica,  von  K.  Harikelder  [J. 
B.   Mullinger].  Utile,  t  Notes.   Le  mulot  et  le  culte  d'Apollon   [W.    W. 
Fowler].  L'expression  Bw|j.b;  6  Tâço;  —  Aesch.  Gho.  106.  —  Eurip.  Aie.  993. 
—  Aristoph.  Thesm.  887   [M.  L.  Earle],  Gicero  ad  Att.  VI,  3  |A.  PalmerJ. 
45  Notes  sur  les  lettres  de  Cicéron  à  Atticus.  II,  24,  3;  VII,  7,  3  [G-  Graut-Ro- 
berlson].  Virgil.  Aen.  III,  310.  Sortiti  reraos.  [T.  E.  Pagel.^  Critiques  sur  le 
compte  rendu  de  l'archéologie  de  Murray  par  Middleton  [G.  Torr].  Observa- 
tions  sur  les  potteries  d'ialysos.  t  The  remaius  of  Ancie7it  Rome,  by  J.  H. 
Middleton  [F.  B.  Tarbell].  Criticable  sur  un  grand  nombre  de  points.  \  A 
'M  catalogue  of  the  Greek   Coins   iti   the  British   Muséum  éd.    by    R.    S.  POOLE  ; 
Alexandria  and  the  nomes,  by  R.  S.  PoOLE;  louia,  by  B.  V.  IIead  ;  Mysia,  by 
W.  Wroth  [P.  Gardner].  Trois  volumes  excellents,  t  Chroniques  d'Orient 
par  Salomon  Rkin.vgh  [W.  M.  Ramsay].  Très  utile  et  commode  à  consulter. 
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^  Agonislische  S  Indien.  I.  Der  Diskorwurf  bei  den  Griechen  und  Kilnstlerischen 
Motive,  von  G.  Kietz  [H.  B.  Waltersl.  Collection  intéressante  des  types  de 
discoboles.  ^  Greek  Coins  acquired  by  tlie  British  Muséum  in  1891  [  ]. 
Découvertes  archéologiques  en  Grande-Bretagne  et  en  Grèce. 

If^  N»  10.  Décembre.  Les  fragments  sur  papyrus  d'IIypéride  et  de  Démos-  5 
thènes  [F.  G.  Kenyon].  Le  seul  point  à  noter  est  la  confirmation  de  la  vul- 
gate  a),Xoç  MaxsSdvwv  paatXeûç  contre  la  correction  de  Blass.  Olynth.  II,  15.  ^ 
Conjectures  sur  la  consolation  à  Livie  et  l'élégie  I  ad  Maecen.   [A..   Pal- 
mer].  Consol.  103  (éd.  Baehrens)  235,  6;  271,  2;  349,  350;  375;  Ëlegie  I  ad 
Maec.  I,  17  (31);  31,  2  (39,  40).  ^  Les  formes  pronominales  quoius,  quoiei  et  lo 
a  proposition  quom  [J.  II.  Kirkland].   Quoi-us  comme  ali-us  etc.  est  un 
double  génitif,  quoi-ei  un  double  datif,  quom  est  la  forme  ancienne  de  com. 
1[  Le  délibératif  éloigné  [J.   D.].  11  serait  à  désirer  qu'on  introduisît  ce 
mode  dans  les  grammaires  à  côté  de  l'optatif  de  désir  ou  de  commande- 
ment. ^  Grcek  lyric  poeiry,  a  complète  collection  of  the  sarviving  passages  Vo 
from  the  Greek  song-writers  by  G.  S.  Farnell  [W.  Hcadlam].  Utile,  luais 
de  nombreuses  négligences,  'i  Zu  Thukydides,  Erkiarungen  und  Wiederher- 
stellungen  von  L.  Heubst.  B.  1-IV.  Erst  Reihe  [E.   G.  Marchant].  Mérite 
considération.  %  Apelt,  Les  traités  pseudo-Aristotéliciens  [J.  G.  Wilson]. 
Remarques  sur  le  Gorgias  ^  Menaechmi  von  Plautus,  J.  Brix  und  M.  Nie-  20 
MEYER.  4»  Aufl.  [E.  A.  Sonnenschein].  Important,  f  De  M.   Tullii  Ciceronis 
Horlemio  dialofjo  scrips.  O.  Plosberg  [L.  G.  Purser].  Instructif.  \  Verqil  als 
bukolischer  Dichter,  von  M.  SONNTAG  [T.  E.  Page].   Bouleverse  l'ordre  reçu 
dans   les  Églogues.  Très  ingénieux.  If  Le  latin  de   Grégoire  de  Tours,  par 
M.  Bonnet  [IL  Nettleship].  Très  important.  •[  The  Witness  of  Hermas  to  the  25 
four  Gospels,  by  G.  Taylor  [T.  K.  Abbult].  Il  y  avait  déjà  au  temps  d'Her- 
mas  un  canon  des  quatre  évangiles,  f  L'abbaye  de  Rossano,  contribution  à 
l'histoire  de  la  Vaticane  par  P.  Batiffol  [T.  W.  Allen].  Intéressant.  ^  The 
date  of  Cyclon,  by  J.  H.   Wright  [J.  "W.  Headlam].  Pourrait  être  réduit  des 
trois  quarts.  %  Gagnes  ancient  and  oriental,  and  how  to  play  them,  by  E.  Fal-  36 
KENER   [W.  Wayte].  Intéressant.  1[  Livy.  B.  I  and  IL  by  J.  Preudeville 
[M.  T.  Tatham].  Queliiues  observations  de  détail.  ^  Thirteen  satires  of  Juv- 
enal  transi.,  by  A.  Leeper  [II.  N.J  Bon.  ^  P.  Cornélius  Tacitus  erklârt  von  K. 
NiPPERDEY.  IL  B,  5»  Aufl.,  von  G.  Andresen   [IL   FurneauxJ.  Excellent  ^ 
P.   Corneli  Taciti  Agricola,    by  R.    F,    Davis  [H.   Fourneaux].    Suffisant.  ^  35 
Notes.  Annonce  de  la  découverte   de   l'Évangile   et  de  l'Apocalypse   de 
Pierre  [H.  N.].  ^  Los  mulots  et  le  culte  d'Apollon  [H.  A.  Strong].  Citation 
d'un  texte  de  Pline  à  ce  sujet.  ^  Antiquités  égyptiennes  et  mycéniennes 
[G.  Smith].  Résumé  de  la  discussion  entre  Pétrie  et  Torr  sur  les  antiqui- 
tés mycéniennes.  —  Note  de  G.  Torr.  1[  A  companion  to  the  Iliad  for  English  40 
readers,  by  W.  Leaf  [G.  Torr].  Les  arguments  de  L.  pour  l'origine  achéenne 
de  l'Iliade  ne  sont  pas  probants.  ^  Horace.  Ep.  I,  X,  49  [F.  G.  Moore].  Rien 
ne  prouve  qu'on  ait  découvert  le  fanum  Vacunae.  ^  Les  portraits  dans  le 
Jules  Gésar  de  W.  Fowler  [A.  Tilley].   Les  portraits  de    Pompée,  de  M. 
Antoine  et  de   M.   Brutus   sont  douteux,  f  The  Origin  of  metalUc  currency  45 
and  Weiijht  Standards,  by  W.  Ridgeavay  [W.  Wroth].  Excellent,  beaucoup 
d'aperçus  nouveaux.   ^  Excavations  of  the  American  School  of  Athens  at  the 
Iferaion  of  Argos,  by  G.   Waldstein.  [J.  E.  Ilarrison].  Résultats  intéres- 
sants pour  l'histoire  de  la  sculpture  et  de  l'architecture  grecques,  f  Ré- 
centes acquisitions  du  Bristish  Muséum  [G.  Smith].  E.  B.  50 
-     Hermathena,  n°  18.  George  S.  Farnell,  Greek  Lyric  poetry  [R.  Y.  Tyrrell]. 
, Excellent  ouvrage  exécuté  avec  soin  et  conscience,  qui  suggère  au  cri- 
tique qqs  conjectures  et  notes  explicatives  sur  les  lyriques.  \  Novum  Tes- 
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tamentum  Domini  nostvi  Jesu  Christi  latine  ad  codicum  manuscriptorum  rec 
Joh.  WORDSWORTH  (avec  la  collaboration  de  II.  J.  White).  P.  1.  Fasc.  2 
[Bernard].  Comparaison  du  nouveau  texte  avec  la  vulgate  (Clémentine)  de 
S'  Marc.  ^  Edward  A.  Frkeman,    The  history  of  Sicily  from  Ihe  earliesl  limes 

5  [J.  B.  Bury].  La  Sicile  a  enfin  trouvé  son  historien  dans  la  personne  de  F. 
Grands  éloges.^  Note  sur  Térence,  Andrienne,  III,  5,  7  [A.  P.].  Lire  :  quae 
facie  (au  1.  de  qua  facere).  ^  Miscellanea  critica  [A.  Palmer].  Aristoph. 
Acharn.  13,  liz\  \>.6(yyM  ttoxé  sont  les  paroles  d'une  chanson  béotienne  et 
signifient  :  «  une  fois  chevauchant  sur  un  veau  ».  Lire  :  Plante  Curculion, 

10  1,  3,  36,  frivola  es,  persolla,  nugae.  Lucrèce,  ii,  959  noctem  (au  1,  de 
motum.).  Ibid.,  iv,  77  aulaea  (au  1.  de  volgata).  Ovide  Am.  ii,  7,  25,  quia 
erat.  Ars  Amat.  III,  4o4,  criraina  mentis.  Ibid.,  7/j2,  eo  (au  1.  de  io).  Rem. 
Am.,  46,  rumex  (au  lieu  de  rosa  est).  Ibid.,  699,  furari.  Perse,  i,  8,  Nam 
Romse  —  '  st  !  '  quis  non  —  a,  si  fas  dicere.  Id.,  iv,  2o,  pertusum.  Id.,  v, 

15  73,  hanc  (au  1.  de  hac).  Ibid.,  177,  viciam  et  cicer.  Martial,  I,  78,  2,  esos 
(au  1.  de  suos).  Id.,  iv,  liv.  5,  ut  semper  de  tribus  una  neat.  1[  Sur  la  fin 
du  livre  de  Durrow  [T.  K.  Abbott],  on  a  répété  à  tort  que  ce  livre  avait  été 
copié  par  S.  Colomba.  Or,  le  texte  du  ms  est  celui  de  la  vulgate  et  S.  Co- 
lomba dans  ses  écrits  ne  se  sert  pas  de  cette  version.   La  mention  con- 

20  tenue  dans  la  souscription  est  due  à  une  supercherie.  ^  Note  sur  le  cod 
Montfortianus  [Id.].  Dessin  du  filigrane.  ^  The  Historiés  of  Tacitus  with 
Introduction,  Notes  and  an  Index  by  W.  A.  Spooner  [L.  G.  Purser].  Bonne 
édition,  bien  qu'un  peu  trop  conservatrice,  et  qui  suggère  qqs  conjectures 
au  critique.  ^  Anecdota  Oxoniensia.  Classical  séries,  P.  7.  Collations  froni  the 

25  Harleian  Ms  of  Cicero  2682  by  Albert  C  Clark  [  ].  Collation  claire  et  soi- 
gnée de  ce  ms  d'une  hante  importance  au  moins  pour  le  Pro  Milone  et  de 
Imp.  Cn.  Pompeii.  Les  corrections  de  C.  sont  aussi  brillantes  que  convain- 
cantes. ^  M.  Fabi  Quintiliani  Instilutionis  Oratorix  liber  decimus.  Texte  avec 
notes  crit.  et  expl.  (cn  anglais)  par  W.  Peterson  [     ].  L'éditeur  se  montre 

30  conservateur  dans  le  meilleur  sens  du  mot.  L'introduction  et  les  notes 
explicatives  sont  d'une  lecture  intéressante.  Grands  éloges.  ^  Aristotelis 
Ethicd  Nicomachea  recogn.  I.  Bywater  [Starkie].  Texte  conservateur;  les 
conjectures  de  B.  sont  le  plus  souvent  convaincantes,  f  The  Anglais  of  Ta- 
citus edited  with  Introduction  and  Notes   by  Henry  Furneaux.  Vol.  2. 

35  Liv.  11-16  [Id.].  Est  l'édition  la  plus  complète  et  la  plus  classique  qui  ait 
été  imprimée.  1[  Sur  un  fragment  grec  biblique  [T.  K.  Abbott].  Le  volume 
<du  Trinity  Collège  à  Dublin >  D.  1,  28  contient  une  portion  de  ras.  du 
14o  s.  Collection  complète  de  ce  ms  (Épître  aux  Romains,  ch.  viir,  23  — 
ch.  XIV,  10).  ^  Corrections  et  notes  sur  Ilérondas  [A.  Palmerl.  Une  série  de 

40  corrections  parues  en  partie  dans  l'Academy  (20  p.).  L'art,  se  termine  par 
une  appréciation  d'IIérondas  :  «  Ilérondas  est  le  Téniers  de  la  littérature 
grecque  ».  IL  Lebègue. 

Journal  of  Philology.  N^^O.  Lucretianum  [Robinson  Ellis].  Munro  avait 
pensé  qu'après  3,  1011  Lucrèce,  il  y  avait  une  lacune  de  qqs  vers.  Cette 

4E  hypothèse  est  confirmée  par  une  scholie  d'un  ms.  du  lO^  ou  M"  siècle. 
(Ms.  Auct.  T.  2,  27)  du  songe  de  Scipion.  ^  Notes  sur  Plularque,  De  Iside 
et  Osiride  [W.  R.  Paton].  Remarques  critiques  et  conjectures  d'après  la 
nouvelle  éd.  de  Bernardakis  (coll.  Teubner)  laquelle  est  d'un  médiocre  ser- 
vice. 1[  Notes  de  lexicographie  latine  [IL  Nettleship].  Actus,  adolere,  ambi- 

50  guosus,  civitas,  condïtio,  conduro,  ductus,  eirero,  experientia,  genius, 
iramorior,  importunitas,  longinquus,  manifestare,  mediastrinus  ou  medias- 
tinus,  inirari,  nectere  moras,  nedum,  nemus,  nenia  soricina,  oblaqueare, 
per,  praecipio  qusesitor,  subicio,  titania  astra,  vespero.  ^  Tonitralis  dans 
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Lucrèce  2,  1105  [Id.].  Conserver  tonitralia  altéré,  à  tort,  par  les  éditeurs 
en  penetralia.  f  Note  sur  Horn.  Odyssée  17,  486  [Fred.  G-  Conybeare].  Lire 
iiavToîo!  T£  >.aô6vT£ç.  t  Le  glossaire  du  Vatican  n°  3321  [H.  Nettleship].  8  p. 
environ  de  conjectures  <v.  n»  39  du  Journal  of  Pliil.>  %  Note  sur  les  inva- 
sions de  César  en  Grande  Bretagne  [A.  G.  Peskett].  Adopte  les  conclusions  5 
de  Desjardins  dans  la  Géographie  de  la  Gaule  Romaine  ('  one  of  the  fmest 
historical  monographs  in  any  language  '  d'après  F.  W.  Kelsey)  en  faveur 
de  Boulogne  (ou  plutôt  d'un  point  à  l'embouchure  de  la  Liane  à  3  milles  de 
la  Boulogne  moderne)  comme  point  de  départ  de  César,  contre  Wissant  et 
le  cap  Griz-Nez  <voy.  n»»  3'i,  37  et  38  du  Journal  of  Phil>.  Deal  est  le  lieu  10 
de  débarquement  qui  répond  le  mieux  aux  indications  du  récit  des  com- 
mentaires. Observations  sur  les  données  chronologiques  de  César,  f  Sur 
qqs  passages  de  l'Hélène  d'Euripide  [Ilugh  Macnaghten].  Lire  :  112  xatvoùç 
Spa.  257-259  sont  une  interpolation,  Lire  297  7tà)|ji'  (au  1.  de  awti.').  325,  oOsvTtep 
ti'aet  Ttàv-ca  nklrfir,  çàpaai-  352-356  sont  inintelligibles  et  dus  à  la  glose  d'un  i5 
copiste.  Lire  :  379  Izai-vziç.  961  «nr^ôip  (au  1.  de  uoôw).  965  àTio).û<T£K;,  973  ô"J(T(I£6oG; 
Tzôt.TpoLz.  1611  avaÇ  est  un  vocatif.  1653  mettre  un  point  après  oùxixt  et  165'» 
changer  èv  en  eî.  Guêpes  1090  lire  \i.r\o'  èotxÉvat  (au  1.  de  [z.-r)  SsôotvivaO-  H  Le 
ms.  Rhediger  de  l'iEina  [Robinson  Ellis].  Collation  du  ms.  Rhed.  125  avec 
l'éd.  Wernsdorf,  accompagnée  d'une  série  de  conjectures.  ^  Les  mss.  de  20 
l'Iliade,  ii  [Walter  Leaf  j.  Énoncé  des  variantes  particulières  aux  mss.  Burney 
86,.  Harley  5693  King  10.  Ilarlcy  5600,  1771,  5672,  5601.  -  Bibliothèque  natio- 
nale, Paris  2680-2687  incl.,  2097,  2766-2708  [nci.,2830,  2894,  1805.  Suppl.  Grec, 
\¥4,  497.  Résultats  :  La  désignation  du  groupe  de  Leipzig  est  absurde; 
mieux  vaut  employer  celle  de  :  groupe  de  Paris,  groupe  dont  le  2766  est  le  25 
meilleur  représentant.  Il  est  diflicile  d'établir  des  catégories  bien  marquées 
de  mss.  ^  Notes  sur  Juvénal,  satire  8  [John  E.  B.  Mayor].  Nombreux  pa- 
rallèles (41  p.).  ^  Conjectures  variées  [Walter  Headlam].  Concerne  Babrius, 
J^schyle,  Sophocle  (fgments).  Euripide  (fgraents)  etc.  (17  p.).1[  Êmendations 
sur  Ti bulle  et  Martial  [J.  P.  Poslgale].  Lire  :  Tibulle  2,  1,  57,  58  hiiic  datus  30 
a  pleno  memorabile  munus  ovili,  |  dux  pecoris  curtas  auxerat  hirtus 
opes.  Martial  4,  74,  3  torvis  (au  1.  de  parvis).  5,  38,  3  "  quadringenta  seca  " 
qui  dicis,  cfOxa  (xlptÇe.  ^  Lucretiana  [J.  D.  Dulî].  5,  564,  565  nec  nimio  solis 
major  rota  nec  minor  autem.  Après  le  vers  1081  il  y  a  un  vers  perdu  tel 
que  :  et  quom  progeniem  parvam  ni<losque  revisunt.  3^ 

^1[  N°41.  Notes  sur  les  Ethica  de  Plularque  [W.  R.  PatonJ.  Après  qqs 
considérations  sur  les  mss.  et  particulièrement  sur  le  Paris.  1956  (D)  le 
critique  propose  une  série  de  conjectures  sur  le  De  adulatore  et  amico  et 
le  De  amicorum  multitudine.  ^  Le  ms.  du  New  Collège  pour  le  'cum  prin- 
cipibus  philosophandum  esse'  fid.].  Ce  ms.  est  d'accord  avec  la  meilleure  40 
tradition;  en  outre,  pour  ce  traité  une  collation  de  l'Ambros.  C.  195  inf.  est 
nécessaire.  I  Le  papyrus  cxxviii  du  British  Muséum  [Walter  LeafJ.  Kenyon 
dans  les  Classical  texts  from  papyri  in  the  British  Muséum  a  négligé  de 
reproduire  certaines  particularités  d'orthographe  et  d'accentuation.  L'auteur 
relève  les  divergences  du  papyrus  remarquables  ce  double  point  de  vue.  ^  i"> 
Sur  q(is  fgments  d'Eschyle  et  sur  les  Suppliantes  [Robinson  Ellis].  L'étude 
de  Z.vKAS,  KptTtxxl  xat  £piir,v£'jTt>{at  n'xpoiTrip-qiTsiz  a  suggéré  à  l'auteur  10  p.  de 
conjectures.  ^  2  notée  sur  Sophocle  [Id.].  Lire  Oed.  Col.  1118  zaï  (to:  tî 
Toupyov  loCxo  vwv  t'  k'aTat  Ppa-/û-  Antig.  4  :  àxdcp  (au  1.  de  a-rsp).  t  MlXXdj  [Arthur 

Platt].  Usage  homérique  1)  avec  le  présent,  2)  avec  l'aoriste,  3)  avec  le  futur:  î>0 
c'est  l'usage  le  plus  simple  et  le  plus  fréquent.  Usage  attique  :  le  futur  est 
historiquement  d'un  usage  correct.  Il  n'y  a  pas  toutefois  de  redoublement 
du  futur  dans  \lùjm  kVEarôac,  [xéUw  n'ayant  pas  proprement  de  connexion 
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avec  un  temps  plus  qu'avec  un  autre.  Dans  Protagoras  312  b,  lire  uapl/eiv 
(au  I.  de  irapaaxeïv).  ^  Catulle  11  et  Horace  ode  ii,  6  [Id.].  Hor.  Carm.  ii,  6 
n'est  pas  une  imitation  de  Catulle  :  les  deux  poètes  latins  ont  imité  le 
même  original  Alcée  à  un  point  de  vue  difTérent.  %  Palaîographica  III.  Un 

S  groupe  de  mss.  du  9*  s.  [T.  W.  Allen].  Les  caractères  communs  aux  9  mss. 
ci-dessous  :  identité  du  format,  conformation  extérieure,  particularités  de 
l'écriture  permettent  de  supposer  qu'ils  ont  été  écrits  au  même  endroit, 
dans  les  mômes  circonstances  et  dans  le  même  temps.  Ils  seraient  l'œuvre 
de  5  copistes  :  1.  Paris.  1807  et  1962,  Palatinus  398,  Venet.  246.  2.  Vaticanus 

10  2197,  Laur.  80,  9.  3.  Venet.  196.  4.  Venet.  226.  5.  Venet.  258.  If  Imperium 
consulare  et  proconsulare  [E.  G.  Hardy].  Art.  de  polémique  contre 
Pelham  (voy.  n°  33,  Journal  of  Philology).  L'imperium  consulare  et  pro- 
consulare sous  le  principat  n'étaient  pas  confondus  :  le  l*^'  était  purement 
civil,  le  2"  purement  militaire.  C'est  le  proconsulare  imperium  sur  les  pro- 

is  vinces  impériales  et  le  commandement  des  armées  qui  fut  conféré  à  Au- 
guste en  27  av.  J.-C.  1[  Emploi  d'unus  chez  Properce  [J.  P.  Postgate].  Vahlen 
a  vu  à  tort  des  cas  d'hypallage  dans  un  certain  nombre  de  passages  de 
Properce  où  figure  unus  :  il  désigne  un  individu  choisi  en  opposition  avec 
une  foule.  1[  Hérodote  ii,  121,  §§  11-17  [John  E.  B.  Mayor].  Rapprochement 

20  de  l'histoire  du  trésor  de  Rhampsinite  avec  les  chapitres  31-34  de  la  passion 
de  Theodotus  (Ruinart ,  Acta  primorum  martyrum  sincera  p.  350-332).^ 
Note  sur  la  lecture  de  Philon  de  2  passages  du  Timée  38  b  et  28  b  [Fred.  C. 
Conybeare].  Ces  deux  passages  cités  dans  le  l*""  traité  du  de  Providentia  de 
Philon  conservé  dons  la  version  arménienne  du  5'=  siècle  présentent  des 

25  variantes  inconnues  à  nos  mss.  *i  Sur  Parménide  52  (60)  [Henry  Jackson]. 
Lire  :  ôù  yàp  [aiq  tiotetoO-co  ôan'  r^,  elvat  [xri  èdvta.  ^  Conjectures  variées  ii  [Wal- 
ter  HeadlamJ.  Concerne  divers  passages  d'Eschyle,  de  Sophocle,  d'Euripide, 
de  Lucien,  d'Hérondas,  etc.  <v.  pi.  h.>  (26  p.).  ^  Les  mss.  <le  Properce 
[A.  E.  Housman].  Étude  de  60  p.  dont  la  fin  est  aux  numéros  suivants.  Mss. 

30  principaux  :  N  ==  Neapolitanus  n»  224  inter  Gudianos  à  Wolfenbiittel. 
A  =  Vossianus  n»  38  à  Leyde.  F  =  Laurentianus  plut.  36  49  à  Florence. 
f  =  main  postérieure  du  précédent.  D  =  ms.  de  la  bibliothèque  dcDeventer 
n»  1792.  V  —  Ottoboniano- Vaticanus  n»  1514  à  Rome.  v=:di{réi'entes  mains 
(15«  s.)  du  précédent.  NAFDVfv  sont  des  autorités  indépendantes  l'une  de 

35  l'autre  et  doivent  être  toutes  employées  pour  la  reconstruction  de  l'arché- 
type. A  cet  effet  l'auteur  établit  le  stemma  suivant  (les  lettres  entre  crochets 
désignant  des  mss.  perdus). 

[Q] 
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l'auteur  établit  les  relations  de  N  et  O.  §§  1  -3,  N  supérieur  à  0  :  N  bien  qu'al- 
téré se  rapproche  de  la  vraie  leçon  ou  ofTre  la  vraie  leçon  contre  O.  §  ■'). 
Origine  de  la  supériorité  de  N  :  N  ne  dérive  pas  de  O  mais  de  Z  comme  le 
prouve  la  bonne  leçon  I  xiii  11  haec  tibi  vulgares  istos  corapescet  amores 
corrompue  en  nec...  componet  dans  les  2  familles  DVAF.  S  iî-  N  supérieur  à  s 
AFDV  en  désaccord  entre  eux  :  il  donne  la  bonne  leçon  perdue  dans 
0.  §  G.  N  supérieur  à  0  (par  l'orthographe).  §  7.  N  et  0  à  égale  distance  de 
l'archétype  (par  leurs  fautes).  §  8.  0  supérieur  à  N. 

Henri  Lebègue. 
Journal  of  Hellenic  studies,  vol.  XIII,  part.  1.  Trois  lécjthes  attiques  lO 
d'Erélrie  [Eugénie  Sellers](3  pL,  2  dessins.)  Vases  inédits  avec  figures  noires, 
découverts  dans  les  fouilles  entreprises  par  le  gouvernement  grec,  et  con- 
servés au  musée  central  d'Athènes.  Deux  d'entre  eux  se  rattachent  aux 
aventures  d'Uljsse,  le  3<^  représente  un  épisode  de  l'histoire  d'Hercule  et 
d'Atlas.  If  Le  trident  de  Poséidon  [H.  13.  Waltersj  (dessin  de  26  tridents).  15 
L'auteur  veut  rechercher  comment  le  trident  est   devenu  l'attribut  du 
dieu  des  mers.  Relevé  des   monuments  où  il  est  figuré.  On  a  trouvé  eu 
1879,  près  de  l'acropole  de  Gorinthe,  environ  un  milier  de  figurines  votives 
en  terre  cuite,  dont  un  grand  nombre  portaient  un  trident  avec  une  lé- 
gende archaïque.  Il  ressort  de  l'examen  de  ces  tablettes  que  primitive-  20 
ment  Zeus  ne  se  distingue  pas  de  Poséidon,  que  celui-ci  était  simplement 
un    Zeus   marin,  et   que    le    trident    à    l'orlgilae   était    probablement    le 
sceptre  do  Zeus  affectant  la  forme  du  lotus,  ou  de  la  fleur  de  lys.  f  Pal- 
ladia  de  Mjcènes  [Ernest  Gardner].  (11  dessins.)  Plusieurs  figurines  trou- 
vées à  Mycènes  par  Schliemann  et  Tsoundas,  qui  étaient  restées  inex-  25 
pliquées,  paraissent  être  le  bouclier  d'une  divinité  armée,  le  palladium 
d'Athéna.  ^  Le  fer  dans  Homère  [F.  B.  Jevons].  11  est  controuvé  par  les 
faits  que  le  fer  soit  plus  commun  dans  l'Odyssée  que  dans  l'Iliade;  les 
poèmes  homériques  doivent  être  placées  au  commencement  de  l'âge  du  fer; 
si  Homère  a  vécu  dans  la  période  Mycénienne,  le  fer  a  dû  être  connu  dans  30 
cette   période;  et   s'il  en   est  ainsi,  les  plus  anciens  chants  homériques 
doivent  être  postérieurs  à  cette  période,  ^f  Sur  l'ancien  Ilécatompédon  qui 
occupa  l'emplacement  du  Parthénon  sur  l'acropole  d'Atliènes  [F.  G.  Pen- 
rose].  (10  dessins.)  2»  article  (voir  R.  d.  R.  de  1891).  Examen  critique  des 
opinions  émises  par  le  D'  Dôrpfeld.  f  La  procédure  dans  l'inscription  de  3.5 
Gortyne  [J.  W.  Headlam].  Analyse  des  passages  de  l'inscr.  qui  permettent 
de  reconnaître  comment  pouvaient  être  appliquées  les  lois  contenues  dans 
ce  texte.  I'  Cacus  sur  un  vase  à  figure  noire  [Percy  GardnerJ.  (3  dessins.) 
A  propos  d'une  petite  amphore  découvert  par  Arthur  Eveans  à  Terranova 
(Gela)  en  Sicile  et  acquise  par  le  musée  Ashmoléen.  Scène  présumée  rela-  40 
tive  à  la  lutte  d'Héraklès  et  de  Cacus.  Rapprochement  d'autres  monuments  ■ 
figurés.  Dans  le  mythe  grec  qui  a  précédé  le  mythe  romain  Hermès  corres- 
pond à  Gacus  et  Apollon  à  Héraklès.  ^  Ulysse  et  Gircé  sur  un  vase  béotien 
[H.  B.  Walters].  (1  pi.,  2  dessins.)  Vase  découvert  dans  le  Kabirion  de 
Thèbes  et  nouvellement  acquis  par  le  British  Muséum.  (Voir  Ath.  Mitihei-  45 
lungen,  XIII,  81  et  412.)  Le  dessin,  en  noir,  représente  une  sorte  de  cari- 
cature; il  paraît  remonter  au  o»  siècle  av.  J.-G.  Rapprochement  de  2  autres 
vases  analogues.  Bibliographie  de  27  monuments  figurés  où  apparaît  la  lé- 
gende d'Ulysse  et  de  Gircé.  ^  Additions  récentes  aux  sculptures  du  Parthénon 
[A.  H.  SmithJ.  (1  pL,  8  dessins.)  Morceaux  extraits  du  pédiment  occidental  50 
découverts  par  K.   Schwerzek,  de  Vienne  et,  à  ce  propos,  nouvel  examen 
de  ceux  de  la  salle  Elgin  au  British  Muséum.  ^  Le  lépreux,  terre  cuite 
d'Athènes  [Fr.  E.  Hoggan].  (l  dessin)..  N»  943  de  la  collection  de  terres  cuites 
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du  Polyteclmicon  d'Athènes.  ^  Les  Harpyes  dans  l'art  grec  [Gecil  SmithJ. 
(4  dessins.)  Assimilation  des  H.  aux  Sirènes.  Les  H.  au  nombre  de  2  ou  3 
suivant  les  temps.  Rapport  des  IL  avec  les  vents,  surtout  à  Gyrène.  If  Lé- 
gende des  dèmes  sur  des  vases  attiqucs  [Gecil  Smith]  (2  dessins.)  Beaucoup 

5  de  ces  vases  où  l'on  croit  v(tir  des  scènes  de  la  vie  ordinaire,  portent  en 
réalité  des  sujets  empruntés  à  la  mythologie  grecque,  et  particulièrement 
à  des  divinités  locales.  Par  exemple  le  vase  portant  le  départ  du  guerrier 
où  l'on  voit  Diomos  offrant  un  sacrifice  à  Hercule  est  l'œuvre  d'un  céra- 
miste du  dème  Diomeia.  Autres  exemples,  ^  Sur  deuxostraca  grecs  d'Egypte 

10  appartenant  respectivement  au  3«  s.  av.  J.-C.  et  au  1"  siècle  de  notre  ère. 
[Gh.  n.  Keene].  Texte  en  facsimilé,  déchiffrement  et  traduction  de  ces 
ostraca,  qui  sont  des  quittances  de  paiements.  ^  Fragment  en  bronze  de 
l'Acropole  [A.  G.  Bather].  Textes  de  65  fragm.  presque  tous  épigraphiques, 
dont  qquns  en  dialecte  béotien  remontant  probablement  au  premier  âge 

15  de  l'alphabet,  f  Aurae  (Les  brises).  L'Hérôon  Xanthien  et  un  astragale  attique 
[J.  Six].  (2  dessinsj.  Literprétation  du  groupe  des  Néréides  occupant  les 
entre-colonnes  des  tombeaux  Xanthiens.  Elles  semblent  dériver  d'une  per- 
sonnification de  r  «  Aura  »  qui  souffle  sur  la  mer.  Notice  d'un  astragale  trouvé 
à  Egine,  actuellement  au  British  Muséum,  où  sont  représentées  10  jeunes 

20  filles,  probablement  les  Aurae,  plutôt  que  les  llyades  ou  Plésiades  comme 
on  l'a  cru.  Rapprochements  divers.  ^  Tithonus  sur  un  vase  à  peinture 
rouge  [Percy  Gardner].  (2  dessins).  Amphore  de  Noie,  acquise  par  le 
Musée  Ashmole,  où  sont  figurés  Eos  et  Tithonus;  vase  datant  du  milieu 
du  ij»  s.  ^  L'archéologie  en  Grèce  pendant  l'année  1892  [E.  A.  G.].  Exposé 

25  des  fouilles  et  autres  travaux  efïectués  par  l'École  française  à  Delphes,  par 
l'École  américaine  à  Sicyone,  à  Érétrie  et  à  Sparte,  par  le  service  hellé- 
nique des  antiquités,  pour  le  classement  des  musées,  à  Corinthe  par  la  so- 
ciété archéologique  d'Athènes,  par  l'Institut  allemand  à  Athènes,  par  l'École 
anglaise  à  Mégalopolis  et  à  Epidaure.   Le  catalogue  du  musée  national, 

30  p.  p.  Gavadias,  est  mis  au  jour.  Ruelle. 

Proceedings  of  the  Society  of  Antiquaries  of  London,  t.  13,  n»  4. 
[J.  Beck].  Moule  pour  haches  en  bronze  trouvé  à  Semer,  SufTolk.  ^  [Evans]. 
Autre  moule  semblable.  ^  Séance  annuelle  [Evons,]  président  fait  le  dis- 
cours d'usage  ;  compte-rendu  détaillé  des  travaux  de  la  Société;  hommage 

35  à  la  mérnoire  des  membres  défunts.  |  [Murray].  Tessère  de  gladiateur 
achetée  à  Girgenti,  Sicile  :  TEVPILVS  1  MVNATI  |  SPADVIKSEX  |  L-  GEL- 
GN-LEN.  L.  Gelleus  et  Gn.  Lentulus  sont  les  consuls  de  l'an  682  de  Rome, 
72  av.  J.-G-  M.  examine,  sans  y  rien  ajouter  de  nouveau,  les  explications 
déjà  proposées  sur  les  lettres  SP.  que  portent  les  tessères  de  gladiateurs. 

40  1[  [RomeJ.  Terre  cuite  de  Tanagra  représentant  Eros  couché  sur  un  lion. 
G'est  l'amour  triomphant  de  la  force.  R.  pense  à  la  date  de  250  environ 
avant  J.-G.  Ge  grou[)e  offre  un  art  moins  simple,  plus  précieux  que  les 
statuettes  de  Tanagra.  Ges  groupes  étaient  faits  dans  des  moules,  puis 
retouchés  ;  les   tètes   étaient  presque  toujours  modelées  à  la  main.  Le 

45  charme  de  ces  statuettes  est  qu'elles  nous  donnent  des  scènes  de  la  vie 
commune  des  Grecs.  ^  [Fox].  Découverte  à  Bailgate  (Lincoln),  de  restesdu 
portique  de  la  basilique  romaine  de  Lindum.  t  [Norman  LockyerJ.  Étude 
sur  l'orientation  et  la  date  de  fondation  des  principaux  temples  de  Karnak. 
N.  L.  discute  les  opinions  de  Mariette.  %  [Ilaverlleld].  Casserole  dont  le 

50  manche  porte  l'iuscr.  P.  GIPI.  POLIBY.  |  [Iloodless].  Il  existe  dans  le  mur 
d'une  ferme,  à  Goneygarth,  près  le  camp  romain,  une  réplique  de  l'Hermès 
de  Praxitèle  avec  Bacchus  enfant. 
f^  T.  14,  n»  1  [J.  W.  Grower].  Découverte  à  Londres,  50,  Goruhill,  de 
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fondations  qui,  vu  leur  importance,  doivent  avoir  supporté  un  édifice 
considérable,  et  de  deux  puits  ou  dépotoires  romains,  contenant  divers 
débris.  1  [T.  F.  Kirby].  Fouilles  à  Twyfort,  Hauts,  ayant  amené,  en  août  1891 , 
la  découverte  d'un  bain  froid  romain,  d'un  liypocauste,  d'un  bain  chaud 
très  bien  conservé,  avec  tuyaux  et  menus  objets,  f  (Fig.)  [F.  Glemeuts].  5 
Deux  vases  de  forme  curieuse,  trouvés  en  octobre  1890,  à  Nottingam  et 
que  G.  attribue  à  l'époque  rouiano-britannique.  ^  (Fig.)  [G.  Payne].  Décou- 
verte, près  du  fort  Luton,  non  loin  de  Ghatham,  de  chambres  funéraires 
préromaines  contenant  des  sépultures  et  des  incinérations.  Découverte, 
non  loin  de  là,  de  quelques  monnaies  et  de  deux  clefs,de  l'époque  romaine,  lo 
Découverte  de  sépultures  romaines  pendant  la  construction  du  fort  de 
Slough,  dans  l'île  de  Grain.  Anneau  d'or  trouvé  dans  l'oppidum  connu 
sous  le  nom  Liugfleld  Marc  Gamp,  Surrey.  L'onyx  de  la  bague  porte,  gravée 
en  creux,  une  grappe  supportant,  à  droite  et  à  gauche,  un  masque.  ^  [Fer- 
gusson].  Restes  romains  à  Garlisle  ;  on  y  a  trouvé  deux  styles,  ilivers  15 
bijoux,  des  fragments  de  poterie  avec  estampilles.  On  va  fouiller  métho- 
diquement le  camp  connu  sous  le  nom  de  Ilardknott  Gastle.  %  [E.  J.  Ha- 
verfield].  Gommunication  étendue  sur"  la  date  qu'on  peut,  d'après  l'épigra- 
phie,  attribuer,  au  mur  d'IIadrieu.  Hadrien  construisit  la  muraille  en 
pierre,  Antonin  la  répara  probablement  ou  en  compléta  quelques  détails.  20 
Quand  on  éleva  le  retranchement  en  terre  de  Glascow  à  Edimbourg, 
vers  l/iO  ap.  J.-C,  la  muraille  avait  perdu  de  "son  importance,  mais  elle 
existait  encore  et  avait  toujours  sa  garnison.  L'épigraphie  dément  l'opinion 
que  Sévère  ait  construit  la  muraille  en  pierre  ou  en  ait  reconstruit  une 
grande  partie.  Les  inscriptions  ne  nous  disent  rien  sur  l'époque  de  la  25 
construction  du  retranchement  en  terre  élevé  parallèlement  à  la  mu- 
raille en  pierre  et  un  peu  au  sud,  de  Newastre  à  Garlisle.  ^  [F.  G. 
Penrose].  Étude  comparée  sur  l'orientation  astrale  ou  solaire  des  temples 
égyptiens  et  des  plus  anciens  temples  grecs.  }\  ^HaverneldJ.  Plaque  en 
bronze  trouvée  à  Colchesler,  et  portant  une  inscription  votive  à  une  divi-  30 
nité  topique  :  Deo  Marti  Mcdocio  Campesium,  et  à  VicLoriae  Alexaudri;  il 
s'agit  de  Sévère  Alexandre  (222-233  ap.  J.G.)  ;  les  noms  des  dédicants.sont 
celtiques  «  s'ils  sont  quelque  chose  ».  L'inscription  est  fausse  ou  est 
l'œuvre  d'un  Celte  fort  peu  lettré.  If  [Id.].  Dans  une  recherche  sur  le  Portus 
Adurni  de  la  Notitia  dignitatum  et  la  rivière  Adur,  H.  établit  que  le  nom  35 
Adur  que  porte  aujourd'hui  un  petit  cours  d'eau,  lui  a  été  donné  après 
coup,  pour  le  besoin  de  la  cause  et  ne  peut  pas,  par* consé([uent,  constituer 
une  preuve  en  faveur  d'une  attribution.  Henry  Thédenat. 

The  numismatic  chronicle  and  journal  o£  the  numismatic  society, 
1892,  n"  46.  Monuaies  grecques  acquises  par  le  musée  britannique  en  1891  40 
(pi.  1).  [Warwick  Wroth].  Le  musue  britannique  a  acheté,  en  1891,  369  mon- 
naies grecques,  dont  16  en  or  et  en  éleclrum,  280 en  argent,  73  en  bronze;  ces 
monnaies  sont  de  Syracuse,  Olbia,  Abdera  de  Thrace,  Aenus  de  Thrace, 
Seulhes  1,  roi  d'Odrysae,  vers  424  av.  J.-G.,  Mostis,  dynaste  de  (Thrace?), 
Aegae?  de  Macédoine,  Mende  de  Macédoine,  Potidaia  de  Macédoine,  Gonfé-  45 
dération  Thessalienne,  Larissa  de  Thessalie,  Orthede  Thessalié,  Acainania, 
Elis,  Cythera,  Epidaurus  d'Argolide,  Galchedon  de  Bilhynie,  Gyzicus  de 
Mysie,  Dardanus  de  Troade,  Cymed'Eolide,  Atteudade  Phrygie,  Belge  de  Pi- 
sidie,  Gyrene.  %  Sur  quelques  monnaies  grecques  rares  et  inédites  de  ma  col- 
lection (pi.  2-3)  [H.  Mon  tagu].  Monnaies  de  Tarenle  (Galabre),GroLon(Bruttium),  50 
Naxos  (Sicile),  Zaeelii?  ou  Lete  (Macédoine),  Olynthus  (Macédoine),  Am- 
phipolis  (Macédoine),  Philippe  H  de  Macédoine,  Alexandre  Hl,  roi  de  Macé- 
doine, Alexandre  IV  (Aegos),  fils  de  Roxane,  Abdera  (Thrace),  Melilaea, 
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Thessalie,  Elis,  Arcadie,  Gortyna  (Crète),  Praesus  (Crète),  Carystus?  (Eubée), 
Cyzicus  (Misia),  Lesbos,  Melhymna  (Lesbos),  Cnidus  (Carie),  Cilicie,  Celen- 
deris  (Cilicie),  Alexandre  II  (Zebina),  roi  de  Syrie,  Eukratides,  roi  de  Bac- 
triane  et  d'Inde,  Persia,  Cyrene. 

5  ^^  N»  47.  Types  monétaires  d'Asie  Mineure  (flg.)  [P.  B.  Baker],  l»  Ma- 
gnésie du  Méandre.  Dr.  «yt.  [i.  avr.  yopSiavo;,  tète  de  l'empereur  à  dr.  R). 
£7tt.  Yp.  SYi[j.ov£ixou.  ixayvïjTwv,  bomine  sans  barbe,  à  dr.,  portant  un  court 
chiton  et  des  bottes,  déracinant?  un  arbre.  B.  remet  en  lumière  Pexplica- 
tion  oubliée  que  Cavedoni  a  donnée  de  ce  type  (Bul.  del.  islit.  arch.,  1837) 

10  d'après  un  texte  de  Pansanias  (10,  32)  :  Il  y  avait  en  Magnésie,  au  lieu  dit 
Ilylae,  une  caverne  contenant  une  image  très  antique  d'Apollon;  cette 
statue  avait  le  pouvoir  de  communiquer  à  ceux  qui  venaient  l'adorer  une 
force  extraordinaire,  de  sorte  qu'ils  pouvaient  franchir  les  précipices,  arra- 
cher les  arbres  et  les  emporter  par  les  sentiers  les  plus  escarpes.  Le  type 

15  de  la  monnaie  représente  un  dévot  d'Apollon,  arrachant  un  des  arbres 
d'IIylae,  2»  Mylasa.  Dr.  K-j-oxpaxopoç  aôpiavou,  tète  d'Hadrien  à  dr.  R).  [l'jlaaeuiv, 
buste  d'houime  barbu,  lauré,  à  dr.,  la  chevelure  retenue  par  un  diadème 
dont  les  extrémités  retombent  sur  le 'Cou  et  les  épaules.  Cette  tête,  qu'on  a 
dit  être  Zeus  stratios  ou  Labraudeus  de  Mylasa  est  peut-être  celle  du  roi 

20  Ilecatomnus  à  qui  Mylasa  devait  sa  grandeur,  portrait  ou  tète  idéale.  Head 
pense  ceptindant  que  c'est  peut-être  la  tête  d'un  des  Jupiter  adorés  à  My- 
lasa, et,  de  préférence,  Zeus  Zenoposeidon.  3°  Cysique.  Dr.  Taureau  à  tête 
d'homme  barbu,  regardant  en  face,  se  tenant  à  gauche  sur  le  thon.  ^. 
Carré  incus.  On  a   regardé  ce  type  comme  la  représentation  symbolique 

25  d'un  dieu  rivière,  peut-être  de.l'Aesepus;  mais  un  texte  d'Athenée  (11,  51) 
démontre  que  c'est  le  Dionysus  tauriforme  de  Cyzique.  If  Trouvaille  de 
petites  monnaies  romaines  en  cuivre  [F.  B.  Weber].  703  pièces  trouvées  à 
Cologne  en  1886.  Ce  petit  trésor  date  du  commencement  du  H"  siècle  et  se 
compose  surtout  de  monnaies  d'Arcadius  et  d'IIonorius,  fils  de  Théodose 

30  le  Grand.  Il  y  a  une  monnaie  d'Eudocia.  Eckhel  attribuait  toutes  les 
monnaies  d'Eudocia  à  la  femme  de  Théodose  II,  Sabatier  en  attribuait 
quelques-unes  à  la  femme  d'Arcadius.  La  présence  d'une  monnaie  d'Eudo- 
cia dans  ce  trésor  donne  raison  à  Sabatier.  Catalogue  et  classification  des 
monnaies. 

35  t!r  N°  47.  Sur  quelques  monnaies  grecques  inédites  ou  rares  (pi.  15,  16). 
[H.  Weber].  Monnaies  d'Alalia,  Himera,  Aenus,  Chersonèse  de  Thrace, 
tétradrachme  de  Lykkeios,  Tétradrachme  de  Patraos,  groupe  remarquable 
de  tétradrachmes  avec  un  cheval  de  face,  Eubée,  Elis  (n"^  14-22),  inédite  et 
indéterminée  trouvée  avec  des  monnnies  de  Megalopolis,  Gortyna,  alliance 

40  d'IIyrtacus  et  de  Lissus,  Phœstus,  incertaine  de  Crète,  Délos,  Assus  de 
Mysie,  alliance,  ju?qu'ici  inconnue,  entre  Smyrna  et  Troas,  Cnidus,  Gos, 
Tarsus,  alliance  entre  Ococlea  et  Bruzus.  %  Ridgeway".  The  origin  of  mc- 
tallic  currency  and  iveight  standards  [Barclay  v.  Head].  Très  longue  ana- 
lyse dont  voici  la  conclusion  :  Livre  très  intéressant  à  recommander  à  tous 

45  ceux  qui  s'occupent  de  métrologie  comme  une  tentative  honnête  et  cons- 
ciencieuse pour  remonter  aux  sources  du  sujet  par  les  témoignages 
rigoureux  et  les  méthodes  de  la  critique  scientifique  moderne. 

^^  N"  48.   Muret  et  Chabouillet.   Catalogue  des  monnaies  gauloises  de  la 
Bibliolhcque  nationale.  —   Henri   de    la   Tour.   Atlas  de  monnaies  gauloises 

50  [J.  Evans].  Compte-rendu  étendu,  èlogieux.  On  désirerait  dans  l'atlas,  un 
index  des  légendes,  comme  celui  qui  est  au  catalogue,  f  Compte  rendu  des 
séances  de  la  Société  numismatique  de  Londres  [EvausJ.  Les  graveurs  des 
monnaies  de   Syracuse  <V.  R.  des  R.,  t.  16,  302,  21  >.  %  [li.  Montagu]. 
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Aurei  romains  de  sa  collection  :  Trois  pièces  frappées  en  Orient  par  Sylla, 
vers  82  avant  J.-C  ;  monnaies  d'Antoine  avec  son  portrait  et  celui  du 
fils  qu'il  eut  de  Fulvia;  M.  Antonius  jeune;  M.  Antonius  et  Octavia  ;  mon- 
naie de  Sexlus  Pompée  avec  portrait  de  son  père  et  de  Cn.  Pompée  ;  de 
Domitius  Ahenobarbus  avec  le  temple  de  Neptune  au  revers;  d'Auguste  5 
et  d' Agrippa,  celui-ci  portant  la  couronne  murale,  toutes  monnaies  d'une 
rar^4é  et  d'une  conservation  exceptionnelles.  ^  [F.  Waren].  Anciennes 
monnaies  inédites  de  Cypre,  parmi  lesquelles  trois  monnaies  en  argent 
des  successeurs  d'Evelthon,  523-500  av.  J.-C,  un  statère  en  argent  d'Eva- 
goras,  410-374  av.  .J.-C,  et  une  monnaie  d'or  du  même  roi.  Une  monnaie  IQ 
d'or  de  Nicocles,  375  av.  J.-C.,  et  une  monnaie  d'or  indéterminée,  portant 
une  nouvelle  forme  de  lettre  cypriote,  f  [Montagu].  Monnaies  grecques  de 
sa  collection.  Statère  archaïque  en  argent,  unique,  probablement  du  trésor 
de  Santorin  avec  un  coq  au  revers  ;  un  statère  Cysicène  avec  la  tête  de  la 
Gorgone  sur  le  thon  ;  un  thétradrachme  de  Cnidus,  avec  l'Aphrodite  Cni-  15 
dieiine.  Un  très  beau  et  unique  statère  d'Alexandre  Zebina,  roi  de  Syrie, 
128-123  av.  J.-C,  avec  la  figure  de  Zcus  Nikephoros  sur  le  revers.  Cette 
intéressante  monnaie  avait  été  enlevée  par  Zebina  du  trésor  du  temple  de 
Jupiter  à  Antioche  quand,  suivant  Justin  :  Jovis  solidum  ex  auro  signum 
Victoriae  toUi  jubct.  ^  Séance  annuelle;  discours  du  président;  hom- 20 
mage  aux  membres  défunts  ;  compte  rendu  des- travaux  de  la  Société. 

Henry  Thûdenat. 

GRÈCE 

Rédacteur  général  :  B.  Haussoullier. 

Bulletin  de  correspondance  hellénique.  Tome  XVI.  Janvier-Mars. 
Inscriptions  d'ŒuoandafG.  CousinJ.  Fragments  de  trois  lettres  philoso- 
phiques dont  la  première  est  adressée  par  Diogénèsà  Antipatros.  D.  est  un  ^q 
philosophe  épicurien  inconnu;  il  traite  du  vrai  bonheur,  sans  originalité, 
employant  un  certain  nombre  de  mots  nouveaux,  reproduisant  un  passage 
des  Ivjpiat  ûôÇat  d'Épicnre.  La  seconde  et  la  troisième,  beaucoup  moins  bien 
conservées,  sont  adressées  par  leur  auteur  l'i  sa  mère  et  à  des  jeunes  gens. 
^  Inscriptions  d'Alexandrie  [Néroutsos|.  Noter  le  n»  1,  dédicace  à  la  belle  35 
déesse  de  Pandytis.  ^  La  danseuse  voilée  d'Auguste  ïiteux  [Léon  IleuzeyJ. 
II.  donne  ce  nom  à  une  remarquable  figurine  en  terre  cuite  acquise 
cn  Grèce  par  l'architecte  Titeux  et  maintenant  conservée  au  Louvre. 
II.  l'attribue  à  l'Attique  et  cherche  h  marquer  le  caractère  de  la 
danse  voilée  dans  les  fêtes  attiques  d'après  les  textes  et  les  monuments  45 
figurés.  ^  Inscriptions  de  Chalcis  [A.  Joubin-A.  Wilhelm].  Parmi  ces 
50  inscriptions,  noter  le  n"  1  dédicace  et  décret  incomplet  de  la  compagnie 
des  artistes  dionysiaques  de  l'Isthme  et  de  Némée,  section  de  Chalcis; 
n°  3  décret  honorifique  daté  du  nom  de  rriysiAtôv  ou  magistrat  éponyme  de 
la  confédération  eubéenne;  n»  G  décret  honorifique  rendu  par  la  confédéra-  45 
tion  et  où  le  privilège  de  l'accès  à  la  pouXi^  et  au  or^iLOi  (leTà  xà  hpi  est  modi- 
fié par  l'adjonction  des  mots  -/.où  ta.  Pw[j.a!wv;  n»  7  édit  du  proconsul  d'A- 
chaïe  P.  Ampélius  (4«  s.  ap.  J.-C.)  relatif  aux  travaux  publics  dont  sont 
chargés  les  épimélètes;  n»  20,  fragment  d'une  épitnphe  métrique  où  le  la- 
picide  a  gravé  le  signe  de  l'aspiration;  n»  44,  épitaphe  d'Anastasios  lec-  ^ 
teur  et  alabarque,  et  de  sa  femme.  ^  Le  dessèchement  du  lac  Copaïs  par  les 
anciens  [Michel  L.  Kambanis].  Après  une  description  du  lac,  K.  étudie  les 
difierents  travaux  des  anciens,  notamment  les  trois  canaux  et  les  digues 
R.  DE  rHii.OL.  —  Revue  des  Revues  de  1892.  XVII.  15 
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qu'il  marque  sur  une  carte  (pi.  xii).  Un  appendice  est  consacré  aux  kata- 
vothres  où  aboutissaient  les  canaux.^  Inscription  d'Astypalée  et  Anaphl 
[E.  Legrand].  Noter  le  n»  -23,  fragment  d'un  décret  relatif  à  la  confec- 
tion et  gravure  d'une  liste  des  proxènes  d'Astypalée,  et  fragment  de  cette 

»  liste;  n"  36,  fragment  d'une  liste  de  proxènes  d'Anaphi;  n"  33,  décret  du 
V.OCIÔV  des  Cretois  conférant  l'asylie  aux  Anai)liiotes,  et  dédicace  du  peuple 
d'Anaphi  en  l'honneur  d'un  proxène.  ^  Bas-relief  et  inscriptions  de  Délos 
PI.  VI  [G.  Doublet].  Le  relief  est  un  ex-voto  à  Asclépios.  Parmi  les  23  ins- 
criptions, noter  dans  le  n»  1   les  vers  signés    de  Pullius  en  l'honneur 

là  d'Aropos,  épimélète  de  ])élos;  n»  4,  dédicace  en  l'honneur  d'un  des  trois 
épimélètes  toû  è^nzopiov;  n»  7  dédicace  en  l'honneur  de  M.  Antonius;  n»  16 
où  est  nommé  Sylla.  1[  Nouvelles  remarques  sur  l'inscription  de  Gos  [J. 
TœpITerJ.  T.  insiste  sur  l'impôt  sur  les  hétaïres.  ^  Statue  d'Hermès  trouvée 
à  Damala  [E.  Legrand].  L.  attribue  l'Hermès  de  Trézène  au  milieu  du  se- 

ié  cond  siècle  :  l'auteur  s'est  inspiré  du  type  du  Doryphore  de  Polyclète.  ^^ 
Avr.-Août.  Statues  archaïques  d'Athènes  [H.  Lechat].  Dans  ce  premier 
article,  consacré  aux  statues  du  musée  de  l'Acropole,  L.  s'efforce  de  les 
ranger  en  quatre  groupes;  il  donne  les  raisons  de  ces  groupements.  ^  Ins- 
criptions d'Olympos  [V.  Bérard].   88  inscriptions  funéraires,  de  l'époque 

20  impériale,  indiquant  presque  toutes  le  chiffre  de  l'amende  infligée  au  viola- 
teur ou  à  l'usurpateur  du  tombeau.  B.  a  dressé  l'index  alphabétique  de 
tous  les  noms  propres.  1[  Les  sarcophages  de  Glazomène  et  les  hydries  de 
Caeré  [E.  Pottier].  Les  sarcophages  de  Glazomène  sont  des  œuvres  de  cet 
art  ionien  qui  a  joué  le  rôle  d'intermédiaire  entre  l'Orient  et  Athènes  :  on 

25  en  peut  rapprocher  entre  autres,  le  groupe  des  hydries  de  Cseré  que  l'on  a 
raison  d'attribuerà  l'artionien d'Asie  Mineure.  D'Ionie,  elles  ontété  exportées 
en  Étrurie.  ^  Contrats  de  prêt  et  de  location  trouvés  à  Amorgos  [Th.  Ilomollej. 
N"  1,  contrat  de  prêt  entre  Alexandroset  Arkésiné;  des  fragments  nouveaux 
permettent  une  restitution  de  l'ensemble.  Du  n»  2  déjà  connu  (emprunt 

30  contracté  solidairement  par  les  trois  villes  d'Amorgos),  H.  donne  une  copie 
plus  complète.  Le  n»  4  (contrat  de  location  des  domaines  de  Zeu.s  Témé- 
nitès)  était  également  connu,  mais  la  copie  d'il,  est  beaucoup  plus  com- 
plète et  nous  gagnons  plusieurs  clauses  de  cet  important  contrat.  ^  Urnes 
funéraires  Cretoises  [A.  Joubin].  De  ces  deux  urnes  en  terre  cuite,  décou- 

35  vertes  à  Messi  près  Rélhymo  et  qui  a[)partiennent  au  type  cabane,  l'une 
est  complète;  de  l'autre  il  ne  reste  que  le  couvercle,  décoré  de  poissons. 
Les  ossements  qu'elles  contenaient  ne  portaient  pas  trace  d'incinération. 
%  Inscription  de  Salamine  [G.  Fougères].  Fragment  de  catalogue  ago- 
nistique  du  v^  s.,  ne  contenant  que  la  liste  des  prix  en  argent  accordés 

40  dans  les  jeux  gymniques  :  la  modicité  du  montant  des  prix  fait  penser  à 
une  fête  locale.  ^  Notse  marginales  ad  inscripiiones  aliquot  metricas 
nuper  reportas  [B.  Latyschew].  Corrections  à  des  textes  publiés  dans 
les  tomes  XIII  et  XV  du  Bulletin.  ^  Inscriptions  de  Lycie  [Ach. 
S.    Diamantaras].   Quelques  inscriptions,   la  plupart  funéraires,   de   Mé- 

45  gisté,  Antiphellos,  Aperlse,  Myra.  %  Un  prototype  des  taureaux  de 
Tirynthe  et  d'Amyclées  [L.  Ileuzey].  Sur  un  débris  de  plaque  sculptée,  en 
schiste  vert,  trouvé  en  Egypte  et  maintenant  au  Louvre,  est  reproduite 
une  chasse  au  taureau  :  le  type  du  taureau  procède  des  modèles  asiatiques, 
comme  ceux  de  Tirynthe  et  de  Vai)hio,  mais  ces  derniers  sont  traités  avec 

50  un  sentiment  du  mouvement  et  de  la  vie  qu'on  chercherait  vainement 
dans  la  plaque  du  Louvre.  ^  Inscriptions  de  Kios  enBithynie  [L.  Lucovitch]. 
N»"  1  et  3,  fragments  de  dédicaces.  ^  Inscriptions  de  Chios  [Fustel  de  Cou- 
langes].  N»  1,  fragment  de  décret  relatif  à  la  mise  en  rapport  et  à  l'emploi 
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des  revenus  d'une  somme  donnée  pour  la  célébration  des  jeux  Augustes. 
^  Deux  bas-reliefs  néo-attiques  du  Musée  de  Lisbonne  [Th.  HomolleJ.  Les 
reliefs  représentent  un  quadrige  monté  par  son  conducteur  et  précédé  d'un 
coureur.  Après  s'être  efforcé  de  prouver  l'autlienticito,  contestée,  de  ces 
monuments,  IL  les  attribue  aux  ateliers  attiques  de  l'Italie  et  les  rapporte  5 
au  n"  s.  avant  J.  G-  UH  Sept.-nov.  Bronzes  trouvés  au  Ptoïon  [M.  IIol- 
leauxj.  IL  publie  quelques  exemplaires  caractéristiques  des  bronzes  dé- 
couverts au  sanctuaire  d'Apollon  Ptoïos;  ce  sont  des  bandelettes  travail- 
lées au  repoussé  par  le  procédé  de  l'estampage  et  décorées  d'ornements 
en  relief.  On  en  trouvera  une  étude  approfondie  dans  l'ouvrage  qu'il,  im-  10 
prime  sur  le  Ptoïon.  ^  Décrets  de  la  communauté  athénienne  de  Délos 
[G.  Doublet].  D.  ajoute  deux  textes  nouveaux  à  la  série  des  sept  décrets 
des  clérouques  de  Délos.  Le  premier  est  rendu  en  l'honneur  des  agora- 
nomes  et  confirmé  par  un  décret  athénien;  le  second,  également  double, 
est  en  l'honneur  des  im[izly\i:oL\  xoO  Itmopcoy.  ^  Le  sanctuaire  d'Athéna  et  de  16 
Zeus  Meilichios  à  Athènes  [Salomon  Reinach].  R.  démontre  que  Fauvel 
a  eu  connaissance  d'un  sanctuaire  à  Ambéloképoi  et  que  ce  sanctuaire 
n'est  autre  que  celui  de  Zeus  et  d'Athéna,  mentionné  dans  une  inscription 
du  V»  s.  qui  a  été  découverte  au  même  endroit.  ^  Inscriptions  d'Asie  Mi- 
neure [V.  Bérard].  Parmi  ces  textes  qui  proviennent  d'Ormélô,  Gomana,  20 
Isténas,  Ariassos,  Osiénoi,  Milyas,  de  l'intérieur  de  la  Lycie  et  de  Phasélis, 
noter  les  textes  d'Ariassos,  dont  B.  a  retrouvé  l'emplacement  (n^^  58-65)  ; 
d'Osiénoi,  ville  nouvelle  (66-69)  ;  les  n<"  94  et  9o  qui  se  rapportent  à  des 
vainqueurs  des  jeux  de  Phasélis.  ^  Tête  virile  en  marbre  d'ancien  style 
attique  [M.  CoUignon].  Le  marbre  du  Louvre  fait  partie  d'une  série  bien  25 
connue,  qui  appartient  à  la  seconde  moitié  du  vi"  s.  ;  la  coiffure  est  traitée 
d'une  manière  particulièrement  intéressante.  ^^  Dec.  Notes  d'épigraphie 
béotienne  [M.  HoUeaux].  Observations  sur  un  certain  nombre  de  textes 
découverts  au  Ptoïon  et  publiés  dans  le  t.  XIV  du  Bulletin.  H.  y  ajoute 
quelques  inscriptions  inédites  et  recherche  (n»  IX)  à  quelle  époque  Oponte  30 
a  fait  partie  de  la  confédération  béotienne.  %  La  ville  d'Itonos  en  Phthio- 
tide  [N.  I.  Giannopoulos].  G.  fixe  auprès  du  village  de  Karatzatagli  l'em- 
placement d'Itonos  et  du  sanctuaire  d'Athéna  Itonia,  et  identifie  le  lleuve 
Kouâpio;  avec  le  Sopià;  actuel.  ^  Signatures  d'artistes  [Th.  HomolleJ.  IL  res- 
titue et  publie  la  signature  de  l'architecte  athénien  Apollodoros,  sur  une  35 
dédicace  délienne  de  140  av.  J.  G.  Il  fixe  au  second  siècle  av.  J.  G.  l'époque 
du  sculpteur  Iléphaistion,  fils  de  Myron,  dont  l'activité  paraît  s'être  exercée 
seulement  à  Délos.  ^  Statues  archaïques  d'Athènes  [II.  Léchai].  Dans  ce 
deuxième  article,  L.  continue  le  classement  des  statues  de  l'Acropole. 
\  Tégée  et  la  Tégéatide  [V.  Bérard].  Dans  ce  premier  article,  B.  étudie  40 
successivement  I  la  géographie  et  la  topographie,  II  les  dèmes,  III  la  ville 
et  dans  la  ville  la  citadelle,  l'enceinte,  les  quatre  tribus.  Noter  le  décret 
n»  4  en  l'honneur  de  soldats  qui  ont  repoussé  un  assaut,  probablement  au 
second  s.  av.  J.  G.  ^  Base  portant  la  signature  de  Bryaxis  [L.  Gouve]. 
G.  étudie  les  trois  bas-reliefs  qui  décorent  cette  base,  seule  œuvre  origi-  4j, 
nale  de  Bryaxis  qui  nous  ait  été  conservée.  %  Statue  archaïque  trouvée 
à  Milos  [M.  IloUeaux].  L'Apollon  de  Milos  sort  des  carrières  de  Naxos  et 
prend  sa  place  dans  la  série  des  sculptures  naxiennes,  entre  les  figures 
du  Ptoïon  et  l'Apollon  de  Thèra.  ^  Inscriptions  archaïques  de  Mantinée 
[G.  Fougères].  F.  publie  deux  textes  de  36  et  20  lignes  qu'il  a  découverts  sa 
à  Mantinée.  Les  formes  dialectales  et  l'état  des  pierres  rendent  très  dilfl- 
cile  l'interprétation  de  ces  deux  inscriptions  arcadiennes,  les  plus  anciennes 
que  l'on  possède.  \  Remarques  complémentaires  sur  une  inscription  de 
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Manlinée  [Th.  HomoUc].  H.  s'efTorce  de  restituer  et  de  traduire  le  premier 
des  textes  publiés  par  Fougères.  B.  IIaussoullirr. 

Mittheilungen  des  Kaiserlich  deutschen  Archaeologischen  Ins- 
tituts. Athenische  Abth.  Vol.  17,  \"  livr.  lieprésentations  d'Asklépios 
5  |P.  Wollersj.  Description  d'une  statuette  représentant  Asklépios,  trouvée 
à  Kpidauro  en  1886  et  (jui  se  trouve  au  Musée  national  :  comparaison  avec 
l\  autres  statuettes  et  étude  sur  le  st,ylc  :  c'est  le  môme  type  que  la  statue 
colossale  de  Mélos  qui  se  trouve  au  Brit.  Muséum.  ^  La  grotte  de  la  Sibylle 
à  Erythrée  [K.  Burcsch].  On  a  retrouvé  cette  grotte  en  1891  près  de  Lythri  : 

10  inscr.  qui  s'y  trouvent.  1[  La  sculpture  sur  marbre  dans  l'ancienne  Naxos 
[Br.  SaucrJ.  Étude  de  A3  pages  sur  cette  question.  ^  Monument  funéraire 
provenant  de  Bithynie  [Botho  Graef].  Description  de  ce  monument  élevé 
par  Diliporis,  fils  d'Apphos,  comme  on  le  voit  par  une  inscr,  ;  il  consiste 
en  une  sorte  de  stèle  surmoutée  d'une  architrave  sur  laquelle  était  le 

15  sarcophage.  %  Inscriptions  grecques  de  Balanaia  [P.  Kretschmer].  Texte  de 
2  inscr.  tH  2«  livr.  Un  vase  béotien  portant  l'alphabet  [E.  Kalnika].  Des- 
cription d'un  vase  béotien  du  Musée  national  sur  lequel  on  voit  l'alphabet  : 
étude  épigraphique.  ^  La  statue  dont  on  se  servait  pour  le  culte  des 
déesses  d'Eleusis  [0.  Kern].  L'auteur  essaie  de  décrire  cette  statue  d'après 

20  les  monuments  ligures  qui  ont  été  retrouvés  et  surtout  d'après  un  frag- 
ment d'une  amphore  panalhénaïque  provenant  d'Eleusis;  on  y  voit  Dé- 
mèter  assise  sur  la  cysta  mystica,  elle  a  le  sceptre  en  main,  à  gauche  se 
tient  Kora  tenant  des  torches;  lackos  manque,  il  n'est  pas  non  plus  men- 
tionné dans  l'hymne  homérique  à  Dômôter  ;  son  culte  provient  d'Athènes  : 

Sîi  l'influence  orphique  dans  les  mystères  d'Eleusis  ne  peut  pas  être  démon- 
trée pour  la  fin  du  G»  s.  1[  Inscription  de  Teos  [Jak.  WackernagelJ.  Etude 
sur  la  langue  de  l'inscr.  de  Teos  publiée  dans  les  Mitth.  16.  3«  livr.  ^  Ilsp't 
>,£T-/wv  xat  tr,ç  èv  'AOr,vat!;  àvaxaXucpOetffr);  [St.  Dragumis].  Étudc  .sur  les  Ucjyai, 
ce  qu'en  disent  les  auteurs  anciens.  1[  Fragment  de  l'édit  de  Dioclétien  de 

30  Gythion  [Th.  Mommsen].  Ce  fragment  d'inscr.  lat.  appartient  à  la  préface 
de  l'édit  de  Dioclétien  sur  les  tarifs:  cette  préface  n'est  connue  que  par  des 
textes  latins,  tandis  que  pour  les  tarifs  les  textes  grecs  sont  plus  nom- 
breux que  les  latins.  1[  L'ancien  Parthénon  [W.  Dorpfeld].  C'était  un  temple 
périptèrc  do  8  colonnes   sur  les  petits  côtés  et  de  19  sur  les  longs  :  ses 

3b  fondations  ont  servi  à  Périclcs  pour  la  construction  de  son  Parthénon  ; 
c'est  probablement  Gimon  qui  le  commença  et  il  fut  interrompu  lors  de 
son  bannissement.  %  Inscriptions  grecques  [Ad.  WilhelmJ.  Remarque  sur 
une  inscr.  votive  de  Pergame.  Insch.  v.  Pergamon  1.  222,  que  l'éditeur  a 
mal  comprise  et  sur  un  décret  athénien  publié  dans  le  Bull.  Gorr.  hell.  12, 

40  p.  138.  Restitution  du  fragment  G.  I.  A.  2,  333.  %  Situation  du  sanctuaire 
d'Asklépios  à  Trikka  [Jul.  Zichen].  Il  se  trouvait  dans  le  voisinage  de  la 
source  de  Gurna.  ^  Macovixat  èTriypa^al  àv£y.5oToi  [P.  Wolters].  Texte  de  trois 
inscr.  inédites  trouvées  dans  le  voisinage  de  Koula.  1[  Inscriptions  de 
Périnthe  [P.  Wolters].  Texte  de  trois  inscr.  funéraires.  1[t  3«  liv.  Vase 
45  à  dessins  géométriques  provenant  d'Athènes  [E.  PerniceJ.  Etude  sur  un 
vase  trouvé  dans  les  fouilles  du  Pirée  et  qu'on  peut  reconstituer  facile- 
ment, il  forme  la  transition  entre  les  vases  de  Dipylon  et  ceux  que  Bôhlau 
a  étudiés  :  description  détaillée  accompagnée  d'une  planche.  1[  Etudes  sur 
les  reliefs  d'Asklépios  [Jul.  Ziehen].  1,  Reliefs  où  l'on  voit  Askélpios  visi- 
to  tant  les  malades  :  2,  Type  de  la  lôte  d'Asklépios  sur  les  reliefs  atliques  ; 
3,  Asklépios  et  un  héros  guérisseur,  d'après  un  relief  où  l'on  voit  six  per- 
sonnages, Asklépios,  ses  quatre  fils  et  le  héros  guérisseur  de  l'ilc  ou  fut 
trouvé  le   relief,  Kythnos  une  des  Gycladcs.   1[  Les  différents   Odéon  a 
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Athènes  [W.  Dôrpfeld].  On  compte  généralement  quatre  Odéonà  Athènes, 
celui  de  Périclès,  celui  qui  se  trouvait  près  de  l'Enneakrounos  ;  celui  d'Ilé- 
rode  Atlicus  et  do  Régilla  et  enfin  celui  d'Agrippa  au  Céramique  ;  c'est  une 
erreur,  il  n'y  en  a  jamais  eu  que  trois  qui  sont  ceux  de  Périclès,  d'Ilérode 
Atticus  et  d'Agrippa.  ^  Les  muses  de  Praxitèle  [M.  Meyer].  Les  statuettes  5 
de  Tanagra  ([u'on  s'étonnait  de  rencontrer  dans  un  bourg  de  Béotie,  ont  été 
probablement  inspirées  par  un  groupe  de  Praxitèle,  mentionné  par  Pline 
sous  le  nom  de  Thespiadae  et  dans  lequel  on  a  reconnu  les  muses.  ^ 
Amphyktion  dans  le  Céramique  [Id.].  C'est  par  erreur  que  Pausanias  1,  2,  4 
indique  parmi  les  objets  qu'il  a  vus  au  Céramique  une  statue  d'Amphyk-  lo 
tion  recevant  Dionysos  et  d'autres  dieux  ;  cette  statue  était  celle  d'ikarios 
et  le  groupe  représentait  l'arrivée  de  Dionysos  chez  ce  roi.  ^  Tombeaux 
athéniens  [E.  Pernice].  Texte  de  deux  inscr.  funéraires  trouvées  récem- 
ment, f  Relief  de  Magnésie  sur  lequel  on  voit  un  sacrifice  aux  héros. 
[O.  Kern].  Description.  tl[  A'  livr.  Les  représentations  de  navires  sur  les  15 
vases  du  Dipylon  [E.  Pernice].  Liste  de  27  de  ces  représentations  dont 
quelques-unes  sur  des  fragments  récemment  découverts  ;  détails  nouveaux 
sur  les  navires  ;  P.  combat  l'opinion  de  Kroker  qui  croit  que  les  vases 
du  Dipylon  sont  postérieurs  à  664  av.  J.-C  et  montre  qu'il  n'est  pas  pos- 
sible de  leur  fixer  une  date  exacte.  ^  Noms  de  lieux  modernes  et  anciens  20 
de  Rhodes  [F.  Ililler  v.  Gastringen].  Un  grand  nombre  des  noms  actuels 
dérivent  des  noms  anciens.  ^  Les  trittyes  et  les  déesses  de  l'Attique 
[R.  Lôper].  Article  de  110  pages.  Aristote  dans  son  'AOyiv.  toXit.  c.  21,  nous 
a  donné  sur  les  irittyes  et  les  dômes  des  renseignements  qui  modifient 
complètement  l'idée  jusqu'ici  admise  :  on  croyait  (pie  les  dcmes  de  toutes  25 
les  tribus  étaient  répartis  sans  ordre  dans  tout  le  territoire  de  l'Attique  et 
que  ce  n'était  que  par  hasard  qu'ils  formaient  parfois  des  groupes,  main- 
tenant nous  savons  que  Clisthèuo  divisa  tout  rAtti(iue  en  30  circons- 
criptions, dix  autour  de  la  ville,  dix  le  long  de  la  mer  et  dix  à  l'intérieur; 
trois  de  ces  circonscriptions,  une  dans  chatpie  division  de  territoire,  for-  30 
inaient  une  tribu.  C'est  d'après  ces  données  que  L.  étudie  les  déesses  et 
les  trittyes.  ^  Lecylhi  d'Athènes  [P.  WoltersJ.  On  a  trouvé  dans  un  tom- 
beau du  4»  s.  un  certain  nombre  de  vases,  entre  autres  des  lecythi  de 
formes  dilférenles.  La  plupart  ne  portent  que  des  ornements  géométriques, 
sur  l'un  on  voit  un  roi  monté  sur  un  chameau.  Tf  Les  fouilles  près  de  35 
l'Enueakrunos  [W.  Dôrpfeld].  On  a  trouvé  remplacement  de  cette  fontaine 
au  pied  du  Pnyx.  ^  Cette  revue  contient  en  outre  l'indication  sommaire  des 
revues  et  ouvrages  en  langue  grecque  parus  eu  lb'J2  et  concernant  l'archeol. 
grecque.  Détails  très  succincts  sur  les  fouilles  faites  eu  Grèce  et  sur  leurs 
résultats.  A.  K.  40 
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Archivio  Storico  Italiano  (t.  VIF,  1891)  n»  L  L'étymologie  et  l'histoire 
secrète  du  nom  de  Napoléon  [Pio  Rojua].  Ce  serait  un  péjoratif.  ^î  (T.  VIII, 
n°  3  de  1891).  Teodoro  Mommsen,  Le  provincic  I\omane   da   Cesare  a  Diode- 
ziano,  trad.  di  Ettore  de  Ruggiero  [K.].  Qques  critiques.  %  F.Ehrlk,  Ilislo-    . 
via   Bibliolhccae   Romanorum  Pontificum  lum  Bonifalianae  tum    Avtnionensis  50 
[Demetrio  Marzi].  Grands  éloges.  Léon  Dorkz. 

Nuovo  Archivio  Veneto  (!'*  année,  n»  1  =:  t.  I,  1"  partie).  George  Valla 
et  son  procès  à  Venise  en  1496.  [F.  Gabotto]  m  n»  2.  Aqueducs  romains  et 
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du  moyen  âge  à  Vérone  [G.  Biadego].  ^  n»  4  (=  t.  II,  2"  partie).  La  plus 
ancienne  église  de  Piove  di  Sacco,  note  archéologique  [Pietro  Pinton]  (pi.)  : 
inscr.  grecques  et  romaines.  ^  Une  lettre  inédite  de  l'abbé  Giuseppe  Furla- 
netto  sur  des  mss.  et  des  objets  d'art  des  archives  capitulaires  de  Cividale 

5  [I.  Carini].  Cette  lettre  signale  deux  bibles,  dont  l'une  datait  peut-être  du 

8"  siècle;  un  Boèce  du  11°  siècle,  les  deux  célèbres  mss.  de  sainte  Elisabeth 

de  Hongrie,  dont  l'un  a  pour  reliure  un  diptyque;  un  évangéliaire  du  5«-G« 

et  7»  siècle,  etc.  Léon  Dorez. 

Bulletino  délia  Commissione  archeologica  communale  di  Roma, 

10  20*  année,  4«  série,  1892,  janvier-mars.  Le  soixante-dixième  anniversaire  de 
naissance  du  commandeur  Jean-Baptiste  de  Rossi  [R.  L.].  Dédicace  du  fasci- 
cule à  R.  à  l'occasion  de  son  anniversaire.  Rapide  aperçu  de  sa  vie  et  de  ses 
travaux.^  Un  collier  d'esclave  fugitif  récemment  découvert  (pi.  1).  Trouvé 
dans  le  quartier  appelé,  au  moins  depuis  le  douzième  siècle,  de  Caccaba- 

is  riis,  là  où  étaient  le  théâtre  et  le  portique  de  Balbus;  on  y  lit  :  servus  sum 
domni  mei  scholastici,  v(iri)  sp(ectabilis).  Tene  me,  ne  fugiam  de  domp 
pulverata.  La  paléographie  de  l'inscription,  le  nom  du  maître  et  son  titre 
reportent  vers  le  commencement  du  cinquième  siècle  ou  la  fin  du  qua- 
trième siècle.  La  domus  pulverata  devait  être  situé  non  loin  de  l'endroit 

20  où  a  été  trouvé  le  collier;  or  ce  quartier  se  nomme  depuis  le  moyen  âge, 
Arenula,  à  cause  des  sables  du  Tibre.  Il  est  conjectural,  mais  très 
probable,  que,  au  moyen  âge,  le  nom  Arenula  a  remplacé  le  nom  antique 
Pulverata.  ^  Les  édifices  de  la  préfecture  urbaine  situés  entre  le  temple  de 
la  Terre  et  les  thermes  de  Titus  et  de  Trajan  [R.  Lanciani].  L.  démontre 

2b  par  des  arguments  épigraphiques  et  topographiques  que  le  portique  où  on 
apprêtait  les  actes  de  la  préfecture  urbaine,  la  salle  des  archives  où  on  con- 
servait les  documents  originaux  et  les  registres,  le  secrétariat  ou  bureau 
des  employés,  se  trouvaient  près  des  thermes  de  Trajan  qui  sont  les  ther- 
mes de  Titus  reconstruits,  et  près  du  temple  de  la  Terre,  qui  était  situé 

30  plus  près  de  Saint-Pierre  aux  Liens  qu'on  ne  l'a  cru  jusqu'à  présent. 
^  Fouilles  sur  le  mont  Testaccio(pl.  5)  [E.  Dressel].  Le  mont  Testaccio  a  été 
formé  peu  à  peu  par  le  dépôt  des  débris,  et  non  tout  d'un  coup.  On  peut 
supposer  que  son  origine  remonte  au  commencement  de  l'empire  et  est 
dû  aux  exigences  d'une  grande  ville  et  à  l'accroissement  extraordinaire 

35  des  relations  commerciales.  Les  dates  épigraphiques  les  plus  anciennes, 
sont  144  ap.  J.  G.,  les  plus  récentes  251.  D.  apporte  une  nouvelle  preuve  à 
son  opinion  que  les  grosses  amphores  sphéroïdales  du  mont  Testaccio  sont 
d'origine  espagnole.  %  Notices  sur  les  trouvailles  relatives  à  l'épigraphie 
urbaine  (flg.)  [A.  Gatti].  Table  de  jeu  avec  l'inscr.  Hostes  victos  |  Italia 

40  gaudet  I  Ludite  Romani.  Rossi  pense  que  la  victoire  en  question  est  celle 
que,  en  271,  Aurélien  remporta  sur  les  barbares.  Inscription  mentionnant 
un  pontifex  Ilerculis,  dénomination  nouvelle.  Inscription  d'une  Vestale 
qui  fut  fidèle  à  ses  vœux  juxta  legem  divinitus  datam;  trouvée  dans  l'A- 
trium Vestae.  Inscription  de  l'an  U.  G.  754  =  1  ap.  J.  C,  dédiée  à  plusieurs 

45  divinités  pour  le  salut  de  l'empereur  et  de  l'état,  à  l'occasion  du  commen- 
cement de  la  neuvième  année;  G.  pense  que  c'est  la  9*  année  après  la  réor- 
ganisation du  culte  des  Lares  par  Auguste,  qui  eut  lieu  en  746.  Gippi  termi- 
nales du  Tibre  :  2  sont  de  la  délimitation  d'Asinius  Gallus  et  Marcius  Cen- 
sorinus  en  74G  U.  G.;  18  de  la  délimitation  d'Auguste  en  747,  dont  13  avec 

50  une  formule  nouvelle;  3  delà  délimitation  de  Trajan,  101,  parle  curateur  du 
Tibre,  Tib.  Julius  Ferox.  Inscr.  mentionnant  Sentia,  femme  de  Libon,  mère 
de  Scribonia,  femme  de  César  Auguste;  c'est  celle  que  César  répudia  pour 
épouser  Livie.  Inscriptions  provenant  de  l'arc  de  triomphe  de  Valentinien 
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et  Valence  sur  le  pont  Valentianinus,  auj.  ponte  Sisto.  Découverte  dans  le 
Tibre  de  trois  inscriptions  du  troisième  au  second  siècle  av.  J.  G.,  avec 
dédicaces  à  Esculape,  à  Hercule,  à  Numisius  Martius,  à  rapprocher  de 
Mars  sive  Numiternus  (G.  I.  L.,  G,  WS).  Près  Torre  Pignaltara,  inscription 
mentionnant  le  collège  funéraire  des  Sodales  viae  Labicanae.  Deux  cippes  5 
marquant  les  distances  de  l'aqua  Iulia  Tepula-Marcia.  ^  Trouvailles  d'objets 
d'art  et  d'antiquités  figurées  et  dons  reçus  [G.  L.  Visconti.  [Sarcophages 
dont  l'un,  trouvé  au  Campo  Verano,  est  orné  des  génies  des  quatre  sai- 
sons. Instrument  en  cuivre,  sans  doute  pour  couper  le  cuir.  Diverses  mon- 
naies reçues  en  don.  ^  Note  annonçant  que,  de  mensuel,  le  BuUetino  lo 
devient  trimestriel,  et  s'occupera  de  toute  l'archéologie  romaine. 

tu  Avril-juin.  Le  rempart  d'Aurélien  et  de  Probus  [R.  Lanciani].  Le  rem- 
part fut  élevé  eu  271,  au  moment  où  les  invasions  barbares  menaçaient 
Rome,  sous  Aurélien.  Leur  étendue  est  de  18837  mètres  oO.  Le  terrain  expro- 
prié a  une  largeur  de  19  mètres,  dont  5  pour  le  chemin  de  ronde  intérieur,  15 
4  pour  l'épaisseur  du  mur,  10  pour  la  zone  extérieure.  Le  mur  fut  élevé 
avec  des  briques  faites  dans  des  ateliers  établis  pour  la  circonstance,  mais 
surtout  avec  des  débris  d'édifices  plus  anciens.  11  suit  la  ligne  de  la  douane 
(octroi)  pour  Rome,  ligne  établie  dès  le  temps  de  Vespasien;  la  ligne  de 
l'octroi  enfermait  les  continentia  lecta  et  les  expatiantia  tecta,  ne  laissant  20 
dehors  que  les  extrema  teclorum.  Ils  furent  construits  en  grande  hâte,  et 
on  enferma,  sans  les  démolir,  des  constructions  antérieures  dans  l'épais- 
seur du  mur.  Les  servitudes  imposées  par  les  propriétés  particulières  obli- 
gèrent à  laisser  des  petites  portes  nombreuses  qui  fureut  fermées  plus  tard. 
On  rouvrit  ensuite  celles  qui  conduisaient  aux  grandes  basiliques.  L.  ter-  25 
mine  par  les  4  observations  suivantes  :  :  1»  Les  terres  des  fondations  ont 
été  toujours  rejetées  à  l'intérieur  et  ont  modifié,  en  la  rendant  plus  abrupte, 
la  forme  du  terrain  qui  était  autrefois  horizontal  ou  régulièrement  incliné. 
2»  La  formule  de  la  bulle  de  l'esclave  Asellus  «  foras  muru(m)  exivi  »  prou- 
vait que  les  esclaves  ne  devaient  pas  en  franchir  l'enceinte.  3*  La  phrase  30 
«  egestis  immensis  ruderibus  »  des  inscriptions  de  Macrobius  Longinianus 
ne  signifie  pas  qu'on  a  enlevé  tous  les  décombres;  en  deux  endroits,  pour 
donner  plus  de  hauteur  aux  murs  du  camp  prétorien,  ou  enleva  les  dépôts 
et  on  creusa  le  sol  à  la  base  ;  partout  ailleurs  les  immensa  rudera  furent 
aplanis  sur  place,  t  Le  vicariat  de  Rome.  [L.  Gantarelli].  Le  vicariat  de  35 
Rome  se  composait  en  297 de  7  régions;  il  en  comprenait  10  aux  4*  et  5^  siè- 
cles. G.  étudie  chacune  de  ces  régions  au  point  de  vue  géographique  et 
administratif,  et  établit  la  liste  chronologique  de  ses  gouverneurs  :  correc- 
tores,  cousulares,  proconsules.  l"  Tusciaet  Umbria.  2»  Campania.  A  suivre. 
t  Fragment  d'un  pilastre  antique  pour  mesurer  le  niveau  du  Tibre  et  au-  40 
1res  notes  archéologiques  [D.  Marchetti]  :  1»  Ge  pilastre  appartenait  au  pont 
de  Valentinien  (auj.  Ponte  Sisto).  Il  portait  des  chiffres  donnant  le  niveau 
de  l'eau.  Il  devait  en  exister  de  semblables  à  d'autres  ponts.  2"  Restes  de 
l'enceinte  de  Servius,  via  Giulio  Romano,  près  l'église  de  S.  Rita.  3»  Restes 
des  portiques  de  Pompée  à  S.  Maria  dell' Anima  via  dell  Monte  délia  Farina.  45 
4»  Tombeau  et  antiquités  trouvées  au  palais  de  la  banque  nationale,  f  La 
controverse  sur  le  Panthéon  [R.  Lanciani].  La  rotonde,  détruite  par  la  foudre, 
fut  bien  reconstruite  sous  Hadrien,  mais  elle  remplaça  une  autre  rotonde 
et  non  un  temple  carré.  L'agencement  défectueux  de  la  rotonde  avec  le 
portique  peut  tenir  à  ce  fait  que  la  rotonde  ne  se  voyait  pas  du  dehors,  et  50 
le  portique  était  la  seule  perspective  du  Panthéon  vu  des  rues  qui  y  abou- 
tissaient, t  Un  i^avé  de  mosaïque  avec  figures  égyptiennes  découvert  près 
la  via  Flaminia  (pi.  7,  8.)  [0.  MarucchiJ.  Gette   mosaïque  est,  suivant  un 
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usage  répandu,  une  iiuLlalion  d'un  lapis  d'Alexandrie.  M.  la  croit  du  temps 
d'Hadrien.  Elle  représente  un  sacrifice  isiaque.  L'édiiice  faisait  sans  doute 
l)artie  de  la  fameuse  villa  de  Livie  située  à  Porta  prima.  %  Deux  singuliers 
chapiteaux  découverts  près  la  rive  du  Tibre  (pi.  9.)  [F.  AzzurriJ.  Ces  chapi- 

5  teaux  sont  ornés  de  peaux  de  lions  copiées  surnature,  et  doivent  avoirappar- 
tenu  à  un  sanctuaire  dédié  à  Hercule.  ^  Trouvailles  relatives  à  l'épigra- 
phie  Urbaine  [Gatti].  Inscr.  en  l'honneur  de  Faltonius  Probus  Alypius, 
préfet  de  Rome.  Inscr.  à  [m  agrijppae.  M.  [f.  augUj'sti  u(epos).  Inscr.  de 
tuyau  :  Iuliae  Aug.  f.  Dédicace  Sanco  deo  Fidio.  ^  Trouvailles  d'objets  d'art 

10  et  d'antiquités  figurées  [C.  L.  Viscouti].  Sculptures,  pierres  gravées. 

^^  Juillet-septembre.  Le  vicariat  de  Rome  [L.  Cantarelli].  2»  Campania 
(suite).  3»  Lucania  et  Bruttium.  /i»  Apulie  et  Calabre.  H  Deux  statuettes  de 
ministres  mithriaques  (pi.  10)  [E.  C.  LovatelliJ.  Statues  des  deux  génies 
qui  accompagnent  d'habitude  le  Mithra  taurochtone.  L.  examine  les  expli- 

15  cations  astronomiques  et  mystiques  que  l'on  a  données  de  ces  deux  per- 
sonnages dont  l'un  tient  une  torche  levée  et  est  accompagné  d'un  coq: 
l'autre  tient  une  torche  baissée  et  a  un  chien  près  de  lui.  L.  recherche  les 
statues  analogues  et  croit  que  celles-ci  ornaient  un  milhriacum  privé. 
%  Le  Satyre  qui  verse  à  boire,  études  «  praxitéliques  »  (pi.  11-14,  fig.)  [G. 

20  Ghirardini].  Étude  minutieuse  dos  statues  connues  du  satyre  et  recherche 
des  caractères  appartenant  au  type  original.  Le  satyre  qui  verse  à  boire 
procède  du  type  de  l'athlète  qui  verse  l'Iiuile.  Mais  c'est  en  môme  temps 
une  œuvre  d'une  puissante  originalité,  digne  du  grand  Praxitèle,  son  au- 
teur. ^  Trouvailles  relatives  à  la  topographie  urbaine  [Visconti].  Décou- 

25  verte,  près  de  S^»  Maria  in  Gosmedin,  d'égouts  du  temps  des  rois,  indépen- 
dants de  la  cloaca  massima  et  plus  anciens.  V.  déplore  avec  raison  qu'on 
les  détruise.  Mise  à  jour  de  restes  du  pont  Aelius  (S'  Ange)  :  il  devait 
avoir  au  moins  huit  arches.  Différents  fragments  d'architecture.  1[  R.  Ga- 
gnât, L'armée  romaine  d'Afrique  [Cantarelli].  Élogieux. 

30  Hlf  Octobre-décembre.  Récentes  découvertes  à  Rome  et  dans  les  quar- 
tiers suburbains  (pi.  15)  [L.  LancianiJ  :  Découvertes  faites  à  Porta  Salutare, 
Thermes  de  Dioclétien,  Portions  Vipsiana,  Gloaque  de  la  vallée  Murcia, 
Porta  Porluensis  d'Aurélien,  Chemin  de  fer  de  Rome  à  Viterbe,  au  lieu  dit 
Casai  der  marmo  à  Monte  Mario,  Via  Tiburtina,  29  inscriptions  ou  frag- 

35  ments  d'inscriptions  trouvés  en  divers  endroits.  %  Le  satyre  qui  verse 
à  boire  [G.  Ghirardini].  Le  satyre  est  vraiment  de  Praxitèle.  Examen  des 
œuvres  de  Praxitèle,  divisées  en  deux  classes  :  statues  sans  appui  et  sta- 
tues avec  appui;  les  premières  ressortent  plus  directement  de  la  technique 
du  bronze;  les  secondes,  de  la  technique  du  marbre.  Étude  du  passage 

40  de  Pausanias  relatif  au  satyre  de  la  rue  des  Trépieds.  ^  Le  vicariat  de  Rome 
[L.  Cantarelli].  Suite.  5"  Samnium.  %  Notices  épigraphiques  [Tomasetti]. 
Texte  et  commentaire  de  14  inscriptions.  ^  Notices  sur  les  trouvailles  épi- 
graphiques  relatives  à  l'épigraphie  urbaine  [G.  Gatti].  Épitaphe  de  L.  Cor- 
nélius Héraclès,  prêtre  privé.  Nouvelles  inscriptions  à  Valentinien,  du 

45  Pont  Sisto.  Inscr.  d'Ostie  mentionnant  des  travaux  exécutés  dans  un  com- 
pitum.  Autre  inscription  d'Ostie.  1  Sur  un  fragment  de  ménologue  rus- 
tique [G.  Gatti].  Trouvé  près  Mantoue.  En  face  de  chaque  jour  est  un  trou 
destiné  à  mettre  un  clou  pour  marquer  les  dates.  %  Catalogue  des  objets 
d'art  trouvés  par  les  soins  de  la  commission  du  1"  janvier  au  31  decem- 
^  bre  1892  et  conservés  au  Gapitole  ou  dans  les  magasins  :  P»  session.  Pein- 
ture, 2  numéros.  2»  session.  Sculptures  :  statues,  1;  bustes  et  tètes,  2; 
urnes  et  sarcophages,  3;  bas-reliefs  et  fragments.  G;  intailles,  2.  3*  session, 
Métaux  :  bronze,  'ô  ;  fer,  2;  monnaies  :  impériales  en  bronze,  114. 4»  session, 
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Terre  cuite,  7;  verre,  1.  5«  sossion.  Fragments  d'architectures,  4;  inscrip- 
tions complètes,  3;  fragments,  23.  Mobilier  et  ustensiles,  en  grand  nombre. 

Henry  Thkdenat. 
Mélanges  d'archéologie  et  d'histoire  publiés  par  l'École  française  de 
Bonie.  12"  ;innée,  fasc.  1-2,  avril  1«92.  Le  sanctuaire  de  Saturnus  Balcara-  5 
nensls  au  Djebel  Bou-Kourneïn,  Tunisie    fJ.    Toutain].    Le   Djebel    Bou- 
Kourneïn,  ou  montagne  des  deux  cornes,  s'élève  au  fond  du  golfe  de  Car- 
tilage; T.  y  lit  des  fouilles  en  juin  1891,  il  découvrit  un  autel  pour  les  sa- 
crifices et  de  nombreuses  inscriptions;  ici,  comme  à  Aïn-Tounga,  il  n'y  a  pas 
trace  de  temple.  Publication  des  inscriptions  les  plus  importantes;  elles  lO 
sont  toutes  votives.  Les  stèles  décoratives  sont  nombreuses  :  elles  sont 
divisées  généralement  en  trois  tableaux  :  la  représentation  de  la  divinité, 
l'inscription,  la  représentation  du  sacrifice;  à  ces  reliefs  s'ajoute  une  déco- 
ration purement  architecturale  rei)résentant  un  fronton  soutenu  par  deux 
colonnes;  queiciuefois  les  colonnes  manquent.  Les  divinités  représentées  15 
sont  Saturne  au  centre,  Ilélios  à  gauche,  Séléné  à  droite  ;  caractère  des 
types  donnés  à  ces  trois  divinités.  Les  inse.  sont  dédiées  à  Saturnus  Bal- 
caranensis,  Baal  Qarn  (a).  C'est  le  Baal  à  deux  cornes  ou  le  Baal  des  deux 
cornes;  le  premier  de  ces  noms  rappellerait  alors   le   Jupiter   Ammon, 
«  corniger  Ammon  ».  Cette  explication  ne  paraît  pas  acceptable;  il  est  plus  20 
probable  qu'ici,  comme  cela  arrive  souvent,,  Baal  a  pris  pour  surnom  le 
nom  du  lieu  où  il  est  honoré  :  le  Baal  de  la   montagne  à  deux  cornes; 
comment  le  Baal  primitif  s'est  divisé  en  deux  éléments,  l'un  masculin, 
l'autre  féminin.  Histoire  de   ce  sanctuaire.  ^  Boccace  et  Tacite  [P.  de 
Nolhac].  L'aulhenticité  de  Tacite  se  démontre  d'une  façon  certaine  par  ce  25 
fait,  que  bien  avant  la  naissance  du  Poggio,  Boccace  lisait  l'historien  latin; 
il  le  mentionne  dans  des  lettres,  enfin  il  le  transcrit  dans  plusieurs  de  ses 
derniers  ouvrages,  les  «genealogiae  Deum  »  le  «  coraento  sopra  la  comme- 
dia»  et  surtout  le  «De  claris  mulieribus».  ^  Le  manu.scrit  de  Lyon  n°  c 
[Fr.  Novati  et  G.  Lafayej.  Suite.  Les  pièces  publiées  concernent  encore  30 
presque  toutes  les  humanistes  de  la  lienaissance.  If  Pierre  de  Montdoré, 
maître  de  la  librairie  de  Fontainebleau,  1552-1567  [Léon  Dorez].  Biographie 
du  personnage  à  pro|)os  d'une  lettre  inédite  publiée  par  D.  et  attribuée  par 
lui  à  Henri  Etienne.  ^  Afrique  Romaine.  Chronique  [J.  ToulainJ.  Liste  des 
découvertes  et  des  ouvrages  sur  l'Africpie.  If  Henri  Omont,   CalaloQue  des  35, 
mss.  grecs  de  Fontainebleau  \L.  D.J.  Éloges,  f  Ldouard  B.vUDOUiN,  Le  culte  des 
onpereurs  dans  les  cites  de  la  Gaule  Narbonnaise  [Paul  FournierJ.  Intéressant- 
%  Stéphane  Csei.l,  Fouille  dans  la  nécropole  de   Vulci  \    ].  Analyse  de  l'ou- 
vrage d'après  Pigorini,  BuUetino  di  Paletnologia.  If  Joseph  Wilpert,  Frinci- 
pienfragen  der  christlichen  Archàologie  |L.  Guérardj.  Défense  de  de  Rossi  et  40 
de  son  école  contre  les  attaques  dont  il  a  été  récemment  l'objet  de  la  part 
de  savants  allemands.  %  Giuseppe  Stocchi,  Aulo  Gabineo  e  i  suivi  pvocessi; 
—  Abert  Dumont,  Mélanges  d'archéologie  et  d'cpigraphie,  réunis  par  Th.  Ho- 
mélie [A.  G.].  Éloges.  \*i  Fasc.  3.  Juillet.  Inscriptions  de  Carthage,  épigra- 
phie  païenne  [A.  L.  Delattre].  52  insc.  très  courtes.^  La  navigation  d'Hercule  45 
[Edmond  Courbaud].  C'est  le  sujet  qui   est  représenté  sur  un  scarabée 
trouvé  à  Corchiano  en  1891;  il  représente  Hercule  couche  sur  un   radeau 
où  sont  attachées  des  amphores,  mode  de  navigation  dont  l'auteur  cite 
des  exemples.  Le   travail  est  hellénique,  la  légende  est  phénicienne;  ce 
petit  moimment  nous  fait  pour  ainsi  dire,  toucher  du  doigt  un  moment  50 
précis  de  l'hislhoire  du  dieu  de  Tyr,  le  passage  du  Melquart  phénicien  à 
l'Héraclès  hellénique.  ^  Le  cardinal  Marcello  Cervini   et   l'imprimerie  à 
Rome,  1539-1550  [Léon  Dorez].  Publication  de  documents  qui  prouvent  que 
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le  premier  volume  de  la  célèbre  édition  du  commentaire  d'Euslacte  parut 
en  1542,  le  second  en  1546,  le  troisième  en  1549.  1[  Archéologie  Sarde,  la 
collection  Gouin  [  ].  Liste  et  reproduction  de  divers  objets  de  cette  collec- 
tion, surtout  de  petites  figures.  ^  Maxime  Collignon,  Histoire  de  la  sculp- 

5  tiire  grecque  [E.  CourbaudJ.  Excellent.  If  Byzantinische  Zcitschrijl  [Jules 
Gay].  Rendra  de  grands  services.  1[J.  Wilpert,  Die  Gottgeweihten  Jungfrau- 
cn  in  den  ersten  Jahrhundcrt  der  Kirche  [L.  Guérard].  Bon.  ^^  Fasc.  4-5,  dé- 
cembre. Le  théâtre  romain  de  Simitthu  (Schemtou)  [J.  Toutain].  Ce 
théâtre  diffère  des  théâtres  déjà  connus  par  sa  disposition  générale  et  par 

10  maints  détails  de  construction.^  Notes  sur  quelques  monuments  byzantins 
de  l'Italie  méridionale  [Gh.  Diehl],  3.  Les  chapelles  souterraines  de  la  terre 
d'Otrante.  La  plus  importante  est  celle  dei  sancti  Stefani  ;  elles  contiennent 
des  peintures  que  D.  divise  en  trois  classes  :  les  premières  du  11-12»  s. 
purement  byzantines;  les  secondes,  du  14o  s.  indiquant  déjà  l'inlluence 

15  latine;  les  troisièmes  du  1o«-16«  s.  toutes  latines.  Autres  peintures  de  la 
terre  d'Otrante.  ^  Groupes  de  la  triple  Hécate  au  musée  du  Louvre  [Etienne 
Michon].  Liste  et  description  de  ces  monuments.  \  Note  au  sujet  de  l'inci- 
nération en  Étrurie  [Stéphane  Gsell].  L'introduction  de  l'inhumation  n'a 
pas  fait  disparaître  à  Vulci  l'incinération;  l'incinération  n'a  disparu  que 

20  lentement  après  une  période  de  plus  de  deux  siècles.  \  Correspondance 
inédite  entre  Gaetano  Marini  et  Isidore  Blanchi  [Lucien  Auvray  et  Georges 
Goyau].  Intéressante  pour  l'érudition  même,  cette  correspondance  paraît 
surtout  précieuse  pour  l'histoire  de  l'érudition.  Elle  nous  fait  pénétrer  dans 
ce  monastère  de  Classe,  près  Ravenne,  dont  les  Gamaldules  avaient  fait, 

25  durant  la  seconde  moitié  du  18«  s.,  un  important  centre  d'études;  elle  nous 
donne  une  idée  de  l'activité  scientifique  que  certains  savants  locaux  qui 
étaient  en  môme  temps  de  grands  savants,  par  ex.  Borghesi, développaient 
à  cette  époque  dans  les  moindres  villes  italiennes.  \  Paul  Fabre,  De  patri- 
moniis  romanae  ecclesiae  usque  ad  aetatem  carolinorum :  —  du  même,  Étude 

30  sur  le  Liber  censuum  de  l'Eglise  romaine;  —  du  même,  Le  Liber  censuum  ro- 
manae ecclesiae  [A.  G.].  Éloges.  *i\  Notices  sommaires  des  mss.  grecs  d'Espagne 
et  de  Portugal  par  Ch.  Graux,  mises  en  ordre  et  complétées  par  Albert 
Martin  [  J.  Bon.  f  EspÉrandieu,  Inscriptions  antiques  de  Lectoure  [IL  Grail- 
lot].  Utile.  ^  André  Pératé,  U Archéologie  chrétienne  [G.   Goyau].   Excellent. 

35  ^  Metropolitan  Muséum  of  Art  [A.  G.].  Utile.  *i  G.  Barraggo  et  W.  Helbig, 
La  collection  Barracco  [A.  G.].  Bon.  %  W.  Fraknoi,  Malhias  Corvinus  Konig 
von  Ungarn;  —  J.-J.  Berthier,  Coinmentatio  cui  titulus  :  la  Porte  S»  Sabine  à 
Rome;  —  Jean  DUPUXS,  Œuvres  de  Théon  de  Smyrne,  traduction  et  texte;  — 
Waltzing,  Le  recueil  général  des  insc.  latines  [G.  GoyauJ.  Appréciation  favo- 

40  rable.  f  Matteo  Campori,  Corrispondenza  tra  L.  A.  Muratori  et  G.  G.  Leibnitz 
[L.  Auvray].  Soigné.  1[  Monumenla  ad  Neapolitani  ducatus  historiam  pertinen- 
tia.  2.  2  [Jules  Gay].  Neuf  et  érudit.  Albert  Martin. 

Mittheilungen  des  kaiserlich  deutschen  archaeologischen  Insti- 
tuts (Roemische  Abtheilung.  t.  6).  Fasc.  1.  Histoire  de  la  collection  d'an- 

45  tiquilés  du  Capitole  jusqu'à  l'inauguration  du  musée  (1734)  [A.  Michaelis] 
(pi.,  dessins  du  xv!"  s.  et  surtout  d'Heemskerck).  1°  Origines.  Le  groupe 
du  lion  semble  avoir  été  sur  l'escalier  du  palais  bien  avant  Cola  di  Rienzi. 
Si  le  fait  est  exact,  il  a  de  l'importance.  Ce  serait  un  de  ces  monuments  du 
Quirinal  (les  deux  chevaux,  les  deux  Ileuves,  les  statues  de  Constantin), 

50  qui  ont  perpétué  pendant  tout  le  moyen  âge  le  souvenir  de  l'antiquité.  De 
cette  première  collection  faisaient  encore  partie  deux  cippes  funéraires, 
d'Agrlppine,  femme  de  Germanicus,  et  de  son  lils  aîné,  Nero  Caesar.  De  ces 
deux  monuments,  transportés  plus  tard  au  palais  des  conservateurs,  le 
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premier  s'y  trouve  encore;  le  second  est  perdu  depuis  plus  de  trois  siècles. 
2°  La  collection  de  Sixte  IV.  Sous  Nicolas  V  est  érigé  le  palais  des  conser- 
vateurs. Le  15  décembre  1471,  Sixte  IV  commence  la  collection  du  Capitolo 
par  le  don  de  monuments  de  bronze.  Le  plus  important  était  la  louve  du 
Latran.  Tète  colossale  de  Domiticn  et  main  avec  la  palla  Sansonis.  Ces  5 
monuments,  ainsi  que  le  lion,  étaient  exposés  à  découvert  et  avec  un 
caractère  public.  Faisaient  partie  du  môme  don  les  célèbres  bronzes  du 
camillus  et  du  tireur  d'épine.  Puis,  plus  tard,  statue  d'Hercule  en  bronze 
doré,  découverte,  sous  Sixte  IV,  dans  la  démolition  de  l'Ara  maxima,  près 
du  Circus  maximus.  3"  Accroissements  de  la  collection  jusqu'en  1538  :  *o 
sarcophages,  bas-reliefs.  Dons  de  Léon  X.  A  part  les  bas-reliefs  de  S.  Mar- 
tina  et  les  deux  fleuves,  rien  de  bien  important  jusqu'à  la  transformation 
du  Capitole  sur  les  dessins  de  Michel-Ange.  4»  Depuis  l'érection  de  la 
statue  de  Marc-Aurèlejusqu'à  la  mort  de  Michel-Ange  (1538-1564).  La  statue 
équestre  de  Marc-Aurèle  est  transportée  de  la  place  du  Latran  sur  celle  du  15; 
Capitole.  Description  du  Capilole,  d'après  Aldovrandi.  6°  Le  don  de  Pie  V 
(1566)  :  30  marbres.  Essais  d'identification.  Beaucoup  de  sculptures  viennent 
du  Vatican  et  le  transport  eut  lieu  entre  1572  et  1584  env.,  sous  Grégoire  XIIL 
6»  Les  dix  dernières  années  du  xvi«  siècle.  Parmi  les  monuments  entrés  au 
Capitole  à  cette  époque  se  trouve  un  buste  du  préleur  L.  Cornélius,  disparu  20 
au  commencement  du  xviii"  s.,  tombé  en  1716  entre  les  mains  de  William 
Kent,  agent  de  Thomas  Coke,  et  transporté  à  Ilolkham.  7»  Le  palais  des 
conservateurs  et  le  nouveau  palais.  Au  xvii*  s.,  les  collections  du  Capitole 
cessent  absolument  de  s'accroître.  Suivent  un  tableau  chronologique  (1150- 
1734)  et  un  index  des  monuments  selon  leur  emplacement  actuel.  %  Miscel-  25 
lanea  Pompeiana  [A.  Mau].  \°  Nouvelles  observations  sur  la  basilique  de 
Pompei.  2°  Étude  sur  les  4  peintures  publiées  dans  le  Bulletino,  1890,  p.  263 
sq.,  n»'  5-8.  ^  Rapport  annuel  sur  les  nouvelles  fouilles  et  recherches  rela- 
tives à  la  topographie  de  la  ville  de  Rome  (1889-1890)  [Gh.  IluelsenJ  (pi.).  ^ 
Comptes  rendus  des  séances.  Observations  sur  un  fragment  d'inscr.  hono-  30 
raire  de  Q.  Caecilius  Metellus  Numidicus  [Huelsen].1[  Le  monument  triom- 
phal de  Tr.'ijan  à  Adamklissi  [Tocilescoj.^Tête  archaïque  du  Braccio  nuovo 
Sauerl  (pi.).  ^  Inscr.  de  gladiateurs  à  Pompei  [Mau].  f  La  topographie  du 
collis  hortorum  [Laucianij.  ^f  Fasc.  2.  Les  fastes  des  sex  primi  ab  aerario 
[Th.  Mommsen]  :  fragment  du  sénatus-consulte  de  731,  au  musée  des  35 
Thermes  de  Dioclétien;  il  y  avait,  chaque  année,  trois  couples  de  ces  ma- 
gistrats ou  employés.  ^  Praefectus  equitatus  [A.  von  Domaszewskij  (pi.)  : 
à  propos  de  l'inscr.  publiée  dans  le  Bulletino,  t.  L  p.  253;  on  employait  de 
grands  corps  de  cavalerie  sous  un  seul  commandant  en  temps  de  guerre. 
^  Le  portique  du  forum  de  Pompei  [A.  Mau].  ^  Le  bas-relief  de  Téléphos,  40 
à  la  villa  Borghèse  [Weisshauept].  ^  Le  bouclier  d'Achille  [P.  Bienkowski] 
(pi.),  d'après  des  fragments  conservés  au  Musée  duCapitoleet  accompagnés 
de  vers  d'Homère.  On  doit  considérer  ce  marbre  comme  un  des  plus 
anciens  mss.  d'Homère;  il  ne  présente  d'ailleurs  aucune  variante  impor- 
tante et  se  trouve  généralement  d'accord  avec  la  vulgale,  principalement  45 
avec  D.  Pour  la  graphie,  il  se  rapproche  des  autres  tables  iliaques  dont  le 
rapprochent  aussi  certaines  particularités  paléographiques,  surtout  la 
forme  presque  cursive  des  lettres  onciales.  On  peut  le  placer  au  1"  ou  au 
2'  siècle  p.  G.  t  Tables  de  jeu  romaines  [Max  Ihm]  :  additions  à  l'article 
publié  dans  les  Bonner  Studien,  Berlin,  1890,  p.  323  sqq.  ^  Nouveau  groupe  50 
de  tombes  découvert  dans  la  nécropole  italique  d'Allumiere[A.  von  Klitsche 
de  la  Grange].  %  Découvertes  [E.  PetersenJ.  1[  La  question  de  Skopas[L.  von 
Sybel].  On  doit  conclure  que  Skopas  n'était  né  ni  à  Athènes  ni  dans  le 


230  1892.  —  ITALIE. 

Péloponnèse,  mais  à  Paros,  et  qu'il  s'est  tenu  en  dehors  et  au-dessus  des 
deux  écoles  dont  il  réunit  les  qualités  en  simple  artiste  hellénique.  ^ 
Phèdre  [A.  Kalkmann]  :  l'antcur,  contre  Sauer,  refuse  toute  importance 
à  la  représentation  tigurée  de  Pompei  pour  Phistoire  des  représentations 

6  originales  d'IIlppolyte.  %  Date  de  la  composition  du  livre  intitulé  :  Statues 
autiqucs,  d'Ulysse  Aldrovandi  [II.  L.  Ulrichs|.  Ib50.  tH  Fasc.  3.  Bas-relief 
archaïque  en  terre  cuite  de  la  collection  Santangelo  [F.  Studniczka]  (pi.). 
Il  appartient  sans  conteste  aux  débuts  de  l'importation  de  l'art  grec  en 
Italie.  }\  Bibliografia  Pompeiana[A.  MauJ  (pi.).  Antonio  Sogliano,  Il  lempio 

10  nel  fovo  Iriangolare  di  Pompei.  F.  v.  DUHN  u.  L.  JACOBI,  Der  griechische  Tcm- 
pel  in  Pompeii.  A.  Mau,  Statua  di  Marcello,  nipote  di  Augusto.  L.  MlLANi, 
Le  recenli  scoperli  di  antichilà  in  Verona.  ^  Bronzes  antiques  [Petersen]  (pi.). 
If  Un  portrait  de  Pyrrhus,  roi  d'Épire  [J.  Six]  (pi.);  étude  sur  un  buste  de 
marbre  du  musée  national  de  Naples,  trouvé  à  Herculanum  le  lo  octobre  1757. 

15  If  Les  récentes  découvertes  d'antiquités  à  Vérone  [L.  MilaniJ  (pi.);  très 
important  article;  à  noter  surtout  une  statue  avec  l'inscr.  IIpa^tTéXoî  ê7ioi£|t]. 
If  Découvertes  [l'etersenj.  *i%  Fasc.  /..  Addition  au  rapport  sur  les  récentes 
découvertes  d'antiquités  à  Vérone  [L.  Milani]  (pi.),  f  Miscellanea  epigraphica 
[Ch.  Huelsen].  XI.  Diplôme  militaire  découvert  dans  le  lit  du  Tibre  eu  1890; 

20  il  daterait  de  l'an  79  p.  G.'?  Diplôme  du  musée  d'Agram.  XII,  Table  de  pa- 
tronat =  3  fragments  de  bronze  découverts  aux  environs  de  Rome  au 
commencement  du  dernier  siècle  et  conservés  auj.  aux  musées  de  Gassel, 
de  Bologne  et  de  Naples;  elle  date  probablement  du  m»  siècle.  XIII.  Bulle 
d'esclave  fugitif.  XIV.  Gippes  terminaux  des  jardius  de  Tiiius  et  de  Gocceius, 

25  sur  la  rive  droite  du  Tibre  (musée  du  Capitule).  XV.  Inscr.  de  Vélie.  If 
Temple  antique  découvert  près  d'Alatri  [A.  CozzaJ  (pi.).  ^  Découvertes  [E. 
Petersen].  If  Comptes  rendus  des  séances.  Quelques  dessins  de  M.  van 
Ileemskerck  [G.-B.  de  Rossi],  —  Statue  d'Apollon  [Petersen].  (pi.). 

Léon  Dorez. 

30  Notizie  degli  Scavi  di  Antichità.  —  1891.  Septembre.  Este  :  dépôt 
de  monnaies  romaines ,  découvert  à  la  villa  Boiaiii  [A.  Prodoscimi]. 
196  pièces  d'argent  et  7  d'or.  If  Oriolo  (Voghera)  :  [  ]  inscr.  chrétienne 
de  524.  f  Osimo  :  découverte  de  tombeaux  antiques  [E.  BrizioJ. 
^f   Castiglione  del  Lago  :   tombe   étrusque   api)artenant  à  un  pagus  du 

35  territoire  de  Ghiusi  [G.  F.  Gamurriui].  4  brèves  inbcr.  étrusques.  ^  Home  : 
fragment  d'une  inscr.  grecque  [G.  GattiJ,  prouvant  que  l'original  de  la 
statue  de  l'athlète  Pythoclès  était  l'œuvre  de  Polyclète.  ^  Beau  casque  de 
bronze  avec  ornements  en  relief,  trouvé  dans  le  Tibre  [F.  Barnabei]  (pL).  ^ 
Fragments  d'une  inscr.  métrique  de  la  voie  Labicane  [D.   MarchettiJ.  ^ 

40  Mignano  (Gampanie)  :  monnaies  [  ].  ^  Pompei  :  journal  des  fouilles  [  ]  ; 
rien  d'intéressant.  If  Locres:  inscr.  antiques  [F.  Barnabei].  1|  Nora  :  fouilles 
dans  la  nécropole  [F.  VivanetJ;  inscr.  phénicienne.  ^1f  Octobre.  Serra  s. 
Quirico  (Ombrie)  :  tombeaux  de  l'époque  gauloise  [E.  Brizio].  If  Nocera- 
Umbra  :  ruines  d'un  sanctuaire  antique  |E.  Brizio]  (pi.).  %  Bevagna  :  sarco- 

45  phages  avec  inscr.  sur  le  couvercle  [L.  Carattoli].  ^f  Rome  :  fragm,  d'ins- 
criptions [G.  Gatti].  If  Guarcino  :  ruines  de  constructions  antiques 
[D.  Marchettij  (pi.).  %  Pouzzolcs  :  belle  inscr.  sur  marbre  [F,  Colonna] 
(facsim.);  les  lettres  sont  rubriquées.  ^  S.  Vittorino  (Sabine)  :  importante 
inscr.  [F.  Barnabei];  elle  semble  relative  au  parcours  de  l'aqueduc  d'Ami- 

60  ternum.  If^f  Novembre.  S.  Ilario  d'Enza  (Gispadane)  :  dépôt  d'amphores  de 
terre  [E.  Brizio].  If  Ravenne  :  inscr.  latine  [F.  Barnabei],  qui  confirme 
la  lecture  Augfustali]  Ravennae  pour  C  L  L.  IX,  5307  et  ibid.  XL  2.  | 
Fossato  di  Vico  (Ombrie)  :  belle  inscr.  latine  |F.  Barnabei);  elle  provient 
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probablement  du  vicus  Ilelvillum,  connu  par  les  itinéraires.  ^  Todi  : 
fouilles  dans  la  nécropole  [G.  Dominici];  description  de  deux  tombes.  ^ 
Rome  :  sur  la  voie  Labicane,  petite  base  de  marbre  avec  inscr.  votive 
grecque  [G.  GattiJ.  ^  Découverte  dans  le  lit  du  Tibre,  d'une  belle  statue 
de  marbre  d'Apollon  [F.  Barnabei]  (pi.).  ^  Genzano  :  ruines  d'une  villa  5 
romaine  [D.  Marchetti].  1[  MInturnes  :  monnaie  d'or  de  l'empereur 
M.  Julius  Philippns  [F.  Colonna].  t  Pompei  :  journal.  |  |.  ^  Laculo  :  pierre 
votive  [n.  l'ersichetti];  elle  peut  se  rapporter  à  un  sanctuaire  de  Vacuna 
qui  se  trouvait  dans  la  vallée  supérieure  du  Velino.  ^  Avola  (Sicile)  : 
monnaies  très  nombreuses  [  J.  ^  Castelluccio  (Note)  :  fouilles  [  ]  pi.);  'O 
descr.  de  tombes;  beau  vase;  inscr.  funéraire  grecque  de  basse  époque.  ^ 
Granmichele(Catane)  :  sarcophage  [  ]  (pL).  %  Priolo  :  cippe  quadrangulaire 
avec  représentation  et  inscr.  [  ]  (pi.).  %*l  Décembre.  Suse  :  tombe  romaine 
[  ].  ^  Crespellano  (Cispadane)  :  stèle  étrusque  [  ].  ^  Bologne  :  mosaïque 
romaine  [E.  Brizio].  ^  Tossicia  (Picenum)  :  inscr.  funéraire  [F.  Barnabei].  II  '5 
Teramo  :  inscr.  funéraire  latine  [F.  Barnabei].  ^  Mosciano  :  pierre  votive 
archaïque  [F.  Barnabei]  (pi-).  H  Naples  :  inscriptions  [F.  Colonna]. |  Pompei: 
journal  [  ].  ^  Syracuse  :  nouvelles  découvertes  d'antiquités  syracusaines 
[P.  Orsi]  (pi.);  belle  tête  de  femme;  petit  autel;  figure  de  Silène;  fragm. 
d'inscr.  grecque  des  bas  temps,  très  curieuse  pour  la  paléographie;  beaux  20 
vases  peints.  ^^  Index  topographique  pour  l'année  1891.  Léon  Dorez. 

Rivista  di  filologia  e  d'istruzione  classica.  Année  20*,  fasc.  7-9.  Sur 
la  composition  du  prélude  de  la  Théogonie  d'Hésiode  [Vittorio  Puntoni]. 
P.  examine  les  divers  systèmes  qui  ont  été  proposés  sur  l'explication  et  la 
disposition  de  ce  prélude  depuis  Wolf  et  Ileyne  jusqu'à  Goettling  et  Fick;  25 
il  essaie  à  son  tour  de  reconstituer  les  divers  morceaux  qui  ont  servi  à 
former  le  prélude  que  nous  possédons  :  il  trouve  trois  hymnes  qui  ont  été 
ajoutés  l'un  à  l'autre  ;  le  premier  comprend  les  vers  1-10, 2/1,  23, 20-30,  33-35; 
le  second  les  vers  30,  37,  39-41,  53-02,  08,  11,  13-18,  20,  21,  75,  09,  70,  71,  lO'i- 
100,  111,  112;  le  troisième  les  vers  03-03,  /l'i,  45,  47,  49,  72-74,  50.  ^  Hymnes  30 
de  Callimaque  à  Diane  et  sur  les  bains  de  Pallas  [Gostantino  Nigraj.  2.  a. 
Les  éditions.  Les  principales  sont  celles  d'Ange  Politien,  1489,  de  Jean 
Lascaris,  1494,  d'Aide,  1498,  d'Henri  Estienne,  1500,  d'A.  Ernesti,  1701,  de 
Meineke,  1801,  O.  Schneider,  1870,  U.  de  ^Vilamowitz-^Ioellendor^■,  1882.  — 
b.  Scholies  antiques.  Cette  partie  est  la  moins  bonne  de  l'édition  Schneider,  35 
le  meilleur  travail  est  celui  de  W.  Bcineckc.  —  c.  Traductions  lutines.  Elles 
sont  nombreuses  ;  citons  celle  de  Politien,  G.  délia  Croce,  G.  Lonicer, 
Goulu,  Frischlin,  B.  Vulcanius,  etc.  —  d.  Traductions  italiennes.  %  In 
Aristotelem  et  Ilcrodam  animadversiones  criticae  [Aeneas  Piccolomini]. 
Neuf  pages  de  conjectures.  ^  Les  études  sur  Aristote  et  la  doctrine  d'An-  40 
tiochus  dans  le  De  Finibus  [Carlo  Giambelli].  Suite  et  fin.  5.  La  doctrine 
d'Antiochus  dans  ses  rapports  avec  les  écoles  précédentes  et  en  elle-même. 
Le  système  d'Antiochus  participe  en  grande  partie  des  doctrines  morales 
des  stoïciens  ;  il  remonte  d'une  part  à  Platon  par  l'intermédiaire  des  Aca- 
démiciens, de  l'autre  à  Aristote,  étudié  presque  exclusivement  dans  les  45 
livres  exotériques,  y  compris  les  dialogues,  les  commentaires,  et  à  Théo- 
phraste  dans  les  écrits  populaires.  ^  Ilor.  Od.  3,30  [Giusto  Grion].  Lire  au 
V.  3  "  increpans"  au  lieu  de  "  impotens",  et  au  v.  12  "  vel  humi  potens." 
^  Th.  Pregkr,  Inscripliones  graecae  mclricae  ex  scriptoribus  praeter  Antho- 
logiam  collectae  [C.  0.  Zuretti].  Éloges.  \  F.  Lûbker,  Lessico  ragionato  délia  50 
antichilà  classica,  trad.  da  C.  A.  Murero  [Zuretti].  Recommandé.  ^^  Fasc. 
10-12.  Anecdota  de  grammaire  et  de  lexicographie  latine  [Luigi  Valmaggi]. 
1.  'AvTiçôjv,  Anliphon.  Antipho.  2.  Id  genns.  3.  Toto  orbe  et  in  tota  orbe. 
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/i.  Cernere  avec  l'acciisalif  et  l'inlinitif.  5.  Scholasticus.  ^  Fragment  d'IIer- 
culanum  sur  la  génération  [Achille  Gosattini].  Ces  fragments  sont  très 
courts,  peut-être  appartiennent-ils  au  rhp\  cpûo-ew?  d'Epicure.  ^  Hymnes  de 
Callimaque  à  Diane  et  sur  les  bains  de  Pallas  [G.  Nigra].  L'auteur  donne 

5  le  texte  grec  et  une  traduction  italienne  de  ces  deux  hymnes.  ^  Observa- 
tions critiques  sur  quelques  passages  des  dialogues  de  Lucien  [G.  SettiJ. 
Dix  pages  de  corrections.  1[  Ad  Tac.  Ilist.  2,  7  [L.  Vulmaggi].  Lire  :  exs- 
pectari  bellum.  Victores  enim  victosque.  If  Tito  Maccio  Plaulo,  Comédie, 
versione  metrica  di  S.  Cognetti  de  Martiis,  cou  prefazione  di  Giosué 

10  Cardugci,  vol  1  [G.  Cortese].  Fait  honneur  à  l'honneur  et  à  l'Italie.  Un  peu 
de  polémique  [Giacomo  Giri].  Réponse  à  l'article  de  A.  Gima  <R.  d.  R.  16, 
341,  7>  et  réplique  de  ce  dernier.  T  Sur  deux  passages  d'Horace  mal  cor- 
rigés [Pietro  Kasi].  Gombat  les  corrections  proposées  par  G.  Grion,  fasc.  7-9. 
1[^  Année  21 ,    fasc.    1-3.   Sur   les  composés  syntactiques   dans  les  lan- 

15  gués  classiques  [Giuseppe  Turiello].  L'auteur  commence  à  étudier  les 
travaux  qui  ont  été  déjà  été  écrits  sur  cette  question.  Il  exa- 
mine ensuite  en  détail  les  diverses  sortes  de  composés  que  pré- 
sentent les  langues  classiques  et  il  les  divise  en  cinq  classes  : 
1.  Noms  de  lieu  et    de    pays  ;  2.  relations   d'affinité   ou   d'amitié  entre 

20  plusieurs  personnes;  3.  noms  d'animaux  et  de  plantes;  4.  noms  qui 
indiquent  des  parties  du  corps  de  l'homme  ou  des  animaïux;  5.  noms 
indiquant  des  rapports  de  temps;  6.  Quelques  autres  espèces  rares  de  com- 
posés. La  conclusion  est  que  les  composés  syntactiques  sont  des  formations 
particulières  qui  apparaissent  très  tard  dans  l'histoire  de  la  langue,  et 

25  qu'on  se  tromperait  grandement  si  l'on  voulait  les  retrouver  dans  la  langue 
primitive  indo-européenne.  ^  Deux  vers  de  Solon,  De  rep.  Ath.  12  [Giuseppe 
Fraccaroli].  Écrire  à  la  fin  du  l'^-'  vers  efvEx'  «  Suvvîyayov,  et  à  la  fin  du  2», 
ÈXy(iâ(jLYîv  au  lieu  de  £itau(jà[i.r)v.  ^  Hymnes  de  Callimaque  à  Diane  et  sur  les 
bains  de  Pallas  [Cost.  Nigra].  4.  L'auteur  donne  la  liste  des  mss.  et  des 

30  éditions;  les  variantes,  les  scholies,  enfin  de  nombreuses  notes  explicati- 
ves. %  La  bataille  de  l'Enrymédon  dans  Diodore  [G.  de  Sanclis].  Diodore, 
10,  60-62.  Dans  l'épigramme  cité  par  l'historien,  il  faut  conserver  la  leçon 
Iv  Kvitpw  et  rejeter  la  correction  de  Keil  èv  yatr,  ;  le  récit  de  Diodore,  em- 
prunté à  Ephore,  est  inférieur  comme  exactitude  à  celui  de  Thucydide.  Il 

35  faut  repousser  l'explication  de  Bauer,  qui,  s'appuyant  sur  un  passage  de 
r'AOvivaîwv  TcoXiTEta,  25,  plaçait  la  défaite  de  Drabescos  en  459  au  lieu  de  465; 
ce  passage  de  P'AOyiv.  uo),.  est  suspect  comme  l'ouvrage  lui-même.  ^  Deux 
vieilles  questions  traitées  de  nouveau  [Aug.  Corradi].  Ces  deux  questions 
sont  relatives  à  l'utilité  des  mémorables  de  Xénophon  comme  livre  de 

40  classe  et  aux  sources  de  Tacite.  %  Adversaria  Vergiliana  et  Tulliana  [G. 
Pascal].  Maintient  son  explication  sur  la  quatrième  églogue  de  Virgile;  il 
s'agit  d'un  enfant  qui  «  vient  de  naître  ».  Nombreux  exemples  où  le  mot 
«  nascens  »  a  un  pareil  sens.  Ç  Tablifer  [L.  Valmaggi].  Explication  d'après 

•     les  Tristes  4,  2,  19-20  de  deux  insc.  trouvées  récemment  à  Rome.  1[  Encore 

46  sur  un  passage  douteux  de  la  3»  catilinaire,  9,  22  [P.  ErcoleJ.  Réfute  Levi 
<R.  d.  R.  16,  339,  45 >.  H  Encore  sur  Quintilien  [R.  Sabbadini].  Indication 
du  ms.  de  la  bibliothèque  Estcnse  de  Modène  VI  F.  2\.  *i  Michèle  Kerb.v- 
KER,  J.  Genii  délie  stagioni  [0.  Nazari].  Bonne  explication,  f  Pietro  Rasi, 
Dell'  Omeoieleuto  lalino  [G.  Cortese].  Félicitations.  ^  W.  Gardner  Hale,  Die 

IJOCum-Konstructionen.  Ihre  Geschichte  und  ihre  Funktionen,  iibersetzt  von 
A.  Neitzert,  rail  einem  Vorwort  von  B.  Delbrûck  [L.  Valmaggi].  Bonne 
contribution.  ^  U.  Ronga,  Metrica  e  rilmica  latina  nel  mcdio  evo.  1.  Primi 
monumenli  cd  origine  della  poesia  ritmica  latina  [L.  Valmaggi].  Bon  malgré 
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quelques  lacunes.  ^  M.  Manitius,  Geschichte  der  christlich-  lateinischen 
Poésie  bis  zur  Mille  des  8  Ja/vhunderls  [L.  ValmaggiJ.  Eu  somme  satisfaisant. 
^  P.  G.  Kenyon.  'ApierxoTÉXou;  'Aôrivaswv  uoXitEca,  3^  éd.  [G.  0.  Zuretti].  Amé- 
lioré. ^  P.  Wendland,  Neu  enldeckle  Fragmenle  Philos  nebst  einer  Unter- 
suchung  liber  die  urspriinglichc  Geslalt  (1er  Schrift  de  Sacrificiis  Abelis  et  & 
r.aiiii  [G.  O.  ZiirettiJ.  Éloges.  \  I.ioncl  Levi,  Luciani  Samosatr-nsis  libellus  qui 
inscribilur  iîjp\  ■^r^ç,  lIspsYptvou  iù.vjxt^ç,  [G.  Setti].  Bon.  ^  E.  SxRMPINl,  Tercnzio, 
Gli  Adelphoe  [L.  Valmaggi].  Une  des  plus  importantes  publications  qui  aient 
été  faites  dans  ces  derniers  temps  sur  la  poésie  latine.  ^  Luigi  Valmaggi. 
L'Arcaismo  in  Tacito;  du  même,  Cornelio  Tacilo,  il  libro  primo  délie  Sloj'ie.  10 
[L.  Cantarelli].  Recommandés.  ^  E.  Wolf,  ComcliiTacili  Dialogus  de  oratori- 
bus;  du  même,  De  Cornélius  Tacilus  Gesprdch  ilber  die  Redner,  iibersetzt  und 
erklart  [L.  Valmaggi].  Éloges.  ^  OttoKELLER,  Laleinische  Volksetymologie  und 
Verwandtes ;  —  Paul  DeutiCKE,  Vei'fjils  Gedichte;  —  Fr.  LeO,  Culcx  carmen 
Vergilio  ascriptum;  —  O.  Kellhr,  J.  HauSSNER,  Q.  Horatii  FUicci  opéra;  —  15 
W.  Mewes,  Q.  Horatius  Flaccus  [R.  Sabbadini].  Appréciation  en  général  fa- 
vorable. ^  E.  BoiSAGQ,  Les  dialectes  doriens  [G-  0.  Zuretti].  Sujet  trop  vaste. 
1[  Cari  Darling  Bugk,  Der  Vocalismus  der  osicischen  Sprache  [G.  0.  Zuretti], 
Recommandé,  t  Pio  Spagnotti,  /  verbi  greci  anomali  [A.  Ginqiiini].  Doit 
être    refait.    ^    W.    IIeadlam,    On    editing    Aeschylus      [C.    0.     Z.J.   Utile.  20 

\^  Fasc.  4-6.  Notice  nécrologique  sur  Giovanni  Flechia  par  C.  0.  Zuretti. 
ï  Questions  de  langue  homérique  [Francesco  Scerbo].  Traite  des  formes  ou 
l'e  et  l'o  du  dialecte  attique  est  rendu  chez  Homère  par  et  et  par  oy;  ex. 
livexa,  oypoç;  et  des  formes  où  une  consonne  est  redoublée  onTtw?,  (xé<T<Toç, 
xaXÉCTffaTo.  ^  Sur  l'hymne  à  Hécate  dans  la  Théogonie  d'Hésiode  [V.  Pun-  25. 
toni].  La  plus  grande  partie  de  l'hymne  serait  d'un  compilateur  qui  aurait 
mélangé  des  morceaux  pris  à  une  Théogonie  eu  strophes  de  4  vers  à  d'au- 
tres pris  à  une  Théogonie  en  strophes  de  5  vers.  \  E.  Piccolomini,  Sui  mi- 
miambi  di  Eroda  [G.  O.  Z.]-  Signale  l'article  de  la  Nuova  Antologia,  t.  38, 
série  3.  \  La  Cyrénaïque  au  5*  s.  d'après  les  lettres  de  Synésius  [Alfonso  30 
Nieri].  Sources  et  travaux  sur  la  Cyrénaïque  ;  importance  des  lettres  de 
l'évoque  Synésius  ;  c'est  avec  elles  qu'on  peut  écrire  l'histoire  de  la  pro- 
vince de  39o  à  414.  Admiaistration  de  la  province  avant  400  :  le  dux  Lybiae 
=  (TxpaxYjy*^;  et  le  praeses  =  ■f|Y£[j.(ûv;  forces  militaires  et  maritimes;  désor- 
dres et  mauvaise  administration;  attaques  des  barbares;  insuffisance  des  35 
fonctionnaires  envoyés  à  Gyrône.  Synésius  se  résout  en  397  à  aller  porter 
les  plaintes  de  la  province  à  Gonstantinople  :  il  est  très  bien  accueilli,  mais 
obtient  peu  de  secours;  les  misères  de  la  province  sont  portées  au  comble 
par  la  lâcheté  de  Cérealis  et  la  cruauté  d'Andronicus  :  lutte  de  Synésius 
contre  ce  dernier;  il  l'excommunie.  Ruine  de  la  province.  ^  La  troisième  40 
et  la  quatrième  Néméenaes  'Giuseppe  Fraccaroli].  Explication  et  traduc- 
tion des  deux  odes,  f  Sur  Aristote  [V.  Costanzi].  1.  L'origine  de  l'archontat 
d'après  Aristote.  2.  Observations  sur  l'œuvre  de  Dracon.  3.  Sur  l'époque  où 
fut  inauguré  le  tirage  au  sort  pour  l'archontat.  4.  Pisistrate  et  les  Pisis- 
tratides.  5.  L'action  de  Taréopage  au  temps  des  guerres  médiques.  6.  Thé-  45, 
mistocle  et  l'Aréopage.  7.  La  réforme  de  la  constitution  après  la  défaite  de 
Sicile.  8.  Sur  la  chute  des  Quatre-Cents  et  le  rétablissement  définitif  de  la 
démocratie.  ^  Notices  de  mss.  grecs  [Ilermenegildus  Bollas].  De  Xeno- 
phontis  fragmentis  quae  leguntur  in  Ambrosiano  codice  vetusto.  Variantes 
offertes  par  le  Marcianus  511.  1[  Gustav  Landgraf,  Laleinische  Schulgram-  50 
malik;  —  du  même.  Litteralurnachweise  und  Bemerkungen  sur  Lateinischen 
Schulgrammatik  ;  —  Luigi  Valmaggi,  Grammatica  Latina  [Alfredo  Galetti]. 
Appréciation  favorable.  Albert  Martin. 
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rtcdacleur    général    :  E.    DE    Stern. 

■Warscha"wskia  Ouni-wérsitetskia  Izwestia  1891.  N"  1,  2,  3,  -'i,  S.  Les 
Inslilutes  de  Gains  [DydinskiiJ   (suite).  Texte  latin,  remarques  critiques, 

10  traduction  russe.  \^  N"  2,  3.  Rapports  entre  Suétone  et  ses  prédécesseurs 
dans  la  biographie  de  César  [Wechow].  Suétone  n'a  pas  fait  usage  des  Com- 
mentaires de  César;  ni  du  Gatilina  de  Salluste.  Quant  à  Cicéron,  Suétone 
a  eu  recours  à  ses  œuvres,  mais  seulement  dans  les  cas  oîi  il  les  cite  ex- 
pressément; on  a  tort  de  prétendre  qu'il  s'est  fondé  dans  sa   biographie 

15  principalement  sur  les  dates  fournies  par  Cicéron.  Les  coïncidences  entre 
Suétone  et  Nicolas  de  Damas  s'expliquent  par  la  supposition  que  tous  les 
deux  ont  puisé  à  la  môme  source.  Suétone  n'a  fait  usage  ni  de  Velleius 
Paterculus  ni  de  Plutarque,  parce  qu'il  donne  des  détails  qui  ne  se  trou- 
vent pas  chez  ces  auteurs  et  qui  ne  peuvent  être  regardés  comme  des 

20  intercalations  puisées  à  une  autre  source,  car  ces  détails  s'enchaînent 
d'une  manière  inséparable  au  caractère  du  récit  entier.  De  même  on  ne  peut 
pas  compter  Valère  Maxime,  Pline  et  Frontin  parmi  les  sources  de  Sué- 
tone; les  rencontres  avec  Lucain  prouvent  que  les  deux  auteurs  se  sont 
servis  en  partie  de  la  même  source.  D'après  tout  cela  il  faut  supposer  que  la 

25  source  principale  où  a  puisé  Suétone  est  une  œuvre  perdue,  et  dont  nous 
ignorons  l'auteur.  t|  N"  7,  8,  9.  Les  Institutes  de  Gaius  [Dydinskii]  (suite; 
seconde  partie).  Texte,  remarques  critiques,  traduction  russe. 

Kie'wrskia  Ouniwersitetskia  IzAvestia.  1891.  N°  1.  Les  participes  chez 
Tacite  [Lichotinskii]  ch.  I  (tenant  lieu  d'une  introduction).  Remarques  gé- 

30  nérales  sur  les  constructions  participiales.  Pour  ce  qui  est  des  construc- 
tions participiales,  dont  la  destination  essentielle  est  de  déterminer  une 
série  d'actions,  rattachées  seulement  par  une  conséquence  temporelle,  on 
commence  à  en  faire  usage  dans  deux  cas,  où  l'on  veut  déterminer  aussi 
d'autres  rapports  entre  les  actions  que  des  rapports  temporels  :  1»  Dans  le 

35  cas  où  les  actions  se  trouvent  dans  un  rapport  opposé  et  2»,  dans  le  cas,  où 
l'on  veut  indiquer  qu'un  fait  influe  sur  les  actions  suivantes.  Ainsi  on  peut 
poursuivre  la  pénétration  des  constructions  participiales  dans  les  rapports 
logiques  où  on  employait  primitivement  d'autres  constructions.  Chez  Tacite 
on  peut  observer  le  développement  de  ces  constructions  participiales.  Yi 

40  N"  5,  G,  7.  Les  renseignements  des  anciens  sur  les  sophistes.  Platon  comme 
témoin  historique  [Giliarow].  G.  IV.  Les  renseignements  de  Platon  sur  les 
philosophes  anciens  :  Socrate,  les  Pythagoriciens,  les  Ontologues,  Hera- 
clite, Empédocle,  Anaxagore,  les  philosophes  cyniques,  Aristippe,  Démo- 
crite.  Par   une   investigation  très  détaillée  l'auteur  arrive  aux  résultats 

45  suivants.  Toutes  les  dates  réelles,  que  Platon  nous  donne  sur  les  philoso- 
phes sus-nommés  sont  conformes  à  la  vérité  historique,  et  de  même  les 
caractéristiques  que  propose  Platon  ont  une  valeur  effective.  Dans  tous  les 
cas,  où  Platon  fait  exprimer  par  d'autres  dans  ses  dialogues  ses  vues  et  ses 
maximes,  il  ne  leur  fait  pas  dire  quelque  chose  d'inconciliable  avec  l'es- 

50  prit  de  leurs  propres  doctrines.  Dans  les  cas  où  il  laisse  la  parole  à  ces  phi- 
losophes pour  développer  leurs  doctrines,  il  ne  s'éloigne  pas  de  la  vérité 
historique.  L'opinion  d'après  laquelle  Platon  reproduit  dans  son  système 
les    vues    des    autres    philosophes,    ne    peut    être   acceptée    qu'avec   la 
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resLriclion   qu'il  n'emprunte   à  ces  vues  que  ce  qui  se   trouve    en   une 
inséparable   liaison   logique   et   historique   avec    ses   propres    maximes. 
Quanta  la  critique  des  doctrines  philosophiques,  Platon  ne  soumet  à  l'a- 
nalyse que  les  parties  essentielles  de  ces  doctrines  et  n'en  tire  que  les 
conséquences  qui  en  résultent  immédiatement;  il  se  borne  aussi  dans  sa  5 
critique  à  expliquer  ou  réfuter  les  thèses  générales  d'un  système  philoso- 
phique; jamais  cette  critique  n'a  un  caractère  personnel  ;  les  sympathies 
ou  les  antipathies  personnelles  n'inlluent  pas  sur  son  jugement  :  partout 
il  se  fonde  sur  des  faits  incontestables.   Platon  ne  poursuit  pas  dans  sa 
critique   un   but   pratique    dans   le   sens   ordinaire  de    ce  mot  :  il    s'est  10 
proposé   la    tâche  de    séparer  dans  les  doctrines  à  analyser  l'important 
de  l'accessoire  ;  et  partout,  dans   cette   analyse   et  dans  les  renseigne- 
ments qu'il  donne  sur  les  systèmes  des  différents    philosophes,  il  reste 
fidèle  aux  exigences  de  sa  méthodologie.  Platon  présente  par  sa  critique,  une 
esquisse  de  ces  systèmes  qui,  dans  ses  parties  essentielles,  s'accorde  avec  15 
la  réalité.  En  comparaison  avec  Aristote,  on  doit  accorder  à  Platon  la  pré- 
férence comme  critique,  comme  témoin  dans  les  renseignements  sur  l'his- 
toire de  la   philosophie  on   ne  peut  assigner  à  Platon  un  rang  inférieur 
à  celui  d'Aristote  (358  p.).  flf  N°  8,  10,  11.  Le  style  corinthien  <]ans   l'archi- 
tecture grecque  [Pawloutzskiij.  Dans  cette  élude  étendue  (plus  de  2ù0  p.),  20 
accompagnée    de    beaucoup   d'illustrations,"  l'auteur    poursuit    l'histoire 
détaillée  du  style  corinthien  dans  l'art  grec,  et  expose   un  aperçu  sur  le 
développement  successif  des  éléments  décoratifs  de  ce  style  jusqu'à  l'époque 
romaine,  pour  arriver  à  ce  résultat  principal,  que  les  œuvres  de  l'architec- 
ture égyptienne  ont,  seulement  en  partie,   exercé  leur  influence  sur  la  25 
formation  du  style  corinthien,  que  des  types  phéniciens  ont  servi  comme 
modèles  pour  l'ornementation  corinthienne  et  que  c'est  seulement  par 
l'intermédiaire  des  Phéniciens  que  les  Grecs  ont  fait  connaissance  avec  le 
style  corinthien,  f^  N°  10.  G.  Boissier,  Lu  fin  du  paganisme  [KoulakowskiiJ. 
Après  avoir  donné  un  résumé  des  études  détaillées  de  B.,  le  critique  s'étend  30 
sur  les  grandes  qualités  littéraires  de  ce  livre  et  s'arrête  sur  ses  côtés  défec- 
tueux; il  montre  en  outre  que   l'auteur  ne  s'est  pas  assez    profondément 
pénc'tré    de     son     sujet     dans    beaucoup   de    ([uestions     controversées. 
Yi  No  11.     La    place    de  l'histoire    de   Rome    dans  l'histoire  universelle 
[Boubnow]  (cours  d'ouverture).  L'histoire  de  Rome  est  le  nœud  de  l'histoire  35 
universelle.  Tous  les  fils  du  monde  antique  viennent  se  joindre  à  Rome  et 
toutes  les  sources  vitales  du  monde  nouveau  tirent  leur  origine  de  Rome; 
pour  bien  étudier  l'histoire  de  ce  monde  nouveau,  il  faut  d'abord  savoir 
l'histoire  de  Rome.  \*i  N^  12.  L'église  chrétienne  et  les  lois  romaines  [Kou- 
lakowskiiJ. Après  avoir  donné  un  exposé  sur  les  rapports  de  Rome  avec  40 
les  Hébreux,  l'auteur  démontre  par  une  analyse  critique  détaillée,  que  les  per- 
sécutions des  chrétiens  dans  les  deux  premiers  siècles  après  J. -G-,  avaient  uu 
caractère  accidentel  et  étaient  provoquées  p.  c.  chez  Néron  parles  Hébreux 
eux-mêmes.  Le  christianisme  comme  secte  religieuse,  fut  interdit  sculemen  t 
par  Trajan  et  encore  comme  réponse  à  l'interpellation   de  Pline,  proconsul  45 
de  la  Biihynie.  Trajan  donne  dans  cette  réponse  des  instructions  générales 
aux  organes  du  gouvernement  :  d'après  ces  instructions,  ils  n'étaient  pas 
obligés  de  faire   l'oflice  de  police  secrète  à  l'égard  des  chrétiens,  mais 
seulement  dans  le  cas  où  un  membre  de  la  société  mettait  uu  chrétien  en 
accusation,  les  organes  de  gouvernement  devaient  le  punir  à  cauee  de  son  50 
opposition  à  l'édit  de  l'empereur.  L'ancienneRome  ne  connaissait  pas  d'in- 
térêts spécialement  religieux,  ainsi  on  ne  peut  pas  parler  de  persécutions 
religieuses;  il  est  vrai  que  l'empereur  Sévère  a  rendu  unédit  qui  défendait 
R.  Dii  puiLOL.  —  Revue  des  Revues  de  1S02.  XVII.   —  16. 
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aux  sujets  romains  d'embrasser  le  christianisme,  mais  on  ne  créa  pas  en 
même  temps  un  organe  public,  chargé  de  veiller  à  robservalion  de  cet  édit, 
et  aussi  cet  édit  restait-il  sans  effet.  Dès  la  moitié  du  second  siècle,  com- 
mence à  paraître  la  littérature  apologétique;  la  société  éclairée  de  Rome 
B  n'avait  aucun  intérêt  à  étudier  sérieusement  cette  littérature  et  à  se  rendre 
compte  des  différences  entre  les  doctrines  juives  et  chrétiennes.  Sous  la 
forme  des  "  collegia  funeratica  ,,  l'église  chrétienne  trouve  un  asile  même 
dans  la  capitale;  sous  le  nom  d'une  société  de  sépulture,  l'église  chrétienne 
se  constituait  à  Rome;  et  c'est  seulement  à  partir  du  moment  où  celte 

10  société  commence  à  jouer  un  rôle  politique,  c'est-à-dire  dès  le  iii«  siècle, 
que  l'État  entreprend  des  persécutions  dirigées  contre  les  chefs  de  cette 
puissante  organisation,  contre  les  évêques  et  les  prêtres.  L'église  chrétienne 
avec  sa  centralisation  et  ses  grands  capitaux,  devait  être  regardée  comme 
une  association  politique  dangereuse  pourl'État;  mais,  même  dans  ce  temps, 

15  les  persécutions  n'étaient  pas  exécutées  systématiquement,  et  Tédit  sur  la 
liberté  de  la  foi  et  des  cultes  y  a  mis  fin. 

Outschenya  Zapiski  Imperatorska-wo  Kazanskaw^o  Ouni-^versiteta 
1891.  N»  1.  2.  Traduction  de  poésies  grecques  [W.  L.J.  Traduction  en  mè- 
tres de  l'original  des  Idylles  n°'  4,   5,  19,  20  de  Théocrite,  du  poème  de 

20  Meleagros  de  Gadara  "  au  printemps"  de  quelques  élégies  de  Solon,  de  quel- 
ques poèmes  d'Esope  et  d'Anacréon,  des  épigrammes  de  Demodokos,  des 
idylles  de  Théocrite  n»*  8  et  21  et  du  poème  sur  la  mort  d'Adonis.  La  tra- 
duction est  accompagnée  de  notes  détaillées,  f  N"  2.  Le  traité  entre  Athè- 
nes et  Argos  conclu  en  420  avant  J.-Ch.  et  le  texte  de  ces  stipulations  chez 

25  Thucydide  [Schestalcow].  L'auteur  examine  le  texte  original  de  ce  traité, 
qui  est  conservé  sur  un  marbre  trouvé  en  1877  à  Athènes  et  démontre  que 
Kirchhoff,  se  fondant  sur  cette  inscription,  a  tort  de  prétendre  que  nos 
manuscrits  de  Thucydide  présentent  un  texte  fort  défiguré.  L'inscription 
ne  donne  rien  de  plus  que  Thucydide;  toutes  les  divergences  entre  Thucy- 

30  dide  et  l'inscription  concernent  seulement  la  forme,  et  c'est  Thucydide 
môme  qui,  selon  son  goût  et  san  style,  a  quelquefois  changé  la  rédaction 
du  document;  l'auteur  établit  la  thèse  que  ces  divergences  entre  le  texte 
de  Thucydide  et  celui  de  l'inscription  seraient  sans  doute  encore  plus  con- 
sidérables si  Thucydide  avait  soumis  la  seconde  partie  de  son  œuvre  à  la 

35  même  revision  que  la  première,  où  l'on  ne  trouve  pas  de  documents  dans 
leurs  formes  originales,  quoique  Tliucydide  ait  eu  l'occasion  de  les  publier. 
^  L"AO/iva':o)v  nolnela.  d'Aristote  [D.  B.].  Après  avoir  donné  un  bref  sommaire 
de  l'ouvrage  d'Aristote,  l'auteur  démontre  l'importance  de  cette  nouvelle 
source  pour  la  reconstitution  de  l'histoire  grecque  et  détermine  la  place 

40  que  doit  occuper  le  livre  d'Aristote  parmi  les  autres  documents  historiques. 
t^  N"  4.  L'inscription  d'Halicarnasse  de  l'olympiade  80  et  son  importance 
pour  les  études  sur  la  vie  et  la  langue  d'Hérodote  jSchestakow].  L'auteur 
soutient  la  thèse  de  Kirchhoff  dans  toutes  les  questions  essentielles  contre 
la  critique  de  Riihl;  d'après  l'auteur,  Hérodote  a  pris  part  à  la  révolution 

45  politique  dont  parle  cette  inscription.  De  plus,  l'auteur  constate  que  le  dia- 
lecte de  cette  inscription  doit  servir  de  règle  normale  dans  la  reconstitution 
du  texte  de  l'œuvre  d'Hérodote.  If  Les  hymnes  homériques  [Schostakow]. 
Traduction  russe  en  mètres  de  l'original  des  hymnes  sur  Apollon  de 
Délos,  sur  Aphrodite,  Hestia  et  Alhena.  *^  Latyschkv,  Inscriptioncs  antiquae 

50  orne  seplentrionalis  Ponti  Euxini,  vol.  II  [Mischtschento].  De  grands  éloges 

tempérés  par  des  réserves  concernant  quelques  hypothèses  trop  hardies  et 

quelques  renseignements  erronnés  sur  l'histoire  du  Bosphore  Gimmérien. 

Gimnasia.  N»  1-3.  L'institut  archéologique  français  à  Athènes  [Zybouls- 
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kii].  Exposé  succinct  sur  l'histoire  de  cet  institut  dès  la  fondation  jusqu'à 
nos  jours,  liste  des  membres  de  l'institut  et  renseignements  sur  leurs 
œuvres  et  leurs  mérites.  ^  Le  Gharmide  de  Platon  [Solonikis].  Analjise  de  ce 
dialogue;  selon  l'auteur  Platon  a  pour  but  de  déterminer  dans  ce  dialogue 
la  connaissance:  i»  delà  substance  spirituelle  de  l'homme  et  2°  de  sa  nature  6 
éthique.  ^  Le  voyagedu  jeune  Anacharsis  fJantschewetsldi].  Traduction  russe. 
^Voi.KMAN,  Die  Rhelorik  der  Gviechen  und  Rômer  [WeriginJ.  Traduction 
russe.  *{  Nakgelsbagh.  Homerische  Théologie  [X].  Traduction  russe. 

Wêra  i  Razoum  1891.  N»  3.  Les  philosophes  cyniques  [Selenogorskii]. 
Après  avoir  donné  un  exposé  rapide  sur  l'école  des  philosophes  cyniques  et  lO 
une  caractéristique  des  représentants  les  plus  importants  de  cette  école 
(Antisthenes,  Dicgène  et  datés)  l'auteur  s'arrête  sur  leur  système  et,  en 
contestant  l'opinion  de  Grote  et  de  Gladitsch,  d'après  laquelle  les  cyniques 
ont  emprunté  leurs  doctrines  aux  gymnosophistes    indiens,  cherche    à 
prouver  que  ce  système  a  surgi  spontanément  en  Grèce.  ^1[  N"  6.  La  doc-  i5 
trine  d'Aristote  et  de  son  école  sur  Dieu  [Korsounskii]  (suite).  L'auteur, 
après  avoir  présenté  un  .'.brégé  de  la  doctrine  d'Aristote  sur  la  divinité, 
examine  les  idées  du  philosophe  sur  la  religion  populaire  et  trouve  qu'A- 
ristote  se  place  dans  cette  question  à  un  point  de  vue  positif,  en  distin- 
guant seulement  dans  cette  religion  le  Oeîov  et  le  [iuOtx^v  et  en  recherchant  20 
à  déterminer  dans  ces  mythes  une  idée  religieuse  philosophique.  Ensuite 
l'auteur  discute  les  relations  d'Aristote  avec  ses  prédécesseurs  et  analyse 
les  dogmes  des  disciples  du  philosophe  sur  la  Divinité.  ^[11  N"  12.  Le  Dai- 
monion  de  Socrate  [Wredenskii].  Le  Daimonion  est  un  phénomène  psycho- 
logique très  complexe  où  l'on  doit  distinguer  les  moments  psychologiques  25 
suivants  :  1  l'intuition,  c'est-à-dire  la  conception  d'idées  à  moitié  conscien- 
tes, 2  l'amour  enthousiaste  (spw;)  de  Socrate  pour  la  vérité  et  le  bien,  qui 
de  son  côté  est  la  condition  de  la  vivacité  de  l'intuition  et  2b  la  forme  spé- 
ciale de  cet  amour,  la  sympathie,  qui  fait  naître  la  vivacité  d'un  pressenti- 
ment relativement  aux  autres  hommes;  3  la  foi  dans  le  caractère  divin  de  30 
ce  phénomène  et  enfin  4  une  espèce  d'illusion   psychologique,  c'est-à-dire 
une  objectivations  d'un  processus  subjectif.  ^^  N«  1(3.  Seneca  de  bcneficiis 
[N.  K].  Traduction  russe.  ^^  N»  17.  La  nature  et  la  vie  naturelle  d'après 
Aristote  [Selenogorskii].  L'auteur  démontre  par  une  analyse  des  trois  œu- 
vres d'Aristote  sur  la  nature,  que  le  célèbre  philosophe  même  dans  ces  35 
essais  relève  de  Platon;  mais  naturellement  il  ne  suit  pas  en  esclave  les 
méthodes  de  Platon,  p. ex.  il  conteste  la  "dichotomie"  et  établit  le  "pos- 
tulat" d'une  classification  naturelle  du  monde  animal. 

Istoritscheskoie   Obozrenie,  1801.  N°   2.  La  no),tT£ia  d'Aristote  [Bou- 
seskoulj.  Précis  sommaire  sur  la  découverte  de  ce  traité  d'Aristote  et  sur  40 
l'importance   des    nouvelles    dates   pour   la   reconstitution   de   l'histoire 
grecque. 

Istoritscheskii  "Westnik,  1891.  N»  2.  Schlieman  et  ses  mérites  archéo- 
logiques [Th.  Boulgakow].  Abrégé  sur  le  rôle  de  Schlieman  dans  la 
science  archéologique,  examen  critique  des  résultats  des  fouilles  de  45 
Schliemane  à  Troie,  Mycèues,  Ithaque,  Tyrinthe,  Cy  thère  et  Sphactérie  (avec 
des  illustrations)  et  biographie  succincte  de  l'archéologue  défunt. H^f  N»  4. 
Une  source  nouvelle  pour  l'histoire  d'Athènes  [Derewitzkii].  Notice  sur 
l'importance  de  la  UrAizdot.  d'Aristote,  récemment  découverte  et  récension 
sur  l'édition  de  Kenyon.  tif  N»  6.  Sghelgounow,  Isioria  ElHnisma  {Hisloire  51 
de  l'Hellénisme,  par  Droysen,  traduction  russe)  [X].  Le  défaut  principal  de 
cette  œuvre  capitale  consiste  en  un  trop  grand  engouement  pour  Alexandre 
et  dans  l'exagération  des  avantages  que  les  expéditions  du  roi  macédonien 
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ont  procurés  à  l'hellénisation  des  peuples  asiatiques.  ^|  N"  8.  Caractéris- 
ticjue  de  rarchéologie  moderne  [BeliaewJ.  L'auteur  donne  une  esquisse  sur 
le  développement  de  Tarcliéologie  en  notre  siècle  on  démontrant  l'impor- 
tance des  résultats  de  cette  science  moderne;  en  analysant  l'archéologie 
{j  préhistorique,  il  trouve  que  cette  branche  est  encore  dans  un  état  chao- 
tiqiio,  parce  qu'elle  manque  encore  de  méthodes  sûres  d'exploration.  ^|^ 
1S1°  9.  AkdasGHEW  :  Pcrenùka  Tzilzerona  kak  istotschnik  dlia  islorii  Tzcsavia 
(La  correspondance  de  Cicéron  comme  source  pour  l'histoire  de  J.  César)  [K.]. 
Malgré  quelques  défauts,  provoqués  peut-être  par   l'étendue  du  thème, 

do  cette  œuvre  d'un  jeuue  savant  sera  utile  à  tous  ceux  qui  veulent  étudier 
l'époque  des  dernières  années  de  la  République  romaine.  ^1[  N"  10.  Comte 
Olsoufiew  :  Marlzial  biographitschcskii  olscherk  [Martial,  un  abrégé  biogra- 
phique) [A.  K.].  La  méthode  critique  de  l'auteur  est  suirisante  ;  il  a  étudié 
avec  attention  toute  la  question,  mais  il  est  difflcile  de  comprendre   à 

15  quel  public  l'auteur  a  destiné  son  travail  encombré  de  phrases  latines  et  de 
gallicismes. 

Bousskoie  Obozrenie,  1801.  N"  2.  Feth,  Gorschok  Planta  {L'Aulularia 
de  Plaide)  [J.  Koulakowskii].  La  traduction  est  bien  faite.  ^%  N»  6.  Comte 
OlzOUFIEW,  Marlzial,  biographilscheskii  olscherk  [D.  PawlowJ.  Œuvre  méri- 

20  toire  qui  doit  trouver  un  bon  accueil  parmi  les  philologues  russes,  %% 
N»  9.  La  quatrième  cglogue  de  Virgile  [W.  Solowiev/].  Traduction  russe  en 
hexamètres. 

Westnik  lewropy,  1891.  N»  1.  Le  Prométhée  d'Eschyle  [Meregikowskii]. 
Traduction  en  vers  russes.  ^\%  N»  1.  2.  3.   La  réforme  des  collèges  clas- 

25  siques  en  France  [OkolskiiJ.  Article  étendu. 

Rousski  Westnik  1891.  N«  /j.  BlagowesGhtschinskii,  Winkelman  i 
pozdnia  epocld  gretscheskoi  skoulplourij  [Winckelmann  et  les  époques  postérieures 
de  la  sculpture  grecque)  \'Yz^\G\,d.Q\w].  Cette  œuvre  donne  de  nouvelles  preuves 
du  talent  littéraire,  de  la  grande  érudition  et  du  sens  esthétique  du  célèbre 

30  auteur  W  N"  G  et  7.  Les  études  sur  la  nature  dans  l'antiquité  et  à  l'époque 
actuelle  [Loubimow]  (suite).  Ch.  V.Les  vues  de  Platon  et  d'Aristote  relatives 
à  la  l'ature,  caractéristique  générale  du  système  de  Platon.  Ch.  VL  Les  doc- 
trines religieuses  de  Platon.  Ch.  YIL  Le  système  philosophique  de  Platon. 
Ch.  VIU.  Les  vues  de  Platon   sur  la  nature.   1)  Platon  et   la  géométrie  an- 

35  cicniic.  2)  La  i)artic  cosmologique  du  dialogue  de  Timée.  3)  La  partie  physi- 
que dans  le  Tiaiée.  Ch.  IX.  La  valeur  pour  la  réalité  des  hypothèses  four- 
nies par  les  idées,  d'après  Arislole. 

Rousskaia  Mysl  1891.  N"  h.  Arislotle  on  the  constitution  of  Athens  by 
KenyOin  |X].  Indications  sur  la  signilication  de  cette  découverte  et  sur  les 

40  mérites  de  Kenyon.  ^n[  Blogoweschtschenskii,  Winkelman  i  pozdnia  cpochi 
grelschtskoi  skoulptnury  [X].  Ce  livre  trouvera,  grâce  à  l'intérêt  de  son  sujet 
et  à  ses  nombreuses  qualités,  partout  un  accueil  empressé.  *i*i  J.  Sghwaugz, 
Die  Démocratie  L  Th.  1.  Abth.  [XJ.  S.  ne  donne  pas  un  abrégé  systématique 
mais  il  propose  seulement  une  quantité  de  remarques  critiques  à  propos 

45  do  la  matière  historique.  Quoique  les  prétentions  de  l'auteur  et  son  ton 
soient  très  désagréables  et  déplacés,  on  ne  doit  pas  néanmoins  négliger 
cette  i)rotestation  en  ])arlie  fondée  contre  l'idéalisation  du  monde  antique. 
Nablûudamiel ,  1891.  N"  3.  DrovSen,  Geschichtc  des  llcUcnismus  (traduc- 
tion russe  i)ar  Schelgounow)  jX].  La  traduction  est  bien  faite  ;  l'idée  fon- 

50  damentale  de  Droysen,  que  les  expéditions  d'Alexandre  ont  propagé  l'hel- 
lénisiue  en  Orient,  est  un  paradoxe. 

Philologitscheskia  Zapiski.  N»  1-2,  1891.  Leçons  sur  la  phonétique 
latine  |J.  Baudouin  de  CourtenaiJ.  Ch.  24.  Concordances  générales.  Ch.  2j. 
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Concordances  des  voyelles  brèves.  ^1[  N»  4-5.  E.  Schneider,  Gippolit  lewri- 
pida  {Uippolyte  d'Euripide)  [Alekseiew].  La  Iraduclion  prouve  rérudilion  de 
l'auteur  et  se  lit  facilement,  tf  N»  4,  5,  6.  Gigéron,  De  Amiciiia  [A.lekseiw]. 
Traduction  russe. 

Woprosy  filosofii  i  psychologii,  1891.  N»  8.  Radlow,  AristoteUa  o  talko-  s 
xuanii  (/Icisfoie  itsp'i  iparivî-a;)  [Tschclpauow].  La  traduction  est  mal  faite,  elle 
altère  on  partie  et  obscurcit  totalement  le  sens  de  l'original.  y{  N»  0.  Ka- 
RiNSKir,  lieskonelschnoie  Anaksimandra  (L'inlini  d'Anaxiuiandre)  [Wre- 
densivii].  Œuvre  de  grande  valeur;  on  doit  souligner  l'exactitude  et  l'indc- 
pendauce  de  l'auteur.  E.  ue  S.  lO 

Finlande. 

Hédacleur  général  :  F.  GUSTAFSSON. 

Tidskrift  utgifven  af  Pedagogiska  foreningen  i  Finland,  1891.  Un  lu 
discours  d'autrefois  [K.  Forsman).  Sur  Lucien,  avec  un  échantillon  de  tra- 
duction en  finnois.  ^  Études  sur  les  odes  d'Horace,  I  [G.  Syinierberg|.  Ho- 
race, carm.  I,  7,  15-32,  forme  une  pièce  indépendante,  composée  vers  l'an  31, 
ce  qui  peut  se  démontrer  par  plusieurs  allusions  à  des  faits  liistori([uch^^. 
Les  vers  1-14  ont  été  composés  seulement  après,  ^f  La  lecture  des  auteurs  20 
grecs  et  latins  dans  les  classes  (K.  Forsman].  ^  L'École  Mongo  de  Paris  et 
sa  méthode  latine  [K.  A.  SevoniusJ.  ^  Lu  redoublement  du  parfait  dans  la 
grammaire  classique  du  grec  [N.  R.  af  Ursin].  ^  J.  Sghmidt,  Die  Uvheimaik 
der  Indof/ermanen  [V.  Nordstrom].  ^  L.  Laurén,  Sdnger  af  Uoralius  i  modem 
dràkt  (traduction  moderne  d'Horace)  [K.  Forsman].  ^  P.  Harue,  Laleinische  25 
Schulgrammalik ;  A.  GoLDBAGHER,  Lateinischc  Grammalik  fiir  Schulen ;  J .  Latt- 
MANN  und  H.  D.  MÛLLER,  Kiiri^gefasslc  laleinische  Grainmalik  [N.  R.af  UrsinJ. 
Éloges.  ^  B.  Dahl,  Lutinsk  liUeraturhislorie ;  Tabellarisk  Oiersigl  [G.  Synner- 
Ijergj.  ^f^  1892.  L'ouvrage  d'ArisLote  sur  la  constitution  d'Athènes  [H.  Ap- 
pelqvist].  ^  Sur  le  redoublement  du  parfait  [K.  Jaakkola].  ^  Études  sur  les  30 
odes  d'Horace  (2"  article)  [G.  Synnerberg].  Les  six  premières  odes  du  1.  HI 
ne  présentent  pas  d'unité  de  conception;  Elles  ne  contiennent  pas  non  plus 
d'allusions  directes  à  des  événements  historiques;  quelques  [lariiesont  été 
ajoutées  après  coup  par  le  poète.  1[  B.  RiSberg,  Traduction  d'Agamemnou 
d'Eschyle  [E.  Forsman].  |  P.   G.   Boethius,  Cornélius  Nepos  II  [G.  Synner-  3;; 
berg].  ^  E.  Rindell,  G ramuxaire  grecque  [Appelqvist].^  Les  attaques  contre 
les  langues  classiques  [d'après  Th.  Ziegler].  F.  G. 


4e 
SUEDE    ET    NOllVÈGE 

Suède. 

Rédacteur  général  :  F.  Gustafsson.  45 

Bibliotheca  mathematica,  nouv.  série  VI,  1892.  l'°  livr.  Sur  l'œuvre 
des  Grecs  dans  le  développement  des  mathématiques  [V.  Bobynin]  (eu 
français).  Coup  d'œil  sur  les  périodes  de  l'histoire  des  mathématiques  chez 
les  Grecs.  ^  Notices  sur  l'Eiiolide  de  Nassir-ed-Din  [H.  SuterJ  (en  allemand).  50 
Démonstrations  de  Nassir-ed-Din  ])our  deu.x  cas  spéciaux  du  théorème  de 
Pythiigore.  Aperçu  de  sa  démonstration  du  13»  axiome,  peu  correctement 
rapportée  par  Kaestner.  D'après  Nasir  ed-Din  Euclide  serait  de  Tyr  et  non  de 
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Thus.  ^  Le  malhémalicien  Simplicius   [M.  Sleinschneider]  (en  allemand). 
Notices  d'après  des  sources  arabes  sur  un  Simplicius  qui  avait  commenté 
Euclide.  %  Le  opère  di  Galileo  Galilei,   I-II    [G.  Eiiestroem]   (en  français). 
Compte  rendu  du  contenu  de  deux  volumes  de  cette  édition  monumentale. 
8  111[  2»  livr.   Les  commentateurs  arabes  de  Talmageste  [M.  Steinschneider] 
(en  allemand).  Rapprochement  de  toutes  les  notices  des  sources  arabes.  ^ 
WhiSSENBORN,  Zur  Geschichle  der  Einfiihrimg  der  jetsigen  Ziffern  in  Europa 
durch  Gerberi  [G.  Enestroem]  (en  français].  N'arrive  à  aucun  résultat  défi- 
nitif. Yi  3«  livr.  Le  commentaire  de  Simplicius  sur  les  Éléments  d'Euclide 
10  [R.  O.  Besthhorn]  (en  allemand).  Quelques  fragments  de  ce  commentaire 
sont  conservés  en   arube  dans  le  ms.  Leidensis  ;399,  1,  dont  l'auteur  pré- 
pare une  édition  avec  J.  L.  Ileiberg.  1[  Études  italiennes  sur  l'histoire  des 
mathématiques  [A.  Favaro]  (en  italien).  Revue  bibliographique  des  publi- 
cations relatives  à  l'histoire  des  mathématiques  faites  en  Italie  depuis 
15  1548.  \  Gantor,    Vorlcsungen   ûber  Geschichle   der   Mathemalik,  t.  II,  2"  partie 
[G.  Enestroem]  (en  français).  Aussi  instructive  que  la  première  partie. 
Quelques  observations  de  détail.  *i\  4«  livr.  Conjectures  et  recherches  sur 
l'arithmétique  des  anciens  Égyptiens  [G.  Loria^  i,en  italien).  Sur  les  mé- 
thodes   des   Égyptiens   pour  la   décomposition   des   fractions.  1[  Progrès 
20  successifs    des    sciences   mathématiques    chez   les  peuples   de   l'Europe 
[V.  Bobynin]  (en  français).  Aperçu  des  mouvements  principaux  de  l'his- 
toire des  mathématiques  depuis  la  période  grecque.  L'Europe  a  terminé  la 
période  de  l'appropriation  des  connaissances  antérieures  acquises  et  fait 
immensément  dans  la  période  du  progrès  original  ;    a-t-elle  touché  au 
25  point  culminant?  \F.  Mûller,   Zeitlafeln  zur   Geschichle   der    Mathemalik, 
Physik  und  Aslronomie  bis  zum  Jahre  1500  [G.  Enestroem]    [en  français] 
Facilitera   l'étude   de   l'histoire  des   mathématiques.   Bibliographie   bien 
choisie.  ^   F.  Rudio,  Archimedes,  Ilygens,   Lambert,  Legendre.    Vier  Abhand- 
langcn     ueber     die     Kreismessung ,     deutsch      herausgegeben     und     mit     einer 
30  Uebersicht  ueber  die  Geschichle  des  Prnblems  von  der  (Juadratur  des  Zirkels  von 
den  aeltesten  Zeiten  bis  auf  unsere  Tage  versehen  [G.  Enestroem]   (en  français). 
Expo?ition  très  complète  de  l'histoire  de  la  quadrature  du  cercle.  Les 
quatre  écrits  traduits  méritent  tous  d'être  étudiés  par  les  jeunes  mathé- 
maticiens. J.  L.  Heiberg. 
35     Lunds  Universitets  ârsskrift  (Acta  Universitatis  Lundensis)  1890-91. 
De  lano  summo  Romanorum  deo  [S.  Lindc].  «  Gonsideratis  nominibus,  co- 
gnoininibus,  attributis  non  minus  quam  fabulis,  usu  sacrorum,  caeremo- 
iiiis,  institutis  sacris  primam  vim  acnaturam  deorum  Romanorum,  maxi- 
meque  lani  diiudicari  posse  arbitramur  ».  ^  Quae  de  numine  divino  cul- 
40  tuque  élus  senserit   Iulianus  [Ilild.   Andersson].    «  Species   quaedam   et 
forma  doctrinae  sacrae  quam  amplexus  est  Iulianus  »  ex  scriptis  impera- 
toris  demonstratur.  ^^f  1891-92.  Explication  linguistique  du  mythe  d'Hermès. 
|S.  Linde].  ^  De  perfecti  et  plusquamperfecti  usu  coniugationis  periphras- 
ticae  Latinorum  [N.  Sjôstrand]   Statistique,  t   Vita  metrica  S.   Birgittae 
45  [J.  Ivruze|.  Édition  d'après  un  ms.  d'Upsala;  introduction.  ^  Bosa  ro7-ans, 
liirQiiia-officium,  af  Nicolaus  IlERMANNi.  [IL  Schiick].  Remarques  sur  cette 
édition.  F.  G. 

Upsala  universitets  ârsskrift  1891.  Poésies  de  Catulle  de  Vérone 
[E.  Janzon].  Traduction  métrique  en  suédois  (carm.  LXII-CXVI)  ;  remar- 
50  ques  critiques.  \  Titres  de  tous  les  discours  prononcés  dans  les  séances 
linguistiques  àUpsala,  entre  autres:  Sur  les  Papyrus  Reinier  [K.  U.  Nylander] 
pagg.  52-79;  le  développement  phonétique  des  mots  en  -icus  en  français 
[H.  AnderssonJ  pagg.  80-92;  l'art  de  Polyguote  et  les  peintures  des  vases 
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attiques  [S.  Wide].  Études  sur  la  théorie  de  l'élargissement  et  de  la  varia- 
tion des  racines  (294  p.  en  allemand)  [P.  Persson].  F.  G. 

Pedagogisk  tidskrift.  1891.  Le  gérondif  et  le  participe  en  -dus  en  latin, 
d'après  J.  Weisweiler  [S.  GarlssonJ.  If  Remarques  sur  les  odes  d'Horace 
[P.  G.  Lyth  et  G.  0.  Luudgrenj.  Notes  et  discussions  entre  les  deux  auteurs.  6 
t  De  la  lecture  des  poètes  latins  dans  les  classes  [J.  Paulsson  et  K.  Wint- 
zellj.  ^  P.  G.  Lyth,  Vocabulaire  de  l'Enéide  de  Virgile,  ch.  L  II  [IL  Bergstedt]. 
^  0.  Skog,  Morceaux  à  traduire  du  latin  dans  la  langue  maternelle  [D]. 
11^  1892.  Le  latin  dans  l'école  de  l'avenir  [J.  Bergman].  ^  Hor.  carm.  II,  7,  10 
[P.  S.  LythJ  «  relicla  non  bene  parmula  s>  signilie  «  quand  je  n'ai  pas  tout  10 
à  fait  jeté  mon  bouclier  »,  cfr.  Ov.  Met.  XII,  616.  î  Remarques  sur  les  7  pre- 
miers chants  de  rOdy.<'ée  [P.  G.  Lyth].  ^  J.  Bergmann,  C^.  Horatii  Carmina 
selecta  [IL  Andersson]  avec  une  réponse  de  l'éditeur.  1[  W.  A.  Detto,  Iloraz 
und  seine  Zeit;  W.  GemOLL,  Die  Bealien  bei  Horaz  ;  G.  Leuchtenberger,  Die 
Oden  des  Iloraz  [R.  L.].  %  J.  Paulson,  Phaedri  fabulae  selectae  [K.  Wahl-  is 
stein].  ^  P.  Raustrom,  Histoire  des  arts  chez  les  Grecs  et  les  Romains  [J.  V.  Ln]. 
^  G.  Stegmann,  Laleinische  Grammatik  [G.].  \  G.  M.  Zander,  Grammaire  la- 
tine [N.  Sjôstrandj.  F.  G. 


Norvège 

liédacleur  général  :  JOHAN  LUDVIG  IIeiberG. 
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Forhandlinger  i  Videnskabernes  Selskab  i  Christiania  for  1891. 
Nouvelles  recherches  sur  lu  civilisation  et  la  poésie  ancienne  de  l'Irlande 
et  ses  relation  avec  la  Scandinavie  [S.  Bugge].  Relève  l'importance  des  25 
moines  Irlandais  pour  l'étude  du  latin  et  du  grec  au  moyen  âge.  ^  Aris- 
tote,  La  constitution  d'Athènes  [P.  0.  ScbjoettJ.  L'ouvrage  récemment  dé- 
couvert n'est  ni  d'Aristote,  ni  d'un  de  ses  élèves,  ni  d'un  homme  qui  con- 
naissait personnellement  les  conditions  politiques  d'Athènes;  il  doit  être 
de  la  période  alexandrine.  ^  Études  mythologiques,  première  partie  [P.  0.  30 
Schjoett].  Zeus-Athamas-ApoUon,  tous  les  trois  faces  de  la  même  idée  reli- 
gieuse d'origine  chaldéenne.   Zens  Meilichios  est  Moloch,  roi,  Alhamas 
Tammuz,  fils  unique,  Apollon  Apilu-Aplu,  fils.  Relève  la  différence  entre 
la  religion  homérique  et  les  sentiments  religieux  de  la  Grèce  propre.  La 
religion  proprement   grecque,  quia  une   forte  tendance  vers  le  mono- 35 
théisme,  est  d'origine  sémitique.  H. 


TABLES 
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I.    —    TABLE    GÉNÉRALE    DES    MATIÈRES 


Les  indications  suivies  de  l'astérisque  renvoient  à  des  études  sur  des 
passages  isolés.  —  Chaque  chiffre  peut  renvoyer  à  des  articles  consécutifs. 
—  Il  n'est  pas  renvoyé  à  tous  les  comptes  rendus  d'un  môme  ouvrage  ;  à 
l'aide  du  nom  de  l'auteur,  on  peut  trouver  ces  comptes  rendus  dans  la 
troisième  table. 


Accentuation  '19,11.  —  latine  6,20. 

Acliillc  235/11. 

Actium  177,7. 

adjectif  G.   19..31.  82,32.   126,/i4.  158,48. 

109,21.  1G0,5. 
Adraslée  161,36. 
adverbes  },M-ecs  17,17.  —  latins  4,28,8,48. 

9,41.  131,20. 
/KliiisGailus  97,21. 
/Klius  Stiio  212,12. 
yl-lneas  Syivius  76,31. 
.Erecuni  1()6,47,  187,28. 
Aelios  97,16. 
Ailna  219,19. 
Africitas  3,16.  10,25. 
AlVifiue  188,28.  233,34. 
Af,n>rius  34,44. 
albanais  197,27. 
Alcibiade  107,36. 
Alcidamas  136,22. 
Alexandre  le  Grand  116,49.  179,19.  202,20. 

203,34. 
Alexandre  d'Aphrodisias  132,23.   201,14. 
Alexandre  Polvliistor  118,21. 
Alexandrie  91/i6.  216,51. 
Alexandrins  78,45.  161,11. 
allitération  9,52. 
alf)hai).-t  84,20.   —  G.   53,6.   228,16.    — 

L.  147,12. 
Ania/.oncs  38,6. 
Ambroise  s.  44,20. 
ame  (siège  de  1')  15,22. 


Ammien  Marcellin  44,29.  71,15  sqq. 

Ampeliiis  1.39,20*. 

Anacréon  50,10.  54,34.  242,21. 

Anaxagore  88,5. 

Anaximandre  245,8. 

Andronicus  82,52. 

Androtion  90,25. 

Angeruna  168,12. 

Anonyme  de  Valois  72,22. 

Anthologie  G.  18,49.  42,30.  102,2.  124,35. 

195,14.    210,15.    212,41.    214,4.  —   L. 

44,15.     74,47.     90,48.     11.3,19.    216,3. 

217,8. 
Antibes  192,1. 
Antinous  26,22. 
ANTIQUITÉS  110,53.  129,14.  198,10.  2.37, 

50.  —  G.  147,29.  148,16.  201,10.  —   L. 

110,26.  127,48.  149,.36.   159,5.   179,11. 

198,3.  19S,.33.  199,31.  236,30  sqq. 
Antisth.~'ne  113,30.  115,1.  118,21. 
Antoine  1.35,5.3. 
Aphrodite  13,26. 
Apocryphes  ecclésiastiques  42,9.   108,30. 

117,47.  118,24. 
Apoliodore  82,41.  91,36.  154,27. 
Apollon  47,3.  53,8.  55,14.  216,42.  217,37. 

224,11. 
Apollon  Ptoios  175,39. 
Apollonius  Glaudius  97,19. 
Apolhuiius  de  llliodes  28,1.  30,4.  109,11. 

138,23.  197,3. 
A|)ollonius  (roman),  46,21. 
A|M>stoiis  24,12. 

Appien  25,36.  102,12.  —  Dell,  du.,  5,20. 
Apposition  7,3. 


I. 
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Apulée  4,23.  30,.33.  4G,15.  89,33.  130,19. 

198,50. 
Apulum  147,30. 
Aquae  Helueticae  165,5, 
Aquincum  147,2. 
Arcadie  20,28.  189,5. 
ARCHÉOLOGIE  20,30.  21,20.  21,36.  23,22. 

26.34,10.  35,16.  .37,3.  38,16.57,41  sqq. 

108,47.  128,40.  170,47  sqq.  175,2.  244,1. 

—  G.  15,34.  16,4.  18,1.17.  19,21.50. 
20,10.43.  2f,25.51.  23,37.  24,3.  25,29. 
26,5.40.  28,25.  29,37.  30,1.13.  34,40. 
35,38.  37,26.  .38,21.  39,44.  52,43  sqq. 
121,31.  128,29.  175,35.  176,14.  181,33. 
182,34.  184,34.  185,38.53  sqq.  200,19. 
201,20.  205,10.  212,.36.  216,7.  217,.38. 
221,10  sqq.  —  H.  25,13.  26,20.  28,10. 
19.  29,25.  30,10.  37,44.  41,4.  93,5. 
103,11.  133,29.  146,33.  152,17.  153,10. 

155.41.  162,44     sqq.    178.27.     179,45. 

180.42.  197,.30.  210,10.  213,28.  215,11. 
234,44  sqq. 

Archimôfie  12,30. 

ARCHITECTURE  52,32.  53,23.  8.3,7.  185, 

50.  241,19. 
nrelalogus  14,25. 
Argonaute  82,43. 
Argos  19,3.  123,42.  217,48. 
Ariane  24,29.  124,7.  151,51. 
Arislarque  22,13. 

Aristides,  orateur  19,44.  —  romancier  46,5. 
Ariston  de  Chios  58,48.  90,50. 
Arislonicus  92,49. 
Aristophane   62,26    sqq.     114,1.    147,.35. 

147,38,  169,12.  -  Ach.  218,8.  —  Lys. 

39,18.  —  Nub.  122,12.  —  Pax  47,8.  — 

Phd.2i2.li.  —  Thesm.  17,13.  216,U*. 

—  Vesj^.  105,25.  —  scoi.  .39,18.  209,45. 
Arislote  18,52.  20,13.  21,53.  24,45.  37,46. 

41,33.  95,10.31.  100,42.  106,.38.  112,26. 
116,4.  125,34.  126,44.  132.23.  1.36,25. 
207,18.  211,22.  214,17.  243,15.33.  — 
de  an.  21,5.  128,47.  214,2.3.  —  'AO. 
Tio)..  14,43.  20,21.  21,38  sqq.  26,42. 
27,23.  29,22.  .32,41.  36,46.  44,45.  45,4. 
48,9.  82,25.  83,27.44.  85,15  sqq.  89,8. 
90,21.  95,,30.  99,2.  101,5.45.  1H,.30. 
112,19*.  128,3.  137,5.  138,48.  156,9%22. 
39.  196,1.  206,35.  210,30.  211,6*.  215, 
11.   239,42.   242,37.  243,39.48.  247,26. 

—  Eth.  Nie.  17,30.  40,21.  84,20.  1.37, 

37.  14.3,2.  183,44.  214,.35.  —  Lor/.  43,1. 

—  Met.  101,25.  108,3.  1.37,36.  — /'op<. 
201,41.  210,38.  —  Polit.  131,8.  —  Post 
an.  210,7.  —  Probl.  28,35.  200,25. 
203,11.  —  Protr.  161,.30.  —  IVi.   176, 

38.  —  Apocr.  119,30.  208,30.  210,35. 
211,.36.  —  Traductions  16,50. 

Aristoxène  78,40. 

armée  R.  94,14.  110,46.  140,33. 

Arminius  38, .37. 

Arrien  13.3,19. 

ART  84,.32. 115,42.  161,46.  174,7.  247,16. 

—  G.  84,47.  100,49.  156,4.  180,4.45. 
213,25.226,15.22.45.  244,27.—  R.  169, 
25.  178,22.23.  , 

article  31,2.  61,15.  65,45. 
Artorius  Proculus  45,10. 


Arvales  133,32.  175,49. 

Askiépios  228,5.48. 

astrologie  202,30. 

Athanase  215,29. 

Athénagoras  30,5.  42.47. 

Athénée  224,26. 

Athènes  35,22.  .38,28.  181,22.  221,32. 
228,a3.  229,1.5. 

Atlique  16,47. 

Auguste  20,42.  2.30,50. 

Augustin  s.  34,43.  142,19.  —  éd.  7,31. 
10,11.  40,34. 

Aulu  Celle  93,27. 

Aurae  222,15. 

Aurélien  230,41. 

Aurelius  Victor  12,17.  72,27.   73,25  sqq. 

Aurispa  138,3. 

Ausone  89,46*.  92,19*.  206,26. 

AUTEURS  LATINS  66,46.  115,28.  120,16. 
122 ,19.  183,28.  200,7.  213,9.  —  EC- 
CLÉSIASTIQUES 119,52.  154,42.  196, 
12.  216,18;  217,25.  220,19. 

Aviaous  81,2. 


Babrius  82,29.  219,28. 

Bacchius  20,22.  79,6. 

Bavle  22,12. 

Béotien  14,18. 

Bible  19,45.  26,.32.  41,30.82,20.—  G.  19, 

36.  29,5.    42,28.   105,26.  208,48.  210,4. 

21.3,51*.   214,37.  215,45.  218,.36.  —  L, 

10,16.   11,5.    12,14.    108,35.   218,1,17. 

230,5. 
bibliographie  96,11.  128,35.  196,45. 
bibliothèques  42,41. 166,25.  183,8.  198,23. 

211,48.  229,49.  233,-35. 
Bion  58,48.  112,48. 
Bituriges  191,34.  192,1. 
Boccace  233,24. 
Boèce  132,16.  195,41.  230,6. 
Bongars  78,7. 
Bopp  24,,38. 

Bretagne  177,20.  193,24.  194,33. 
Bruni  d'Arezzo  28,16. 
Brutus  (lunius)  12,6. 
Budapest  147,5. 
Bulla  Regia  163,4. 
Busche  (Herm.  van  dem)  77,15. 
byzantin  (art)  234,10. 
bvzantine  (littérature)  127,16.   131,5.  173, 

'36.  182,43. 


Cacus  221,38. 

Cadmus  21,47. 

calendrier  22,9.  23,52.  93,50.  232,46. 

Callimaque  136,,39.    206,8.  237,30.  238,4, 

29. 
Calliopius  115,19. 
Cambyse  19,1. 
Campanus  (Jean)  144.24. 
Candidusl  11,22. 
Cappadoce  193,19. 
Caracalla  119,27. 
Carie  121,4. 
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Carniinlum  lOi.l.  133,34.  134,31. 
cartographie  132,14. 
Casaubon  39,10. 
Cassien  72  2 

Caton  17,48.  30,9.  111,38.  128,14.  129,li. 
151,27. 


Caylus  20,19. 
cellique   37,30,  179,12,27.  187,3,10,23,53. 
192,14.  194,31.   198,38.  211,39.  223,30. 
Centaures  40,45. 
céramique  165,9.    171,24.   172,5.    173,13. 

186,46.  221,52.  225,30.236,8.  246,53. 
Cereres  163,27. 
Cervini  (Marc.)  233,52. 
César  5,19.  6,.32.    34,36,48.  9,   39.  14,48. 
22,7.  37,12.  91,12.  113,2.  1.35,53.  136,8. 
139,50.  140,6,48.142,40.  197,26.216,35. 
244,8.  —  BC.  32,4.  —  B.  G.  23,49.  30,7. 
32,9.  3:5,9.   88,9.   89,31*.   94,9.  95,43*. 
104,43.  121.18.  166,13*.  195,26.  211,-39. 
212,53.  219.5. 
Chalcis  225,41. 
Cherchel  17,22. 
Chprsonèse  192,40. 
chiffres  187,13. 
Choricius  111,11.  122,15. 
Chrislus  paliens  130,28. 
christianisme  29,41.86,10.117,12.  174,40. 
176,6.  179,30.  198,30,44. 199,27.  233,39. 
234,5,.34.  241,39. 
chronologie  45,16.  117,12.  121,22.  210,30. 
Chrysoloras  76,21. 
Chrvsostorae  36,29. 

Ciceron   11,42,48.    20,8.  *29.12,43.  88,52. 
113.19.  114,50.  129,24.  130,16.  —  mss. 
21,28.   —   Traductions  77,20.    —   Dis- 
cours  56,39.  139,16.  140,27.  155,26.  — 
Arch.  33,7.  120,7.  —  Caf.  .33,7.    120, 
26.    238,45*.  —  Dei.  115,22*.   —  Leg. 
M  an.     92,18.    145.27.    —    Leg.     ag. 
210,8.    —    Mur.   33,4.    108,44.   110,6. 
120,5.  140,50.  —  Phil.  33,5.  105,39.  — 
Plane.    25,.39.    —    Babir.    140,11.    — 
Bosc.  91,1*.  126,48.  -  Sesi.  105,39.— 
Verr.  21,8.  101,33.  140,50.  —  OEuvhes 
DE  RHÉTOBiQUE  35,2.   —   Brutus  17,52. 
29,7.  43,27.  —  de  or.  17,2.  32,1.  109, 
ib.  —  de  inu.  i3,26.  — pari.  or.  17,18. 
—   Cf.   Herennius.  —  OEuvres  philos. 
18,25.   119,42.  —   Cal.  90,53.  —   Fin. 
230,40.—  Uorl.  25,40.  161,30.—  Leg. 
23,43.  —   Off.  106,16.   —  Somn.  Se. 
218,46.  —  'fuse.  129,1.—  Lettres  25,  22. 
83,52.    97,45.    122,8.    128,12.     209,29. 
244,8.  —  Alt.  10,1.  152,8*.  216,45*.  — 
Brul.  93,17.  -  Fam.  214,10.  —  Ara- 
lea  121,25. 
Cicero  Q.  159,2. 
Cimbres  17,9. 
Circé  221,43. 
Claude  136,1. 
Claudien  169,8. 
Claudien  Mamert  40,40. 
Cléanthes  19,11.  112,31*. 
Clément  d'Alexandrie  31,22. 


Cléon  205,.37. 

Clisthènes  45,2. 

Ciytemnestre  65,38. 

Cologne  125,32. 

colonies  rom.  186,7. 

comédie  atlique  209,46. 

Comiques  grecs  17,26. 

commerce  96,22.  173,11. 

Commodien  9,21. 

composés  (mots)  238,14. 

Conjonctions  grecques   91,32.   158,24.  — 

Latines     6,53.    24,7.     75,32.     156,30. 

157,40.  V.  l'articules. 
Constantin  24,50. 
Conversanus  76,18. 
Copaïs  225,51. 
Corcy're  92,3. 

Cornélius  Lentulus  Spinther  P.  105,21. 
Cornélius   Nepos   26,.35.   57,5.  73,41.   99, 

50*    105,41.  156,43.  245,35. 
Cornutus  22,46.  75,12.  136,43. 
Cos  22,19.  24,48.   201,10.  202,48.  214,12. 
Cratès  132,25. 
Cratinus  114,1. 
Cricius  77,36. 
cuillier  207,38. 
Cylon  127,.36.  198,5. 
Cypre  25,27.  84,51.  197,-35.  225,8. 
Cyprien  212,51.   —  de  bono  pud.  12,12. 

—  de   op.   11,34.  —   de  spect.  8,1.  — 
poète  7,34.  28,7. 

Cyrénaïque  239,30. 
Cyrène  70,51. 

D 

Dacie  151,5. 
Daimatie  28,11. 
Damascène  (Jean)  119,4. 
Damascius  18,6.  42,35. 
Danaé  84,31. 
Danaus  192,12. 

déclinaisou  :  Formes  :   G.   156,10.  —  L. 
137,25.  —  Sy.nta.xe  :  Gr.  65,50.  68,28. 

—  Latin  5,32.  6,16,  7,14.  8,26,  11,39, 
52.  73,9. 

Démocharès  87,52. 

Démosthène    17,45.   22,31.   23,45.    .33,38. 

105,15.  109,50.    110,43.   113,9.  213,24. 

217,5.—  Androt.  211,6*.—  Cour.  19, 

33.   29,2.—   Lepl.  196,9.—   Mid.  87, 

44.  —    Vliil.  31,26.  —  Apocryphes  86, 

:38.  87,48.  —  Scol.  87,44. 
Deuys  d'Halicarnasse  22,34.  42,17.  83,40. 

120,13. 
Dexippe  133,18. 
Dialectes    grecs    38,23.    40,26.   51,29,51, 

52,20.  65,40.  82,30.  83,33,51.  84,2.  105. 

49.  109,40.  144,38.  152,  33.  212,25. 
Diane  188,44. 
Dictys  11,35.  48,20. 
Dinias  160,51. 
Dioclès  118,21. 
Dioclétien  228,29. 
Diodore  2-3,46.  31,21.  41,10.  44,11,  7i,6. 

88,5.  89,16.  93,23.  98,28.    110,44.  133, 

18.  209,49.  21.3,46.  2.38,.31*. 
Diogène  128,50. 
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Diogène  Laërte  118,12. 

DioQ  25,53. 

Dionysos  86,25.  171,1.  22i,26. 

Diophante  131,52.  132,10. 

diplômes  134,8.  146,53. 

Disputer  166,46.  187,28. 

Dôderlein  27,18. 

Donal  136,17. 

Dracon  114,20.  13i,25. 

Drame  satyrique  69,47. 

DROIT  22,10.  27,13.   36,1.  43,45.  105,31. 

109,19.  110,35.   119,41.    152,38.   183,8. 

199.26,35.  200,6.  206,24.  226,27. 
druidisme  99,12.  174,34.  194,15. 


Écriture  161,39.  201,40. 

PMesse  193,27. 

Egypte  29,40.  44,49.  61,3.  117  21.  119,50. 
136,45.  166,49.  190,42.  197,15,22.  207, 
34. 

Élatée  27,13. 

élégiaques  grecs  142,48  ;  latios  125,14. 

Eleusis  228,19. 

Elien  47,16. 

Elis  144,38. 

enfers  46,50. 

Ennius  11,3.  45,34.  111,34.  118,44. 

Ennodius  173,20. 

enseignes  militaires  1.34,28. 

Entarabus  (deus)  153,7. 

Ephèse  17,16.  187,50. 

Ephore  20,23. 

Epictète  136,6.  140,9.  212,9. 

Epicure  114,2.  225,33.  238,3. 

Epidaure  36,11. 

EPIGRAPHIE  17,35.  —  grecque  :  14,18. 
19,53.  20,47.  22,19.  24,39,  32,33.  34, 
24,  36,11.  44,19.  83,13.  86,32.  93,8. 
106,24.  109,21.  110,28.  112,21.  113,29. 
116,39.  117,28.  122,27.  13:^,8.  156,1. 
171,18  sqq.  174,51.  176,49.  195.45.  202, 
27.  284,1,10,46,52.  211,17.  215;i0.  216, 
5.  221,35.  222,13,  225,28  sqq.  238,15 
sqq.  —  latine  5,41.  7.38.  12,1.  23,20. 
44,2.  a3,27.  96,32.  110,31.  1.33,33  sqq. 
152,39.  153,2.  162,45  sqq.  171,14.  177, 
11.  185,29.  191,20  sqq.  19i,27,  233,44. 
236,18. 

Epona  167,16. 

épopée  20,13.  28,21.  122,4.  137,33. 

Frasisirate  97  21. 

Erasme  26,10.' 28,49.  29,44.   40,32.  76,51. 

Eros  193,29.  222.40. 

Eschine  23,45.  91,53*.  —  Ktesiph.  19,34. 
101,3. 

Eschyle  23,10.  27,20.83,16.  102,26.  114,1. 
213,23.  219,29*,46*.  220,27*.—  Aq.  27, 
35.  103,32.  212,31*.  215,9*.  216,4*. 
(trad.  120,23).  —  Choe.  216,43.  — 
Eum.  212,43*.—  Pers.  212,43.—  Prom. 
157,35.  —  Supp.  21,18.  219,46*.  — 
Trad.  17,43.  30,40. 

esclavage  38,7.  67,52.  230,13. 

Esope  154,30.  242,21. 

Espagne  193,12. 


étain  177,29. 

Ethnographie  124,38. 

Etienne  de  Byzance  20,5. 

étrusque  121,8.  129,6.  174,44.  175,46. 
176,11. 

Euagrius  115,14. 

Eubius,  46,9. 

Euclide  132,3.  156,48. 

Eudocie  224,30. 

Eumène  10,9. 

Eunape  44,34.  113,27. 

Eupolis  114,1. 

Euricius  Cordus  127,49. 

Euripide  17,28.  19,29.  28,34.  29,15,48. 
128,17.  130,28.  152,44.  203,14.  219, 
29*.    220,27*.  —   Aie.   27,22.    216,43*. 

—  Aiilp.  20,6.  —  Antq.  95,31.  127,24. 

—  Bacch.  31,48.  32,37.  33,32.  120,10. 
214,25.  —   Cycl.  28,32.  53,17.  210,50. 

—  liel.  219,12*.  —  Hipp.  20,3.  31,38. 
32,31.  —  Ion  108,1.—  Iph.  Aid.  19, 
28.  23,5.  —  Iph.  Taur.  28,2.  158,6*. 
213,22*.—  Med.  29,47.  30,3.  83,43. 
213,39*.  —  Ov.  178,  15.  —  Phen.  84, 
30.  —  Rhes.  103,35.  215.8*.  —  Frg.  20, 
35*.  —  Trad.  20,10.  209,26.  214,8.  — 
Scol."38,8.  84,5.  129,45. 

Eustathe  79,4. 

Eustochius  93,27. 

Eutrope  48,8.  72,25.  26  sqq.  91,14. 

Evhéraère  37,13. 


Fabius  Piclor  44,11. 

fable  46,22. 

Fallmerayer  78,13. 

Faust  de  Riez  7,32.  12,19.  19,14.  142,37. 

Festus  35,11.  45,7.  83,11.  10i,7. 

fétiaux  154,37. 

figures  de  rhétorique  G.  25,31.  29,26.  66, 

9.  87,28.  102,45.   123,8.  141,46.  —   L. 

7,3.  9,33,53.  75,31.  96,29. 
Florus  7,23.  20,16.  72,51.  85,10.  216,3. 
Fortune  (la)  99,5. 
foulons  163,49. 
Francfort  18,16. 
Fréjus  192,16. 
Fronton  4,23.  6,12.  9,21. 


Gaius  240,8. 

Galien     16,52.     40,11.     114,30.      130,11, 

209,51*. 
Gaule  199,43,45.  224,48. 
Gaulois  185,9.  189,44. 
gaulois  (latin)  4,50. 
Gélimer  168,27. 
GEOGRAPHIE  17,4.    18,27.   36,18.  81,3. 

89,22.  114,39.  118,29.   129,40.   160,51. 

213,21.  223,34. 
Georges  123,27. 
George  de  Cypre  27,1.  39,50. 
Gerbert  132,19. 
Germanicus  87,22. 
Germanie  128,5. 
gladiateurs  235,33. 
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Glaucippe  87,52. 

glossaires  grecs  41,9.  —  Latins  6,37.   9, 

49.  18,25.  19,20.  29,34.  129,28. 
Gorgias  17,  29. 
gouverneurs  romains  135,8. 

grammairiens  G.  113,52. 
liEG  20,20.  27,15.  51,48.    83,46.  90.16. 
102,12.  105,27.   106,43.   130,10.    1.39,3. 
148,43.  154,19.  219,44.  239,19. 
Grèce  18,1.3.  28,43.  81,3.  111,16.  206,43. 
Grégoire  de  Nazianze  :  scoiies  48,48. 
Grégoire  de  Nysse  20,6.  120,52,  128,20. 
Grégoire  de  Tours  5,19.  182,5. 
Guillaume  de  Blois  183,34. 
Guillaume  de  Moerbek  132,6. 
Guyet  58,49. 
Gromalici  44,4. 

H 

Hannibal  18,12.  35,18.  74,7. 
Harpyes  222,1. 
Hécate  169,15.  234,16. 
Hehn  (V.)  52,8. 
Hélios  135,11. 
Héphestion  78,51. 
Héraclide  de  Ghizomène  43,42. 
Iléraclide  Lembos  118,10. 
Héraclides  67,29. 
Heraclite  90,27. 

Hercule  53,9.  67,51.  221,14,41.  223,45. 
Herennius  (rhétorique  à)  112,23*. 
Hermès  13i,13.  246,42. 
Hermippos  114,1. 
Hermogène  97,17. 
Hérodien  71,43.  102,12. 
Hérodote  31,36.   44,22.  60,41   sqq.  65,14 
sqq.  90,11.  95,40.   98,28.   107,45.  123, 

36.  1.37.51.  145,20.  150,31.  156,24*. 
182,18*.  188,10.  209,22.  210,7*.  212,31*. 
220,19*.  242,42. 

Hérondas  20,.37.  27,11.  34,7.  42,42.  45,6. 

82,37.  89,20.  91,44.   110,39.   115,13,31. 

116,37.  127,23.  134,20.  208,22.  210.14. 

211,2r,27*.  212,.32*.  213,50.  214,11,24. 

218,39.  220,27*. 
Hésiode  28,9.  39,37.  46,47.  79,43.  121,16. 

136,23.  138,22.  236,23.  239,25. 
Hiéron  II  89,15. 
Hilaire  s.  —  Sup.  ps.   7,29.    120,45.  — 

Trin.  10,10. 
Hipparque  90,20.  179,49. 
Hippiatrica  113,20. 
Hippobotos  118,21. 
Hippocrale  44,50. 
Hippolyte  s.  211,45. 
HISTOIRE  109,43.  127,1.  143,19.   199,25. 

244,43.  —  G.  26,18.   28,48.  29,23.  .30, 

37.  36,38.  61,43.  66,14.  89,6,49.  96,46. 
98,18.  106,40.  107,8,36.  108,-38.  118,36. 
122,25.  128,31.  1.30,22.  141,26.  174,14. 
183,10.  199,29.  202,50.  206,6.  212,32. 
213,37.  2.38,31.  243,30.  —  K.  19,38. 
20,2.  21,13.  25,12.  26,20.  27,5.  29,9. 
35,35.  36,17.  60,1.  92,8.  112,i5.  Hi, 
18.  154,50.  155,14.  198,30.  216,16.  241, 
34. 

Histoire  auguste  10,9.  12,1.3.  48,9.  111,23. 
114,34. 


Homère  27,49  sqq.  29,.31.  41,47.  79,5  sqq. 
87,33.  91,45.  92,38.  92,14.  102,45.  103, 
27.     121,11,48.     139,12,43.     21.3,20,20. 

214.7,  216,25.  221,27.  —  Langue  19,26. 
24,40.  41,39.  104,52.  111,41.  1.38,21. 
144,2.  209,42.  239,22.  —  Question  ho- 
mérique 99,21.  103,20.  104,38.  174,17. 
217,40.  —  Scoiies  22,44.  25,21.  26,11, 
27.  79,3,  92,49,  102,47  —  Mss.  23,2. 
24,13.  46,26.  —  //.  20,48.  23,12.  25,18. 
26,26.  100,38.  136,29.  161,-38*.  208,27. 
215,24.  219,20.  235.41.  —  Ocl.  19,43. 
23,15,38.  25,48.  26,26.  99,17*  sqq.  105, 
14.  107,50.  138,51.  215,22.  216,6*.  219, 
2*.  247,11.  —  Hymnes  89,3.  91,31.  95, 
22.  242,47. 

Hora  98,53. 

Horace  20,7.   21.45.  23,48.  35,49.  .38,33. 

42,.37.  58,35  sqq.  80,42.  104,5.  120,41. 

121,1.   139,40.  141,30.  179,8.  215,4,30. 

—  Ars   poet.  67,35.  —  Carm.   27,12, 

39.  31,11,51.  39,27.  88,19.  92,10*.  99, 
10*.  106,39.  107,4.  110,19.  118.8.  123, 
41.   124.5.    127,9.   138,49.   139,50.  150, 

40.  216,2.  237,47*.  238,12.  245,18,31. 
247,4.10,12.  —  Epo.  95,48.  111,39.  — 
Eps.  22,16.  103,36.  109,34.  111,.39*. 
1.37,27.  217.42.  —   Sut.  22,16.   109,34. 

Hortensius  49,8. 

H  unfalvy  150,43. 

Hutten  77,13. 

Hypéride  87,47,50.  89,12.   95,-30.  175.24. 

178.8.  182,29.  200,14.  202,16,.37.  214, 
16.  217,5. 


lauolenus  5,48. 

Ibères  177,24. 

Ikaros  212,47. 

imprimerie  25,1.  155,50. 

indirect  (style)  L.  72,3.  74,26.  124,5 

Indo-européens  50,46.  51,42.  52,10. 

INSTITUTIONS  22,40.  23,7,40.  25,41.  26, 

37.  27,30.  30,12.  31,31.  .32,33.  37,1.  39, 

16,43.  —  G.   8.3,12,47.  110,18.  125,52. 

129,19.   137,5.   141,14.   143,15.  152,48. 

161,9.  212,33.  214,20.229,22.  —  H.  90, 

16.  105,46.  112,6.  123,43.  136,45.   154. 

14.  160,52.  183,13.  220,10.  229,48. 
lo  49,37. 

ioniennes  (îles)  81,3. 
Iphigénie  168,30. 
Iris  49,18. 

Isidore  de  Séville  177,51. 
Isocrate   43,24.    120.12.    160.51.    209,23. 

211, .38. 
Italie  47,11. 
Italiques  (langues)    11,26.     19,15.   83,50. 

121,31.  142,53. 
Ithaque  140.40. 
Itinéraires  10,14.  26,4. 
Itonos  227,31. 


.Jamblique  84.12.  123,16. 
Janus  189,9.  246,.36. 
Jérôme  s.  Dan.  45,51. 
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Jeux  123,41.  178.42.    192,5.  215,15.  226, 

38.  235.49. 
.Tordan;s  7.3,13. 
Joséplie    (Flavius)   i0,51.    81,23.    112,45. 

213,15. 
Juba  47,16. 

■luifs  24,1.  47,39.  59,51.  1.32,47.  189,44. 
Julien  4i,29.  126,20.  15i,5.  246,40.      . 
Juliiis  liomanus  41,50* 
Juriscon.sulles  6,6.  10,7,39. 
Justin  2i,28.  36,21,   73,17.   71,6.  i:«,19. 

225,19*. 
Juvénal  75.18  sqq.   115,21*.    136,19.    179, 

9*.  211,8*.  219,27. 
Juvencus  23,19. 


K 


Kritias  44,45. 


Laberius  5,48. 

labyrinthe  168,16. 

Lachmann  130,5. 

Lactance  6,18.  7,26.  20,27.  25,9.   100,.36*. 

113,i9.  115,25 
Lamola  138,3. 
Lanuuiuin  207,42. 
Laodicée  188,3. 
LATIN  3,16.  6.30,11.  21,4.  25.44.  27..32. 

37,49.   41.17.34.    74.51.   84.45.    90..30. 

105,21.  119,34.  126,28.  150.11.45.  208, 

24.  211,20.  212,.30,  237.52.  238,49.  239, 
50.  214,52.  247,17. 

Lémovices  180,29. 

Léopard i  78,16. 

I  Gst)Os  12^^  12 

LEXiCOGlÙPHIE  grecqu-  99..36.  21.3,41. 

215.12.    —    liilinp,    4,46.    5,7,21,45,50, 

6,4  .sqq.,  40.  8,24.  9.5    sqq.  11,  13  sqq. 

73,6.   74,22.   125,9,30.   136,27.    210,18. 

213,43.  218,49. 
Libanius  37,40.  44  .^3.  119,4. 
Lindum  307,50.  222,47. 
LINGUISTIQUE  12,.39  sqq.  21,21,50.   2.3, 

25.  24,4,34,  25,33.  26,6.  28,15.  35,29. 
49,11  sqq.  82,23.  8.3,24.  84,4,36,42,50, 
86.29.  101,19.  104,11.  121.44.  123.1. 
161,16.  173,10.  183.48  sqq.  195  11,  198, 
8.  199,37.  200,1.  209,15.  212,40.  213, 
43.  214,27.  247,1. 

Li|)se  (Jusliî)  78,  1. 

LITTÉUATURE  17,47.  84,1.  121,27.  128, 
8.  —  G.  19,6.  24,17.  25,2,6.  29,18,49. 
29,35.  30,48.  34,5.  .30,50.  147,44.  160, 
2.  174,20.  181,43.  209,38.  —  L.  12,22. 
18,26.  22,6.  24.49.  26,1  28,6.  .30,36.  32, 
16.  34,.3.  .35,14,26.  102,20.  103,42.  1.39, 
47.  149,8.  152,10.  170,20.  196,23.  199, 
14.  209,20,39.  212,11. 

Livius  Andronicus  118,45. 

Lucain  18,41.  92,12.  114.14.  129,30.  161,2, 
194,16.  209,36.  240.2.3. 

Lucien  126,7,47.  220,25*.  238,6.  245,15. 
—  Ci/nq.  102,30.  —  Men.  159,40.  215, 
5.  —  Peref/i:  109,32.  —  Tox.  124,1.— 
Apocr.  86,42. 

Lucifer  de  Ciigliari  137,43. 

Lucilius  80,40. 


Lucrèce   7,7.   9,50.   161,17.  184,21*.   218, 

10*.  218,43*.  219,1*,33*. 
Lutèce  188,20. 
Lutlier  77,11. 
Lycée  97,33. 
Lycoplinm  113,26. 
Lycurgue  173,22. 
Lvdie  16,25.  121.4. 
Lvon  165,42.  200,5. 

lyriques  grecs   111,6.  128,4.   142,24.  217, 
'  15. 
Lysias  58,24. 

M 

Macédoine  108,51. 

Machiavel  70,31. 

Malalas  18,8. 

Malpaghini  76,18. 

Manilius  7,13,43.  18,38.  87,43.  153,37. 
158,15.  173,4.  214,44. 

Marc  Aurèle  209,28. 

Marcellus  38,19. 

marine  53,51. 

Ma  ri  ni  234,21. 

Martial  75.12  sqq.  80.5.3.  111.40*.  122,43. 
214,27.  218.15*.  219,-30*.  244,12. 

Martin  (k.)  19,38. 

masques  223,14, 

Maternus  60.1. 

Mauors  11.29.      - 

Maurice  121,16. 

Mavorlius  58,46. 

Maximianiis  .32,12. 

Mayeuce  19,19. 

Mécène  25,52. 

médecine  97,14.  182,27.  200,40.  213,.30. 

Médicis  76,39. . 

Mégare  47,46. 

Mélanchthon  120,17.  216,41. 

Meléagre  242,20. 

Men  15,12. 

Ménandre  82,45. 

.Ménédème  113,25. 

Mercure  168,35. 

Mésopotamie  108,15. 

métallurgie  176,1. 

Meta  ponte  22,20. 

Methodius  d'Olympe  18,23. 

MÉTRIQUE  18,29,42.  29.1,10.  21.51.  24, 
15,20.  25,43.  26..39.  29,49,53.  59,4.  78, 
39  sqq.  83,37.  86,44.  111,1.  15.3,40.  173, 
18.  176,10,.31.  213..35.  215,20.  238,52. 

Métrodore  108,9.  214,53. 

métrologie  G.  48,9.  49.3.  87,37.  217,45. 

Minucius  F'elix  3,16. 

miroirs  169.45. 

Mithra  125,50.  188,16.  232,12. 

Mithridate  ^154,21. 

mitre  177,53. 

Moesie  135,8.  192,41. 

Montdoré  (P.  de)  233,31. 

Montfaucon  195,10. 

mosaïque  165,25,  168,15,29.  170,50  sqq. 
179,53.  186,31.  231,52.  237,14. 

mur  d'Hadrien  223,19. 

murs  d'Aurélien  231,13. 

Muratori  234,40. 

Musée  91,46. 
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musées  181,42. 

Musique  17,10.  147,31.  178,15.  203,14. 

Mysie  193,46.  216,51. 

mythographes  G.  127,6. 

MYTHOLOGIE  84,49.  90,25.  120,8.  12'i,3. 
128,45.  178,46.  187,5.  203,22.  -  G.  21, 
19.  84,.39,  87,36.  104,13.  222,4.  247,30. 

N 

navires  229,15. 

Néarque  132,25. 

négation  L.  212,43. 

Nicandre  151,45. 

Nicéphore  Clirysoberga  125,5. 

noms  propres  G.  31,23. 

nombres  12,44. 

Nonius  29,29.  104,47.  122,8. 

notes  tironieiines  101,35. 

Notitia  Galliarum  169,20. 

numération  .50,51. 

numéraux  G.  95,17.  -  L.  110,24. 

NUMISMATIQUE   17,22.    123,46.    130,25. 

1.32,27.   134,.36.   147,16.    153,46.   162,4. 

166,50.  168,22.   171,29.  179,41.   186,27. 

192,25  sqq.  223,39  sqq.  236,30. 


oculistes  (cachets  d)  153,28.  171,51.  191, 

28. 
OEdipe  39.30. 

Olympie  3;2.  76,4.  85,46.  128,46. 
Oppien  151,22. 
oracles  189,40. 

Orateurs  attiques  19,9.  143,25. 
ordre  des  mots  L.  50,18.  161,2. 
Oribase  44, .33. 
orientation  223,28. 
Orose  72,25.  73,23.  91,12.  133,19. 
Orphée  215,36. 
Orphisme  42,16. 
Ostie  24,31. 
ostraca  222,10. 
Ovide  7,12.  17,1.  28,39.  80,49.  88,5.  109, 

39.  114,11.  126.50.  1.31,22.  213,48*.  218, 

11*    —  A. A.  159,27*.  —  Am.  151,35. 

15928*.   —   Fast.    45,36.   94,13*.  111, 

39*.  —  Her.  98,16*.   159,27*.  —    Met. 

96,16*.  130,3,8.  197,13.  198,26.  199,19. 

209,50.  —  Hem.  159,27*.  —  Trist.  123, 

5.  238,44. 

P 
Pacatus  9,10. 
Pacuvius  118,45. 
PALÉOGRAPHIE  24,52.   174,22.   201,41. 

—  G.  20,53.  35,41.   37,32.  84,53.  210, 

22.  -  L.  181,48.    183,16.   197,32.  211, 

52.  218,17.  220,5.  230,5. 
Palestine  200,3. 
Palmier  180,14.  205,5. 
Pan  93,40. 
Panégyriques  100,3*. 
Pannonie  146,38.  151,10. 
Panthéon  176,45,52.  177,15,41. 
Paphos  200,38. 

Papinianus  f/Emilius)  7,25.  105,2. 
Papyrus  95,28.  214,29*. 


Parataxe  G.  67,23. 

parémiograpliie  G.  25,34,49.  43,36.  —  L. 
8,21.  128,32. 

Parménide  115,10. 

participe  :  formes  :  latin  :  6,25.  31,23.  184, 
9.  —  svntaxe  240,29. 

particules"  gr.  66,3.  119,43.  154,33.  215, 
18.  —  latines  6,43.  10,45.  25,25.  110,51. 

Pasiphaé  21,48. 

Patricius  7,36.  27,3. 

Paul  diacre  104,7. 

l'ausanias  3,5.  28,3.  41,6.  76,10.  91,40*. 
113,20.  123.23.  126,5.  151,49.  204,4*. 
224,10*.  229,5*. 

PÉDAGOGIE.  Histoire  18,1,14.  19,42.  24, 
12.  27,34.  41,20.  103,12. 173,8.  —  Métho- 
des 20,34,45.  22,25.  24,.36.  29,14.45.  .30, 
15.  29,18.  100,53.  119,48.  127,15.  139, 
50.  198,19.  244,24.  245,20.  247,6,9.  — 
Livres  d'enseignement  30,53.  31,23.  31, 
4  4.  .33,20,41.  34,9,20.  35,27.  101,1.40. 
102,23,43.  103,14,38.  104,24.  105.6,50. 
106,26,45.  109,3,25,46.  110,10,37,50. 
111,2,19.    119,24.30.    120,47.   121,6,39, 


139,7,32.  140,16,52.   141,41,51.  154,10. 

155,8.  156,34.  202,48.  209,53  sqq. 
Peerlkamp  197,20. 
Peiresc  78,8. 
Pelagonius  12,16. 
Pelasges  196,33.  206,6. 
Peuthée  55,6. 
Pereira  77,50. 
Perse   74,53   sqq.   75,31.  150,50.   211,43. 

218,13*.  —  scolies  75,8. 
Persée  53,45. 

Pétrarque  76,22.  180,9.  201.2. 
Pétrone  46,1.   74,43   sqq.   112,25.  210,9. 

Ed.  7,19.  22,.37. 
Phèdre  97,40*.  208,43.  247,15. 
Phèdre  et  Hippolyte  2.36,3. 
Philistion  82,45. 
Philodème  118,21. 
PHILOLOGIE  :  méthode  34,34.  37,38.  52, 

11.    76,11    sqq.    105,3.    119,36.    124,.32, 

145,45.  158,21.  196,32.   198,15.  —  his- 
toire 17,19,25.  18,4.  19,2.  21,23.  26,24. 

38,13.  39,46.  41,52,  42,21.  43,12.  52,40. 

54,25.    75.53   sqq.    76,16   sqq.    109,45. 

119,37.  142,22.  156,11.  195.34.   197,^3. 

198,37.    199,3,9,45,46.   233,29.  244,53. 

247,24. 
Philon  22,36.  37,15.   42,1.    108,24.    112, 

48    195  22   220  22. 
PHILOSOPHIE  18,44.  23,17.   27,6.  29,4, 

16,28.    34,46.    42.20,49.    59,5.    78,31. 

121,30.  128,25.  129,30.   170,14.  214,50. 

243,9. 
Philostrate  136,51. 
Philoxène  68,43. 
Phocion  74,7. 
Phocylide  114,8. 
Phrygie  192,53. 
Pindare  21,26,  25,6.  28,31.   67,19.   70,.35 

sqq.  79,53.  126,33.   142,25,49.  208,21*. 

239,40.  —  trad.  84,52. 
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Pisidès  (G.)  136,2. 

Pisistrate  116,31. 

PlatoD  18,37.  19,9.  25,17.  26,30.  28,50.  37, 
46.  86,4,12.  1.32,22.  136,34.  l'.5,4.  183, 
19.  195,16.  213.5,33.  240,40.  244,30.  — 
Trad.  41,24.  159,29.  —  Aie.  II  92,2.— 
Apol.  S3,32.  122,13.  —  C/un-m.  243,3. 

—  Crut.  102,8.  147,40*.  —  Gort/.  17, 
14.  136,20*.  209.24.  —  Lack.  29,17. 
;}3,36.  88,2.  216,22.  —  Leg.  207,23.  — 
Menex.  163,20*.  —  Parm.  220.25.  — 
Prol.  17,15.  97,31*.  —  Rep.  21,52.  26, 
14.  93,16*.  16I,27*,36*.  —  Sopfi.  94, 
52.  —  Theel,  106,53.  216,21. 

Platon  corn.  114,2. 

PlaiJte  5,6.  7,4,40.  9,53.   12,3  sqq.  36,15. 

102,33.  143,41 .  182,8.  210,18.  —  Ampfi. 

100,44.   208.41.  —  Capi.  26,17.  213,7. 

—  Cas.  31,50.   86,44.   211,7*.   213,25*. 

—  Cure.  218,10*.  —  Men.  28,23.  141, 
21.  217,20.  —  Mil.  32,51.  91,4*.  — 
MosL  18,.32.  21,24.  —  Persa  29,52.  — 
Pseud.  27,3.  91,8*.  —  Riid.  123,48.  — 
Slich.  91,4*,11*.  —  Trin.  26,17.  — 
Truc.  94,32. 

Pline  119,4. 

Pline  l'ancien  6,   50.   10,5.  29,29.   32,46. 

89,24.  96,22.  113,19.   129,25.  130,1,17. 

178,13.  180,16.  211,4. 
Pline  le  jeune  6,50.   45,6.   52,32.   139,14. 

170,39. 
Plutarqne   25,36.  —  liior/r.  5,20.   21,44. 

74,5.  85,21.  91,40*,  122,7.  130,26.  240, 

17.  —  Moral.  21,6.91,42*.  98,46*.  218, 

46.  219,31.  —  Apocryphes  44,9.   178,5. 

203,49. 
POÉSIE  G.  29,46.  —  L.  22,17.  24,46.  33, 

51. 
Polvbe  18,5.  29,21.  35,18.  74,9.89,10.93, 

23.  102,12.  137,42. 
Polyf:note  19,29.  246,53. 
Polvplième  53,17. 
F'ompéi  83,7.  2.35,26.  236,9. 
Pomponius  Mêla  89,22. 
Poppée  166,43. 
Poséidon  221,15. 
Posidonius  42,51.  109,13. 
Praxitèle  222,52.  229,5.  232,20. 
préfixes  L.  11,12. 
préhistorique  121,11.  175,29.  180,30,  183, 

35.  185,9. 
prénoms  latins  8,44. 
prépositions  grecques  28,3.   123,23.    126, 

44.  —   latines,   4,37.  7,6.   9,16.   11,37. 

184,3,11. 
Priapea  125,16. 
Primasius  7,45. 

Probus  :  appendix  6,14.  136,53. 
Proclus  91,35.  102,51.  132,23. 
Procope  120,25. 

pronoms  :  G.  65,49.  66,1.  —  L.  217,10. 
Properce  170,26.  220,16,28. 
Protugoras  44,41. 
Psellus  131.52,  202,30. 
Ptolémée  (géog.)  146,39*. 
Pyrrhus  236,13. 


Quinte-Curce  6,50.    110,24.   114,15.   1^3, 

19.  139,20*. 
Quintilicn  6,50.   22,47.  31,43.  36.51.    86, 

48.   94,17*.   101,28,50.   lll,1.5,2i.    143, 

5*.  170.31.  23S.46. 
Qiiintus  de   Smvrne  33,33.  39,34.    43,10. 

84,34. 


Rabirius  31,15. 

Fiacine  70,1. 

RELIGION   21,22,49.  22,41.  25,27.  85,49. 

92,19.  93,44.  99,46.  100,34.  124,8. 188,34 

sqq.  190,1.   197,10.  —  G.  17,-37.   20,27. 

22,38.  24,48.  .33.47.  44,25.  47,46.  76,3 

.sqq.    97,33.    99,2,46.    101.30.    121.4,20. 

173,27.  174,28.  175,33.  177,47.    179,22. 

200,51.   —    R.   .35,46.    178,41.    190,49. 

198,2.  —  gauloise  191,3  i. 
Reuchlin  77,8. 

riiétoriqne  22,49.  74,3.  97,25.  123,20 
Rhodes  229,20. 
Riemann  7,46.  150,35. 
rime  79,29. 

roman  46,1.  98,48.  117,37. 
Romane  (langue)  6,36.  18,46. 
Rome  16,.36.  29,11.  42,39.  85,27.  129,34, 

^30,20  sqq.  235,28  sqq. 
Ross!  (J  -B.  de)  230,10. 
Ruricius  19,14. 
Russie  206,1,18. 
rythmique  (poésie)  78,18.  79,25. 

S 

Sages  :  Sentenliae  114,49. 

saisons  173,35. 

Salluste  10,3.  23,6.  40,30.  124,49.  1.50.36 

152,8  —  Calil.  124,30.  215,2.  —  Hisl 

174,1. 
Salomon  175,34,  177,47. 
Samothrace  174,27.  202.29. 
Sappho  43,21.  44,45.  196,17.  209,25. 
satrapes  193,35,53. 
satrapies  133,17. 
satura  58,52. 
Saturne  233,4. 
saturnien  80,21. 
Scheit  (Casp.)  77,17. 
Schliemann  36,42.  243,43. 
SCIE.NCES  12,26  sqq.  17,23.  21,35.  35,39. 

55,35.   84,53.    156,46.    172,40.     179.11 

183,25.  197.48.  245,45. 
scopélisme  152,38. 
séculaires  (jeux)  47,33.  49,5. 
Selene  82,28. 
semaine  173,34. 
Sénèque  rhét.  139,20*. 
Sénèque  92,12.  114,14.   —  Apocol.   155, 

23.  —  Philosophiques  (œuvres)  6,50  — 

Ep.   32,14.  33,15.    —  N.Q.   96,11.   — 

Tragédies  7,14.   12,11.    21,11.    141,57. 

215  34. 
Senna'chérib  191,3. 
sépulture  (mode  de)  234,18. 
Sertorius  140,26. 
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Seruius  12,20,128.34.  212,20. 

Sexlus  Empiricus  90,28. 

Sibylles  18,21.  34,22.  91,51*.  93,28.  113, 

32.  135,47.  136,20.  228,8. 
Sicile  20,17.  29,24.  197,17. 
Sidoine  Apollinaire  12,19.  87,13. 
Silène  historien  74,8. 
Silius  llaiicus  80,50.  —  Pim.  10,0.  27,29. 

34,18.  199,17. 
Silvain  186,4.  191,40. 
Simon  Porlius  27,7. 
Simplicius  116,4. 
Sisenna  46,9. 
Skopas  235,53. 
Socrate  243,23. 
Soleure  17,40. 
Solon  238,26*-  242,20. 
sopliistes  44,37.  66,9.  240,40. 
Sophocle  19,9.  37,21.  91,2.3*.   114,2.  123, 

50.  158,48.   159,24.  160,5.  178,35.  219, 

29*.  220,25*.  —Ajax  18,21.  27.36.  142, 

44.  —  Antif).  19,19.  29,32.   32,24.  84, 

30. 124,28.  151,32,38.  169,7.  210,7*.  219, 

49*.  —  El.  21,28.  25,4.   27,36.  .38,-32. 

106,6.   124,19.   142,39.   143,6.   —  Œd. 

R.  18,19  (Irad.  120,2).  211,25.  —  OEd. 

Col.  26,29.   158,33*.  219,48*.  —   Phil. 

25,50.   32,30.    106,31.    142,14.    154,.32. 

214,25.  —  Trach.  94,35.  111,3.  214,25. 

—  mss  18,34. 
Sophron  210,15. 
Sosikratès  118,21. 
Sosile  74,8. 
Sostratos  44,12.  49,7. 
Solion  118,14. 

Stace  80,52.  1.39,6.  —  Silu.  179,40. 
stichométrie  44,21. 
Stobée  112,13.  115,14. 
Slrabon  25,51.  83,39.  113,19.  199,50. 
Straton  97,13.  197,50. 
Suéloue  1U,8.  22,43.  170,43.  177,10.  240, 

10. 
Suisse  24,53. 
Symmaque    7,-30.     10,13.     17,32.    37,16. 

155,4. 
Synésius  239,30. 
synonymes  8.3,19.—  L.  101,22. 
SYNTAXE    G.     169,12.    160,35.    210,25. 

212,19,48.  —  L.  72,37.  74,20.  87,1.  111, 

17.  160,40.  161.23.  210,25. 
Syracuse  26,40.  93,9.  216,11. 


Tacite  6,33,50.  7,21.  11,45.  18,9.  22,3. 
29,22.  37,13.  59,31  sqq.  7.3,7.  74,13 
sqq.  83,24.  111,12.  122,16,29.  124, 
4.  142,85.  233,24.  2.38,33.  2.39,10.  240, 
29.  —  Am:  25,8.  35,9.  96,17.  1.39,42. 
217,,35.  —  A7in.  40,14.  87,25.  92,7. 
101.12.  136,20*.  141,12.  217,3.3.— /><a/. 
2.3,50.  24,21.  170,35.—  Gei-m.  23,26. 
28,5.  31,3.  39,.36.  87,15.  89,4.3*.  122, 
33*.  123,31.  143,28.  —  IIlsl.  24,23.  28, 
4,41.  38,45.  208,47.  218,21.  2.38,7*. 

Tégée  227,40. 

Télèphe  2.35,40. 

Télés  20,24. 


Térence   7,4,41.    12,4.   77,25.  H4,30,  115, 
16.  182,8.  —  Ad.  239,7.  —  Andr.  218, 

6.  —  7//    41,26.—  mss.  15,.38. 
Terpandre  135,42. 

Tertullien  .18,11.  23,39.  28,42.  43,8.  208, 

52. —  ApologeUriini  4,25.  8  4,48. 
tessères  162,14,21.  222,35. 
Thaïes  132,22. 
théâtre  101,14.  128,1.  136,17.  160,24.  105, 

7.  234,8. 
Tliùbes  «4,39. 
Thémistocie  74,5.  215,13. 

Théocrite    44,43.    120,3.    195,23.  210,14. 

242,19. 
Théodore  Studile  119,1.  198,40. 
Théodoric  209,37. 
Théodose  22,5. 
Théodose  s.  118,47. 
Théognis  109,29. 
Théon  de  Smyrne  183,25. 
Théophraste  114,9*,  132,23.  180,15. 
Théopompe  110,44.  113,33. 
Thésée  46,44.  107,7. 
Thucydide    19,6*,32.    25,7.   26,15.    28,52. 

44,19.  61,17.  82.32.  83,49.  90,21.91,17. 

92,48*.   99,36.    180,40.  112,19*.  142,33. 

150,46.   158,3*.   159.17.   161,12.    19.5,2. 

2!  1,5*.  212,45.  213,23*.  214,2,26*.  216, 

20.  242,25. 
Thurii  36,6. 
Tibère  20,32. 
Tibre  231,  40. 

Tibulle  30,30.  33,53.  96,4.  219,30*. 
Timée  de  Locres  119,47. 
Tite  Livrf  6.32.  11,10.  22,2,24.   27,42.  20, 

19,33.  31,2.3.  .35,5,18.  56,17  sqq.  85,12. 

93,24*.  120,43.  123,25,48.    129,35.  137, 

38.  138,29».    139,5,19.   141,33.  142,42*. 

159,14.  197,12.  209,32,47.  217,31. 
Titiionus  222,21. 
Tomis  133,26. 
Tryphiodore  47,37. 
Tragiques  grecs  67.13  sqq.    80,4.    126,22. 

160,.35.  211,37. 
Trajan  136,1.  179,3. 
Traversari  (Arabr.)  76,24. 
Tripolis  188,3. 
Triton  128,27. 
Turimnos  135,11. 
Tyr  23,42. 

U 

Ulysse  30,43.  221,14,43. 


Valère  Maxime  6,4*.  21,30.    71,43.   139, 

19*. 
Vaierius  Cato  127,.38. 
Valerius  l'robus  129,25. 
Val  la  229  52 
Varron  5,2d7l0,l.  12,5.  26,2.  117,.32.  170, 

28.  —  L.  L.  183,50*.  —  Men.  17,51.38, 

53.  —  R.n.  7,4.  17,49.  40,4*. 
Varus  35,20.  85,7. 
Velleius  59,53.  75,43  sqq.  114,15.  129,50. 

139,19.  146,3.  240,17. 
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Vénètes  52,25. 
Véous  164,49.  175,45. 
verbe  :  Formes  13,16.  41.46.  —  G.   21,3. 
25,14.  31.29.  31, i8.  52,18.    113,9.  157, 

49.  159,34,50.  245,22.  —  L.  49,14.44. 
88,52.  151,14.  208,19.  211,31.  213,52. 
247,3.  -  Syntaxe  26,9.— G.  30,4.  61,39. 
68,29.  102,5.  109,11.  159,50.  219,49.  — 
L.  29,22.  32,18.  .39,52.  58,51.  60,25,29 
Bqq.  71,45.  108,53.  131,49.  158,13.  217, 
13.  246,43. 

Vérone  230,1.  236,15,18. 

Verrias  Flaccus  104,48. 

Verulamium  208,7. 

Vespasien  136,1. 

vicariat  de  Rome  231,35. 

Virgile  7,3.  75,34.  80,45.  128,16.  170,25. 
179,8.  —  ^n.  19,48.  32,36.  45,37.  47, 
18.  48,37.  107,33.  108,11.  126,27.  140, 
42*.  143,10.  147,45*.  184,21.  209,31. 
211,7*.  216,4*,45*.  —  Bue.  33,1.  .37,8. 
115,3.  238,41.  —Copa:\.  Ciiiex.  — 
Culex  34,52.  40,3.  44,52.  125,13.  212, 

50.  _  Georg.  38,18.  83,31.  143,10.  — 
Scolies  19,48.  —  sortes  itevq.  48,34. 

Virgile  gram.  39,26.  100,47. 


Warnerius  de  Bàle  136,32. 
Wimpfdi.iR  77,3. 
Witlenberg  77,31. 


Xénophane  213,3. 

Xénophon   22,1.   37,6    126,33.    129,21,53. 
142,16.  160,51.  210,10.  2.38,33.  239,48. 

—  Anab.  83,35.  95,24.  120,46.  123,39, 
142,11.  123,18.  —  Cyr.  129,40.  142,10. 

—  Econ.  107,22.  —  Hell.  89,8  sqq.  91, 
39*.  110,16-  156,5*.  183,30.  —  Mem. 
22.30.  86,41. 

Xénophon  d'Ephèse  43,40. 


ZéDodote  209,44. 

Zenon  19,11.  83,41.  115,26.  207,11. 

Zodiaque  163,32. 

Zosime  44,36. 
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II.  —  TABLE  DES  AUTEURS  D'ARTICLES 

Celte  table  ne  comprend  que  les  noms  des  auteurs  d'articles  originaux 
(les  noms  des  auteurs  d'articles  simplement  critiques  n'y  figurent  pas). 


Abbott  (T.  K.)  218,17.21, 

36. 
Abraham  85,7. 
Adam  (J.)  213,34. 
AUard  (P.)  190,50. 
Allen  (Fr.  D.)  157,36. 
—  (T.  W.)  220,5. 
Allers  (W.),  96,12. 
AUmer  191,20  et  suiv. 
Amélineau  188,11. 
Andersson   (Hild.)  246,40. 

53. 
Apeit  (0.)  93,16.  9i,52, 
Appelqvist  245,29. 
Arbois   de  Jubainville  (II. 

d')  177,19.  179,27.   187, 

4.  194,34. 
Arnim  (H.  von)  44,7. 
Assmann  (Ernst)  53,51. 
Audoilent  189,22. 
Auvray  (Lucien)  234,21. 
Azzurri  F.)  232,4. 
B  (D.)  242,.37. 
B.  (0.)  1.33,29.36. 
Babelon(E.)  153,42.52. 162, 

51.  166,.38.43.   168,7.22. 

52.  193,6.19.36.53.  200, 
38. 

Bah n son  (K.)  155,45. 
Bahrfeldl  (M.),  135,23. 
Baker  (P.  B.)  223,5. 
Barnabei  (F.)  236,37.41.49. 

51.53.  2.37,5.15.16.17. 
Barth  (P.)  92,10. 
Barthélémy  (A.  de)  164,17. 

166,50.  179,11.41. 
Barthélémy  St  Hilaire  207, 

18. 
Bartholomae  (Christian)  50, 

5. 
Baslelaer  (Van)  153,12. 
Bather  (A.  G.)  222,13. 
Baudouin  deCourtenai  244, 

53. 
Bayfield  (M.  A.)  210,25. 
Bêcher  (Ferd.)  115,23. 131, 

19. 
Bechtel  (Fritz)  13,13. 
Beck  (J.  W.)  22,43,  29,30. 
Belforl  (A.  de)   162,14.21. 

22.29.30.41. 
lielger  (Chr.)  17,42. 
Beliaew  244,2. 
Beliing  (H.)  122,a3. 
Belle  (Frich),  115,3. 
Bencker  (M.)  93,6. 
Bennett  (E.  N.)  213,51. 


Béquet  (Alfred)  152,25. 
Bérard   J.)  206,35. 

—  (V.)  226,19.  227,20.  40. 
Berger   (Philippe)   162,53. 

188,26. 
Bergman  (.1.)  247,9. 
Bertrand     (Alex.)    162,46. 

164,53.  165,10.  175,8.10. 

180,4. 

—  (L.)  161,47. 
Besthorn  (H.  0.)  246,10. 
Beurlier  (E.)  166,38.  190,1. 
Biadpgo  (G.)  230,1. 
Bienkowski  (P.)  235,41. 
BischolT  (E.)  93,50. 
Bishop    (Charles    Edward) 

158,49.  159,24.  160,6. 
Blanchet  (Adrien  J.)    167, 

39,45.     171,52.    175,44. 

192,41. 
Blass  (F.)  87,42.  89,12.  95, 

28. 
Blinkenberg  156,1. 
Bobynin  (V.)  245,48.  246, 

21. 
Boeliing  (J.  A.)  155,52. 
Boissier  (G.)  179,7.24. 
Bollas  (Hermenegiid)  239, 

48. 
Bonnet  (.Max)  5,18. 
Boor  (C.  de)  113,27. 
Bormann  (E.)  133,33. 
Boros  (G.)  147,38. 
Borries  (E.  v.)  44,29. 
Boubnow  241, .35. 
Boulgakow  (Th.)  243,44. 
Bouseskoul  243,-39. 
Brambs  (J.  Gg.)  30,48. 
Brandi   (Samuel)   6,17.   9, 

11.  113,50. 
Bray  165,49. 
Bréal  (Michel)  175,46.  178, 

50.  179,17.22.  183,49. 
Brizio  (E.)  236,33.42.43.51. 

237  15. 

Brugg'e  (S.)  247,251. 
Brugmann  (Karl)  49,14.38. 

51  27. 
Budge  (E.  A.)  207,36. 
Bûchner  (W.)  119.28. 
BQrger  (K.)  43,41.  46,2.22. 
Buet  176,20. 

Butiner- Wobsl  (Th.)  90,16. 
Bugge  (Sophiis)  1.3,10. 
Burescli  (K.)  16,25. 113,32. 

228  9. 
Burkhard    (K.  J.)    189,14. 


Burnouf  (Em.)  154,20. 
Bury   (J.  B.)  13,34.  216,1. 
Gagnât  (B.)  165,21.40.  166, 

6.  167,30.52.  168,6.  185, 

30.186,3.22.187,21.188, 

33. 
Caix  de  Sainl-Aymour  169, 

40. 
Cantarelli  (L.)  231,35.  232, 

11.41. 
Capps  (Edward)  160,25. 
Carattoli  (L.)  236,45. 
Carini  (I.)  230,5. 
Carisson  (S.)  247,4. 
Carier  (F.)  210,22. 
Carlon  (E.)   163,5.   164,34. 

186,8.  187,37. 
Casati  174,33. 
Cauer  (P.)  95,32.  111,42. 
Ceuleneer  (Ad.  de)  154,43.^ 
Chaix  (E.)  162,25.36.42. 
Champoiseau   174,27.   177, 

7. 
Charrier  (L.)  153,50. 
Chauvin  (Victor)  152,37. 
Chevalier  16-3,44. 
Chinnock  (E.  J.)  213,46. 
Chipiez  (Ch.)  185,52. 
Choppard  165,49. 
Christensen-Schmidt  (C.P.) 

156,18.29. 
Cima  (A.)  238,12. 
Clapp  (Edward  B.)  160,35. 
Cléments  (F.)  223,5. 
Coliignon  166,47. 168,4.  12. 

169,25.  227,25. 
Collilz  (Hermann)  13,11. 
Colonna  (F.)   236,47.   237, 

7.17. 
Gontoleon  (A.  E.)  204,1. 
Conway  (B.  S.)  211,32. 
Conybeare  (Fred.  C.)  219, 

2.  220,23. 
Conze  (A.)  115,46. 
Cook  (A.  M.)  158,4. 
Cornillon  164,5. 
Corradi  (Aug.)  238,38. 
Corroyer  166,  32. 
Cosattini  (Achille)  238,2. 
Coslanzi  (V.)  239,42. 
Coslomiris  (G.  A.)  200,42. 
Courajod  168,5. 
Courbaud    (Edmond)    233, 

46. 
Cousin  (G.)  225,29. 
Couve  (L.)  227,44. 
Cozza  (A.)  236,26. 
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Croiset  (A.)  204,7. 
Croshy(K.E.)  211,25.  21.3, 

40. 
Ci-oss  (J.  A.)  216,7. 
Crusius  (0.)  111,34. 
Csiiplâr  1M.19. 
r.sei'ép  (1.)  150,86. 
Cnmont  (Kranz)  15i,5.  186, 

4.  188,17. 

—  (r.eorg;'.s)  1.52,28. 
Ciirtius  (iM'iist)  .3,2.  118,29. 
D  (J.)  212,50.  217,13.^  _ 
Danieisson  (0.  A.)  156,3. 
Darbishire  (H.  D.)  211,29. 

212,45.  214,11. 
Darmesteter  (J.)  202,21. 
Delattre    (A.    J.)     164,49. 

170,7.190,43.191,4.233, 

45. 
Delbeke  (Au^.)  154,2. 
Delbdiuf  (,).)  154,40. 
Delisle  (L.)  162,51. 
Deltombe  (J.).  155,24.- 
Demae^'bt  164,21.  165,45. 
Denis  164,29.34. 

—  (.).)  170,13.15. 
Derevvitzkii  243,48. 
Deschainps  (G.)  188,25. 
Dessau  (H.)  48,10. 
Diamantaras  (Ach.  S.)  226, 

44. 
Di.^hl  (Gh.)  201,21.  205,10. 

234,11. 
Diels  (H.)   115,31.   116,.37. 
Dillmann  (A.)  118,24.  118, 

28. 
Dingelilein  (0.)  90,  27. 
Dissard  165,36.40. 
DlttenberKf>r  (VV.^  113,  29. 
DiUrich  (T.)  89,32,  93,14. 
Dorpfeld  (W.)  228,33.  229. 

1.36. 
Domaszewski   (A.   v.)  112, 

25.46.    134,9.16.28.  146, 

46.  235,37. 
Dominici  (G-.)  237,2. 
Dorez  (L.)  233,32.53. 
Doublet  (G.)  163,26.  226,8. 

227,12. 
Doulcet  (G.)  187.47. 
Dragurais  (St.)  228,28. 
Drechsler  (F.  .1.)  139,16. 
Dressel  (E.)  230,.31. 
Drexler  (W.)  92,19.  99,46. 
Duchesne     169,19.     176,6. 

178,1. 
Ducourtieux  (P.)  165,17. 
Diimmler  (F.)  44,45.  53,6. 

55  29. 
Duntzer  (FI.)  95,48. 
Duff  (J.  F3.)  219,33. 
Dufour  (A.)  166.13. 
Duna  (G.)  208,20.   212,40. 

213  53. 
Durand  Gréville  (E.)   167, 

28.31.  186,46. 
Duvau  (Louis)  184,17. 
Dydinskii  240,9.26. 


Dziatzko  (Karl)  115,17. 
Earle    (Mortimer   Lamson) 

158,7.    160,7.    210,8.28. 

211,18.  21.3,23.216.5.44 
Eichtlial   (Eug.  d')  200,26 

203,11. 
Ellis     (l?ol>inson)     159,26 

212,50.    218,4.3.    219,19 

46.48. 
EUer  (A.)  112,13.   115,15 
Engelbrecbt  (A-)  142,-37. 
Ercole  (P.)  238,45. 
Espérandieu  164,29. 
Evans   (J.)    208,5.   222,,32. 

224,50.52. 
Fabia  178,11. 
Fage  180,27. 
Favaro  (A.)  246,13. 
Fenger  (L.)  155,43.    • 
Fennell  (G.  A.  M.)  214,27. 
Pergusson  223,14. 
Ferrav  (E.)  163,48.  192,26. 
Fick  (A.)  12,42. 
Fischer  132,28. 
Fleckeisen  (A.)  91,1. 
Furster  (Wend.)  1.36,53. 
Forsman  (K.)  245,17.  21. 
Foucart  174,51.  178,36. 
Fougères  (G.)  226,38.  227, 

50. 
Fowler  (W.  W.)  216,4.3. 
Fox  (G.  E.)  207,51.  208,10. 

222,46. 
Fraccaroli  (Giuseppe)  238, 

27.  2.39,41. 
Frankol  (.M.)  114,20. 
Frohlich  (R.)  146,-38.    147, 

7.  10. 
Frohner(W.)  53.-38. 113,18. 
Fuclis  (R.)  97,22. 
Fuhr  (K.)  129,31. 
Funck   (A.)   4,28.  5,37.41. 

8,49.  11,14. 
Furtwangler  (A.)  26,42. 
Fustel  de  Coulanges  226,52. 
G.  (E.  A.)  222,24. 
Gabotto  (F.)  229,53. 
Gaede  (H.)  99,17. 
Gaidoz  168,5.12.  187,29. 
Gamurrini  (G.  F.)  236,35. 
Gardner  (Ernest)  221,24. 
—  (Percv)  221,-38.  222,22. 
Gatti  2.32,7.  2-30,-39.  232,43. 

47.  2.36,36.  46.  237,3. 
Gauckler  163,17. 
Geffroy  175,16.21.  176,14. 

22.44.52.  177,6.11. 15.4r. 

178,27.  206,26. 
Gercke     (Alfred)     113,24. 

136,25. 
Gerstenecker  (Joh.)  .30,19. 
Ghirardini   (G.)  232,20.37. 
Giambelll  (Carlo)  237,41. 
Giannopoulos(N.I.)  237,32. 
Giesecke  (A.)  90,50. 
Giesing  (F.)  94,14. 
Gildersleeve    158,21.   159, 

17.34.  160,16. 


Giliarow  240,41. 
Girard  (P.)  206,43. 
Giri  (Giacomo)  2.38,11. 
Gotze  (R.)  100,3. 
Goodell    (Thomas    Doight) 

161,10. 
Goyau  (Georges)  234,22. 
Graef  (Botho)  228,12. 
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Rédacteur  général  :    Henri  LebÈGUE. 

Abhandlungen  der  kôniglichen  Akademie  der  Wissenschaften 
zu  Berlin,  1892.  —  Recherches  sur  les  dèmes  institués  parClisthène  (avec 
une  carte)  [A.  Milchhoefer].  L'auteur  fait  une  étude  sur  les  dèmes  de  l'At- 
tique  d'après  les  inscriptions  funéraires.  Il  dresse  une  liste  alphabétique 
des  démotiques  mentionnés  dans  ces  inscriptions,  et  il  range  les  dèmes  5 
par  ordre  d'importance  en  G  groupes.  Ensuite  il  étudie  dans  chaque  phylè 
la  répartition  des  dèmes  entre  les  districts  urbain,  rural  et  littoral.  Le 
résultat  auquel  l'auteur  arrive  est,  que  Clisthène  a  divisé  le  territoire 
attique  en  au  moins  cent  communes  (dèmes)  d'étendue  inégale.  De  ces 
dèmes  il  a  formé  30  cercles  territoriaux,  dont  10  faisaient  partie  du  district  lo 
urbain,  10  du  district  rural  et  10  du  district  littoral.  Il  essaie  en  termi- 
nant de  déterminer  les  limites  de  ces  districts.  E. 

Archiv    fur  lateinische    Lexicographie  und  Grammatik,    t.    VIII, 
3°  cahier.  Sur  l'histoire  des  mots  latins  abstraits  [  W.  Meyer-Liibke].  \°  Noms 
en  -or  :  dérivés  de  verbes.  Ceux  qui  sont  tirés  de  verbes  marquant  un  is 
état,  se  rattachent  surtout  aux  verbes  en -ère  ou -escere  et  ont  généralement 
un  adjectif  en  -idus;  série  :  frigor  frigere  frigescere  frigidus.  On  doit  ad- 
mettre la  série  ;  lâbor  làbare  làbes  lâbi  làbescere  (cf.  llquor  et  lïquor).  En 
regard  de  putidus  putere  putescere,  Caton  présente  putor;  à  côté  putris, 
formé  autrement,  qui  cause  putrere  (Pac.  Ace;  cp.  fr.  pourrir).  De  même  20 
nigror  nigrescere,  d'après  niger;  aegror  aegrescere,  d'après  aeger.  On  peut 
restituer  *asperor  :  it.asprore,  fç.  âpreur.  Cette  formationest  étendue  sous 
l'Empire  à  beaucoup  d'adjectifs  abstrairts  :  lentor  dulcoracror,  ou  de  verbes 
en  -ère  :  placorpator  tuor  rancor  uiror  ualor.  D'après  les  langues  romanes, 
on  peut  supposer  :  *flauor  *lucor  *licor  *sentor  (d'aprèssapor).  2»Noms  en  23 
-ura.  Les  uns  viennent  d'adjectifs  ou  de  participes  :  striclura  planura;  les 
autres  sont  déduits  irrégulièrement  de  l'adjectif  en  -(i)dus  de  la  série  pré- 
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cédenle  :  à  côté  de  arsus  arsuca  réguliers,  on  a  ^ardura  de  ar(i)dus  (série  : 
ardere  ardor);  une  fois  ardura  etardor  coexistants,  on  a  crée  des  doublets 
en  -ura  pour  d'autres  substantifs  en  -or  :  nitura  *calura.  3°  Noms  en  -tas. 
Ils  sont  généralement  formés  d'adj.  dérivés:  les  adj.  en-idus  -osus  (-ositas 

5  instable  eu  roman)  -alis  -élis  -îlis  -bilis  -ulus  -uns  -ius  n'ont  pas  d  autre 
formation  nominale.  4»  Noms  en  -itia.  Ce  suffixe,  qui  devait  être  le  plus 
résistant  et  le  plus  répandu,  est  une  création  italique,  limitée  dans  I  ancien 
latin  presque  exclusivement  aux  adj.  disyllubiques.  Il  s'est  développe  en 
roman.  5°  Noms  en  -ia.  Rare  et  condamné  à  disparaître  en  roman.  Rem. 

10  Les  mots  qui  s'opposent  tendent  à  prendre  la  même  forme  :  nocturnus 
diurnus,  hesternus  liodiernus,  ueternus  modernus,  rouesticus  (rusticus). 
domesticus.  ^  L'inflnitif  futur  actif  en -uiri  dans  s.  Augustin  [J.  Ilaussleiter. 

Enchir.  67  :  lire  puniLuiri,  dans  un  passage  où  s.  A.  résume  la  doctrme  de 
ses  adversaires.  \  Sur  la  latinisation  des  mots  grecs  [Gabel  et  O.  WeiseJ. 
16  1     Mots  étrangers  et  empruntés  dans  Varron.  Cet  auteur  surpasse  les 
comiques  d'une  part  et  Gicéron  d'autre  part  par  la  fréquence  de  ses  em- 
prunts au  grec  et  ce  sont  pour  la  plupart  des  ÎTraS  e'pr.ixiva  chez  lui  et  souvent 
dans  l'ensemble  de  la  littérature.  Listes.  2.  Remarques  sur  la  formation  des 
thèmes  des  mots  empruntés  en  vieux  latin.  Changements  par  perte  de  la 
20  voyelle  finale  (aiarmor),  par  addition  d'une  voyelle  (elepha^^"^)   par  chan- 
gement de  voyelle  (aboUa),  par  perte  d'une  consonne  (Œdipus).  3.^  Abrège- 
ment des  voyelles  longues.   Remplacement  de.  s.  par  ê  (ï)  ou  e,  devant 
vovelle  4.  Redoublement  des  consonnes  dans  les  mots  empruntes.  If  Res- 
tutus  IF  Skutsch].!!  faut  rétablir  cette  formedansle  vers  trouvéaPompei 
25  notizie,  1891,  p.  483.tÉtudes  glossographiquesfA.Funck].  Mots  qui  ne  sont 
urdans  Forcellini  ni  dans  Du  Gange  :  ancillarlus,  aspiramentum,  aurinaccus, 
aurinetrix,  caponinus,  carrarius,  carrocarpentarius,  cibariolus,  cicerarius, 
circitator,  conucella,  constellator,  cupidinunculus,  custodiatorium,  expur- 
aatorium    cxquamo,  fabellatio,  fabellator,  fermentalorium,  foram.narius, 
3oforncatio;fullonico,  funitortor,  fusilarius,  indelinibilis,  inedisseribilis,  in- 
proximabilis,  insordido,instriatus,  interclauium,  iugulatormm,  lunctorium, 
fanife^    lauilanius,  laurocina,  laxatorium,  lenifico,  lenito,   Imitor,  lintea- 
rainariis,  maialinus,  menstruosus,  merarius,  mordosus,  morsicosus,  mu- 
riria  nouaculnrius,  olerarium,  olerarius,  orcarius,   perspectrix,  phialula, 
35  nlanôpedum,  podarius,  ponderatorium,  porrectorium,  profanarius,  rapatum, 
?esectorium   saporatorium,  semicongium,   solidatorium,  sorticulosus,  sta- 
IZvnl  stagnatorium,  subOctio,  thliciarius,  ueneriosus,  uentncellus,  uiUo. 
u  nicultor,  uiscimus,  uncto.  Eu  dehors  de  ces  mois  nouveaux  donnes  par 
lesTro      volumes  parus  du  CGL.  une  foule  d'autres  apparaissent  avec  des 
40  sens  nouveaux  ou  une  forme  nouvelle.  ^  Gibbus  [G.  WeymanJ.  Ambr.  hex. 
vTq  60  prouve  que  gibbus  sô  dit  de  toute  rondeur  ou  grosseur  du  corps, 
nonnnîe  ou  non^  If  l^r  les  proverbes  et  les  locutions  proverbiales  des 
Romains  IG   WeynL].  Supplément  au  livre  d'Otto  et  à  un  artic  e  précè- 
dent   'après  la  littérature  ecclésiastique  principalement.  1  Amplare,  am- 
45  n^i^re  amplificare  [Ed.  Wolfllinj.  Amplare  est  un  mot  régulièrement  forme; 
mnuiir^^^^^   une  innovation  dans  bell.  hisp.,  llor.et  Auguste  (mon.  Ane); 
ce  verbe  est  are  d'amplius  (cp.  propitiare.  sociare,  uariare)  et  c'est  a.ns; 
nue  l'emploient  Cornuficius  et  Gicéron,  dans  le  sens  de  «  différer  »;  dan. 
rLisX  augmenter.,  Giccron  et  Ces.  ont  ampliticare,  qui  s'est  special.se 
comme  erme  technique  de  rhétorique.  1[  Les  nouvelles  scohes  de  Terence 
tr  WoirnÏÏ   ce  sont  les  scolies  du  ms.  Munich  14420  (xi-  s.)  publiées  par 
Schleè  ce  tanes  parties  ne  sont  pas  antérieures  à  Charlemagne,  comme 
le  prouvent  les  emprunts  faits  à  Paul  diacre,  non  à  Festus.  Une  partie  du 
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commentaire  trahit  par  la  couleur  du  latin  une  origine  chrétienne.  Les 
résumés  de  scènes  au  contraire  peuvent  reposer  sur  un  commentaire  ancien. 
Une  partie  considérable  des  aunotatioDS  est  composée  d'indicationsscéniques 
et  constitue  un  lot  unitaire  de  scolies;  l'ancien  auteur  de  ces  observations 
a  commencé  par  l'Andria  et  fini  par  les  Adelphes.  Un  ms.  présente  comme  5 
titre  «  commentarii  oopeius  ».  L'auteur   peut  donc  être  le  grammairien 
africain  Pompeius,  qui  a  écrit  à  la  lin  du  v«  s.  un  commentaire  sur  Donat. 
*l  Sur  la  prosodie  deTibuUe  [Éd.  WdU'IlinJ.  TibuUe  fait  la  racine  de  sacer 
(sacri)  longue  ou  brève  suivant  que  la  finale  est  brève  ou  longue  :  sàcrâ 
(fém.  neut.)  sacrîs.^  Les  étymologies  des  grammairiens  latins  [Éd.  Wôlffiin].  lO 
Le  mot  a  embarrassé  les  écrivains  latins  qui  n'ont  pa  arriver  à  une  traduc- 
tion uniforme.  La  science  est  ancienne  pourtant  à  Rome,  surtout  chez  les 
historiens  et  les  antiquaires,  qui  cherchaien  t  à  s'expliquer  les  noms  propres. 
Parmi  les  procédés  employés  pour  trouver  Tétymologie,  les  anciens  se  ser- 
vaient de  l'onomatopée  {  "  s  ,,  est  le  signe  du  silence,  ce  qui  explique  15 
silere),  l'antiphrase  (lucus  a  non  lucendo),  du   sous-entendu   (Pilumnus 
comme  s'il  y  avait  Pellumnus,  en  sous-entendant  m;ila),dc  la  composition 
(nexum==nec  suum).  Ce  procédé  a  donné  des   résultats   extraordinaires 
chez  les  grammairiens  de  la  décadence  :  cura,  quod  cor  urat.  \%  Mélanges. 
Sur  Malacia[Élia  Lattes].  Mla/,que  l'on  a  identilié  avec.Malacia,  paraît  bien  20 
être,  d'après  l'inscr.  étrusque  d'Agram  une  divinité  de  la  mer  et  en  môme 
temps  une  divinité  souterraine (  cp.  Venus  Libitina).  Dès  lors  malacia  sto- 
machi,  dans  Pline,  est  le  mal  de  mer.  %  Varia  [W.  M.  Lindsay].  Anguilla 
s'écrivait  à  l'origine  anguila;  la  variante  crebatlum  de   grabatus  (GL,  V 
573  K)  est  probablement  une  forme  populaire;  dans  PI.  Poen.  689,  il  faut  25 
lire  quaeritare  amuscis  =  àfAÛÇsiç;  sisira  =  aia-jpct.  est  employé  à  l'accus.dans 
PI.  truc.  262;  uis  au  plur.  est  employé  dans  un  saturnien  de  Liv.  Andr. 
dans  Festus  532  Thewr.  ^  Dein  [F.  Skutsch].  Il  faut  lire  cette  forme,  par 
conjecture,  dansCat.  5,  7;  Phaed.  1,  19,  5;  CIL,  IV,  2246.  H  Gumiaeou  geuiiae 
[J.  M.  Stowasser]?  Les  deux  formes  sont  possibles,  car  le  mot  est  un  em-  30 
prunt  aux  langues  sémitiques.  ^  Sur  la  langue  des  leges  Burgundionum 
[B.  Kiibler].  Liste  des  particularités  grammaticales.  Observations  nouvelles 
sur  mascel  à  propos  de  l'article  de  W.  SchultzedausKuhns  Z.,  t.  12.  1[  Sur 
les  reconstructions  en  latin  vulgaire  [G.  Grober].  Il  est  assez  indilférent 
(in'on  se  serve  dans  ces  mots  des  signes  classiques  des  longues  et  des  35 
brèves,  ou  des  signes  des  voyelles  ouvertes  ou  fermées.  Ce  dernier  système 
présente  cependant  des  difficultés.  %  Sur  l'africain  Florus  [Ed.  Wolfflin]. 
Des  expressions  comme    barbari  barbarorum,   urbem  urbium,  sont  des 
punismes.  ^'  Pernix  [Éd.  Wôlfllin].  L'adj.  ne  se  dit  bien  que  des  pieds  (ou 
des  jambes)  de  l'homme  et  des  animaux;  l'étymologie  est   donc  perna,  40 
comme  felix  vient  de  *fela  =  0?jAri.  ^^f  Bibliographie  de  1892  et  1893.  Benoist 
et    GoELZHH,    Aouveau    dictionnaire    Uain-frunruin.    Livre    excellent,    bien 
ordonné  et  plus  complet  qu'aucun  dictionnaire  analogue  employé  en  France. 
H  Fr.  FûGNER,  Lexicon  Liuianum,  IV-V.  Trop  complet.  %  O.    Keller,  Lalei- 
niscke  Eiymologien  :  Une  tendance  regrettable  à  partir  de  la  forme  récente  45 
ou  barbare  du  latin  populaire,  f  Aug.  Zimmbumann, i?<ymoiog^isc/te  Versuche. 
Bien  des  faiblesses  dues  au  défaut  de  livres.  ^  IL  T.  Karsten,  De  uitspraak 
von  hel  laiijn  [C-  Bliimlein].  Excellent  travail  sur  la  prononciation  du  latin. 
^  0.  DiNGELDEIN,  der  Reim  bei  den  Griechtn  und  liômern   [G.   Bliimleinl.  Ne 
traite  que  des  poètes,  et  chez  les  latins,  seulement  des  auteurs  antérieurs  50 
au  règne  de  Tibère,  à  l'exception  de  Phèdre  et  de  Sénèque  le  tragique; 
rien  de  neuf  d'ailleurs  et  ne  prouve  rien.  %  W.  Deegke,  Erlàuterwujen  z-ur 
lai.  Schulgranunaiik.  Très  utile  aux  latinistes  qui  ne  sont  pas  linguistes,  en 
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meltant  à  leur  portée  les  résultats  de  la  linguistique.  H  Vollmoller  u. 
Rich.  Otto,  Kritischer  lahresberichl  iiher  die  Forlschrilte  cler  romanischen  Phi- 
lologie. Précieux.  ^  Kr.  Skutsch,  Plaudnischesu.  Romanisches  [J .  SliirzingerJ. 
On  peut  croire  à  la  rigueur  à  nern(pe),  un(de),  in(de);  mais  il  est  plus  dur 

8  de  faire  de  illa,  ista  :  il,  ist.  |  A.  W.  BlomquiST,  De  genetiui  apud  Vlautum 
usu  [F.  Gustafsson].  Contribution  utile.  If  J.  Egli,  Die  llyperbcl  in  den  komô- 
dien  des  Plaulus  u.  in  Ciceros  Briefer  an  AUicus.  Suite  :  traite  des  expressions 
militaires.  ^  R.  Schenk,  De  datiui  possessiui  usu  Ciceroniano  pars  I.  Rare 
sans  qualificatif,  sauf  pour  causa,  locus,  potestas,  aditus,  reditus,  facultas, 

10  ius.  1  R.  M.'i.CKE,  Dierdmisdien  Eigennamen  bci  Tacilus,  IV.  Dernière  partie  : 
sur  les  prénoms,  f  P.  Wessner,  Quaesliones  Pûrphxjrianeae.  Porphyrion  a  dû 
vivre  dans  la  première  moitié  du  troisième  siècle.  \  Wend.  Forster,  Die 
Appendix  Probi.  Très  importante  contribution  à  l'amélioration  du  texte.  ^ 
Caeli  Firmiani  Lactanli  opéra,  II,  ■/,  éd.   Sam.    Brandt.   Contient  :  de  opifl- 

15  ciodei,  de  ira  dei,  de  aue  Phoenice,  les  fragments.  ^  G.  R.  Hausghild,  Die 
Verbindung  finiter  u.  infîniter  Verbalformen  dcsselben  Slainmes  in  einegen  Bibel- 
sprachen.  Compléments  à  la  dissertation  de  Landgraf  sur  la  figure  étymo- 
logique. H  Wordsworth-White,  Euangelium  seeundum  Lucam  secundum 
editionem  S.  Hicrongmi.  Le  texte  authentique  paraît  se  rapprocher  du  grec 

20  plus  que  celui  de  l'édition  clémentine.  ^  Aug.  Engelbreght,  Das  Titelwesen 

bei  den  spàllaleinischen  Epistographen.  La  question  est   bien  plus   difficile 

à  traiter  pour  les  auteurs  classiques.  ^  Al.  Riesb,  Historia  Apollonii  régis  Tyri. 

Réalise  un  progrès.  Paul  Lejay. 

Beitràge  zur  Kunde  der  indogermanischen  Sprachen.  Bd.  19.  Heft 

25  1-2.  Notes  sur  le  grec  moderne  [Gustav  MeyerJ.  1.  Mots  étrangers  mé- 
connus. 2.  èfjiôv  =  èiiéva.  3.  euyopo;.  ^  Fritz  BeGHTKL,  Die  Hauptprobleme  der 
indogermanischen  Lautlehre  seit  Schleicher  [Paul  Kretschmer].  Livre  dont  le 
besoin  se  faisait  sentir;  exposition  claire  et  simple.  %  Persson,  Studien  zur 
Lehre  voti  der  Wurzelerweilerung  und  Wurzeloarialion  [Otto  IIolTmannJ.  Fait 

30  avec  prudence  et  méthode.  H  Mélanges  étymologiques  [Walther  Prellwitz]. 
1.  vT  la  «  lacère  »  :  latin  lama,  lâteo.  ^1[  Ileft.  3.  'Att^XXwv  [F.  Froehde].  Ce 
nom  doit  s'expliquer,  la  forme  la  plus  ancienne  étant  'AuéX).a3v,  par  la  même 
racine  que  le  vieux  haut  allemand  wâr-spello  «  prophète  »,  cf.  gothique 
s  pi  lia  «  celui  qui  annonce.  »  Pour  le  caractère  de  dieu  de  la  musique, 

35  qui  lui  est  attribué,  ou  peut  comparer  la  racine  du  vha.  spilên  «  jouer  », 
et  grec  •l/àXXw.  L'idée  de  «  briller»  existe  également  dans  spilên,  ^  Re- 
marques sur  les  séries  de  gutturales  [Alfred  Ilillebrandt].  Signale  certaines 
racines  sanscrites  qui  présentent  tantôt  une  gutturale  (ou  son  équivalent 
régulier),  tantôt  une  labiale  ou  une  dentale  (cérébrale);  cf.  en  grec  les 

40  alternances  ti/t,  ç/9.  ^  "I-ca;  chez  Hésychius  [Ileinrich  Lewy].  Lire  ainsi  cette 
glose  :  imi  ô  ôp[xr,Ttxd;.  xat  ô  àvaiôri;.  %  Etymologies  [A.  Bezzenberger].  1.  Hé- 
sychius :  9avâv  •  ôéXeiv.  Comparer  l'allemand  dialectal  (suisse)  bennen 
«vouloir».  2.  çaXXd;.  1[  Guilelmus  Sghulzh,  Quaesliones  epicae  [Walther 
Prellwitz].  Etudie  avec  beaucoup  de  détail  les  irrégularités  prosodiques 

45  chez  les  poètes  épiques  grecs  depuis  Homère,  en  particulier  l'allongement 
métrique.  L'auteur  réunit  des  connaissances  étendues  à  la  fois  en  philo- 
logie et  en  linguistique.  L.  D. 

Berichte   ùber  die  Verhandlungen  der  kônigL  sâchsischen   Ge- 
sellschaft  der   Wissenschaften  zu   Leipzig  (Philulogisch-historische 

60  Classe).  1893.  Fasc.  l.  Séance  du  4  février.  Histoire  du  texte  de  Dcmoslhène 
[LipsiusJ.  L'auteur  fait  une  étude  de  trois  papyrus  contenant  des  fragments 
de  discours  de  Demosthène.  Le  premier  de  ces  papyrus,  qui  se  trouve  au 
Musée  de  Berlin,  a  été  publié  par  Wilcken  dans  ses  Planches  de  paléo- 
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graphie  archaïque  (1891).  Les  cinq  fragments  dont  se  compose  ce  papyrus 
contiennent  les  §§  84-91  de  la  Leptinienne  avec  quelques  lacunes.  L'auteur 
en  donne  le  texte  avec  les  variantes  des  manuscrits  et  il  examine  les  dif- 
férences que  présente  le  papyrus  à  l'égard  des  manuscrits.  11  en  résulte 
que,  au  !•■•  ou  2»  siècle  après  J.-C.hr.  (c'est  là  d'après  Wilcken  la  date  de   5 
ce  papyrus),  on  pouvait  lire  le  discours  de  Démosthène  dans  une  forme 
qui  dans  l'essentiel  est  la  même  que  celle  des  manuscrits.  L'auteur  étudie 
ensuite  deux  papyrus  du  British  Muséum,  le  premier  contenant  une  hypo- 
thèse à  la  harangue  contre  Midias  et  des  scolies  se  rapportant  au  commen- 
cement de  ce  discours.  Ce  papyrus  a  déjà  été  l'objet  d'un  article  de  Blass  lO 
dans  les  Jahrbiicher  de  Fleckeisen  (GXLV,  p.  29).  Ce  texte  présente  deux 
fautes  et  trois  leçons  supérieures  à  celles  des  manuscrits.  Le  deuxième 
papyrus  du  British  Muséum,  dont  s'occupe  l'auteur,  contient  la  fin  du  dis- 
cours d'Hypéride  contre  Philippides  et  la  plus  grande  partie  delà  troisième 
lettre  de  Démosthène.  Ce  papyrus  diffère  davantage  du  texte  des  manus-  15 
crits  que  les  deux  autres  papyrus  précédemment  étudiés.  L'auteur  exa- 
mine les  endroits  où  il  y  a  désaccord  entre  le  papyrus  et  les  manuscrits, 
et  il  critique  l'opinion  de  Blass  relative  à  la  supériorité  du  texte  du  papyrus 
à  l'égard  de  certains  mots  ;  il  démontre  que  les  endroits  que  Blass  consi- 
dère comme  exacts  ne  le  sont  pas  toujours.  L'auteur  conclut  que  vers  20 
l'époque  de  la  naissance  de  J.-Chr.,  la  lettre  de  Démosthène  était  lue  dans 
une  forme  qui  diffère  sensiblement  de  celles  des  manuscrits,  et  qu'à  plu- 
sieurs endroits  celte  forme  est  meilleure.  Il  passe  ensuite  à  une  étude  du 
texte  du  Phédon  de  Platon,  comparé  au  papyrus  du  3«  siècle  av.  J.-Chr., 
publié  par  Mahaffy,  et  à  une  étude  générale  des  manuscrits  de  Démosthène  25 
et  de  Platon  et  de  leur  classement.  ^  Séance  du  23  avril.  Mélanges  sur 
l'histoire  de  l'art,  2"  série  :  l'art  à  l'époque  florissante  [Overbeck].  1.  La 
prétendue  Nikè  du  Panthéon  (ce  chapitre  est  une  reproduction  du  programme 
de  décanat  de  1887).  Après  avoir  exposé  les  différentes  opinions  émises  au 
sujet  de  ce  torse,  l'auteur  exprime  comme  son  avis  que  celui-ci  doit  faire  30 
partie  des  figures  du  fronton  oriental.  Ensuite  il  cherche  à  interpréter 
cette  figure,  en  commençant  par  combattre  l'opinion  que  ce  serait  une 
Niké,  pour  cette  raison  que,  telle  qu'elle  est  complétée  dans  le  dessin  de 
Brunn-Bruckmann  n"  189,  cette  figure  est  court  vêtue,  ce  qui  est  inadmis- 
sible pour  une  Niké  surtout  au  5«  siècle.  Les  Nikés  court  vêtues,  dont  on  35 
a  trouvé  quelques  exemples,  sont  fort  douteuses;  l'unique  Niké  court  vêtue 
incontestable  date  de  la  l'<=  moitié  du  l"  siècle  de  notre  ère,  et  elle  n'a  au- 
cun rapport  avec  la  Niké  en  question,  pas  plus  que  les  Victoires  court  vê- 
tues qu'on  trouve  quelquefois  comme  ornement  sur  les  armures  romaines. 
L'auteur  considère  la  figure  comme  une  Iris;  le  vêtement  court  et  les  ailes  40 
parlent  en  faveur  de  cette  opinion.  Si  c'est  une  Iris,  il  ne  faut  plus  la 
placer  au  centre,  mais  à  l'aile  gauche,  à  côte  de  la  jeune  fille  qui  court  (G) 
qu'à  tort  on  a  généralement  expliquée  comme  Iris,  car  cette  déesse  est 
ordinairement  ailée.  —  2.  La  tête  de  Héra  du  temple  de  liera  près  Argos 
(avec  deux  planches).  L'auteur  examine  l'opinion  de  Waldstein,  d'après  45 
laquelle  cette  tête  de  femme  trouvée  par  l'école  américaine  d'Athènes  serait 
une  œuvre  du  V»  siècle  et  représentant  l'école  des  statuaires  d'Argos,  et 
qu'il  y  aurait  une  affinité  avec  l'art  de  Polyclète.  L'auteur  est  absolument 
d'avis  qu'il  s'agit  bien  d'une  tête  de  liera,  quoique   le  proDl  fin  et  la 
bouche  gracieuse  fassent  penser  à  Aphrodite,  mais  les  yeux  grand  ouverts  50 
sont  certainement  ceux  de  liera.  L'auteur  est  d'une  tout  autre  opinion  que 
Waldstein  quant  au  rapport  qu'il  y  aurait  entre  cette  tête  et  l'art  de  Poly- 
clète. W.  veut  voir  une  analogie  entre  cette  tète  et  la  tête  de  la  liera  far- 
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iiésienne,  qui,  selon  Overbeck,  est  une  tète  d'Artôrnis  et  ne  peut  ôlre  due 
à  Polyclète  :  les  paupières  et  la  bouche  ne  sont  pas  formées  d'après  les 
principes  de  cet  artiste.  L'auteur  veut  bien  admettre  que  la  tète  en  ques- 
tion appartient  à  une  figure  du  groupe  du  fronton  occidental  du  temple, 

6  mais  il  trouve  que  les  raisons  pour  lesquelles  Waldstein  lui  assigne  cette 
place,  reposent  sur  une  série  d'hypothèses  insoutenables.  —  3.  L'Apollon 
de  Belvédère  e^t-il  dû  à  Léochares  ?  L'auteur  critique  un  article  que  Win- 
ter  a  publié  à  ce  sujet  dans  le  Jahrbuch  des  Kaiserl.  archiiol.  Instituts, 
1892.  Il  insiste  sur  l'analogie  qu'il  y  a  entre  l'Apollon  de  Belvédère  et  le 

10  relief  des  géants  de  Pergame  :  et  il  montre  que  l'art  hellénique  du  3«  siècle 
se  rattache  à  l'art  attique  du  4°  siècle  en  ce  qui  concerne  la  représentation 
de  types  idéaux.  Au  sujet  de  la  ressemblance  que  Winter  croit  constater 
entre  les  tètes  d'Apollon  des  monnaies  frappées  à  Amphipolis  en  358  et  la 
tète  de  Sleinhaus,  qui,  de  même  que  la  tète  d'Apollon  de  Belvédère,  doit 

15  être  considérée  comme  un  développement  des  œuvres  de  l'école  attique 
postérieure  du  h«  siècle  ;  l'auteur  objecte  que  ces  monnaies  ne  peuvent 
prouver  que  ces  têtes  en  marbre  ont  été  sculptées  au  A"  siècle,  attendu  que 
le  nœud  de  ruban  qui  couvre  le  front  n'existait  pas  avant  la  période 
hellénique,  malgré  l'assertion  de  W.  qui  prétend  que,  dans  le  relief  de 

20  Mantinée,  Apollon  porte  cette  coiffure,  ce  qu'Overbeck  conteste.  Finale- 
ment l'auteur  n'approuve  pas  Winter  lorsqu'il  range  les  têtes  de  Sleinhau 
et  la  tète  d'Apollon  de  Belvédère  dans  la  série  des  groupes  du  Mausolée 
que  Brunn  attribue  à  Timothée  et  à  Léochares  ;  et  tout  en  approu- 
vant le  groupement  que  Brunn  a  fait,  il  rejette  les  appréciations  de  cet 

25  auteur  sur  les  artistes  des  différents  groupes.  L'auteur  conclue  donc 
que  Winter  n'a  pas  réussi  à  démontrer  que  l'Apollon  de  Belvédère  est  une 
œuvre  du  4"  siècle  et  encore  moins  qu'il  est  dû.  à  Léochares.  —  4.  L'époque 
à  laquelle  vécut  Praxitèle.  —  Après  avoir  montré  l'erreur  que  présente  la 
chronologie  de  Pline  relative  à  Géphisodote  l'ancien,  à  Praxitèle  et  à  Cé- 

30  phisodote  le  jeune,  l'auteur  passe  à  la  chronologie  établie  par  Sal.  Reinach 
pour  Céphisodote  l'ancien  et  pour  Praxitèle  (Gaz.  arch.  1887,  p.  242);  il  cri- 
tique les  dates  fixées  par  cet  auteur,  et  il  s'occupe  en  particulier  des  dates 
qui  se  rattachent  à  la  vie  de  Phryné,  —  S.  L'Hermès  olympien  est-il  une 
œuvre  de  la  jeunesse  de  Praxitèle?  L'auteur  examine  et  réfute  l'opinion 

35  de  Brunn  généralement  admise,  d'après  laquelle  Praxitèle  aurait  exécuté 
cette  statue  dans  sa  jeunesse,  et  il  démontre  que  rien  ne  prouve  la  vérité 
de  cette  assertion.  —  6.  Le  disque  en  marbre  avec  des  représentations  des 
Niobides,  du  British  Muséum.  L'auteur  prétend  que  ce  disque,  publié  par 
Ueydemann  dans  les  "  Berichte  ",  1887,  p.  74  (pi,  1),  n'est  qu'une  falsilica- 

40  tion.  Il  démontre  que  les  figures  ne  sont  que  des  reproductions  grossières 
d'œuvres  antiques.  Le  disque  lui-même  est  inexplicable  comme  objet  an- 
tique, et  l'auteur  exprime  ses  objections  à  ce  que  dit  Heydemann  à  ce 
sujet.  1[  Même  séance.  Contributions  à  l'histoire  du  développement  de  la 
céramique  attique  la  plus  ancienne  [A.   Schneider],  avec  une  planche. 

45  L'auteur  étudie  un  petit  vase  qui  se  trouve  dans  le  Polytechuion  d'Athènes 
(no  2397  de  l'inventaire  de  la  Société  archéologique).  Après  avoir  décrit  le 
vase,  il  examine  les  rapports  qu'il  y  a  entre  lui  et  les  vases  appartenant  à 
la  céramique  la  plus  ancienne.  La  disposition  de  la  décoration  du  vase 
indique  qu'il  appartient  au  système  linéaire  et  au  style  dit  géométrique. 
50  L'auteur  étudie  ensuite  l'origine  et  le  développement  de  ce  style.  Selon 
lui,  ce  vase  comble  la  lacune  qui  existait  entre  les  vases  de  la  céramique 
attique  la  plus  ancienne,  que  Bohlau  a  étudiés,  et  ceux  de  la  cérarnicpie  à 
flgures  noires  (vase  de  Klitias).  11  pense  (jue  ce  vase,  qui  a  été  trouvé  en 
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Béolie,  a  été  importé  de  l'Attique.  %  Séance  du  13  mai.  Deux  inscriptions 
archaïques  de  Mantinée  [Johannes  BaunackJ.  L'auteur  s'occupe  de  deux 
inscriptions  archaïques  en  dialecte  arcadien  publiées  par  G.  Fougères  dans 
le  Bulletin  de  Correspondance  hellénique,  t.  XI  (1887),  p.  /i85,  et  t.  XVI  (1892) 
p.  568,  pi.  XIX  et  XX,  et  que  IlomoUe  a  explicpiées  dans  le  même  Bulletin,  5 
t.  XVI,  p.  580.  Elles  se  trouvent  actuellement  dans  le  musée  provisoire  du 
lycée  de  Tripolitza.  L'autour  étudie  d'abord  la  première  de  ces  inscriptions 
et  il  en  complète  la  restitution:  il  l'interprète  et  étudie  chaque  mot  en 
particulier  en  rectifiant  quelques-unes  des  interprétations  de  Fougères  et 
de  IlomoUe.  Il  explique  le  mot  xaToppsvTspoi,  qui  s'y  rencontre  deux  fois  10 
comme  une  épithète  doiniée  aux  brigands  qui  avaient  pillé  le  temple  de 
Mantinée,  et  il  le  considère  comme  un  composé  xa-xopp-lviepot  signifiant 
"  percussores  "  et  rappelant  le  mot  moderne  "  éventreur  ".  L'auteur  passe 
ensuite  à  la  seconde  inscription  qu'il  cherche  à  compléter.  Après  une  étude 
paléogra|)hique  des  deux  inscriptions,  par  laquelle  on  voit  qu'elles  sont  15 
plus  anciennes  que  les  autres  inscr.  arcadiennes  couues,  l'auteur  fait  une 
étude  grammaticale  (phonétique,  morphologie  et  syntaxe)  de  la  langue 
dans  laquelle  elles  sont  écrites.  L'article  termine  par  un  vocabulaire  des 
mots  qui  se  trouvent  dans  ces  inscriptions.  La  planche  qui  l'accompagne 
est  une  reproduction  de  la  planche  xix  du  Bail,  de  Corresp.  hellén.,  1892.  —  20 
^^  Fascicule  2.  Séance  du  8  juillet.  Contributions  à  la  grammaire  et  à 
l'étymologie  de  l'ombrien-samnite  [Brugmann].l.  Le  "  modus  impersonalis  " 
dans  l'ombrien.  L'auteur  cite  comme  exemple  de  ce  mode  :  cru  emantur 
herte  (Biicheler,  Umbrica,  p.  31,  table  V  a  7).  qu'il  rend  par  :  ea  emantur 
velitur.  —  2.  La  formation  du  futur  antérieur  en  ombrien-samnite.  L'auteur  25 
pense  avec  Bronisch  que  ce  futur  est  formé  du  part,  passé  actif  qui  a  le 
suffixe  -ues  -us,  mais  il  n'admet  pas  que  -us  vient  de  ^ijôs.  — 3.  L'ombrien 
'  "  muneklu  "  (Biicheler,  Umbrica,  table  V  a  17,  19,  21).  L'auteur  pense  avec 
Bronisch  que  ce  mot  n'est  pas  un  diminutif,  mais  un  "  nomen  instrumenti  " 
avec  le  sufTixe.ind.-eur.  -tlo-  ei  que  ce  sufllxe  est  devenu  -kl-  déjà  dans  30 
l'italique  primitif.  —  4.  L'ombrien  "  spahi  "  et  "  spantim  ",  L'auteur  cherche 
à  expliquer  comment  le  participe  "  spafo  "  d'un  verbe  qu'il  faut  rattacher 
au  grec  (jnio  et  probablement  aussi  au  latin  spa-tiu-ta,  peut  s'accorder 
avec  les  formes  de  l'impératif  ""  spahatu  "  et  "  spahamu  "  "  spahmu  ". 
Quant  à  "  spantim  "  (lisez  "  spandim  "),  auquel  on  a  comparé  le  latin  36 
"  (sua)  sponte  ",  l'auteur'examine  s'il  y  a  possibilité  d'expliquer  l'o  de  ce 
dernier  mot.  —  5.  L'ombrien  "■  peracri-  ".  Pour  le  sens,  l'auteur  compare 
un  passage  de  l'Iliade  (Z.  309)  :  ^o-Z; y^vcoa;  y)X£o-Ta;  upsOa-ojAev,  et  il  expli- 
que le  mot  -qniixô-  (c'est  ainsi  qu'il  faut  l'accentuer)  comme  •signifiant  qui 
est  dans  sa  pleine  maturité;  et  il  pense  (lue  de  même  l'ombrien  peracri-  40 
a  le  sens  de  "  permaturus  ".  —  ^  Séance  du  14  nov.  Le  traité  de  droit  dit 
code  syro-romain  [Morilz  Vogt].  L'auteur  fait  une  étude  de  ce  code  publié 
par  Bruns  et  Sachau  en  1880.  Il  cherche  surtout  à  établir  à  quelle  époque 
ce  recueil  de  lois  a  été  composé,  par  qui  et  à  quel  endroit  il  a  été  écrit  et 
pour  quel  pays.  L'auteur  arrive  aux  résultats  suivants  :  l'ouvrage  a  été  45 
composé  après  472,  probablement  pendant  le  règne  de  l'empereur  Byzantin 
Basilique  (475-477);  l'auteur  n'était  pas  juriste,  mais  un  clerc  orthodoxe; 
la  traduction  syriaque  n'a  pas  été  non  plus  faite  par  un  juriste  ;  rien  dans 
le  traité  n'indi(iue  où  l'original  grec  a  été  composé  ni  où  la  traduction 
syriaque  a  été  faite  ;  le  code  était  fait  pour  une  population  qui  avait  hérité  50 
du  droit  romain,  chez  laquelle  la  langue  greccfue  était  en  usage,  qui  parlait 
l'idiome  araméen  occidental  et  qui  se  trouvait  en  dehors  de  l'empire  ro- 
main. Après  une  étude  approfondie  de  l'état  ecclésiastique  et  politique  de 
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la  Perse  à  l'époque  de  la  composition  de  ce  livre,  l'auteur  arrive  à  cette 
liypolhcse  que  ce  traité  a  pu  être  écrit  à  Nisibe  ou  Soba,  l'ancien  Acbar 
ou  Achad,  l"AvTtôxeia  Muyoovix^  des  Grecs. 
^1  Fascicule  3.  Séance  du  G  déc.  Le  codex  Peirescianus.  Gonlribulion  à 

5  la  connaissance  des  extraits  de  Constantin  Porphyrogénète  [Biittner-Wobst]. 
L'auteur,  qui,  au  printemps  1893,  est  allé  à  Tours,  aux  frais  de  la  Société 
rojale  des  sciences  de  Leipzig,  pour  collationner  le  manuscrit  des  extraits 
de  Constantin  Porphyrogénète,  ms.  du  11»  siècle  sur  pnrchemin,  que  Ni- 
colas Claude  Fabri  de  Peiresc  avait  acheté  en  Chrypre,  commence  par 

10  indiquer  le  sort  que  ce  manuscrit  a  eu;  puis  il  en  fait  la  description  et 
constate  le  fait  déjà  signalé  par  WoUenberg  que  ce  manuscrit  a  dû  être 
écrit  par  la  même  main  que  le  ms.  d'Aristote  Parisinus  Regius  1835.  Il  cite 
les  savants  qui  se  sont  occupés  de  ce  ms.  :  Henri  de  Valois,  qui  en  lit  une 
publication,  Paris,  1634;  L.  E.  Gros,  qui  s'en  servit  pour  son  édition  de 

15  Dion  Gassius,  Paris,  1845  (1889),  et  qui  avait  l'intention  de  le  publier  en 
entier,  lorsqu'il  fut  enlevé  par  la  mort,  en  1856;  Julius  WoUenberg,  pro- 
fesseur au  lycée  français  de  Berlin,  qui  coUalionna  ou  copia  tout  le  ma- 
nuscrit et  qui  en  fit  un  rapport  dans  le  programme  de  ce  lycée  de  1871, 
mais  dont  les  travaux  ont  été  perdus  après  sa  mort.  L'auteur  énumère  en- 

20  suite  tous  les  extraits  que  contient  le  manuscrit,  en  indiquant  les  premiers 
et  les  derniers  mots  de  chaque  extrait  et  en  renvoyant  aux  livres,  aux 
chapitres  et  aux  paragraphes  des  ouvrages  desquels  les  extraits  ont  été 
faits.  Voici  les  auteurs  dont  le  ms.  donne  des  extraits  :  1.  Josèphe  :  a)  An- 
tiquités judaïques;  6)  Bellum  judaicum  ;  c)  Contra  Apionem  ;  d)  De  Macca- 

2S  bœis  ;  e)  Josephi  vita,  124  pages.  —  2.  Georges  le  Moine,  33  1/3  pages.  — 
3.  Malalas,  6  2/3  p.  —  4.  Jean  d'Antioche,  36  p.  —  5.  Diodore,118  p.  —  6.  Ni- 
colas de  Damas  :  a)  De  vita  sua;  b)  Historise;  c)  Vita  Cœsaris,  32  p.  —  7.  Hé- 
rodote, 21  2/3  pages.  —  8.  Marcellin  et  Thucydide,  13  1/3  p.  —  9.  Xénophon  : 
a)  Gyropédie;  b)  Anabase,  21   p.  —  10.  Denys   d'Halicarnasse,  9  p.  —  11. 

30  Polybe,  109  1/2  p.  —  12.  Appien,  14  1/2  p,  —  13.  Dion  Gassius,  127  p.  —  Total 
des  pages  :  666.  E. 

Breslauer  philologische  Abhandlungen ,  vol.  VI  (1892).  Heft  3. 
Symbolae  ad  doctrinae  tceçà  ot-^pôvwv  liistoriam  pertinentes  [Fred.  Kuhn]. 
Etude,  entreprise  par  les  conseils  de  G.  Studemund,  sur  l'histoire  de  la 

35  quantité  des  voyelles  a  i  y.  Le  ch.  1  traite  des  plus  anciennes  doctrines 
sur  les  lettres  grecques  (7rep\  (ttoi-/£Îwv)  ;  le  ch.  2,  des  diverses  appellations 
des  trois  voyelles  a  t  u  (ôr/pova,  [AexaTtxwTtxà,  (AexaSoXixâ,  xà  [xexaEû  OU  [J.laa, 
ûypâ,  Ttotvà,  «(j.çiêoXa,  ôîa-o|j.a ,  xp(-/pova)  ;  le  ch.  3,  de  la  tradition  alexandrine 
sur  la  quantité  de  a  i  u,  surtout  des  doctrines  de  Ptolémée  d'Ascalon,  Try- 

40  phon  et  Oéliodore  ;  le  ch.  4,  de  l'altération  progressive  de  cette  quantité, 
dont  on  peut  noter  la  marche  d'après  les  préceptes  des  rhéteurs  et  des 
grammairiens  ;  le  ch.  5,  des  iambographes  byzantins,  tels  que  les  diacres 
Ignace  et  Théodose,  Christophe  de  Mytilène,  Jean  des  Euchaites,  qui 
n'allongent  a  i  u  brefs  que  dans  les  mots  qui  ne  peuvent  entrer  dans  un 

45  vers  iambique  avec  leur  quantité  régulière;  les  ch.  6  et  7,  des  grammairiens 
qui,  comme  Jean  Tzetzès  et  Eustathe  au  xii*  s.,  Maxime  Planude  et  Dé- 
métrius  Triclinius  au  xiii»,  se  sont  efforcés  de  rétablir  la  véritable  quantité 
de  ces  trois  voyelles.  Un  appendice  donne  :  1»  des  variantes  au  texte  des 
quatrains  iambiques  du  diacre  Ignace  sur  Adam  ;  2°  une  exposition  de  la 

60  métrique  des  iambographes  étudiés  au  ch.  5.  ^  (1893)  Ileft  4.  Dodualigrae- 
corum  et  emoriente  et  reviviscente  [Herm.  Schmidt],  L'usage  des  formes 
du  duel,  qui  va  décroissant  d'Aristote  à  Diodore  de  Sicile,  croîtau  contraire 
peu  à  peu  à  partir  de  Denys  d'Halicarnasse.  Le  duel  des  adjectifs  avait 
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disparu  avant  celui  des  substantifs,  des  pronoms  et  des  verbes  marquant 
le  mouvement.  La  forme  de  la  désinence  a  aussi  exercé  une  influence  sur 
la  rnpi<lité  plus  ou  moins  grande  avec  laquelle  le  duel  s'était  perdu.  Les 
restaurateurs  du  duel  l'ont  employé  exactement  avec  la  môme  signification 
qne  les  auteurs  qu'ils  imitaient.  A.  M.  D.         5 

Blâtter  fur  das  Bayer,  Gymnasialschulwesen.  T.  29.  l'«  livr.  L'en- 
seignement par  la  vue  dans  les  gjaunases  classiques  [Weninger].  Impor- 
tance de  cet  enseignement  non  seulement  dans  les  sciences  naturelles, 
l'histoire  et  la  géographie,  mais  encore  dans  l'étude  de  l'antiquité.  Insuf- 
fisance des  manuels  d'archéologie,  et  utilité  qu'il  y  aurait  pour  donner  aux  10 
maîtres  une  forte  préparation  pédagogique  de  créer  à  Miinich,  sur  le  mo- 
dèle de  ceux  de  Berlin  et  d'Iéna,  uu  musée  scolaire.  %  Sur  Gaes.  Bell.  Gall. 
VIII  [Ileinrich  SchillerJ.  S'appuie  sur  un  passage  d'Orose  (Ilist.  adv.  pagan., 
6,  7)  pour  corriger  dans  la  Préface,  §  2  :  non  comparantibus  des  mss. 
en  non  competentibus.  ^Max  Sghneiuewin,  Die horazische  Lebensweisheit  15 
[Proschberger].  La  sagesse  d'Horace  n'est  qu'un  égoïsrae  raffiué  d'homme 
heureux  qui  fuit  les  sentiments  excessifs,  tristesse  ou  joie,  et  dont  les 
goûts  sont  aristocratiques.  ^  Friedr.  Gebhard,  Gedankegang  Ilnrazischer  Oden 
[Id.].  Trop  subtil.  ^  K.  W.  Piderit  u.  Wilhelm  Friedrich,  Ciccros  Brutus 
[G.  Ammon].  F.  a  coUationné  à  nouveau  plusieurs  mss.,  amendé  le  texte  20 
et  le  commentaire.  ^  Fr.  Luxerbagher,  Tili  Livii  ab  urbe  condita  libri  VIII 
II.  IX  [F.  Walter].  Louées;  de  nombreuses  et  bonnes  conjectures.  ^  Karl 
Troost,  Zenonis  Ciliensis  de  rébus  physicis  doclrinae  f undamentum  [Ch.  Wirth]. 
Donne,  à  l'aide  de  nouveaux  fragments,  une  exposition  nouvelle  de  la  doc- 
trine de  Zenon,  en  complétant  et  rectifiant,  après  Baiimker,  les  travaux  25 
de  Stein.  ^  M.  Freudenthal,  Die  Erkenntnislehre  Philos  von  Alexandria  [Id.]. 
Travail  inspiré  par  Zeller,  où  F.  étudie  à  fond  la  théorie  de  la  connaissance 
dans  Philon,  partie  originale  et  trop  négligée  de  son  système.  ^  P.  Wesener, 
Latcinische  Vokabularium,  elymologisch  geordnet  [Schiihlein].  Spécialement 
adapté  à  la  phraséologie  de  Nepos  et  de  Gésar;  plan  contestable;  peut-être  30 
utile  aux  élèves  cependant.  ^  Levi,  Luciani  libellus  ntp\  tt,?  nepeyps'voy  te).cu- 
T?,;  [Preger].  Bonne  édition;  collection  de  6  nouveaux  mss.  (o  Valicani, 
1  Marcianus).  Conjectures  rares,  mais  excellentes.  A  reprendre  en  utilisant 
tous  les  mss,  notamment  3  mss  de  Florence  et  un  de  Paris,  ^f  Berthold 
KuHNE,  Neutestamenlliches  Worterbuch  [SchiihleinJ.  Fait  sous  la  direction  de  35 
Ziramer  ;  très  commode  et  très  utile.  ^  W.  Helbig,  FUkrer  durch  die  offeni- 
iichen  Sammlimgen  klassischer  Altertiimer  in  Boni  [W.  Wunderer].  Excellent; 
indispensable  aux  philologues  et  archéologues  qui  vont  à  Rome  pour  la 
première  fois,  f  R.  Maisgh,  Grieddsche  Aller tumskunde  [J.  Melber].  Complet 
et  bien  au  courant  ;  a  tort  d'écrire  les  mots  grecs  en  lettres  latines.  Ç  J.  Wag-  40 
ner,  Bealicn  des  rumischen  Aller lums  [M.  Rottmanner].  Un  peu  savant  pour 
des  écoliers  ;  une  fois  amendé,  sera  tout  à  fait  rccommandable.  \  Aug. 
MOMMSEN,  Ùber  die  Zeii  der  Olympien  [J.  Melber].  Rectifie,  tout  en  l'adop- 
tant, le  nouveau  poiut  de  vue  de  Nissen  et  Unger,  qui  rapprochent  de  l'au- 
tomne la  date  des  jeux  olympiques,  jadis  placée  dans  la  pleine  lune  qui  45 
suivait  le  solstice  d'été,  f  Emil  Szanto,  Das  griechiche  Burgcrrecht  [Id,]. 
A  repris  et  complété,  à  l'aide  des  inscr.  nouvelles,  son  mémoire  de  1881  : 
traite  de  l'acquisition  du  droit  de  cité,  de  ViTonolndoL ,  de  la  d'Jimolizv.ai. 
Index  des  inscr.  citées.  Excellent  travail.  %  Gustav  Ricutbr,  Grundriss  der 
alten  Gesc/iic/i/e  [Markhauser]  Refonte  du  précis  de  Dietsch:  à  recommander,  50 
malgré  qqs  défauts.  \%  2'  et  3«  livr.  Cicéron  considéré  comme  écrivain  à 
l'usage  des  classes  [A.  Deuerlingj.  En  dépit  des  atta(iues  de  Drumann, 
Mommsen,  etc.,  Cicéron  reste  un  (auteur  éminemment  classique,  d'abord 
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eu  tant  qu'lionnèle  homme,  capable  de  contribuer  à  l'éducation  morale  des 
élèves,  comme  l'ont  montré  Boissier.  avec  un  grand  talent  et  Friedrich  Aly, 
puis  comme  grand  écrivain  et  grand  orateur.  Otto  Frick,  Otto  Weissenlels 
qui  préfère  les  traités  de  rhétorique  et  de  philosophie  aux  Discours  et 

5  Lettres,  en  font  grand  cns  comme  écrivain  scolaire,  d'accord  en  cela  avec 
Teuffel,  Ranke,  Schanz  et  Gardthausen.  Examen  minutieux  des  discours 
de  Cicéron,  au  point  de  vue  didactique  et  conformément  aux  vues  d'Otto 
Frick,  Niigelsbach,  etc.;  de  leur  appropriation  aux  diverses  classes  et  aux  ' 
différentes  divisions  d'une  même  classe.  (A  suivre.)^  Sur  la  version  latine 

10  d'Aristote  et  de  Porphyre  [G.  Schepss].  Le  Monac.  4621,  utilisé  par  Busse 
pour  la  traduction  de  Porphyre  par  Boèce  dans  son  commentaire  sur  Aris- 
tote  (IV,  1,  p.  32  sqq.),  dépend  du  Monac.  14510  dont  il  a  incorporé  dans  son 
texte  les  notes  marginales.  Les  scholics  du  Monac.  14779  concordent  sou- 
vent avec  les  gloses  d'Abélard  sur  Porphyre,  citées  par  Cousin.  ^  II.  Geor- 

15  Gii,  Die  Anlike  Aeneiskvitik  [IL  Kern].  Très  utile  pour  la  constitution  et  la 
pleine  intelligence  du  texte  de  Virgile  ;  passe  en  revue  toutes  leç  critiques 
soulevées  dès  l'antiquité  par  l'Enéide,  et  fournit  un  sérieux  complément 
aux  scholies.  ^  Zachariae  von  LinGenthal,  Justiniani  de  dioecesi  J^gypUaca 
lex  [W.  Kalbl.  Texte  fort  amendé;  commentairecritiqueet  explicatif  enrichi; 

20  traduction  latine  aussi  fidèle  que  possible  en  regard.  ^  Alfred  IIolder,  AU- 
kellischer  Sprachschatz  [S-/J-  Continuateur  de  Zeuss  et  de  Gluck,  IL  a  ras- 
semblé tous  les  restes  de  l'ancienne  langue  celtique.  Très  utile  non  seule- 
lement  aux  celtisants,  mais  à  tout  lecteur  de  César,  Tacite  et  Tite  Live. 
1[  Franz  SkuïSGH,  Forschungen  ziœ  laieinischen  Grammatik  u.  Melrik  (L  bd  : 

25  studien  zur  Plautinischen  Prosodie)  [Cari.  Weyman].  Excellent  travail  : 
explique  par  une  syncope  de  Te,  et  non  par  l'abrègement,  la  prosodie  de 
nempe,  quippe,  inde,  unde,  ille,  iste.  If  Martin  Schanz,  GcschiclUe  dcr  ro- 
mischen  Liieratur  [Id.].  Cette  2e  partie,  qui  va  de  la  fin  de  la  République 
jusqu'à  Hadrien  (30  a.  G. -117  p.  C.),  mérite  les  éloges  de  la  première  comme 

30  plan  et  exécution  ;  discussion  de  qqs  points.  ^  Paul  IIarre,  Laleinische 
Schulgrammatik  {\ .  Teil  :  Formenlehre)  [Giirthofer].  3"  éd.  d'un  livre  de  classe 
excellent,  aussi  sûr  comme  doctrine  que  clair  et  bien  ordonné.  ^  Ernst 
Reinhard  Gast,  Dcr  Laleinische  Sat2  fld.].  Très  bon  pour  la  revision  des 
règles,  éclairées  par  des  exemples  choisis  dans  Drâger  et  Kiihner.  1[  H, 

35  Klugk,  Plan  der  Hiaslcktiire  in  zwei  Jahreskursen  [M.  Seibel].  A  louer  comme 
choix  et  comme  répartition  des  morceaux  au  point  de  vue  pédagogique. 
%  Karl  WOTKE,  Demoslhenes  Ausgewcihlle  Reden  [Burger].  3^  éd.  fort  améliorée, 
texte  et  introduction.  ^  A.  Westermann  u.  Rosenberg,  Augeswàhlle  Reden 
des  Demosthenes  |Id;].  R.  a  apporté  de  sérieux  changements  à  i'éd.  de  W., 

40  mais  a  eu  tort  de  respecter  l'introduction  qui  est  mal  écrite  :  critique  con- 
servatrice, d'après  Blass  :  passages  discutés,  t  Gregorius  N.  Bernardakis, 
Piulavchi  Chaeronensis  Moralia  [Weiss].  Marque  un  sérieux  progrès  :  bonnes 
corrections  tirées  de  nouveaux  mss.;  réserves  de  détail.  ^I  M.  Seyffert  u. 
A.  V.   Bamberg,  Hauplregeln  der  griechisclien  Synlax  [ZornJ.   22»  éd.    de  cet 

45  ouvrage,  le  meilleur  des  abrégés  du  même  genre.  \  Karl  Vollmôller  u. 
Richard  Otto,  Krilischer  Jahresbericht  uher  die  FortschriUe  der  romanischen 
Philologie  [Wohlfahrt].  Revue  aussi  consciencieuse  qu'utile  de  tous  les  ré- 
sultats consignés  dans  les  revues  spéciales  :  phonétique,  langue  et  litté- 
rature latines  archaïque,  historique,  latin  populaire,  vulgaire,  juridique, 

5C  d'église,  du  moyen  âge,  de  la  renaissance,  etc.  ^  Ilermann  Stkuding,  Grie- 
chiche.n.;Romischç:M])llioU>gie  [E.  Knoli].  Bon  manuel,  très  au  courant,  II  K. 
SCHUCHHARDT,  Schliemann's,  Ausgrabungcn  in  Troja,  Tiryns,  Mykenà,  Orcho- 
menos,  Ithaka  [U.  L.  Urlichs].  2e  éd.,  mise  au  courant  des  fouilles  récentes. 
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d'un  excellent  ouvrage.  1[  Bernliard  Sghmidt,  Korkyrdi&che  Studicn  [J.  Mel- 
ber].  Travail  remarquable,  qui  permet  de  réfuter  les  allégations  de  Mùller- 
Strubing,  éclaire  d'un  jour  nouveau  l'histoire  de  Thucydide,  et  identitie  la 
montagne  d'Isione  :  Xénophon  et  Diodore  sont  également  éclaircis  en 
maint  endroit.  1[  Ernst  Ziegkler,  Aus  SizUien  |R.  Thomas].  Intéressant  s 
compte  rendu  d'un  voyage  archéologique  en  Sicile,  ^f  'i»  livr.  Sur  Hérondas 
et  l'édition  d'IIérondas  de  0.  Crusius  [11.   Stadtiniiller].  La  remarquable 
(édition  de  Crusius  a   restitué,  avec  nne  véritable  divination  critique  et 
d'une  façon  qui  semble  défmitive,  plusieurs  endroits  dont  Biicheler  déses- 
pérait, ainsi  que  Diels.  S.  tente,  à  son  exemple,  la  restauration  de  plusieurs  10 
passages.   ^   A.   Scheindler,   C.  Sallustius  Crispus  ;  B.   Maurenbrecher, 
C.  Salluslii   Crispi  hisloriarum  reliquiae  [G.  Laugfraf!.  La  2«  éd.  de  Salluste 
de  S.  est  en  progrès  sur  la  1"^.  Les  fragments  des  histoires  de  M.  viennent 
à  propos,  les  éd.  de  Kritz  et  Dielsch  étant  épuisées  et  d'ailleurs  arriérées; 
les  Prolegomena,  publiés  ici,  méritent  tous  éloges  au  point  de  vue  histori-  15 
que;  le  texte  est  attendu  par  les  philologues,  f  Hermann  Nohl,  Ciceros 
Reden  fur  T.  Annius  Milo  [C.  Ilammer].  4«  éd.,  texte  et  commentaire  amé- 
liorés ;  extrait  du  commentaire  d'Asconius.  %  Franz  Luterbacher,  Titi  Livii 
ab  Ui'be  condita  liber  A'ATA' [Gustav  Landgrafj.  Très  bonne  édition  classique: 
texte  de  Luchs,  sauf  qqs  diver;,'ences  citées  et  discutées  ;  bon  commentaire  20 
où  sont  fondus  ceux  de  Riemann  et  Weissenborn-Mùller.  |  Alexander  Rein- 
HARDT,  Der  salurnische   Vers  in  der  rômisclien  KunstdiclUung  [G.   Weyman]. 
Essai  personnel  et  consciencieux,  mais  dont  les  résultats  sont  contestables  : 
croit  bien,  avec  tous  aujourd'hui,  que  le  saturnien  reposait  sur  la  quantité, 
non  sur  l'accent,  mais  distingue  un  saturnien  populaire  et  un  saturnien  25 
savant,  dont  il  cherche  ici  à  établir  les  règles,  au  nombre  de  IL  ^  J.  W. 
]iKCVi^  Sludia  GeHiana  et  P/miana  [Id.].  B. ,   élève  de    Bâhrens,   s'est  donné 
pour  lâche  de  reconstituer,  à  l'aide  d'Aulu  Gelle,  Valerius  Probus,  Chari- 
sius,  Nonius,  les  libri  dubii  sermonis  de  Pline  l'Ancien.  ^  G.  Lohmeyer, 
Guilclmi  Dlesensis  Aldae  comoedia  [1(1.].  Bonne  édition,  critique  et  éxégètique  30 
de  la  curieuse  comédie  élégiaque  de  Guillaume  de  Blois.  f  Ernst  Graf, 
Pindars  logaudische  Slrophen  [MeineJ.  Tentative  louable,  mais  incertaine, 
pour  établir  une  histoire  des  mètres  de  Pindare,  qui  aiderait  à  dater  les 
odes  :  Christ  trouvait  ces  essais  prématurés.  \  Richard  PIeinze,  Xenocrates' 
Lehre  u.  fragmente  [Nusserj.  Reconstitue,  à  l'aide  des  fragments  cités,  la  35 
doctrine  de  Xénocrate,  dont  le  mysticisme  platonicien  fut  adopté  par  Plu- 
tarque.  \   Friedrich  BlaSS,  Die  allische  Dcredsamkeit  (Isokrates  u.  Isaios) 
[Burger].  Digne,  en  tous  points,  du  premier  volume  déjà  réédité;  étude  re- 
marquable du  rythme  dans  la  prose  d'Isocrate.  On  n'attend  plus  que  la 
réédition  du  3"  volume  (Démoslhène).  t  Sigmund  Preuss,  Index  Demosthe-  40 
nicus  [Id.].  Très  utile  et  très  sûr.  *[\  A.  Kaegi,  Griechische  Schulgrammatik 
[V.  Zorn].  La  meilleure  des  grammaires  pour  apprendre.  L'abrégé  est  trop 
spécialement  approprié,  quoique  très  bon  aussi,  aux  gymnases  de  Prusse, 
et  cadrerait  mal  avec  les  programmes  des  gymnases  de  Bavière.  1[^  U"  et  6» 
livr.  Gicéron  considéré  comme  écrivain  à  l'usage  des  classes  (suite)  [A.Deuer-  45 
ling).  Gontyiue  à  traiter  de  la  répartition  dans  les  différentes  classes  et  de 
la  valeur  pédagogique  des  discours  de  Gicéron ,  d'après  l'ouvrage  de  Dettweiler 
sur  les  Philippiques,  et  des  Lettres,  d'après  Abeken,  Drumann,  Boissier, 
Aly,  Gidionsen,etc.^  Brix-Niemeyer,  Ausgcivàhlte  Komôdien  des  IHautus(3.  bd  ; 
Menaechmi)[Weninger].  Même  éloge  à  faire  de  cette  nouvelle  édition  que  de  50 
celle  du  Trinummus;  elle  s'adresse  aux  apprentis  philologues  comme  aux 
élèves  ;  le  texte,  où  N.  se  montre  encore  plus  conservateur  que  B.,  et  le 
commentaire  ont  subi  de  sérieux  changements;  discussion  de  points  de 
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détail.  1[  Fr.  IIofmann-K.  Lehmann,  Ciceros  ausgew.  Briefe  [G.  A  m  mon]. 
6«  éd.  amendée  ;  même  choix  que  dans  la  5»,  mais  l'introduction,  le  texte, 
Tappendice  critique  et  le  commentaire  ont  reçu  de  notables  améliorations. 
^  WeisSENBORN-H.  J.  MÛLLER.  t.  Livi  ab  wbe  concilia  libri  I X-X  [F.  Walter]. 

8  Plus  de  100  passages  modifiés  dans  le  texte  de  cette  3»  éd.  comparée  à  la 
4%  grâce  à  Madvig  et  aux  autres  éditeurs  de  T.  Live  ;  bon  commentaire. 
^  C.  Mayhofp,  Pli7iii  naturalis  hisloria  \K.  Welzhofer].  Édition  devenue  né- 
cessaire depuis  celles  de  Sillig,  v.  Jan  et  Detlefsen.  L'apparat  critique  ofTre 
une  véritable  histoire  de  la  constitution  du  texte,  et  donne  non  seulement 

10  la  leçon  desmss,  mais  celle  des  éditions;  disposition  nouvelle  et  excellente. 
1[  J.  I,A  Roche,  Ilomeri  Odyssea ;  lv>.,  Kommenlar  zu  Ilomers  Odyssée  [M.  Sei- 
bel].  L'éloge  n'en  est  plus  à  faire;  examen  de  qqs  points  de  détail.  ^  Su- 
SEMIHL,  Geschichte  der  griechischen  Literatur  in  den  Alexandrinerzeit  [W.  GhristJ. 
Excellente  monographie,  d'une  période  que  Couat  avait  déjà  abordée,  non 

15  sans  talent,  et  qui  fait  honneur  à  S.  ainsi  qu'à  ses  collaborateurs.  C'est  le 
résultat  d'une  vaste  enquête,  très  méritoire.  Mais  le  livre,  d'une  lecture 
un  peu  pénible,  a  le  tort  d'être  morcelé  en  38  chapitres,  sans  grandes  di- 
visions, et  eût  gagné  à  être  resserré.  Examen  de  plusieurs  points.  \  lD.,td. 
[RoemerJ.  Complète  par  diverses  critiques  et  observations  la  notice  de 

20  Christ.  If  Albrecht  Wirth,  Danae  in  chrisllichen  Legenden  [KnoU].  A  l'imita- 
tion d'Usener,  qui  rapprocha  la  légende  de  sainte  Pélagie  du  mythe  d'A- 
phrodite, W.  tente  de  retrouver  les  traces  de  celui  de  Danaé  dans  les  lé- 
gendes des  saintes  Barbe,  Irène  et  Christine.  Confus  et  mal  établi,  t 
Raimund  Oehler,  Klassisches  Dilderbuch  [UrlichsJ.  Utile;  analogue  à  l'ou- 

25  vrage  de  Baumeister.  1  Hermann  Bender,  Rom  u.  Rômisches  Leben  [Id.]. 
2''éd.  améliorée  et  complétée  ;  qqs  desiderata. ^Imhoof-Blumer,  Porirdikôpfe 
auf  romischen  Miinôen  der  Republik  und  der  Kaiserzeil  [Id.].  2"  éd.  d'un  ouvrage 
utile.  ^  V.  Gardthausen,  Augusius  u.  seine  Zeit  [Rottmanner].  Très  étudié  : 
a  mis  à  contribution,  outre  les  écrivains,  les  inscriptions  et  les  monnaies. 

30  ^  Ernst  CURTIUS,  Die  Stadlgeschichle  von  Athen  [J.  MelberJ.  C  divise  cette 
histoire  en  8  périodes,  de  la  fondation  jusqu'au  temps  qui  suit  Pausauias  ; 
analyse  critique  de  chaque  partie.  A  cet  ouvrage  excellent  est  joint  un 
Corpus  des  textes  relatifs  à  la  topographie  d'Athènes.  ^  Oskar  Jaegkr, 
Alexander  der  Grosse  [Id.].  D'un  très  vif  intérêt.  ^  John  Pickard,  Der  Stan- 

35  dort  der  Schauspieler  u.  d.  Chores  im  Griech.  Thealer  [Id.].  P.,  élève  de  Dôrp- 
feld,  dans  ce  mémoire  très  étudié  et  très  nouveau,  traite  du  théâtre  d'A- 
thènes, de  la  thymèle,  de  ce  qu'on  appelait  la  Scène,  et  de  la  représentation. 
t  L.  MiTTElS,  Reichsrecht  u.  Volksrecht  in  den  ôsllichen  Provinzen  des  romischen 
Kaiserreiches  [W.  Kalb].   Enquête  aussi  vaste  que  bien  conduite  sur  le 

40  curieux  conflit  du  droit  romain  avec  le  droit  national,  n  ?•  livr.  lan  Kvi- 
GALA,  Nene  kritische  u.  erkldrende  Deitràge  zu  Vergils  Aeneis  [Deuerling].  Mé- 
rite aussi  bon  accueil  que  le  volume  paru  en  1881  :  s'attache  surtout  ici 
aux  endroits  souvent  discutés  :  examen  de  plusieurs  passages.  ^  W. 
Deegke,  Latcinische  Schulgrammatik  (nebst  Erlauterungcn)  [Gebhard].  Trop 

45  savante  et  mal  appropriée  aux  classes,  t  Ed.  Gôbel,  Platons  Apologie  des 
Sokrates  u.  Kriton  [Nusser].  2»  éd.  qui,  sauf  pour  le  plan  et  la  disposition 
des  matières,  n'a  subi  que  peu  de  changements;  le  commentaire  était 
mieux  au-dessous  qu'à  la  suite  du  texte,  mais  il  est  bon.  %  II.  Ebeling, 
SehulwÔrterbuch  zu  Homers  Odyssée  u.  Ilias;  G,  Autenrieth,  Wurlcrbuch   zu 

50  den  homerischen  Gedichlen  [Seibei].  Deux  éd.  nouvelles,  tout  à  fait  au  courant 
des  derniers  travaux.  ^  G.  BuSOLt,  Die  griechischen  Slaals-  n.  Rechtsallerlii- 
mer  [Melber].  2«  éd.  notablement  augmentée  (38^i  p.  au  lieu  de  222),  grâce 
aux  inscr.  nouvelles  et  à  r'Aerjvaîwv  Tio)aT£!a.  Index  fort  utile.  Un  des  meil- 
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leurs  livres  sur  la  matière.  ^  W.  Ihne,  Zur  Ehrenrettung  des  Kaisers  Tiherius 
(trad.  de  l'anglais  par  W.  Schott)  [Rottmanner].  Ouvrage  très  sérieux  qui 
rétablit  le  point  de  vue  de  Tacite,  Suétone,  etc.  contre  Stahr,  trop  indul- 
gent pour  Tibère.  If1[  8»  et  9*  livr.  L'archéologie  dans  l'enseignement  [K. 
Wunderer].  Expose  et  discute  les  opinions  émises  au  Congrès  philologique  6 
de  Vienne,  d'après  le  rapport  publié  par  les  délégués  dans  le  Supplément 
aux  Annales  de  l'Institut  archéologique  de  Berlin.  Émet  le  vœu  qu'on  crée 
un  musée  pédagogique  d'archéologie  et  même  que  chaque  gymnase,  comme 
en  Autriche,  acquière  le  sien,  ^  Gicéron  considéré  comme  écrivain  à  l'usage 
des  classes  [A.  Deuerling].  Examine,  au  point  de  vue  pédagogique,  les  lO 
ouvrages  de  rhétorique,  discutant  chemin  faisant  les  opinions  de  Nâgels- 
bach,  Eckstein,  Schrader,  Schanz,  etc.,  puis  conclut  par  l'examen  des 
ouvrages  philosophiques,  en  rectifiant  les  opinions  d'Aly,  Weissenfels, 
Schneidewin,  Dettweiler.  ^  Ritsghl-Schoell,  T.  Macci  Plauii  Persa  [We- 
ninger].  Cette  seconde  édition  dilfère  de  la  !'■«,  parue  il  y  a  40  ans,  par  une  16 
recension  nouvelle  de  l'Ambrosianus  et  aussi  des  autres  mss  (celle  de  B. 
est  due  à  Ilincke).  S.  a  également  amélioré  le  commentaire.  Plusieurs  pas- 
sages discutés.  En  résumé,  tout  à  fait  digne  des  comédies  déjà  rééditées 
par  le  même.  If  W.  A.  Detto,  Horaz  und  seine  Zeit  fProschberger].  Excellent 
chapitre  d'histoire  littéraire  :  Horace,  pour  être  compris,  ne  peut  être  séparé  20 
de  son  temps.  T[  G.  Sghimmelpfeng,  Erziehlicke  Horazlektûre  [Id.].  Le  but 
de  ces  morceaux  choisis  est  obscur  et  mal  défini.  %  DOBERENa-DiNTER, 

C.  J.  Caesaris  belli  Gallici  libri  VU  u.  A.  Ilirlii  liber  VIII  (H.  Schiller].  Les 
3  fascicules  de  cette  neuvième  édition  sont  maintenant  parus.  Très  au 
courant,  excellent  commentaire  ;  très  recommandée  aux  philologues.  Plu-  26 
sieurs  passages  discutés.  1[  R.  Novâk,  Titi  Livi  ab  urbe  cond.  libri  I  el  II 
[F.  WalterJ.  Des  faiblesses,  mais  plus  de  100  conjectures  nouvelles  dans 
l'adnotatio  critica  :  trop  hardi  d'ailleurs  et  trop  enclin  à  admettre  que  le 
texte  soit  corrompu.  ^  Carolus  HOSIUS,  M.  Annaei  Lucani  de  bello  civiii  libri 
decem  [Weymann].  Très  bon  travail.  A  mis  à  profit  les  collations  de  Stein-  30 
hart,  Usener  :  la  liste  des  testimonia  est  établie  avec  beaucoup  de  soin. 

^  Maximilianus  Ihm,  Pelagonii arlis  velerinariae  quae  exiant  [Id.].  A  fort  bien 
utilisé  tous  les  documents  directs  ou  indirects  pour  reconstituer  le  texte 
d'un  auteur  hier  presque  inconnu.  ^  A.  Engelbreght,  PatrisHche  Analecten 
[Weymanj.  Ce  sont  des  Epilegomena  à  l'édition  de  Faustus  et  Ruricius,  35 
parue  à  Vienne  en  1891.  A  louer  comme  les  Prolegomena  du  même  pu- 
bliés en  1889.  Plusieurs  point  discutés.  ^  Martinus  Figkelscherer,  PauH 
Manutii  epistulae  Selectae  [Id.].  Intéressant;  contient  des  lettres  à  Lambin, 
Muret,  Nizolius  qui  font  connaître  et  aimer  leur  auteur.  ^  Aug.  Sgheindler, 
Laieinische  SchulgrammcUik  [Gebhard].  2°  édition  meilleure  encore  que  la  40 
l'e  datant  de  1888.  Tout  à  fait  mise  au  courant  :  se  borne  à  la  langue  de 
Pépoque  classique  et  s'en  tient  à  l'essentiel,  t  Otto  Dingeldein,  Der  Reim 
bei  den  Griechen  und  Rômern  [Gerathewohl].  Étude  curieuse  où  D.  a  voulu 
rectifier  les  conclusions  négatives  de  Wôlfïlin  sur  cette  question.  Pour  Je 
latin,  il  est  plus  sûr  de  s'en  tenir  aux  principes  de  Wôfflin  :  pour  le  grec  45 

D.  a  réuni  des  exemples  intéressants.  ^  Ilerm.  Schûltz,  Sophokleische  Stu- 
dien  [J.  Gg.  Brambs].  Éclaircit  ou  corrige  prudemment  quelques  passages 
douteux  ou  difficiles,  à  la  tin  d'Ajax,  d'Œdipe  à  Golone,  des  Trachiniennes, 
dans  Antigone,  dans  le  ■x.6\i.\t.oi  d'Electre.  Très  utile  et  très  recommandable. 

^  Fridericus  Hultsgh,  Polybii  Historiae,  Vol.  II  [K.  Wunderer].  Très  bonne.  60 
Suit,  fascicule  par  fascicule,  l'édition  téméraire  et  de  moindre  valeur  pu- 
bliée par  Biittner-Wobst,  et  lui  sert  de  correctif.  Parallèle  des  deux  édi- 
tions. I  Max  Gollignon,  Handbuch  der  griechischen  Archàologie  [W.  Wun- 
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deror].  A'I.iplalion  utile  par  Friescnliahn,  jjour  les  gymnases  allemands, 
d'un  bon  ouvrage.  Qqs  réserves.  ^  G.  IIertzbero,  Kurze  Gcsc/nchic  dcr  ali- 
griechischen  Kolonisalion  |J.  Melber].  Bon;  des  réserves,  f  Hugo  Fouster, 
Die  Siéger  in  den  olympischen  Spielcn  [Id.].  Fait  suite  au  mémoire  De  hclla- 

5  nodicis  olympicis  paru  en  1879;  très  bon,  malgré  qqs  lacunes.  ^  K.  Sar- 
TORi,  Das  Kotlahosspiel  dcr  alten  Griecli.cn  |Id.].  Étude  très  consciencieuse  et 
très  minutieuse  de  ce  jeu  encore  peu  connu  et  qui  fait  pénétrer  plus  avant 
dans  la  vie  privée  des  anciens.  ^  Christianus  Boehm,  De  Collabo  [Id.].  Trop 
téméraire  :  s'est  écarté  à  tort  des  conclusions  de  Sartori.  Yi  lO^livr.  L"AOr,- 

10  vaiwv  TToXtTcfa  d'Arislote  et  les  publications  dont  elle  a  été  l'objet  jusqu'à  ce 
jour  (suite)  [J.  Melber].  Examen  de  l'éd.  de  Blass,  la  seconde  donnée  en  Al- 
lemagne ;  une  nouvelle  collation  du  papyrus  de  Londres,  faite  mallieureu- 
sement  après  que  l'édition  avait  déjà  paru,  a  fait  reconnaître  à  Blass 
4  mains  ditrérentes,  avec  Kenyon,  au  lieu  de  2  seulement  admises  par 

15  Kaibel-Wilamowilz  ;  nombreuses  additions  et  corrections  qui  donnent  un 
texte  à  peu  près  définitif.  Ewald  Bruhn,  élève  de  Blass,  a  fait  entrer  dans 
ses  Morceaux  cUoisis  quelques  chapitres  de  l'ouvrage  d'Aristote,  et  le  da- 
nois Kàrl  Hude  a  donné  une  édition  classique  de  la  l'«  partie  ;  ce  sont  deux 
ouvrages  recommandables.  Traduction  assez  fidèle  d'Erdmann,  qui  vaut 

20  juste  autant  que  celle  de  Poland,  parue  en  1891.  ^  Ilermanu  Menge,  Die 
Oden  u.  Epoden  des  Iloraz  [ProschbergerJ.  Texte  de  Kiessling.  Double  tra- 
duction en  prose  et  en  vers  après  chaque  pièce;  très  recommandable, 
surtout  aux  gens  du  monde.  \  Otto  Heine,  M.  Tidlii  Ciceronis  oralioncs  se- 
lectae  (Pro  Roscio.  Pro  lege  Manilia).  H.  Nohl,  Ciceros  Reden  gegen  L.  Catilina 

25  [C.  Hammer].  Bonnes;  le  texte  de  Heine  est  établi  avec  soin,  (3t  la  seconde 
édition  de  Nohl,  qui  a  sensiblement  le  môme  texte  que  la  première,  s'est 
enrichie  du  Gicéron  de  Rubens  et  d'une  introduction  sur  la  vie  de  Gicéron 
et  les  Catilinaires.  ^  Ed.  WÔLFFLIN,  Tili  Livi  ab  urbe  condita  libri  XXI  et  XXII 
[Fr.  Walter].  4«  éd.,  en  collaboration  avec  Franz  Luterbacher;  dans  le  livre 

30  XXI,  plus  de  '60  leçons  nouvelles,  dont  11  sont  d'accord  avec  l'éd.  de  Luchs 
et  20  personnelles  à  W.  ;  dans  le  livre  XXII,  plus  de  60,  dont  2o  en  concor- 
dance avec  Luchs,  10  où  il  maintient  contre  lui  la  leçon  du  Puteanus.  \  II. 
Varnhagen,  Eine  lateinische  Bearbeiiung  dcr  Légende  der  Katharina  von 
Alexandrien  in  Distichen  [Weyman].  Bon  travail,  fondé  sur  un  ms.  de  Vienne 

35  du  14^  s.  et  sur  une  copie  d'un  ms.  de  Bruxelles  du  15«  s.;  a  profité  de  l'ou- 
vrage de  Knust,  de  la  passio  Catharinae  du  Sanctuarium  de  Mombritius  et 
de  la  version  grecque  attribuée  à  Athanase.  %  II.  Uhle,  Grieckische  ScUul- 
grammatik  [Zorn].  4c  éd.  d'une  grammaire  qui,  bien  qu'encore  abrégée, 
n'omet  rien  d'essentiel,  et  reste  une  des  meilleures  pour  les  classes.  *i  R. 

40  Engelmann-Guhl  und  Koner,  Leben  der  Griechen  unti  Bômer[^ .  Wunderer]. 
E.  a  tout  à  fait  renouvelé  l'ouvrage  des  deux  auteurs  dont  il  est  le  conti- 
nuateur. *i  Ch.  IIÛLSEN,  Das  Forum  Romanum  [Id.].  Très  bonne  reconstruc- 
tion du  forum,  par  les  architectes  de  llnstitut  (0.  Scbulze  et  G.  V.  Raus- 
cher),  sous  la  direction  de  Hùlsen.  ^  H.  Luckenbagh,  Abbildungen  zur  alten 

45  Geschichte{ld.).  Marque  un  sérieux  progrès  sur  l'atlas  archéologifjued'Oehler; 
l'ordre  des  gravures  est  à  louer  ;  chaudement  recommandé  pour  les  classes 
supérieures.  1  W.  Kopp-V.  TiUjusEn,  Grirchische  SlaalsaUertiimer  [J.Melher]. 
2"  édition,  tout  à  fait  au  courant,  d'un  tiès  bon  ouvrage,  paru  en  1880;  fort 
utile  non  seulement  aux  écoliers,  mais  aussi  aux  apprentis  philologues. 

50  1[  Jacob  Simon,  ylu/"  Griechenlands  Boden  |L.  BiirchnerJ,  Excellent  manuel 
pour  les  gymnases  ;  manque  de  gravures.  Alfred  Gasg-Desfossés. 

Deutsche  Litteraturzeitung  14   jr  Otto  Apelt,  Beitràge  sur  Geschichle 
der  griech.   Philosophie  [E.   Wellmann].  Analyse.  %  René  Gagnât,  L'armée 
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romaine  d'Afrique  et  l'occupation  militaire  de  l'Alnque  sous  les  empereurs 
[Dessau].  Est  un  témoignage  éloquent  des  efforts  persévérants  des  Fran- 
çais en  vue  de  l'exploration  scientifique  de  l'Afrique  romaine.  La  partie  de 
l'ouvrage  intitulée  «  Occupation  territoriale  de  l'Afrique  romaine  »(pp. /lOo- 
700)  est  ce  qu'il  y  a  de  plus  remarquable  et  de  plus  original.  ^^21  jr.  Corpus  s 
Vapyrorum  Aegypti    a  RevillOUï   ct  EiSENLOHR  conditum.   T.   3,  Fasc.    1 
iDiels].  Impression  splendide,  mais  texte  parfois  incorrect.  Il  est  à  regretter 
en  outre  que  l'on  n'ait  pas  admis  quelques-unes  des  corrections  excellentes 
de  Weil  dont  l'édition  parue  (Rev.  Et.  grecques,  1892)  paraît  inconnue  à  R. 
de  parti  pris  <Gf.  ibid.  T.  5,  p.  1S2  et  153  >.  ^  Antoine  Gampaux,  Histoire  10 
du  texte  d'Horace  [K.  Schenkl].  De  valeur  très  inégale  ;  le  livre  répond 
néanmoins  assez  bien  au  but  que  se  proposait  C.  %^  28  jr.  Charles  Graux, 
Notices  sommaires  des  manuscrits  grecs  d'Espagne  mises  en  ordre  et  complé- 
tées par  Albert  Martin  (Extr.  des  Nouvelles  Archives  Missions  scientif. 
T.  6)  [Blass].  Méritoire.  ^  Emile  GartailhaC,  Monuments  primitifs  des  îles  16 
Baléares  (pi.)  [Hiibner].  Comble  heureusement  une  lacune  <Pour  l'époque 
postérieure  à  la  période  préhistorique,  l'auteur  a  déposé  au  musée   de 
Saint-Germain  des  dessins  et  photographies  d'objets  de  provenances  phé- 
nicienne, égyptienne,  grecque   et  romaine  >.  Illf   4  fév,   Anton  Bernard 
Westermayer,  Der  sprachliche  Schliissel...  [Bezzenberger].  Mauvais.  ^  Arthur  20 
J.  Evans,  Syracunan  medallons  (Extr.  de  Numismatic  Ghronicle)  [R.  Weil]. 
Travail  d'ensemble  sur  le  sujet.  ^  Chr.  Hûlsen,  Das  Forum  Romanum  (pi.) 
[Otto  Richter].  Rendra  d'utiles  services  bien  que  les  reproductions  soient 
de  valeur  inégale.  W  W  fév.  "Walther  Prellwitz,  Eiymologisches   Wôrter- 
buch  [P.  KretschmerJ.  Fait  preuve  d'application  et  de  compétence,  mais  la  25 
critique  et  la  circonspection  laissent  souvent  à  désirer.  ^  Ciceros  philoso- 
phische  Schriften  hrsg.  v.  O.  WEissiiNFELS  [E.  Wellmann].  Bon  extrait  à 
l'usage   des   classes.   ^   E.    Wilisch,    Die   allkoHnthische    Thoninduslrie  (pi.) 
[Winnefeld].  Les  résultats  ne  sont  pas  en  rapport  avec  la  somme  d'appli- 
cation dépensée.  Répertoire  commode   néanmoins.  Y^  18  fév.   Aristotelis  30 
mli-ztU  'AôYivatwv  edidit  Fr.  Blass  [Ben.  Niese].  Fort  méritoire.  1[  Chronica 
minora  saec.  iv,  v,  vi,  vil  edidit  Theodor  Mommsen.  Vol.  1 .  Fasc.  2  (Mon. 
Germaniae,  t.  9,  P.  2)  [K.  J.  Neumann].  Grands  éloges.  «  On  ne  regrettera 
pas  que  Mommsen  ait  fait  une  telle  dépense  d'un  temps  précieux,  pour 
l'étude  de  mss  de  valeur  médiocre...  Il  fallait  une  force  herculéenne  pour  y  3S 
mettre  de  l'ordre».^  Zauino  Volta,  Délie  abbreviature  nella  paleografia  latina 
(pi.)  [Wattenbach].  Mauvais.  ^^  25  fév.  Paulus  Geyer,  Alte  u.  neue  Philologie 
inihrem  gegenseitigen  Verhaitniss  [P.  Cauer].  Utile  surtout  par  ses  indica- 
tions bibliographiques.  ^  Eduard  Meyer,  Forschungen  zur  allen  Geschichle. 
T.  1  [E.  BetheJ.  En  dépit  d'hypothèses  contestables,  contient  des  vues  plus  40 
justes  que  celles  communément  admises.  ^  J.  K.  Mistsotakis,  i°  Praklische 
Grammalik  der  neugriech.  Schrift-  und  Umgangssprache.  —  2»  Neugriechischer , 
Sprachfiihrer  [Thumb].  Le  l"  ouvrage  constitue  un  progrès  sur  les  gram- 
maires en  usage.  Le  2»  répond  à  un  véritable  besoin.  ^  Rob.  v.  Planta, 
Grammatik  der  oskisch-umbrischen  Dialekle.  T.  1  (Einleitung  u.  Lautlehre)  45 
[Deecke].  Livre  à  la  hauteur  do  la  science  et  qui  mérite  d'être  étudié  à 
fond.  W  4  mars  Aegyptische  Urkunden  aus  den  kuniglichen  Museen  zu  Berlin. 
Fasc.  1-3  (Griech.  Urkunden)  [Ulrich  Wilcken].  Historique  de  cette  publi- 
cation à  laquelle  ont  collaboré  Fr.  Krebs,  Vieregk  et  Wilcken,  et  qui 
rendra  des  services  aux  juristes,  aux  historiens  et  aux  philologues.  Le  50 
critique  propose  une  série  de  corrections  aux  3  fasc.  ^  Anton  Elter,  De 
forma  urbis  Romos  deque  orbis  antiqui  fade.  Dissert,  prier  et  posterior  [Rich. 
Fôrsler].  Fait  preuve  d'érudition  et  de  sagacité.  1[  Edw.  A.  Freeman,  Sicily 
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Phoenician,  GreelcandRoman  [Holm].  Exposé  approfondi  et  vivant.  ^  R.  West- 
PHAL,  Allgemeine  Metrik  der  idg.  und  semitischen   Volker...  [R.  M.  Meyerj,  Ra- 
rement livre  scientifique  a  laissé  une  impression    aussi    désolante.   1[1[ 
11  mars.  Gymnasial-Bibliolhek.  Fasc.  2,  5,  10,  12,  13,  14  [P.  Gauer].  Éloges  en 
5  général.  ^  S.  Mekler,  Neues  von  den  Allen...  [0.  Rossbach].  Traduction  mé- 
trique des  fgments  d'Herondas  et  de  l'Antiope,  réussie  pour  Antiope  mais 
très  vulgaire  pour  Hérondas.  ^  Franz  Rûhl,  Der  Slaat  der  Athener  u.  kein 
Ende  (Tir.  à  part  du  18  suppl.  Jahrb.)  [B.  Niese].  N'est  convaincant  que  sur 
un  point  :  il  est  vrai  que  Plutarque  n'a  pas  fait  servir  la  Politeia  pour 
10  base  de  ses  Biographies.  ^1[  18  mars.  SiegmnndFREVSS,  Index Demosthenicus 
[K.  Fubr].  Œuvre  d'une  application  allemande.  Il  est  à  regretter  que  P.  ait 
prit  pour  base  i'éd.  de  Blass  qui  s'éloigne  trop  de  la  tradition.  Il  est  curieux 
de  voir  que  jamais  Démostbène  ne  se  sert  du  mot  téxvov.  If  W.  Ghmoll, 
Die  Realien  bei  Horaz.  Fasc.  2.  [K.  Schenkl].  Se  recommande  par  le  soin  dans 
15  la  réunion  des  matériaux,  un  groupement  clair  et  des  lectures  étendues. 
W  23  mars.  H.  D.  Mûller,  Ilistorisch-myl'hologische  Untersuchungen .  1  Pelas- 
ger  u.  Hellenen.  2  Die  Sage  vom  trojaniscben  Kriege  u.  die  homerische 
Dichtung  [Bethe].  On  ne  peut  que  regretter  ces  publications  dans  Fintérêt 
de  l'auteur,  f  Poetss  latini  sévi   Carolini.  T.  3,   p.   2.   Fasc.   1.    Rcc.   Ludw. 
20  Traube  (Mon.  Germ.  Hist.)  [J.  HûmerJ.  Textes  en  général  améliorés;  on  ne 
peut  que  louer  la  critique  conservatrice  de  T.  Latin  parfois  incorrect. 
^  Emil  SzANTO,  Das  griech.  Durgerrecht  [Fr.  Gauer].  Clarté  et  précision  d'un 
juriste,  résultats  de  valeur  et  nouveaux  en  partie.  \'i  1  avr.  A.  Papadopulos 
KeraMEUS,  'AvàXsxTa  'l£po(7o)vU[J.mxr,i;  o-TaxuoXoyîai;...  T.  1  [v.  Gebbardt].  L'iné- 
26  dit  n'est  pas  de  1"  ordre.  11  y  a  place  pour  l'émendation.  ^  Pelagonii  ariis 
veterinarix  qusB  extant  rec.  et  commentatus  est  Maximilian  Ihm  [Oder]. 
Excellent  travail.  ^  II.  Deiter,  Vergleichung  des  Amsterdamer  Codex  w  80  de 
finibus  bonorum  et  malorilm  u.  Academica  posteriora  [Stangl].  Gollation 
exacte  à  ce  qu'il  semble  d'un  ms.  du  14-15"  s.,  très  apparenté  avec  le  Paris. 
30  6331.  1[1[  8  avr.  Paul  de   Lagarde,   Septuaginta-Studien  (Abhandl.  Gotting. 
t.  37  et  38)  [Klostermann].  Éloges.  ^  A.  JOOST,  Was  ergiebt  sich  ans  detn  Sprach- 
gebrauch  Xenophons  in  der  Anabasis  fiir  die  Behandlung  der  griecli.  Syntax 
in  der  Schule?  [K.  Schenkl].  Statistique  effrayante  qui  témoigne  de  l'appli- 
cation et  du  soin  de  J.  Le  livre  pourra  rendre  des  services  pour  un  futur 
35  Lexicon  Xenophonteum.  %  Alfred  Holder,  Alt-Celtischer  Sp^achschatz-.  Livr. 
3.  Bran-oscus  —  Garant-ius  [Hiibner].  Loué.  W  13  avr.  Pridik,  De  Cet  in- 
sulae  rébus  [Immerwahr].  Beaucoup  de  soin  et  d'application.  ^  F.  Imhoof- 
BluMER,  Porlràtkôpfe   auf  rôm.  Mùnzen  der  Republik  u.  der  Kaiserzeit  f.  d. 
Schulgebrauch  2«  éd.  corrigée  [Drexler],  Excellent  livre.  1[  Herm.  Ferdi- 
40  nand  Hitzig,  Die  Assessoren  der  rôm.  Magistrale  u.  Rtc/i<er  [Bierraann].  Mérite 
considération  bien  qu'écrit  un  peu  sèchement,  tl  22  avr.  A.  Papadopulos- 
Kerameus,  'Iepo(ToXu[iiTtxYi  ptêXioO^xri  T.  1  [v.  Gebhardt].  Annonce  de  ce  cata- 
logue. If  Ludwig  Herbst,  Zu  Thukydides.  Erkiarungen  u.  Wiederherstellun- 
gen.  Livres  1  à  4.  Série  1  [W.  Schmid].  Critique  conservatrice,  parfois  à 
«  l'excès.  Les  conj.  de  H.  sont  rarement  acceptables,  sauf  ii,  7,  2.  f  Georg 
KiETz,  Agonistische  Studien  1.  Der  Diskoswurf  bei  den  Griechen...  [K.  Wer- 
nicke].  Bon,  en  dépit  de  qqs  tnches  qui  ne  font  yjas  un  tort  trop  considéra- 
ble à   l'ouvrage.  Hlf  29  avr.   K.  Troost,  Zenonis   Citiensis  de  rébus  physicis 
doclrinse  fundamenlum  (Berl.  Stud.  xii,  3)  [E.  Wellmanuj.   Entreprise  méri- 
80  toire,  mais  mal  présentée.  Latin  pénible.  %  Gotth.  Bronisgh,  Die  oskischen 
i-und  c-Vokale  [Deecke].  U  règne  bien  des  incertitudes,  néanmoins  B.  a  fait 
preuve  de  soin.  ^  Bern.  Rudolf  Krausse,  Studie  zur  altchristUchen  Vokalmu- 
sik...  u.  ihr  Zusammenhaug  mit  der  altgriechischen  Musik  [H.  Reimannj. 
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Tout  à  fait  manqué.  ^^  6  mai.  Abhandlungcn  aus  dem  Gebiet  der  klassischen 
Alterlhumswissenschaft  Willielm  Christ  dargebracht  [E.  Hiibner].  Recueil  de 
diss.  qui  occupe  une  place  éminente  parmi  les  autres  recueils  de  ce  genre. 
^  Ernst  IIerzog,  Zur  Litteratur  iiben  den  Staat  der  Athener  [Ben.  Niese].  Des 
objections.  ^  Caîsare  Paoli,  Die  Abkiirsungen  in  der  latein.  Schrift  des  Mittel-  5 
alters.  Trad.  ail.  de  K.  Lohmeyer  [Wattenbach].  Pas  satisfaisant.  1[1[  13  mai. 
Bernliard  Risberg,  De  nonnuUis  locis  Agamemnonis  Aeschyleœ  scribendis  et  in- 
ler^rreiandis  [G.  Wenlzel].  Aucune  des  conjectures  de  R.  n'est  sûre  ni  vrai- 
semblable. Néanmoins  ses  essais  pour  défendre  la   tradition  sont  assez 
heureux.  \  Lxiciani  Samosalensis  libellum  qui  inscribilur  Ttep'c  tt|;  XlepeYptvou  10 
T£).£'jTr,î  rec.  Lionello  Levi  [M.  Rothstein].  Texte  en  progrès  sur  celui  de 
Fritzsche.  L.  aurait  dû  être  plus  réservé  dans  l'admission  de  conjectures, 
personnelles  ou  étrangères.  ^  Pierre  de  Nolhag,  Pétrarque  et  l'Humanisme 
d'après  un  essai  de  restitution  de  sa  bibliothèque  (Bibl.  Éc.  Hautes  Et.  T. 
91).  —  Le  même,  De  palrum  et  medii  sévi  scriplorum  codd.  in  bibliothcca  Pelrarcae  15 
olim  coUectis  [Appel].  Grands  éloges.  \  B.  W.  Leist,  Alt-arischesJus  civile  P.  1 
[0.  Schrader].  Long  art.  de  controverse.  %^  20  mai  Alf.  Torp,  Den  Grxske 
Nominal  flexion  sammcnlignende  fremslillet  i  sine  Ilovedtraek  [Bezzenberger]. 
Mérite  tout  éloge.  ^  Ernst  Graf,  Pindars  logaoedische  Strophen  [0.  Schroeder]. 
Prête  à  mainte  critique  de  détail,  l[î  27  mai  And.  Bj.  Drachmann,  Moderne  20 
Pindarfortolkning  [0.  Schrôder].  Bonne  méthode;  bien  que  l'auteur  pèche 
parfois  par  excès  de  sagacité.  \  Christian  Karl  Reisig,  Vorlesungen  iiber  la- 
tein. Sprachwissensehaft  mit  den  Anmerkungen  v.  Friedrich  Haase.  T.  1. 
Etymologie,  neu  bearb.  v.  Herm  Hagen.  T.  2  :  Semasiologie,  neu  bearb.  v. 
Ferdinand  Heerdegen.  T.  3.  Syntax  bearb.  v.  J.  H.  Sghmalz  et  G.  Landgraf.  25 
Register  v.  G.  Landgraf  [E.  Hiibner].  Le  nouveau  remaniement  semble 
répondre  à  un  but  plus  mercantile  que  scientifique.  Le  t.  1  est  insuffisant; 
les  t.  2  et  3  sont  supérieurs.  ^^  3  jn.  Psaltcrii  grxci  quinquagena  prima  in 
usum  Scholarum  éd.  Paul  de  Lagarde  [Klostermann].  Éloges.  La  rédaction 
«  néo-grecque  »  du  Bambergcnsis  (A  I,  14),  intéressera  les  philologues,  par  30 
ex.  anastisonte  pour  àvacrxricrovTat  et  ip  epithotes  pour  oï  ueuotOdxec,  f  Evan- 
gelium  secundum  Matihxum  aute  Ilieronymum  latine  translatum  e  cod.  olim 
Glaromonlano  nunc  Vaticano  denuo  éd.  J.  Belsheim  [Bousset].  Méritoire; 
répond  à  un  véritable  besoin.  ^  G.  Kalbfleisgh,  In  Galeni  de  placilis  Hip- 
pocratis  et  Platonis  libros  observationes  criticse  fWellmann].  Excellent  travail  35 
d'un  débutant  dans  la  philologie.  ^  Herm.  Peter,  Die  Scriptores  Historix 
Augustx  [B.  Kiibler].  Travail  qui  n'est  pas  définitif  et  qui  ne  convaincra  pas 
les  partisans  de  l'hypothèse  de  Dessau  :  les  observations  sur  le  style  font 
presque  complètement  défaut.  \^  10  jn.  Karl  Ferdinand  Jokansson,  Bei- 
tràge  zur  griech.  Sprachkunde  (Upsala  Universitets  Arskrift  1890,  III)  [Bezzen-  40 
berger],  Éloges  pour  le  2^  chapitre  qui  traite  du  parfait  grec  en  K.  Réserves 
pour  les  2  autres.    ^  Th.    Thalheim,  Zu    den    griech    Rechtsalterlhiimern, 
[M.   Frankel].  Progr.  (Schneidemiihl  1892)  contenant  4  diss.   écrites  avec 
soin.  ^  M.  Annaei  Lucani  de  bello  civili  libri  decem.  Edidit  Cari  Hosius 
(Bibl.  Teubner)  [0.  Rossbach].  Est  le  1"  essai  d'une  restitution  méthodique  45 
du  texte  fondée  sur  le  témoigaag<^  des  mss.  Toutefois  II.  n'a  pas  assez  rais 
à  profit  le  Paris.  7502  etsacritiqueest  conservatriccà  l'excès  et  ses  conj.  rare- 
ment satisfaisantes.^  C.  E.  ZaGariae  v.  Lingenthal,  Gesc/izc/iie  des  griech.- 
rômischen  Rechts  3»  éd.  corrigée  [Biermann].  Contribution  de  grande  valeur 
à  la  science  comparée  du  droit.  %%  17  jn.  Narratio  de  miraculo  a  Miehaele  50 
archangelo  Chonis  palrato  adjecto  Symeonis  Metaphrastae.  Edidit  Max  BONNET 
[Bonwetsch]  Extrêmement  soigné.  %  J.  A.  Stewart.  Noies  on  the  Nicoma- 
chean  Ethics  of  Aristoile  2  vol.  [0.  Apell].  Méritoire  en  dépit  de  qqs  taches. 
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H  Paul  Regnaud,  Le  Rig-Véda  ei  les  origines  de  la  mythologie  indo- 
européenne  (Annales  du  musée  Guimet)  P.  1.  [Hillebrandt].  Manqué.  1[ 
Ernst  Maas,  Aratea  (Pliilol.  Untersuchungen  12)  [Ed.  Schwartz].  Série  d'é- 
tudes importantes  dont  qqs  unes  méritent  un  éloge  sans  réserves  bien  que 
5  l'auteur  provoque  plus  souvent  la  contradiction  que  Tassenlinient.  ^ 
A.  Pannenborg,  Lambert  v.  Ilersfeld  dcr  Verfasser  des  Carmen  de  hello  Snxo- 
nico  [Iloldcr  Egger].  Depuis  la  l''^  page  jusqu'à  la  dernière  est  un  e.'îeraple 
des  plus  étonnantes  aberrations  scientifiques,  lilf  24  jn.  Karl  Kuumbacher, 
Studien   zu   den  Legenden   des  h.    Theodosios   (Sitzber.    bayer.    Akad.     1892) 

10  [Gelzer].  Travail  de  haute  valeur  d'une  méthode  excellente.  Les  mss.  uti- 
lisés par  K.  confirment  en  partie  les  conj.  d'Usener.  '^  Arislotles'  Constilution 
of  Athens.  Éd.  avec  notes  crit.  et  expl.  (angl)  [par  John  Edwin  Sandys 
[Diels].  Oriente  sur  les  questions  avec  soin  et  critique;  c'est  surtout  dans 
les  notes   critiques   que  l'ouvrage   a   toute  sa  valeur.  ^  P.  0.  Sghjoett, 

15  Mythologiske  studier  \  :  Zeus,  Athamas  Apollo(Vidcnskabs-SelkabsForhandl. 
for  1891)  [Bethe].  Manqué.  ^  Edward  Maunde  Thompson,  Ilandbook  of  Greck 
and  Latin  Palaeography  [Wattenbach].  Guide  sûr  et  qui  n'omet  rien  d'es- 
sentiel. |1[  1  jlt.  Oscar  Berger-Levrault,  Annales  des  professeurs  des  aca- 
démies et  universités  alsaciennes  -15^3  à  ISli  |  Winckelmann].  Bon  répertoire. 

20  1[  Ad.  Dyroff,  Geschichte  des  Pronomen  reflexivum.  Sect.  1.  (D'Homère  jusqu'à 
la  prose  attique)  dans  Beitrage  zur  histor.  Syntax  hrsg  v.  M.  Sghanz  T.  3. 
Fasc.  3  [Kretschmer]  Monographie  soignée.  %  Fr.  Boesch,  De  72  tabularum 
lege  a  graecis  pelita  quaestiones  philologicae  [Vollmer].  Diss.  d'un  jugement 
pénétrant  qui  mérite  d'appeler  l'attention  du  monde  savant  plus  que  maint 

25  autre  opuscule  philologique.  Tf  P.  Cavvadias,  Fouilles  d'Epidaure  Vol.  1. 
(pi.)  [Winter].  Contient  beaucoup  de  choses  neuves  et  importantes.  Le 
texte  se  recommande  par  une  grande  précision  qui  s'attache  aux  points 
essentiels.  ^1[  8  jlt,  A.  Gudeman,  Syllabus  on  the  Ilislonj  of  Classical  Philo- 
logy  [B.  Kiibler].  Répond  bien  à  son  but  en  dépit  de  qqs  lacunes  regret- 

30  tables.  %  P.  RiGHTER,  Zur  Dramaturgie  des  Aeschylus[E.  Bruhu].  Critique  ver- 
tement l'opinion  de  ceux  qui  s'imaginent  que  le  but  principal  d'Eschyle 
était  de  purifier  les  idées  religieuses  de  son  peuple.  Toutefois  dans  le 
louable  effort  de  ne  pas  lire  entre  les  lignes,  R.  ne  voit  plus  parfois  ce  qui 
s'y  trouve  rôeUement.  ^1[  15  jlt.  Edwin  IIatgh  et  Henry  A.  Redpath,  A 

35  Concordance  to  the  Sepluagint  and  the  other  Greek  Versions  of  the  Old  Testa- 
ment (including  the  ApocryphalBooks)  P.  1.  A-BQPI'OfO.v.  Gebhardt].  Rem- 
placera celle  d'Abraham  Trommius  (1718);  un  des  mérites  de  cette  éd.  est 
la  référence  constante  aux  principaux  mss.  (Vat.,  Sin.,  Alex).  ^  J.  W. 
M'Crindle,  The  invasion  of  India  by  Alexander  Ihe  Great  [Oklenberg].    Sans 

40  valeur.  /[  Sigmund  Reiciienberger,  Die  Entwicklung  des  metonymischcn 
Gcbrauchs  v.  Gôlternamen  in  dcr  griech.  Poésie  bis  zum  Ende  des  alexandri- 
nischen  Zeitalters  [Wentzel].  Des  observations  utiles  et.  instructives. 
^  Ludwig  Jeep,  Zur  Geschichte  der  Lehre  von  den  Redetheilen  bei  den  latein. 
grammalikern  [0.  Frœhde].  Éloges.  ^^  22  jlt.  Ferdinand  IIORN,  Platonstudien 

45  [0.  Apeltj.  Fait  preuve  de  sagacité  pénétrante,  de  jugement  indépendant, 
et  d'un  certain  don  de  combinaison;  qqs.  réserves  cependant.  1[  Otto 
RUBBNSOHN,  Die  Mysterienheiligthximer  m  Eleusis  u.  SamoLhrake  [E.  Bethe]. 
Ouvrage  d'une  prolixité  fatigante  et  pauvre  en  conclusions  personnelles. 
^  Franz  IIarder,  Aslrognoslische  Bemerkungen  zu  rôm.  Dichtern  [Maass].  Ins- 

60  tructif  et  méritoire  malgré  qqs  lacunes.  ^  Ernst  Riess,  Nechepsonis  et 
Petosiridis  fragmenta  magica  (Philologus  Suppl.  Bd.  G)  [id.].  Éloges.  %  Max 
JUMPERTZ,  Der  rômisch-karlhagische  Krieg  in  Spanien  211-206  |\V.  Soltau]. 
Cherche  à  combattre,  mais  sans  succès,  les  résultats  de  Soltau  dans  Her- 
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mes  (1891).  f^  29  jlt.  Friedrich  Koppner,  Der  Dialekt  Megaras  und   der  me- 
garischen  Colnnien  (Tir.  à  part  des  Suppl.  Jahrbûcher)  [P.  Gauer].  Ne  fait  pas 
avancer  sensiblement  la  connaissance  du  sujet.  1[  Oskar   Froehde,  Die 
Anfangsgriinde  der  rôm.  Grammatik  [Deeclie].  De  l'application.  ^   Aboi  Le- 
FRANG,  Histoire  du  Collège  de  France  [Keussen].  Ouvrage   très  érudit,  écrit  5 
avec  chaleur.  ^  5  août  K.  Hartfelder,  Das  Idéal  einer  Ilumanislenschule 
(Die   Schule    Golets    zu    St.    Paul   in    London)    |Kammel].    Intéressante 
histoire    de    cet    établissement    qui    a    formé    des    hommes    remar- 
quables,   f   Syriani    in   Ilermogenem   commentaria   éd.  Hugo   Rabe.    Vol   1 
[K.    Fuhr].    Est    le    commencement    d'une    excellente    éd.    ^    Rudolf  lO 
Menge    et    Siegmund    Preuss,    Lcxicon    Caesarianum    W.    Solteau].    Ex- 
cellent   travail    terminé    dont    il     faut    louer    1-c    soin    et    la    solidité 
Qqs  observations  du  critique  concernant  l'interprétation  des  termes  mili- 
taires. ^  Salomon  Reinagh,  Antiquités  du  Bospho7'e  Cimmérien  {\8ai)  rééditées 
avec  un  commentaire  nouveau  et  un  index  général  des  Comptes  rendus  15 
(Biblioth.  des  mon.  figurés.  Vol.  3)  [P.  Herrmann].  Est  supérieur  aux  2  vol. 
déjà  publiés;  il  faut  regretter  la  réduction  sensible  de  la  représentation  des 
objets  figurés.  ^  Diophanli  Alexandrini  Opéra  omnia  éd.  et  latine  interpre- 
tatus  est  Paul  Tannery.  Vol.  1  [Werlheim].  T.  était  tout  désigné  pour  cette 
tâche.  1[^  12  août  Hymni  Ilomerici.  Edidit  Goodwin  [Maass].  Éd.  procurée  20 
par  Th.  Allen;  bien  qu'indispensable  pour  les  mss,  elle  laisse  encore  à  faire 
pour  la  critique  conjecturale.  \  Q.  IJoralii  Flacci  carmina  relegit  et  apparatu 
critico  selecto  instruxit  Martin  Hertz  [K.  Schenkl].  Le  texte  suit  de  près 
celui  de  Kiessling.  G'est  surtout  dans  l'adnolatio  où  FI.  a  appliqué  le  mot 
de  Goethe  «  In  der  Beschrankung  zeigt  sich  erst  der  wahre  Meister  »  que  25 
repose  la  valeur  de  cette  éd.  ^^  19  août  Aus  der  llekale  des  Kallimachos.  Neue 
Bruchstiicke...  hrsg  v.  Theodor  Gomperz  (Papyrus  Rainer)  [Maass],  Grands 
éloges.  ï  M.  TuUi  Ciceronis  epislularum  libri  sedecim  accedunt  tabula)  chro- 
nologicaî  ab  Emil  Kôrner  et  0.  E.  Schmidt  confectae  [L.  Gurlitt].  Cette  éd. 
répond  entièrement  aux  espérances  que  l'on  pouvait  concevoir  et  aux  exi-  30 
gences  actuelles;  elle  restera  longtemps  la  base  de  toutes  les  études  sur  le 
sujet.  ^^  26  août.  Elimar  Schwartz,  De  numerorum  usu  Euripideo  capita  se- 
lecla  [Thiele].  Le  sujet  aurait  pu  être  traité  en  qqs  pages  au  lieu  d'être 
délayé  dans  2  progr.  d'une  prolixité  fatigante.  1[  Pauli  Manuliiepisiulx  seleclx. 
Edidit  Martin  Figkelsciierer  (Bibliotheca  Scriptorum  Latinorum  recen- 35 
tioris  aetalis)  [Wollkej.  Ne  peut  être  assez  recommandé  à  ceux  qu'intéres- 
sent l'histoire  de  la  civilisation  et  la  philologie,  "i^  2  sept.  Albert  Rabe, 
Die  Ucdaklion  der  Demosthcnischen  Kranzrede  (FuhrJ.  Recherches  sagaces  et 
méthodiques,  justes  sur  des  points  de  détail,  mais  dont  les  conclusions  sont 
erronées.  ^  T.  Macci  Plauii  Mosiellaria.  Rec.  Fr.  Ritschl.  Ed.  altéra  a  Fr.  40 
ScHÔLL  recognita  [Langen].  Cette  éd.  est  supérieure  à  celle  de  Ritschl  par 
une  meilleure  collation  de  TAmbrosianus  et  par  une  plus  grande  réserve 
dans  l'admission  des  conjectures.  Toutefois  dans  un  très  petit  nombre  de 
passages  la  rédaction  de  Ritschl  est  préférable  à  celle  de  S.  t  A.  Raeder, 
Athens  politiske  udvikling  i  tiden  fra  Kleisthenes  til  Aristeides's  reform  (Chris-  45 
tiania  videnskabs  selskabs  forhandlinger)  [Ilock].  Exposé  intéressant  qui 
repose  sur  une  étude  approfondie  des  sources  anciennes  et  des  travaux 
récents,  f  Friedrich  Wikgand,  Eine  Wanderung  durch  die  rOm.  Katakomben 
(pi.)  IC.  SchmidtJ.  Intéressante  conférence.  Yi  9  sept.  Vincenzo  Curti,  La. 
leogonia  di  Masco  [O.  KernJ.  Suscite  souvent  la  contradiction  dans  le  détail;  50 
résultat  juste  néanmoins.  \  J.  Panzer,  De  mylhographo  Homerico  rcslituendo 
fimmerwahrj.  Prolégomènes  à  une  édition  des  soi-disant  îffxopîat.  Annonce. 
1[  Otto  Eduard  Sghmidt,  Der  Driefwechsel  des  M.  Tullius  Cicero  von  seinem 
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Prokonsulat  in  Cilicien  bis  zu  Cîlsars  Ermordung,  nebst  einem  Neudrucke 
des  12.  u,  13.  Buclies  der  Briefe  an  Atticus  [Scliiche].  Important.  1[  Giuseppe 
Stocchi,  Aulo  Gabinio  e  i  suoi  processi  [W.  Soltau].  N'est  pas  inutile  bien 
qu'il  contienne  mainte  chose  superflue.  ^|  16  sept.  G.  Wentzel,  Die  Goltin- 

5  ger  Scholien  su  Nikanders  Alexipharmaka  (Abhandl.  Gott.  t.  38)  [Maass].  Tra- 
vail méritoire  qui  fait  voir  les  défectuosités  de  la  collation  due  à  Abel  et  à 
Vâri.  1  Theodor  Gomperz,  Die  jûngst  entdeckten  Ueberresle  einer  den  Platonis- 
chen  Phsedon  cnthaltenden  Papyvusrolle  (Sitzber  Akad.  Wien)  [Consbrucb]. 
Le  eritique  admet  le  bien  fondé  de  la  défense  du  papjrus  contre  Usener 

10  <  V.  R.  d.  R.  17,  86,  12  >  sauf  pour  les  changements  arbitraires  du  papyrus. 
^  G.  WissoWA,  De  dis  Bomanorum  Indigetibus  et  Novensidibus  [Kiibler].  Con- 
tribution de  valeur,  bien  qu'elle  suscite  parfois  la  contradiction.  \  ApoUonii 
Pergsei  quse  grsece  exstant  com  commentariis  antiquis.  Edidit  et  latine  in- 
terpretatus  est  J.  L.   Heiberg.  Vol.   2  [Wertheim].  Annonce.  |^  23  sept. 

15  Emil  Fehr,  Studia  in  oracula  Sibyllina  [G.  Schmidt].  Jugement  sain,  pondéré 
et  indépendant.  %  Xenia  Austriaca.  Festschr.  d  Ôsterr.  Miltelschulen  [MaassJ.  A 
signaler  Maionica  'Fundkarte  v.  Aquileja';  K.  "Wessely,  'Ein  griech.  Ilei- 
rathskontraktvom  Jahre  136  n.  Chr.'  (intéressant);  Edm.  IIauler,  'Zur  Ges- 
chichte  des  griech.   Mimus'  (méritoire);  V.  Thumser,  '  Aufgaben  eines 

20  zukiinftigen  griech.  Staatsrechts'  (fixe  qqs  règles  précises  sans  entrer  dans 
le  détail);  Stowasser,  'Lexikalisch-Kritisches  aus  Porphyrio  (de  l'ardeur, 
mais  prête  aux  objections);  Schubert,  'Zur  mehrfachen  praflxalen  Zusam- 
mensetzungen  im  Griechischen'  (utile  bien  qu'un  peu  trop  prolixe).  1[  Sym- 
bolae  Pragenses  Festgabe...  (pi.)  [id].  A  signaler  :  E.  Ari.eth,  'Beitrage  zur 

25  Erkiarung  des  Aristotelies'  (très  séduisant);  Aug.  Th.  Christ,  'Zur  Frage 
liber  die  Bedeutung  des  Phaidonpapyrus'  (Défense  généralement  heureuse 
du  papyrus);  Eug.  Holzner,  'Kritische  Studien  zu  Euripides'  (corrections 
douteuses);  Kloucek,  'Vergiliana'  (polémique  le  plus  souvent  heureuse 
contre  Kvicala,  mais  d'un  ton  déplacé);  H.  Swoboda,  'Die  athenischen 

30  Beschliisse  zu  Gunsten  der  Samier'  (fait  avancer  la  question  d'un  bon  pas. 
\  Analecta  Grwcolatina  philologis  Vindobonae  congregatis  Collegœ  Craco- 
vienses  et  Leopolitani  [id.].  A  signaler  :  Léo  Sternbach,  'De  Georgio  Pisida 
Nonni  sectatore'  (du  soin  et  de  la  prudence);  Br.  Kruczkewigz,  'Livianum' 
(interprétation  de  soli  I,  21,  5,  pas  convaincante) ;  G.  Morawski,' Qusestio- 

35  num  Valerianarum  spécimen'  (diss.  sans  prétention  qui  démontre  que 
Valère  Maxime  a  utilisé  l'Historia  romana  de  Velleius  Paterculus);  Peter 
BiENKOWSKi,  'De  periochae  Homericsc  exordio  tegulsc  inscripto' (intéres- 
sant); St.  Pawlicki,  'De  Thrasyllo  operum  Platonis  editorc'  (rien  de  nou- 
veau; se  lit  néanmoins  avec  plaisir.  ^  P.  Jûrges,  De  SalhcstH  hisioriarum 

40  reliquiis  capita  selecta  [Schulten].  Excellent  travail,  pour  la  critique  du  texte 
et  pour  l'histoire  de  la  .3o  guerre  de  Mithridale.  ^  Rudolf  Schneider  ,  Lé- 
gion u.  Phalanx  [Lammert].  N'est  pas  maître  du  sujet  qui  n'a  pas  été  étudié 
à  fond.  ^^  30  sept.  J.  Geffcken,  Stimmen  der  Griechen  nm  Grabe  [MaassJ. 
Modeste  opuscule  écrit  avec  chaleur  et  qui  intéressera  les   hommes  du 

43  métier.  \  Plalonis  opéra  omnia  Rec.  prolegonienis  et  commentariis  instr. 
Martin  WOHLRAB.  Vol.  VIII,  sect.  1.  Théélélc  2»  éd.  [E.  Richter].  Suit  le 
Bodleianus  parfois  avec  exagération.  Édition  en  progrès  considérable  sur 
celle  de  1869  surtout  en  ce  qui  concerne  l'exégèse.  ^  Emil  v.  Geyso,  Sludih 
Theognidea.  —  Joh.  LuCAS,  môme  titre  [Ililberlin].  Apparlieimont  aux  meil- 
50  Icures  diss.  et  font  avancer  la  question  sur  maint  point.  *l  FUwii  Josrphi 
opéra  omnia  recogn.  S.  A.  Naber.  T.  3  [Wcndland].  Mêmes  éloges  que  pour 
les  2  premiers  vol.  Toutefois  N.  paraît  ici  plus  réservé  dans  l'admission 
des  conjectures  <R.  d.  R.  16,  14,  27  >.  ^  II.  Gabler,  Eryihrd  [Judeich]. 
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Contribution  de  valeur.  1[^  7  oct.  Karl  Paul  Schulze,  Beitràge  zur  Erklàrung 
der  rôm.  Elegiker  [Rothsteiu].  En  général  l'auteur.,  môme  dans  des  endroits 
où  il  n'apporte  rien  d'essentiellement  neuf,  se  montre  fin  connaisseur  delà 
poésie  latine  et  il  lui  arrive  de  défendre  le  texte  traditionnel  généralement 
condamné.  De  l'arbitraire  parfois.  ^  v.  IIolzinger,  Ein  Idyll  des  Maximus  5 
Planudes  [Maass].  Annonce  de  ce  texte  inédit  que  II.  a  enrichi  d'un  savant 
commentaire.  ^  CwicklinSki,  Einige  Bemerkungen  ùber  die  Komposilion  des 
sophokleischen  Philoktet  [Maas].  Le  critique  reconnaît  que  la  scène  de  l'Em- 
poros  est  assez  mal  justifiée  mais  l'explique  de  façon  différente  de  C. 
^  Analecla  Grxciensia  Festschrift  z.  42.  Versammlung...  von  Professoren  der  10 
Universililt  Graz  [Id.].  A  signaler  :  W.  Gurlitt,  , Die  grosse  eherne  Alhena 
des  Plieidias'  (travail  érudit  et  fécond  en  résultats);  J.  Str2ygowski,  'Die 
Tyche  v.  Konstantinopel'  (extrêmement  instructif);  M.  v.  Karajan,  'Ueber 
den  Bau  der  Recitativpartien  der  griech.  Tragiker  u.  den  Prolog  im  sopho- 
kleischen Aias'  (approbation  sur  beaucoup  de  points);  H.  Sghenkl,  'Die  ts 
homerische  Palastbeschreibung  im  Od.  X  126-143  u.  ihre  allen  Erkiarer' 
(  témoignages  réunis  avec  soin  et  étudiés  d'une  façon  supérieure)  ;  Ad.  Bauer 
'Die  Chronologie  des  Peisistratos  u.  seiner  Sôhne' (très  approfondi);  Al. 
GOLDBACHER,  '  Zur  .ErklSrung  u.  Kritik  des  platonischen  Dialogs  Lysis' 
(intelligente  anal3se).  \  Georg  Busolt,  Griechischc  Geschichtehis zur  Schlacht  20 
hei  Chxroneia.  T.  1  (Bis  zur  Begriindung  des  Peloponnesischen  Bandes) 
2e  éd.  (Handblicher  d.  alten  Geschichte,  II  Série,  \.  Abth.)  [S.  Bruck].  Est 
plutôt   un   livre  nouveau  qu'une   2«   édition.   Éloges.  W  14  oct.  Joseph 
B.  Mayor,  The  Episile  of  St.  James  The  Greek  text  with  introduction,  notes 
and  comments  [0.  v.  Gebhardt].  Très  méritoire  bien  que  l'auteur  n'ait  pas  25 
parlé  du  rapport  des  mss  et  de  la  valeur  des  traductions  comme  moyen  de 
retrouver  le  texte  primitif.  ^  Paul  Natorp,  Die  Ethika  des  Demokritos  [Diels]. 
De  la  sagacité  et  de  l'application.  Th.  Birt  a  écrit  en  appendice  de  fines 
observations  sur  le  style  des  Ethica.  %  Q.  Horatius  Flaccus.  Rec.  atque  in- 
terpretatus  est  L.  G.  Orelli.  éd.  iv  major  emendata  et  aucta.  Cur.  W.  Me-  30 
WES.  Vol.  2.  Satirse.  Epistula3.  Lexicon  Iloratianum  [K.  Schenkl].  La  valeur 
de  cette  éd.  repose  principalement  dans  le  commentaire.  Sous  cette  nou- 
velle forme  l'éd.  Orelli  très  goûtée  surtout  à  l'étranger  conservera  la  place 
qu'elle  occupe  avec  honneur.  ^  E.  Horn,  Die  Disputationen  u.  PromoHonen 
an  den  deutschen  Universilaten  seit  dem  16  Jahrh.  (Beiheft  zum  Centralbl.  f.  35 
Bibliothekswesen)  [Paulsen].  Fait  preuve  de  connaissances  approfondies  et 
circonspection,  qqs  desiderata  néanmoins.  ^\  21  oct.  Claudii  Galeni  Perga- 
meni  scvipta  minora.  Vol.  3.  flep'i  aîpéaewv  toÎ;   elaaYoîiÉvoi;.  ©paaûêoyXoç.  IIspl 
ç-jcrcxwv  5'jva(i.£wv.  Recogn.  Georg  IlELMREiGH  [Kalbfleisch].  Travail  solide  qui 
témoigne  de  compétence  et  de  prudence,  f  A.  Bagmeister  et  0.  Keller,  40 
Die  Briefe  des  Quini.  Horat.  Flaccus  im  Versmaas  der  Urschrift  verdeutscht 
[Mahly].  A  recommander  malgré  qqs  réserves  'verum  ubi  plura  nitent'. 
If  Karl  Penka,  Die  Ileimath  der  Germanen  [Bethge].  Bribes  de  linguistique 
et  d'anthropologie  mal  digérées.  ^  Réponse  de  Max  Jumpertz  à  la  critique 
de  Soltau  <v.  pi.  h.  22  jlt>.  Réplique  de  ce  dernier.  1[1[  28  oct.  Max  Bon-  45 
NET,  La  philologie  classique  [0.  Froehde].  Puissent  les  conférences  fines  et 
instructives  de  B.  trouver  en  Allemagne  un  traducteur  et  en  tous  cas  beau- 
coup de  lecteurs.  ^  Fesigruss  aus  Innsbruck  an  die  42.  Versammlung  deuts- 
cher  Philologen...  [Maass].  A  signaler  :  Emil  Reisgh,  'Ein  vermeintliches 
Werk  des'Euphranor'  (hypothèse  savante  et  instructive  mais  qui  ne  dé-  50 
passe  pas  un  certain  degré  de  probabilité)  ;  Rudolf  von  Sgala,  'Rom.  Stu- 
dien'  (compte  rendu  défavorable);  Joh.  Mûller,  'Ueber  die Originalitat  der 
Naturales  Qusestiones  Senecas'  (mainte  observation  utile  sur  les  sources 
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et  la  composition  de  Sénèque).  %  Edouard  Goumy,  Les  Latins.  Plaute  et 
Térence  —  Cicéron  —  Lucrèce  —  Catulle  —  César  —  Salluste  —  Virgile  — 
Horace  [M.  Hertz].  Agréable  à  lire,  mais  superficiel.  1[  Bruno  Keil,  Die  solo- 
nische  Verfassung  in  Aristoleles  Vcrfassumjsgeschichte  Athens  [B.  Niese].  Beau- 
6  coup  de  bon  dans  le  détail,  mais  Texécution  n'est  pas  heureuse  et  l'ouvrage 
pèche  par   la   prolixité.  %  J.  Baron,  Peregrinenrecht  u.  jus  gentium   [Eck]. 
Instructif  et  pénétrant.  ^1  4  nov.  H.  C.  Mulleu,  Hislorische  Grammatik  der 
hellenischen  Sprache.  T.  i.  Grammatik.  T.  2.  Clirestomatliie...  [W.  Schulze]. 
Bousillage  d'un  dilettante.  1[  Claudii  Claudiani  carmina  rec.  Theodor  Birt 
10  (Mon.  Germ.  hist  :  auctores  antiquissimi  XX)  [JeepJ.  Les  recherches  sur 
Claudien  et  ses  écrits,  si  approfondies  et  si  instructives  qu'elles  soient  sus- 
citent souvent  la  contradiction.  ^  Gustav  Reinhardt,  Der  Perscrkrieg  des 
Kaisers  Julian  [y.  Domaszewski].  Thèse  insoutenable.  1[|  11  nov.  Stiidi  iia- 
liuni  di  filologia  classica.  Vol.  1  [Maass].  Recueil  des  travaux  en  l'honneur 
15  du  congrès  des  philologues  allemands  à  Vienne  et  dont  le  plus  étendu 
comme  le  plus  important  est  celui  de  Girolamo  Vitelli  sur  les  mss  de 
Paléphatus.  Analyse.  ^  Alfred  IIolder,  Alt-celiischer  Sprachschaiz  4»  livr. 
Carant-o  (n)  —  Cintu-smus  [E.  Iliibner].  On  doit  être  reconnaissant  a  H.  de 
l'avancement  de  ce  grand  ouvrage.  1f|  18  nov.  J.  P.  Mahaffy,  The  Flinders 
20  Pétrie  Papyri  with  transcriptions,  commentaries  and  index  p.   2  (Gun- 
ningham  Memoirs,  n»  9)  (pi.)  [Diels].  L'éditeur  s'est  acquitté  magistrale- 
ment d'une  tâche  très  difficile.  ^  Stanislas  "Witkowski,  De  vocibus  hybridis 
apud  antiquos  poêlas  romanos  [Magnus].  Jugement  sain,  mais  pas  de  résul- 
tats nouveaux  pour  la  grammaire  ou  pour  la  critique  et  l'exégèse  des 
25  auteurs  traités.  ^  J.  W.  Beck,  Studia  GelUana  et  Pliniana  (Tir.  à  part  des 
Suppl.   Jahrb.).  —  Oskar   Frohde,    Valerii  Probi   de   nomine   lihellum  Plinii 
Secundi  doctrinam  conlinere  démons tratur  (ibid.)  [Hiiberlin].  Travaux  méri- 
toires qui  démontrent  la  mise  à  profit  des  écrits  libri  dubii  sermonis  de 
Pline  et  tentent  leur  restitution,  f  ^  25  nov.  S.  Silberstein,  Ueber  den  Urs- 
30  prung der im  Codex  Alexandrinus  u.  VaticanusdesdritlenKônigsbuchesder  alexan- 
drinischen    Uebersetzung-  ûberlieferten  Texlgestalt  [Klostermann],  Approfondi. 
^  Eranos  Vindobonensis  Festschr.  z.  42  Philologenversammlung   |F.  Kauff- 
mann].  A  signaler  :  E.  Reisgh,  '  Der  Dionysos  des  Alkamenes'  (hypothèse 
acceptable);   W.   Reighel   'Die  mykenischen  Grabstelen'   (descriptions 
35  neuves    en  partie  et  plus  exactes  que  chez  Schliemann  et  Schuchardt); 
R.  Heberdey  '  Die  olympische  Altarperiegese'  résout  d'anciennes  difficul- 
tés mais 'en  introduit  de  nouvelles;  R.  Weisshaupl,  '  Attische  Grabsta- 
tuen  '  (essai  assez  convaincant  de  restitution  d'un  type  de  tombeaux)  ; 
Fr.    LôHR,   '  Zur   Marc-Aureleslatue  '    (hypothèse    vraisemblable)  ;    A.    v. 
40  Domaszewski,  '  Cura  viarum  ,  (apporte  sur  la  question  des  données  plus 
précises  que   ses  prédécesseurs);  Th.  Gomperz,   '  Das  Schlusskapitel  der 
Poetik'  (réfléchi  et  suggestif):   E.  Kalinka,  '  Ausziige  aus  den  lykischen 
Bunsdesprotokollen'  édition  et  comment,  d'inscr.  nouvelles  ou  insuffi- 
samment connues);  H.  St.  r.EDLviAYER,   '  Kritisch-Exegetisches  zu  Horaz 
45  u.  Tacitus'  (conj.  manquées  ou  douteuses).  ^  Aug.  Engelgrkcht,  '  Ver- 
meintliche  Spuren  altgriech.  Astrologie' (bien  fait);  II.  Sghknkl,  'Adno- 
tatiuncnlae  ad  Ilimerium'  (fait  bien  augurer  d'une  éd.  future  d'IIimérius); 
W.  Klein,  'Der  Oontionans  de  ilUeren  Kephisodol'  (conj.    surprenante 
Pline  34  87.  Est-elle  juste?);  II.  Biïsghoi-'Sky,  '  Kleine  Beitrage  zur  Kritik 
50  u.  Erkiarung  des  Livius'  (défend  2  30,  qu'il  explique  bien);   S.  Reiter, 
'  Ueber  die  antistrophischc  Responsion  v.  2  zweizeitigen  Langeu  u.  einer 
vierzeitigen  in   einem  Chorlied  v.   Euripides'  (responsion  contestable); 
S.  Meklbr,  '  Ein  Beitrag  z.  Orestie'  (très  incertain);  S.  Frankfurter  'Zur 
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Frage  der  Aiitorschaft  der  Scriptores  Historiae'  (nouveaux   arguments 
contre  rhypolhèse  de  Dessau);  Fr.  Studniczka,  '  Ueber -die  Bruchsfùcke 
einer  Vase  des  Sophilos'  (convaincant)  ;  Ad.  Wilhelm,  '  Zur  Geschichte  v. 
Thasos  ,  (travail  intéressant  et  sagace)  ;  E.  Loewy,  '  Zu  griech.  Vasenbil- 
dern  '  (les  problèmes  ne  sont  pas  résolus)  ;  J.  Oehler,  '  Genossenschaft  in  5 
Kleinasien  u.  Syrien"  (utile  contribution);  P.  Bleiikowski,   'Malocchio' 
(excellente  interprétation  de   cette    merveilleuse   mosaïque)  ;  Radinger, 
'Zu  Meleagros  v.  Gadara' (hypothèses  qui  ne  dépassent  pas  les  probabilités, 
mais  avec  lesquelles  il  faudra  compter  à  l'avenir);   E.   Bormann,  'Die 
alteste  GliederungRoms,  (un  modèle  de  jugement  historique)  ;Benndorf,  lo 
'  Altgriech.  Brot'  (une  perle).  Beau  volume  en  somme  que  rehausse  la  re- 
présentation d'une  intéressante  lampe  d'argile  publiée  par  R.   v.  Schnei- 
der sur  le  frontispice.  %  W.  Wardc  Fowler,  The  Cily-Slrate  of  Ihe  Greeksand 
[iomam  |B.  Niese].  L'auteur  est  trop  doctrinaire  :  trop  de  considérations  et 
pas  assez  de  faits.  Ouvrage  utile  néanmoins.  ^^  2  déc.  F.  F.  G.  Fischer,  16 
De  deo  Aescliyleo  [Ew.  Bruhn].  Manqué.  1[  R.  FritzSCHe,  Quaesiiones  Luca- 
neae  [Rothstein].  Le  critique  laisse  à  des  juges  plus  compétents  à  se  pro- 
noncer sur  le  résultat.  Les  questions  incidentes  de  critique  et  d'exégèse 
lui  paraissent  très  contestables.  ^Ilugo  LierS,  Annahmeu  Verweigerung  der 
Schlacht  im  Allerthum  [Lammert].  Ouvrage  très  méritoire  en  dépit  de  ses  20 
faiblesses.  W  9  déc.  O.  v.  Gebhardt,  Das  Evangelium  u.  die  Apokalypse  des 
Pelrus.  —  H.  B.  Swete,  The  Akhmin  fragment  of  Ihe  apocryphal  gospel  of  St 
Peter.  —  D.  VÔLTER,  Petrusevangelium  oder  Aegypterevangelium  [Ilollzmann]. 
L'ouvrage  de  G.  occupe  une  place  prépondérante  parmi  les  travaux  relatifs 
à  ce  sujet.  ^  PaULY,  Bealencyklopàdie  der  klassischen  Alterthumswissenschafl.  25 
Neue   Bearbeitung   hrsg   v.   G.    Wissowa.  l"'    Fascicule  Aal-Alexandros 
[Maas].  Beaucoup  de  bon.  1[  R.  Gagnât,  Lambèse  (Guides  en  Algérie  à 
l'usage  des  touristes  et  archéologues)  [SchultenJ.  Excellente  «  périégèse».  ^ 
Morilz  VoiGT,  Boni.  Bechtsgeschichle.  Vol.  1  fEck].   Qualités  et  défauts  des 
autres  ouvrages   de  V.  :  connaissances  étendues  reposant  sur  des   re-  30 
cherches  personnelles,  mais  aussi  accumulation  d'hypothèses,  ton  de  polé- 
mique désagréable,  et  phrases  de  30,  53,  et  même  de  93  lignes  1*  %  F.  Ru- 
Dio,  Archimedes,  Iluyghens,  Lambert,   Legendre  [GerlandJ.  Éloge  de  ce  livre 
mentionné  ici  à  cause  du  \"  chapitre  qui  s'occupe  de  la  manière  dont  le 
problème  (quadrature  du  cercle)  a  été  traité  parles  Egyptiens,  les  Babylo-  35 
niens,  les  Grecs,  les  Romains  etc.  tif  16  déc.  Montague  Rhodes  James,  The 
Testament  of  Abraham,    the  greek  text  now  lirst  edited.    —    Le    même, 
Apocrypha  anecdota...  [Lohr].  Annonce.  %  L.  Caeli  Firmiani  Lactantii  opéra 
omnia  P.  2.  Fasc.  1.  Libri  deopificiis  dei  et  De  ira  dei,  Carmina,  Fragmenta, 
Velerum  de  Lactantio  testimonia  éd.  S.  Brandt  (Corpus  script,  eccl.  latin.  40 
t.   27)  [Wendland].  Eloges  :  les  conjectures  de  S.  sont  évidentes  ou  du 
moins  méritent  toujours  l'attention.   ^   Gustav   Gilbert,   Jlandbuch   der 
griech.  Staatsalterthumer  T.  1  :  Der  Slaat  der  Lakedaimonier  u.  der  Alhener 
2"  éd.  [Thalheim]  Grands  éloges.  \  Georg  Schôn,  Das  Capitolinische   Ver- 
zeichniss  der  rôm.  Triumphe  (Abh.  des  archLiolog.-épigr.  Seminares  der  Univ.  45 
Wien  Fasc.  9)  [v.  Domaszewski).  Soigné.   \  Fontes  juris  Bomani  antiqui  éd. 
G.   G.   Bruns.    Edilio    sexta  cura  Th.  Mommsen  et   O.  Gradenwitz  [P- 
Kriigerj.  Qqs  modifications  et  additions.  l[f  23  déc.  A.  Hillscher,  Hominum 
lilteralorum  graecorurn  antc   Tiberi  morlem,   in  urbe   Borna    coininemoratorum 
historia  critica  (Suppl.  Jahrb.  t.  18)  [Oder].  Diss.  de  valeur,  remarquable  par  50 

1.  Voir  la  page  204  du  livre.  M.  Voigt  détient  incontestablement  le  7'eco?'rf  des  longues 
phrases,  même  sur  Kûhnast.  -  H,  L. 
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la  sagacité  et  l'érudition  de  l'auteur.  %  Alfred  Kunze,  SallusHana  Fasc.  2. 
(Der  Gebrauch  von  fore,  futurum  esse,  foret,  forent,  essem  und  seinen 
Formen)  [Prammer].  Du  zèle  et  un  effort  louable  pour  éclaircir  les  ques- 
tions difficiles.  %  Hugo  Magnus,  Die  Darslellung  des  Auges  in   der  anWmi 

5  Plastik  (pi.)  [Furtwangler].  Instructif  et  suggestif.  Toutefois  M.  aurait  bien 
fait  de  s'associer  un  archéologue.  %  Fcslgabe  der  GôUinger  Jurislen-FakuMt 
fiir  Rudolph  von  Ihering...  [Pescatore].  Mentionné  à  cause  de  l'art,  de 
J.  Merkel,  '  Ueber  die  sogenanntcn  Sepulcralmulten'  dont  le  critique 
donne  une  simple  analyse.  Henri  Lebègue. 

10  Gôttingische  gelehrte  Anzeigen,  1  jr.  Louis  IIavet,  La  prose  métrique 
de  Symmaque  et  les  origines  du  Cursus  (94*  Fascicule  de  la  Bibllotlièque  de 
l'École  des  Hautes-Études)  [Wilh.  Meyer  (de  Spire)J.  Après  avoir  reconnu 
que  II.  avait  vu  le  plus  souvent  juste  dans  la  question  des  fins  de  phrase 
et  lui  avoir  décerné  des  éloges,  le  critique  étend  le  sujet.  Il  étudie  les  for- 

15  mes  rigoureuses  des  uns  de  phrase  en  latin  au  point  de  vue  de  la  quantité. 
Le  crétique  est  la  base  de  ce  système  dont  les  combinaisons  sont  les  sui- 
vantes :  1°  un  crétique  et  demi  ou  2  crétiques;  2°  les  mêmes  avec  résolu- 
tions; 3°  crétique  libre  '"^''  et  la  forme  de  mot  — w ou»-' -.;4o  cré- 
tique déplacé;  S»  syllabe  finale  longue  et  mot  final  iambique;  6°  mots  finals 

20  de  5  syllabes  et  plus.  M.  étudie  les  formes  libres  de  ce  système,  puis  la  fin 
de  phrase  rythmique  latine  fondée  sur  l'accent,  sa  décadence  du  8"  au 
11»  siècle,  et  sa  renaissance  au  moyen  âge.  Art.  technique  (26  p).  If  Lexici 
Segueriani  Suvaywyr)  )i$Ewv  xpiO<Tt[Ji.wv  inscripli  pars  prima  {A)  ex  cod.  Coisl. 
n»  547  edidit  Karl  Boysen  [G.  WenlzelJ.  Entreprise  méritoire  et  qui  donne 

2f>  l'impression  d'un  soin  extrême.  4  pages  d'additions  ou  de  rectifications 

du  critique.  1[1[  15  mars.  Facsimili  di  anlichi  Manoscrilli raccolti  da  Er- 

nesto  MoNAGi  (pi.)  [W.  Foersler].  Excellente  publication.  1[^  l"mai.  Johannes 
Geffgken,  Timaios'  Géographie  des  Westens  (Philol.  Untersuchungen,  Fasc. 
13)  [B.  Niese].  Rien  de  bien  neuf;  toutefois  examen  des  questions  contro- 

30  versées  fait  avec  application  et  érudition.  ^  V.  Gardthausen,  Augusius  u. 
seine  Zeit.  P,  1.  Vol.  1.  P.  2,  i^'  Fasc.  [K.  J.  NeumannJ.  Grands  éloges  non 
sans  qqs  critiques,  notamment  sur  le  style.  %  Ernst  Graf,  Pindars  logaô- 
dische  Strophen  [  Drachmann].  Travail  original  et  substantiel,  et,  malgré  ses 
taches,  aussi  suggestif  qu'instructif.  If  Fr.  II.  M.  Blaydes,  Adversaria  in 

^^  Comicorum  Graecorum  fragmenta.  Vol.  1.  —  August  Naugk,  Demerkungen  zu 
Kock,  Comicorum  Alticorum  fragmenta  (Mélanges  gréco-romains  t.  6)  fO.  Cru- 
sius].  Peu  de  nouveau  et  de  bon  chez  B.  On  regrette  une  telle  dépense  en 
pure  perte  de  lecture  et  de  don  de  combinaison.  L'ouvrage  de  N.  est  tout 
l'opposé  du  précédent;    il    ne  donne  que  rarement   prise  aux  critiques. 

*°  Iflf  15  jlt  Adolf  IIaRNAGK,  Die  griech.  Ueberselzung  des  Apologeticus  Terlidlians, 
Id.,  Medicinisches  aus  der  âltcslen  I{ircliengeschichte[Bonv/clsch].  Contribution 
intéressante  des  rapports  de  l'Église  avec  les  sciences  naturelles.  ^^  Bern- 
hard  D.  Weiss,  Die  katholischen  liricfe  [Gorssen],  Repose  sur  une  fausse 
intelligence  de  la  critique  du  texte,  tit  1  août.  Maximilian  IIeeger,  De 

*s  Theoplirasti  qui  fertur  llepl  trYJtietwv  libro  [Mass].  Excellent  travail  pour  la 
méthode  et  le  procédé  de  démonstration,  bien  que  les  résultats  soient  con- 
testés par  le  critique,  ^ff  15  oct.  Codex  Lcidensis  399,  1.  Euclidis  clementa  ex 
interprctalione  Al-IJadschdschadschii  cum,  commcnlariis  Al-Narizii.  Arabice  et 
latine  edid.  R.  O.  Bksthorn  et  J.  L.  Heiberg  P.  1.  Fasc.  1  [Kiinssberg].  Mé- 

^  ritoire.  ^[^  15  nov,  Klcinasiatischc  Siudicn  [E.  Fabricius].  Beau  monument  à 
la  mémoire  de  R.  SchoU,  auquel  le  livre  est  dédié.  ^%  1  déc.  Arati  Phaeno- 
mena  rec.  Ernst  Maass  fKaibel].  Cette  éd.,  fruit  d'un  travail  Infatigable  de 
dix  ans,  comble  très  heureusement  une  grande  lacune.  Art.  critique  (35  p.). 
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^1[  10  et  20cléc.  W.  R.  Paton  et  E.  L.  HiCkS,  The  inscriplims  ofCos  [J.  Topf- 
fer].  Un  modèle  de  travail  scientifique.  H.  Lebègue. 

Hermès,  t.  XXVIII,  1"  cahier.  ^  Kyrene  et  Callimaque  [F.  Studniczka]. 
1.  L'ancienne  version  du  mythe  (Ehoie,  Pindare)  place  le  combat  contre  les 
lions  avant  l'enlèvement  d'Apollon.  La  plus  récente  (scolies  de  Théon  sur  s 
Apollonius,  Akesandros,  Phylarque)  intervertit  les  événements.  Dans  le 
premier  cas,  le  combat  a  lieu  sur  le  Pélion  (Callimaque,  IL  à  Artemis, 
206-208)  ;  le  poète  a  donc  suivi  l'autre  version  dans  l'II.  à  Apollon  (90-92)  où 
le  lieu  du  combat  est  en  Cyrénaïque.  Les  deux  œuvres  doivent  être  d'épo- 
que différente.  La  version  récente  est  d'origine  locale.  2.  L'hymne  à  Apollon  lO 
n'a  pas  été  écrit  pour  les  Karnea  de  Cyrène  :  il  est  empreint  d'un  esprit 
panhellénique.  Il  paraît  plutôt  avoir  été  destiné  à  être  chanté  à  Délos  par 
un  chœur  envoyé  de  Cyrène  sous  la  conduite  d'un  théore  qui  pourrait  être 
Callimaque  lui-même.  Le  ton  de  l'œuvre  et  le  parallèle  établi  entre  Plo- 
lémée  et  Apollon  peut  faire  penser  aux  Ptolemaia,  fête  du  xoivbv  twv  vrj-  <5 
CTiwTwv,  dont  Délos  était  le  centre  (à'Sapxo;,  îaTtV,).  3.  L'hymne  appartient  au 
temps  où  Evergète,  arrivé  au  trône,  avait  acquis  à  l'Egypte  par  son  mariage 
avec  Bérénice,  Ja  possession  de  Cyrène.  Or  on  sait  que  Bérénice,  promise 
par  son  père  à  Evergète,  fut  destinée  par  la  reine  Arsinoé  à  Demetrius  le 
beau  ;  celui-ci  fut  tué  dans  les  bras  de  la  reine  sans  doute  par  ordre  de  Bé-  ^o 
rénice.  Cet  acte  d'énergie  (cf.  Cat.,  G6,  G7)  était  comparable  à  la  lutte  de 
Cyrène  contre  les  lions  :  Bérénice  était  une  nouvelle  Cyrène.  Pour  rendre 
l'analogie  plus  frappante,  le  poète  de  cour  changea  la  vieille  légende.  La 
nouvelle  version  se  localisa  à  Cyrène,  de  là  son  caractère  à  demi  tradition- 
nel chez  les  scoliastes  d'Apollonius,  f  Varia  [G.  Schultze].  L  Homère,  Do- 25 
lonie,  227  sqq.,  çatvo[j.£vwv  :  çaiveaOai  a  un  sens  technique  et  militaire  :  se 
distinguer  par  qque  action  d'éclat  (profiteri  Caes.  B  G.  VI,  23);  cp.  Xen.  An. 
IV,  6,  19;  Cyr.,  IV,  5,  56;  sur  le  rapprochement  de  ce  verbe  avec  âOéXetv, 
An.  III,  3,  18.  2.  Il  arrive  souvent  qu'une  seule  consonne  était  écrite  quand 
elle  était  répétée  au  commencement  d'un  mot  et  à  la  lin  du  précédent;  30 
il  faut  corriger  d'après  cela  :  Anth.  pal.,  VII,  42o,  7  çûXaxav.  3.  Esch.  Eum., 
352,  lire  Zeù;  èapoaTayé?  :  sap  =  affia  à  Cypre.  4.  Sur  Ilégémon  de  Thasos  dans 
Athénée,  XV,  G98  c,  cp.  Xen.  Cyr.,  II,  3,  17.  5.  Sur  Theocr.,  XVI.  90,  cf. 
Théodore  le  gram.,  53,  20  Gocttling.  C  Sur  des  noms  copronymiques. 
7.  Strab.,  VIII,  356,  lire  'EXtxIa.  ^  Epitaphe  de  l'empereur  Constance  Chlore  35 
[Th.  Mominsen].  Publiée  Poeet  aeùi  car.,  I,  78,  n.  50,  assignée  par  de  Rossi 
(lUR,  I,  205)  à  Constant,  consul  d'Orient,  en  414,  cette  epitaphe  est  celle  de 
Constance  Chlore,  comme  le  prouvent  les  allusions  à  la  Pannonie  (v.  10), 
à  Theodora,  belle-fille  de  Maximin  Hercule  (v.  23),  à  la  guerre  contre  Al- 
lectus  en  Bretagne  (vv.  5-6)  ;  le  passage  relatif  aux  Pietés  est  obscur  et  *0 
doit  être  altéré.  L'inscription  est  antérieure  au  1  mai  305.  t  Sententiarum 
liber  VI  [G.  Kaibel].  Soph.,  Aj.,  606-076;  El.,  1416,  lire  :  wol  yàp  Alyi<j^<ù  O'ôîxoO  ; 
Plat.,  Menex.,  238  c;  Ilippocr. ,  Epid.,  VI,  2,  17,  lire  ;  ân'i  ôà  toî<ti  ay.i-Kpoï<ji  ii- 
vàvTta  arujiatvov ;  Cornutus,  comp.  th.,  14,  lire:  aî' tî  xaÇaxri;  Xen.,  de  vectig., 
I,  1,  3,  8,  5  ;  IV,  2,  13,  27,  31,  35,  37,  43  ;  V,  2  ;  Apollodore'  ou  un  autre  dans  « 
Stobée,  llor.,  46,  15;  Anth.  Pal.,  XIII,  5  et  6;  Callimaque  dansAthén.,  VII, 
p.  318  bc;  Callim.,  II.  Del.,  79-85;  Herondas,  II,  00  sqq.;  Rhianusdans  Stob., 
llor.,  4,  34  ;  inscr.  dues  à  Micythns  de  Rhegium  (lAA,  532,  533)  ;  fig.  198  de 
MahalTy.  ^[  Un  fragment  d'Alexinos  [llans  von  Arnim].  Se  trouve  dans  Phi- 
loflème,  col.  XLIV,  23  —  XLV,  2  ;  c'est  l'adversaire  que  combat  Ilcrinarchos  50 
dans  ce  passage;  il  est  tantôt  analysé,  tantôt  cité  textuellement.  L'ouvrage 
d'Alexinos  avait  pour  titre  -nepX  àywyYiî.  %  Recherches  sur  les  technographes 
romains  Fortunatianus,  Iulius  Victor,  Gapella  et  Sulpitius  Victor  [A.  Reuter]. 
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Il  n'y  a  pas  d'ouvrage  général  sur  la  rhétorique  après  celui  de  Quintilien. 
Les  renseignements  que  nous  avons  se  trouvent  épars  et  sommaires  dans 
les  auteurs  d'  "  artes  ,,  de  la  basse  époque.  Ces  écrivains  n'ont  d'ailleurs 
aucune  individualité.  Ils  sont  simplement  les  témoins  de  l'état  de  la  Ira- 

5  dition  à  leur  époque.  Comparaison  point  par  point  avec  indication  des 
sources.  Tableau  de  trois  pages  <128sqq.  >  qui  résume.  Dans  l'ensemble, 
la  tradition. que  ces  auteurs  représentent  vient  directement  d'IIermagoras 
et  d'Hermogène  avec  quelques  modilications  provenant  d'autres  sources, 
dont  une  seule  est  désignée,  un  certain  Marcomannus.  La  seule  partie 

10  vraiment  neuve  concerne  le  "  ductus  „,  partie  de  l'invention  qui  concerne 
la  conduite  du  discours,  suivant  le  but  de  l'orateur;  le  "  ductus  „  diffère 
du  ^'color,,  en  ce  qu'il  s'étend  à  tout  le  discours.  Fortunatianus  et  Mar- 
tianus  Capella  sont  seuls  à  en  parler  et  leur  source  est  inconnue,  t  La  sa- 
tire de  Varion  "Andabatae,,  [A.  Gercke].  Discussion  de  fg.  26  et  25  de 

«5  Biicheler.  La  satire  avait  la  forme  d'un,  dialogue  conduit  par  le  personnage 
du  pessimiste.  ^  Deux  familles  athéniennes  des  trois  derniers  siècles  avant 
J.-G.  [J.  E.  KirchnerJ.  Ce  sont  les  familles  Mikion-Eurukleides  et  Mnesitheos, 
connues  par  les  inscr.  1[*I[  Mélanges.  Sur  les  Oinotropes  de  Callimaque  [F. 
NoackJ.  Deux  versions  de  ce  mythe  se  trouvent  dans  Ovide,  met.,  XIII,  022, 

20  et  Lycophron,  80,  avec  scol.  sur  Verg.  Mn.,  3,  80<cf.  Philologus,  1892,  p.  /i6, 
1<=>-  cah.  >.  Cette  forme  du  récit  ne  se  trouvait  pas  dans  les  Aitia  de  Calli- 
maque ;  dans  l'Aition  d'Ainos,  la  légende  avait  une  tout  autre  forme  comme 
le  prouvent  Serv.  sur  Mn.,  2,  81  et  3,  16  et  Tzetzes  sur  Lycophron,  581. 
f  Coniectanea  in  Philodemi  rhetorica  [H.  von  Arnim].  Sur  plus  de  60  pas- 

-îi  sages.  ^  Kandake  [U.  Wilcken].  CIG,  III,  5080,  est  de  la  17»  année  d'Auguste; 
la  xupfa  paatXtcrara  est  la  reine  d'Ethiopie,  Candace,  qui  fit  la  guerre  à  Au- 
guste en  24-20  avant  J.-C.  ^  Sur  l'inscr.  553  de  Kaibel  [FI.Dessau].  Epitaphe 
(le  Philippe,  frère  d'Antigone,  tribun  militaire,  que  Caracalla  fit  sénateur 
par  amour  des  souvenirs  macédoniens;  cf.  Dion,  77,  8.  La  Cornelia  Publiana 

•'0.  de  CIL,  VI,  1478,  est  la  même  que  celle  qui  se  vantait  de  descendre  des 
Scipions;  cf.  Kaibel,  1960.  ^  Pontarius  [A.  Funck].  Mot  dont  la  vraie  forme 
est  donnée  par  les  Ilermeneumata  Monacensia  CGL,  3,  173.  Le  sens  est 
douteux;  cf.  CIL,  X,  1074;  Vie  de  Carin,  18;  Tac,  ann.,  XII,  57;  Plin.,N.  II., 
XVI,  190  et  200.  ^  Sur  l'ouvrage  de  Fulgence  sur  la  musique  [R.  Reitzens- 

31»  teinj.  Cet  ouvrage  n'a  jamais  existé.  Le  ms  de  la  Vallicellane  qui  a  causé 
cette  erreur  (B  49),  déjà  manquant  en  1810,  se  trouve  maintenant  à  Florence, 
Ashburnham  lOol.  C'est  un  recueil  d'extraits  de  divers  auteurs  sur  la  mu- 
sique, parmi  lesquels  Fulgence.  Le  ms.  est  du  xiv«  s. 
1I^2«  cahier.  Un  nouveau  roman  grec  [U.  Wilcken].  Le  musée  de  Berlin  a 

40  acquis  pour  sa  section  égyptienne  un  lot  de  papyrus  grecs  intéressants. 
Les  pièces,  actes,  etc.  y  dominent;  mais  ils  appartiennent  à  l'époque  anté- 
rieure à  Dioclétien  et  leur  excellent  état  va  sans  doute  permettre  de  péné- 
trer plus  avant  dans  l'organisation  et  l'administration  de  l'Egypte  pendant 
cette  période.  Ces  documents  seront  publiés  dans  le  recueil  des  papyrus  de 

45  Berlin.  Comme  les  fragments  littéraires  en  sont  exclus,  il  est  utile  d'éditer 
ailleurs  le  plus  important  d'entre  eux  (P.  0926).' Il  résulte  des  indications 
du  V"  que  le  ms  était  eu  dernier  lien  conservé  dans  un  village;  elles  sont 
relatives  à  des  comptes  dressés  du  1  Payni  de  la  3»  an.  de  Trajan  (20  mai 
100)  au  1  Payni  de  la  ^i"  an.  (20  mai  101).  Le  ms  est  donc  antérieur  au  20  mai 

60  101.  Pour  qu'un  ms  si  bien  calligraphié  et  sans  doute  destiné  au  commerce 
ait  pu  devenir  sans  valeur  et  être  considéré  comme  vieux  papier,  50  à  70  ans 
ont  dû  être  nécessaires.  Le  ms  peut  donc  avoir  été  écrit  au  plus  tard  vers 
50  ap.  J.-C.  Il  est  aujourd'hui  formé  de  trois  fragments.  Le  texte  est  divisé 
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en  paragraphes  par  des  signes  en  marge  et  ponctué  irrégulièrement  par  un 
point  au  milieu.  —  L'écriture  se  trouve  quatre  lois  sur  les  bords  collés  des 
feuilles  de  parchemin,  ce  qui  contredit  l'assertion  de  Birt  sur  la  contrainte 
matérielle  exercée  sur  l'écrivain  par  la  grandeur  de  son  papier;  il  n'y  a 
aucun  rapport  entre  les  colonnes  de  l'écriture,  criXiSsç,  et  les  morceaux  de  6 
parchemin  collés  bout  à  bout  pour  former  le  rouleau,  xoX>,rj[xa-ra;  un  rouleau 
d'IIerculaneum  (Scott,  1885,  p.  41)  distingue  expressément  ces  deux  élé- 
ments diirérents.  Cette  première  erreur  entraîne  Birt  à  une  seconde.  Le 
«  scapus  »  (Pline,  N.  IL,  13,77)  est  le  rouleau  livré  par  la  fabrique  au  copiste 
et  qui  ne  peut  dépasser  20  feuilles  :  B.  corrige  en  200,  Borchardt  (Zeitsch.  lo 
f.  aeg.  Sprache,  XXVII,  120)  a  trouvé  dans  la  marge  supérieure  des  rouleaux 
le  chiffre  égyptien  20  plusieurs  fois  répété.  Or  entre  chaque  chiffre,  il  y  a 
exactement  20  feuilles.  Les  rouleaux  étaient  donc  livrés  au  commerce  avec 
une  étendue  de  20  feuilles  certifiée  par  le  chiffre  apposé  dans  la  marge,  et 
l'on  pouvait  par  l'addition  de  plusieurs  de  ces  rouleaux  se  composer  un  15 
ms.  plus  long.  Le  chiffre  de  Pline  trouve  donc  une  confirmation  inattendue. 
H  résulte  aussi  de   là  qu'il  n'y  avait  aucun  lien  entre  l'étendue   d'un 
ouvrage  littéraire  et  l'étendue  d'un  rouleau.  —  Le  fragment  inédit  appar- 
tient à  un  roman  de  Ninus.  Le  roi,  âgé  de  17  ans,  aime  une  jeune  fille, 
dont  la  mère  est  Derkeia;  celle-ci  est  la  sœur  de  Thambe,  mère  du  roi.  La  2J 
jeune  fille  est  âgée  de  13  ans  environ;  elle  n'est  pas  nommée.  Ce  qui  reste 
du  roman  en  est  une  très  faible  partie.  Outre  des  conversations  de  cour, 
il  contient  le  récit  d'une  campagne  d'Arménie.  Si  on  le  compare  avec  la 
légende  de  Ninos  dans  Diodore  II,  1  et  Justin  I,  1  (=  Ktesias),  on  doit  con- 
clure que  la  plus  grande  partie  sinon  tous  les  exploits  de  Ninos  devaient  25 
être  racontés  dans  le  roman.  Les  modifications  introduites  par  le  roman- 
cier tiennent  aux  usages  du  genre  et  aux  conceptions  de  l'époque  :  ainsi 
des  éléphants  remplacent  les  chars  armés  de  faux;  le  paysage  est  très 
vague;  le  héros  est  un  modèle  de  vertu.  L'héroïne  doit  être  Sémiramis, 
dont  la  légende  est  mêlée  intimement  à  celle  de  Ninos;  elle  a  subi  encore  3o 
plus  d'altérations  que  Ninos,  car  elle  devient  dans  le  roman  une  jeune  fille 
noble,  soigneusement  élevée,  pleine  de  réserve.  L'élément  merveilleux  et 
étrange  a  été  banni  de  son  histoire  et  Derceto  devient  Derkeia  (cf.  AépxT), 
Arat.  Phaen.  239).  —  Ce  roman  est  le  plus  ancien  connu.  L'élément  erotique 
y  est  très  développé;  l'élément  aventures  est  conçu  dans  un  esprit  plus  35 
juste  que  dans  les  romans  postérieurs.  Mais  dans  l'ensemble  les  traits  ca- 
ractéristiques du  roman  grec  paraissent  déjà  dans  ce  fragment.  La  rhéto- 
rique y  joue  le  plus  grand  rôle;  Tyché  est  déjà  la  déesse  souveraine  qui 
règle  la  destinée  de  l'homme.  Les  autres  dieux,  sauf  Eros  et  Aphrodite, 
n'ont  pas  d'influence  et  sont  seulement  nommés  incidemment.  ^  Sur  la  4C 
chronologie  de  Josèphe  [B.  Niese].  Le  calendrier  de  Josèphe  correspond  au 
calendrier  romain;  mais  les  noms  des  mois  sont  empruntés  au  calendrier^ 
macédonien  usité  en  Syrie.  Relevé  de  38  dates  données  par  Josèphe.  Le 
calendrier  syro-macédonien  avait  été  une  fois  pour  toutes  adapté  à  l'année 
julienne  de  façon  à  ce  qu'on  pût  établir  une  table  perpétuelle  de  concor-  4o 
dance.  Le  point  de  départ  était  le  1  Xanthikos  =  18  avril.  Les  années  des' 
empereurs   sont   chez   Josèphe   des  années  civiles.  Les  renseignements 
chronologiques  donnés  sur  les  princes  Ilasmonéens  sont  exacts  dans  la 
mesure  où  ils  reposent  sur  le  livre  des  Macchabées.  ^  'ATroypaçat  [U.  Wil- 
cken].  Il  faut  distinguer  les  pièces  transmises  dans  les  papyrus  en  actes  so 
proprement  dits,  àitoYpaçaé,  et  en  comptes  périodiques,  xax'  o'cxîav  àTtoypaçaé. 
Ces  derniers  résultaient  des  recensements  qui  avaient  lieu  en  Egypte  tous 
les  14  ans.  Enumération  et  étude  des  pièces  qui  font  partie  de  la  première 
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classe.  ^  Vies  d'Aristote  néoplatoniciennes  [A.  Busse].  La  vie  placée  en  tête 
des  commentaires  d'Ammonius  et  de  Philopon  doit  les  détails  particuliers 
qu'elle  renferme  à  une  biographie  seulement  conservée  dans  le  Marcianus 
257  et  publiée  pour  la  première  fois  en  1861  par  Robbe.  Celle-ci  est  une 

8  compilation  d'une  ancienne  biographie  avec  divers  extraits.  L'auteur  ne 
saurait  être  Olympiodore;  c'est  plutôt  un  contemporain  d'Elias.  ^  Miscellae 
quaestiones  in  Senecam  philosophum  [Mm.  Thomas].  Const.  sap.  11,  3  lire 
"  e  contemptissimis  ";  de  ira  I,  1,  4,  la  tradition  est  bonne;  II,  21,5,  même 
observation,  car  "uinci"  =  "se  laisser  vaincre",  cp.  prou.  3,  3,  Ep.  IV, 

10  2,  4,  XX,  3,  G;  de  ira  III,  2o,  I,  "  occurrat"  est  bon,  car  ce  verbe  se  construit 
habituellement  avec  in;  uit.  b.,  3,  4,  "flagitiis"  sans  préposition,  car 
=  "flagitiosis  ";  ib.,  10, 1,  il  n'y  a  rien  à  ajouter;  ib.  12,5,  lire  :  "aboles- 
cen<ti  paeniten>tiae";  de  ot.  5,  G,  à  garder;  breu.  u.  12,  2,  lire  "  neruosis- 
simos";  ib.,  14,  5,  lire  "  morari  putamus,  licet  derideamur  ".  —  Ben.  11,34, 

15  3,  "  fortitudo  est  <  mens  >  pericula  iusta";  III,  16,  4,  "  auidiores  ";  29,  5, 
"  templaet<  tecta>illa  urbis";  cf.  Ilelu.  10,  7  et  tr.  an.  G,  12,  1;  V,  12,  2, 
"  spiraf'est  bon  ;  VI,  38, 2,  "  ex<tendi  t  inex>pectatus  ";  VII,  8, 2  ;  Glem.  1, 3, 1 
"  ani<mi  re>missi  "  est  bon.  car  "remissus"  est  souvent  pris  en  bonne 
part;  11,  2,  "  comprehendens  diiunnclissimorum  "  gen.  plur.  neut.;  19,  8  : 

20  "  o  ne  illo  cui  <coniti>  contingit  ";  II,  1,  3,  à  ponctuer  autrement;  7,  1, 
"  ignoscet?  clamant  ".  —  Ep.  13,  14,  "  ibi  "  —  "  lis  rébus,  eo  tempore  ";  42, 
4,  "  eadem  uelle  abunde,  si  uis,  cognosces";  63,3,  "  <etiam>  atque 
etiam'';  90,  9,  "ante  architectes";  92,  2,  "sesuiiuris  seruat";  105,3,  "etiam 
pa<rua>si  in  nota  <raro>rum   sunt";  108,  12,   "  surge,  hoc  preme"; 

25  121,  20,  à  garder;  121,  22,  "diui<dendi  diui>dui";  123,  12,  "  miseram 
sibi  parituri.s  inludunt";  124,  5,  texte  à  conserver.  —  Epig.  6  Ilaase  est 
certainement  de  Sénèque  :  nouvelles  preuves  :  3  =  Herc.  Œt.  639;  6  = 
Troad.  960;  v.  7  garder  "  placidi";  v.  11,  lire  "a!  nauci  iaceo...  "—  Herc. 
fur.  1225  garder  "  hoc  me  abde";  Ilerc.  Œt.  1652  à  garder,  mais  il  y  a  une 

iO  lacune  d'un  v.  contenant  "  manu  "  qui  explique  "  uictrice".  Remarques 
incidentes  sur  l'orthographe  (formonsus,  pos,  hoc  =  hue,  Porsina),  l'em- 
ploi des  noms  abstraits,  les  remplaçants  de  "ne...  quidem",  ibi,  hic  dé- 
monstratif et  adverbe,  uitio  (tr.  an.,  2,  G)  et  bénéficie  réduits  presque  au 
rôle  de  préposition.  ^  Les  prytanes  corinthiens  [G-  Busolt].  Sur  l'ancienne 

35  chronologie  de  Gorinthe  :  les  prytanes  annuels,  qui  se  succédèrent  pen- 
dant 90  ans,  apparaissent  dans  l'histoire  après  Ephore. 

^^  3e  cahier.  Un  protocole  de  Memphis  de  l'époque  d'Hadrien.  [0.  Gra- 
denwitz].  Pièce  datée  du  24  mars  135  et  relative  au  procès  entre  une  nièce 
et  son  oncle.  Gommentaire  juridique.  A  la  fin  du  jugement  qui  devait  être 

40  rendu  par  écrit  et  de  vive  voix,  le  juge  disait  «  recitaui  ».  %  Sur  Posidonius 
et  Varron  [E.  Wendling].  Sur  un  fragment  inédit  relatif  à  l'histoire  ro- 
maine et  publié  l'année  précédente  <R.  d.  R.,  XVII,  44,  8>.  Le  discours 
de  Kaeso,  qui  a  des  points  de  contact  avec  Diodore,  extr. ,  XXIII,  n'a  pas 
pour  première  source  Fabius  Pictor.  Il  faut  en  effet  le  comparer  aussi  avec 

46  Athen.  273  d,  e;  or  celui-ci  indique  sa  source  :  Posidonius.  D'autre  part, 
l'idée  que  les  Romains  excellent  à  s'approprier  et  à  perfectionner  les  inven- 
tions d'autrui  est  encore  exprimée  dans  Diod.  V,  40,  qui  provient  de  Posi- 
donius, comme  MiiUenholT  l'a  prouvé  pour  les  chap.  25-40.  La  question  qu'il 
se  pose  fait  partie  de  la  littérature  ■Ktp\  £jpyi|i.âTwv,  dont  l'origine  se  trouve 

50  chez  les  sophistes  et  qui  a  passé  dans  la  philologie  alexandrine  et  dans  les 
recherches  des  stoïciens  par  l'intermédiaire  des  péripatéticiens.  La  lettre 
90  de  Sénèque  contient  qq.  restes  des  recherches  de  Posidonius  dans  ce 
domaine.  L'étendue  de  ces  recherches  peut  être  facilement  embrassée  à 
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l'aide  de  Pline  (1.  VII),  Hygin  (Fab.),  et  Clem.  d'Alexandrie  (Stroin.,  surtout 
I,  16).  La  distinction  que  Posidonius  établissait  entre  inventeurs  et  imita- 
teurs n'était  pas  neuve  :  elle  avait  déjà  été  formulée  par  Ephore  (Athen. 
VIII,  3o2  c;  Strab.  476,  481).  Un  prédécesseur  direct  de  Posidonius  sur  ce 
point  est  Polybe  (6,  23;  6,  48,  3).  Salluste,  Cat.  51,  37  sq.,  dépend  iudirecte-  5 
ment  de  Posidonius;  on  peut  comparer  de  môme  Varron,  qui  est  l'inter- 
médiaire entre  Sali,  et  Posid.  (Serv.  sur  Verg.  AEn.  VII,  176)  :  cp.  de  uila 
p.  romani,  fr.  28,  17.  Varron  est  le  fond  des  notes  anonymes  d'antiquités 
dans  Servius;  aussi  on  doit  considérer  comme  varroniens  des  passages  où 
la  même  tendance  se  révèle  :  ^En.  II,  761  (l'asyle);  VIII,  038  (Caton,  cf.  A.  lO 
G.,  Dion.  A.  R.  Il,  49).  Pison  n'est  pas  une  source  de  Servius;  sa  mention, 
unique  (^n.  X,  76),  est  tirée  de  Varron.  C'est  de  Varron  que  provient  aussi 
la  plus  grande  partie  de  la  liste  d'ejpyJixaTa  donnée  par  Pline  VII,  191  sq. 
^lius  Stilo  avait  d'ailleurs  dirigé  Varron  vers  ces  recherches  (Cic,  Brut, 
20o).  La  question  de  l'originalité  des  Romains,  résolue  négativement  par  15 
Varron,  fut  d'ailleurs  passionnément  discutée  :  Cic.  Tusc.  I,  l  ;  de  or.  I,  13. 
Horace  et  bien  d'autres  adoptèrent  la  thèse  de  Varron.  Il  en  fut  ainsi  de 
Dénys  d'IIalicarnasse;  mais  son  jugement  est  influencé  par  une  autre  idée, 
que  les  Romains  sont  les  descendants  des  Grecs.  ^  Varia  [J.  Vahlen]  Sen. 
breu.  u,  15,  1  lire  «  plurimum  quantum  <cum>  coeperis  haurias  »;  Min.  20 
F.,  Oct.  10,  1  on  pourrait  lire  «  aut  omnia  aul  pleraque  eorum  »  :  cf.  Cic. 
Top.  80;  mais  Corn.  Nep.,  Epam.  1,  4  présente  «  a  plurimis  omnium... uirtu- 
tibus  »  qu'on  a  eu  tort  de  corriger  en  «  a  plurimis  animi  »;  cp.  aussi  Catulle, 
49,  Nep.  Hann.  9,  2,  Paus.  1,  2,  etc.  et  l'allemand  «  die  allermeisten  »;  Caes., 
b.  g.,  6,  22  lire  «  ne  accuratius  <quam>  ad  frigora  ».  ^  Études  virgiliennes.  25 
1.  La  Nekyia,  sa  composition  et  ses  sources  [E.  Norden].  Servius  signale 
l'intérêt  de  ce  6«  livre;  mais  son  commentaire  nous  est  peu  utile.  Il  expose 
surtout  les  vues  d'un  théologien  néoplatonicien,  très  voisines  de  celles  de 
Macrobe  (Marins  Victorinns  ou  un  autre  de  ce  genre).  L'idée  directrice  doit 
être  Pinachèvement  de  l'Enéide.  On  ne  peut  parler  d'inexactitudes  qu'à  30 
propos  des  parties  non  encore  révisées.  On  a  cru  voir  dans  ce  chant  des 
contradictions  inconciliables  (Boissier,  Conington).  Le  but  de  ce  chant  n'est 
pas  d'indiquer  à  En^e  son  sort  (890-892  sont  dits  en  passant),  mais  de  lui 
faire  voir  sa  postérité  et  la  destinée  de  sa  race  (737)  jusqu'à  Auguste,  dont 
l'éloge  n'a  pu  être  ajouté  à  l'occasion  d'une  lecture  (Noaclc),  mais  fait  corps  35 
avec  l'ensemble.  Points  de  contact  avec  Homère  :  épisode  de  Palinure, 
700  sq.  =  X  205,  les  héros  de  la  guerre  de  Troie,  469  sqq.  =  l  563,  les  héroï- 
nes (X  321),  483  Idaeus  =  608  Ileraklès,  le  retour  auprès  des  compagnons 
(899  =  636);  le  reste  est  sans  importance.  Une  autre  source  est  une  vieille 
légende  locale  dont  Strabon  V,  244,  nous  a  apporté  un  écho  (cp.  v v.  200  sqq.)  :  40 
c'est  ce  qu'indique  «  longo  pos  tempore  uisum  »,  407  ;  cf.  les  notes  de 
Ileyne.  Mais  il  y  a  des  innovations  plus  importantes.  La  topographie  des 
enfers  dans  Virgile  est  remarquable.  Une  fois  l'Achéron  passé,  il  y  a  quatre 
lieux  distincts  :  1»  l'espace  entre  l'Achéron  et  la  croisée  des  chemins  vers 
le  Tartare,  à  gauche,  et  l'Elysée,  à  droite;  2»  le  Tartare;  3°  l'Elysée;  4»  le  45 
bosquet  du  Léthé.  Dans  le  premier  espace,  occupent  des  endroits  distincts, 
5  catégories  d'âmes  :  loles  enfants;  2»  les  condamnés  injustement  (jusqu'à 
ce  que  Minos  ait  revisé  le  jugement);  3°  les  suicidés;  4»  les  morts  d'amour; 
5»  les  héros  tués  à  la  guerre.  Ce  qui  est  commun  à  ces  âmes,  c'est  que  leur 
mort  n'est  pas  naturelle  :  elle  est  violente  ou  prématurée.  Un  passage  de  50 
TertuUien,  de  anima  56-37,  nous  donne  l'explication  de  cette  classification. 
Il  nous  donne  même  en  passant  une  clé  utile  en  qualifiant  la  magie  de 
«  auctrix  harum  opiuionum  ».  Plat,  Rep.  X  615  c,  dans  le  mythe  de  Er, 
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indique  sur  ces  morts  une  opinion  comme  ne  méritant  pas  d'être  mention- 
née; or  le  mythe  de  Er  est  pytliagoréo-orphique.  DansTertullien,  magus  et 
Pythagoricus  s'échangent  et  se  réunissent  couramment.  On  voit  par  Mn. 
IV,  693  sqq.  que,  d'après  une  ancienne  croyance,  les  âmes  des  suicidés  de- 

5  vaient  rester  longtemps  errantes.  Pour  les  morts  d'amour,  certaines  difQ- 
cultés  s'expliquent  si  l'on  admet  que  Virgile  a  connu  des  formes  particu- 
lières de  leur  légende  :  pour  Eriphyle,  cf.  Ov.  A.  A.  3,  9  sqq.;  pour  Gênée, 
cf.  Ov.  Met.  XII,  522  sqq.  et  Ilygin,  fab.  242;  sur  Laodamie,  cf.  Gat.  68,  73. 
Toutes  les  femmes  énumérées   doivent  avoir   péri   de  mort   violente,  y 

10  compris  Pasiphaé,  sur  la  mort  de  laquelle  nous  ne  savons  rien.  Il  n'y  a 
pas  de  confusion  avec  la  classe  précédente,  car  les  morts  d'amour  ne  sont 
pas  «  insontes  ».  Sur  Adraste,  une  légende  semble  contredire  Virgile  : 
Pausan.  I,  43,  1  ;  mais  elle  est  spécifiquement  mégarienne  (cf.  sur  Ino  et 
Iphigénie,  ib.,  42,  7;  i2>,  1)  :  cp.  scol.  Pind.  Nem.  9,  30.  Il  y  a  une  autre  ver- 
ts sion,  possible  :  Adraste  n'étant  pas  seulement  honoré  à  Mégare  (Hdt.  V, 
67;  Paus.  I,  30,  4)  :  Hyg.  242.  La  classification  de  Virgile  concorde  dans 
l'ensemble  avec  celle  d'Olympiodore,  sur  Phed.,  p.  207  Finckh.  L'idée  de 
Warburton,  reprise  par  les  modernes  avec  plus  ou  moins  de  réserves,  que 
Virgile  a  pris  sa  description  dans  les  enseignements  des  mystères  d'Eleu- 

20  sis,  n'est  pas  acceptable,  car  on  ne  voit  pas  de  distinction  dans  le  sort  des 
initiés  et  des  profanes;  il  a  pu  prendre  certains  détails,  à  cause  de  la  pa- 
renté du  pythagoréisme  avec  les  doctrines  éleusiniennes  (Macr.  in  S.  S.  42, 
19).  L'ensemble  de  la  description  des  enfers  dans  Virgile  est  en  effet  d'ins- 
piration pythagoricienne,  comme  le  prouvent,  1°  la  place  fixée  aux  suici- 

25  dés  :  cp.  Philolaos,  dans  Plat.  Phaed.  62  b;  Euxitheos,  dans  Athén.,  IV, 
157  c;  2»  la  description  des  supplices;  cf.  Plat.  Gorg.  525  c;  Bep.  X  616  A; 
3°  l'éternité  des  peines;  4»  le  rapport  de  l'Elysée  de  Virgile  avec  celui  de 
Pindare  (95  Boeckh);  5»  le  rôle  de  Musée  :  cf.  Plat.  Rep.  II,  363  c;  6»  la  théo- 
rie des  migrations  des  âmes,  exposée  avec  des  expressions  stoïciennes, 

30  mais  étrangères  au  stoïcisme,  purement  néo-pythagoricienne;  cp.  Diog. 
Lae.  VIII,  27;  Ilieron.,  adv.  Ruf.,  III  (I,  948  Vall.);  cette  théorie  appartient 
à  une  époque  où  les  doctrines  des  deux  écoles  cherclient  à  se  mélanger. 
Les  vers  740  sqq.  ont  reçu  de  Virgile  deux  formes  successives  :  1"  740-742, 
745-747,  748  :  mais  le  séjour  d'Anchise  dans  l'Elysée  et  la  revue  des  âmes 

35  étaient  impossibles;  2°  740-742,  743-744, 748.  Les  deux  rédactions  ont  été  con- 
servées. Note  sur  le  u£p\  Sfjyo;  de  Porphyrion.  ^  Sur  les  extraits  des  latrika 
de  Ménon  dans  le  papyrus  de  Londres  137  [II.  Diels].  Très  important  pour 
l'histoire  de  l'ancienne  médecine  grecque.  Ménon  commet  des  erreurs  d'at- 
tribution au  sujet  d'Hippocrate.  Mentionne  21  médecins,  dont  10  inconnus 

40  jusqu'ici.  C'est  la  première  histoire  de  la  médecine  grecque.  ^  Doubles  ré- 
cits dans  le  huitième  livre  de  Thucydide  [L.  IlolzapfelJ.  Ge  VIII"  livre,  resté 
inachevé,  contient  nombre  de  détails  qui  ne  sont  pas  encore  fondus.  Il  y  a 
môme  deux  récits  répétés  sous  deux  formes  différentes;  on  n'a  qu'à  com- 
parer 29-44  avec  45-54,  et  63  avec  78-79.  ^^  Mélanges.  Sophocle,  Antigono 

45  909-912  [R.  Pischel].  Rapprochement  avec  un  passage  du  Ramayana.  1[  Athé- 
née X,  453  b  [F.  Diimmler].  L'énigme  porte  sur  le  double  sens  de  é'x^'^- 
^  'Avrayôpo-j  'PoStoy  [F.  Hiller  von  Gaertringen].  Anth.  IX,  147,  se  rapporte 
à  un  pont  d'Eleusis  ('Eç.  1891,  101).  Lire  SevoxXîic  à  EeîviSo;.  ^  Inscription  de 
Mantinée  [W.  Dittenberger].  Explication  de  l'inscription  publiée  par  Fou- 

50  gères,  Bull.  corr.  hel.,  XVI  (1892),  p.  569.  1[  Additions  aux  Aratea  [E.  Bethe]. 
Aratea  publiés  d'après  le  ms  de  Bâle  AN,  IV  18  (viii*  s.)  par  Maass  :  colla- 
tion des  mss  de  Cologne  83  (viii»  s.),  de  Paris  7887  (ix«  s.),  7886  (ix^  s.),  12957 
(ixo  s.),  nouv.  acq.  lat.  176  (xv«  s.),  de  Munich  560  (xie-xn"  s.).  %  'Ovo;  ÛTtô 
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oi'vou  [A.  Erman].  L'emploi  de  Cub  est  un  provincialisme;  l'égyptien  se 
sert  couramment  de  «  hr  »  (copte  «  ha  »)  =  «  sous  »,  pour  dire  «  portant 
qque  chose  ».  Exemples  tirés  de  toutes  les  époques.  C'est  la  première  fois 
que  l'on  constate  l'influence  de  la  langue  nationale  sur  le  grec  égyptien. 

^Tf  4c  cahier.  Études  sur  l'histoire  de  Sicile  de  Pyrrhus  à  la  première  guerre  u 
punique  [J.  Beloch].  Hiéron  est  devenu  tyran  en  268  et  roi  en  26o  après  sa  victoire 
sur  Longanos.  Après  le  départ  de  Pyrrhus,  la  guerre  reprit  avec  Carthage, 
mais  fut  bientôt  terminée.  Depuis  lors  jusqu'au  coup  d'État  de  Hiéron, 
Syracuse  fut  en  lutte  avec  les  Mamertins.  La  source  de  Polybe  pour  les 
débuts  de  Hiéron  est  Timée.  La  XVI»  idylle  de  Théocrite  ne  peut  se  rap-  10 
portera  ces  combats,  puisqu'elle  est  adressée  à  Hiéron,  non  aux  Syracu- 
sains.  Elle  est  de  268,  aussitôt  après  le  coup  d'État  et  avant  que  la  guerre 
contre  les  Mamertins  ne  fût  reprise,  ou  de  l'automne  263-262,  après  le 
traité  de  Hiéron  avec  les  Romains.  Cette  dernière  date  est  préférable.  ^ 
Buphonia  [P.  StengelJ.  L'explication  de  la  légende  et  du  rite  repose  sur  le  <5 
fait  que  Zeus  Polieus  ne  recevait  pas  d'abord  de  sacrilices  sanglants; 
ceux-ci  sont  d'introduction  postérieure,  f  Études  virgiliennes  [E.  Norden]. 
2.  L'édition  de  l'Enéide  de  Varius.  On  parle  improprement  d'une  édition  de 
Varius  et  Tucca  :  Varius  est  seul  nommé  comme  éditeur  par  Suét.-Donat, 
p.  64;  l'erreur  a  été  commise  par  S.  Jérôme,  chron.  2000,  qui,  peut-être  20 
uniquement  par  suite  de  la  même  combinaisoh,  fait  de  Varius  et  de  Tucca 
deux  poètes  illustres.  Le  travail  de  Varius  n'a  pu  durer  qu'un  an  et  demi, 
comme  le  prouve  Hor.,  carm.  Saec,  37.  Traces  de  l'intervention  de  Varius  : 
1"  VI,  826-835  ne  conviennent  pas  à  un  chant  qui  devait  être  lu  à  Auguste 
et  à  un  passage  où  tous  les  héros  nommés  sont  exclusivement  loués.  Ce  25 
passage  est  un  morceau  postérieur,  trouvé  par  Varius  dans  les  papiers  de 
Virgile  et  inséré  quelque  part.  2"  III,  468  sqq.  s'accorde  avec  VI,  77  sqq. 
Mais  VI,  890  sqq.  les  contredit.  Comme  III  est  postérieur  à  VI,  il  suit  de  là 
que  VI,  77  sqq.  est  une  innovation  de  Virgile  qui  aurait  supprimé  890  sqq.; 
le  discours  d'Enée  doit  être  aussi  postérieur  (51-76)  ;  cp.  aussi  III,  443-457,  et  30 
VI,  74-76.  Virgile  a  dû  songer  à  cet  épisode  en  lisant  les  antiquités  di- 
viues  de  Varon.  3°  Le  récit  de  Sénèque,  suas.  3-4  nous  donne  un  indice  sur 
l'état  de  l'Enéide  avant  Varius;  nous  ne  retrouvons  pas  «  pleua  deo  »  dans 
notre  texte.  Cette  lacune  n'est  pas  imputable  aux  mss,  les  plus  complets 
qu'on  ait.  Ces  mots  ne  peuvent  s'entendre  que  de  la  Sibylle.  Ils  sont  les  35 
débris  d'une  rédaction  ancienne  du  passage.  Si  Varius  n'a  pas  hésité  à  sa- 
crifier un  passage  aussi  connu,  on  doit  admettre  qu'il  a  ainsi  procédé  ail- 
leurs. L'inOnitif  «  excussisse  »  est  un  signe  de  postériorité  de  notre  rédac- 
tion. 4o  IV,  387  est  un  «  uersus  tibicen»  écrit  par  Virgile  après  le  commence- 
ment du  V.  384  «  saepe  uocaturum»  pour  indiquer  le  sens  du  développe-  40 
ment.  Le  morceau  a  été  achevé  avec  384-386  «  sequar...  poenas  »,  mais  l'état 
nous  a  été  conservé,  —  3.  Sur  Aen.  VI,  621-624.  Les  vv.  621-622  sont  em- 
pruntés (avec  de  légers  changements)  à  Varius,  qui  l'entendait  d'Antoine, 
Sur  ce  genre  de  politesse,  cf,  Verg.,  G.,  I,  375  ;  II,  404  avec  Servius  ;  Hor., 
ep.  I,  16,  37  ;  Prop.  3,  34,  6  ;  Sen.,  suas.,  3,  7.  Si  l'on  compare  le  prologue  du  45 
3»  livre  des  Géorgiques  avec  l'Enéide,  on  voit  que  le  plan  a  été  changé;  à 
l'origine  le  poème  devait  être  purement  historique.   Ce  projet  fut  aban- 
donné parce  qu'une  telle  œuvre  ne  semblait  plus  être  de  la  poésie  ;  cf.  le 
jugement  porté  sur  Lucaiu.  Le  passage  du  VI«  livre  est  un  reste  du  projet 
primitif,  où  la  nekyia  avait  sa  place,  traitée  dans  le  goût  d'allusions  histo-  50 
riques  dont  Georg.,  III,  34-39  est  un  échantillon.—  Le  v.  625  doit  être  une 
allusion  au  Thyste  de  Varius.  ^  Sur  la  tradition  des  hymnes  homériques 
[E.  Bethhe].  Le  ms  apporté  par  Aurispa  n'est  plus  représenté  que  par  ses 
R.  DE  PHiLOL.  —  lievue  des  Revues  de  1893.  XVIII.  —  3. 
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copies.  L'une  d'elle  est  le  ms.  de  Madrid  N  24.  Collation.  Les  quatre  mss 
connus  forment  deux  groupes  :  l'Estensis  et  le  Matritensis  d'une  part,  le 
Laui-eutianus  et  le  ms  de  Paris,  sup.  gr.,  1095  d'autre  part,  f  Sur  le  procès 
de  Périclès  [H.  Swoboda].  Il  n'y  en  a  eu  qu'un  seul  en  430.  C'était  une  af- 
5  faire  d'eta^yvEAta.  Marche  de  l'aflaire.  ^  Sur  l'histoire  de  l'époque  de  César 
[Th.    Mommsen].   Aux  10    provinces  de  Sulla,    s'ajoutèrent   la   Bithynie, 
Cyrène,  la  Crète,  la  Syrie,  rillyricura,  la  Gaule  chevelue,  l'Africa  noua, 
l'Achaïe   séparée  de   la  Macédoine.  —    La  première  lettre   de   Cicéron   à 
Trebonius  (XV,  20)  est  de  l'été  ou  l'automne  703.  Le  Sabinus  raillé  dans 
10  cette  lettre,  est,  comme  l'a  déjà  conjecturé  Vettori,  P.  Ventidius,  le  même 
dont  il  est  question  Catal.  10  (8).  Cette  pièce  est  de  710.  —  Sur  le  bellum 
Hispaniense.  Remarques  critiques  d'après  une  collation  du  ms  de  Flo- 
rence Ashburnham  33  (X'-XI"  s.)  et  une  revision  des  mss  de  Paris  5764, 
Vienne  95,  Vat.  3324.  —  Les  consulaires  désignés  par  Cic.  Para.  XH,  2  (aut. 
15  710)  sont  Domitius  Caluinus,  FuQus  Calenus,  et  Caninius  Rebilus.  Liste 
des  17  consulaires  vivant  en  710.  ^  Un  document  de  l'histoire  des  familles 
d'Athènes  [A.  Nikitsky].  Publication  et  explication  d'une  inscription  du 
musée  de  Kastvi  (Delphes)  qui  prouve  l'existence  d'un  yévo?  EÙTraxpwwv  à 
Athènes.  ^  Choses  siciliennes  dans  Diodore  [J.   Beloch].  Étude  de  XXII, 
20  10,  1  ;  XI,  86;  Pausanias  V,  25,  5.  Nous  avions  jusqu'ici  une  seule  date  de 
la  vie  de  Calamis,  sa  collaboration  au  monument  commémoratif  de  la  vic- 
toire de  Hiéron  à  Olympie  en  468  (Paus.  VI,  12,  1).  Nous  voyons  par  les 
deux  derniers  textes  qu'il  a  pu  travailler  jusqu'au  milieu  du  V"  s.  L'Apol- 
lon àXel'xaxo;  a  donc  pu  être  exécuté  après  la  peste,  comme  le  dit  Paus. 
25  I,  3,  4.  Paul  Lejay. 

Indogermanische  Forschungen.  Bd.  2.  Ileft  1-2.  Contributions  à  la  dia- 
lectologie néo-hellénique  [Albert  Thumb].  1.  Le  dialecte  d'Amorgos  :  élude 
détaillée  du  vocalisme.  ^  De  qui  vient  le  terme  d' «  Indo-germains?  >» 
[Gruslav  Meyer].  Ce  n'est  pas,  contrairement  à  l'opinion  commune,  Frédéric 
30  Schlegel  qui  est  l'inventeur  de  cette  dénomination.  Ce  n'est  pas  non  plus 
Gesenius,  à  qui  Steinthal  l'attribue.  Elle  doit  dater  de  1'  '  Asia  polyglotta' 
de  Klaproth  (1826).  If  La  désinence  du  génitif  singulier  des  pronoms  [Her- 
man  Hirt].  La  finale  syo  du  masculin  comprend  un  élément  y  dont  le  point 
de  départ  doit  être  cherché  dans  une  ancienne  forme  du  pronom  démons- 
35  tratif  féminin  (sscr.  tasyâs  =  ta  +  syâs).  t  Les  Phrygiens  et  lesThraces  ap- 
partiennent-ils au  groupe  'à  satem'  ou  '  à  centum?'  [Herman  Hirt].  <Cette 
terminologie  pédantesque  est  due  à  von  Bradke;  H.  H.  la  trouve*  sehr 
praktisch  ».  Une  gutturale  primitive  est  conservée  comme  occlusive  dans 
certaines  langues  (c),  devient  sifflante  dans  d'autres  (s)  ;  le  nom  de  nombre 
40  «  cent  »  qui  présentait  cette  gutturale  à  l'initiale  est  ici  pris  comme  type  : 
'  satem-Stamme'  désigne  donc  les   familles   de  langues  qui  modifient  la 
gutturale,  '  centum-Stamme'  les  familles  qui  la  conservent.>  Les  langues 
thrace  et  phrygienne  forment  une  unité  linguistique;  cette  unité  appar- 
tient aux  '  centum-Stamme  '.  ^  Grec  Tiûvp  [Jakob  Wackernagel].  ce  mot  n'est 
46  connu  que  par  un  fragment  de  Simonide  de  Céos  :  or  les  mss  qui  nous 
l'ont  transmis  portent  en  réalité  Ttûup;  uOvp  est  une  erreur  de  lecture.  % 
Grec  xT£pioû(Tt  I  Jakob  Wackernagel].  Cette  forme  contracte,  qui  se  trouve 
A  455,  X  336,  est  impossible  chez  Homère;  il  faut  lire  xTepioiKTi,  ^  Le  sub- 
jonctif de  l'aoriste  sigmatique  grec  [Friedrich  Stolzj.  On  retrouve  çà  et  là 
50  dans  notre  texte  d'Homère  des  traces  de  finales  en  eiç,  ei  pour  la  2»  et  la 
3«  pors.  sg.  de  cette  forme.  ^  Sur  le  changement  de  d  en  i  dans  les  langues 
italiques  [R.  Seymour  Conway]  (avec  une  carte).   Les  mots  qui  présentent 
ce  changement  sont  empruntés  au  sabin.  1[  Arminius  allemand?  [Gustaf 
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Kossina].  Le  nom  d'Arminius  ne  peut  être  romain,  contrairement  à  l'opi- 
nion courante;  mais  d'autre  part  sa  forme  répugne  à  la  phonétique  ger- 
manique. C'est  en  fait,  un  nom  germanique  (Erminius)  prononcé  à  la  ma- 
nière gauloise  et  transmis  aux  Romains  sous  celte  forme  altérée.  %%  Ileft 
3-4.  Sur  le  thème  pronominal  démonstratif  no-  ne-,  et  questions  connexes  5 
[Fer  Persson].  ^  L'infixé  «  du  présent  [Holger  Pedersen].  •[  Latin  prodigium 
[A.  Funck].   Signifie  proprement  «  prédiction  »;    cf.  aio.  %  Latin  ligula 
[Gustav  Meyer].  Est  pour  *lugula,  diminutif  de  *Iuga;  cf.  v.  slave  liizica. 
if^  Heft  S.  Le  dialecte  d'Ikaros  [Georgios  Hatzidakis].  t  Une  troisième  ins- 
cription osque  sur  plomb  fR.  v.  PlantaJ.  Ce  petit  monument  a  été  récem-  lo 
ment  acquis  par  le  Museo  nazionale  de  Napies;  il  est  très  mutilé.  R.  v.  P. 
en  publie  un  déchiffrement  :  c'est  comme  on  pouvait  s'y  attendre  une  for- 
mule d'exécration.  If  Etymologics  grecques  [Heinrich  Lewy].  1.  AeuxaXîwv  est 
pour  *  Ae-jxaXt'wv  «  l'homme  de  la  mer  brillante  ».  2.  AoO.o;  dorien  ôwXo? 
est  pour  *>.oOXo;,  *>.ù)Xoç,  cf.  àuo-Xaua),  lat.  lucrum.  C'est  donc  proprement  15, 
le  butin,  comme  Sp-wç  est  le  vaincu.  ^  Bibliographie  (Anzeiger).  <Cf.  R. 
d.  R.  XVII,  49,  noie  1,  et  51,  39>.  N»  1.  G.  von  der  Gabelentz,  Die  Sprach- 
wissenschaft,   ilire  Aufgaben,   Methodeti   und   bisherigen   Ergebnùse  [Wilhelm 
Streitberg].  Œuvre  inléressaule  d'un  des  maîtres  de  la  science,  mais  qui 
donne  prise  à  bien  des  objections.  %  Karl  Borinski,  GrundzUge  des  Susiems  20 
der  artikulierten  Phonelik,  zur  Revision  der  Prinzipien  der  Sprachwissen- 
schaft  [Ludwig  Siitterlin].  Exposition  abstraite  qui  dispense  parfois  l'auteur 
de  se    bien   comprendre  lui-même,  t  !'•  Bechtel,  Die  Hauptprobleme  der 
indogermanisclien  LauUehre  seit  Sc/deicher  [Gustav  Meyer].  Beau  livre,  qui 
comble  une  lacune.  ^  M.  Bloomfield,  On  Adaptation  of  Suffixes  in  congé-  25 
neric  Classes  of  Substantives  [Rudolf   MeringerJ.   Intéressant.  %  Steinthal, 
Geschichle  der  Sprachivissenschaft  bei  den  Griechen  und  liomern.  2.  Aufl.  ;  1.  u. 
2.  Th.  [A.  Thumb].  La  2»  parlie  surtout  est  modifiée.  ^  A.  Thumb,  Die  neu- 
griechische  Sprache.  Eine  Skizze.  [Gustav  Meyer].  Amènera  des  recrues  aux 
études  néo-grecques.  ^  S.  Ceci,  Appunii  gloltologic^  [Meyer-Liïbke].  Contient  30 
des  elymologies  latines  et  grecques,  une  étude  sur  le  changement  de  d  en 
r  en  latin  qu'il  ne  reconnaît  que  devant  les  labiales.  Pexi  de  nouveau  et  de 
certain.  ^  S.  Consoli,  Fonologia  lalina,  2«  ediz.  ;  L.  Valmaggi,   Grammatica 
laiina  [F.  Skutsch].  Deux  livres  de  classe.  1.  Arriéré.  2.  Honnête.  ^  Nils 
SjÔSTRAND,  De  futuri  infinilivi  usu  Lalinorum  quaestiones  duue  [Cari  Weyman].  35 
Statistiques.  \  G.    KÔRTING,  Laleinisch-romanisches   Worlerbucb  [Adam  Mio- 
donskij.  Au  courant.  1[  Sur  le  latin  strufertarius  [G.  Goetz].  Addition  à 
R.  d.  R.  17,  50,  18.  \   P.    de   Lagarde,  Sepluaginta  Studien,  2.   Teil.  [Adam 
Miodonskij.  Contient  entre  autres,  d'après  une  nouvelle  collation,  le  frag- 
ment de  l'Itala  de  la  bibliothèque  de  Lucques,  intéressant  pour  le  latin  40 
vulgaire.  \^  N°  2.  Karl  Brugmann,  Grundriss  der  vergleichenden  Grammatik 
der   indogermanischen   Spi'achen.  2.   Bd.    Formation    des    mots    (thèmes  et 
flexions).  Relevé,  par  l'auteur  même,  de  quelques  erreurs  de  détail.  1[  L.  II, 
Ahrens,  Kleine  Schriften.  Bd,  1  :  Zur  Sprachwissenschaft.  Besorgt  von  Cari 
IIaeberun,  mit  einem  Vorwort  von  0.  Crusius  [Paul  Kretschmer].  Parties  45 
morphologique  et  étymologique  tout  à  fait  arriérées;  mais  ce  qui  concerne 
l'épigraphie  et  les  dialectes  peut  encore  servir.  ^  E.  Siecke,  Die  Liebesge- 
schichte  des  Himmels.  Uutersuchungen  zur  indogermanischen  Sagenkunde 
[E.  H.  Meyer].  Œuvre  d'un  disciple  de  Max  Millier;  mais  le  panthéon  indo- 
européen viendrait  tout  entier  selon  S.  d'une  divinité  lunaire.  ^  P.  Wa-  50- 
GLER,  Die  Eiche  in  alter  und  neucr  Zeit  [W.  H.  Roscher].  Intéressant  et  bien 
fait.   ^  V.  Henry,    Précis  de  Grammaire  comparée  du  grec  et  du  latin,  4"  éd, 
[Wilhelm  Streitberg].  Succès  rapide  et  mérité.  |  H.  G.  Mûller,  IHstorische 
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Grammatik  der  hellenischen  Sprache,  oder  Ûbersicht  des  Entwickelungsgan- 
ges  der  altgriech.  zu  den  neugriechischen  Formen,  2  voL  [Albert  Thumb]. 
Mauvais,  f  A.  Gehring,  Index  homericus  [P.  Giles].  Bon;  plus  exact  qu'Ebe- 
liiig;  mais  G.  a  eu  tort  de  suivre  le  texte  de  La  Roche  et  d'exclure  les 
5  hymnes.  *\\  G.  N.  IlATzrDAKlS,  Einleilung  in  die  neugriechische  Grammatik 
[Albert  Thumb].  Ouvrage  considérable  sous  un  titre  modeste;  utile  même 
pour  l'étude  du  grec  ancien.  |  F.  Sceubo,  Grammalica  délia  lingua  lalina  pcr 
uso  dclle  scuole.  Parte  1"  :  fonologia  e  morfologia  [F.  Skutsch].  Livre  scolaire, 
arriéré  au  point  de  vue  linguistique,  t  N.  S.)ôstrand,  De  vi  et  usu  supini 

10  secundi  Latinorum;  —  Id.,  Quitus  temporibus  modisve  quamvis,  nescio  an, 
forsitan,  similes  voces  ulantur?  [Garl  Wevman].  Relevés  et  statistiques,  f 
W.  Gardner  Hale,  Die  c\im-Konstrukiionc7i .  Ihre  Geschichte  und  ihre  Funk- 
tionen.  Uebers.  v.  A.  Neitzert,  mit  einem  Vorwort  von  B.  DelbrûGk;  Em. 
Hoffmann,  Das  Modus-Gesetz  im  latcinischen  Zeilsatze;  M.  "Wetzel,  Das  Recht 

15  in  dem  Slreite  zwischen  Hale  und  Em.  Hoffmann  iiber  die  Temp.  u.  Modi  in  lat. 
Temporalsatzen  [Fr.  Stolzl.  Le  travail  de  Hoffmann  est  consacré  à  réfuter 
celui  de  Hale;  ses  objections  purement  a  priori  et  philosophiques  ne  por- 
tent pas,  malgré  l'appui  que  lui  apporte  le  travail,  d'ailleurs  digne  d'atten- 
tion, de  Wetzel.  L.  D. 

20  Jahrbuch  des  kaiserlich  deutschen  archaeologischen  Instituts. 
Vol,  7.  4»  livr.  Apollon  de  Naucratis  [G.  Kieseritzky].  Description  d'une 
statuette  d'albâtre  provenant  du  Caire,  et  représentant  très  probablement 
Apollon  ;  c'est  le  type  de  l'art  grec  le  plus  ancien  qui  nous  était  connu 
par  trois  écoles,  l'école  béotienne,  la  corinthienne  et  celle  de  Théra  :  nous 

26  avons  là  une  quatrième  école  différente  des  trois  autres  et  se  ressentant 
de  l'influence  égyptienne.  *i  Hermolykos  et  Kresilas  [J.  Six].  Pausanias 
s'est  trompé,  lorsqu'il  prend  la  statue,  faite  par  Kresilas  de  Kydon  qui  se 
trouvait  sur  l'Acropole  pour  celle  de  Diitrephes  fils  d'Hermolykos,  alors 
qu'elle  représentait  Hermolykos  fils  d'Euthoinos,  qui  s'illustra  à  la  bataille 

30  de  Mycale  et  mourut  dane  une  guerre  contre  Karystos.  \  Contributions 
Mycéniennes  [Max.  MayerJ.  2.  Costumes  et  civilisation  de  Mycènes  : 
a,  costumes  des  hommes;  b,  statuettes  de  femmes  avec  les  bras  levés  en 
l'air  ou  ramenés  sur  la  poitrine,  ce  sont  des  pleureuses.  ^  Dikè  [A. 
MilchhoeferJ.  Une  statue  d'Épidaure  qu'on  a  longtemps  prise  pour  Aphro- 

35  dite,  serait  d'après  Flasch  une  Bâx-/r)  ou  une  MéOyi,  M.  montre  que  c'est  une 
AtxYi,  elle  tenait  une  épée  de  la  main  droite  et  un  sceptre  de  la  gauche. 
\  Kerkyaneus  [K.  WernickeJ.  Description  d'un  fgraent  de  vase  à  figures 
rouges  qui  se  trouve  au  Louvre,  ce  fgment  n'appartient  pas  à  une  pinax, 
mais  paraît  être  l'anse  d  "un  vase  de  grosses  dimensions  :  dans  la  partie 

40  supérieure  on  voit  Thésée  chez  Skiron,  dans  la  partie  inférieure  séparée 
de  l'autre  par  une  bande  de  palmettes,  la  lutte  de  Thésée  ayec  Kerkyon, 
désigné  par  l'inscr.  K£py.uav£Û;.'t1[  Vol.  8,  livr.  1.  La  porte  d'or  à  Constanti- 
nople  [Jos.  StrzygowskiJ.  Cette  porte  était  à  l'époque  byzantine  la  porte 
d'honneur,  par  laquelle  les  empereurs  entraient  dans  la  ville;  il  faut  y 

45  distinguer  l'arc  de  triomphe  ou  porte  triomphale,  les  pylônes  et  le  pro- 
pylée q<ie  S.  étudie  séparément;  il  passe  ensuite  aux  ornements  plastiques 
de  cette  porte.  H  Un  prétendu  jugement  de  Lysippe  [R.  Kekule].  En  parlant 
de  I>ysippe  Pline  a  écrit  :  «  Vulgo  dicebat  ab  illis  factos  quales  essent 
homines,  a  se  quales  viderentur  esse».  Meyer,  0.  Millier,  Brunn  ont  inter- 

»o  prêté  chacun  à  sa  manière  ce  passage  :  0.  Miiller  est  celui  qui  l'a  le 
mieux  compris.  Examen  du  passage  lui-même  qui  paraît  à  K.  n'avoir  pas 
été  prononcé  par  Lysippe,  mais  bien  par  un  critique  d'art,  qui  imitait  en 
cela  le  fameux  passage  de  Sophocle  sur  Euripide.  H  Quatre  fresques   de 
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Pompeï   [O.    Rossbach].   1.   La  fresque  dans  laquelle  Helbig  a  cru  voir 
Polyphème  et  Galatée  représente  plutôt  une  scène  d'amour  entre  un  sa- 
tyre et  une  nymphe.  2.  La  fresque  trouvée  en  1874  dans  la  casa  del  Orfeo 
représente  la  première  rencontre  de  Jason  et  de  Medée  en  Colchide  devant 
le  temple  d'IIékate;  3,  celle  de  la  Casa  di  Diadumeno  s'explique  par  Hé-  5 
siode,  Theog.  v.  987  sq  où  il  est  question  de  Phaèton  ;  4.  Enfin  celle  qui  a 
été  trouvée  près  du  soi-disant  Panthéon  se  rapporte  au  culte  de  la  Venus 
Pompeiana  qui  portait  le  surnom  de  Physica.  ^f  2°  livr.  Études  archéolo- 
giques sur  la  comédie  ancienne  [A,  Korte].  On  a  longtemps  cru  et  enseigné 
que  les  représentations  de  vases  peints  de  l'Italie  méridionale  étaient  une  10 
reproduction    exacte    du   costume    des    acteurs  comiques    Athéniens    à 
l'époque  d'Aristophane.  Quelques  critiques  ont  fait  des  réserves  mais  une 
étude  attentive  des  monuments  figurés  et  des  textes  montre  qu'on  peut  en 
général  accepter  les  données  des  vases  peints.  Le  phallus,  le  ventre  et  le 
derrière  démesurément  proéminents,  le  tricot  se  trouvent  chez  Aristo-  15 
phane  comme  sur  ces  vases  :  détails  sur  le  costume  et  sur  les  masques. 
Liste  de  représentations  d'acteurs  a)  sur  vases,  b)  terres  cuites,  acteurs 
jouant  des  rôles  d'homme,  assis,  debout  ou  à  cheval  au  nombre  de  78; 
jouant  des  rôles  de  femme  au  nombre  de  26;  un  groupe.  Les  sources  où 
puisaient  les  peintres  de  ces  vases  étaient  les  mythes  populaires,  la  parodie  20 
des  tragiques  grecs  et  les  scènes  de  la  vie  commune  :  quant  à  l'accoutre- 
ment grotesque  des  acteurs,  il  vient  du  Péloponnèse  et  n'est  que  l'imita- 
tion des  costumes  que  les  Ioniens  donnaient  aux  compagnons  de  Dionysos. 
%  Une  amphore  tyrrhénienne  de  la  collection  Bourguignon  [F.  Hauser]. 
Cette  amphore  (1  pi.)  provient  d'Orvieto,  elle  se  distingue  des  amphores  25 
du  même  groupe  par  sa  décoration  qui  est  plus  riche  et  par  son  style  qui 
est  plus  beau.  Description  :  on  y  voit  figuré  le  sacrifice  de  Polyxène  par 
Neoptolème.    ^    Les   représentations  des  enfers  dans  l'Italie    méridionale 
[Ern.  Kuhnert].  Description  et  explication  d'un  certain  nombre  de  repré- 
sentations se  rapportant  à  ce  sujet.  ^  Vulneratus  deficiens  [A,  Gercke].  30 
Explique  le  passage  de  Pline,  N.  II.  34,  74  «  Cresilas  fecit  vulneratum  defl- 
cientem,  lu  quo  possit  intelligi,  quantum  restet  auimae  »  et  n'accepte  pas 
les  conclusions  de  Six  qui  l'a  rapproché  d'une  représentation  de  vase  peint. 
^%  3«  livr.  Les  groupes  d'Attale  [Ad.  Michaelis].  1.  L'amazone  de  Naples. 
2.  Les  amazones  de  l'Asie-Mineure.  3.  Epigone,  c'est  là  le  nom  qu'il  faut  lire  36 
dans  Pline  34,  84  au  lieu  d'Isigonus  comme  étant  un  des  artistes  qui  ont 
fait  avec  Phyromachus,  Stratonice  et  Antigone  les  groupes  des  combats 
contre  les  Gaulois.  |  Statue  équestre  archaïque  trouvée  sur  l'Acropole 
[Fr.  WinterJ.  Studniczka  a  cru  voir  dans  celte  statue  un  monument  votif 
à  l'occasion  de  la  victoire  de  Marathon,  peut-être  même  le  monument  40 
votif  de   Miltiade.  Une  comparaison  attentjve  de  cette  statue,  accom- 
pagnée de  croquis,    avec  14   statues  ou   représentations    analogues    de 
l'Acropole,  montre  qu'elle  appartient  à  une  époque  antérieure  à  la  victoire 
de  Marathon.  Ce  n'est  pas  un  cavalier  perse,  mais  un  Athénien  vêtu  de 
vêtements  barbares  et  probablement  celui  qui  avait  élevé  le  monument.  4S 
Il  faut  en  rapprocher  une  base  en  marbre  du  Pentélique  trouvée  en  1889 
sur  laquelle  on  lit  A'.ox).£tûo;  àv£Or,x£v  ô  AioxXéouç  xàOrivaéa.  ^  L'enlèvement  de 
Cerbère  sur  des  coupes  à  figures  rouges  [P.  Hartwig].  Lisle  et  description 
accompagnée  d'  1  pi.  et  de  croquis  des  rares  représentations  de  Cerbère 
sur  les  vases  peints  ;  ils  se  trouvent  à  Naples,  Wurzbourg,  Altenbourg  et  60 
Berlin  et  appartiennent  à  l'école  d'Epictète,   1|    Alhèna   de    Képhisodote 
[P.  Wollers].  Un  buste  de  femme  qui  se  trouve  dans  la  grande  villa  d'IIer- 
culanum  et  dans  lequel  on  a  voulu  voir  Vesta,  n'est  autre  que  l'Athena  de 


38  1893.    —  ALLEMAGNE. 

Kephisodotos  et  date  de  374  environ  :  croquis  et  planche,  f  S(çwv  [Er.  Per- 
nice].  Description  d'une  pelilié  à  figures  noires  du  Museo  Tarquimese  à 
Gorveto  sur  la  panse  de  laquelle  on  voit  figurées  des  scènes  de  la  vie  de 
marché  à  Athènes  au  milieu  du  6«  s.  On  y  voit  la  boutique  d'un  marchand 

5  d'huile  ou  de  vin  et  comme  détails  très  intéressants  on  distingue  dans  les 
amphores  des  siphons.  ^  Gemme  de  Skopas  [A.Furtwangler].  Elle  se  trouve 
à  la  Stadtbibliotek  à  Leipzig,  c'est  une  superbe  hyacinthe  sur  laquelle  est 
gravée  la  tète  d'un  jeune  homme  et  la  signature  Skopas,  elle  est  de 
l'époque  des  Diadoques.  If  Ghaque  livraison  de  cette  Revue  contient  en 

10  outre  sous  le  titre  d'Archaologisches  Anzeiger  un  supplément  dont  voici 
l'analyse  :  vol.  7,  livr.  4.  Rapport  sur  les  travaux  de  la  Reichslimeskommis- 
sion.  ^  Acquisitions  des  galeries  d'antiques  en  Allemagne,  Dresde, 
Vienne  et  Brit.  Muséum.  1[  Notice  sur  les  travaux  de  l'Institut.  ^1[  Vol.  8, 
1"  livr.  Le  Panthéon,  état  actuel  de  la  question.  \  Notice  sur  les  musées 

15  espagnols,  Madrid,  museo  arqueologico  et  museo  del  Prado.  Séville.  f 
Vase  mycénien  du  Musée  de  Marseille,  très  remarquable.  ^  Lettre  d'H. 
Rochefort  sur  la  Vénus  de  Milo.  ^[^  2«  livr.  Rapport  sur  les  travaux  du 
kais.  d.  arch.  Instituts.  ^  L'enseignement  dans  les  gymnases  et  l'archéolo- 
gie. <[[  Acquisitions    des  galeries   d'antiques  en    Allemagne.    Berlin.    ^^ 

20  3"  livr.  Fondation  Eduard-Gerhard.  Statuts.  \\  On  trouvera  aussi  dans  cette 
Revue  le  compte  rendu  des  séances  de  la  Berliner  arch.  Gesellschaft  de 
nov.  1892  à  juillet  1893.  Gelui  du  42»  congrès  des  philologues  et  professeurs 
allemands  à  Vienne,  une  liste  des  ouvrages  parus  sur  l'archéologie  et 
quelques  renseignements  officiels.  A.  K. 

25  Jahresberichte  des  philologischen  Vereins  zu  Berlin.  19*  année, 
1893.  1.  Tite  Live  fil.  J.  Millier].  Editions  :  T.  Uviiab  urbe  condîta  libri  I, 
H,  XXI,  XXII ;  adjunclae  sunl  partes  selectae  ex  libris  III,  IV,  VI ;  von  A.  ZlN- 
GERLE,  3»  éd.  Beaucoup  d'améliorations  dans  l'impression;  toutes  les  notes 
sont  en  allemand;  texte  revu.  Libri  XXI,  XXII,  XXIII,  XXIV,  XXX,  éd. 

30  A.  ZiNGERLE,  revu  par  P.  Albreght.  Bon.  Chrestomalhie  aus  Livius,  von 
J.  GOLLING.  Analyse.  T.  Livi  ab  urbe  condita  liber  IX,  f.  d.  Schulgebrauch 
erkiart  von  E.  Ziegeler.  19  passages  différents  de  Weissenborn-Miillers. 
Liber  X  f.  d.  Schulgebrauch  erkiart  von  F.  Luterbacher.  "  L.,  qui  trouve 
toujours,  grâce  à  sa  science  et  à  son  don  de  divination,  des  conjectures  per- 

35  sonnelles,  ne  manque  pas  cette  fois  encore  d'en  indiquer  d'excellentes.  " 
Liber  XXI  f.  d.  Schulgeb.  erkl.  v.  K.  Tucking.  Gritiques  de  détails.  Livius- 
Kommentar,  f.  d.  Schulgeb.  von  G.  IIaupt  (zu  Buch  XXI)..  Trop  complet 
pour  les  élèves.  Tiii  Livii  liber  XXI  f.  d.  Schulgeb.  (deux  éditions  différen- 
tes plus  une  édition  savante),  v.  F.  Luterbacher.  Textes  et  commentaires 

40  revus  et  améliorés.  Du  même,  liber  XXII  (encore  trois  éditions).  Analyse. 
Liber  XXII,  f.  d.  Schulgeb.  erkl.  v.  E.  Wôlfflin.  «  Ge  qui  fait  le  mérite  de 
ce  livre,  c'est  avant  tout  sa  clarté  et  sa  précision  ».  Liber  XXX,  f.  d.  Schul- 
geb. erkl,  V.  F.  Luterbacher.  Quelques  conjectures  qui  méritent  l'atten- 
tion. ^  Critique  et  explication  :  L.  Winkler,  die  Diltographien  in  den  niko- 

45  machianischen  Codices  des  Livius.  Recherches  consciencieuses;  à  la  lin,  de 
bonnes  conclusions  sur  la  parenté  des  manuscrits.  W.  Heraeus,  Vindiciae 
Livianae.  De  bonnes  conjectures.  Le  rp  n'accepte  pas  le  changement  21,  8, 
4  oppidani  ad  omnia  tuenda...  multifariam  distineri  coepti  sane  non  sulfi- 
ciebant(mss.  sunt).  Articles  de  R.  Novàk  (Zlschft  f.  d.  ôsterr.  Gyran.  1892), 

50  conjectures  que  le  rp.  cite  et  examine  une  à  une;  E.Rcichenhart(id.  ibid.)  sur 
l'explication  de  quelques  passages  de  T.  Live;  le  rp  n'admet  pas  toujours 
l'opinion  de  R.;  A.  Schmidt  (id.  ibid.).  f  Goutributions  éparses,  dues  à 
A.  Howard  (Howard  Sludies  Ilf);  F.  J.  Drechsler  (Ztschft.  f.  d.  osterr.  Gymn. 
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1892);  d'Arbois  de  Jubainville  (Rev.  de  phil.  1891);  R.  Unger  (Paradoxa  Theb.), 
lit  avec  raison  8,19,4  qua  Vacci  prata...  appellala;  II.  W.  v.  d.  Mey 
(Mnetnos.  XX);  Ed.  Wolff  (W.  S.  f.  klass.  Phil.  1892);  G.  Landgraf  (Fests- 
chrift  de  1891  en  l'honneur  de  W.  v.  Christ);  M.  Millier  (br.  Mitt.);  A.  Wo- 
drig  (N.  Jahrb.  f.  Phil.  1892);  A.  Zingerle  (Berl.  Phil.  W.  S.  1891)  conjecture  « 
inadmissible.  1[  Divers  :  G.  IIaupt,  Anlcilung  zum  Verslàndniss  der  Livianis- 
chen  Darslellungsform.  L'auteur  a  mis  un  zèle  remarquable  à  composer  un 
ouvrage  qui  pût  servir  aux  élèves.  F.  Fûgner,  Lexicon  Livianum,  IV-V. 
«  On  voit  de  plus  en  plus  par  ces  fascicules,  de  quelle  importance  sera  ce 
travail,  et  cela  pas  seulement  pour  T.  Live  ».  A.  M.  A.  Schmidt,  Beitrdgezur  lo 
Livianischen  Lexikogvaphie,  III,  sur  l'emploi  de  contra.  R.  Y.  Scala  (Ztschfl. 
f.  d.  ôsterr.  Gymn.  1892),  sur  les  vers  grecs  dans  T.  Live.  Au  sujet  des 
sources  de  T.  Live,  et  notamment  sur  Valerius  Antias,  F.  MOnzer,  degcnle 
Valeria;  sur  Polybe  et  T.  Live,  II.  Hesselbarth  (Berl.  Phil.  W.  S.  1891). 
M.  JUMPERTZ,  der  rômisch-karthagische  Krieg  in  Spanien  (2I1-L06)  travail  in-  15 
téressant,  écrit  en  un  style  vif.  Était-il  toutefois  nécessaire  de  supposer 
entre  T.  Live  et  Polybe  une  source  intermédiaire,  un  auteur  ayant  servi  à 
T.  Live,  et  donnant  des  indications  chronologiques  d'après  Polybe? 

2.  Homère  (sauf  les  travaux  de  haute  critique)  [E.  Naumann].  Éditions 
et  Traductions  :  Homers  Jlias  f.  d.  Schulgebrauch  erkiart  von  G,  Stier,  20 
X-û,  riche  en  remarques  et  en  observations,  llias  f.  d.  Schulgebrauch,  von 
K.  F.  Ameis,  A-Z,  4«  édit.  :  les  notes  surtout  sont  améliorées,  llias  f.  d. 
Schulgebrauch,  von  J.  La  Roche,  III  et  IV,  30  édit.  Peu  de  modifications 
importantes.  Odysseae  carmina  cum  apparalu  crilico  edid.  J.  van  Leeuwen 
jr.  et  J.  B.  Mendes  da  Costa.  Odyssea  in  usum  scholarum  edidit  J.  La  25 
Roche.  Du  môme,  Kommentar  su  Homers  Odyssée.  On  connaît  la  valeur  des 
travaux   de   La   R.  Odyssée  in  verkiirzler  Ausgabe,  f.  d.  Schulgebrauch  von 
A.  Th.  Christ.  Bien  compris  comme  résumé  ou  choix  déclasse;  l'introduc- 
tion est  moins  heureuse.  The  Odyssée  of  llomer,  edited  by  A.  Platt.  L'auteur 
est  de  ceux  qui  veulent  remonter  au  texte  primitif  d'Homère.  H  orner  os' 30 
Odysseia,  édition  suédoise  par  V.  Knos.  F.  Soltau,  die  homeriscke  Odyssée, 
traduction  en  allemand.  J.  Zimmermann,  llias  I-VIII,  traduction  en  tétra- 
mètres  trochaïques  rimes.  O.  Lûcke,  Diirgers  Ilomerùbersetzung,  élude  soi- 
gnée sur  le  traducteur  d'Homère.  ^  Texte,  langue,  métrique  :  Contributions 
de  J.  Mahly  (Bl.  f.  d.  bayer.  G.  S.  W.  1889);  W.  T.  Lendrum  (Glass.  Rev.  35 
1890);  A.  Platt  (Journ.  of.  Phil.  1890)  sur  douze  passages  de  l'Iliade;  R.  Pep- 
pmiiller  (N.  Jahrb.  f.  Phil.  1891)  ^.  48  lit  ya^xp-  au  lieu  de  Sai-rc;  E.  Mehh^r 
(Mnemos.  1889);  J.  vaa  Leeuwen  jr  (Mnemos.  1889)  sur  les  patronymiques 
en  —  EiSoî  et  —  eimv;  sur  le  verbe  ixÉUstv;  sur  les  formes  verbales  réduites 
ou  allongées;  du  même  (id.  1890)  sur  la  césure  après  le  quatrième  trochée;  40 
sur  des  mots  en  —  Féttyi;;  sur  qques  désinences  verbales  irrégulières;  sur 
eîv,  elvî;  sur  O  556;  sur  SéôFts  =z  è'oFie;  sur  I  334;  sur  le  dauphin  dans  Ho- 
mère; sur  àr,p,  àx>>û;;  du  même  (id.  1891)  sur  le  digamma;  H.  van  Herwer- 
den  (id.  1889,  1890,  1891),  contributions  sur  le  texte  de  O-Q;  S.  A.  Naber 
(id.  1891),  veut  qu'on  n'imprime  le  digamma  que  là  où  l'élisionle  rendobli-  45 
gatoire;  A.  Platt  (Journ.  of  Phil.  1890  et  1891)  conjectures  sur  le  texte  de 
l'Odyssée  ;  (id.  1891)  sur  l'augment  dans  Homère,  «  c'était  un  moyen  d'accen- 
tuer l'expression,  et  non  pas  seulement  un  signe   du  passé  »;  K.  Meiser 
(Abhandlungen  W.  v.  Christ  dargebracht  1891);  Fehleisen  (Korrespondenzbl. 
f.  d.  Gelehrten-u.  Realschulen  Wiirltembergs  189I)surOd.  VIII,  521  etsuiv.;  50 
E.  GOEBEL,  llomerische  Bldtler,  série  de  onze  contributions  lexicologiques, 
critiques  ou  exégétiques;  du  même  (N.  Jahrb.  f.  Phil.  1892)  conjectures; 
G.  Vogrinz  (Zeitschft  f.  d.  ôsterr.  Gymn.  1890)  sur  e\  et  eî'xe  avec  le  conjonc- 
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tif  dans  Homère;  W.  T.  Lendrum  (Glass.  Rev.  1890);  A.  Hildebrandt,  de 
verbis  et  intransilive  et  causaLive  apud   Homerum   usurpatis,  bons   résultats; 
Mehliss,  ube7'  die  Bedeutung  von  xaXd;  bei  Homer,  =  «  sain,  normal  »  ;  P.  Sten- 
gel  (Hermès  1891)  sur  ôuy^ei;,  ôûeXXa,  6u($£ii;;  G.  E.  Marindin  (Glass.  Rev.  1890) 
Se  sur  Od.  XIX,  58;  H.  SkerlO,  einiges  ïiber  den   Gcbrauch  von  àvdc  bei  Homer; 
L.  Parmentier  (Rev.  de  Pluslr.  publ.  en  Belgique  1889)  sur  les  formes  homé- 
riques vYiOç  YpriOç  yjû;,  résumé;  F.  Wegk,  die  epische  Zerdehnung,  travail  qui 
mérite   l'attention   et   éclairera   d'un  jour  nouveau  beaucoup  de  points 
obscurs;  F.  Stolz  (Wiener  Studien  1890),  se  propose  de  commencer  un  com- 
10  mentaire  purement  linguistique  des  poèmes  homériques,  mais  l'heure  n'est 
pas  encore. venue  de  le  faire;  J.  A.  Kiigener  (Rev.  de  l'Inst.  publ.  en  Bel- 
gique 1891)  sur  Od.  I,  1-2.  Index  homericus,  composuit  A.  Gehring,  éloges. 
G.  Ue^tzE,  Anleitung  zur  Vorbereilung  auf  Ilomers  Odyssée  I-XH;  bon   pour 
les  élèves.  A.  Sickinger,  Worlewerzeichniss  zu  Homers  Odyssée  Buch  I,  1-32 ■'i, 
16  clair,  mais  un  dictionnaire  pour  324  vers!  E.  Eberhard  (Ztschft  f.  d,  ôsterr. 
Gymn.  1889)  sur  xa(  dans  le  vers  homérique.  A.  Platt  (Journ.  of  Phil.  1890) 
notes  sur  la  scansion  de  qques  vers;  sur  le  spondée  au  quatrième  pied  : 
Homère  l'évite.  \  Scolies,  manuscrits,  etc.  J.  Nicole,  les  scolies  Genevoises  de 
l'Iliade;  article  sur  le  même  sujet  dans  N.  Jahrb.  f.  Phil.  1891,  quatre  araé- 
20  liorations  au  texte  des  scolies  du  chant  21   de  l'Iliade.  H.  Diels  (Hermès 
1891)  sur  les  scolies  de  Genève.  G.  Wachsmuth  (Rhein.  Mus.  1891)  sur  de 
nouveaux  fragments  du  grammairien  Kratès.  H.  Pusch,  Quaestiones  Zeno- 
doteae,  analyse.   A.    Ludwigh,   Aristarchs   homerische   Textkritik,  ouvrage  à 
l'honneur  d'Aristarque.  R.  Wagner,  Epitome  Vaticana  ex  ApoUodori  biblio- 
25  Iheca,  résumé.  A.  SghimberG,  zur  handschrij'llichen  Uberlieferung  der  Scholia 
Didymi,  contribuera  beaucoup  à  préparer  l'édition  de  plus  en  plus  néces- 
saire des  scolies  dites  de  Didyme.  F.  Kappe,  der  Bekkersche  Paraphrast  der 
Ilias  und  seine  Bedeutung  fiir  die  Textkritik.  Le  paraphraste  dérive  du  Vene- 
tus;  mais  on  ne  sait  encore  qui  il  était,  ni  si  Ludwich  lui  donne  avec 
30  raison  le  nom  de  Psellus.  Etudes  particulières  de  E.  Dittrich  (N.  Jahrb.  f. 
Phil.  1892),  l'édition  èx  Moudetou  a  une  origine  Cretoise;  W.  Leaf  (id.  1890) 
sur  les  mss  de  l'Iliade;  J.  van  Leeuwen  jr.  (Mnemos.  1890)  sur  le  Codex 
Vindobonensis  N.  5;  T.  W  Allen  (Glass.  Rev.  1890)  mss  de  l'Iliade  à  Rome; 
(Journ.  of  Phil.  1891)  contre  E.  Maass  à  propos  du  ms  Townleien;  F.  G. 
35  KenyON,  Classical    Texts  from   Papyri    in   Ihe   Brilisch   Muséum;  J.  Douglas 
(Athenaeum  1891),  papyri  Harris;  K.  Haberlin,  Beitrdge  zur  Kenntniss  des 
antiken  Bibliothek-und  Buchwesens,  sur  les  éditions  d'Homère  préalexandri- 
nes;  Menrad  (Sitzungsber.  der  Konigl.  bayer.  Akademie  d.  Wiss.,  Philos. - 
philol.  u.  hislor.  Klasse  1891),  sur  un  fragment  d'une  édition  préalexan^- 
40  drine;  A.  Ludwigh,  die  sogenannte  voralexandrinische  Ilias  ;E.  Meyer  (Hermès 
1892),  analyse;  R.  Peppmiiller  (N.  Jahrb.  f.  Phil.  1891j  les  fragments  homé- 
riques 3,  4,  7,  8,  9  sont  bien  d'Homère.  1[  Divers  :  P.  W.  Forchhammer, 
die  Kyanen  und  die  Argonauien,  analyse.  S.  Buttler  (Athenaeum  1892)  cherche 
à  identifier  les  localités  de  l'Odyssée  avec  les  îles  de  la  mer  Egée  ou  de  la 
45  mer  Ionienne.   G.  Torr  (Cl.  Rev.  1890)  contre  Gladstone.   M.  Ohnefalsch- 
Richter  (Berl.  Phil.  W.  S.  1892),  sur  les  épées  homériques  de  Gypre.  H.  Kluge 
(N.  Jahrb.  f.  Phil.  1892)  rapprochements  entre  Homère,  et  les  objets  décou- 
verts dans  les  fouilles  de  Mycènes.  G.  E.  Haskins  (Journ.  of  Phil.  1891)  sur 
les  engins  de  pêche  chez  Homère.  G.  Hûttig,  zur  Frage  nach  der  Naivetàt 
50  llomrrs.  Homère    n'est   pas  si  naïf  qu'on  le  pourrait  croire.   H.  Grimm 
(Deutsche  Rundschau,  1892)  :  Homère  est  un  peintre  de  caractères.  J.  B. 
Filzi,  ùber  moralisch-praklische  Erziehung  und  iiber  den  Wert  der  Ilomerlektûre 
fiir  dieselbe,  V.  considère  les  poèmes  homériques  comme  d'excellents  mode- 
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les  à  utiliser  dans  l'éducatiou.  G.  Semler,  Homer  als  deutsches  Volks-und 
Schulbuch  :  s'inspire  de  Goethe.  II.  Kluge,  Plan  der  Iliasleklûre  in  zwei 
Jahrekurscn,  analyse.  F.  Keim,  Zur  Homerlektiirc ,  des  observations  remar- 
quables. 0.  Sommerfeld,  Hiilfsbuch  zu  Lektûre  der  llias.  On  n'a  pas  besoin 
de  livres  semblables  pour  lire  Homère;  la  direction  du  maître  devrait  5 
suffire  aux  élèves.  %  Liste  des  travaux  publiés  sur  Homère  depuis  ceux 
dont  il  a  été  question  dans  le  Jahresbericht  de  1891. 

3.  Virgile  [P.  Deuticke].  Bucoliques  et  Géorgiques  :  Vergil  als  bukolischer 
Dichtcr,  von  M.  SONNTAG.  Analyse  détaillée.  E.  Bethe(Rhein.  Mus.  1892)  sur 
les  églogues  1,  9  et  8.  Cf.  sur  le  même  sujet  0.  Ribbeck  (id.,  ib.)  ;  le  rp  lO 
expose  les  arguments  contradictoires  des  deux  articles.  H.  T.  Karsen 
(Mnemos.  N.  S.  1891,  1892),  lit  B.  3,  110  expedietur  amaris,  et  7,  19  alternis 
Musae  meminisse  valebant.  G.  Pascal  (Riv.  di  fll.  1892;)  dans  B.  4,  8  nascens 
=  modo  natus.  0.  Grusius  (Rhein.  Mus.  1892),  II.  Richards  (The  class.  rev. 
1891),  conjectures.  J.  Geffcken  (Hermès  1892),  Saturnia  tellus.  A.  Oltramare,  15 
Etude  sur  Vépisode  d''Arislée  dans  les  Géorgiques  de  Virgile  :y  voit  une  allégorie 
patriotique.  ^  Enéide.  Éditions,  traductions:  Vergils  Àneis,  f.  d.  Schulgebr. 
in  verkiirzter  Form  herausgeg.  von  J.  Werra.  ;  Auswahl  aus  Vergils  Àneis , 
von  A.  Lange,  deux  ouvrages  faits  pour  répondre  aux  besoins  des  pro- 
grammes nouveaux;  l'ensemble  mérite  des  éloges.  Vergilio,  l'Enéide  com-  20 
menlala  da  R.  Sabbadini,  1.  I,  II,  III.  2«  édit.  refondue.  Beaucoup  de  bon  ; 
le  commentaire  est  bien  approprié  aux  élèves  ;  d'intéressants  rapproche- 
ments avec  le  Dante.  Aeneis,  f.  d.  Schulgebrauch  erklârt  von  O.  Brosin, 
1.  3-6,  troisième  édit.  revue  par  L.  Heitkamp.  Le  texte  ne  semble  pas 
beaucoup  remanié.  Âneide,  1.  3,  5,  7,  12,  trad.  par  E.  Irmscher  ;  K.  Troost,  25 
Seebilder  aus  Vergil,  traduction,  avec  d'utiles  remarques  et  d'intéressants 
parallèles,  f  Sources.  F.  Noack  (Hermès  1892),  sur  la  forme  primitive  de 
l'Enéide  :  beaucoup  de  détails  nouveaux  et  curieux.  E.  Belhe  (Rhein.  Mus. 
1891),  sur  l'épisode  de  Laocoon.  F.  Noack  (Gotting.  Gel.  Anzeigen  1892)  ap- 
porte qques  modifications  à  la  dissertation  de  F.  Kehmptzow  sur  les  sources  30 
de  Quintus  de  Smyrne  et  ses  mythes  épiques.  G.  Eltig  (Leipz.  Stud.  1891), 
étude  sur  les  différentes  descentes  aux  Enfers  jusqu'à  Lucien  et  Ausone  ; 
l'auteur  ne  profite  pas  assez  des  données  fournies  par  les  monuments 
figurés.  K.  Baur  ,  Homerische  Gleichnisse  in  Vergils  Âneide,  montre  les  qualités 
de  Virgile  imitateur.  G.  Quadri  (Atti  e  memorie  délia  R.  Accademia  Virgiliana,  36 
Biennio  1891-1892),  étude  littéraire  et  philosophique  sur  les  grandes  vertus 
d'Enée.  Le  rp  mentionne  seulement  les  titres  des  deux  ouvrages  suivants  : 
O.  OGCIONI,  Scritti  di  letteratura  latina;  et  A.  RebelliaU,  De  Vergilio  in  infor- 
mandis  muliebribus  quae  suni  in  Aeneide  personis  inventorc^li  Travaux  de  détail. 
%  J.  KviCALA,  Nové  kritické  a  exegelické  prispëvkyk  Vergiliovë  Aeneide.  Le  rp  40 
renvoie  le  lecteur  au  Jahresbericht  de  1882,  en  ce  qui  concerne  le  point  de 
vue  de  K.  Dans  l'ensemble,  beaucoup  de  bonnes  conjectures  critiques  ou 
explicatives.  P.  Weizsâcker  (Korresp.-BL  f.  d.  Gel.-u.  Realschulen  Wiirtt. 
1891),  sur  En.  I,  75-80.  P.  "Weyland,  Vergils  Beschreibung  des  libyschen  Hafens, 
à  propos  de  l'En.  I.  159-169.  Disootable.  Sghlenger,  erklàrende  Bemerkungen  46 
und  Verbesserungsvorschlàge  zu  einigen  Stellcn  unscrer  Schulklassiker  sur  En.  I, 
403  :  ambrosiae  =  divin,  IX,  VS  :  domus  Aeneae=  le  peuple  romain;  pater 
romanus  =  le  sénat  de  Rome.  Le  rp  énumère,  en  les  résumant,  une  série 
de  contributions  particulières  dues  à  :M.  T.  Tatham  (The  Glass.  Rev.  1892); 
J.  S.  SpElJER,  Observationes  et  emendaliones  ;  P.  Simpson  et  F.  E.  Page  fThe 
Glass.  Rev.  1892);  E.  Eichler  (Ztschft..  f.  d.  osterr.  Gymu.  1889);  O.  Linsen- 
barth  (N.  Jahrb.  f.  Phil.  1891);  T.  Berndt,  Krilische  Bemerkungen  zu  grie- 
chischen  und  rômischen  Schriftstellern,  sur  V,  290,  contuUt  et  médius  tumuU 
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exstructo  aggeresedit;  A.  Kornitzer  (Ztschtf.  f.  d.  ôsterr.  Gymn.  1891),  sur 
Enée  aux  Enfers;  G.  Landgraf  (Abhandlungen  W.  v.  Christ  dargebracht, 
1891),  conjectures  ;  Reichenhart  (Ztschft.  f.  d.  ôsterr.  Gymn.  1892),  explica- 
tion de   qques  passages;  G.  Me.  N.  R.  et  A.  Platt  (The  Glass.  Rev.  1891) 

5  rapprochent  de  VI,  567  et  suiv.,  Glaudien  in  Ruf,.  II,  47G-480,  et  Platon  Gorg. 
525  A;  E.  Norden  (N.  Jahrb.  f.  Phil.  1891);  R.  Whitclaw  (The  Glass.  Rev. 
1891);  W.  GkmOLL,  Kritische  liemerkimgen  zu  lateinîschen  Schriflstellern.  IX, 
579  :  eminus  au  lieu  de  manus  ;  W.  J.  Evans  (The  Class.  Rev.  1891)  ;  J.  Henry, 
Acneidea,  or  crilical,  exegetical  and  aesthctical  remarks  on  ihe  Aeneis,  vol.  IV, 

10  analyse  élogieuse.  ^  Versification  et  langue  :  W.  Meyer  (Sitzungsber.  d. 
philos.-philol.  u.  histor.  Klasse  der  konigl.  bayer.  Akad.  d.  Wissensch.  zu 
Miinchen  1889),  césures  latines.  J.  Ôrtner  (N.  Jahrb.  f.  Pâdag.  1890),  "  la  cé- 
sure n'est  pas  une  coupure  produite  par  la  fin  d'un  mot  à  l'intérieur  d'un 
pied,  mais  une  pause  que  la  musique  môme  pourrait  exprimer  par  l'inter- 

i5  ruption  du  rythme."  J.  Rônstrôm,  Melri  Vergiliani  recensio,  qques  détails 
nouveaux.  M.  Manitius  (Rhein.  Mus.  1891),  sur  le  nombre  de  syllabes  des 
mots  à  la  fin  de  l'hexamètre  ;  Virg.,  sur  14072  vers,  termine  :  par  un  mono- 
syllabe 94  fois;  par  un  mot  de  4  syllabes  76  fois;  de  5  syllabes  23  fois.  Il 
donne  32  exemples  de  spondée  au  cinquième  pied.  A.  Platt  (The  Glass. 

20  Rev.  1891),  conjecture  inutile.  B.  Gerathewohl,  Grundzûge  f.  lateinische 
AUitteralionsforschung  ;  Allitération  lontrageiider  Silben  an  den  beiden  Ictzten 
Arsen  des  Hexamelers  in  Vergils  Aeneis.  Il  est  à  souhaiter  que  l'auteur  puisse 
terminer  heureusement  ces  études  si  consciencieuses  et  intéressantes. 
F.  Skitz,  De  flxis  poetarum  latinorum  epithelis,  résumé.  R.  Tôrnebladh  (Nord. 

25  tidskr.  for  filol.  1891),  résumé.  J.  Leverett  Moore  (The  Amer,  journ.  of.  phi- 
lol.  1891),  sur  Servius  et  les  tropes  et  Qgures  de  Virgile.  A.  Nehring  (N. 
Jahrb.  f.  Phil.  1893),  sur  bidens  hostia.  M.  Bonnet  (Rev.  de  Philol.  1892), 
.sur  Tiberis,  Thybris,  Thymbris;  analyse.  H  Virgile  dans  l'enseignement. 
Le  rp  résume,  surtout  au  point  de  vue  pédagogique,  les  travaux  de  L.  \Ve- 

30  BER,  Die  poetische  Lektiire  auf  dem  Gymnasium  ;  A.  Ahlheim,  Beilrag  ziir  Be- 

handlung  der  Vergillcktûre,  qqfois  obscur;   F .  ^nvdAGH. ,  Mittelilalien ,  I.and 

und  Leute,  in  der  Âneide  Vergils,  soigné;  J.  Sander  (Bl.  f.  hôh.  Sch.  W.  1891), 

sur  la  lecture  des  grands  écrivains. 

4.  Homère  (Haute  critique)  1891-1892  [G.  Rothe].  Le  rp  examine  d'abord 

35  qques  idées  exprimées,  à  propos  de  son  ouvrage  sur  l'importance  à  attri- 
buer aux  répétitions,  dans  la  question  homérique,  notamment  par  A. 
Kluge  (N.  Phil.  Rundsch.  1892)  et  par  P.  Cauer  (Berl.  Phil.  Ws.  1891);  d'ail- 
leurs sur  beaucoup  de  points,  le  rp  est  d'accord  avec  eux.  P.  Gauer  (Rhein. 
mus.  t.  47)  bon  en  général;  observations  pénétrantes.  R.  Thomas,  Zur 

40  historisclien  Entwicklung  der  Melapher  in  griechischen.  Travail  qui  rendra 
service.  K.  Dyroff,  Ùber  einige  Qiiellen  des  llias-diaskeuasten.  Analyse  dé- 
taillée et  la  plupart  du  temps  favorable.  Ilg,  Ûber  die  homerische  Kritik  seit 
F.  A.  Wolf,  die  Wolf-Lachmannsche  Richtung.  On  ne  peut  attendre  rien  de 
nouveau  dans  un  ouvrage  de  ce  genre.  R.  G.  Jebb,  Ilomcr  an,  introduction 

4B  to  the  Jliad  and  the  Odyssée.  Analyse  développée.  G.  Sortais,  Ilios  et  Iliade. 
Ouvrage  auquel  on  ne  peut  pas  se  lier.  G.  Strickland,  La  guestione  omerica. 
Exposé  rapide  de  qques  idées  de  S.,  qui  du  reste  n'apprennent  pas  beau- 
coup de  nouveau.  W.  v.  Ghrist,  Geschichle  der  griechischen  Litleratur, 
2''édil.  ;  plus  de  prudence  et  de  sûreté  que  dans  la  première.  E.  Meyer 

&0  (Hermès  1892)  sur  le  plus  ancien  texte  d'Homère.  L.  Kjei.lbkrg,  De  cyclo 
epico.  Lq  rp;  ne  peut  partager  les  idées  de  K.  L.  Ehardt  (Philologus  1892), 
sur  Iliade  B  :  clair  et  convaincant.  H.  Diintzer  (id.  1891)  d'un  mauvais  goût 
remarquable;  le  rp  réplique  à  D.  qui  l'a  attaqué.  A.  Gzygzkiewigz,  Untcr- 
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suchimgen  zur  zvoeilm  Ildlfle  der  Odyssée.  Discussion  de  détails.  ^  Le  rp  trans- 
crit, puis  réfute,  une  lettre  de  polémique  de  A.  Th.  Christ,  à  propos  de 
l'article  publié  dans  les  Jahresberichte  de  1892. 

3.  Horace  [G.  Wartenberg].  Éditions  :  Q.  Horatii  Flacci  carmina,  avec  ap- 
parat critique  de  M,  Hertz;  Opéra  scholarum  in  usum  ediderunt  O.  Keller  6 
et  J.  Haeussner;  Lyrische  Gedichte  erklart  von  G.  H.  Muller;  Opéra  reco- 
gnovit  II.  Stampini.  Dans  la  première  de  ces  éditions,  des  conjectures  plus 
vraisemblables  qu'instructives;  la  seconde  est  une  réimpression  très  amé- 
liorée; beaucoup  de  bon  dans  la  troisième;  la  dernière  contient  un  texte 
très  soigné,  t  Travaux  spéciaux  :  Boissier  (Acad.  des   Inscr.  1892)  analyse-  lo 
P.  Cauer,  Worl-  und  Gedankenspiela  in  den  Oden  des  Horaz,  des  observations 
judicieuses,  qqfois  à  discuter.  W.  A.  Detto,  Horaz  und  seine  Zeit,  2  édit.  ; 
livre  d'une  valeur  déjà  connue.  II.  Dlintzer  (N.  Jahrb.  f.  Phil.  1892),  poésies 
relatives  à  Ganidia.  W.  Gemoll,  Die  Bealicn  bei  Horaz;  c'est  la  première 
fois  que  ce  sujet  est  traité  de  suite.  Analyse.  H.  T.  Karsten  (Mnémos,  1892),  15 
sur  l'interprétation  et  l'ordre  des  poèmes  d'amour  d'Horace;  discutable 
parfois.  H.  Mknge,  Die  Oden  und  Epoden  des  Horaz,  I.  Résumé.  L.  Mûller, 
Ein  Horaz  jubiluum,  réservé  à  un  petit  cercle.  L.  Pôppelmann,  Bemerkungen- 
zu   Dillenburgers  Horaz-Ausgabe    ktzler  Hand,   3°   partie.    Critiques   légères. 
G.  SCHIMMELPFENG,   ErziehUche  Horazlekliire,  fait  au  point   de  vue  pédago-  20 
gique.  J.  Vahlen  (Hermès,  t.  25)  sur  le  mot  speculatum.  Article  de  la 
Quaterly  Review  1892  :  bon  jugement  sur  l'originalité  et  la  sincérité  des 
sentiments  dans  les  odes,  f  Critique  et  explication.  Le  rp.  rappelle  les  pas- 
sages des  ouvrages  déjà  cités,  où  l'on  trouve  des  contributions.  Il  y  joint 
pour  les  odes  celles  de  P.  Barth  (N.  Jahrb.  f.  Phil.  1892),  P.  Preibisch  (id.  25 
ibid.),  A.  Platt  (The  journal  of  philology  1892;  Horace  odes  H  6  imite  non 
Catulle  mais  Alcée),   J.   M.   Stowasser  (Ztschft.  f.  d.  osterr.  Gymn.  1892), 
G.  H.  Millier  (id.  ibid.),  K.  Niemeyer(N.  Jahrb.  f.  Phil.  1891,  contre  Kiessling, 
Seliger  et  Mommsen),  Grion  (Rivista  di  filol.  1892),  J.  Vahlen  (lecture  aca- 
démique sur  le  Carmen  saeculare);  pour  le  carmen  saeculare,  J.  Vahlen  30 
(id.  ibid.);  pour  les  Épodes,  0.  Crusius  (Rhein.  Mus.  1892);  pour  les  satires, 
A.  Gudeman  (Moderne  Language  Notes  1891,  sur  une  réminiscence  d'Horace 
Sat.  II,  5,41,  dans  Shakespeare,  Henry  V,  acte  III,  se.  5,  1.  50  et  suiv.), 
H.  DiTTMAR,  Horatii  libri  H  sa  tir  am  VI  interpi-elatus  est,   bons  matériaux; 
pour  les  Kpitres,  0.  Crusius  (Rhein.  Mus.  1892),  N.  Fischer,  Zu  Horaz,  35 
sweitem  Lilleraturbriefe,  J.  J.  H.  (Mnemos.  1892)  sur  l'art  poétique.  1[  Article 
de  0.  Schroeder  sur  Horace,  Sat.  I,  9,  6-8;  il  cherche  à  expliquer,  par  la 
valeur  des  verbes,  ces  vers  obscurs. 

6.  Discours  de  Cicéron[F.  Luterbacher].  Mss  :  A.  C.  Clark,  Collations 
from  Ihe  Harleian  Ms  of  Cicero  268^.   C.  reconnaît  dans  ce  ms  le  Cod.  Colo-  40 
niensis  qu'on  croyait  perdu.  P.  Thomas  (Rev.  de  l'instr.  publ.  en  Belgique, 
1892-1893),  sur  le  Codex  Bruxellensis  (Parcensis)  du  Pro  Caecina.  Ce  nou- 
veau ms  pourra  servir.  ^  Éditions  :  Ausgewdhlte  Stiicke  aus  Cicero  in  biogra- 
phischer  Folge,  f.  d.  Schulgebrauch,  von  W.  Jordan,  4»  édit.  Destiné  à  don- 
ner aux  élèves  une  idée  très  nette  de  la  carrière  de  Cic.  Texte  bien  revu.  45 
M.  Tullii  Ciceronis  orationes  selectae  XIV,  curavit  O.  Heine,  pars  I,  proRoscio 
Amerino,  pro  lege  Manilia.  14  changements  de  texte  dans  le  premier  de 
ces  discours,   11  dans  le   second.    M.  T.  Ciceronis   in   L.  Catilinam  orationes 
quatluor,  scholarum  in  usum  edidit  R.  NovAk.  Bon.  Ciceros-Reden  gegen  Ca- 
tilina  und  seine  Genossen,  f.  d.  Schulgebr.,  von  H.  NOHL.  2«  édit.,  améliora-  50 
tlons.  Ciceros  Rede  gegen  L.  Sergius  Catilina,  f.  d.  Schulgebr.  von  K.  Haght" 
MANN.  4e  édit.,  contient  seulement  les  qques  améliorations  réclamées  par 
le  rp  en  1891.   Ciceros  Rede  fur  L.  Murena  f.  d.  Schulgebr.  von  J.  Strenge. 
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Éloges.  Ciceros  Rede  fur  P.  Anniics  Milo,  von  F.  Richter  und  A.  Eberhard, 
40  édit.  revue  par  H.  Nohl,  encore  améliorée.  M.  TullH  Ciceronis  pro  T.  An- 
nio  Milone,  pro  Q.  Ligario,  pro  rege  Deiotaro  orationcs,  scholarum  in  usum 
edid.  R.  NovÂK.  Suit  le  texte  de  Nohl  (1888)  ;  une  trentaine  de  conjectures 

5  différentes.  Ciceros  erstc,  zwcite  und  siebente  Rede  gegen  Marcus  Antonius,  von 
J.  Strenge,  commentaire  de  réelle  valeur.  ^  Critique  du  texte,  interpré- 
tation :  Contributions  dues  à  A.  Spengel  (Biatt.  f.  d.  bayer.  G.  S.  W.  1891); 
A.  KoRNiTZER,  rea;/A;rt7tà-c/ie  Bemerkungen  zu  Ciceros  Reden  ;  du  même  (Ztschft 
f.  d.  ôsterr.  Gymn.  1892);  J.  Lange  (N.  Jahrb.  f.  Philol.  1892),  F.  J.  Drechs- 

10  1er  (Ztschft  f.  d.  ôsterr.  Gymn.  1892);  F.  Bêcher  (Rhcin.  Mus.  47,  sur  pro 
Deiotaro  35);  E.  Jullien,  Le  fondateur  de  Lyon,  histoire  de  L.  Munatius  Plan- 
cus,  analyse  favorable;  P.  Dettweiler,  Untersuchungen  iiber  den  didaklischen 
Wert  Ciceronianischer  Schiclschriften,  I,  die  Rede  pro  Roscio  Amerino,  analyse 
détaillée  et  discussion.  II,  Die  philippische  Reden,  vaut  la  peine  d'être  lu  ; 

15  mais  encore  discutable. 

7,  Tacite  (sauf  la  Germanie)  1892-1893  [G.  Andresen].  Editions  et  traduc- 
tions :  G.  John,  Tacitus  Dialogus  de  oraortibus  cap.  XXVIII  bis  Schluss,  traduc- 
tion, avec  des  commentaires  critiques  et  explicatifs,  dont  certains  excellents. 
WOLFF,   Ubersetzung  des  Dialogs  :  traduct.   trop   libre  et  pleine  d'inexacti- 

20  tudes.  P.  Cornelii  Taciti  Agricola,  edited  by  R.  F.  Davis.  Edition  classique, 
compilation  de  travaux  allemands.  Agricola,  éd.  Tûcking,  3^  édit.  Critiques 
de  détail.  Agricola,  éd.  Draeger  ;  à  améliorer.  Agricola,  éd.  Knaut,  bonne 
édition.  Cornelii  Taciti  Historiarum  liber  I,  da  A.  Corradi.  Deux  éditions, 
la  principale  avec  un  commentaire  en  italien;  éloges.  Tacitus,  ihe  history, 

25  trad.  angl.  par  A.  W.  Quill,  vol.  I.  Critiques  de  détail.  Le  rp  signale  les 
éditions  de  L.  ValmaGGI,  Historien,  Duch.  I;  R.  NovÂK,  Hist.  lib.  II ;  Meiser, 
Historien  Buch  III;  SPOOKER,  Historien.  Corn.  Tacito  gli  Annali,  libri  I  e  II, 
commentati  da  V.  Menghini.  Des  détails  à  reprendre.  Éditions  signalées  : 
R.  NovÀK,  Ann.  I-III;  Nipperdey.  Annalen,  t.  I,  9«  édition;  t.  2,  S«  édition, 

30  FuRNEAUX,  Amiales.  ^  Recherches  historiques  :  T.  y.  Stamford,  Das 
Schlachtfeld  im  Teutoburger  Walde,  ne  résout  pas  encore  la  question,  malgré 
un  travail  soigné  ;  c'est  à  tort  que  la  philologie  veut  résoudre  une  discus- 
sion purement  du  domaine  militaire.  E.  Meyer,  Uniersuchwigen  ûber  die 
Schlacht  im  Teutoburger  Walde,  analyse.  R.  Tieffenbach,  Die  Ôrllichkeit  der 

35  Varusschlachtfivbs  discutable.  0.  Kkmmer,  Arminius,  sujet  à  discussions.  Le 
rp  rappelle  les  travaux  de  F.  Wolf,  Die  That  der  Arminius;  et  G.  Kossinna 
(Indogerm.  Forschungen  II)  sur  le  nom  d'Arminius.  A.  Taramelli,  Le  cam- 
pagne di  Germanico  nella  Germania.  Plein  d'intérêt.  R.  v.  Stolzcnberg 
(Ztschft  f.  Ethnologie  1891)  sur  les  fouilles  de  Wittekindsburg.  A.  Breysig, 

40  Germanicus,  2*  édition.  Des  améliorations;  encore  des  détails  à  corriger. 
A.  Riese,  Das  rheinische  Germanien  in  der  anliken  Litteralur,  résumé.  1[  Lan- 
gue :  Lexicon  Taciieum  ediderunt  A.  Gerber  et  A.  Greef,  fascic.  X.  De  la 
plus  haute  importance.  R.  Magke,  Die  romiscken  Eigennamen  bei  Tacitus  IV. 
Éloges.  R.  B.  Steele,  Chiasmus  in  Sallust,  Caesar,   Tacitus  and  Juslinus.  Cri- 

«  tiques  de  détail.  ^  Critique  et  explication  :  II.  J.  Relier  (Philologus  1892) 
contributions,  dont  un  petit  nombre  seulement  sont  acceptables.  F.  Zoch- 
BAUER,  Studien  zu  den  Annalen  des  Tacitus  :  «  beaucoup  de  perspicacité,  beau- 
coup d'originalité,  peu  de  sentiment  du  style.  »  W.  Peterson  (Class.  Rev. 
1893)  conjectures  discutables.  F.  Walter  (dans  les  Abhandlungen  W.  v, 
50  Christ  dargebracht  1891)  conjectures.  0.  Kellcr  (N.  Jahrb.  f.  Phil.  145)  sur 
Agr.  5.  P.  R.  Millier  (id.  ibid.)  conjectures  peu  convaincantes.  S.  Spitzer 
(Wiener, Studien  XIV)  sur  XI  27,5;  cfr.  S.  A.  Naber  (Mnemosyme  20).  Nixon 
(Academy  1038)  sur  la  Sabriua  de  Tacite  XII  31  ;  cf.  II.  Bradley  (id.  1039). 


JAHRESBERICHTE  DES    PHILOLOGISCHEN   VEREINS   ZU   BERLIN.      45 

F.  Haverfleld  (Archaeological  journal  \%)  sur  le  peuple  Decangi,  Ann.  XII 
32  r=  population  du  Nordwales,  Cheshire.  ^  Tacite  dans  l'enseignement. 
O.  Weissenfels  (Ztschft.  f.  d.  Gymnasialwesen  1892)  à  propos  du  nouveau 
plan  d'études;  Tacite  n'est  pas  le  verus  humanae  naturae  interpres. 
H.  EiGHLER,  Vm'ialionen zuTacihis'  Annalcn;  zu  Bnch  /.-contient  41  morceaux  5 
à  étudier.  ^  Appendice  :  P.  Comelii  Tacili  ab  excessu  Divi  Augusli  libri  1-VI, 
éd.  Geyza.  Nhmethy,  longue  analyse;  des  leçons  de  texte  inacceptables. 
P.  Fabia,  Sur  la  date  du  Consulat  de  Tacite,  résumé. 

8.   César  et  ses  continuateurs.  [R.  Schneider].  Éditions   :   C.   Juli 
Caesaris  commentarii  de  hello  gallico^  f.  d.  Schulgebrauch  von  J.  Prammer,  lo 
4»  édit.  Le  texte  n'est  pas  changé.  C.  J.  Caesaris  belli   Gallici  libri  VU,  und 
A.  Hirtii  liber  VIII,  von  A.  DOBERENz,  9»  édit.  revue  par  B.  Dinter.  Mérite 
l'attention.  C.  J.  Caesaris  Commentarii  de  bello  civili  scholarum  in  usum  re- 
censuit  R.  Novâk.  Suit  en  général  l'édit.  de  Paul  ;  dans  le  détail  pourtant, 
qques  traits  personnels;  longue  analyse;  discussions.  J.  César,  Commen-  i5 
taires  sur  la  guerre  des  Gaules,  publiés  par  E.   BenoiST  et  M.    S.  DOSSON.  Le 
nom  de  Benoist  est  un  trompe-l'œil.  L'édition  n'a  pas  de  valeur  scienti- 
fique, et  n'est  pas  au  courant  des  travaux  récents.  ^  Mss.,  critique  du 
texte.  Contributions  dues  à  A.  Polaschek  (Ztschft  f.  d.  (isterr,  Gyrau.  1890- 
1891-1892);  E.  Gruppe  (N.  Jahrb.  f.  Phil.  1892);  G.  Karo  (Rhein.  Mus.  1893);  20 
H.  Schiller  (Bl.  f.  d.  bayer.  G.  S.  \V.  XXVII-XXVIII);  J.  Lange  (N.  Jahrb.  f. 
Phil.  1891-1892);  E.  Dittrich  (id.  1892);  F.  Week  (id.  1891);  Deiler  (id.  1891); 
O.  May  (id.  ibid.);  J.  Schmidt  (Wiener  Studien  XIII);  K.  P.  Schulze  (Progr. 
des  Friedrichs-Werderschen  Gyranasiums  zu  Berlin  1893);  Funk  (Philolo- 
gus  1890).  ^  Les  continuateurs  :  T.  Widmann  (Philologus  1891)  résumé.  25 
IL  MÔLKKN,   in  commentariurn  de  bello  Afrieano  quaestiones  criticae.  Éloges. 
J.  Zingerle  (Wien,  Stud.  XIV)  contre  Landgraf;  ensemble   satisfaisant. 
H.  Schiller  (Philol.  1892)  contre   Hartel;  estime  qu'on  devrait  avant  tout 
chercher  à  résoudre  la  question  des  auteurs  en  examinant  les  suppléments 
en  eux-mêmes.  ^  Le  pont  du  Rhin  :   F.   Hermès  (Gymnasiura  X),  discuté  30 
par  Ilubo  (id.  ibid.);  cf.  Ilubo  (N.  Jahrb.  f.  Phil.  1892)  dissertation  diffuse. 
^  Géographie  et  topographie,   E.  Des.tardins,  ''Géographie  de   la   Gaule  Ro- 
inaine,  t.  IV.  Longue  analyse  élogieuse.  Stoffel,  Guerre  de  César  et  d'Ario- 
viste,  et  premières  opérations  de  César  en  l'an  702.  Travail  soigné,  perspicace  ; 
mais  résultats  encore  incertains  sur  bien  des  points  ;  analyse  développée.  35 
^  Art  militaire  :  Stoffel  (Rev.  de  phil.  1891).  A  propos  du  livre  de  Frôhlich; 
il  a  manqué  à  ce  dernier  la  connaissance  de  l'art  militaire.  F.  Giesing  (N. 
Jahrb.  f.  Phil.  1892),  sur  les  classes  de  la  légion  :  primi,  priores,  posterio- 
res.  R.  Schneider,  Légion  und  Phalanx.  Analyse.  \  Travaux  divers  :  IL 
d'Arbois  de  Jubainville,  Les  noms  gaulois  chez   César  et   Hirtius  de  bello  40 
gallico.  Le  rp.  n'ose  se  prononcer.  0.  E.  Schmidt  (Rhein.  Mus.  1892)  sur  la 
guerre  civile  en  49  ;  n'a  pas  utilisé  Stoffel.  Le  rp  cite  encore  les  études  de 
O.    SUMPFF,    Cdsars   Beurleilung    seiner   Offîziere  in   den  Kommentarien    vom 
gallischen  Kricge;  F.  CRAMER,  Càsar  und  seine  Zeit  bis  zum,  Deginn  des  galli- 
se.hen  Krieges,  et  Kriegswesen  und  Géographie  zur  Zeit  Cdsars  (la  partie  géo-  45 
graphique  seule  est  bonne);  HOGHMANN,    Cdsars  Sprachgebrauch  in  Bezug 
auf  die  Syntax  der  Casus,  sans  valeur  marquée);  S.  Elias,    Vo7'-und  Gleich- 
zeitigkeit  bei  Càsar,  I,  Bedingungs  xmd  Folgesdtze,  résumé.  ^  Lexiques,  livres 
classiques  :  H.  Meusel,  Lexicon  Caesarianum,  vol.  II,  fruit  d'un  travail  in- 
fatigable.  O.  EiGHERï ,    Schulwôrterbuch    su    den   Kommenl.   vom    gallischen  50 
Kriege,  7«  édit.,  importants  changements.  IL  Ebeling,  Schulwôrterbuch  zu 
Cdsar,  4»  édit.,  revue  par  R.  Sghneider.  Le  rp.  indique  comment  il  a  dû. 
laisser  intact  l'ensemble  de  l'ouvrage,  et  cherché  pourtant  à  faire  dispa- 
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raître  qques  erreurs  des  détails.  Il  mentionne  encore  A.  Procksgh,  Anlei- 
tung  zur  Vorbereitung  auf  C.  Julius  Càsars  gallischen  Krieg^  t.  II;  F.  und 
J.  Ranke,  Pràparation  zu  Càsars  gallischen  Kriege,  livr.  I,  2*  édit.;  peu  pra- 
tique ;  A.  Detto  und  J.  Lehmann,  Ûbungsstucke  nach  Càsar,  exercices  de 
5  classe.  ^  Appendice  sur  le  paquetage  des  légionnaires  en  marche;  compa- 
raisons avec  le  paquetage  des  troupes  modernes. 

9.  Hérodote  [H.  Kallenberg].  Editions  :  Herodoios  f.  d.  Schulgebrauch 
erkiart  von  J.  Sitzler,  Buch  VII.  2»  édit.  Remaniement  complet  du  texte, 
le  plus  souvent  fort  amélioré.  Herodotosî.  d.  Schulgebrauch  von  K.  Abight, 

10  tome  V,  4»  édit.  Le  rp.  indique  les  changements  introduits  dans  cette  édi- 
tion pour  le  texte  ou  le  dialecte;  des  fautes  d'impression.  Herodoius  books 
V  and  VI  edited  by  E.  Abbott.  De  bons  excursus  historiques.  Aimvahl  ans 
Herodot  î.  d.  Schulgebrauch  von  F.  HaRDER;  du  même,  Schiilerkommentar 
zu  der  Auswahl  ans  Herodot.  Deux  livres  utiles.   Herodoios  erklixrt  von  II. 

ib  Stein,  livre  III,  4^  édit.  ;  livres  VIII  et  IX,  4e  édit.  Le  rp  signale  les  modi- 
fications du  texte.  Un  certain  nombre  de  conjectures  personnelles  à  S.  ^ 
Dissertations  et  contributions  de  détail:  Sagawe, ôém  Nachsaiz  bei Herodot. 
Résumé.  A.  W.  FÔRSTEMANN,  De  vocabidis  quae  videntur  esse  apud  Herodolum 
poeticis.  Les  formes  homériques  qu'on  retrouve  dans  Hérodote  ne  sont  pas 

20  encore  poétiques  en  son  temps;  ce  sont  des  termes  de  l'ionien  commun. 
F.  Knapp,  der  substantivierte  Infiniliv  abhàngig  von  Pràposilionen  und  Pràposi- 
tionsadverbien  in  der  historischen  Grdcilàt.  Statisliqjie  soignée.  Cf.  aussi 
Lell,  der  absolute  Akkusativ  im  Griechischen  bis  zu  Arisloteles.  A.  VON  DOMAS- 
ZEWSKi,  Beilrdge  zur  Geschichte  der  Persekriege.  Analyse.   H.  Welzhofer  : 

23  der  Kriegszug  des  Datis  und  die  Schlacht  bei  Marathon;  zur  Geschichte  der 
Perserkriege  III- VII  (dans  les  Neue  Jahrb.,  t.  145).  Longue  anal^  se,  discus- 
sions. Beaucoup  de  bon.  N.  Wecklein  (Sitzungsber.  der  philos. -philol.- 
histor.  Klasse  der  Akad,  der  Wissensch.  zu  Miinchen  1892)  sur  Thémis- 
tocle  et  Salamine.  Critiques  de  détails.  l^iEVUAîiN^  Nordafrika{mit  Ausschluss 

30  des  Nilgebietes)  nach  Herodot.  Analyse.  Le  rp  mentionne  rapidement  :  J. 
Krall,  Zu  Herodot  II,  111  ;  J.  E.  B.  Mayor  (Journ.  of.  Phil.  1892);  A.  Weiske 
(N.  Jahrb.  1892);  C  Fries,  Quaestiones  Herodoteae  ;  H.  Kôstlin  (Philol.  LI).  \ 
Appendice  :  K.  Abight,  Ubersicht  iiber  den  Dialekl  des  Herodotos,  4"  édit. 
Qques  changements.  Herodotos,  f.  d.   Schulgebrauch  erkldrt  von  K.   Abight, 

35  Buch  VII.  4':  édit.  Indication  des  nouvelles  conjectures.  H.  Welzhofer 
(Ilistor.  Taschenbuch  1892)  sur  la  bataille  de  Salamine.  Cherche  à  diminuer 
la  gloire  des  Grecs  pour  relever  leurs  ennemis. 

10.  Anciennes  interpolations  dans  l'Apologie  de  Platon  [W. 
Nitsche].  Article  signalant  chapitre  par  chapitre  des  passages  qui  ont  dû 

40  être  altérés,  selon  lui,  dès  une  époque  fort  voisine  de  celle  où  vivait 
Platon.  Pascal  Monet. 

Jahresbericht  ûber  die  Fortschritte  der  classischen  Alterthums- 
■wissenschaft.  19» années  Grieghisghe  KlaSSIker^.  l.Pindare  (1888-1890) 
[L.    Bornemann].    Alfred  (et   Maurice)  Croiset,  Histoire  de   la   littérature 

4îi  grecque.  T.  2.  Excellent  livre  qui  fait  preuve  d'une  remarquable  netteté  dans 
l'exposition  des  problèmes  difficiles,  et  d'un  jugement  plein  de  mesure.  Les 
histoires  de  la  littérature  grecque  (en  ail.)  de  Sittl  et  de  Christ  mécon- 
naissent le  génie  du  poète  qu'ils  apprécient  souvent  d'une  façon  superfi- 
cielle et  triviale.  Renvoi  à  la  Berl.  Phil.  Woch.  1890  de  la  recension  par  le 

50  rp.  de  2  art.  de  Christ  '  Der  Aetna  in  der  griech.  Poésie  '  et  '  Zur  Chrono- 

SI, 

1.  Corriger  en  20  le  chiffre  19  donné  par  R.  des  R.  17,  62,    26. 

2.  Table  des  Rapports.  1.  Pindare.  2.  Platon.  3.  Aristote. 
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logie  pindarischer  Siegesgesange '.  Dans  les  Verhandl.  d.  39.  Philologen- 
Versammlung,  Crusius  a  traité  de  la  théorie  du  '  nomos  '  d'une  façon  peu 
convaincante.  Czerner,  De  diffîcidtatibus  quibusdam  in  Pindari  carminibus 
explicandis.  N'explique  pas  la  présence  de  la  forme  monostrophique.  Obser- 
vations sur  N.  2  et  9  et  I.  7.  E.  Rohde,  Psyché.  Intéressant  ouvrage.  Fera-  5 
THONER,  Die  Mélodie  dcr  Sprache  in  den  Gesd>u/en  P's.  A  ne  pas  imiter. 
Rieder  '  Ziir  Pindarisclien  Tiieologie  '  dans  Neue  Jahrb.  1890  :  insignifiant. 
Articles  de  Wentzel  '  Ein  Pindarscliolion  u.  ein  philostratisches  Gemalde  ' 
(schol.  Pyth.  4,  246  et  Philostr.  2,  14)  et  de  Hiller  von  Gartringen  '  Das 
Kdnigtum  bel  den  Thessalern  im  6.  u.  5.  Jahrh.  dans  Aies  der  Anomia  (Ar-  10 
châolog.  Beitrâge,  G.  Robert  dargebracht).  Dans  Rh.  Mus.  (T.  38)  Zielinski 
a  eu  raison  de  mettre  en  parallèle  les  Hyperboréens  avec  les  Thessaliens. 
Son  essai  d'interprétation  du  vers  36  de  la  10"  Pyth.  est  manqué.  Bonne 
interprétation  de  Pyth.  6.  37  par  Ililler  dans  Neue  Jahrb.,  mais  II.  admet 
à  tort  l'allongement  des  syllabes  finales  brèves  par  l'ictus  métrique.  Le  rp.  15 
reprend  l'opinion  de  Diodore  que  l'isthm.  2  est  un  thrène  et  propose  qqs 
corrections  de  texte.  E.  Bbthe,  dans  Genethliacon  Gotlingense,  n'a  pas  réussi 
à  reconstituer  le  sujet  original  du  fgment.  Isthm.  1  Bôciih  (3  Bergk).  IIof- 
MANN,  Die  in  einem  Fragmente  des  Dichters  P.  eiiuàhnte  Sonnenfinsterniss. 
A  fixé  avec  assez  de  certitude  au  17  février  478  l'éclipsé  de  soleil  du  20 
fgment  107  (74).  Les  Commenta liones  p/ii/o^ogi/cae, 'obtulerunt  sod.  seminarii 
phil.  Monacensis,  contiennent  un  art.  d'IIûMMERiCH  sur  les  mss.  de  Pindare 
B  et  D  dans  les  Ném.  et  les  Isthm.  (ne  modifie  pas  l'appréciation  des  mss), 
un  d'IlERBia  sur  la  Chronologie  des  Isthm.  3/4  et  Isthm.  7  (peu  probant), 
un  de  Rehm  sur  Pindare  et  les  égides  (touche  hâtivement  à  trop  de  ques-  25 
lions  pour  forcer  la  conviction).  Conjecture  de  Sauppe  au  fgment  7o  (54) 
dans  un  progr.  de  Gôttingen  1890.  Meinel,  Beitrâge  zur  Erklàrungs  P's. 
Explications  peu  acceptables.  Le  rp.  proteste  contre  la  tendance  à  vouloir 
chercher  dans  la  poésie  de  Pindare  des  allusions  à  des  affaires  politiques, 
diplomatiques  et  personnelles.  Graf,  De  Graecorum  veterum  re  mxisica  quaes-  30 
tionum  capita  duo  (1.  de  polyphonia  et  dialecto  crumatica.  2.  de  Pindari  re 
musica).  La  rigueur  de  logique  et  l'examen  minutieux  des  questions  qui 
distinguent  le  commencement  de  cette  diss.  ne  se  retrouvent  plus  dans  la 
suite.  Aug.  MOMMSHN,  Ueber  die  Zeit  der  Olympien.  Le  rp.  souscrit  sans 
réserve  aux  résultats  essentiels  de  M.  35 

2.  Platon  (1886-1887)  [Gustav  Schneider].  II.  Bonitz,  Platonische  Studien. 
3«  éd.,  presque  sans  changements,  d'un  ouvrage  hautement  estimé.  Karl 
JoiiL,  Zîir  Erkenntnis  der  geistigen  Enlwicklung  u.  der  schriflslellerischen  Motive 
P's.  J.  a  examiné  avec  soin  et  sagacité  les  passages  suivants  :  Phèdre,  96A- 
lOOB  et  27-B-278-B.  Qqs  réserves.  La  sagacité  et  la  circonspection  distin-  40 
guent  les  articles  de  M.  Sartorius  '  Die  Realitat  der  Materie  bel  P.  '  et  de 
Glemens  Baeumker  '  Die  Ewigkeit  der  Welt  bel  P.  '  dans  Philos.  Monats- 
hefte  et  la  diss.  de  Jacob  Bassfreund,  Ueber  das  2.  Princip  des  Sinnlichen 
oder  die  Materie  bei  P.  écrite  avec  une  louable  clarté.  Dans  les  Sitzber.  d. 
Akad.  Wiss.  Berlin  (1887  et  1886)  E.  Zeller  a  combattu  avec  succès  les  opi-  45 
nions  de  Jackson  sur  la  double  théorie  des  idées  chez  Platon  (v.  Journal 
of  Philol.  passim)  et  celles  de  Munk  sur  la  date  de  composition  du  Théétète. 
Les  recherches  de  Martin  Schanz  sur  le  développement  du  style  de  Platon 
(Hermès  T.  21),  conduites  avec  une  méthode  circonspecte,  sont  riches  en 
importants  résultats.  Un  progr.  (Lemberg)  de  Michael  Jezienicki  traite  de  50 
la  date  de  composition  du  Théétète  et  du  Sophiste  que  J.  veut  placer  avant 
l'an  366,  sans  raisons  suffisantes  selon  le  rp.  ^  Dialogues.  Apologie.  Les 
conjectures  présentées  par  J.  Suman  dans  2  progr.  de  Laibach  ne  sont  pas 
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acceptables.  Euthyphron.  Annonce  élogieuse,  non  sans  qqs  réserves  de 
détail,  sur  l'éd.  de  M.  Sghanz,  Samm/un.7  ausgewdhlter  Dialoge  P's  mit  deuts- 
chem  Kommcntar.  Le  même  a  donné  une  2"  édition  d'Euthyphron  'in 
scholarum  usum '.  Gorgias.  Polémique  assez  heureuse  de  Cron  contre 
5  Bonilz  <v.  R.  d.  R.,  11,  114,  8  >  dans  N.  Jahrbiicher.  G  ri  ton.  Conjec- 
ture séduisante  de  G.  H.  Millier  (Neue  Jahrb.  T.  133),  p.  53  c  ov  (au  1.  de  av). 
Parménide.  Dans  Philos.  Monatshefte,  t.  23,  W.  Ribbeck  a  cherché  à  com- 
battre par  des  raisons  théoriques  son  authenticité,  mais  sans  convaincre 
le  rp.  Phédon.  Le  même  recueil,  t.  22,  contient  une  étude  d'Adolf  Seelisch 

10  '  Die  ethischen  Partien  im  platon.  Phaedo',  dont  les  résultats  sont  en  gé- 
néral acceptables.  Les  conject.  de  K.  J.  Liebhold  dans  Neue  Jahrb.  sont 
inutiles.  Phèdre.  Aucune  de  celles  de  H.  van  Herwerden  dans  Mnemos. 
ne  paraît  approuvée  par  le  rp.  Sophiste.  Dans  la  Zeits.  f.  ôst.  Gymn. 
F.  Lukas  a  fait  preuve  de  circonspection  en  cherchant  à  approfondir  le 

15  sens  du  difficile  passage  p.  253  d  e.  Théétète.  Conjecture  inacceptable  de 
J.  van  Leeuwen  junior  dans  Mnemos.  sur  151  d. 

3.  Aristote  et  les  plus  anciens  académiciens  et  péripatéti- 
ciens  (1887-1890)  [Franz  Susemihl].  Richard  Shute,  On  the  history  of  Ihe 
process  bxj  which  the  Aristotelian  writings  arrivecl  at  Iheir  présent  form.  Essai 

20  souvent  défectueux,  mais  qui  se  recommande  par  une  certaine  sagacité 
(voir  le  chap.  6).  R.  EuGken,  Die  Lebensanschaicungen  der  grossen  Denker. 
Aperçu  lidèle  et  animé.  Le  même,  dans  Arch.  f.  Gesch.  der  Philos.,  t.  3, 
a  développé  une  partie  essentielle  de  cette  esquisse  d'ensemble.  L'art,  de 
P.  Natorp  '  Aristoteles  u.  die  Eleaten  '  dans  Philos.  Monatshefte  donne  un 

25  commentaire  substantiel  et  une  critique  de  Phys.  1,  2  suiv.  184^  25-187a  10. 
Diss.  solide  de  Wilh.  Hertz  dans  Abh.  Miinchener  Akad.  sur  Aristote  dans 
les  traditions  du  moyen  âge  relatives  à  Alexandre.  L'Arch.  f.  Gesch.  d.  Ph. 
contient  un  article  de  A.  Gaspari  '  Zur  Chronologie  des  Streites  der  Grie- 
chen  ixber  Platou.A.  im  15  Jahrh.'  et  un  deDiels  'Zu  A'sProtreptikosu.Ci- 

30  cero's  Ilortensius'  où  il  démontre  avec  vraisemblance  contre  Hirzel  que  le 
Protreptikos  est  un  dialogue  qui  a  servi  de  modèle  à  l'Hortensius.  L.  Haas, 
Zu  den  logischen  Formalprincipien  des^.  Est  d'après Zeller  (Archiv.)  un  ouvrage, 
soigné.  Commentaria  in  Aristotelem  graeca  (Acad.  Berlin).  Vol.  4,  p.  1  :  Porphyrii 
Isagogen  et  in  Aristotelis  Categorias  commentarium  éd.  A.  Busse.  —  Vol.  4, 

35  p.  2  :  Dexippi  in  Aristotelis  Categorias  commentaria  éd.  A.  Busse.  Travaux 
distingués,  soigneusement  utilisés  par  Ernesto  Passamonti,  Porfirio.  Isa- 

,  gage  0  introduzione  aile  catégorie  di  Aristotele  tradotta  in  italiano  e  annotata. 
On  ne  peut  que  recommander  chaudement  la  lecture  du  remarquable  mé- 
moire de  Glemens  Baumkkr,  Das  Problem  der  Materie  in  der  griech.  Philoso- 

40  phie.  A''s  Metaphysik  iibers.  v.  Ilermann  Bonitz.  Éd.  procurée  par  Ed.  W^ell- 
MANN.  Il  est  regrettable  que  l'on  n'ait  pas  apporté  qqs  corrections  au  texte, 
aux  variantes  et  au  commentaire  <v.  R.  d.  R.  passim>.  Diss.  sagace  et 
approfondie  de  P.  Natorp  '  Thema  u.  Disposition  der  aristolelischen  Meta- 
physik' dans  Philos.  Monatsh.   et   démonstration   pénétrante  du  même 

45  (Arch.  f.  Gesch.  d.  Philos.)  contre  l'authenticité  du  11^  livre  de  la  Métaphy- 
sique. Notes  critiques  sur  divers  livres  de  la  Métaphysique  dues  à  J.  Zahl-. 
fleisch  dans  Zeits.  ôst.  Gymn.  (sans  succès)  et  à  Gôbel,  Bemerkungen  zu  A's 
Metaphysik.  Bernh.  Weber,  De  ouata;  apud  Aristotelem  notione. . .  Très  insi- 
gnifiant. Henry  Pierre  Cazac,  Polémique  d'Aristote  contre  la  théorie  Platoni- 

60  cienne  des  idées.  Rien  de  neuf.  Dans  N.  Jahrb.  Georgios,  Konstantinides  a 
donné  une  description  détaillée  d'un  ms.  nouveau,  trouvé  à  Philippopolis, 
et  dont  il  a  fortement  surfait  la  valeur.  Mathias  Kappes,  Die  Aristoielische 
Lehre  iiber  Begriff'  u.  Ursache  der  xtvriai;.  Aperçu  juste  mais  qui  n'apporte 
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rien  de  neuf.  Karl  Sperling,  A's  Ansichl  von  der  psychologischen  Dedeutung 
der  Zeit.  Diss.  soignée.  Conjecture  tout  à  fait  manquée  de  Ruelle  dans  Rev. 
de  Philol.  (Physique,   ll,  2.  149'>  13).   Commentaria   in  Ai'ist.  Graeca   (Acad. 
Berlin).  Vol.  16  et  17.  Joannis  Philoponi  in  physicorum  très  prières  et  quin- 
que  posteriores  commentaria.  Edidit  Vitelli.  Œuvre  d'abnégation.  Plu-  5 
zx^SKl,  Arislotelea  de  natura  aslrorum  opinio...    sans  valeur,   Aug.  Elfes, 
Aristotelis    doclrina  de  mente   humana  ex    commentariorum    Graecorum   sen- 
tenliis  eruta.  Pars  1.  Entreprise  prématurée;  on  ne  peut  méconnaître  l'ap- 
plication dont   ce  travail  fait  preuve.  MiCHAelis,  Zur  aristotelischen  Lehre 
vom  yo\i(;.  Essai  estimable,  qui  s'arrête  au  point  où  commencent  les  difli-  10 
cultes.  Ad.  Biach  '  A's  Lehre  v.  der  sinnlichen  Erkenntniss  in  ihrer  Abliîln- 
gigkeit  von  Plato  '  dans  Philos.  Monatsh.  a  résolu  le  problème  d'une  façon 
satisfaisante.  Anton  Bullinger,  Metakritische  Gange  belreffend  A.  und  Hegel. 
Ne  convainc  pas  le  rp.  Johann  Sghmidt,  Aristotelis  et  llerharti  praecepta  quae 
ad  psychologiam  spectant,  inler  se  comparantur.  Du  soin  et  de  la  compétence.  15 
Aur.  Aug.  Stapfer,  Studia  in  Aristotelis  de  anima  libros.  P.  1.  A  rendu  un 
service  signalé  au  texte  delà  P.sychologie  par  la  collation  du  ms.  E.  Exposé 
et  appréciation  des  conjectures  sur  le  de  anima  dues  à  Busse  (Hermès)  et  à 
Bywater  (Journ.  of  Philology).  Julian  Ziaja,  Aristoteles  de  sensu,  c.  1,  2,  3  — 
p.  !i32^  18,  libers,  u.  mit  Anmerltungen  versehen.  Travail  de  valeur  en  dépit  20 
de  qqs  erreurs.  DansArch.  f.  Gesch.  des  Philos.,  J.  Freudenthal  a  combattu 
l'explication  ingénieuse  de  Siebeck  (de  memoria,  2.  452»  17,  suiv.)  et  proposé 
une  conjecture.  Franz  Posghenrieder,  Die  naturwissenschaftlichen  Schriflen 
des  A.  in  ihrem  Verhàltniss  zu  den  BUchern  der  hippokralischen  Samînhmg. 
Excellent.  Travail  distingué  de  L.  Dittmeyer  sur  l'inauthenticité  du  9*  livre  25 
de  l'histoire  des  animaux  dans  Bl.  f.  bayer  Gymnw.  Friedrich  Landmann, 
Die  physiologischen  Anschauungen  des  A.   Aperçu  court  et   utile,  mais  qui 
n'aborde  pas  les  questions  difficiles.  Rich.  Fôrster  dans  Philol.  Abh.  10 
jà/ir.  Geburst.  y.  M.  IlERTz,  a  démontré  avec  plus  de  précision  qu'on  ne  l'avait 
fait  l'inauthenticilé  des  Physiognomica.  Theobald  Ziegler,  Die  Ethik  der  30 
Griechcn  u.  Damer.  Nouv.  édition  d'un  ouvrage  qui  mérite  une  approbation 
presque  sans  réserve.  Madame  J.  Favre,  La  Morale  d'Aristote.  Sans  valeur 
scientifique.  Santé  Ferrari,  L'etica  di  Aristotele  riassunta,  discussa  ed  illus- 
trata.  Méritoire  en  général.  C.    F.  IIeman,  Des  A.  Lehre  v.   der  Freiheit  des 
menschlichen  Willens.  Qualités  sérieuses,  mises  au  service  d'une  méthode  35 
fausse  qui  essaie  sans  succès  de  faire  d'Aristote  un  déterministe.  Gust. 
HoEPEL,  De  notionibus  voluntarii  (âxoûwcov)  et  consilii   (TtpoaîpEfftç)  secundum 
Aristotelis  Nichomachea  (III,  1-7).  Insignifiant.  Panag.  A.  Hagiosophites, 
'ApKTTOTé). oy;  Oetopca   Tcepl  xwv   ViOixwv  xa\   twv   ôtavoYixtxwv   ôcaçopwv 
T&v  àvôpojTTwv.  N'a  de  valeur  que  comme  collection  de  passages  pris  sans  40 
distinction  dans  les  écrits  aristotéliques  et  pseudoaristotéliques.  Lienhard 
Eberlein,  Die  dianoetischen  Tugenden  der  nikomachischen  Ethik  nach  ihrem 
Sinn  u.  ihrer  Dedeutung.  Étude  très  estimable.  Sylvius  von  Monsterberg- 
MUNCKENAU,  De  concentu  trium  Aristotelis  de  voluptate  commentationum  prio- 
risque  Nicomacheorum  fidc.  Progr.  d'une  prolixité  insupportable  et  d'un  épou-  45 
vantable  latin,  qui  n'apprend  rien.  V.  Wrôbel,  Aristotelis  de perturbationibus 
animi   doclrina.   Utile.    Commentaria    in  Aristotelem   Graeca    (Acad,   Berlin). 
Vol.  19,  P.  1  et  2.  Aspasii   in  Etliica  Nicomachea  quae  supersunt  commentaria. 
Ileliodori   in   Ethica  Nicomachea   paraphrasis.  Edidit   Gustav  IIeylbut. 
Même  après  l'éd,  d'il,  il  restera  à  un  éditeur  futur  de  l'Ethique  à  Nicomaque  50 
le  soin  de  recueillir  toutes  les  leçons  du  commentateur.  Dans  Berl,  philol. 
Woch.  Leopold  Gohn  a  soutenu  avec  beaucoup  de  vraisemblance  que  Hé- 
liodore  de  Pruse  était  une  invention  de  Constantin  Palaeocappa,  F.  Susemihl 
R.  DE  PHILOL.  —  Revue  des  Revues  de  1893.  XVIII. 4. 


50  1893.    —   ALLEMAGNE. 

<;  le  rp.  >,  De  Plalonis  Phaedro  cl  Isocratis  contra  sophislas  oratione.  Annonce 
Le  même  dans  Neue  Jahrb.  a  défendu  contre  Heylbut  la  supériorité  de  la 
classe  des  ms.  ni  sur  celle  de  W.  The  Polilics  o/"  >l>'is<o//e  wilh  notes  cri  tien  1 
and  explanatory  by  W.  L.  Newman.  Œuvre  importance  malgré  rinsuffi- 
5  sance  de  la  critique  du  texte  et  l'indécision  de  l'auteur  dans  l'exégèse.  Le 
rp.  proteste  contre  une  erreur  de  trad.  imputée  par  Ilaeberlin  dans  Rh.  Mus. 
L'explication  proposée  par  Ridgeway  (Journal  of  Phil.)  Polit.  III,  2,  2.  1270'^ 
26  est  séduisante.  R.  D.  Ilicks  '  On  the  avoidance  of  hiatus  in  A's.  Politics  ' 
dans  Proceedings  of  Cambridge  phil.  Soc.  :  de  justes  observations.  W.  Lu- 
dO  TOSLAWSKI,  Erkallung  n.  Untergaiig  der  Staalsverfassungen  nach  Plato.  Mérite 
d'être  lu  non  seulement  de  tout  savant,  mais  de  tout  homme  instruit.  Dans 
Sitzber.  Berl.  Akad.  Ed.  Zeller  a  exposé  avec  justesse  l'idée  de  la  tyrannie 
chez  les  Grecs.  Arislolelis  quae  feruntur  Oeconomica.  Rec.  Franz  Susemihl. 
Le  rp.  répond  à  diverses  critiques  qu'on  lui  a  adressées  au  sujet  de  son  éd. 
is  E.  Sonne  dans  Genethliaeon  GoUingense  et  G.  Kaibel  dans  Hermès  ont  fourni 
une  série  d'excellentes  corrections  aux  textes  desCEconomiques.  Appréciation 
des  conj.  sur  la  Rhétorique  dues  à  Schiitz  (N.  Jahrb.)  et  à  Bywater  (Journ.. 
of  Philology)  et  à  Rassow  (Rh.  Mus.).  Adalb.  Ipfelkofer,  Die  Phetorik  des 
Anaximenes  unter  den   Wcrken  des  A.  Excellent  aperçu.   Th.  Gomperz  dans 
20  Sitzber  d.  Wiener  Akad.  a  contesté  sans  fondement  la  valeur  de  la  nouvelle 
source  du  texte  de  la  Poétique  (Paraphrase  d'Averroes).  Examen  des  con- 
jectures sur  le  texte  de  la  Poétique  dues  à  Gomperz  (ibid.),  à  Valentin 
Wrobel,  De  Aristolelis  de  poelica   libello  recognoscendo,  à  Th.  Heine,  A.  ûber 
die  Arten  der  Tragédie  (aucune  n'est  juste).  Gh.  Bèt^xb^d^  L'esthétique  d'Arislole 
25  et  de  ses  successeurs.  Mérite  d'être  lu  bien  qu'il  n'apporte  rien  de  neuf.  Friedr. 
Heidenhain,  Die  Arten  der  Tragodie  bei  ^.  P.  2  et 3.  Complètement  manqué. 
Éloges  pour  la  diss.  de  Th.  Heine  (v.  supra).  Dans  Arch.  f.  Gesch.  der  Philos. 
Dôring  a  avec  beaucoup  de  sagacité  tenté  une  restitution  de  c.  20.  1456'' 38- 
i/i57a  10,  mais  il  est  regrettable  qu'il  n'ait  pas  pris  en  considération  la 
30  nouvelle  source  découverte  par  Margoliouth.  Max  Zerbst,  Ein  Vorlaufcr 
Lcssingsin  der  Aristolelesinlerpretalion.  Montre  que  Daniel  Ileinsius  a  en  les 
mômes  idées  que  Lessing  sur  la  catharsis  mais  qui  ne  les  a  pas  exprimées 
avec    la   même  précision.  Fellee,  Di^  Iragische  Kathnrsis  in  der  Au/fassiing 
Lessings.  Mérite  plein  assentiment.  La  question  de  la  catharsis  dans  la 
35  poéti([ue  d'Aristote  a  été  aussi  traitée  par  Stisser  (Progr.  Norden  :  fait 
avancer  le  sujet,  quelque  opinion  que  l'on  ail),  Giesing  dans  Commeniationes 
Fleckeisenianae  (se  rattache  au  précédent)  K.  Gôbel  (Neue  Jahrb.  :  aurait  pu 
rester  inédit  bien  qu'il  y  ait  peu  à  objecter  au  fond),  G.  Meiser  (Bl.  f.  bayer 
Gymnw.  :  bien  supérieur  à  l'art,  de  Gobel).  C.  Schônermarck,  Quos  affeclus 
40  comœdia  soUicitari  voluerit  A.  quseritur  (donne  plus  que  le  titre  :  le  rp.  ne 
partage  pas  l'assurance  de  l'auteur  et  souhaite,  sans  l'espérer,  que  l'ou- 
vrage de  S.  soit  le  dernier  sur  la  question).  Adam,  Die  Aristoielische  Théorie 
vom  Epos  nach  ihrer  Entwickelung  bei  Griochen  u.  Rômern.  Livre  quelque 
peu  singulier  <  v.  R.  des  R.  passim  >.  Trad.  populaire  (en  ail.)  de  la  Poé- 
45  tique  par  H.  Stich,  qui  répond  bien  à  son  but.  H.  Lebègue. 

Lateinische  glassiker'.  1.  César  (1883-1890)  [IL  J.  Heller].  \*i  Bellum 
Gallicum.  Ed.de  A.  IIolder:  contient  des  renseignements  sûrs  seulement 
sur  les  rass.  de  la  première  classe,  qu'il  est  le  j)remier  à  désigner  par  a 
(p  mss  de  la  2"  cl.);  quelques  graphies  choquantes  :  taliis,  pos,  mensuum, 
50 


1.  Table  des  rapports  :  1.  César.  2.  Grammairiens  latins,  3.  Téreoce.  A.  Phèdre  et 
Avianus.  5.  Latin  vulgaire. 
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rediebat;  peu  de  conjectures.  Éd.  delî.RHEiNHARD:  livre  illustré;  B.  Dinter, 
2".  trop  fidèle  à  a;  de  I.  Prammkr;  Rud.  Menge  :  secourable  aux  élèves; 
Fr.  Kramer,  i^'  par  Dittknberger  :  encore  plus  astreinte  aux  leçons  de  p 
que  les  précédentes;  H.  Walther,  travail  inexpérimenté,  surtout  dans 
l'explication  des  realien;  Ém.  Hoffmann,  tenant  de  a;  G.  Fumagalli,  pas  ^ 
toujours  au  courant;  A.  Doberenz  et  Dinter.  Liste  pour  toutes  ces  éditions 
des  leçons  nouvelles.  1[  Gitlbauer,  Philol.  Streif:iiige  :  les  var.  de  a  et  p 
reposent  sur  une  interpolation  dans  l'une  des  deux  classes,  mais  Ottob.  1736 
sur  lequel  G.  se  fonde  est  un  ms.  abrégé  parent  de  i  et  de  k;  l'édition  du 
même  est  fantaisiste.  ^  H.  Walther,  De  Caesaris  codicibus  interpolatis  :  ^0 
étude  sur  les  livres  I-II  et  sur  l'ensemble  des  lacunes  de  la  classe  a  ;  les  leçons 
de  p  se  déduisent  du  désaccord  du  Paris.  II  et  des  autres  mss.  de  celte  famille 
avec  l'Ursinianus.  L'éd.  publiée  en  1887  est  un  essai  de  restitution  du  texte 
d'après  ces  principes.  •|fl[  Bellum  Giuile.  Ëd.  de  G.  Th.  Paul  :  beaucoup 
de  renseignements  critiques^  texte  très  corrigé;  critique  trop  hardie,  mais  15 
livre  indispensable  (art.  de  17  pp.).  Éd.  de  Ém.  Hoffmann,  2%  presque  aussi 
importante  que  celle  de  Paul;  Doberenz  et  Dinter  :  les  notes  historiques 
et  archéologiques  ont  encore  besoin  d'être  revues;  de  Kraner  et  Fr.  IIof- 
MANN  :  très  bonne  révision,  qui  fait  de  cette  édition  la  plus  commode  de 
toutes,  tt  Bellum  Alexandrinum.  Éd.  de  Rud.  Schneider  :  critique,  20 
mais  ne  donne  les  var.  que  sur  les  points  où  il  corrige  les  mss.;  Ém.  Hoff- 
mann :  liste  de  passages  étudiés  ou  corrigés.  ^  G.  Landgraf,  Dcr  Bericht 
des  C.  Asinius  Pollio  iiber  die  spanischen  Unruhen  des  Jahres  48  v.  Chr.  {Bellum 
Alexandrinum  48-64)  auf  Grund  des  codex  Ashburnhamensis  neu  hggeben  :  le 
ms.  nouveau  ne  donne  pas  grand'chose,  il  est  apparenté  aux  mixti  qu'on  25 
a  trop  négligés;  la  thèse  est  prouvée,  les  renseignements  grammaticaux 
ont  la  plus  haute  importance.  ^^  Bellum  A fricanu m  (et  Alexandrinum). 
G.  Landgraf,  Untersuchungen  zu  Caesar  u.  seincn  Fortselzern  :  il  est  très 
difficile  de  ne  pas  admettre  la  thèse  de  L.  pour  bell.  al.  48-64;  l'analogie  du 
style  conduit  alors  à  la  raome  attribution  pour  le  bell.  afr. ;  il  est  moins  30 
croyable  qu'Asinius  P.  ait  revu  tout  ce  qu'a  laissé  Hirtius:  les  faits  gram- 
maticaux cités  sont  en  elfet  peu  probants.  ^  C.  Asini  Polionis  de  bello  Africo, 
edd.  Éd.  WôLFFLiN  et  Ad.  Miodonski:  beaucoup  de  nouveau  (art.  de  11  pp.). 
Éd.  de  Ém.  Hoffmann. ^^  Bellum  h ispanien se.  Éd.  deÉm.  Hoffmann  : 
corrections  utiles,  quoique  non  évidentes.  ^  Fleisgher,  Quaesiionum  de  bello  36 
Ilispaniensi  criticarum  pars  II  :  recueil  de  conjectures,  dont  quelques-unes 
très  hardies.  fl[  Écrits  explicatifs.  Max  Jâhns,  Càsars  Kommentarien  u. 
ihre  literarische  u.  kriegswissenschaftliche  Folgewirkung  :  revue  faite  au  point 
de  vue  militaire  par  un  militaire  des  travaux  publiés  sur  César  depuis  1883. 
If  G.  Braumann,  Die  Principes  der  Gallier  u.  Germanen  bei  Càsar  u.  Tacitus  :  40 
c'était  chez  les  Gaulois  la  classe  supérieure  de  la  noblesse,  qui  devait  son 
influence  à  sa  richesse,  à  sa  valeur  personnelle,  au  nombre  de  ses  clients; 
ils  avaient  le  droit  de  monnayage.  \  0.  Basiner,  De  bello  ciuili  Caesariano, 
Quaestiones  Caesarianac,  1  :  l'ouvrage  de  César  serait  incomplet;  la  lacune 
placée  par  Nipperdey  après  III,  8  devrait  être  placée  après  H  21,  ce  qui  est  45 
très  séduisant.  %  W.  Th.  Paul,  Die  BesUlrmung  von  Gergovia,  dans  Phil. 
Woch.  1883.  *i  Gh.  Tissot,  Becherches  sur  la  campagne  de  César  en  Afrique 
(Mém.  Ac.  Inscr.  1881)  :  étude  très  détaillée.  H  L.  Heuzey  et  H.  Daumet, 
Mission  archéologique  de  Macédoine;  L.  Heuzey,  les  opérations  militaires  de 
Jules  César,  étudiées  par  la  mission  de  Macédoine  :  la  situation  indiquée  pour  50 
la  bataille  de  Pharsale  est  impossible  d'après  Stoffel.  K  Seldner,  Das 
Schlachtfeld  von  Pharsalus,  pr.  :  adopte  les  indications  de  Goebel.î  Judeich, 
Caesar  im  Orient  :  tableau  synchronique.  H  Stoffel,  Histoire  de  Jules  César  : 
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Guerre  civile  :  capital.  ^  Rud.  Schneider,  Beitrag  sur  rôm.  Kriegsgeschichte  : 
excellent;  la  marche  de  Fabius  estfaussement  indiquée:  l'auteur  est  revenu 
postérieurement  à  l'avis  de  Sloffel,  au  sujet  de  la  direction  de  la  retraite 
des  Pompéiens.  Le  même  a  identifié  dans  un  pr.  de  1888,  Portus  Itius  avec 
5  Boulogne-s.-mer;  la  question  n'est  pas  encore  tranchée,  car  il  faudrait 
croire  à  une  grosse  erreur  chez  Strabon;  mais  tous  les  textes  sont  réunis. 
f  V.  Pfannsghmidt,  Zur  Geschichle  des  Pompejanischen  Biirgerkrieges  :  cherche 
à  prouver  que  B.  G.  a  été  publié  en  47,  avant  la  fin  de  la  guerre  d'Afrique. 
^  P.  MÛLLENHOFF,  Deutsclie  Alterthumskunde  :  "  Germains  ,,  ("  voisins  ,,  ou 
10  "  riverains  ,,)  désigne  chez  les  Gaulois  les  peuples  de  la  rive   droite  du 
Rhin;  ils  ont  été  connus  des  Romains  vers  80.  ^  A.  van  Kampen,  Gallia, 
carte  en  neuf  feuilles,  recommandée  par  R.  Schneider.   1[  II.   Kiepert, 
Wandkarte  von  Alt-Gallicn;  carte  en  neuf  feuilles,  très  bonne.  ^  W.  Ihne, 
Bum.  Geschichle  :  doute  de  l'impartialité  des  commentaires;  le  proconsulat 
15  de  G.  aurait  fini  le  1  mars  49;  il  aurait  pu  être  consul  pour  la  seconde  fois 
le  1er  janv.  /^g^  \q  ans  après  sa  première  entrée  en  charge.  Pour  le  reste,  suit 
Mommsen.  ^  E.  Harroy,  Les  Eburons  à  Limbourg,  le  véritable  Aduatuca  cas- 
icllum  de  César,  brochure  due  au  patriotisme  local  qui  expose  une  identifi- 
cation proposée  par  Goeler  et  le  général  de  Veith.  ^  B.  Sghottler,  ilber 
20  die  Lage  der  geschichtlichcn   Orle  Aduatuca  Eburonum  (Caes.),   Ara   Ubiorum 
{Tac),  und  Belgica{It.  Ant.)  .-les  trois  localités  sont  identifiées  avec  Reinbach 
sans  autre  preuve  que  des  ruines  romaines.  ^  P.  de  Lisle  du  Dréneuc, 
Des  Gaulois  Vénètes,  la  bataille  navale  aurait  eu  lieu  près  de  Torfmoor  la 
Grande  Brière  :  opinion  de  Desjardins,  f  Petsch,  Die  hislorische  GlaubwUr- 
25  digkeit  der  Commentarien  Càsars  vom  gallischen  Krieg  nach  gegenwàrligem  Stand 
der  Kriiik  :  les  objections  faites  à  la  sûreté  du  récit  de  Gésar  reposent  sur 
les  erreurs  de  Dion  Cassius.  \  H.  Baumann,  Zum  ersten  Buch  der  Commenta- 
rien  Caesar's  iiber  dcn  gallischen  Krieg  :  sur  l'organisation  des  tribus  gauloises. 
^  G.   Ehrenfried,    Qua  raiione   Caesar  in  commentariis  Irgatorum  relationes 
30  adhibuerit  :  il  les  a  modifiés,  comme  le  prouve  le  style.  ^  Gh.  Seitz,  L'œuvre 
politique  de   César  jugée   par   les  historiens  de  Borne    au  xiX"  s.  :  de  Niebuhr 
à  Ilim  ;  critique  durement  Napoléon  III.  \  Ph.  Fabia,  De  orationibus  quae  sunt 
in  commentariis  Caesaris  de  bcllo  gallico  :  croit  que  César  a  poursuivi  un  but 
de  politique  intérieure  en  racontant  la  guerre  des  Gaules.  ^  Fr.  Wôrmann, 
35  C.  Juin  Caesaris  de  bello  gallico  commentarii  breuiter  comparait  cum  Xcnophon- 
tis  anabasi :  Xénophon  est  plus  véridique.  ^  Léop.  Wiegandt,  C.  lulius  Caesar 
u.  die  tribunizische  Gewalt  :  l'auteur  ne  croit  pas  que  Gésar  ait  jamais  eu  la 
totalité  de  la  puissance  tribunice;  Gésar,  en  effet,  prend  trop  de  précautions 
pour  éviter  les  soupçons,  ce  qui  rend  probable  la  leçon  IV,  23, 3  "  milites  „ 
40  de  a  contre  la  leçon  de  p  "  commilitones  ,,,  qui  aurait  pu  le  faire  passer 
pour  un  flatteur  des  soldats.  ^  Fr.  Nesemann,  Excgetische  Studien  zu  Caesar 
u.  Tacitus  im  Anschluss  an  die  Frage  vom    Wesen  der  àlteslcn   deulschen  Slaat- 
enbildung,  pr.  :  surtout  sur  Tacite.  |  Fr.  Gramer,  Caesar  u.  seine  Zeit  bis  zum 
Beginn  des  gallischen  Krieges,  condamne  la  lecture  de  Gésar  dans  les  classes. 
45  11^  Les  ponts  du  Rhin.  Maurer,  Cruces  philologicae ;  Rheinard,  Caesars 
Bheinbrilcke ;  SCHI.EUSSINGER,  Studien  zu  Caesars  Rheinbriickc.  Il  faut  adopter 
la  théorie  de  Napoléon  III,  sauf  pour  l'explication  des  fibulae,  pour  lesciuellcs 
on  doit  adopter  une  vue  qui  a  été  incomplètement  discutée  par  Sonntao, 
Bemerkungen  zu  Caesars  de  bello  Gallico  IV,  17,  pr.  %^  Archéologie    mili- 
60  taire.    A.  KuïHE,   Die  rôm,.   Manipularlaktik.  ^  Fr.  FrohliCH,  Ueilrâge   zur 
Kriegsfiihrung  u.  Kriegskunst  der  Borner  zur  Zeit  des  Bepublik.  ^  W.  WOTSCH, 
C.  Marins  als  Beformalor   des  rôm.   Ileerwesens.  ^  A.    V.  DOMASZEWSKI,   Die 
Fahnen  in  rôm.  Ileere.  ^    Th.   MOMMSEN,  Zu  Domaszetuski's   Abhandlung...  ; 
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extr.  (les  arch.-ep.  Mitth.  ^  F.  Frôhlich,  Realistisches  u.  Slilisliches  zu  Caesar 
u.  dessen  Fortselzern.  1[  H.  P.  JUDSON,  Cacsav's  Army;  trop  impersonnel  :  suit 
surtout  Riislow  et  mainte  dissertation  récente  (sur  la  tactique  manipulaire 
par  ex.)  lui  a  échappé;  à  recommander;  excellentes  illustrations.  % 
Fr.  Frôhlich,  Das  Kviegswesen  Caesars,  I  :  complète  et  corrige  Riislow.  ^  ^ 
O.  SCHAMBAGH,  Einige  Bemerkungen  iiber  die  Geschiilzverwendung  b'ei  den 
Rumern,  hesonders  zw  Zeit  Caesar's,  pr.  ^  R.  Oehler,  Dilder-Atlas  zu 
Caesar's  Diichern  de  bello  Gallico ,  très  recommandable ,  mais  le  prix 
empêchera  de  le  généraliser  dans  les  écoles.  W  Lexika.  A  la  rigueur, 
Titidex  mis  à  la  fin  de  l'édition  Holder  peut  suffire  quand  on  veut  10 
retrouver  un  passage.^  S.  Preuss,  Vollstdndiges  Lcxikon  zu  den  pseudo-càsa- 
rianischen  Schrifien,  en  deux  parties  :  1»  B.  G.  VIII  et  b.  al.  ;  2°  bel.  afr.  et 
b.  hisp.  ;  fondé  sur  le  texte  de  Dinter,  comparé  avec  celui  des  autres  édi- 
teurs :  ne  comprend  pas  les  noms  propres,  indexés  dans  l'édition. 
\  Menge,  Lexicon  Caeîarianum,  fondé  sur  Dinter,  ne  contient  pas  les  *5 
noms  propres,  vise  à  la  brièveté,  compliqué.  ^  H.  Merguet,  Lcxikon  zu 
den  sckriftcn  Caesar's  und  seiner  Fortselzer  :  fondé  sur  Nipperdey,  très  lisible. 
H  Meusel,  Lexicon  Caesarianum  :  ne  porte  que  sur  les  écrits  authentiques  et 
sur  les  fragments  ;  fondé  sur  Ilolder  et  Dinter,  mais  avec  des  renseigne- 
ments sur  tous  les  points  douteux,  avec  l'inventaire  des  conjectures;  on  20 
trouve  moins  vite  ce  qu'on  cherche  que  dans  Merguet,  mais  Meusel  répond 
mieux  aux  besoins  de  la  recherche  scientiûque.  ^^  Grammaire.  Em. 
Hoffmann,  Sludien  auf  dem  Gebiete  der  lat.  Syntax  :  surtout  sur  la  concor- 
dance des  temps  après  le  présent  historique.  %  Fr.  Wania,  das  praesens 
hisloricum  in  Caesar's  bell.  galL  :  fait  un  cercle  vicieux  dans  le  choix  des  25 
leçons,  f  Chr.  Hauser,  C.  Julii  Caesaris  commenta riorum  de  b.  g.  et  de  b.  c. 
texlus,  qui  uocalur,  cum  praeceplis  grammalicis  ab  eodem  scriptore  in  libris  de 
analogia  Iradilis  comparatio.  ^I  Diet.  ROHDE,  adiectivum  quo  ordine  apud  Cae- 
sarem  et  in  Ciceroiiis  orationibus  coniunctum  sit  cum  subsluntivo.  ^  MenGE, 
Ueber  das  Relativum  in  der  sprache  Caesars,  pr.  Étude  importante  qui  com-  30 
plète  Draeger;  qq.  conjectures.  ^  C.  Goerlitz,  das  gerundium  u.  Supinum 
bei  Caesar,  pr.  ^  Ilg,  ùber  den  Gebrauch  vonantcquam  u.  priusquambei  Caesar, 
dans  Gorrespondenz  Blatt  fiir  die  gelehrten  u.  Realschulen,  188G.  % 
P.  Uhdolph,  iiber  die  Tempera  in  Konjunklivischen  Nebensaizen  der  Oralio 
obliqua  bei  Ciisar,  pr.  \  Max  IlEYNAGHER,  Was  ergibt  sich  aus  dem  Sprach-  35 
gebrauch  Càsarsdrn  b.  gall.  fiir  die  Behandlung  der  lat.  Synlax  in  der  Schule, 
2"  éd.  :  qq.  statistiques  utiles.  \^  Passages  isolés.  Laurer,  Ueilrage  zur 
Kritik  u.  Erkldrung  von  Ciisars  Biichern  iiber  den  gall.  lùieg,  pr.  :  critique  les 
conjectures  de  Paul  et  en  propose  pour  son  compte.  1[  Rud.  Menge, 
Quaestiones  Caesarianae.^^  Rob.  WlITlCB,  Quaestiones  Caesarianae,  2'  éd.  :  le  40 
b.  c.  ne  peut  être  l'œuvre  de  César,  tel  que  nous  l'avons;  peut-être  n'est- 
ce  qu'un  abrégé  :  thèse  contestable.  ^  lïARTii,  Coniectanea  Caesariana.  % 
LaRSEN,  Studia  in  libellum  incerli  aucloris  de  bello  Alexandrino. 

2.  Grammairiens  latins  (1877-octobre  1890)  [Q.  Goetz].  Lesscoliastes  en  gé- 
néral et  les  métriciens  sont  exclus  de  ce  rapport.  La  critique  des  textes  45 
n'intervient  que  dans  la  mesure  où  elle  intéresse  l'histoire  des  doctrines 
grammaticales.  I.  Grammairiens  antérieurs  à  la  mort  d'Auguste.  Ennius. 
Baehrens  a  voulu  identifier  le  grammairien  avec  le  poète,  mais  sans  en 
donnerde  preuveset  contre  toute  vraisemblance.  Hlf  Glossaires  anciens. 
GOETz,  pr.  d'Iéna,  1886  :  lexiques  scolaires  sans  caractère  scientifique  avec  50 
lesquels  il  serait  injuste  de  confondre  les  œuvres  d'JClius  Stilo  et  d'Aure- 
lius  Opilus.  tf  L.  iElius  Stilo.  Ferd.  Mentz,  De  L.  .E Ho  S lilone  (co mm.  phil, 
len.  IV)  :  traite  de  toutes  les  questions  relatives  à  JE.  St.,  mais  ne  les 
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épuise  pas;  recueil  précieux  des  fragments.  ^^  Varron,  Ed.  Léon,  de 
Spengel,  2*  par  son  fils  André  :  comble  une  lacune;  malheureusement  il 
reste  encore  bien  des  problèmes.  ^  G.  GOetz,  Quaestiones  Varronianae  :  sur 
l'origine   du  ms.  de  Florence,  sur  les  rapports,  de  Verrius  Flaccus  avec 

S  Varron  VII,  sur  quelques  passages.  ^  V.  Henry,  de  sef'monis  humani  origine 
et  natura  M.Terenlius  Varro  quid  senserit  :  superficiel.^  Nigidius  Figulus. 
A.  RÔHRIG,  de  P.  Nigidio  Figulo  capita  II  :  revue  des  auteurs  qui  ont  con- 
servé les  fragments;  exposé  des  doctrines;  notes  grammaticales;  le  c.  r. 
de  Hertx  dans  Berl.  Pli.  Woch.  1888  est  précieux.  1[  A.  Swoboda,  P.  Nigidi 

10  Figuli  operum  reliqiiiae.  Plus  important  que  le  précédent;  bonne  édition;  on 
peut  douter  qu'un  glossaire  dû  à  N.  F.  est  une  des  sources  de  Nonius.  f^ 
Cicéron.  Ilerm.  SchlaG,  Cicero,  Verfasser  einer  gramm.  Schrijt,\)Y,WiiXV\VQ 
pas  à  prouver  que  G.  a  écrit  un  ouvrage  de  grammaire.  ^  J.  W.  Begk,  die 
Synonyma  Ciceronis;  cf.  Archiv  VI.  ll^f  Verrius  Flaccus.  Le  premier  vo- 
is lume  de  l'édition  depuis  longtemps  préparée  de  Em.  Thewrewk  de  Ponor 
contient  le  texte,  avec  l'abrégé  de  Paul  ;  il  faut  attendre  la  suite  pour  pro- 
noncer un  jugement.  ^  G.  Goetz,  Meletemala  Festina,  sur  les  rapports  d'Osbern 
et  de  V.  F.  ^  Id.,  Noua  meletemata  Festina  sur  les  relations  de  quelques  glos- 
sateurs  et  d'Apulée  avec  V.  F.,  sur  Paul  Diacre,  sur  l'origine  du  codex  Far- 

20  nesianus.  <[[  J.  Vahlen,  dans  le  pr.  d'hiver  de  1877/78  de  Berlin,  traite  de  la 
vie  de  V.  F.  dans  Suétone.  Tf  A.  Reifferscheid,  progr.  d'hiver  de  Breslau 
de  1877/78  :  polémise  sur  des  détails  avec  le  précédent  ;  met  hors  de  doute 
que  l'abréviateur  est  Paul  Diacre. If  F.  Hoffmann,  de  Festi  de  uerborum  signiflca- 
tionc  libris  quaestiones  ;  R.  ReitzenSTEIN,  Verrianische  Forschungen:  \,v^\iQni  (\q 

25  la  méthode  deFestusà  l'égard  de  V.  F.;  le  dernier  est  très  remarquable,  f^f 
II.  Grammairiens  postérieurs.  Il  faut  d'abord  mentionner  le  dernier 
volume  (VII)  de  la  collection  de  Keil.  Pour  Bède,  on  peut  ajouter  à  sa  liste 
les  mss  Vat.  1469,  Xe  s.;  Paris.  13377,  IX«  s.;  18520,  IX«  s.;  Flor,  s.  Mar. 
Nov.  324,  X»  s.  ;  Law.,  XX,  54.  f  G.  GOETz,  Quaestiones  miscellae,  sur  Ghari- 

30  si  lis.  %  Fr.  Bœlte,  de  artium  scriptoribus  lalinis  quaestiones.  If  II.  Fr.  Neumann, 
de  Plinii  dubii  sermonis  libris  et  Prisciani  fonlibus.  ^^  Q.  Remmius  Palae- 
mon.  K.  Marsghall,  de  Q.  Remmii  Palaem.onïs  libris  grammalicis.  %  L'iden- 
tification du  Palémon  cité  par  Charisius  avec  le  vieux  Remmius  est  aujour- 
d'hui prouvée;  mais,  si  sur  ces  questions  biographiques  le  travail  deSchott- 

35  millier  n'a  plus  de  valeur,  il  reste  encore  ce  que  nous  avons  de  mieux 
comme  recueil  des  fragments.  Comp.  de  ce  trav.  avec  les  diss.  préc.  citées. 
1f^  M.  Valerius  Probus.  B.  Kûbler,  de  Probi  Derytii  commentariis 
Vergiliaiiis  ;  J.  \V.  Beck,  de  M.  Valerio  Probo  Uerytio  quaestiones  nouae. 
Les  résultats  malheureux  de  la  distinction  du  grammairien  et  du  Probus 

40  menlioiiiié  par  Martial  et  Aulu  Gelle  prouvent  l'identité;  il  était  encore  eu 
vie  en  87-88,  date  de  Martial,  3,  2,  12.  Kiil)ler  place  le  commentaire- actuel 
au  iv  siècle;  en  tout  cas  l'attribution  à  Probus  n'est  guère  solide.  Beck 
va  trop  loin  quand  il  pense  que  la  Silua  obseruationum  est  restée  inédite 
et  que  toutes  les  citations  de  Probus  sont  apocryphes,  ff  Asconius  Pe- 

45  dianus.  G.  LiCHTENFELD,  de  Q.  Asconii  Pediani  fonlibus  ac  flde.  If^Nisus. 
Du  passoge  de  Yelius  Longus,  on  ne  saurait  conclure,  comme  fait  Baehrens, 
à  un  traité  de  la  géraination  des  consonnes.  W  Pline.  Fr.  Schlitte,  de 
Plinii  Secundi  studiis  grammalicis  :  mériloiro,,  mais  pas  neuf,  ^^f  Quinti- 
lien.La  théorie  fl'unc  source  unique  n'est  pas  vraisemblable,  bien  qu'il 

50  soit  iui possible  d'indiquer  la  source  particulière  de  chaque  passage.  ^1f 
Flanius  Cape  r.  G.  Keil,  de  F.  C.  grammatico  quaestiones  :  bon  travail,  qui 
reprend  celui  de  Neumann  et  contient  les  fragments.  Iflf  Terentius 
Scaurus.  IL  Kummrow,  Symbola  critica  ad  grammaticos  latinos  :  édite  les 
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fragments.  ^  P.  E.  Meyer,  Quaesliones  grammaticae  ad  Scauri  arlem  reslituen- 
dam  speclanles.  ^f  Sulpicius  Apollinaris.  J.  \V.  Begk,  de  Sidpicio  Apol- 
linarî  :  les  discussions  chronologiques  ne  sont  pas  concluantes;  le  chapitre 
sur  les  œuvres  de  S.  A.  est  malheureusement  inachevé.  1[  R.  Opitz,  de  ar~ 
guinentorurn  melircorum  lalînorum  arte  et  origine  :  admet  Tidentité  de  S.  A.  5 
avec  TApollinaris  de  Martial.  H^  Au  lu  Celle.  Ed.  de  Hertz,  capitale.  \ 
M.  Hertz,  Opuscula  Gelliana,  complète  l'éd.  \  L.  Ruske,  De  A.  G.  NocHum 
Alticarum  fontibus  :  sources  histori(iues,  phijosophiciues  et  juridiques.  tl[ 
Julius  Romanus.  Discussion  des  conclusions  de  Boite,  Neumann  et 
Schottmiiller.  1[1[  ^milius  Asper.  La  date  reste  incertaine.  Boite  a  sou-  IQ 
tenu  que  le  fg.  publié  par  Châtelain  n'est  pas  antérieur  au  m»  siècle.  %^ 
Nonius.  L'éd.  L.  Muller,  malgré  tout  ce  qu'elle  nous  donne,  ne  répond 
pas  à  toutes  les  exigences;  les  «  aduersaria  Noniana  »,  qui  la  terminent, 
traitent  de  beaucoup  de  questions  importantes.  If  Bartels,  de  Terenlii  me- 
moria  apud  Nonium  seruata.  ^  Gaesar,  de  Plauli  memoria  apud  Nonium  ser-  15 
uata.  1  Reblin,  de  Nonii  Marcelli  locis  Ptautînis.  ^  0.  Frohde,  de  Nonio  M. 
et  Verrio  Flacco  :  l'un  et  l'autre  n'avaient  pas  découpé  des  commentaires; 
mais  les  arguments  présentés  portent  à  côté  de  la  question.  ^^  Porphy- 
rion.  C.  Fr.  Urba,  Melelemata  l'ovphyrionea  :  recherches  soignées  sur  la  date 
et  le  pays  d'après  la  langue.  ^^  Artigraphes  du  iv»  siècle.  Les  recher-  20 
ches  de  Bolte  (plus  haut)  sur  les  sources  sont  bien  conduites.  1[1[  Diome- 
des.  G.  Paucker,  Kleinere  Sludien  :  Bemerkungcn  iibev  die  Lalinilàt  des  Gram- 
matikers  D.  :  v.  le  c.  r.  de  Funck  dans  l'Archiv,  I.  ^1[  Euanthius.  Ed. 
Scheidemantel,  Quaesliones  Euanlhianae  :  soigné.  Ulf  Donat.  C.  Dziatzko, 
Zur  Kritik  des  nach.  .E.  D.  benunnten  Teren:icommenlars  :  important.  \^  Ser-  26 
vius.  Ed.  de  Thilo,  excellente.  II.  Kirghner,  Ueber  die  granimalischcn 
Quellen  des  S . ,  1 1 ,  Serviiis  u.  Priscien  :  il  y  aurait  eu  une  source  comnjune, 
Caper.  ^  Cust.  Lammerhirt,  de  priscorum  scriptorum  locis  a  Seruio  allalis, 
savant,  mais  toulTu.  ^  P.  Rosenstogk,  De  Donalo  Terenlii  cl  Seruio  Vergilii 
explicatorc  synlaxeos  latinae  inlerpretibus  :  superficiel  et  incomplet.  1[^  Ma-  îO 
crobe.  G.  Coetz,  Co7inientaliuncala  Macrobiana.  *j^^  Cledonius.  H.  Bertsgh, 
Cledonii  ars grammalica  :  bien  venu.  ^^  Priscien.  N.  Fr.  Nilén,  Priscianea, 
sur  un  ms  d'Upsal  du  xn*  siècle  sans  intérêt.  Ilerra.  KARBAUM,(/e  auc/ori/a^e 
ac  fide grammalicorum  lalinorumin  constiluenda  leclione  Ciceronis  oralionum  in 
Verrem  :  les  plus  importants  sont  Priscien  surtout,  Charisius  et  Diomède-  36 
^  Ilerm.  Karbaum,  de  origine  exemplorum  quaeex  Ciceronis  scriplis  aCharisio, 
Diomede,  Arusiano  Messio,  Prisciano  Caesariensi,  aliis  grammalicis  lalinis  allali 
sunt  :  très  important.  1  Ch.  Matthias,  Zu  allen  Grammalikem  :  sur  Apollo- 
nius comme  principale  source  de  Priscien.  f^  Eugraphius.  II.  Gersten- 
BERG,  de  Eugraphio  Terenti  interprète  :  &o\gï\(i.  W  Fulgentius  Plancia-  40 
des.  Reiffersgheid,  Anecdolon  Fulgenlianum;  Casquy,  de  F.  P.;  cf.  Jahres- 
ber.  de  1888  (Sittl  <R.d.r.  XIV,  82,  16».  tt  Citations  de  Salluste.  Aug. 
NitzSCHNER,  de  locis  Salluslianis  qui  apud  scriptores  el  grammalicos  ueteres 
leguntur  :  laisse  de  côté  les  questions  de  tradition.  ^^  J.  W.  Begk,  de  Dif- 
ferentiarum  scriploribus  lalinis;  ID.,  Appendix  de  d.  scriptoribus  lalinis  :  il  est  45 
douteux  que  tous  les  recueils  soient  dérivés  d'un  Corpus  constitué  au 
Y*  siècle.  1[^  Glossographes.  Loewe,  Glossae  nominum,  ouvrage  qui  con- 
tient en  appendice  les  articles  dispersés  du  fondateur  de  la  glossographie 
latine.  %  A.  Deueri.ing,  Nachlràg  zu  Placidus  und  detn  liber  gbossarum  :  la 
découverte  du  ms  de  l'aris  change  l'état  des  questions.  %  G.  Goetz,  De  Pla-  50 
cidi  glossis.  \  A.  Bougherie,  Noie  additionnelle  sur  les  'Ep(/.rjV£-j(iaTa  et  la 
KaOr|U.£pivri  ôjxtXc'a  de  Julius  Pollux.  ^  K.  KrumbaGHER,  de  codicibus  quibus  In- 
terpretamenta   Pseudodosilheana  nobis  Iradita  sunt  :  capital.  %  II.  IIagen,  de 
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Dosilhei  magistri  quae  ferunlur  glossis  quaestiones  crilicae  :  d'après  les  papiers 
de  Dùbner.  ^  J.  SghOENKMANN,  de  lexicographis  anliquis  qui  renim  ordinem 
secuti   sunt   quaestiones  praecursoriae   :   attribue  beaucoup   d'importance  à 
l'ordre  suivi  dans  un  ms  de  Naples  du  xvi'=  siècle,  sans  s'apercevoir  que 
6  cet  ordre  est  dû  à  un  savant  moderne,  f  M.  Warren,   On  latin  glossaries, 
with  especial  référence  lo   the  cod.  Sangallensis  912  :  excellent;  les  notes  té- 
moignent d'une  connaissance  approfondie  de  ce  domaine.  If  J.  L.  G.  Mowat, 
'  Sinonoma  Bartholomei.  \  Id.,  Alphita,  a  medico  botanical  glossary   :   récent. 
^  H.  SwEET,  the  Epinal  glossary,  vaut  surtout  par  la  reproduction  photo- 
10  graphique  du   ms.   ^  J.    II.  IIessels,    An  eighl-century    Latin-Anglo-Saxon 
glossary  preserved  in  the  library  of  Corpus  Christi  Collège,   n°  944;    soigné. 
^  K.  .IIamann,  Mittheilungen  aus   dem  Breuiloquus  Denlhcmianus,  et    Weitere 
Miltheilungen.  ^   S.    Berger,   de   glosariis  et  compendiis  exegeticis  quibusdam 
medii  aeui  sine  de  libris  Ansileubi,  Papiae,  Hugutionis,  G.  Britonis,  de   catho- 
15  licon  Mammolrecto,  aliis.  ^  II.   IIagen,   Gradus  ad  criticen  :    les   exemples 
sont  tirés  des  glossaires  de  Berne.   ^  Corpus  glossariorum   lalinorum,    11, 
edd.  G.  Gœtz  et  G.  Gundermann;  IV,  éd.  G.  Gœtz  :  le  plan  de  Lœwe  n'a 
jamais  été   connu,  peut-être  n'en  avait-il   pas  encore;  celui  qui  a   été 
adopté  a  trouvé  l'assentiment  des  spécialistes.  1[  W.  Foerster  u.  E.  Ko- 
20  SCHWITZ,  AUfranzôsisches  Uebungsbuch  :  reproduit  une  partie  des  gloses  de 
Reichenau,  et  des  extraits  d'un  glossaire  qui  doit  être  Bern.  224.  ^  El. 
Steinmeyer    u.    Ed.    Sieyers,   die  althochdeutschen  Glosseji   :  a   plus   d'un 
lien  avec  les  glossaires  latins. 
3.  Térence  et  les  poètes  scéniques  autres  que  Plante  (1884-1888)  [A.  Spen- 
25  gel].  Térence.  ^  G.  Prinzhorn,  de  libi'is  Tcrentianis  qui  ad  recensionem  Cal- 
lopianam  redeunt;  deux  familles   DG  et  GFP   dont  la  première  est  plus 
rapprochée  de  A.  1[  G.  Goet:^,  Glossarium  Terenlianum  :  vient  d'un  ms  inter- 
médiaire entre  A  et  les  Calliopiens.  ^  Ad.  Greifeld,  de  Andriae  Terenlianae 
gemino  exilu  :  conclut  à  un  remaniement  de  la  même  époque  que  ceux  des 
30  pièces  de  Piaule;  le  ms  d'Erlangen  300  (xii*  siècle)  donne  une  rédaction  en 
mauvaise  prose  de  ce  nouveau  dénouement  :  il  y  a  quelques  changements. 
%  Aug.  Rceright,  Quaestiones  scaenicae  ex  prologis  Terenlianis  petitae  :  soigné, 
mais  généralise  trop  facilement,  ^f  En.  Bartels,  de  Terenlii  memoria  apud 
ISonium  seruala  :  de  peu  d'utilité  pour  la  critique;  d'ordinaire  d'accord  avec 
35  A  ou  DG.  ^  Fr.   Straumer,  Eine  deutsche  Bearbeilung  des  Selbslpeinigers  des 
T.  aus  dem  4G  Jh.,  œuvre  probable  de  Valentin  Apelles,  recteur  du  gymnase 
de  Friedberg  en  1345-1581.  1[  G.  Vallat,  Quomodo  Mcnandrum  quoad  praeci- 
puarum  pcrsonarurn  mores  Terenlius  transtuterit  :  incertain.  If  Ph.  Fabia,  Les 
prologues  de  Térence  :  peu  original.  ^  E.  Abel,  die  Tercnz-biographicn  des  Al- 
40  lertums  u.  des  Miltelallers  (en  hongrois).  *{%  Grammaire.  A.  Weninger,  de 
fiarataxis  in  Terenti  fabulis  uesligiis  :  bon.  ^  0.  Boettger,  de  dum  parlicidae 
usu  apud  T.  et  in  reliquiis  comicorum  et  tragicorum  .'complément  de  la  disser- 
tation d'Elstius  sur  "  dum  „  dans  Plante,  f  Es.  Lalin,  de  dum,  donec,  quoad 
particularum  usu  apud  T.  :  discute  le  travail  de  Richardson  sur  "  dum  ,,  chez 
45.  les  anciens  auteurs.  ^  A.  Arlt,  seruare  bei  T.  (und  Plautus)  als  Nachlrag  sur 
Erkldrung  von  Ilor.  sal.  I,  1,  8f).  ^  E.  A.  Gut.iaR,  Terenzische  Belonungsfragen  : 
questions  sans  particule;  il  est  regrettable  que  les  références  soient  seules 
données.  If  S.  Slaugther,  on  the  subslanlivs  of  Térence,  fait  à  rimilalion  du 
travail  de  Rassow  sur  Plante,  ff  Éditions.  G.  Dziatzko  :  criti(iuc  avec 
50  raison  les  inexactitudes  d'Umpfenbacli,  mais  n'a  pas  lu  Terrata;  éd.  qui 
doit  remplacer  celle  de  Fleckeisen.  ^  l'Uormion  par  le  mènje,  2»  éd.  ^  i4»i- 
di'ia,  de  A.  Spengel,  2«  éd.  ^  Adelphes,  par  F.  Plessis.  ^  Adclphes,  par  Psi- 
GHARi  :  scolaire,  f  Adelphes,    par  A.  BouÉ  :  élémentaire  et  superficiel. 
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%  Adelphes  el  Phormion,  par  A.  S1.0MAN  :  utile.  1[ /Ide^p/ies  d'il.  Preble:  texte 
avec  indications  scéniques.  %  Andria  and  Ileautontimoroumenos  par  A.  West. 
^  Andvia  and  Eunuchus,  par  GiLES.  ^  Ilécyre  par  P.  Thomas.  \  Traduction 
française  de  G.  IIinstin,  où  le  texte  est  l'accessoire.  HH  Commentateurs. 
p.  ROSENSTOCK,  de  Donalo  Terentii  et  Sericio  Veroilii  explicatore  syntaxeos  5 
lalinae  inlerprelibus.  ^  H.  Gersteneerg,  de  Eugraphio  Terenli  interprète. 
Yi  Autres  poètes  scéniques.  L.  Mûller  Q.  Ennius  :  très  important, 
f  Q.  Enni  carminum  reliquiœ  éd.  L.MiJLLER.  ^\  Liui  Andi-onici  et  Cn.  Naeui  fabu- 
larum  reliquiae,  éd.  L.  MÛLI.ER  :  réalise  un  progrès  sur  Ribbecli,  mais 
incommode.  ^  VaHLEN,  de  fragmenta  Alcmaeonis  tragoediae  Ennianae,  sur  10 
Ribb.  trag.  26.  ^  V.  Andriani,  Bicerche  delV  antica  Cil  ta  di  Rudia.  \  R.  Maf- 
FEI,  le  l'avale  Atellane.  ^  L.  Brunel,  de  tragoedia  apud  Bomanos  circa  princi- 
patum  Augusii  corrupta  :  exagère;  la  décadence  de  la  tragédie  a  dû  commen- 
cer tard.  ^  Karl  Meiser,  Ueber  histot-ische  Dramcn  der  Borner  :  en  recherche 
les  traces  chez  les  historiens  avec  vraisemblance.  t1[  Se nèque.  K.  Sghulte,  15 
Bemerkungen  zur  Seneca-Tragôdie.  ^  Ilerm.  BiLL,  Eine  Infinilivsludie  mit  Na- 
chweisen  iïbcr  den  Inflnitiv  bei  Seneca  tragicus  :  a  raison  de  défendre  Phoen. 
100.  II  R.  M.  Smith,  de  arte  rhelorica  in  L.  A.  S.  tragaediis  perspicua  :  bon. 
^  II.  M.  B.  Ter  llaar.  Romeny,  de  auctore  tragoediarum  quae  sub  Senecae  nomine 
fcruntur  Vergilii  imitatore  :  très  neuf.  ^  Rod.  Werner,  De  L.  A.  S.  Hercule  20 
Troadibus  Phoenissis  quaestiones  :  surtout  sur  les  sources;  conclut  que  les  Phé- 
niciennes sont  inachevées.  ^  Alfr.  Pais,  Quibus  exemplaribus  Seneca  in  fabula 
quam  Troadas  inscripsit  usus  est. 

k:  Phèdre  et  Avianus  depuis  i889  [Draheim].  Recensions  de  TAvianus 
d'ELLiS.  \  Egbert's  von  Liitlich  Fecunda  Bâtis,  zitm  ersten  Maie  herausgegeben,  25 
auf  ïhre  Quellen  zuriickgefiihrt  u.  erkldrt  von  Ern.  VoiGT  :  résultats  négatifs; 
on  ne  peut  affirmer  qu'Egbert  ait  connu  Phèdre  ou  Avianus;  il  procède 
plutôt  de  Romulus.  \  J.  Hartmann,  de  Phaedri  fabulis  commcntalio  :  éloges. 
^  L.  MûLLER,  Ueber  A.  Nauck's  Phaedrusstudien  :  discussion  de  personnes.  ^ 
Édition  de  Siebelis,   Ekstein   et  Polle   :  révision  soignée,  t   Tirocinium  30 
poeticum  par  J.  Siebelis  et  Polle  :  contient  29  fables  de  Phèdre  avec  de 
courtes  notes,  f  E.  J.  CaSTAIGNE,  Trots  fabulistes,  Esope,  Phèdre  et  La  Fon- 
taine, étude  bibliographique  et  littéraire  <  livre  signalé  par  M.  D.  comme  ca- 
ractéristique de  la  culture  en  France!   la  notice  de  M.  D.  peut  passer 
à  son  tour  comme  caractéristique  des  jugements  allemands  sur  les  Frau-  35 
çais>.  ^    Gereimte    Uebersetzungen   einiger  Slellen    rôinischer  u.    griechischer 
Dichter  von  B.  Fahland  :  soigné.  ^  Ed.  italienne  de  G.  Fumagalli  :  plagiat 
de    l'éd.    Siebelis-Polle.    f   Editions   italiennes  de   Ramorino,   Bertini; 
françaises  de   Lejard,  Talbert,  Marie  (juxtalin.).  ^  Fie  Tabcln  des  Ph.  in 
der  Quarta  des  Gymnasiums  par  Karl  Maurer  :  justifie  l'étude  de  Ph.  dans  40 
les  classes.  1[  Liste  des  passages  discutés  dans  les  éditions  citées. 

5.  Latin  vulgaire  et  de  la  décadence  (1881-1890)  [K.  Sittl].  Il  est  assez  em- 
barrassant de  faire  un  rapport  dont  on  croit  que  le  titre  ne  répond  à  rien 
de  réel.  Aussi  est-il  nécessaire  d'établir  d'abord  celte  thèse  :  Le  latin  vul- 
gaire, sur  lequel  les  latinistes  opèrent,  est  une  imagination.  Toutes  les  re-  45 
cherches  grammaticales  sont  aujourd'hui  faussées  par  l'assimilation 
presque  complète  des  langues  vivantes  et  des  langues  mortes.  Or,  tandis 
qu'on  peut  écrire  sur  une  langue  vivante  une  phonétique  minutieusement 
exacte,  on  opère  pour  les  langues  mortes  sur  des  indications  suspectes  de 
grammairiens;  le  traité  de  la  i)rononciatiou  est  un  recueil  d'hypothèses  jjo 
plus  ou  moins  vraisemblables.  En  latin,  nous  avons  seulement  aifaire  à 
une  langue  écrite.  La  langue  vulgaire  ne  pourrait  êlre  établie  que  par  la 
poésie  dialectale  ou  par  des  renseignements  directs  donnés  par  les  gram- 
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mairiens.  Or  riine  n'existe  pas  :  la  peinture  de  Pétrone  est  une  œuvre 
d'art  et  ses  personnages  sont,  non  des  plébéiens,  mais  des  philistins 
demi  cultivés.  Quant  aux  grammairiens,  ils  n'ont  que  du  mépris  pour  la 
langue  vulgaire  ;  leurs  observations  ne  sont  qu'un  mélange  de  remarques 

5  de  toute  sorte,  guide-âne  à  l'usage  do  la  classe  n;oyenne,  et  non  de  ceux 
qui  ne  lisent  pas;  les  traités  de  orthographia  ont  pour  objet  la  langue 
écrite.  Il  ne  reste  que  des  mots  qualiliés  «  uulgo  »  ou  de  façon  analogue  : 
leur  recueil,  composé  d'éléments  de  toute  date  et  de  tout  pays,  a  à  peu 
près  autant  de  valeur  pour  l'histoire  de  l'évolution  linguistique  que  celui 

10  qu'on  formerait  à  l'aide  des  mots  qualifiés  de  «  vieillis  »  dans  le  diction- 
naire d'une  langue  moderne  quelconque.  Des  éléments  régulateurs  de  la 
langue  énumérés  par  les  Romains,  ratio,  auctoritas,  usus,  on  voit  que  le 
premier  s'appuie  sur  l'étymologie  et  l'analogie.  11  a  eu  un  rôle  marquant  au 
temps  des  Scipions  et  avec  Gicéron  et  César.  La  grammaire  devient  ensuite 

15  un  canon  de  ce  qu'on  doit  dire  et  écrire  au  point  de  créer  des  construc- 
tions (gérondif  en  -dus  pris  comme  participe  futur).  Mais  cet  empire  ne 
s'exerce  pas  sans  protestation  ;  de  là  des  individualités  linguistiques  con- 
sidérées comme  autant  d'hérésies  par  les  grammairiens.  L'analogie  fonc- 
tionne comme  principe  négatif,  et  se  manifeste  chez  les  écrivains  par  le 

20  rejet  de  certains  mots,  chez  les  grammairiens  par  les  recueils  (tardifs)  de 
«  differentiae  sermonis»  et  de  «sjnonyma».  Des  renseignements  mal  com- 
pris deviennent  facilement  des  fautes,  comme  la  phrase  de  Théod.  de 
Bèze  :  «non  possum  sed  »,  où  sed=:magis  condamné  comme  gallicisme  au 
sens  de  «  mais  ».  L'analogie  est  en  même  temps  un  principe  naturel  qui 

25  agit  sur  la  langue,  de  sorte  que  tel  fait  comme  consacrare  peut  être  popu- 
laire et  savant.  Le  principe  d'autorité  avait  rendu  classiques  au  temps  de 
Gicéron  les  œuvres  du  iiF  et  du  ii"  s.  (de  orat.  3,  45  et  39)  et  Horace  fait  ol- 
.iusion' à  l'influence  négative  du  principe  d'autorité  (A.  P.,  30).  L'ancienne 
littérature  n'a  jamais  cessé  d'être  étudiée  et  l'imitation  des  vieux  auteurs 

30  ne  date  pas  de  Fronton.  Mais  à  côté  d'eux,  Gicéron  et  Virgile  sont  devenus 
classiques  et,  vers  la  lin  de  l'antiquité,  la  littérature  ancienne  n'est  plus 
représentée  que  par  Térence  et  les  gloses  (cp.  Fulgence  et  l'anthologie). 
L'influence  des  auteurs  anciens  se  trahit  par  des  mots,  par  des  graphies 
(«  -uo  »  dans  les  mss  de  Juvénal),  par  des  constructions  particulières.  Il 

35  est  assez  difficile  en  tout  cas  de  décider  si  tel  archaïsme  est  un  emprunt 
immédiat  ou  médiat  à  l'ancienne  littérature,  s'ilest  populaire  ou  littéraire: 
car  beaucoup  de  mots,  condamnés  par  César  et  par  Gicéron,  sont  sortis  de 
la  langue  écrite,  mais  sont  restés  dans  la  langue  parlée.  Le  Cicéronia- 
nisme  commence  de  bonne  heure  :  cf.  Liv.  dans  Quint.  X,  1,  39;  Remmius 

'<o  Palacmo,  Julius  Secundus,  Vipstanus  Messala,  Guriatus  Maternus,  Quinti- 
lien  et  son  école,  Asinius  Gallus,  Largius  Licinius,  sont  cicéroniens,  ce 
qui  n'implique  d'ailleurs  aucun  exclusivisme,  comme  plus  tard.  De  même 
les  archaïsants  ne  méconnaissent  pas  Gicéron  (Fronton  pp.  63,  12o,  145; 
18'),  2;  —  A.  G.  17,  1,  1  ;  10,  3,  1)  :  il  est  le  premier  orateur  de  Rome  (Tert. 

45  apol.  1;  Arn.  3,  6;  Amm.  30,  4,  7;  Orient.  2,  8;  Sid.  ep.  8,  11),  ses  livres 
servent  à  l'enseignement  (Eugipp.,  Aug.  exe,  p.  970,  19;  cf.  Hier.  adu. 
Ruf.  1,  16;  Aquila,  17;  Lamprid.,  Al.  Sev.,  30).  Les  Pères  de  l'Eglise  le  con- 
naissent à  fond  :  Minucius,  Lactance  (Hier.  ep.  70,  5;  58,  10),  Ambroise, 
Augustin,  Gl.  Maraert  (p.  205,  30),  Zenon,  Philastrius,  Jérôme  (ep.  22,  29; 

1*70).  Aucun  autre  écrivain  n'a  exercé  plus  d'influence,  ni  Salluste,  lu  dans 
les  écoles,  ni  Tacite,  Velleius  et  Q.  Gurce,  imités  par  Sulpice  Sévère  et 
(Tacite)  par  Ammien,  ni  Marius  Maxlmus  (Amm.  Marc.  28,  4,  14),  ni  les 
rhéteurs,  ni  Quiutilien,  modèle  de  s.   Hilaire  dans   son  de  Trinitate,  ni 


JAHRESBERICHT  VON   IWAN  MÙLLER.  59 

Pline  le  j.  (Hier.  ep.  125,  12).  Quant  à  Apulée,  il  a  exercé  son  inHuence 
surtout  sur  ses  compatriotes  :  le  prétendu  latin  africain  est  en  grande 
partie  de  la  rhétorique  à  la  mode  d'Apulée  :  Tert.  et  Cypr.  lui  sont  d'ail- 
leurs moins  étroitement  unis  que  Fulgence  et  Arnobe.  Il  a  exercé  aussi 
son  innuence  sur  la  Gaule  méridionale  comme  l'a  prouvé  A.  Engelbrecht,  5 
Unlersiichungcn  ûber  die  Sprache  des  Claudianus  Mamertus.  Cette   confusion 
d'influence  est  aggravée  par  le  mélange  du  style  de  la  prose  et  de  celui  de 
la  poésie,  causée  en  grande  partie  par  l'étude  de  Virgile  ;  par  l'influence 
du  latin  biblique  et  du  grec.  Quant  à  l'usage,  troisième  facteur  de  l'évolu- 
tion, il  y  a  lieu  de  distinguer  les  différentes  espèces  de  latin  suivant  les  lo 
classes   sociales.  Mais  les   limites   théoriques  établies  par   les   critiques 
n'étaient  observées  que  d'un  petit  nombre  d'écrivains.  D'autre  part,  la 
langue  populaire  a  trouvé  çà  et  là  son  expression  littéraire  chez  les  Pères. 
II  y  avait  de  plus  un  fort  courant  contre-  l'usage  qui  poussait  certains 
écrivains  à  chercher  l'extraordinaire.  Les  vieilles  rubriques  :  classique,  15 
vulgaire  ne  peuvent  donc  être  maintenues.  De  plus,  chaque  écrivain  doit 
être  étudié  isolément  d'après  les  facteurs  de  sa  langue  et  de  son  style  : 
époque,  patrie,  famille,  éducation,  profession  et  domicile.  ^^  II.  Ronsgh, 
Collectanen    philologa,    hggeben    von    G.    Wagener    :     recueil    de    maté- 
riaux; en  linguistique,  R.  a  toujours  été  un  dilettante.  ^  L.  Person,  Le  20 
Inlin  de  la   décadence   et    la  grammaire   latine   dans   les   écoles  normales   pri- 
'maircs  :  paraît  être  pédagogique.  1|^  Phonétique  et  orthographe.  Era. 
Se;elmann,  Die  Ausspvache  des  Latein  :  il  faut  connaître  à  fond  l'histoire  de 
l'orthographe  latine  pour  ne  pas  commettre  beaucoup  de  bévues  en  traitant 
de  la  prononciation,  t  Ph.  Beusu,  Die  Gutluralen  u.  ihre  Verbidung  mil  V  im-  25 
Lat.,  aj.  aux  observations  de  B.,  que  VV  n'étant  pas  agréable,  G  pouvait 
représenter  QV  devant  V  et  inversement  G  représenter  QV  :  "  ecus"  peut 
indiquer  la  prononciation  "eciuus".  Tf  II.  Nettleship,  On  the  évidence  given  by 
the  ancient  Latin  grammarians  on  the  prononciation  of  ia/m,  dans  Transactions 
of  the  Oxford  phil.  Society.  If  A.  Marx,  Hiilfsbiichlein  fiir  die  Auss}>rache  der  30 
laleinischen  Vokale  in  positionslangen  Silbcn  mit  Vonvort  von  Fr.  BÛCHELER. 
^^  Formation  des  mots.  En  dehors  des  articles  de  l'Archiv  de  Wolfllin, 
on  doit  citer  :  II.  Neumann,  De  futuri  in  priscorum  Latinorum  uulgari  uel 
cotidiano  sermone  ui  et  usu  :  sur  Piaule  et  Térence.  ^1[  II.  Blase,  Geschichte 
des  Irrealis  im  Lateinischen,  zugleich  ein  Beitrag  zur  Kennlniss  des  nfrxkanischen  35 
Laleins  :  aura  toujours   une   valeur  de  recueil.  ^  G.   Mayer,  De  particulis 
quod,  quia,  quoniam,  quomodo,  ut  pro  ace.  cum  infiniliuo  post  uerba  sentienda 
et  declarandi  poaitis  :  quelques  lacunes,  ^f  Poètes.  Ed.  Everat,  De  Ausonii 
operibus  et  génère  dicendi  :  peu  de  faits.  %  Fr.  Trump,   06s.  ad  genus  diccndi 
Claudiani  eiusquc  imitationem  Vergilianam  spectantes  :  soigné.  1[  Beriih.  Bar-  ^0 
WINSKI,  Quaestioncs  ad  Dvaconlium  et  Orestis  tragoediam  pertinentes,  I,  de  gé- 
nère dicendi  :  important,  mais  il  aurait  fallu  jeter  un  coup  d'oeil  sur  les 
poètes  contemporains.  ^  II.  Schneider,  Die  Casas,  Tempora  u.  Modi  bei  Com- 
modian  :  les  hébraïsmes  prétendus  viennent  de  la  Bible.  %^  Prosateurs. 
G.  Priebe,  De  M.  Cornelio  Frontone  imitationem  prisci  sermonis  lat.  adfeclante  :  <5 
exagéré;  renseignements  utiles,  f  P.  Mohr,  Zu  Apollinaris Sidonius  :  juste. 
^  E.  Grupe,  Zur  Syntax  des  A.  Sidonius.  ^  M.  MiiLLER,  De  A.  S.  Latinitate  : 
listes  précieuses.  ^  E.  Th.  Sghulze,  De  Q.  Aurelii  Symmachi  nocabulorum 
formationibus  ad  scrmonem  uulgarem  perlinentibus  :  très  bon.  %  II.  Gœlzer, 
Ùtude   lexicographique  et  grammaticale   de  la  Latinité  de  s.  Jérôme  :  de   bons  50 
livres  français  restent  inconnus  en  Allemagne,  tandis  que  celui-ci  doit  son 
succès  au  prix  élevé  du  mémoire  de  Paucker  sur  ce  sujet,  f  A.  Régnier, 
De  la  Latinité  des  sermons  de  s.   Augustin  :  ne   s'occupe  pas  des  questions 
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d'authenticité  et  sera  à  refaire  après  réclition  de  Vienne.  1[  C.  Paugker, 
Die  Lalinitàt  des  Joannes  Cassianus,  dans  Vollmôllers  roman.  Forschungen. 
f  Id.,  De  latmilale  quorundarn  sec.  IV  el  ineuntis  V  post  C.  obs.,  IV,  Eustalhius 
dans  Kl.  Studien.  ^  G.  Ri<:inhakdt,  De  praepositionum  usu  apud  Ammianum. 

5  %  II.  Ehrismann,  De  lemporum  et  modorum  usu  Ammianeo.  1[  A.  Reiter,  De 
A.  M.  usu  orationis  ohliquae.  ^  Fr.  Liesiînbekg,  Ceotac/iiimiyoi  wter  die  Sprach- 
gebrauch  des  A.  M.  ^  Id.,  Dc7^  Sprachgebrauch  des  A.  M.,  trois  pr.  de  Blan- 
kenburg.  ^  Jos.  Benesgh,  De  casuum  obliquorum  apud  M.  lunianum  luslinum  : 
excellent.  ^   FÛRTNER,    TextkHtische  Bemerkungen  zu  Sulpicius  Seuerus,  pr. 

10  %  J.  SORN,  Der  Sprachgebrauch  des  Eutropius  :  deux  progr.;  appliqué  ;  mais 
la  personnalité  de  l'auteur  ne  ressort  pas.  ^  l.  Uri,  Quaienus  apud  Sallusiium 
sermonis  Latini  plebeji  aut  cotidiani  vestigia  appareant  :  point  de  vue  pas 
tout  à  fait  exact.  ^  P.  RosenSTOCK,  De  Donalo  Terentii  et  Seruio  Vergilii 
explicalore  synlaxeos  lalinea  interpretibus  :  apportera  un  correctif  à  beaucoup 

15  d'assertions  des  modernes.  ^  R.  Neubauer,  De  coniunclionum  causalium  apud 
Gellium.  ^  G.  F.  Urba,  Melelemata  Porphyrionea  :  excellent.  1[  Ed.  GROUPE,  De 
lustiniani  instilutionum  composilione .  \  K.  Walb,  Das  luristenlatein.  ;  Id., 
Pioms  Juristen,  nach  ihrer  Sprache  dargesellt  :  pousse  trop  loin  les  distinc- 
tions. ^  On  prépare  d'après  l'index  des  mots  du  Digeste  conservé  à  la  bi- 

20  bliotlièque  r.  de  Berlin,  un  Wôrlerbuch  der  Klassischen  Bechlswissenschafi  sur 
lequel  plusieurs  articles  ont  paru  dans  la  Revue-Savigny,  t.  VIII  et  IX; 
il  sera  conçu  avant  tout  au  point  de  vue  juridique,  t  H.  Ulrich,  De  VHruuii 
copia  uerborum.  ^  J.  Praun,  Bemerkungen  sur  Syntax  des  Vitruv  mit  einge- 
hendcr  Darslellung   der   Substanlifsàlze.    1[   Ph.    Eberhard,    Vitruvianae  obs. 

25  grammaiicae  :  deux  pr.  sur  le  participe  et  les  propos.,  sur  les  phrases 
condition.,  les  temps,  cum.  \  M.  Stock,  De  Vitruuii  sermone  de  formis  enun- 
tialorum  temporalium.  f  A.  Gesareo,  De  Pelronii  sermone.  ^  E.  BOURGIEZ, 
De  praepositione  ad  casuali  in  latinitate  aeui  Merouingici  :  a  bien  compris  que 
la  chancellerie  et  la  littérature  ont  deux  domaines  distincts.  ^  K.  W.  Gaul, 

30  Uomanische  Elcmenle  in  dem  Latein  der  lex  Salica  :  fondé  sur  Behrend,  au 
lieu  des  éditions  spéciales  de  Ilolder.  ^  M.  Bonnet,  Le  latin  de  Grégoire  de 
Tours  :  incomplet;  G.  était  plus  cultivé  que  ne  le  ditB.;  le  temps  consacré 
à  cet  ouvrage  a  nui  à  son  unité.  ^  R.  Urbat,  Beilràge  su  einer  Darslellung 
der  roman.  Elemenlc  im  Latein   der  IL   Fr.   des  Gregor  von  Tours.  ^[  Baodlieb 

3r,  hggeben  von  Fr.  Seiler.  |  Ed.  Favre,  du  Glossaire  de  Du  Gange,  travail  de 
libraire.  %  Babler,  Beilràge  su  einer  Geschichte  der  lat.  Grammatik  im  Mitlel- 
alter.  ^  N.  Valois,  De  arle  scribendi  epistolas  apud  Gallicos  medii  aeui  scrip- 
tores  rhetoresue.  %  A  propos  des  articles  de  Grôber  et  de  W.  Meyer,  on  peut 
se  demander  si  la  langue  romane  primitive  a  jamais  existé  et  qui  l'a  parlée. 

40  II  n'y  a  jamais  eu  "  une"  langue,  mais  plusieurs  dialectes  différents  sui- 
vant les  lieux  et  les  classes.  De  plus,  le  point  de  départ  des  reconstructions 
est  un  français,  un  italien,  un  espagnol  abstrait  et  écrit.  Les  art.  de  Grober 
sont  cependant  précieux;  mais  l'article  de  W.  Meyer  dans  le  Grundriss  de 
Grôber  est  un  recueil  peu  lisible  de  combinaisons  arbitraires.  ^  G.  Kôr- 

45  TiNG,  Lat.-romanisches  Wôrterbicch  :  beaucoup  de  mots  savants.  %  Rud. 
Thurneysen,  Kelloromanisches  :  sur  Finfluence  celtique.        Paul  Lejay. 

Alterthumskunde.  [Encyclopédie,  Méthodologie  et  Histoire 
de  la  Philologie  classique  pour  l'année  1888.]  E.  IIubner,  Biblio- 
graphie  der  klassischen  Alterlhumswissenschaft.,  2»   éd.  1889.    Remaniement 

50  consciencieux  et  fait  d'après  les  travaux  les  plus  récents  de  la  l''"  édition, 
parue  en  1876.  f  Wilhem  von  IIartel,  Uber  Aufgaben  und  Ziele  der  Klassis- 
chai  Phil.  Discours  d'inauguration  prononcé  à  l'Université  de  Vienne  par 
le  Recteur,  et  démontrant  l'utilité  de  la  philologie  pour  la  connaissance 
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intime  et  vraie  de  l'antiquité.  ^  Otto  Willmann,  Didaktik  als  Bildungslehre 
nach  ihren  Dezichungen  zur  Social  forschung  und  zur  Geschichte  der  Dil- 
dung.  Bd.  II.  Ouvrage  remarquable;  un  chapitre  intéressant  sur  l'impor- 
tance des  études  grecques  et  latines  et  leur  grand  rôle  dans  l'éducation. 
^  Paul  Thomas,  La  question  dic  Doctorat  en  Philosophie  et  en  Lettres.  Gand,  1889  S 
L'auteur  s'élève  contre  la  loi  belge  de  187G  et  propose  d'élargir  le  cadre  des 
études  de  doctorat  pour  permettre  aux  candidats  de  traiter  des  sujets 
spéciaux  avec  plus  de  compétence  et  de  profondeur.  ^  Edouard  Lockroy, 
L'Avenir  de  l'enseignement  classique  en  France.  Croit  que  cet  enseignement, 
intéressant  d'ailleurs,  ne  répond  plus  aux  besoins  de  la  civilisation  mo-  lO 
derne.  ^^  Hermann  Hagen,  Uber  litterarische  Fdlschimgen.  Le  titre  est  inexact, 
l'auteur  confond  trop  souvent  méprise  et  supercherie.  ^  A.  Pannenborg, 
Lambert  von  Hersfeld  der  Verfasser  des  Carmen  de  bello  Saxonico.  Essaie  de 
prouver  avec  Giesebreclit  contre  l'éditeur  des  Monumenta  Germaniae,  que 
l'auteur  de  ce  poème  est  réellement  le  moine  d'Hersfeld.  ^  Nicola  de  An-  lu 
G.ELIS,  S.  Bonaventura  autore  delV  antifona  Ave  regina  cœlorum,.  Tend  à  attri- 
buer cet  hymne  au  docteur  séraphique.  Georg  Scheps,  Conradi  Hir- 
saugiensis  dialogus  super  auctores  sive  didascalon  (Progr.).  Étude  sur  un  livre 
original  rédigé  par  un  moine  d'Ilirschau,  sorte  de  bibliographie  des  écri- 
vains païens  et  chrétiens  connus  et  pratiqués  au  xiF  siècle.  ^  Theodor  20 
Klette,  Beitràge  zur  Geschichte  und  Litteratur'  der  Italienischen  Gelehrten- 
renaissance.  Bd.  II.  Nouvelle  édition  de  plusieurs  ouvrages  de  l'Arétin  (un 
dialogue  renfermant  des  appréciations  intéressantes  sur  Dante,  Pétrarque 
et  Boccace,  un  panégyrique  de  Milan  comparée  à  Florence  etc.).  Faite  avec 
le  secours  de  manuscrits  négligés  jusqu'à  présent.  ^  Karl  Wotke,  Leonardi  25 
Bruni  Aretini  dialogus  de  tribus  uatibus  Florentinis.  Conversation  tenue  en 
1401  avec  Salutato  Ricoli,  Rossi  et  Bruni  sur  Dante,  Pétrarque  et  Boccace. 
U  Remigio  Sabbadini,  Giovanl  Toscanelli  (Giornale  Ligustico,  1890).  Tosca- 
nelli  est  un  humaniste  du  xv»  siècle  ;  étude  sur  ses  relations  avec  le  pape 
Nicolas  V,  le  Pogge  et  autres  humanistes  célèbres  de  son  époque;  lettres  30 
inédites  de  Toscanelli  en  appendice.  \  Th.  Klette,  Beitràge  zur  Geschichte 
und  Literatur  der  Italienischen  Gelehrlenrenaissance.  III.  Die  griechischen  liviefe 
des  Franziskus  Philelphus.  Publication  des  lettres  de  Philelphus,  un  des 
plus  remarquables  hellénistes  de  la  Renaissance  italienne  au  xv«  siècle  ; 
faite  d'après  le  ms.  Trivulzianus  de  Milan  et  le  ms.  de  Wolfenbiittel  :  no-  35 
tices  biographiques  sur  Philelphus,  Georgius  Trapezuntius,  Argyropoulos 
et  autres  hellénistes  de  son  époque.  %  Paul  Trumpp,  Sadolet  als  Pàdagog. 
(Programm  Schweinfurt).  Étude  sur  un  ouvrage  de  Sadolet,  évèque  de 
Carpentras,  puis  secrétaire  des  brefs  de  Léon  X.  Dans  cet  ouvrage  «  de  li- 
beris  recte  instituendis  »,  l'auteur  expose  ses  idées  sur  l'éducation  morale  40 
et  l'enseignement  intellectuel,  dont  l'alliance  forme  la  base  de  toute  éduca- 
tion complète.  Trumpp  eût  gagné  à  comparer  les  idées  de  Sadolet  à  celles 
des  autres  pédagogues  de  son  temps.  ^  Em.  Lombardo,  L'umanesimo  in 
Italia  ed  in  Germania.  Des  parties  très  discutables  dans  cet  ouvrage  :  atta- 
ques parfois  vives  contre  les  professeurs,  contre  les  philologues  et  gram-  45 
mairiens,  auxquels  l'auteur  attribue  la  décadence  de  la  Renaissance.  ^ 
L.  Gallois,  De  Orontio  Finaeo,  Gallico  Geographo.  {'Thèse  Paris.)  Monographie 
soignée  sur  le  géographe  qui  fit  la  l'^  carte  de  la  Gaule  :  index  biblio- 
graphique complet,  3  appendices.  ^  Ludwig  Geiger,  Vortràgc  und  Versuche. 
Beitràge  zur  Literatur  geschichte.  Dresde.  La  l^^  partie  se  compose  des  8  articles  50 
suivants  :  1"  Marguerite  de  Navarre.  2°  La  Renaissance  en  France  sous 
Charles  VIII.  3»  Les  savants  grecs  d'Europe  aux  xv  et  xvi«  siècles.  4°  Isola 
Nogarola,  la  savante  Italienne.  5»  L'humanisme  à  l'Université  d'Heidelberg. 
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6»  Erasme  en  Italie.  7"  Ulrich  de  Ilutten.  8°  Le  plus  ancien  almanach  romain 
des  Muses.  Ces  divers  points  sont  traités  avec  beaucoup  de  compétence  et 
d'intérêt.  •[[  Max  IIeriimann,  Deutsche  schriftcn  des  Albrecht  von  Eyb.  2  vol. 
Deux  parties  :  la  1™  est  une  étude  sur  le  Ehebiichlein  d'Albrecht  von  Eyb., 
5  un  des  meilleurs  humanistes  et  prosateurs  allemands  du  xvi«  siècle;  la  2« 
contient  le  miroir  des  mœurs  du  même  auteur  et  la  traduction  ou  plutôt 
la  transposition  de  plusieurs  tragédies  de  Plaute  (Bacchi,  Ménechmes).  ^ 
Bernhard  IIartman,  Konrad  Cellis  in  Nurnberg.  Fait  revivre  la  physionomie 
sympathique  d'un  missionnaire  infatigable  de  la  Renaissance  classique, 

10  étudie  ses  œuvres  poétiques,  ses  relations  avec  Albert  Diirer  et  autres 
hommes  célèbres  du  xv°  siècle.  \  R.  von  Liliencron,  Die  Chorgcsdnge  des 
latcinischdeutschen  Scliiddramas  im  XVI.  Jahrhundert.  Publication  de  quantité 
de  pièces  dramatiques  avec  chœurs  jouées  dans  les  écoles  :  ces  chœurs 
n'étaient  pas  partie  essentielle  du  drame.  ^  Der  Briefwechsel  des  Conradus 

15  Mutianus,  gesammelt  und  bearbeitet  von  Karl  Gilbert.  2  vol.  Edition  de  la 
correspondance  d'un  chanoiue  de  Gotha,  Mutian,  qui  est  d'un  très  grand 
intérêt  pour  l'histoire  de  la  civilisation  allemande  au  xvi«  siècle  ;  nom- 
breuses fautes  d'impression.  ^  Hugo  IIoi.stein,  Reuchlins  Gedichte.  Ajoute 
quel(iues  poésies  inédites  à  celles  qu'on  connaissait  déjà  comme  venant  de 

20  Jean  Reuchlin.  ^  Karl  Ilartfelder,  Der  Karthaiiser  prier  Gregor  Reisch. 
Vcrfasser  der  Margarita  philosophica  (Zeitsch.  f.  d.  Gesch.  d.  Oberrheins), 
Étudie  une  œuvre  encyclopédique  écrite  au  début  du  xvr  siècle  par  le 
prieur  d'un  couvent  de  chartreux  de  P'ribourg  en  Brisgau  ;  la  théologie  s'y 
mêle  aux  connaissances  classiques.  ^  Ilermann  Joseph  Liessem,  Dibliogra- 

25  phisches  Verzeichniss  der  schriftcn  Ilermannsvan  dem  Diische  (Programm  Koln). 
Continue  une  publication  que  la  l^evue  a  déjà  louée.  1[  P.  de  Nolhac,  Les 
Correspondants  d'Aide  Manuce.  Matériaux  nouveaux  d'histoire  littéraire. 
(Studi  e  docum.  di  storiae  diritto.  VIII  et  IX).  Complète  les  renseignements 
que  le  travail  de  Jul.  SchuCk  [Aldus  Manutius  und  seine  Zeitgenossen  in  Ita- 

30  lien  und  Deulschland)  a  accumulés  sur  ce  point.  Aperçus  nouveaux  sur  la 
vie  de  Manuce  et  sur  la  propagation  des  éludes  grecques  en  France.  ^ 
L.  SiEBER,  Dus  Testament  des  L'rasmus.  vom  22  Januar  liW,  et  Inventarium 
iibcr  die  llinterlassenschaft  des  Erasmus.  vom  23  Juli  iâôG.  2  écrits  d'un  homme 
enlevé  prématurément  aux  études  scientifiques  :  démontrent  la  situation 

35  fort  aisée  d'Erasme  à  la  lin  de  sa  vie.  \  Joseph  Neff  Udalricus  Zasius 
(Progr.  Freiburg  i.  B.  ;  paru  aussi  dans  Zeitsch.  d.  Gesellsch.  f.  Beforder. 
der  Gesch.  von  Freiburg).  Biographie  d'un  jurisconsulte  allemand  du 
xvi«  siècle;  utile  contribution  à  l'histoire  de  l'humanisme  dans  le  Brisgau; 
négligences  d'impression.  %  Fridolin  Fritzsghe,  Glarcan.  sein  Leben  und  seine 

40  Schriften.  Travail  complet  et  judicieux  sur  un  professeur  de  Frauenfeld 
Fribourg  qui  commenta  la  plupart  des  classiques  latins.  ^  Erichsou,  Ein 
noues  Document  liber  Deatus  Bhrnanus  (Briegers  Zeitsch.  f.  Kirchengesch.). 
Publication  d'une  lettre  où  sont  exprimés  les  sentiments  de  Beatus  Rhe- 
nanus  sur  la  Réforme.  ^  Gény  et  Knod,  Die  Staalbibliothek  zur  Schletlstadt. 

45  2  parties  :  la  i"»  est  l'histoire  de  cette  bibliothèque;  la  2»  renferme  des 
renseignements  sur  Rhenanus.  If  Arbenz,  Die  Vadianische  Briefsammlung 
der  Stadtbibliolhek.  S'  Gallen.  (Mitteil.  d.  Hist.  Vereins  von  S.  Gallen).  Pu- 
blication de  la  correspondance  intéressante  de  l'humnniste  Vadian;  plu- 
sieurs milliers  de  lettres  classées  par  ordre  chronologique  de  1510  à  1518. 

50  \  A.  BukCKHardt,  Thomas  Platters  liriefe  an  seinen  Sohn  Félix.  Publication 
des  Lettres  adressées  par  Platter  à  son  fils  de  \ïïil  à  1357,  lors  du  séjour 
de  ce  jeune  étudiant  en  médecine  en  France  (Montpellier  et  Paris).  ^  Dr. 
VOTTCH,  Ulrich  von  Ilutten  nach  seinem  Leben  und  seinen  Schriften  geschildert. 
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Donne  en  appendice  les  I,ettres  deHutten,  quelques  extraits  des  Epistolae 
obscurorum  virorum,  des  jugements  des  contemporains  sur  son  héros; 
en  somme,  ne  résout  aucune  des  difficultés  qui  se  sont  élevées  au  sujet  de 
Iluttcn  et  n'ajoute  rien  à  ce  qu'on  sait  sur  lui.  If  Fr.  H.  von  Wegele, 
Aventin.  Bon  petit  livre  sur  Joliannes  Tnrmair  von  Abensberg,  surnommé  5 
Aventinus,  grammairien  et  historiographe,  Tllérodote  bavarois.  ^  Karl  von 
Reinhardtstôttner,  Zur  Geschichte  des  Ilumanismus  und  der  Gelehrsam- 
keit  in  Miinchen  unter  Albrecht  V...  (Jahrb.  f.  Miinch.  Gesch.  IV).  Ëtude 
sur  l'état  des  lettres,  des  sciences  et  des  arts  en  Bavière  dans  la  2«  moitié 
du  xvp  s.  ;  sous  le  règne  d'un  Mécène  à  la  façon  italienne,  Albert  V  de  lO 
Bavière.  ^  Matthias  von  Lexer,  Zur  Geschichte  der  neuhoch  deutschen  Lexiko- 
biographie.  Étude  sur  van  der  Schiiren,  Dasypodius,  Frisius  et  autres  hu- 
manistes qui  ont,  au  xvi»  siècle,  contribué  au  développement  de  la  lexico- 
graphie allemande.  ^  H.  Holstein,  Die  Kurfiirsten  Johann  Cicero  und 
Joachiml  von  Brandenburg  in  ihren  Bezichungen  zum  Humanismus.  [Beibl.  15 
zur  Magdeburg  Zeitung.)  Travail  de  vulgarisation  consciencieusement  écrit 
sur  les  rapports  des  électeurs  de  Brandebourg  avec  les  humanistes  alle- 
mands, aux  xv°  et  xvi»  siècles,  et  notamment  de  Joachim  I  avec  le  savant  abbé 
Trithemius.  ^  L.  Gallois,  Les  Géographes  allemands  de  la  Renaissance.  Ou- 
vrage très  important  sur  l'école  de  géographie  allemande  qui,  au  lendemain  20 
de  la  découverte  de  l'imprimerie,  a  vulgarisé  les  découvertes  géographi- 
ques, a  contribué  aux  progrès  de  la  géographie  mathématique  et  cherché 
à  dresser  pour  la  première  fois  des  cartes  exactes  des  pays  connus,  f  Hein- 
rich  Ulmann,  Kaiser  Maximilian  I.  2  Bde.  Le  2«  chapitre  de  cet  important 
ouvrage  est  intitulé  «Rapports  de  Maximilien  avec  la  Religion  et  la  Vie  25 
intellectuelle  de  l'Allemagne»;  fait  ressortir  l'intérêt  que  prit  l'empereur 
aux  études  des  humanistes.  ^  Itahelin,  Briefc  aus  der  Reformalionszeit.  Pu- 
blication de  quinze  lettres,  datées  de  1520  à  1566,  tirées  de  la  collection 
amassée  au  xvi"  siècle  par  le  médecin  et  humaniste  Zwinger  ;  des  rensei- 
gnements intéressants  surZwingle  et  P^rasme.  t  Wilhem  Reindell,  Luther,  30 
Croius  und  Ifuiicn.  L'auteur  revient  sur  un  sujet  très  connu,  et  déjà  bien 
traité  par  Maurcnbrecher,  Werckshagen,  Wallher  et  Knaake.  ^  Karl  IIart- 
FKLDRK,  Philipp  Mclanchton  aïs  Praeceplor  Gcrmaniae.  Travail  très  conscien- 
cieux sur  le  fameux  réformateur  allemand  qui  fut  en  même  temps  un 
helléniste  et  un  philologue  de  premier  ordre.  \  Schilling,  Johann.  Jakob  35 
Dillenius.  Sein  Leben  und  Wirken.  Étude  sur  la  vie  et  les  œuvres  d'un  savant 
plus  connu  comme  botaniste  que  comme  philologue.  ^  P.  Bergmas,  L'auto- 
biographie de  Juste  Lipse.  Edite  avec  traduction  française  une  autobiographie 
qui  se  trouvait  dans  les  Epistolarum  Seleclarum  Ceuturia  Miscellanea,  de 
Juste  Lipse,  publiées  en  1602.  ^  P.  Bergmans,  f/n  philologue  Gantois  inconnu  40 
du  xvii»  siècle,  Louis  Lautius.  Ce  philologue  valait-il  la  peine  qu'on  lui  con- 
sacrât un  livre?  f  Veder,  Bricven  van  Daniel  Elsevier  aan  I\'icolas  llemsius. 
Publication  de  71  lettres  écrites  de  1675  à  1679  par  le  célèbre  imprimeur  au 
célèbre  philologue.  ^  Emile  Gigas,  Choix  de  la  Correspondance  inédile  de 
Pierre  Bayle.  Bien  que  ce  génie  de  la  critique  ne  soit  pas  un  grand  philo-  45 
logue,  nous  trouvons  parmi  ses  correspondants  quantité  d'humanistes  en 
renom  :  Jacques  du  Rondel,  Spanheim,  Spon,  Graevius,  de...^Th.  BÉ- 
RENGIER,  Une  correspondance  littéraire  au  xvill"  siècle.  Publication  de  33  lettres 
conservées  à  la  Bibliothèque  de  Garpentras,  échangées  entre  Dom  de  la  Rue, 
bénédictin,  et  l'évèque  de  Garpentras.  ^  Gh.  Vfiste'R,  Jean  Daniel  Schœpflin.  50 
Étude  biographique  consciencieusement  écrite  sur  Schœpflin,  qui,  profes- 
seur d'histoire  à  Strasbourg,  dès  1720,  écrivit  l'histoire  d'Alsace  et  celle  des 
princes  de  la  maison  de  Bade.  If  E.  Ziel,  Erinnerungen  aus  dem  Leben  eines 


64  1893.    —   ALLEMAGNE. 

alten  Schidmannes.  C'est  une  sorte  d'autobiographie  écrite  par  le  Recteur 
d'un  gymnase  de  Dresde.  ^  Th.  Gomphrz,  Ilermann  Boniiz.  Biographie  con- 
sacrée à  la  mémoire  de  Boiiitz  par  un  de  ses  anciens  élèves,  devenu  plus 
tard  son  collègue,  t  BlankenSïkin,  Karl  DœUiçier.  Sein  Leben  und  Wirkcn. 

5  Récit  de  la  vie  du  célèbre  auteur  de  la  «  Techtonike  der  Hellenen  »  et  ap- 
préciation do  l'influence  qu'il  exerça  sur  les  études  archéologiques  en  Al- 
lemagne. 

Rapport  sur  les  Antiquités  privées  et  sacrées    de   Rome  de 
l'an  1888  à  l'an  1891  [Max  Zoeller].  Ouvrages  généraux.  Daremberg 

*0  et  SagliO,  Dictionnaire  des  Antiquités  grecques  et  romaines,  etc.  Publication 
excellente,  déjà  analysée  ici.  Apparition  du  15«  fascicule  (Elephant-Epi- 
melelra).  %  Smith,  Wayte  and  Marindin,  Dictionnary  of  Greek  and  Romain 
antiquitics.  3«  édition  de  cet  ouvrage  en  2  volumes,  revue  et  augmentée  des 
découvertes  nouvelles  de  la  science  contemporaine.  \  Eltore  di  Rugoiero, 

15  Dizionario  epigrafico  di  antiquita  Romana.  Donne  la  16»  livraison  de  son 
précieux  lexique  d'inscriptions  latines  (en  est  arrivé  à  :  Apenninus.)  \ 
G.  BiLFiNGER,  Der  Bûrgerliche  Tag.  Untersuchungen  ùber  den  Beginn  des  Kalen- 
dartages  im  klassischen  A  Iterlum  und  in  christlichem  Mittelalter.  Bon  travail, 
consciencieux  et  clair  qui  cherche  à  fixer  l'heure  à  laquelle  commença  la 

2i)  journée  civile  pendant  l'antiquité  et  le  moyen  âge;  la  2»  partie  est  consa- 
crée à  la  journée  romaine.  ^  Friedrich  von  Hellwald,  Haus  und  Ilof  in 
ihrer  Entwickelung  in  Bezug  auf  die  Wohnstàlten  der  ViJlker.  En  ce  qui  con- 
cerne l'histoire  romaine,  utilise  les  documents  connus  et  n'apporte  aucune 
vue  nouvelle.  ^  L.  GÛNTHER,  Die  Idée  der  Wiedervergeltung  in  der  Geschichie 

25  der  Philosophie  des  Slrafrechts.  I.  Die  Kullurvôlker  des  Allerlums  etc.  Essaie  de 
prouver  que  la  peine  du  talion  a  très  longtemps  subsisté  dans  les  principes 
directeurs  du  droit  criminel  romain.  \  Ilans  Moser,  AUgemeine  Geschichie 
der  Sténographie.  La  troisième  partie  du  premier  tome  traite  de  la  tachy- 
graphie  des  Romains,  c'est-à-dire  de  la  cursive  romaine  primitive,  des 

30  1,100  sigles  attribués  à  Ennius,  enfin  des  notes  lironiennes  et  des  perfec- 
tionnements apportés  à  la  tachygrapliie  par  Vipsanius  Philargyrus,  Aqiiila 
et  Séiièque.  ^  Friedrich  Dittes  et  Eram.  Hannak,  Geschichie  der  Pàdagogik. 
I.  In  der  Vorchristlichen  Zeit.  C'est  la /i°  édition,  remaniée  d'après  les  sources 
et  les  travaux  les  plus  récents  de  l'ouvrage  bien  connu  de  Karl  Schmidt 

35  sur  cet  important  sujet.  ^  Giovanni  Abignentk,  La  schiavitù  nei  suoi  rap- 
porti  colla  chiesa  e  col  laïcato.  Ouvrage  publié  à  l'occasion  de  la  conférence 
antiesclavagiste  de  Bruxelles  :  la  3»  partie  traite  de  l'esclavage  à  Rome, 
de  ses  divers  modes  d'origine,  de  la  situation  juridique  du  servus^  de  son 
emploi  dans  les  services  publics  ou  privés,  de  son  affranchissement,  etc....; 

40  il  constate  l'amélioration  du  sort  des  esclaves  qui  ne  cesse  d'aller  en  aug- 
mentant sous  l'Empire.  tH  Antiquités  privées  et  Histoire  de  la 
civilisation.  Textlmch  zu  Theodor  Schreibers  kulturhistorischem  Bilder- 
atlas  des  klassischen  Aliertums.  Commentaire  descriptif  assez  court,  presque 
toujours  exact  et  précis,  de  l'atlas  figuré  de  Schreiber  :  quelques  critiques 

41  de  détail,  f  Emile  Lûbeck,  Das  Seewesen  der  Griechen  und  liômcr  (Progr. 
Hambourg).  Ne  consacre  à  la  marine  des  Romains  que  quelques  pages, 
faute  de  documents  assez  abondants  pour  s'étendre  sur  ce  sujet.  ^  Cari 
SiTTL,  Die  Gebàrden  der  Griechen  und  Rimer.  Ouvrage  fourmillant  de  vues 
particulières  nouvelles  sur  la  vie  Romaine  ;  nous  fait  sentir  sur  le  vif  l'in- 

50  fluence  directe  des  mœurs  grecques  à  Rome.  ^  Joseph  Fink,  Der  Verschluss 
bei  den  Griechen  und  Romern.  Contribution  utile,  bien  que  traitant  un  poiut 
de  détail  (la  serrure  dans  l'antiquité),  à  l'histoire  de  la  vie  privée  des  an- 
ciens. ^  Luigi  Valmaggi,  Le  letture  pubbliche  a  Roma  ncl  primo  secolo  deW  cra 
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volgare.  Étude  intéressante  sur  les  lectures  publiques  qui  sont  une  des 
formes  essentielles  de  la  vie  littéraire  à  Rome  au  i"  siècle  :  l'auteur  y  re- 
cherche où  se  faisaient  ces  conférences  (dans  les  Odea  ?),  quels  sujets  l'on 
y  traitait,  etc..  ;  il  enrichit  un  sujet  déjà  connu,  f  Giuseppe  Carle,  Le  Origini 
deldiriltoRomano.  Ouvrage  déjà  analysé  ici.1[  Paul  JoRS,  Uômische  Recldswis-  5 
senschaft  zur  Zeit  der  Bepublîk.  I.  Bis  auf  die  Catonen,  ouvrage  aussi  intéres- 
sant pour  les  philologues  que  pour  les  juristes  :  des  chapitres  instructifs 
sur  renseignement  du  droit,  le  rôle  très  important  des  '  respondentes' 
dans  la  vie  publique  et  privée,  etc....  %  Johannes  Merkhl,  Abhandlungen    . 
aus  dem  Gebiele  des  rômischen  Rechts.  III.  Ûber  die  Enlstehung   des  rômischen  10 
Beamtengehaltcs  und  iiber  rômische  Gerichtsgtbiihren.  Etudie  la  situation  et  le 
traitement  des  fonctionnaires  ou  officiers,  notamment  à  l'époque  impé- 
riale ;  affirme  contre  Mommsen  que  les  appointements  perçus  par  eux 
étaient  une  indemnité  personnelle  et  non  le  salaire  de  leurs  services. 
\  H.  Strimmer,  Kleidung  und  Schmuck  der  Rumer  zur  Zeit  des  Horaz  (Progr.  IB 
Meran).  Utilise  les  renseignements  qu'on  peut  tiref  d'Horace  sur  le  vête- 
ment et  la  toilette  à  Rome  à   l'époque  d'Auguste.  ^  Gabriel  Melin,  Essai 
sur  la  clientèle  Romaine.  Travail  consciencieux  et  clairement  conçu,  qui 
n'expose  aucun  document  récent  ni  aucune  vue  nouvelle  sur  la  matière, 
et  reproduit  des  choses  connues.  \  Ed.  Lehm^ann,  De  publica  Romanorum  20 
servituie  quaesiiones.  Diss.  inaug.  Leipzig.  L'auteur  a  suivi  le  conseil  que 
Mommsen  donnait  dans  sou  Staatsrecht  de  réunir  tous  les  documents 
épigraphiques  que  l'on  possède  sur  les  servi  publici  aux  sources  d'autre 
nature  et  d'en  faire  une  étude  minutieuse;  peut-être  n'a-t-il  pas  fait  rendre 
aux  textes  tout  ce  qu'ils  contenaient.  ^  W.  Liebenam,  Zur  Geschichie  und  25 
Organisation  des  rômischen  Vereinswesens.  Ouvrage  d'ensemble  fort  intéres- 
sant sur  les  associations  dans  le  monde  romain  (corporations  d'artisans  ou 
de  négociants,  collèges  religieux,  collèges  de  tenuiores  ou  coUegia  funera- 
ticia  sous  TErapiro,  etc.,  etc.)  ;  ajoute  du  nouveau  aux  travaux  de  Momm- 
sen, de  Cohen  et  de  Schiess  sur  la  matière.  ^  A.  Otto,  Die  Sprichworier  U7id  30 
die  sprichioortlichen   Redensarten  der   Romer.    Dresse   la    liste   relativement 
complète  des  proverbes  usités  à  Rome;  ce  travail  fait  pénétrer  assez  pro- 
fondément dans  l'intimité  de  la  vie  romaine.  ^  L.  Frikdlander,  Darstel- 
lungen  aus  der  Siltengeschichte  Roms  in  der  Zeit  von  Augustus  bis  zum  Ausgang 
der  Antonine.  6»  édition  du  grand  ouvrage  de  Friediander,  enrichie  des  35 
plus  récentes  découvertes;  3  volumes  in-8»;  un  index  séparé  pour  chaque 
volume.  ^  Emil  Reigh,  Graeco-Romans  Institutions.  Dans  les  deux  premières 
lectures,  l'auteur,  cherchant   le    fondement   du  droit    romain,  repousse 
les   théories    de    Fustel    de    Goulanges,    d'Ihering,    de    Sumner    Maine 
et   de    Mommsen   et   croit   le    trouver    dans   l'institution   de    l'infamia;  *0 
les  deux  dernières  lectures  ont  trait  à  des  questions  plus  générales  encore, 
l'une  à  l'impossibilité  d'appliquer  la  théorie  darwinienne  au  droit  Romain, 
l'autre  à  la  forme  municipale  de  l'état  antique  (city-state).^  Edouard  Cuq, 
Les  Institutions  juridiques  des  Romains  envisagées  dans  leurs  rapports  avec  l'état 
social  et  les  progrés  de  la  jurisprudence.  Ouvrage  sérieux;  3  parties  :  I»  histoire  *^ 
du  droit  romain  jusqu'à  la  loi  des  12  tables;  2"  jusqu'à  la  publication  des 
actes  des  Pontifes;  3»  jusqu'à  la  première  tentative  d'une  conception  systé- 
matique du  droit  romain.  Des  vues  intéressantes  :  s'oppose  aux  conclusions 
des  juristes  qui  nient  tout  fondement  moral  au  droit  Romain  et  le  regar- 
dent comme  purement  formaliste  et  égoïste,  f  A.  Engelmann,  Der  Civil-  50 
process.   II.  Geschichte  der  Civilprocess.  2»  Heft.   Étudie  l'histoire  de  Ja  pro- 
cédure civile  à  Rome  {legis  actio,  formula,  jus  et  judicium)  ;  ouvrage  capital 
sur  la  matière.  \  Friedrich  Schulin,  Lehrbuch  der  Geschichte  des  rômischen 
R.  DE  PHiLOL.  —  Revue  des  Revues  de  1893.  XVIII.  5 
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Rechtes.  L'auteur  a  divisé  la  matière,  qui  était  abondante,  en  trois  parties  : 
jus  publicum,'  jus  privatum  et  ordo  judiciorum.  Beaucoup  de  réserves  à 
faire  sur  ces  conclusions.  1[  M.  Wlassak,  Rdmische  Prozessgeselztc.  2.  Bde. 
Soutient  sur  la  lex  Aebutia  une  théorie  contraire  à  celle  qu'on  admet  géné- 
5  ralement.  T[^  Antiquités  sacrées  de  Rome.  Paulus  Habel,  De  pontiflcum 
Romanorum  inde  ab  Auguslo  usque  ad  Aurelianum  condicione  publica  (Breslauer 
philol.  Abh,  III.  1).  Renferme  des  vues  nouvelles,  notamment  sur  la  situa- 
tion des  empereurs  en  tant  que  pontifices  maximi,  et  leur  admission 
préalablement   nécessaire  au  collège  des   pontifes.  ^  Druso  Rondini,  // 

10  giuramenlo  dei  christîani  nei  primi  Ire  secoli.  L'auteur  cherclie  comment  les 
chrétiens  ont  pu  concilier  avec  leur  foi  le  serment  païen  qu'ils  étaient 
obligés  de  prêter  dans  tant  d'occasions  que  leur  offrait  leur  vie  politique 
et  civile.  Trop  nombreuses  fautes  d'impression.  %  Ruggero  Bonghi,  Die 
Rômischen  Feste  traduit  de  l'italien  par  Ruhbmann.  Ouvrage  de  vulgari- 

15  sation  agréablement  écrit  et  plein  d'illustrations.  ^  Wagkermann,  Ûber  das 
Lectisternium  (Progr.  Hanau).  L'auteur  n'est  pas  toujours  d'accord  avec  les 
théories  de  Preller  et  de  Robiou,  notamment  sur  l'origine  du  Lectisternium 
et  la  date  de  son  apparition  à  Rome.  1[  0.  Seemann,  Die  goUesdiensUichen 
Gebraûche  der  Griechen  und  Rô'mer.   Livre  de  vulgarisation  publié  dans  la 

20  collection  Artur  Seemann,  de  Leipzig.  Sans  prétention  scientifique,  expose 
clairement  l'état  actuel  de  nos  connaissances  :  illustré.  ^  L'abbé  Ansault, 
Le  culte  de  la  croix  avant  Jésus-Christ.  Travail  fait  sans  esprit  et  sans  méthode 
scientifiques.  ^  R.  Opitz,  Schauspiel  und  Thealerwesen  der  Griecher  und  Rumer. 
Bien  que  publié  dans  la  collection  Seemann,   cet  ouvrage  est  basé  sur 

25  l'étude  des  auteurs  et  présente  un  tableau  scientifique  et  vivant  du  théâtre 
antique;  n'est  pas  un  simple  livre  de  vulgarisation.  |  Otto  Toller,  De 
spectaculis,  cents,  distributionis  in  municipiis  Romanis  occidentis  imperatorum 
aetale  exhibitis  (Diss.  Inaug.  Altenbourg).  Deux  parties  :  la  première  ren- 
ferme les  passages  d'auteurs  et  les  très  nombreuses  inscriptions  relatives 

30  au  sujet;  la  deuxième  comprend  une  étude  assez  minutieuse  de  ces  obli- 
gations imposées  aux  magistrats  et  aux  prêtres  dans  les  municipes  de 
l'Empire.  Certains  points  laissés  dans  l'ombre;  par  exemple,  à  quel  titre 
les  Augustales  se  voient-ils  imposer  ces  munera?  1[  Auguste  Benoit,  Le  Jus 
sepulcri  à  Rome.  Clair  et  bien  ordonné;  rien  de  nouveau  :  reproduit  les  tra- 

35  vaux  antérieurs  de  Daniel-Lacombe  et  de  Fayout.  ^  A.  Kronfeld,  Die 
Leichenverbrennung  in  aller  und  neuer  Zeil.  Ne  parle  qu'accessoirement  de  la 
crémation  de  Rome.  If  Paul  Guiraud,  Les  assemblées  provinciales  dans  l'Em- 
pire Romain,  Ouvrage  d'une  très  grande  importance  non  seulement  pour 
l'histoire  des  antiquités  sacrées,  mais  surtout  pour  celle  de  l'Empire  Ro- 

40  main.  L'auteur  y  montre  comment  le  culte  provincial  de  Rome  et  d'Auguste 
a  donné  naissance  à  des  assemblées  mi-religieuses  mi-politiques,  jouissant 
d'un  droit  d'adresse  à  l'égard  de  l'empereur,  et  exerçant  en  fait  un  certain 
contrôle  sur  l'administration  des  provinces.  ^  L.  Schneider,  De  sevirum  ' 
Auguslaliu7n  muneribus  et  condicione  publica  (Diss.  inaug.  Giessen.).  L'auteur 

45  traite  quelques  points  intéressants  de  cette  question  si  souvent  débattue 
et  si  peu  claire  toutefois  des  seviri  augustales.  Sont-ce  des  magistrats? 
sont-ce  des  prêtres ?Mommsen  leur  nie  tout  caractère  religieux.  Schneider, 
qui  est  l'élève  de  Schmidt,  s'élève  avec  son  maître  contre  l'opinion  de 
Mommsen.  Je  le  crois  dans  le  vrai.  La  dernière  partie,  consacrée  à  l'étude 

50  des  collèges  d'augustales  et  de  leur  situation  juridique,  est  plus  person- 
nellement encore  l'œuvre  de  Schneider.  *i  Conrad  Nessling,  De  seviris 
Augustalibus  (Diss.  inaug.  Giessen.).  Nessling  est  aussi  un  élève  de  Schmidt. 
Comme  lui  il  pense  que  les  seviri  Augustales  sont  des  cultores  domus 
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divinae;  toutefois  l'origine   de  cette  institution  est  trop  succinctement 
exposée  pour  être  claire.  L'auteur  a  dû  confondre  Augustales  et  Magistri 
Augustales.  ^  Edouard  Beaudoin,  Le  culte  des  empereurs  dans  les  cités  de  la 
Gaule  Narbonnaise.  L'auteur  s'est  borné  à  une  province,  et  encore  au  culte 
municipal  de  rEmpei-eur  dans  cette  province.  Abstraction  faite  des  augus-  5 
taies,  il  considère  3  classes  de  prêtres  consacrés  au  culte  iuipérial  :  ceux  qui 
adorent  les  Divi,  ceux  qui  desservent  le  culte  des  empereurs  vivants,  enfin 
les  flamines  Romae  et  Augusti.  ^E.  Beurlier,  Le  culte  impérial,  son  histoire 
et  son  organisation  depuis  Auguste  jusqu'à  Juslinien.  L'auteur  a  fondu  en  un 
seul  ouvrage  ses  deux  thèses  de  doctorat.  L'introduction  nous  fait  remonter  10 
jusqu'à  Alexandre  et  nous  montre  dans  les  honneurs   divins  qu'on  lui 
rendit,  ainsi  qu'aux  Ptolémées,  le  prélude  de  la  divination  des  empereurs 
Romains.  Le  reste  est  un  exposé  très  clair  et  très  complet  sous  sa  forme 
concise  de  tout  ce  qui  a  trait  au  culte  de  l'Empereur  pendant  six  siècles 
(Formation  de  ce  culte  impérial  :  le  culte  à  Rome  [sodales]  dans  les  pro-  ** 
vinces,  dans  les  municipes  [prêtres  offlciels  et  confréries  d'Auguslales];  sa 
forme  particulière  en  Orient  [néocorat],  etc.).  L'auteur  a  condensé  dans 
un  livre  très  remarquable  des  données  éparscs  dans  quantité  de  travaux 
scienlifiquements  écrits.  Félix  Mourlot. 

Nekrologe.  —  Karl  Ludwig  von  Urlighs.  Né.  le  9  novembre  1813  à  Osna-  20 
brùck  où  son  père  était  chef  de  division  à  la  préfecture  française;  vint  à 
Aix-la-Chapelle  après  la  chute  de  Napoléon.  Après  y  avoir  suivi  les  cours 
du  gymnase,  il  étudia  sous  Welcker  la  philologie  à  l'Université  de  Bonn,  et 
s'y  fit  recevoir  docteur.  Un  long  séjour  à  Rome,  où  il  fut  précepteur  dans 
la  famille  de  Bunsen,  l'ambassadeur  de  Prusse  au  Vatican,  lui  permit  de  25 
se  livrer  à  des  travaux  estimés  sur  la  «  Topographie  de  Rome  »,  en  colla- 
boration avec  Bunsen,  Gerhard,  etc.;  il  soutint  môme  une  polémique  assez 
vive  en  1844,  avec  Becker,  qui  ne  partageait  pas  ses  opinions.  Après  cinq 
années  de  séjour  et  de  voyages  eu  Italie,  en  Sicile  et  en  Suisse,  il  retourna 
en  Allemagne  où  il  fut  successivement  :  privatdocent,  1840,  puis  professor  30 
extraordinarius  à  Bonn,  1844,  successeur  d'Otto  Jahn  comme  professor  or- 
dinarius  à  Greifswald,  1847.  Les  événements  del848  lirent  de  lui  un  homme 
politique,  député  à  l'Assemblée  nationale,  il  faillit  devenir  sous-secrétaire 
d'Etat  au  ministère  de  l'instruction  publique.  Rentré  dans  la  vie  privée  en 
1852,  il  demeura  professeur  à  Greifswald  jusqu'en  1855  et  alla  ensuite  en-  35 
soigner  la  philologie  classique  et  l'archéologie  à  l'Uuiversité  de  Wiirzbourg. 
—  Il  mourut  le  3  novembre  1889.  Il  est  l'auteur  de  nombreux  travaux  (dis- 
sertations et  programmes)  relatifs  pour  la  plupart  à  l'archéologie  grecque 
et  romaine,  citons  parmi  ceux  qu'il  a  écrits  de  1865  à  1889  :  Les  commence- 
ments de  l'histoire  artistique  en  Grèce.  —  La  peinture  à  Rome  avant  la  40 
dictature  de   César.  —  Les  statues  du  temple  d'Olympie.  —  Les  statues 
grecques  dans  la  Rome  républicaine.  —  Les  inscriptions  de  Pergame.  —  Un 
sarcophage  de  Médée.  —  Contributions  à  l'histoire  de  la  Glyptothèque,  etc. 
Ajoutons-y  l'édition  critique  du  «  Codex  urbis   Romae  topographicus  » 
recueil  des  sources  les  plus  importantes  pour  l'étude  de  la  topographie  ro-  ** 
maine.  ^  Albert  van  Kampen.  Né  le  25  octobre  1842  à  Dantzig,  élève  au 
gymnase  de  cette  ville;    il  fut  ensuite  étudiant  en  théologie  à  Halle,  et  en 
philologie  à  Gôttingen.  Il  y  fut  reçu  docteur  en  1867  avec  une  dissertation 
intitulée  :  «  De  parasitis  apud  Graecos  sacrorwn  ministris  t>.  Nommé  maître, 
puis  professor  au  collège  Erncslin  de  Gotha,  il  y  demeura  jusqu'à  sa  mort,  SO 
survenue  le  13  juillet  1891.  Il  a  rendu  de  grands  services  à  la  philologie 
classique,  a  publié  entre  autres  choses  une  étude  sur  la  bataille  livrée  aux 
Helvètes  par  César  près  de  Bibracte,  1878;  un  «  Orbis  terrarum  antiquus  » 
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à  l'usrage  des  écoles,  et  des  «  Tabulae  Maximae  »  pour  l'étude  de  l'histoire 
.ancienne.  1[  Ilermann  Heller.  Né  le  26  octobre  1840,  à  Mangelshorlst,  petit 
village  de  la  Marche,  élève  du  gymnase  royal  de  Joachimsthal  à  Berlin, 
puis  étudiant  de  philologie  à  l'Université  de  IJerlin.  Il  y  soutint  pour  le  doc- 
5  torat  une  thèse    de  philosophie  :  Historiac  casus  contingenlîsque  nolionum 
spécimen  1862.  Nommé  plus  tard  professeur  ordinaire  de  sixième  à  Joachims- 
thal, il  y  resta  toute  sa  vie,  il  y  mourut  le  8  mars  1891.  11  est  l'auteur  de 
recueils  classiques  et  de  nombreux  articles  écrits  dans  le  Philologische 
Wochenschrift  et  dans  la  Wochenschrift  fiir  klassische  Philologie.  ^  Christian 
10  Cron.  Né  à  Munich  le  19  septembre  1813,  élève  au  vieux  gymnase,  puis  à 
l'Université  de  cette  ville,  reçu  docteur  en  1836  avec  une  thèse  intitulée 
«  de  Orpheo  »,  successivement  professeur  à  Erlangen,  puis  au  gymnase  de 
S'»  Anne,  à  Augsbourg.  Il  mourut  le  16  janvier  1892  dans  la  retraite  dont  il 
jouissait  depuis  1885,  après  12  années  de  rectorat  dans  ce  dit  établissement. 
15  Ce  fut  un  philologue  et  surtout  un  helléniste  distingué;  il  a  laissé  notam- 
ment sur  Platon  des  travaux  remarquables.  ^  Johann  Jakob  Gornelissen. 
Né  le  20  mai  1839  à  Steenwijk  dans  les  Pays-Bas  (province  d'Over-Ijssel), 
et  fut  élève  au  gymnase  de  Kampen,  puis  étudiant  à  l'Université  de  Leyde 
où  il  subit  l'influence  de  Gobet.  Il  présenta  en  1861  un  mémoire  couronné 
20  par  l'Académie 'd'Utrecht,  sur  «  l'origine,  la  nature  et  le  rôle  de  la  ligue 
amphyctyonique  ».  Nommé  professeur  au  gymnase  de  Leyde,  il  y  resta 
jusqu'en  1865,  date  à  laquelle  on  le  nomma  professeur  à  l'athénée  de  De- 
venter.  Il  s'était  fait  recevoir  docteur  en  1864  avec  une  thèse  remarquable 
sur  l'insuflisance  des  Commentaires  de  César  comme  source  historique  de 
25  cette  époque.  Son  activité  philologique  est  très  grande  à  Deventer,  il  y 
étudie  les  Alexandrins,  Juvénal  et  publie  en  1869  une  sorte  de  manifeste 
sur  l'importance  de  l'étude  de  l'antiquité  classique.  Les  «  Conjeclanea  latina  », 
parues  en  1870  renferment  250  corrections  de  textes  classiques;  notamment 
à  Sénèque,  Suétone,  Pline  le  Jeune  et  aux  écrivains  de  l'histoire  Auguste. 
30  Gornelissen  publie  dans  la  Mnemosyne  en  1873  et  en  1875  d'autres  correc- 
tions importantes.  Dès  1874  il  est  recteur  du  gymnase  d'Arnheim.  Proposé 
comme  professeur  de  latin  à  l'Université  municipale  d'Amsterdam,  il  est 
nommé  professeur  à  l'Université  de  Leyde  en  1879,  à  la  place  de  Pluygers, 
et  débute  par  une  dissertation  inaugurale  remarquable  sur  l'histoire  de  la 
35  philologie  dans  les  Pays-Bas.  11  retrouve  à  Leyde  comme  collègue  son 
ancien  maître  Gobet,  et  meurt  le  15  juin  1891,  après  avoir  consacré  [toute 
une  vie  de  travail  et  de  dévouement  au  progrès  des  études  classiques.  1 
Emile  KuRZ.  Né  à  Nuremberg  le  2  mars  1827,  élève  au  vieux  Gymnase,  puis 
à  l'Université  de  Munich,  il  ne  quitta  jamais  cette  ville,  où  il  fut  professeur, 
40  puis  recteur  au  Gymnase  Louis;  il  mourut  le  21  août  1891.  Ce  fut  un  hellé- 
nisant, un  fin  connaisseur  des  Attiques.  Ses  principaux  travaux  sont  :  une 
étude  sur  la  date  de  la  Première  Philippique,  une  édition  scolaire  dos  Hel- 
léniques de  Xénophon,  que  complétèrent  deux  programmes  postérieurs, 
une  grammaire  de  la  syntaxe  grecque,  des  articles  critiques  sur  Lysias  et 
45  Démoslhène,  etc.  1[  Wilhelm  Kergkl.  Né  le  30  novembre  1822  à  Grochwitz 
dans  la  basse  Silésie  :  orphelin  de  bonne  heure,  il  étudia  au  Gymnase  de 
Glogau,  puis  à  l'Université  de  Breslau.  Reçu  docteur  eu  1846,  il   entrait 
comme  professeur  auxilaire  au  Gymnase  de  Sainte-Marie  Madeleine  à  Bres- 
lau, où  il  resta  deux  ans.  Nommé  professeur  extraordinaire  de  philologie 
so  classique  à  l'université  d'Olmutz  en  1849  et  ordinaire  à  celle  de  Lemberg 
en  1851,  il  passa  en  la  même  qualité  à  l'université  de  Gratz  en  1871,  où  il 
fut  nommé  deux  fois  doyen  de  la  Faculté  de  philosophie,  il  mourut  le 
3  décembre  1891.  Sauf  sa  thèse  de  doctorat  «  De  Umpore  quo  scriplus  sit 
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libellus  qui  vulgo  ferlur  Xenophontis  de  republica  Alheniensium  »,  1846,  et  quel- 
ques articles  de  bibliographie  critique,  il  n'a  guère  produit  rien  d'autre  :  sa 
vie  a  été  presque  exclusivement  consacrée  à  l'enseignement.  ^  Alfred  von 
GUTSGHMiD,  né  le  1"  juillet  1831,  à  Lochwitz,  près  de  Dresde,  élève  à  la 
Kreuzschule  de  Dresde,  étudiant  à  Leipzig,  à  Bonn  et  à  Dresde,  il  fut  promu  6 
docteur  en  1854  avec  une  dissertation.  De  rerum  Aegypliacarum  scriptoribus 
graecis  anle  Alexandrum  Magnum,  publiée  l'année  suivante  dans  le  tome  10 
du  Philologus;  professeur  libre  à  Dresde  pendant  quelque  temps,  membre 
de  l'Académie  des  sciences  de  Saxe  en  1861,  il  fut  nommé  en  1863  professeur 
exlraordinarius  de  philologie  classique  et  d'histoire  ancienne  à  Kiel.  Promu  lo 
ordinarius  eu  1866,  il  partit  de  Kiel  pour  Kdnigsberg  en  1873,  de  là  pour 
lena  en  1876.  Il  n'y  resta  qu'un  an  et  fut  nommé  en  1877  pour  Tiibingen  où 
il  mourut  le  2  mors  1887,  Philologue  et  historien,  Gutschmidt  a  écrit  de 
nombreux  ouvrages  parmi  lesquels  on  peut  citer  ses  Contributions  à 
l'histoire  de  l'Orient  antique,  à  l'histoire  de  l'Iran  d'Alexandre  à  la  fin  des  15 
Arsacides,  l'abrégé  de  l'histoire  des  Phéniciens,  l'histoire  du  royaume 
osroène,  etc.  ^  Richard  Volkmann,  né  le  13  septembre  1832  à  Sylbilz,  dans 
la  province  de  Saxe,  élève  du  gymnase  do  Mersebourg,  puis  à  l'université 
de  Halle,  il  fut  promu  docteur  avec  une  dissertation  sur  les  fragments  de 
Nicandre.  Nommé  professeur  auxiliaire  à  la  Latina  de  Halle,  il  passa  de  là  20 
à  une  Realschule,  l'école  Frédéric-Guillaume  de  Stetlin.  Il  obtint  une  place 
de  professeur  au  gymnase  de  Pyrilz,  et  en  fut  bientôt  directeur;  il  quitta  cette 
modeste  résidence  pour  Jauer,  où  il  fut  directeur  du  gymnase.  Il  mourut  le 
23  avril  1892.  Parmi  ses  nombreuses  publications,  citons  :  De  Nicandri  Go- 
lophonii  vita  et  scriptis  1852.  De  oraculis  Sibyllinis  dissertatio  1853.  Remar-  25 
ques  sur  les  Argonautiques  d'Apollonius  de  Rhodes  1875.  Histoire  et  critique 
des  Prolegomena  de  Wolf  :  contribution  à  l'histoire  de  la  question  homé- 
rique, 1874,  des  études  surSénèque,  surSynesius  de  Cyrène,  une  édition  des 
Ennéades  de  Plotin,  etc.  f  Georg  Ileinrich  Simon,  né  le  17  septembre  1833  à 
Berlin;  des  revers  de  famille  l'obligèrent  à  interrompre  ses  études  pour  en»  30 
trer  comme  apprenti  dans  une  librairie  :  il  les  acheva  toutefoiset  fut  quelque 
temps  étudiant  à  Berlin;  on  le  voit  ensuite  employé  dans  une  librairie  à 
Francfort  sur  le  Main,  à  Breslau,  enfin  dans  la  librairie  Galvary  de  Berlin  où 
il  entra  comme  associé  et  qu'il  dirigea  de  ISe'i  à  1892,  date  de  sa  mort.  Bien 
qu'il  n'ait  jamais  achevé  une  étude  sur  l'histoire  des  Anabaptistes  dans  la  3$ 
haute  Allemagne,  qu'il  s'était  proposé  de  soutenir  comme  thèse  de  doctorat, 
Simon  a  toute  sa  vie  collaboré  aux  progrès  de  la  philologie  classique.  % 
Ferdinand  Gregorovius.  Né  le  19  janvier  1821  à  Neidenburg,  sur  les  fron- 
tières de  la  Pologne,  élève  du  gymnase  de  Gumbinnen,  puis  de  l'Albertina 
à  Kônigsberg,  il  se  prépara  ensuite  à  ses  grades  théologiques  pendant  40 
quelque  temps.  Il  y  renonça  bientôt  pour  se  donner  à  l'histoire.  Après 
quelques  publications  romantiques,  comme  «  Werdomar  et  Wladislaw^  » 
1845;  après  une  étude  de  politique  contemporaine  sur  la  Pologne,  1848,  et 
une  critique  philosophique  du  Wilhem  Meister  de  Goethe,  1849,  il  se  tourna 
vers  l'histoire  Romaine.  En  1831  parut  l'histoire  d'Hadrien  et  de  son  époque  45 
l'année  suivante,  il  quitta  Kônigsberg  et  fit  un  voyage  en  Italie.  Rome  le 
séduisit  tant,  qu'il  ne  regagna  l'Allemagne  qu'après  1870.  Dans  l'intervalle, 
il  avait  publié  ses  Récits  de  voyages  en  Italie  (0  volumes)  et  élevé  le  grand 
monument  de  sa  vie,  l'Histoire  de  Rome  au  moyen  âge.  De  retour  à  Mu- 
nich, il  entreprit  bientôt  un  voyage  en  Grèce,  rêvant  de  faire  pour  Athènes  50 
ce  qu'il  avait  fait  pour  Rome;  de  ses  nouvelles  recherches  naquit  en  1889 
un  ouvrage  nouveau,  l'Histoire  d'Athènes  au  moyen  âge  de  Justinien  à  la 
conquête  Turque;   il   mourut  le  1"  mai  1891.  If  Amelia  Ann  Blanford 
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Edwards.  Née  le  7  juin  1831  à  Londres,  fille  d'un  officier  de  l'armée 
anglaise  qui  avait  servi  en  Espagne  sous  "Wellington;  son  éducation  fut 
des  plus  soignées  :  dès  la  vingtième  année  elle  collaborait  à  diverses 
revues  anglaises  :  elle  trouva  sa  voie  en  1873,  le  jour  où  elle  commença  à 

»  s'occuper  d'égyptologie.  De  ce  jour  à  1892,  date  de  sa  mort,  elle  ne  cessa  de 
populariser  les  recherches  d'antiquités  faites  en  Egypte;  ses  nombreux  ar- 
ticles dans  les  journaux  anglais  et  surtout  dans  l'Academy  intéressèrent  le 
monde  britannique  aux  fouilles,  à  l'histoire,  aux  travaux  des  Egyptolo- 
gues.  ^Le  Baron  de  Witte.  Né  à  Anvers  le  24  février  1808,  membre  de  Tlns- 

10  titut  de  correspondance  archéologique  de  Rome  à  22  ans,  il  s'occupa  d'abord 
d'archéologie  grecque  et  rédigea  les  catalogues  des  grandes  collections  ita- 
liennes. De  1837  à  1861  il  publia  en  collaboration  avec  Ch.  Lenormant, 
l'Élite  des  monuments  Céramographiques.  Il  est  surtout  connu  comme  numis- 
mate :  il  fut  directeur  de  la  Revue  numismatique  française  avec  Longpé- 

15  rier  de  1856  à  1877  et' de  la  Gazette  archéologique  avec  François  Lenormant. 
Il  mourut  en  1889,  à  Paris,  membre  de  l'Académie  royale  de  Belgique  et 
membre  correspondant  de  l'Institut  de  France.  Parmi  ses  nombreuses  pu- 
blications, je  signalerai  un  travail  historique  très  intéressant  :  Recherches 
SU7'  les  empereurs  qui  ont  rcgné  dans  les  Gaules  au  m»  siècle  de  l'ère  chrétienne. 

20  ^  Arthur  Deloraine-Corey.  Né  le  13  avril  1866  à  Malden  dans  l'État  de 
Massachusetts,  élève  au  collège  Haward  de  Cambridge  (Massachusetts), 
puis  étudiant  à  l'Université  de  cette  ville,  où  il  fut  reçu  maître-ès-arts.  Il 
vint  en  1887  en  Europe,  où  il  se  fit  immatriculer  à  l'Université  de  Berlin;  il 
employa  ses  vacances  à  parcourir  l'Allemagne,  les  Pays-Bas,  la  France, 

25  l'Italie  pour  y  recueillir  les  matériaux  d'une  thèse  qu'il  soutint  à  Berlin 
«  de  Amazonum  anliquissimis  flguris  ».  Le  jeune  docteur  s'embarqua  alors 
en  1891  pour  l'Amérique;  à  peine  avait-il  touché  le  sol  de  sa  patrie  qu'il 
s'alitait  pour  ne  plus  se  relever.  Il  mourut  le  17  août  1891,  à  l'âge  de 2o  ans, 
prématurément  enlevé  aux  espérances  de  la  science.  %  Ileinrich  Ilermann 

3a  GôLL.  Né  à  Schleitz  le  27  juillet  1822,  élève  au  gymnase  de  sa  ville  natale, 
dont  son  père  était  directeur,  puis  étudiant  à  l'université  de  Leipzig,  où  il 
subit  l'influence  de  Becker.  Après  plusieurs  années  de  préceptorat  en 
Esthonie,  il  revint  soutenir  à  Leipzig  sa  thèse  de  doctorat  :  De  triumphi 
Romani  origine  pcrmissu  apparalu  via,  1834.  Il  n'aspirait  qu'à  revenir  comme 

35  professeur  au  gymnase  de  Schleitz  :  il  le  fut  de  1858  à  1886,  date  de  sa 
mort.  Son  activité  intellectuelle  est  prouvée  par  d'assez  nombreux  pro- 
grammes sur  des  questions  d'antiquités  romaines  :  les  derniers  moments 
de  la  censure  à  Rome,  18o9.  —  Les  édiles  à  Rome  sous  l'empire  des  Cé- 
sars, 1860.  La  librairie  en  Grèce  et  à  Rome,  186o.  —  Le  musée  d'Alexandrie, 

40  1868,  etc.,  par  2  articles  importants  publiés  l'un  dans  le  Rheinisches 
Muséum-  sur  le  tribunat  de  la  plèbe  à  l'époque  impériale,  l'autre  dans  le 
Philologus  sur  le  processus  consularis  à  la  même  époque.  Il  remania  égale- 
ment les  deux  ouvrages  de  son  maître  Becker  consacrés,  l'un,  Charikles, 
à  l'étude  de  la  vie  privée  des  Grecs,  l'autre,  Gallus,  à  l'élude  de  la  vie 

45  privée  des  Romains.  Félix  Mouri.ot. 

Literarisches  Centralblatt.  1893.  1  Janv.  T.  Gomperz,  Die  jiingstenldeck- 
ten  Ueberreste  eincr  den  platonischen  Phaedon  enthaltenen  Papyrusrolle  [WhlrbJ. 
Quelquefois  discutable,  ^f  7  Janv.  W.  Prellwitz,  Eiymologischcs  Wôrterbuch 
der  griechischen  Sprache  [G.  M-r.].  Beaucoup  de  bon.^  Apollonios  de  Rhodes,  les 

60  Argonauliques,  trad.  par  IL  DE  LA  ViLLE  DE  MiRMONT.  Trad.  fidèle;  p.  xvni 
une  attaque  injuste  contre  la  critique  allemande  et  ses  procédés  envers 
l'érudition  française.^  K.  Masner,  Die  Sammlung  antiker  Vasen  und  Terracolen 
im  K.  K.  osterr.  Muséum  |T.  S.].  Éloges.  tH  14  Jv.   E.  MaaSS,  Aratea  [B-r.]. 
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Ouvrage  savant,  résultats  intéressants.  %  Claudii  Claudiani  carmina,  recens. 
Th.  BiRT  [n.].  Ouvrage  «de  grand  style»,  cherche  à  résoudre  des  questions 
obscures.  ^^  21  Janv.  Corpus  papyrorum  AegypU  a  Rkvillout  et  Eisenlohr 
conditum,  t.  III,  fasc.  1,  plaidoyer  d'IIypéride  contre  Alhénogène  [F.  Bl.]. 
Tant  qu'il  y  aura  une  philologie,  on  sera  reconnaissant  à  celui  qui  a  dé-  5 
couvert  cet  important  discours.^  F.  Kûhn,  Symbolae  addoctrinae  Trep't  Sr/pôvwv 
historiam  pertinentes  fCr.].  Fait  honneur  à  K.  et  à  l'école  à  laquelle  il  appar- 
tient.U  H.  Peter,  Die  Scriplores  hisloriae  Auguslae[Eû..^î\.].knQ.\^?,Q.^ Denk- 
màler  griechischer  und   rômischer  Sculplur,   von    FI.   Brunn,  herausg.    von 

F.  Bruckmann,  47-54  fT.   S.].  Toujours  les  mêmes  mérites.  ![<[  28  Janv.  lo 
T.  Stamford,  Das  Schlachlfeld  im  Teutoburger  Walde  [A.  R.].  Souvent  plein 
d'intérêt.^  S.  Preus^,  Index  Demosthenicus  [B.].  Mérite  de  chauds  remercie- 
ments. ^  PhUarchi  Moralia,  recognovit  G.  N.  Bernardakis,  vol.  IV.  Préface 
dirigée  contre  Wilamowitz  ;  on  devrait  isoler  les  pamphlets  de  ce  genre.  1[^ 

4  Févr.  Flavii  Josephi  opéra  omnia,  recognovit  S.  A.  Naber,  vol.  III,  reprend  15 
le  texte  de  Bekker.  ^  A.   Hillscher,  Hominum  lilteratorum  graecorilm  ante 
Tiberii  mortem  in  urbe  Roma  commoratorum   historia  critica   [B.].   Soigné.  *|f 

G.  NORDMEYER,  De  Oclaviae  fabula  [II.].  Écrit  avecclarté.  tf  11  Févr.  Lucani 
de  bello  civili  libri  decem  éd.  G.  IIosius  [11.].  S'est  beaucoup  servi  des  maté- 
riaux fournis  par  Steinbart  ;  bon.  Ç  A.  Enmann,  Zur  rômischen  Kônigsgeschichte  20 
[r.  v.  S.].  Résultats  remarquables,  mais  incertains  en  dépit  de  la  perspi- 
cacité de  E.  %  18  Fv.  R.  IlEiNZE,  Xenocraies   [Drng.].  Travail  de  valeur.  ^ 
II.  BlûMMER,   Ueber  Gleichniss  und  Melapher  in  der  attischen  Komôdie  [Gr.]. 
Utile  résultat  de  recherches  laborieuses.  Gritiquesde  détails.  %  A.  Dyropf, 
Geschichte  des  Pronomen  re/lexivuml  [G.  M-r.].  Éloges,  f  M.  Sghanz,  G  esc  hichte  25 
der  rômischen  Literalur  [A.  R.].  Soigné;  sera  utile.  1[  A.  Lange,  Auswahl  aus 
Vergils-Aeneis  [N.].  Œuvre  de  goût.  If  Poctae  latini  aevi  Carolini  t.  III,  fasc.  1, 
recensuit  L.  Traube  [H.  II.]-  Analyse.  ^  J.  Overbeck,  Geschichte  der  griech, 
Plastik   [T.    S.].  4»   édit.,  fait    désirer  la    suite,    tf    25    Févr.    Auswahl  aus 
Herodot   fur   den   Schidgebrauch   bearbeitel  von  F.  Harder  [    ].  Éloges.  ^   G.  30 
Bernhardy,  Grundriss  der  gricchischen  Literalur,  I,  Innere  Geschichte,  5"^  édit. 
par  R.  VoLKMANN  [Gr.].  Gette  nouvelle  édition  ne  pouvait  être  confiée  à  de 
meilleures  mains.  ^  Diophanti  Alexandrini  opéra  omnia,  edidit  P.  Tannery, 
vol.  I  [-z-r].  Ibid.  là  enfin  un  texte  lisible  de  Diophante,  et  c'est  une  garantie 
qu'il  soit  édité  par  T.  f  K.   F.  Hermann,  Lehrbuch  der  griech.  Antiquitàlen,  35 
/,  6»   édit.  par  V.  Thumser  [A.  H.].  Gritiques  légères.  %  E.  Wilisch,  Die 
altkorinlische  Thonindustrie  [T.  S.].  Méritoire.  Yi  ^  mars.  Homeri  odysseae  car- 
mina edid.  J.  VAN  Leeuaven  et  M.  B.  Mendes  da  Costa;  J.  van  Leeuwhn, 
Enchiridium  dictionisepicae  [J,  W.].  Deux  ouvrages  d'une  importance  capitale. 
1[R.  V.  Planta,  Grammatik  der  oskisch-umbrischen  Dialekle  I  (Einleitung  und  40 
Lautlehre)  [    ].  Indispensable,  vrai  modèle  de  travail.  ^  G.  "Weber,  Dinair 
(Gueikler),   Célènes,  Apamée  Cibotos  [V.   S.].   Mérite  la  reconnaissance   des 
archéologues,  f^  11  mars.  Arislollcs  Constitution  of  Athens  by  J.  E.   SaNdys 
[F.  B.].  On  ne  peut  faire  à  cet  ouvrage  que  l'accueil  le  meilleur  et  le  plus 
empressé,  f  F.  Atenstaedt,  De  Hecataei  Milesii  fragmenlis  quae  ad  Hispaniam  45 
et  Gallium  pertinent  [Sgln.].  Dissertation  de  doctorat  savante  et  soignée.  Çf 

18  mars.  Homer,  the  Odyssey,  éd.  by  A.  Platt  [J.  W.].  Espérons  que  dans 
son  édition  de  l'Iliade  Platt  se  débarrassera  des  erreurs  de  son  édition  de 
l'Odyssée.^  Der  Froschmàusekrieg,  ein  komisches  Ileldengedicht  iibersetzt  von 
P.  MiTZSGHKE,  2«  édit.  [  ].  Rien  de  bien  nouveau.  ^^  25  mrs.  Apollonii  Per-  50 
gaei  quae  graece  exslant  cum  commentariis  antiquis  edidit  J.  L.  Heilberg, 
vol.  II  [B.].  Analyse.^  T.  Macci  Plauti  comoediae,  fasc.  H  Bacchides,  Captivos, 
Casinam  complectens,  ex  recensione  G.  Goetz  et  F.  Sghoell  [E.  R.].  Cette 
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édition  de  Plante,  avec  le  concours  de  0.  Seyffert,  promet  d'être  l'une  des 
meilleures  que  nous  ayons.  ^^  1  avr.  0.  Frolhde,  Valerii  Probi  de  notnine 
libellum  Plinii  Sccundi  doctrinam  conlinere  dcmonstralur  [Gn.].  Analyse. 
tf  8  avr.  O.  Keller,   Zur  lateinischen  Sprachgeschichle,  I,  lateinische  Elymo- 

5  logien  [G.  M.-r.].  «  Lerp  a  lu  ce  livre  avec  un  malaise  toujours  croissant»; 
il  est  triste  de  voir  présenter  encore  aujourd'liui  de  telles  étymologies.  ^ 
A.  Reichardt,  Der  saliirnische  Vers  in  der  rômischen  Kunstdichtung  [Cr.].  Il  est 
à  désirer  que  l'auteur  publie  la  suite  de  ce  travail.  %  G.  Gilbert,  llandbuch 
der  griechischen   Slaatsalterlhiimer,  I,  der   Stant   der  Lakedaimonier  und   der 

10  Athener,  2«  édit.  [A.  II.].  Lerp  ne  peut  que  recommander  chaudement  cette 
nouvelle  édition  d'un  livre  que  lui-même  a  souvent  consulté  avec  plaisir. 
J.  V.  SCHLOSSER,  Deschreibung  der  altgricchischen  Miln^en  I  [T.  S.].  Résumé. 
^^15  avr.  Arisloteles,  der  Staat  der  Athener  I-XLI,  fur  den  Schulgebvauch  erkiàrt 
von  K.  HuDE  [A.  B...  r.].  Les  éditions  et  travaux  antérieurs  ont  été  soigneuse- 

15  ment  utilisés.  1[  F.  Hultsgh,  Die  erzdhlenden  Zeiiformen  bei  Polybios  [  ].  Les  ré- 
sultais ne  sont  pas  toujours  suffisamment  certains.^  Pelagonii  artis  velerinariae 
quae  exsiani,  recensuit  M.  IHM  [  ].  Mérite  d'autant  plus  de  reconnaissance, 
que  la  matière  était  moins  attrayante.  ^^  22  Avr.  Recueil  des  insaHplions 
juridiques  grecques,  par  R.   Dareste,   B.  HaUSSOULIER   et   T.    ReinaCH,  II. 

20  [K.B.].  Éloge  aussi  mérité  que  pour  le  fascicule  précédent.  ^  Aristoxenos  von 
Tarent,  Mclik  und  Bythmik  des  classischen  Ilellenenlhums,  II,  von  R.  West- 
PHAL,  und  F.  Saran  [Gr.  |.  Très  soigné.  *i  G.  Bronisch,  die  oskischen  I-und 
E-Vokale  \  ].  Résumé.  ^  0.  Frœhde,  die  Anfangsgriindc  der  rômischen  Gram- 
matik  [Gn.].  Réunion  de  matériaux  faite  avec  le  plus  grand  soin.  ^  E.  Tho- 

25  MAS.  L'envers  de  la  Société  romaine  d'après  Pétrone  [  ].  Ouvrage  très 
agréable.  ^  L.  IIavet,  la  prose  métrique  de  Symmaque  [II].  Lerp.  ne  peut  pas 
suivre  toujours  la  même  voie  que  l'auteur;  mais  il  doit  reconnaître  les 
qualités  de  cet  ouvrage,  ^f  F.  Vollmer,  de  funere  publico  Boinanonan  [K.  II.]. 
Clair  et  intéressant,  f^  29  Avr.   K.  Joi^L,  der  echte   und  der  Xenophontische 

30  Sacrales  [Drng].  Fait  surtout  au  point  de  vue  philosophique.  If  A.  Giesswein, 
die  liauplprobleme  der  Sprachwissenschaft  [G.  v.  d.  Gblntz].  Analyse  favo- 
rable. If  C.  Plinii  Secundi  naturalis  hisloriae  libri  XXXVll,  edid.  G.  MayhOFF, 
vol.  III  [n.].  Bon.  If  W.  Deegke,  Lateinische  Schulgrammatik ;  Id.  Erlâuter' 
ungen  zur  lateinischen  Schulgrammatik  [W.].  Qques  négligences,  qui  d'ail- 

35  leurs  n'empêchent  pas  la  valeur  de  l'ouvrage.  %  F.  Imhoof-Blumer,  Portràt- 
kôpfe  auf  rômischen  Miinscn  der  Bepublik  und  der  Kaiserzeit,  2"  édit.  [  ].  A 
l'usage  des  écoles.  ^^  6  Mai.  E.  Hicute-r,  Xenophon-Studie7i  [  ].  Intéressant 
à  lire,  f^  13  Mai.  Luciani  Samosatensis  libellus  qui  inscribitur  iTEpl  tviîTtepeYptvoy 
T£).£-jTfj?,  recensuit  L.  Levi   [B.].  On  pourrait  supprimer  beaucoup   de  ce 

40  livre.  ^  J.  W.  Begk,  Sludia  Gelliana  et  Pliniana  [II].  Éloges.  ^  J.  KvÎgala, 
Nové  Kritické  a  exegelické  prispecky  K.  Vergiliové  Aeneidè  [E.  Z.].  Ouvrage 
dont  la  critique  virgilienne  devra  tenir  compte.  If  R.  Oehler,  Klassisches 
Dilderbuch  [  ].  Destiné  aux  élèves,  servira,  f^  20  Mai.  Eustratii  et  Michaelis 
et  anonyma  in  elhica  Nicomachea  commentaria,  edidit.  G.  IIeylbut  [  ]. 
45  Bonne  édition.  ^G.  Wentzel,  die  Gotlinger  Scholien  m  Nikandcrs  Alexiphar- 
maca  [  ].  Utile,  et  même  indispensable,  ^f  Ausfiihrliches  Lexikon  der  grie- 
chischen und  rômischen  Mythologie,  im  Verein  mil  T.  Birt,  0.  Crusius,  u.  A., 
herausgeg.  von  W.  H.  Roscher  und  G.  F.  II.  Bruchmann  [Gr.].  Sur  les 
épithètes  des  dieux.  ^  IL  ForSTRR,  die  Siéger  in  den  olympischen  Spielen 
50  [A.  H.].  Fait  avec  le  plus  grand  soin.  If^  27  Mai.  S.  Sudhaus,  Philodemi  vo- 
lumina  rhetorica  [B.].  Utile  édition;  le  rp.  regrette  l'absence  d'un  index. 
^  0.  Schwab,  Hislorische  Syntax  der  griechischen  Comparution  in  der  classischen 
Literatur,  I  [G.  M-r.].  Éloge  complet,  t^  3  Juin.  G.  Middleton,  An  essay  on 
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Analogy  in  Syntax  [G.  M-r.].  Suit  Ziemer.^  P.  Richter,  zur  Dramaturgie  des 
Aeschijlus  [Gr.].  Discutable.  Polémique  contre  Giinther.  1[  A.  Roemer,  die 
Notation  der  alexandrinischen  Philologen  bei  den  griechischen  Dramatikern 
[H.  St.].  Savant.  Il  est  à  souhaiter  que  l'auteur  essaye  encore  de  résoudre 
quelques  problèmes  obscurs.  \  J.  Baunagk,  die  delphischen  Inschriften,  II  5 
[A.  H.l.  Soigné.  Corrige  souvent  les  erreurs  de  l'édition  Wescher- 
Foucart.  \^  10  Juin.  N.  Flensburg,  Ueber  Ursprung  und  Bildung  des  Prono- 
mens  a-Jxô?  [Bgm.].  Analyse.  ^  17  Juin.  M.  Mûller,  die  Wissenschaft  der 
Sprache,  neue  Bearbeitung,  von  R.  Fick  und  W.  Wischmann;  W.  D. 
Whitney,  Max  Millier  and  the  science  of  language  [Bgm.].  Ces  deux  ouvrages  10 
sont  des  preuves  nouvelles  de  la  célébrité  acquise  si  vite  et  si  universelle- 
ment par  Max  Millier  ;  le  second  contient  d'intéressantes  critiques  des 
«  Vorlesungen.  »  1[  M.  A.  Crum,  Copiic  manuscripi  [G.  E.].  D'une  réelle  impor- 
tance, flf  24  Juin.  Syriani  in  Hermogenem  commentaria,  I,in  lihros  Trepl  îSéwv, 
edid.  H.  Rabe  fB.].  Utile,  car  les  commentaires  de  S.  contiennent  des  15 
citations  précieuses.^  H.  Lugkenbach,  Abbildungen  zur  alten  Geschichte[  ]. 
Excellent  pour  les  classes.  ^^  \"  Juii.  Anecdota  Oxoniensia,  a  collation  with 
the  ancient  Armenian  versions  of  the  Greek  text  Aristolles  Catégories,  by  F.  G. 
Conybeare  [H.  Hn.J.  Travail  dont  on  doit  être  reconnaissant  àC.  A.  ^  Ve- 
NiERO,  Callimacho  et  le  sue  opère,  I  [  ].  Pas  assez  au  courant  des  travaux  20 
récents.  ^  J.  PsiGHari,  Études  de  philologie  néo-grecque  [K.  B.].  Beaucoup 
à  critiquer,  ^f  Ilistoria  Apollonii  7-egis  Tyri,  ilerum  recensuit  A.  RiESE  [H.  II. J. 
Ouvrage  soigné,  f^  8  Jl.  A.  Aphrodisiensis  praeter  commentaria  scripla  mi- 
nora, edid.  J.  Bruns  [  ].  Analyse.  ^  C.  V.  Calullus,  the  Attis,  translaled  inlo 
english  vers  ivilh  dissertations,  by  G.  Al.LEN  [Gr.J.  Résumé  élogieux.  f  G.  BEL-  26 
GER,  die  mykenische  Localsage  [Gr.].  Plein  de  valeur.  ^^  15  Jl.  Les  mimes 
d'IIcrondas,  trad.  par  G.  Dalmevda  [Gr.].  Bon;  intéressante  introduction. 
^  M.  Tullii  Ciceronis  orationes  et  epistulae  selectae,  by  F.  W.  Kelsey  [O.  W.]. 
Tout,  dans  ce  livre,  laisse  une  excellente  impression.  ^  22  Juil.  R.  Dressler, 
Triton  und  die  Tritonen  in  der  Literatur  und  Kunst  der  Griechen  und  Rômer  30 
[-e.].  Travail  fait  avec  beaucoup  d'application,  et  qui  intéresse  à  la  fois  les 
littérateurs  et  les  archéologues.  1[^  29  Juil.  E.  Martini,  Catalogo  di  manoscritti 
greci  esistenti  nelle  biblioteche  italiane,  I  ;  ROSTAGNO  e  Felta,  Indice  dei  codici 
greci  Laurenziani  [V.  G.].  Il  manque  malheureusement  dans  ces  deux  cata- 
logues une  introduction  sur  l'histoire  des  collections  actuelles.  t1[  i>  at.  35 
Corpus  inscriptionum  Graecarum,  I,  Inscripliones  Graecae  Megaridis  Oropiae 
lioeoiiae,edk\.  G.  Dittenbeuger  [R.M.].  Le  rp.  étudie  longuement  cet  ouvrage 
«  monumental  ».  ^[  T.  Gomperz,  aus  der  Hekale  des  Kallimachos  [Gr.].  Nouveaux 
fragments.  Travail  utile  qui  restera,  ^f  12  Août.  Die  Mimiamben  des  Ilerodas, 
erklîirt,  von  R.  Meister  [Gr.].  Quelques  critiques  légères  à  faire  :  mais  ce  livre  40 
est  très  instructif.  ^  P.  Cavvadias,  Fouilles  d'Epidaure,  I;  Fouilles  de  Lycosowa, 
I.  [Ad.-M-s.].  On  ne  peut  que  saluer  ces  premiers  travaux,  du  cri  de  '  vivant 
sequentes'.  %%  19  août.  F.  IIorn,  Platonstudien  [Whlrb].  Eloges.  «[  F.  Josephi 
opéra  omnia,  rccogn.  S.  A.  Naber,  vol.  IV  [  ].  Beaucoup  de  soin.  ^  A.  En- 
GELBRECHT,  Das  Titelicesen  bei  den  spdtlateinischen  Epistolographen  [G.  W-n.].  46 
Utile  tout  ensemble  pour  l'historien  et  pour  le  littérateur.  ^^  2  spt.  A.  Rabe, 
Die  Bedaclion  der  Demosthenischen  Kranzrede  [éX].  Pas  toujours  assez  solide- 
ment établi.  ^  G.  IIeraeuS,  Spicilegium  criticum  in  Valerio  Maximo  ejusque 
epilomatoribiis  [II].  Éloges.  %  GuHL  u.  KONER,  Leben  der  Griechen  und  Rômer, 
0»  édition,  par  R.  Engelmann,  1-8  [A.  H.].  Espérons  que  la  suite  ne  se  fera  60 
pas  attendre  longtemps.  ^^  9  sept.  E.  Bischoff,  Prolegomena  zum  sogenann- 
ten  Dionysius  Cato,  2»  édit.  [H.  II.].  Excellenteédition.^  II.  Bender, /?om  tmrf 
rômisches  Lebin  im  Alterihum,  2»  édit.  [A.  II.].  Quelques  inexactitudes;  mais 
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rendra  des  services  incontestables.  ^^  16  sept.  M.  A.  Stewart,  Noies  on  the 
Nicomachean  elhics  of  Aristolle  [Drug].  Riches  matériaux.  \  Platon,  Phcdon, 
revu  par  P.  Couvreur  [Whlrb].  Doit  beaucoup  à  ses  devanciers,  mais  aussi 
beaucoup  de  nouveau.  ^E.  Goumy,  Les  Latins  fE.  Z.].  Plein  d'intérêt  ;  préface 

s  remarquable,  flf  23  sept.  Herodoius  Books  V  and  VI,  by  E.  Abbott  [A.  B...rJ. 
N'est  guère  utile  que  pour  les  élèves  anglais.  ^^  30  st.  D.  D.  Mah.iffv,  On 
the  Flinders-l'clrie  Papyri ,  II  [F.  B.].  Mérite  la  reconnaissance,  par  le  soin 
dont  l'auteur  ne  cesse  défaire  preuve.^  Plularch,  the  romane  questions,  trans- 
laled  by  P.  IIolland,  now  edited  by  F.  B.  JevonS  [Gr.].  Beaucoup  de  bon. 

10  ^^  7  oct.  R.  KÛHNER,  Ausfuhrliche  Grammatik  der  Griechischen  Sprache,  I, 
3'=  édit.  par  F.  Blass  [—g.].  Bien  mis  au  courant  des  résultats  fournis  par 
les  nouvelles  études  des  inscriptions  et  des  manuscrits.  ^  C.  Galeni  Pergameni 
scripta  nnnora  rccensuerunt  J.  Marquardt,  I.  Mueller,  revu  par  J.  Hel- 
MREiCH,  Ifl  [P.].  Fait  avec  le  soin  auquel  G.  H.  nous  a  depuis  longtemps 

15  habitués.  %  Freppel,  Commodien,  Arnobe,  Lactance  et  autres  fragments  inédits 
[G.  W-n].  Intéressant.  ^^  U  oct.  II.  Dessau,  Inscriptiones  lalinae  selectae,  I 
[R.  RtznstnJ.  Quelques  négligences  insignifiantes,  qui  n'enlèvent  point  à 
l'ensemble  sa  valeur  et  son  utilité,  fl  28  oct.  G.  Meyer,  Essays  und  Studien 
zur  Sprachgeschichle  und  Votkskunde,  2  [W.  Str.J.  Analyse  élogieuse.  A.  Har- 

20  NAGK,  Geschichte  der  altchristlichen  Litleraturbis  Eusebius,  /,  unler  Mitwirkung 
von  L.  E.  Preuschen  [G.  Kr.].  Mérite  la  reconnaissance.  *!^  Dionis  Prusaensis 
quem  vocant  Chrysostomum  quae  exslant  omnia,  edidit  J.DE  Arnim  (B.].  Inté- 
ressante édition,  qui  rendra  des  services.  ^  Sellar,  The  Roman  poets  of  the 
Augustan  agc,  Horace  and  the  elegiac  poets  [E.  Z.]  L'auteur  continue  dans  cet 

25  ouvrage  ses  études  sur  l'histoire  littéraire  de  Rome.  Tout  n'est  point  par- 
fait, mais  l'impression  générale  est  bonne.  ^  0.  Rubensohn,  Die  Mysterien- 
heiliglhûmer  in  Eleusis  und  Samothrake  [  ].  Analyse  favorable.  ^^  •i  nov. 
K.  Brugmann,  Grundriss  der  vergleichcnden  Grammatik  der  indogermanischen 
Spraehen,  Indices  [G.  M-r.].^  F.  llOZl.WB.lS?,lQ,GriechischeSchulgrammatik  zum 

30  Gebrauch  fur  Schiden  [W.].  On  reconnaît  dans  ce  livre  le  maître  expérimenté. 
L.  Whitkowski,  De  vocibus  hybridis  apud  antiquos  poetas  Romanos  [W.].  Bon 
ouvrage.  ^1[  H  nov.  H.  Schmidt,  De  duali  Graecorum  et  emorienteet  revivis- 
cente  [G.  M-r.j.  Semble  fait  avec  soin  et  exactitude,  f  A.  Dyroff,  Geschichte 
des  Pronomen  reflexivum,  II,  die  atlische  Prosa  [G.  M-r.  |.  Recherches  excel- 

35  lentes.  ^  G.  M.  Dreves,  Aurelius  Ambrosius,  der  Vater  des  Kirchengesanges 
[Q.  W-n.].  Solide;  servira.  tUlS  nov.  F.  Misteli,  Charakteristik  der  haupt- 
sàchlichsten  Typen  des  Sprachbaues,  neue  Bearbeitungdes  Werkes  von  II.  Stein- 
thal  [G.  V.  d.  GblntzJ.  Comble  une  grave  lacune.  ^R.  Westphal,  i4/i<7emeinc 
Metrik  der  indogermanischen  und  semitischen  Vôlker,  mit  einem  Excurse  von 

40  II.  Kruse  [Gr.j.  Ouvrage  qui  n'est  pas  à  critiquer,  ni  à  discuter.  ^  A.  Thomas, 
De  Velleiani  voluminis  condicione  aliquot  capita  [II.].  On  peut  faire  à  ce  livre 
le  meilleur  accueil.  1^  25  n.  G.  Kaibel,  Slil  und  Texl  der  Uolizzict  'AOv)- 
vaiwv  des  Arislotelcs  [F.  B.J.  Le  rp  n'est  pas  toujours  d'accord  avec  K.  ; 
mais  le  plus  souvent  il  l'approuve.  %^  2  déc.  C.  Huit,  La.vie  et  l'œuvre  de 

45  Platon  ["Whlrbl.  Agréable,  spirituel  ;  la  lecture  de  ce  livre  procure  un  réel 
plaisir.  %  M.  Tidli  Ciceronis,  de  imperio  Cnei  /'ompef.  texte  revu  et  annoté  par 
L.  Preud'homme  [  ].  Pas  beaucoup  de  nouveautés  ;  suit  le  texte  de  C.  F. 
W.  Miiller.  W  9  déc.  B.  DelbrûGk,  Vergleichende  Syntax  der  indogermanischen 
Spraehen,  I[G.M-r.].  Œuvre  excellente  à  tousles  points  de  vue.  ^M.  Pokrow- 

60  SKI,  Etjridy  po  afi'nskoj  politii  Aristôtela  |li].  En  somme,  livre  sensé,  malgré 
quelques  négligences.  %  Corpus  Inseriptionum  Elruscarum  edidit  C  Paui.i,  I 
[II.  Sch-r].  Souhaitons  à  cette  si  utile  entreprise  la  meilleure  continuation. 
H  C.  Robert,  Die  Nekyia  des  Pohjgnot.  |T.  S.].  Don  de  combinaison  ;  beaucoup 
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de  science.  %\  16  déc.  Catalogues  des  livres  grecs  et  latins  imprimés  par  Aide 
Manuce,  par  H.  Omont  [  ].  Publication  du  plus  haut  intérêt,  t^  23  déc. 
Timaios  Géographie  des  Westens,  von  J.  Geffcken  [  |.  Amènera  de  nouvelles 
études  sur  Timée.  ^  G.  A.  Lehmann,  De  Ciceronis  ad  Atlicum  epistiilis  [  ]. 
Nouveaux  efforts  pour  résoudre  cette  question,  difficile  entre  toutes,  les  6 
manuscrits  des  lettres  de  Cicéron  à  Atticus.  ^  7.  iV/acci  Plauli  Mostellaria  re- 
censuit  F.  Ritsgheuus,  editio  altéra  a  F.  Sghoell  recognita  [E.  R.].  Analyse 
et  éloges.  1[  Weissenfels,  Cicero  als  Schulschrifisieller  [E.  Z.].  L'auteur  se 
montre,  ici  comme  déjà  antérieurement,  homme  à  idées  larges,  à  connais- 
sances variées,  à  fortes  pensées.  Pascal  Monet.        lO 

Mitteilungen  aus  der  historischen  Litteratur.  21*  année.  Fasc.  1. 
Raimund  Oehlkr,  Klassisches  Bilderbuch  [Ilirsch].  Bien  approprié  à  l'en- 
seignement. Yl  Fasc.  2.  Comptes  rendus  de  la  société  historique  de  Berlin. 
Séance  du  9  jr.  D'après  Gerstenberg,  les  3  écrits  de  Salluste  sont  des 
œuvres  de  parti  :  Catilina  est  une  apologie  de  César,  Jugurtha  un  pané-  15 
gyrique  de  Marins  et  les  fgments  des  Histoires  laissent  supposer  qu'elles 
étaient  dirigées  contre  les  Optimates  et  particulièrement  contre  Pompée. 
Abraham,  Roloffet  Voigt  prennent  part  à  la  discussion  qui  suit  cet  exposé. 
^  Deutsche  Zeitschrift  f.  Geschichlswissenschaft  hrsg  v.  QuiDDE,  7«  année  (1892) 
T.  1  [Brôcking].  Mentionné  ici  à  cause  d'un  art.  d'Otto  Seeck  'Die  Anfange  20 
Constantins  des  Grossen',  dans  lequel  il  donne  une  appréciation  très  re- 
marquable de  l'empereur.  ^  II.  Nothe,  \.  Der  delische  Bund,  seine  Einrichtung 
u.  Verfassung.  —  2.  Bunderrat  Bundessteuer  u.  Kriegsdienst  der  delischen 
BUndner  [Schneider].  Sans  doute  en  l'absence  de  sources  suffisantes  d'in- 
formation bien  des  points  restent  hypothétiques  mais  on  ne  peut  accepter  25 
l'éloge  constant  que  N.  fait  do  la  politique  d'Athènes.  ^  Joh.  Gust.  Droy- 
SEN,  Geschichte  Alexanders  des  Grossen  4«  éd.  [tlirsch].  Cette  édition  ne  dif- 
fère de  la  3»  que  par  son  aspect  extérieur.  ^  Max  Jumpertz,  Der  rômisch- 
karthagische  Krieg  in  Spanien  3H-20G  [Clasen].  Travail  appliqué  qui  apporte 
des  vues  instructives  sur  la  manière  de  travailler  de  Tlte  Live.  t  Al.  Gold-  30 
BACHER,  Der  Hetlenismus  in  Rom  zur  Zeit  der  Scipionen  u.  seine  Gegner 
[DietrichJ.  Analyse.  ^  H.  Kloevekorn,  De  proscriptionibus  a.  a.  chr.  n.  45  a 
M.  Antonio,  M.  Aemilio  Lepido  C.  Julio  Caesare  Octaviano  triumviris  fuctis 
[Id.].  Diss.  étendue.  ^^  Fasc.  3.  Comptes  rendus  de  la  société  historique  de 
Berlin.  Séance  du  17  avr.  Voigt  parle  de  l'histoire  de  la  seconde  guerre  35 
punique.  Foss,  Klatt  et  Rethwisch  prennent  part  au  débat  qui  suit  cet 
exposé.  %  Neue  lleidelberger  Jahrbiicher,  1"  année  [Fr.  KriinerJ.  A  mention- 
ner :  les  art.  de  A.  v.  Gulschmidt  '  lleidelberger  Hds.  der  Paradoxo- 
graphen  ,  d'Erdmannsdôrfer  '  Zur  Geschichte  der  lleidelberger  Bibliotheca 
Palalina'  et  A.  v.  Doinaszewski  '  Miscellen  zur  Geschichte  der  Perserkriege'.  40 
^  Ernst  Herzog,  Zur  Litteratur  ûber  den  Staat  der  Athener  [G.  J.  Schneider]. 
Démonstration  intéressante  concernant  l'écritdu  pseudo  Xénophon  etl'  'AOr,- 
vat'wv  7:oXtTs(a  chap.  4.  f  Bruno  Keil,  Die  solonische  Verfassung  iJi  Aristoteles'' 
Verfassungsgeschichte  [Id].  Recherches  minutieuses  d'un  caractère  rigou- 
reusement philologique.  ^  K.  Wilhelm  Nitzsgh,  Geschichte  des  deutschen  iS 
Volkes...  Éd.  procurée  par  Georg  Matthai,  2  vol.,  2e  éd.  revue  et  aug- 
mentée [Volkmar].  [Mentionné  ici  à  cause  du  2»  chapitre  intitulé  l'Alle- 
magne de  Tacite].  Éloges.  ^  Monumenta  Germaniae  historica.  Auctorum  an- 
tiquissimorum  t.  X  :  Claudii  Claudiani  carmina  recogn.  Theodor  BiRT 
[tlirsch].  Repose  sur  une  étude  extrêmement  soignée  :  les  questions  his-  50 
toriques  et  philologiques  auxquelles  donne  lieu  l'œuvre  du  poète  sont 
traitées  de  la  façon  la  plus  approfondie.  ^  Monumenta  Germaniae  historica. 
Poetae  lalini  aevi  Carolini  T.  3,  p.  2,  fasc.  1.  Rec.  L.  Traube  [Hahn].  Four- 
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nit  une  base  solide  pour  les  travaux  historiques.  1[  Lalein.  Litteraturdenk- 
màlei'  des  15.  ii.  46.  Jahrh.  lirsg.  v.  Max  IlERMANN  u.  Siegfried  Szamatôlski. 
Fasc.5:  EuriciusCordus,  Epigrammata,  hrsg.v.KarlKRAUSE.  Fasc.6:  Jacobus 
Wiuipheliugius,  Stylpho,  hrsg.  v.  Hugo  IIolstein  [Schmidt].  Publications 

5  particulièrement  méritoires.  ^|  Fasc.  4.  K.  F.  IIermann,  Lehrbuch  dcr 
griech.  Antiquilàlen.  T.  1.  Lehrbuch  der  griech.  Staatsalterthiimer  6^  éd. 
procurée  par  Viktor  Thumseu  (o«  par.  J.  G.  F.  Bahr  et  K.  B.  Stark).  P.  1. 
[N'olhe].  L'éditeur  a  su  garder  le  caractère  de  concision  de  l'édition  primi- 
tive pour  laquelle  l'éloge  est  superflu,  f  Dyzantinische  Zeitschvifl  hrsg.    v. 

10  Karl  Krumbacher  l'"  année  [Ilirsch].  Annonce  élogieuse.  ^  Karl  Thomas, 
Theodor  von  Studion  u.  sein  Zeilalter  [Ilirsch].  Repose  sur  une  étude  atten- 
tive des  sources  principales;  il  est  regrettable  que  l'auteur  n'ait  pris  con- 
naissance des  soil^ces  profanes  que  superficiellement.  ^  Félix  Lampe, 
Qui  fuerint  Gregorii  magni  papae  lemporibus  in   imperii  byzantinii  parle  oc~ 

15  cidenlali  exarchi...  [id.].  Analyse.  ^  P.  Suilberg  Baumer,  Joliannes  Mabillon 
[Volkmar].  Une  histoire  de  la  congrégation  de  S'  Maur  au  point  de 
vue  scientifique  est  encore  à  faire.  ^  Zeitschrift  f.  Kirchengeschichle  hrsg.  v. 
Theodor  Brieger  u.  Bernhard  Bess.  T.  13  IBrdckingj.  Annonce  de  ce  vol. 
mentionné  ici  à  cause  d'un  art.  de  R.  Rocholl  'Der  Platonismus  der  Re- 

20  naissancezeit.'  II.  Lebègue. 

Nachrichten  von  der  K.  Gesellschaft  zu  Gôttingen.  1.3  déc.  Sur 
l'IIécalé  de  Callimaque  [v.  Wilamcwitz-MôUendolTr],  Histoire  et  biblio- 
graphie des  découvertes  relatives  à  ces  fgments.  Selon  W.  les  colonnes 
2-4  appartiennent  à  un  même  épisode  et  le  a-rt6r,£tç  ay/o^po?  n'est  autre 

25  qu'un  oiseau.  L'épisode  des  Argonautiques  d'Apollonius  3,  927  est  imité  de 
l'IIécalé  (et  ce  n'est  pas  le  seul  exemple),  à  une  époque  où  Apollonius 
croyait  encore  en  Callimaque  c.-à-d.  avant  la  rivalité  des  deux  poètes. 
L'Hécalé  fait  voir  autant  qu'on  en  peut  juger,  l'art  caractéristique  de  Cal- 
limaque dans  sa  perfection.  Elle  n'est  certainement  pas  un  produit  de 

30  sa  vieillesse  <cf,  infra,  Revue  des  Études  grecques  >.      Henri  Lebègue. 

Philologische  Rundschau  (Neue),  1893.  7  janv.  Hub.  Schmidt,  Obser- 

vationes   archaeologicac   in   carmina   Uesiodea.  Diss.   Ilalenses,   vol.  XII.  [II. 

Luckenbach].  Travail  approfondi,  l'argumentation  est  claire.  Le  rpt.  doute 

que  l'explication  que  l'auteur  fait  du  vase  de  Pampheus  ne  soit  exacte.  \ 

35  G.  Setti,  SuUa  autenlicilà  dello  scrillo  lucianeo  "  Tupavvo/.-ro'voç  "  [Johannes 
Bieler].  Écrit  avec  soin  et  avec  prudence.  Le  rpt.  est  d'accord  avec  l'auteur 
dans  l'essentiel.  *f  Lucian  Mûller,  Q.  Horatii  Flacci  Sermonum  et  Epislula- 
rum  libri.  Satiren  und  Episteln  des  Iloraz.  Mit  Anmerkungen.  1'«  partie  : 
les  Satires  [H.   S.  Anton.].  Éloges.   Quelques  remarques,  f  Ad.    Lange, 

40  Melhodischer  Lehrer-Kommentar  zu  Ovids  Melamorphosen.  1'»  fasc,  livres  1-4. 
[M.  Kôhler).  Chaudement  recommandé.  %  M.  Bonnet,  La  philologie  clas- 
sique [Karl  Sittl].  Article  élogieux,  mais  le  rpt.  ne  peut  accepter  l'idée 
fondamentale  de  l'auteur  sans  quelques  modifications.  ^  II.  Forster,  Die 
Siéger  in  den  olympisclien  Spielen  2"  partie  [J.  Sitzler].  x\nalyse.  t  K.  Brltg- 

45  MANN,  Grundriss  der  vergleichenden  Grammatik  der  indogermanischen  Spra- 
chen.  Tome  2,  S»  moitié,  2«  et  dernier  fasc.  [Fr.  Slolz.].  Éloges.  ^  Victor 
ThumSER,  Zur  grîechischen  und  latcinischcn  Schulgrammalik  [Rud.  Menge]. 
Analyse,  ^f  21  janv.  Henri  Weil,  Euripide,  Alceste.  Texte  grec  avec  un 
commentaire  critique  et  explicatif  et  une  notice.    [Al[)hons  Steinberger]. 

50  Édition  très  soignée.  La  notice  est  un  résumé  très  clair  de  l'histoire  de 
celte  pseudo-tragédie.  Les  conjectures  sont  bonnes.  ^  R.  Ellis,  Noctcs 
Manilianae  sive  dissertaliones  in  Astronomica  Manilii.  Accedunt  conjec- 
turae  in  Germanici  Aratea  [Cramer].  Sera  bien  reçu  par  les  philologues. 
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Les  conjectures  de  l'auteur  témoignent  d'une  grande  érudition  et  de  con- 
naissances paléographiques  profondes.  %  L.  Winkler,  Die  Dillographien  in 
den  Nikomachianischen  Codices  des  Livius.  2'  partie  [F.  Lulerbacher].  Ana- 
lyses. Quelques  remarques,  f  Comelii  Taciti  llisloriarum  libri  I  et  II.  schol. 
in  usum  rec.  Robertus  Novàk  [E.  WollTJ.  La  plupart  des  corrections  de  c 
l'auteur  sont  à  rejeter,  car  elles  ne  sont  pas  suffisamment  justifiées.  Quel- 
ques observations  critiques.  %  G.  Bernhardy,  Grundriss  der  griechischen 
Litteraiur.  ErsterTeil:  Innere  Geschichte  der  griechischen  Litteratur.  Fûnfte 
Bearbeitung  von  Rich.  Volkmann  [Sittl.].  Les  additions  montrent  que  l'édi- 
teur est  un  homme  d'une  grande  érudition  et  un  digne  disciple  de  Bernhardy,  10 
mais  cette  nouvelle  édition  n'est  pas  suffisamment  modernisée.  Énumération 
de  quelques  omissions.  1[  Fr.  StehliCH,  Die  Sprache  in  ilirem  Verhàllniss  :ur 
Geschichte  [0.  Weisel.  Bien  que  souvent  les  idées  et  les  démonstrations  de 
cet  ouvrage  ne  soient  pas  nouvelles,  elles  sont  en  grande  partie  indiscu- 
tables ;  cependant  on  peut  contester  certaines  opinions  de  Fauteur  qui  ne  15 
peuvent  résister  aux  plus  récentes  recherches.  ^  E.  Skllière,  Une  excur- 
sion à  Ithaque,  20  dessins  de  Pierre  Vignal,  d'après  les  ])hotographies  de 
l'auteur  et  carte  de  l'île  d'Ithaque  [Rud.  MengeJ.  Les  dessins  sont  excel- 
lents, excepté  la  grotte  des  Nymphes.  Le  texte  a  une  grande  valeur  et, 
malgré  son  enthousiasme,  l'auteur  ne  néglige  pas  la  critique.  Les  descrip- 20 
tions  sont  charmantes  et  en  même  temps  savantes.  ^  G.  E.  Benseler, 
Griechisch-deutsches  Schulwôrterbuch,  9»  édit.  revue  et  corrigée  par  Georg 
AUTENRIETH  [A.  Stelnborger].  Éloges.  ^  A.  "Weiske,  liemerkungen  zu  dem 
Handwôrlerbuchc  der  griechischen  Sprache  begriindet  von  Fr.  Passow. 
5»  édit.  [J.  Sitzler].  Article  élogieux.  Le  rpt.  -donne  quelques  additions  et  25 
corrections.^  1.  D.  Sander,  Dieheutige  griechische  Sprache,  L  Teil  :  Neugrie- 
chische  Grammatik.  II  Teil  :  Neugr.  IJ  bungs-und  Lesebuch  mit  Sprachproben 
fur  die  Fortbildung  und  Umgestaltung  des  Griechischen  von  Homer  bisauf 
die  Gegenwart.  Rechtm.  Bearb.  des  Handbook  to  modem  Greek  by  Edg. 
Vincent  and  T.  G.  Dickson.  2  verb.  und  verm.  Aufl.  —  2.  A.  Thumb,  Die  30 
neugriechische  Sprache.  Eine  Skizze.  —  3.  G.  N.  Hatzidakis,  Einleitung  in 
dei  neugriechische  Grammatik  [H.  Zimmerer].  —  l»  Bien  que  la  critique 
qu'on  a  faite  de  cette  grammaire  soit  juste,  ce  n'est  pas  l'auteur  qui  est 
fautif,  car  la  nature  même  de  la  langue  grecque  moderne  ne  lui  a  pas 
permis  de  procéder  autrement.  2»  Très  clair  et  convaincant.  3°  Éloges.  ^  De  35 
viris  illuslribus.  Lateinisches  Lesebuch  nach  Nepos,  Livius,  Gurtius  zu 
F.  Bleskes  Elementarbuche  der  lateinischen  Sprache  Dritter  Teil  :  Quarta. 
Bearbeitet  von  Ilans  Muller.  (Zweite  Auflage,  mit  Wôrterverzeichnis) 
[II.  Euling].  Mérite  des  éloges.  %*i  4  févr.  R.  Paehler,  Kritische  und  erkld- 
rende  Dcmerkungen  zu  Sophokles'  Aias  [0.  Wackermann].  Article  élogieux.  40 
^  Johannes  Geffcken,  Timaios'  Géographie  des  Weslens  [Reimer  Ilansen]. 
Éloges  ;  quelques  observations.  ^  Th.  Preger.  Inscriptioncs  Graecae  metri- 
cae  ex  scriptoribus  praeter  Anthologiam  collectae  [J.  SitzlerJ.  Article  élogieux  ; 
quelques  critiques,  f  Livius- Kommentar  fur  den  Schulgebrauch  von  Karl 
IIaupt.  6  Heft  :  Kommentar  zu  Buch  XXI  [KôhlerJ.  Mérite  le  même  éloge  45 
que  les  fascicules  précédents.  ^  Cornélius  Tacitus,  Dialogus  de  oraloribus. 
Fur  den  Schulgebrau  h  erkiart  von  Georg  Andresen.  Dritte  verbesserte 
Auflage  [Ed.  Wolfl"].  Fait  avec  beaucoup  de  soin.  Les  améliorations  de 
cette  nouvelle  édition  sont  très  heureuses.  ^  Joh.  Gust.  Droysex,  Ge- 
schichte Alexanders  des  Grossen.  4.  Auflage,  Mit  fiinf  Karten  von  Richard  50 
KlEPERT  [H.].  Éloges.^  M.  SCHANz,  Geschichte  der  rômischen  Litteratur  bis  zutn 
Gesetzgebungswerkc  des  Kaisers  Juslinian.  Il  Teil.  [0.  Weise].  Éloges.  ^  Karl 
Lachmanns  Briefe  an  Moritz  //qu/>^  herausgegeben  von  J.  'Vahlen  [Sittl]. 
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Intéressant.  If  Joh.  K.  MitSOTakis,  Ncugriechischer  Sprachfiihrer,  Konversa- 
tionswijrterbuch  [II.  Zunmeror].  Bon.  ^  Fr.  Sïolz,  l>ie  Urbevulkernng  Tirols, 
Zweite  Auflage  |Carl  PauliJ.  Très  recoinmandable.  ^  F.  IIofkmann  und 
W.  VoTSCH,  Lateinischen  Ûbungsbuch  fur  die  miltleren  Klassen  liôherer 
6  Lehranstalten  im  Anschluss  an  Stegmanns  lateinische  Schulgrammalik 
[Max  SchaunslandJ.  Bon.  f  K.  Kraut,  Uebungshuch  zum  Ueberselzen  aus  dem 
Deutschen  und  Lateinischen  ins  Griechisclie  fur  obère  Klassen  mit  gram- 
matischen  und  lexikalischen  Anmerkungen  und  einem  Anhange  von 
oO  Extemporalien  nach  griechischen  Texten  [Schleussinger].  Très  utile. 

10  1[^  18  févr.  Ausgeivàhlte  Tragôdien  des  Euripides.  Erstes  Bândchen,  Die  Bak- 
chen.  Dritte  Auflage.  Erkiart  von  E.  Bruhn  [A.  Steinberger].  Recomman- 
dable.  ^  M.  Erdmann,  Der  Athcnerslaat  [Hollaender].  Manqué.  *i  Q.  Horati 
Flacci  opéra,  recogn.  praefatus  est,  adnotationes  criticas  addidit  Hector 
Stampini    [Emil   Rosenberg].    Ëloges.  ^  De  anachronismo ,  qui  est  in  P.  Pa- 

15  pinii  Statii  Thebaide  et  Achilleide'.  Scripsit  Julius  Miedel  [A.  Ebert].  Ouvrage 
d'un  grand  mérite.  ^  Aloisius  Kornitzer,  M.  Tulli  Ciceronis  pro  L.  Murena 
oratio  [Garl  Hachtmann].  A  des  mérites,  mais  nou  comme  livre  de 
classes.  ^  Johann  Weissenborn,  Cornélius  Nepos  in  seiner  Bedeutung 
fiir    den    Unterricht    gewiirdigt    [E.    Kôhler].     Excellent.    ^    Quintiliani 

20  Institulionis  Liber  X,  a  revised  text  edited  for  the  use  of  collèges  and  schools 
by  W.  Peterson.  Part.  I  :  Introduction  and  text.  Part.  II  :  Notes  [Moriz 
KiderlinJ.  D'une  grande  valeur.  Quelques  remarques.  ^  Dus  Leben  des  Agtn- 
cola  von  Tacitus.  Schulausgabe  von  A.  Draeger.  Fiinfte  Auflage  [Ed.  Wolfl".]. 
Ne  diffère  guère  des  éditions  précédentes;  très  peu  d'améliorations.  Quel- 

25  ques  erreurs.  ^  John  Pigkard,  Der  Slandorl  der  Schauspieler  und  des  Cho7's 
im  griechischen  Theater  des  fiinften  Jahrhunderls  [0.  DingeldeinJ.  Éloges.  ^ 
E.  R.  Gast,  Der  lateinische  Saiz  [0.  Wackermann].  Très  utile.  1[  J.  Lattmann, 
Die  Verirrungen  des  deutschen  und  lateinischen  Elementarunterrichts  [O.  Dingel- 
dein].  Contient  des  observations  très  justes.  ^  II.  Menge,  Bepetitorium  der 

30  lateinischen  Syntax  und  Stilistik.  6.  berichtigte  und  ergânzte  Auflage 
[O.  Wackermann],  Très  utile  tant  pour  les  professeurs  que  pour  les  élèves. 
1[  Litterarische  Notiz.  E.  Pape,  Memorierverse  :iur  lateinische  Kasuslehre.  Peut 
être  utile.  1[1[  4  mars.  Dionis  Cassii  Cocceiani  historia  Romana.  Editionem 
primam  curavit  Ludovicus  Dindorf,  recognovit  Joannes  Melber.  Vol  I. 

35  [Ilanns  Maisel].  Long  article  contenant  des  critiques  sévères.  ^  Eduard 
RÔTTER,  De  Heautontimorumeno  Terentiana  [Karl  VenedigerJ.  Bon.  ^  B.  LlN- 
DERBAUER,  De  verborum  mutuatorum  et  peregrinoruni  aptid  Ciceronem  usu  et 
compensatione.  Pars  prior  [O.  Weise].  Éloges.  ^  0.  Dingeldein,  Der  Reimbei 
den  Griechen  und  Romern  [0.  Weise].  Ouvrage  fait  avec  beaucoup  de  soin  et 

40  basé  sur  des  recherches  profondes.  ^  A.  Schirmer,  Anleitung  zur  Vorberei- 
tung  auf  Xeno.phons  Anabasis.  1  Biindchen,  Buch.  1.  und  2.  2  Bândchen, 
Buch  3-0  [R.  IlansenJ.  A  du  mérite,  mais  ne  fait  pas  progresser  l'étude  sur 
Xénophon.  ^  Th.  EGKINGER,  Die  Orthographie  lateinischer  Wôrter  in  griechis- 
chen Inschriften  [Meisterhans].  Sera  utile  pour  les  éditeurs  de  textes  grecs 

46  de  l'époque  postérieure  et  pour  ceux  qui  s'occupent  des  langues  romanes 
et  du  grec  moderne.  Quelques  observations,  tif  16  mars,  Walter  Leaf,  A 
companion  to  the  lliad  for  English  readers  [Sittl.].  Des  réserves.  ^  Theo- 
critus,  Dion  and  Moschus  rendered  into  english  prose  with  an  introductory 
essay  by  A.  Lang  [J.  Sitzler].  Recommandable.  1[  IL  Welzhofer,  Sophokles 

50  Antigone  [H,  GravenhorstJ.  Une  contribution  précieuse  à  la  littérature 
relative  à  Antigone.  %  Q.  Horati  Flacci  carmina  relegit  et  apparatu  critico 
selecto  instruxit  Martinus  Hertz  [Heinr,  Miiller],  Le  rp.  n'accepte  pas  la 
plupart  des  leçons  de  l'éditeur.  If  W.  Wunder,  Ovids   Werke  in  ihrem 
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Verhdliniss  zur  antiken  Kunst  [P.  J.  Meier].  L'auteur  exagère  l'influence  que 
l'art  antique  a  eue  sur  les  œuvres  d'Ovide.  ^  Fr.  Blass,  Die  atlische  Bered- 
samkeit  II  Abtheil  Isokrates  u.  Isaios  [W.  Foxi.  D'une  valeur  inappréciable. 
^  H.  BlûMNER,  Die  Farbenbezeichnungen  bei  den  romischen  Dichlern  [O-  WeiseJ. 
Utile  comme  livre  de  référence.  Quelques  observations.  ^  A.  Reichaudt,  5 
Der  salurnische  Vers  in  der  romischen  Kungstgedichl  [Cari  Paulij.  Analyse. 
Quelques  observations.  1[  Gaston  GouG^r,  L'art  antique  \ P.  3.  Meier].  Éloges, 
mais  les  illustrations  laissent  beaucoup  à  désirer.  ^  Karl  Masner,  Die 
Sammlung  antiker  Vasen  und  Terrakotten  in  k.  k.  ôsterreich.  Muséum  fiir  Kunst 
und  Industrie  [P.  J.  MeierJ.  Éloges.  ^  Lieutenant-colonel  IIhnnebert,  His-  10 
toire  d''Annibal,  tomes  1,  2,  3  [J.  Jung].  D'une  valeur  incontestable  au  point 
de  vue  militaire.  If  W.  Martens,  Lehrbuch  der  Geschichtel.  Theil.  Geschichte 
des  Altertums  [N.  Beeck].  Excellent,  d'une  très  grande  exactitude.  ^  1°  G. 
GÛRTHOFER,  Sammlung  praktischer  Deispiele  z-u  den  wichtigsten  Regeln  der 
griechicshen  Grammatik  I.  Teil.  Kasuslehre;  2»  August  Schleussinger,  15 
Deulsch-griechische  Uebersetzungsproben  fiir  Sckundu  [Bruncke].  1"  Utile;  2» 
éloges.  ^  1°  J.  Lattmann,  IL  D.  Mûlleb,  Kurzgefasste  lateinische  Grammatik, 
7,  Aufl.  besorgt  von  H.  Lattmann;  2"  J.  Lattmann,  Lateinisches  Uebungs- 
buch  mit  Formenlehre  und  Satzlelire  fiir  Quinta.  7  Aufl.  von  IL  Lattmann; 
3°  J.  Lattmann,  Lateinisches  Uebungsbuch  mit  slilistischen  Regeln  fur  Quarta,  20 
7.  Aufl.  von  IL  Lattmann;  4»  J.  Lattmann,  Lateinisches  Uebungsbuch  nebst 
stilistischen  Regeln  fur  Tertia  [O.  Dingeldein].  Éloges.  ^^  7  avril.  0.  Cru- 
SIUS  und  L.  COHN,  Zur  handschrifllichen  Ueberlieferung ,  Kritik  und  Quellen- 
kunde  der  Parocmiographen.  Mit  einem  Anhange  :  Die  Sprichworter  des  Eus- 
tathios  von  E.  KuRTZ  fJ.  Sitzler].  Analyse.-^  B.  Schneck,  Quaestiones^ 
paroemiographicae  de  codice  Coisliniano  177  et  Eudemi  quae  ferunlur  lexicis 
[Ed.  Kurtz].  Précieux.  ^  J.  van  Leeuwen  J.  F.,  Enchiridium  diclionis  epicae, 
pars  prier  [Sittl].  Méritoire.  Quelques  lacunes.  ^  Otto  Ribbegk,  Geschichte 
der  romischen  Dichtung  2.  Band  :  Augusteisches  Zeitalter.  3.  Band  :  Dichtung 
der  Kaiserherrschaft  [M.  KohlerJ.  Excellent,  f  Max  Jumpertz,  Der  rômisch-  30 
karthagische  Krieg  in  Spanien  [Franz  Luterbacherj.  Rectification  de  quelques 
erreurs  chronologiques.  ^  V.  CaSagrandi,  Le  minores  Gentes  ed  i  patres-  mi- 
norum  gentium  conlribulo  alla  Storia  délia  Cosliluzione  Romana  Senato-monar- 
chia-patriziato-plebeiato  dalle  origine  alla  /»  Secessio  plebis  a.  u.  c.  260.  [W.  Sol- 
tau].  Le  rpt.  approuve  les  idées  fondamentales  de  l'auteur,  mais  il  trouve  35 
que  l'ouvrage  renferme  trop  d'hypothèses  hasardées.  ^  Alexander  Pridrik, 
De  Cei  insulae  rébus  [Heinrich  Swobodaj.  Éloges.  Quelques  observations.  Le 
rpt  blâme  le  ton  de  la  polémique  de  l'auteur,  f^  14  avril.  Diophanti  Alexan- 
drini  opéra  omnia  cum  graecis  cominentariis.  Edidit  et  latine  interpretatus 
est  Paulus  Tannery.  Volume  I.  Diophanti  quae  exstant  omnia  continens  w 
[H.  Weissenborn].  Précieux  pour  l'histoire  des  mathématiques.  \  1»  P.  Cor- 
nélius Tacitus  erklart  von  Karl  Nipperdey.  Erster  Band  :  Ab  excessu  Divi 
Augusti  I-VI.  Neunte  verbesserte  Auflage,  besorgt  von  Georg  Andreskn; 
Zweiter  Band;  B.  X-XVI.  Mit  der  Rede  des  Glaudius  iiber  das  lus  honorum 
der  Gallier.  Fiinfte  verbesserte  Auflage.  2»  De  codicibus  Mediceis  Annalium  45 
Taciti  scripsit  Georgius  Andresen  [Eduard  WolffJ.  Éloges.  If  D.  Wollner, 
Die  auf  das  Kriegswesen  bezUglichen  Stetten  bei  Plautus  und  Terentius.  1.  Teil 
[O.  Dingeldein].  Des  réserves.  ^  Sammlung  der  griechischen  Dialektinschrif- 
ten  von  J.  Baunack  u.  s.  w.  Herausgegeben  von  IL  Collitz.  II  Bd.,  III 
und  IV  Ileft  [Fr.  Stolz].  Bon.  ^  A.  Giesswein,  Die  Hauptprobleme  der  Sprach-  so 
wissenschaft  in  ihren  Dcziehungen  zur  Théologie,  Philosophie  und  Anthropo- 
logie [Fr.  Stein].  L'auteur  croit  avoir  prouvé  l'unité  primitive  de  toutes 
les  langues.  Son  livre  dénote  une  grande  connaissance  de  la  littérature 
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relative  à  l'origine  du  langage  et  une  certaine  habileté,  mais  il  y  a  des 
erreurs  de  détails  très  choquantes.  ^  Fr.  Susemihl,  Geschichie  der  griechis- 
chen  Liileratur  in  der  Alexandrinerseit.  2  Band.  [J.  Sitzler],  Indispensable  pour 
celui  qui  s'occupe  de  la  littérature  de  l'époque  alexandrine.  ^H.  G.  Muller, 

5  Historische  Grainmatik  der  Hellenischen  Sprache.  2  Band.  [Martin  FaberJ. 
Analyse.  ^  Die  Aufeinanderfolge  der  Kàmpfe  im  Pentathlon  mit  Berlicksichti- 
gung  der  friiheren  Erklârungen  nachgewiesen  von  Ilans  IIaggenmûller 
[Idem.].  Quelques  observations.  ^  W.  Liebenam,  Zur  Geschichie  und  Organi- 
sation des  rômischcn  Vercinswescns  |L.  Biirchner].  Bonne  étude  sur  les  corpo- 

iO  rations  et  sur  les  corps  de  métier,  mais  il  y  a  quelques  lacunes,  f  L.  Ar- 
NOULD,  Méthode  pratique  de  thème  grec  [J.  Sitzler].  Bonne  méthode,  mais  il  y 
a  quelques  inexactitudes  et  fautes  contre  l'accentuation.  ^  Freidhoff,  Die 
sogenannlen  Gigantensàulen  [Paul  Weizsâcker].  Quelques  objections.  ^  K. 
Kalbfleisch,  In  Galeni  de  placilis  Hippocratis  et  Platonis  libres  observationes 

15  criticae  [H.  Marquardt].  Le  rpt.  approuve  la  plupart  des  améliorations  que 
Tauteur  propose.  ^^  29  avril.  A.  Rabe,  Die  Redaktion  der  Demosthenischen 
Kranzrede  [W.  Fox].  Beaucoup  de  soin.  Le  rpt  considère  comme  originelles 
certains  paragraphes  qui,  d'après  l'auteur,  seraient  des  additions  posté- 
rieures. ^  Apollonii  Pergaei  quae  graece  extant  cum  commentariis  antiquis. 

20  edidit  et  latine  interpretatus  est  J.  L.  IIeibbrg,  vol.  II  [Kr.].  Utile  pour 
l'histoire  des  mathématiques.  ^  Aristoxenos  von  Tarent,  Melik  und  Rhylhmik 
des  klassischen  Hellenentums.  II  Bd.  von  R.  Westphal.  Herausgegeben  von 
F.  Saran  [Idem.].  Éloges.  U  Otto  Cuntz,  Agrippa  und  Augustus  als  Quellen- 
schriftsteller  des  Plinius  in  der  geographischen  Biichern  der  Naturalis  Historia 

25  [W.  Soltau].  Les  conclusions  de  l'auteur  sont  convaincantes,  mais  à  certains 
endroits  l'auteur  ne  donne  pas  les  explications  nécessaires.  ^  H.  Stadlbr, 
Die  Quellen  des  Plinius  im  19  Bûche  der  naturalis  historia  [P.  Rusch].  Tra- 
vail soigné  et  méritoire.  1[  Louis  Havet,  La  prose  métrique  de  Symmaque  et 
les  orighies  métriques  du  cursus  [K.  Sittl].  Éloges.  %  Rudolf  WestphaL,  Allge- 

30  meine  Metrik  der  indogermanischen  und  semilischen  Vôlker  auf  Grundlage  der 
vergleichenden  Sprachwissenschaft  [E.  Graf].  Éloges.  ^  Gh.  Dauemberg  et  Edm. 
SagliO,  Dictionnaire  des  antiquités  grecques  et  romaines,  17"  fasc.  Éloges.  ^ 
M.  Reuter,  Die  Parsen  und  ihre  Schrifien  [R,  Ilansen].  Bon  comme  orien- 
tation dans  l'Avesta;   mais  l'auteur  exprime  avec  trop  d'assurance  des 

35  opinions  contestables.  \  Archàologisch-epigraphische  Milleilungen  aus  Oester- 
reich-Ungarn.  Herausgegeben  von  G.  Benndorf  und  E.  Bormann.  Jahrgang 
XVI,  Heft  1  [K.  Meisterhans].  Analyse.  i[  Francesco  Paolo  Garopalo  :  Le 
Leges  Socratae  del  260  U.  C.  [W.  Soltau].  Quelques  critiques.  L'auteur  n'a 
pas  tenu  compte  de  certains  ouvrages  récents.  ^  Pohi.mey  et  Hoffmann, 

40  Gymnasialbibliolhek.  Heft  S,  10,  12,  13,  14  [Paul  Wiezsacker].  Analyse.  Éloges. 
Litt.  Notiz.  Dr.  Spindler's,  Lehrerkalender.  VII.  Jahrgang  auf  dasSchuljahr 
1893-94  [D.  R.].  Utile  et  commode.  tIF  13  mai.  Sophokles.  Erkiart  fiir  den 
Schulgebrauch  von  Gust.  Woi.ff.  III.  Antigone.  5  Auflage,  bearbeitet  von 
Ludw.  Bellermann  [Heinr.  Millier].  Le  commentaire  est  bon  et  riche,  mais 

45  le  texte  est  défectueux  en  plusieurs  endroits.  Rectification  de  quelques 
erreurs.  \  Meifert,  DeSophocHscodicibus  [Heinr.  Millier].  Éloges.  ^  Ricardus 
Walther,  De  Apollonii  Rhodii  Argonauticorum  rébus  geographicis  [L.  Biirchner]. 
Incomplet.  1[  August  Engelbrecht,  Das  TUelwesen  der  spdllateinischen  Epis- 
tolographen  [G.  Wagener].  Excellent.  Très  utile  pour  la  lexicographie  latine. 

sa  H  Ludwig  VON  Sybel,  Wie  die  Griechen  ihre  Kunst  erwarben  [P.  W.].  Excellent. 
^  S.  Linde,  De  Jano  summo  Romanorum  deo  [Paul  Weiszacker].  Beaucoup  de 
hardiesse,  mais  les  preuves  que  l'auteur  fournit  ne  sont  pas  convaincantes. 
^  Hans  Levison,  Fasii  praetorii  inde  ab  Octaviani  imperii  singularis  initie 
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usque  ad  Hadriani  exitum  [J.  Jung].  Relevé  de  quelques  inexactitudes.  % 
Adolfus  SCHULTEN,  De  co7iventibus  civium  Romanorum  sive  de  rébus  publicis 
civium  Romanorum  raediis  inter  municipium  et  coUegium  [Hermann  Fer- 
dinand Hitzig].  D'une  grande  valeur.  Analyse.  \  Ilermann  Ferdinand  Hitzig, 
Die  Assessoren  dcr  rômischen  Magùtrale  und  Richler  [Otto  Schulthess].  Analyse.  8 
Étude  faite  avec  une  grande  perspicacitéet  distinguéeparbeaucoup  declarté. 
^  0.  EiGHERT,  1"^  Schulwôrterbuch  zu  den  Lebensbeschreibungen  des  Cornélius  Ne- 
pos.  Zwôlfte  verbesserte  Aufl.  2"  Schulwôrlerbuch  zu  den  Kommenlaren  des  C. 
Julius  Caesar  vom  Gallicben  Kriege.  Sieben  te  revidierte  Aufl.  [    ].  1  »  Le  plan  de 
ce  lexique  est  bon,  mais  il  est  trop  compliqué.  2"  Est  plus  pratique  que  le  lexi-  10 
que  précédent.  H^  27  mai.  The  Isthmian  odes  of  Pindar  ediledwith  introduction 
and  commentary  by  J.  B.  Bury  [J.  Sitzler].  Diverses  observations.  ^  Sopho- 
clis  Anligone.  Ed.  Gust.  Kassel  [Heinr.  MiillerJ.  Médiocre.  ^  Dissertaliones  Phi- 
lologicae  Halensis.  Vol.  XI  [H.  Kluge].  Analyse.  ^  Corpus  inscriplionum  A Uicarum, 
Voluminis  II  pars  iv,  indices  continens.  Composuit  J.  Kirchner  [K.  Meis-  15 
terhans].  L'index  des  noms  propres  est  parfait  ;  celui  des  nomscommuns  laisse 
à  désirer.  <f  Ludovicus  Pall.\t,  De  fabula  Ariadnaea  [i^].  Analyse.  %  Justus 
Perthes'  Atlas  antiquus.  Taschen-  Atlas  deralten  von  Dr.  A.  van  Kampen 
[R.  Ilausen].  Bon.  ^  Conrad  Ganzenmuller,  Erklârung  geographischer  Namen 
[R.  Hansen].  Éloges,  t^  10  juin.  Sophokles.  Erkiart  von  F.  W.  Schneidewin  .  20 
IV  Bd.  Tracliinierinnen.  6  Aufl.  besorgt  von  Aug.  Nauck  [Heinr.  Millier]. 
Article  favorable.  ^  Flavii  Josephi  opéra  omnia.  Post  Immanuelem  Bekkerum 
recognovit  Samuel  Adrianus  Naber.  Vol.  III.  lib.  9-lS  :  vol.  IV,  lib.  16-20  et 
Vita  Josephi  [R.  Hansen].  Le  rpt.  approuve  la  plupart  des  leçons  de  l'auteur, 
\  T.  Macci  Plauii  Rudens.  Edited  with  critical  and  explanatory  notes  by  25 
Edward  A.  Sonnensghein  [Fr.  Sigismund].  Le  rpt.  préfère  le  texte  de  Schoell, 
mais  il  rend  justice  à  l'érudition  de  l'éditeur;  le  commentaire  est  fait  avec 
un  extrême  soin.  ^  Otto  Plasberg,  De  M.  Tullii  Ciceronis  Horiensio  dialogo 
[Paul  Hartlicb].  Éloges,  f  Tilt  Libi  ab  urbe  condita  liber  IX.  Fiir  den  Schulge- 
brauch  erkiart  von  Ernst  Ziegeler  [Eduard  Kohler].  Recommandable.  ^  30 
J.    HOLUB,  Der  Name  "  Germani  "  in   Tac.   Germ.  I.  Tungri  ein  gallischer 
Stamm.  II.  Der  erste  Germane  wurde  aucb  nach  dem  Zeugnisse  des  Tacitus 
aus  der  Esche  gebildet  [Eduard  Wolfl"].  I.  La  conjecture  de  l'auteur  ne  peut 
être  prise  au  sérieux.  II.  Fantastique.  %  Josef  "Wagner,  lojReahmrfes  rôwfs- 
chen   Allertums  fiir  den   Schulgebrauch  zusammengestellt.  2<>  Realien  des  35 
griechischen  Allertums  [BrunckeJ.  1°  Très  clair,  mais  les  institutions  politi- 
ques de  l'époque  de  Gicéron  et  de  l'empereur  Auguste  ne  sont  pas  suffisam- 
ment mises  en  relief.  Dans  l'exposé  des  institutions  militaires  l'auteur 
exprime  quelques  opinions  qui  depuis  longtemps  sont  reconnues  fausses. 
Les  remarques  sur  la  littérature  romaine  sont  excellentes.  2°  Devait  plutôt  40 
avoir  pour  titre  "  attische  Realien  "  car  ce  n'est  qu'accidentellement  que 
l'auteur   s'occupe  des  autres   États  grecs.  Le  chapitre  sur  la  littérature 
grecque  est  trop  étendu.  Les  cartes,  plans  et  illustrations  laissent  à  dési- 
rer.   Du   reste    très  recommandable.  ^  Nachlrag   sur  fiinfien  Aufîage  der 
Erziehungs-i.nd  Unlerrichtslehre  von   W.  Schrader  [B.  PanschJ.  Intéressant.  %  45 
I.  August  Waldeck,  Laleinische  Schulgrammalik  nebst  einem  Anhang  iiber 
Slilislik  fiir  aile  Lehranstalten.  2.  Idem,  Prakiische  Anlcitung  zum  Unierricht 
in  der  laleinischen  Grammalik  [0.  Dingeldein].  l»  Bonne  pour  les  classes  in- 
férieures. 2"  Excellent.  ^H  24  juin.  'ApkttotIXouç    'Aôr.vaiwv  TtoXiTsfa.  Arislolle's 
Consiilution  of  Athens.  A  revised  text   with  an  introduction  critical  and  50 
explanatory  notes,  testimonia  and  indices  by  John  Edwin  Sandys  [Peter 
Meyer].  Très  bon  travail.  Analyse  de  l'introduction,  avec  quelques  remarques 
critiques.  Le  commentaire  est  très  complet.  ^  T.  Macci  PlauH  Persa.  Recen- 
R.  DE  PHiLOL.  —  Revue  des  Revues  de  1893.  XVIII.—  6, 
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suit  Fridericus  Ritsghelius.  Editio  alté'ra  a  Friderico  Schoell  recognita. 
[Fr.  SigismundJ.  D'une  grande  valeur.  L'apparat  critique  est  complet.  La 
critique  de  Schoell  est,  comme  toujours,  ingénieuse  et  très  hardie.  Quelques 
remarques.^  C  Plinii Secimdi natwalis  hisloriae  libri  XXXVIL  Ed.  G.  MayhofT. 
5  vol.  III  [H.  Stadler].  Contribution  précieuse  au  rétablissement  d'un  texte 
pur  de  Pline;  n'amoindrit  cependant  pas  la  valeur  de  l'édition  de  Detlefsen, 
qui  à  certains  égards  est  supérieure.  L'apparat  critique  est  très  soigné.  ^ 
J.  A.  Heikel,  Ueber  die  Enstehung  der  Konstruktionen  6«7tp-jv  [Heinr.  Millier]. 
Bon.  î  Klassische  Bildermappe.  Abbildungen  kiinstlerischer  Werke  zur  Er- 

10  laiiterung  wichtiger  Schulschriftsteller.  Nach  dem  Tode  des  Begrunders 
F.  Bender  fortgesetzt  von  E.  Anthes  und  G.  Forbach.  Heft.  VIII  u.  IX  : 
Zu  den  homerischen  Gedichten  [Garl  Hachtmann].  Éloges,  ^  Santi  Gonsoli, 
Fonologia  Latina,  esposta  secondo  il  metodo  scientiflco,  agli  alunni  délie 
scuole  classiche.  Seconda  edizione  riveduta  et  miglorata[K.  Euling].  Mérite 

15  du  succès.  %  J.  Lattmann,  Lateinisches  Elemenlarbuch  fur  Sexta.  Sechste 
verbesserte  und  siebente,  den  neuen  Lehrpianeii  angepasste  Auflage  fK. 
Euling].  Excellent.  ^%  8  juillet.  0oux-j6jSo-j  H.  The  eight  book  of  Thucydides 
edited  with  introduction,  commentary  and  critical  notes  by  T.  G.  Tucker. 
[J.  Sitzlerj.  Article  favorable.  Critique  des  conjectures  de  l'auteur.  ^  H.  G. 

20  DakynS,  The  Works  of  Xenophon  translated.  Vol.  II.  Ilellenica  Books  III- VII, 
Agesilaus,  the  Polities,  and  Revenues  [R.  Hansen].  Éloges.  If  The  Nicoma- 
chean  Ethicsof  Arisiotle  tYSinsl3iled  with  an  analysis  and  critical  notes  by 
J.  E.  C.  Welldon  [P.  Meyer].  Bonne  traduction.  ^  Novum  leslamentum  graece. 
Fiir  den  Schulgebrauch  herausgegeben  von  Fr.  Zelle.  V.  Die  Apostelges- 

25  ohichte  von  B.Wohlfart  [B.  Pansch].  B.ecomma.nâé. ^  AusgewâhUe  Komôdien 
des  T.  Maccius  Plautiis.  Fiir  den  Schulgebrauch  erkUlrt  von  Julius  Brix 
Drittes  Baadchen  :  Menaechmi.  4  Aufl.  bearbeilet  von  Max  Niemever 
[A.  Weninger].  Convient  mieux  à  l'enseignement  supérieur  qu'à  l'enseigne- 
ment secondaire.  %  P.  Geyer,  KHlische  und  sprachliche  Erlàulerungen  zu  An- 

30  loni7ii  Placentini  itinerarium  [E.  Grupe].  Éloges.  ^  CurJ  Th.  FJSGHER,  De 
Hannonis  Carthaginiensis  periplo  [Reimor  Haiisen].  Utile.  If  0.  A.  Danielsson, 
De  voce  at^rid;  quaestio  etymologica  [F.  Stolz].  Éloges.  ^  Kleine  Schriflen 
von  Heinrich  Ludolf  Ahrens.  Erster  Band  :  Zur  Sprachwissenschaft.  Be- 
sorgl  von  Cari  IIaeberlin  [E.  EberhardJ.  Intéressant.  Analyse.  ^If  22  juillet. 

36  Plato  and  Plalonism.  A  séries  of  lectures  by  Walter  Pater  [P.  Meyer].  Eloges. 
\  C.  lulii  Caesaris  Commentarii  de  bello  Gallico.  lUustrierte  Schulausgabe 
von  Hermann  Reinhard.  7  Aufl.  herausgegeben  von  S.  Herzog  [Ed.  Grupe]. 
Relevé  de  quelques  inexactitudes.  1[  Sexti  Aurelii  Victoris  de  Caesaribus  liber. 
Ad  fidem  codicum  Bruxellensis  et  Oxoniensis  recensuit  Franciscus  Piehl- 

40  MAYR  [Theodor  Opitz].  Publication  très  utile.  Le  procédé  de  l'éditeur  est 
trop  conservatif.  If  Guilelmus  Schulze,  Quaesiiones  Epicae  [E.  Eberhard]. 
Beaucoup  de  soin,  mais  l'auteur  est  trop  arbitraire.  If  C.  E.  Zachariae  a  Lingen- 
THAL,  De  dioecesi  aegyptiaca  lex  ab  imp.  Jusliniano  anno  53i  lata  [E.  Grupe). 
D'une  grande  valeur.  %  Mémoires  de  la  Société  de  Linguistique  de  Paris,  tome  8, 

45  1='  et  2»  fascicules  [Félix  PabstJ.  Analyse  des  articles  de  Bréal,  V.  Henry  et 
Duvau.  ^  1°  H.  Fritzsche,  Kurzgefasste  griechische  Schulgrammatik,  2  Aufl.  2» 
August  "Waldegk,  Griechische  Schulgrammatik.  3"  Franz  IIarder,  Griechische 
Formenie/irezumGebrauchin  Schulen  [Bruncko].  1°  Bonne.  2»  Heureux  essai 
de  faire  une  grammaire  grecque  d'après  le  nouveau  plan  d'enseignement.  3» 

co  Article  défavorable.  ^  Luigi  Valmaggi,  Grammatica  Latina  [K.  Euling].  Glaire 
et  concise.  H  Thielb,  R.,  Aufgaben  sum  Uebersetzen  ins  Lateinische  fur  ange- 
hende  studierende  der  klassischen  Philologie  [E.  Krah].  Un  "  tirocinium  acade- 
micum  "  très  utile.  ^^  5  août.  Thukydides  erklart  von  J.Glassen.  Dritter  Band. 
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3  Buch.  3  Aufl  besorgt  von.  J.  Steup  [J.  Sitzler].  Éloges.  Quelques  observa- 
lions.  Tf  R.  Helm,  De  P.  Papinii  Stalii  Tliebaide  [B.  Deipser].  Recherche  pro- 
fonde et  soignée.  Analyse.  H  M.  TulliCiceronis  de  oralore  libri  1res  wilh  introduc- 
tion and  notes  by  Augustus  S.  Wii.KiNS.  [Leopold  Reinhardt].  Peu  d'originalité, 
mais  un  bon  iugemenl.  \  Macrobius,  Franciscus  EyssENH.-i.RDT  iterum  reco-  5 
gnovit  [Arnold  Behr.].  Bon  sans  rendre  l'édition  de  Jan  superHue.  ^  II. 
GOEBLER,  Eryihrae.  Unlersuchungen  iiber  die  Geschichte  und  die  Verfassung 
der  Stadt  im  Zeitalter  des  Hellesnismus  [Heinrich  Swoboda].  Article  favo- 
rable. Quelques  critiques  de  détail.  ^  Richard  Neumann,  Nordafrika  (mit 
Ausschiuss  des  Nilgebietes)  [R.  HansenJ.  Éloges.  \  Johann  Schmidt,  Latei-  lO 
nisches  Lesebuch  ans  Cornélius  Nepos  und    Curtius  Ruftis  [    ].  Recommandé. 
^  J.  Hauler,  Aufgaben  sur  Einûbung  der  laleinischen  Syntax.  II.  Moduslehre. 
6.  veranderte  Aufl.  [    ].  Bon.  W  19  août.  V.  Gasagrandi,  Le  orasioni  di  Tu- 
cidide  in  rapporlo  alla  loro  genuità  e  alla  critica  dei  contemporanei,  (Cra- 
tippo).  Nuove  osservazioni  [J.  SitzlerJ.  Soigné.  If  K.  Hude,  Arhioteles,  der  15 
Staat  der  Athener.  Der  historische  Hauptteil  (Kap,  1-XLI)  fiir  den  Schulge- 
brauch  erklart  [Franz  PolandJ.  Le  texte  est  bon  tant  que  l'auteur  ne  s'é- 
carte pas  de  Blass.   Les  cas  d'hiatus  sont  trop  nombreux.  L'auteur  n'est 
pas  toujours  heureux  dans  ses  essais  de  traduction.  ^  M.  An7iaei  Lucani  De 
bello  civiii  libri  decem.  G.  Steinhardi  aliorumque  copiis  usus  edidit  Carolus  20 
HOSIUS  [G.  Eskuche].  Bon  accueil.  \  M.  Tullii  Ciceronis  orationes  selectae  XIV. 
Editio  vicesima  altéra  emendatior,  quam  post  editiones  Ernestii,  Se}fferti, 
Ecltsteinii  curavit  Otto  Heine.  Part.  1.  Pro  S.  Roscio  Amerino.  Pro  lege 
Manilia  [Ernst  Richard  Schulze].  Bon.  ^  Cicero  in  fus  letters,  edited  with 
notes  by  R.  Y.  Tyrrell  [L.  Holzapfel].  Beaucoup  de  mérite,  mais  il  y  a  25 
quelques  erreurs.  ^  Heinrich  Bulle,  Die  Selene  in  der  archaischen  Kunst 
der  Griechen  [P.  Weizsacker].  Beaucoup  de  compétence  et  un  jugement 
sain.  \  Otto  Rubensohn,  Die  Mysterienheiligtiimer  in  Eleusis  und  Samothrake 
[P.  Weizsacker].  Important.  ^  Oscar  Weise,  Charakleristik  der  laleinischen 
Sprache  [E.  Grupe].  Recommandé.  ^  Max  Miller,  Griechische  Ferienaufgaben.  30 
2  Aufl.  [Brunckel.  De  très  bons  exercices.  ^  Wartenberg,   Vorschule  zur 
laleinischen  Lekture  fier  reifere  Schiller  [    ].  Utile.  tH  20  sept.  Eùpmtôou  Botxxai- 
The  Dacchae  of  Euripides  wilh  VQvis'iou  of  the  text  and  a  commentary  by 
R.  Y.  Tyrrell  [J.  SitzlerJ.  Éloges.  Ç  II.  Peter,  Die  Scriplores  Hisioriae  Au- 
gustae.  Sechs  litterar-geschichtliche  Untersuchungen  [J.  Plew].  Long  article  35 
critique.  ^  G.  Robert.  1°  Scenen  der  Ilias  und  Aithiopis  auf  einer  Vase  der 
Sammlung  des  Grafen  Michael  Tyskiewicz.  2°  Die  Nekyia  des  Polygnot.  [P. 
Weizsacker].  1°  Analyse.  2°  Travail  qui  fait  honneur  à  l'érudition,  à  la  sa- 
gacité et  la  finesse  de  l'auteur.  ^  Kovo--.  Nea-TopîSr,;,  To7côYpa?!a   Tf,?  àpxata; 
Sitâptri;  [P.  Weizsacker].  Bon.  ^  Volksschulens  hohere  Schulen  und  Universita-  40 
ten.  Wie  die  heutzutage  eingerichtet  sein  soUten,  dargelegt  vou  J.  Bau- 
MANN  [E.  Krah].   Analyse,  ^f  1"  Lateinische  Lese-und  Uebungsbiicher  fïir  Sexla 
bis  Terlia,  von  Ph.  Kautzmann,  K.  Pfaff  und   T.  Schmidt.  II.  Teil  :  Fiir 
Quinta.    2»    Uebungsbuch  fur  den  gramrnalischcn    Unterrichl  ira  Laleinischen 
bearbeitet  von  W.  Ohler,  G.  Schubert,  K.  Sturmhoefel.  II.  Teil,  fiir  45 
Quinta  (B.).  Bons.  1[  Bruchmann,   Lateinisches.  Lesebuch  fiir  die   Sexla  und 
Quinta  von  Gymnasien  und  Realgymnasien  [    ].  Assez  bon.  ^|^  16  sept.  Xeno- 
phons  Anabasis  und  Hellenika  in  Auswahl.  Text  und  Kommentar.  Fiir  den 
Schulgebrauch  herausgegeben  vou  F,  G.   Sorof.  1   Baudchen,  Anabasis 
Buch  I-IV.  2  Hefte  Texte  und  kommentar  [Reimer  Hansen].  L'auteur  a  re-  60 
tranché  des  passages  dans  le  texte  qu'il  aurait  mieux  fait  d'y  laisser.  La 
seconde  partie,  contenant  le  commentaire  et  l'appendice  syntaxique,  n'est 
pas  satisfaisante.  ^  l.  M.  Tullii  Cicero7iis  epislulae  selectae  temporum  ordine 
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compositae.  Fur  den  Schulgebrauch  mit  Einleitungen  und  erklârenden 
Anmerkungen  versehen  von  K.  F.  Sûpfle,  10  Aufl.  Umgearbeitet  und 
verbessert  von  Ernst  Boegkel.  2.  AusgewdhUe  BHefe  Ciceros,  fur  den  Scliul- 
gebrauch  herausgegeben  von  II.  Luthmeu.  3.  Schiller kommentar  zu  den 
5  ausgew.  Briefen  Ciceros  von  H.  Luthmer  [E.  Grupe].  l»  Précieuse  édition. 
2»  Correspond  bien  au  nouveau  plan  d'enseignement.  S»  Ne  contient  que 
le  strict  nécessaire,  t  Raphaël  Kûhner,  Ausfuhrliche  Grammalik  der  grie- 
chischen  Sprache.  Erster  Teil  :  Elementar-  und  Formenlehre.  Dritte  Aufl.  in 
neuer  Bearbeitung  besorgt  von  Friedrich  Blass.  Zweiter  Band  [E.  Eber- 

10  hard].  La  nouvelle  édition  de  cette  excellente  grammaire  est  faite  avec 
beaucoup  de  soin.  %  Iwan  v.  Mûller,  Handbuch  der  klassischen  Allerlums- 
wissenschaft  4  Bd.  2  Abtheil.  Die  romischen  Staats-und  Kriegsaltertiimer 
von  Hermann  Schiller,  Die  romischen  Privataltertiimer  und  Kulturges- 
chichte  von  Moritz  Voigt.  Zweite  umgearbeitete  und  vermehrte  Aufl. 

15  [Bruncke].  Eloges.  Quelques  remarques  critiques  sur  l'ouvrage  de  Voigt. 
^  J,  Steiner  und  A.  Sgheindler,  Uebungsbuch  zum  Uebersetzen  aus  dem  Deut- 
schen  tn  das  Lateinische  fiir  die  dritte  Klasse  der  osterreichischen  Gymna- 
sien  (Kasuslehre)  [  ].  Recommandé.  W  30  sept.  Giuseppe  Strickland,  La 
Quesiione  Omerica  [H.  Kluge].  Analyse.  Superficiel,  peut  cependant  être  utile 

20  aux  amateurs  qui  veulent  s'initier  dans  la  question  homérique.  ^  Kofvto-j 
Twv  (xeO'  "Ojxrjpov  Xdyot.  Quinti  Smyrnaei  Posthomericorum  libri  XIV.  Recogno- 
vit  et  selecta  lectionis  varietate  instruxit  A.  Zimmermann  [J.  Sitzler].  Bon. 
Remarques  critiques.  1[  P.  M.  Bolderman,  Sludia  Lucianea  [F.  Paetzolt]. 
Bien  fait.  Analyse.  ^  Paul  Cauer,  Wort-  und  Gedankenspiele  in  den  Oden  des 

25  Horaz  [0.  Wackermannj.  Intéressant.  1[  Eduard  Grupe,  Zur  Sprache  des 
Apollinaris  Sidonius  [F.  Gustafsson].  Recommandé.  ^  J.  Snx,  Zum  Sprach- 
gebrauch  des  heil.  Hilarius  von  Poitiers  in  seiner  Schrift  de  Trinitate  [Ed. 
Grupe].  Bonne  étude.  ^  Abbildungcn  zur  alten  Geschichte  fiir  die  oberen  Klas- 
sen  hôherer  Lehranstalten.  Zusammengestellt  von  H.  Luckenbagh  [Karl 

30  llachtmann]  La  disposition  des  figures  est  claire  et  leur  exécution  est  bonne. 
Très  propre  à  exciter  chez  les  élèves  l'intérêt  pour  l'art  artistique.  ^  H. 
Eichler,  Variationen  zu  Tncitus'  ^ nnaîen.  Erstes  Heft  :  Zu  Buch  I  [0.  Wacker- 
mann].  Utiles.  ^  R.  Kopke,  Aufgaben  zum  Uebersetzen  ins  Lateinische  fiir 
Obersecunda  und  Prima.  3  Aufl.,  bearb.  von  H.  Kehr  [0-  Wackermann]. 

35  Très  bon.  yi  14  oct.  Karl  Dyroff,  Ueber  einige  Quellen  des  Iliasdiaskeuaslen 
[H.  Kluge].  Très  ingénieux  et  intéressant,  bien  qu'on  ne  puisse  toujours 
être  de  l'avis  de  l'auteur.  ^  A.  Elter,  Gnomica  I  :  Sexti  Pythagorici,  Clitarchi, 
Euagrii  Pontici  Senlentiae  ;  Gnomica  11  :  Epicteli  et  Moschionis  quae  feruntur 
Sententiae  [Ed.  Kurtzj.  Éloges.  ^  M.  Tullii  Ciceronis  opéra.  Œuvres  de  Gicéron. 

40  Brutus.  Texte  latin  publié  d'après  les  travaux  les  plus  récents  avec  un 
commentaire  critique  et  explicatif,  une  introduction  et  un  index,  par  Jules 
Martha  [Ernst  Richard  Schulze].  Éloges.  •[[  Eduard  Meyer,  Forschungen  zur 
alten  Geschichte.  Band  :  zur  âlteren  griechischen  Geschichte  [Ileinrich  Swo- 
boda].  Sera  maintenant  le  point  de  départ  de  toutes  les  recherches  dans  le 

45  domaine  de  l'histoire  ancienne  delà  Grèce.  ^  Ernst  Bodensteiner,  Scenische 
Fragen  betr.  das  griechische  Drama  [0.  Dingeldein].  Article  élogieux.  % 
A.  Ed.  Ghaignet,  Histoire  de  la  Psychologie  des  Grecs,  tome  III,  contenant  la 
Psychologie  de  la  nouvelle  Académie  et  des  écoles  éclectiques;  tome  IV, 
contenant  la  Psychologie  de  l'école  d'Alexandrie,  livre  I  :  Psychologie  de 

50  Plotin  [Ausfeld].  Par  suite  du  principe  adopté  par  l'auteur  de  ne  pas  étu- 
dier les  rapports  qui  existent  entre  les  dlflerents  philosophes,  cet  ouvrage 
manque  d'unité.  Il  y  a,  en  outre,  des  contradictions,  des  inexactitudes  et 
des    négligences.  %  Nils  SjÔSTRAND,  In  syntaxin  Draegerianam  notaiiones 
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nonnullae  [0.  Wackermann].  L'auteur  a  sans  doute  raison  sur  quelques  points 
dans  sa  critique  de  la  syntaxe  de  Draeger,  mais  les  exemples  qu'il  cite  sont 
souvent  mal  choisis,  ^f  28  oct.  J.  Lucas,  Studia  Theognidea  [A.  Corsenn]. 
Bon.  %  G.  R.  VON  HOLZINGER,  Ein  Idyll  des  Maximus  Planudes  [Ed.  Kurtz]. 
Édition  intéressante  et  soignée.  Quelques  critiques  de  détail.  1[  M.  Tidli  5 
Ciceronis  epistularum  libri  sedecim,  éd.  Ludovicus  Mbndelssohn  [L.  HoI- 
zapfel].  Le  principal  mérite  de  cette  édition  est  que  le  texte  est  fondé  sur 
une  base  large  et  sûre.  If  Gymnasialbibliothek.  Ilerausgegeben  von  E.  Pohl- 
MEï"  und  H.  Hoffmann.  Heft.,  8,  15,  16  [P.  WeizsacherJ.  Un  article  de  Her- 
inann  Schrejer  sur  «  das  Fortleben  homerischer  Gestalten  in  Goethes  10 
Dichtungen  ».  Tout  en  louant  cet  article,  le  rpt.  trouve  que  l'auteur  aurait 
dû  s'occuper  également  du  rapport  qui  existe  entre  Goethe  et  les  autres 
poètes  grecs.  —  Éloge  de  l'article  de  Friedrich  Aly  sur  la  vie  et  les  œuvres 
d'Horace.  —  L'article  d'Edmund  Lange  sur  Thucydide  a  beaucoup  de  mé- 
rite. Il  A.  Kaegi,  1»  Gricchische  Schulgrammatik,  mit  Repetitionstabellen  als  i5 
Anhang.  Dritte  verbesserte  Auflage.  2»  Kursgefassle  griechische  Schulgram- 
matik.    3"  Repelilionstabellen  zur  kurzgefassten   griechischen    Schulgrammatik 
[J.  Sitzler].  1°  Ne  diffère  guère  de  l'édition  précédente.  Le  rpt.  relève  quel- 
ques omissions.  2»  Bonnes.  3»  Quelques  remarques.  ^^  11  nov.  D.  Joseph, 
Die  Palàste  des  homerischen  Epos,  mit  Riicicsicht  auf  die  Ausgrabungen  20 
Heinrich  Schliemans  [Rud.  Menge].  A  recommander  à  tous  les  amateurs 
d'Homère.1[  Ciceronis  Tiisculanarum  disputalionum  libri  V.  Fiir  den  Schulge- 
brauch  crkiart  von  Otto  Heine.  Erster  Ileft  :  lib.  I  et  H.  4*  verbesserte 
Aufl.   [Leopold  Reinhardt].  Éloges.  Quelques  critiques.  ^  M.  J.  Gedeon, 
"EYYpaçoi  ).{0o-j  /.al  xepifita  [Meisterhans].  Bon,  mais  le  titre  est  trompeur,  25 
les   inscriptions  citées    datant  presque  toutes  du  moyen  âge   et  d'une 
époque  postérieure.  ^  K.  F.  Hermann,   Lehrbuch  der  griechischen  Antiqui- 
tàten.  1.  Bd.  Staatsaltertiimer.  2.  Abteil.  6.  verm.  u.  verb.  Aufl.  von  "Victor 
Thumser  [Adolf  Bauer].  Le  rpt.  est,  sur  plusieurs  points,  d'un  autre  avis 
que  l'auteur.  %  F.  Max  Mûller,  Die  Wissenschaft  der  Sprache.  Vom  Ver-  30 
fasser   aulorisierte  deutsche   Ausgabe,  besorgt  durch  R.   Figk  und  W. 
WiscHMANN,  tome  2  [Félix  Pabst].  Mêmes  remarques  à  faire  que  sur  le 
tome  1.  La  traduction  est  bonne.  ^  K.  Brugmann,  Grundriss  der  vergleichen- 
den  Grammatik  der  indo-germanischen  Sprachen.  Indices  [Fr.  Stolz].  Éloges. 
II  Ludwig   HoLLANDER,  Kunaxa.  Historisch-Kritische  Beitrage  zur  Erkla-  35 
rung  von  Xenophons  Anabasis  [Reimer  Hansen].  A  recommander.  ^  Ste- 
phanus  Cybulski,  Tabulàe  quibus  antiquitates  Graecae  et  Romanae  illustrantur, 
tab.  VI  [Bruncke].   Éloges.  ^  Hugo  Muzik,  Stoff  und  Mittel  des  Unterrichls  in 
den  klassischen  Sprachen  [Rud.  Menge].  Les  améliorations  dans  les  éditions 
classiques  que  l'auteur  propose  sont  plutôt  de  nature  pédagogique  que  40 
de   nature   philologique.    Les    observations   qu'il  fait  sont    sévères.  ^^ 
25  nov.  P.  RiCHTER,  Zur  Dramaturgie  des  Aschylus  [E.  Neidhardt].  Analyse. 
A  recommander  à  tous  les  amis  d'Eschyle,  ^  Horaz,  Homer  und  Schiller  im 
Gymnasium.  Drei  Gymnasialreden  von  H.  Bender  [E.  Krah].  Rien  de  nouveau. 
If  Jos.  Streifinger, Z)er  Stil  des  Satirikers  Juvcnalis[K.  Rittweger].  Quelques  45 
observations  critiques.  ^  P.  Dettweiler,  Untersuchungen  iiber  den  didaktis- 
chen    Wert    Ciceronianischer    Schulschriften.    II.    Die    philippischen    Reden 
[Strenge].  Quelques  objections.  ^  Comelii  Nepotis  vitae.  Fiir  den  Schulge- 
brauch  erkiart  von  W.  Martens.  3  Aufl.  [W.  Bôhme].  Éloges.  ^  A.  CoLU- 
GNON,  Étude  sur  Pétrone  [J.  Segebade].  D'une  grande  valeur.  ^  Max  Hergt,  50 
Die  Irrfahrten  des  Menelaos,  mit  Bemerkungen  iiber  die  Komposition  der 
Telemachie  [H.  Kluge].  Analyse.  L'auteur  n'a  pas  résolu  la  question.  ^^ 
9  déc.  Frederico  Hanssen,  Sobre  la  inlerpretacion  de  un  pa&aje  de  la  Iliada 
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(de  lovis  consilio)  [H.  Kluge].  Le  rpl.  n'accepte  pas  l'explication  que  l'au- 
teur donne  à  Po-jXïi  Atd;  (v.  5  du  proème  de  l'Jliade).  1  Lucian  Muller, 
(J.  llorali  Flacci  Sermonum  et  Epistularum  libri.  2  Teil.  Episteln  [H.  S. 
Anton].  L'auteur  s'est  efforcé  à  connaître  Horace  à  tous  égards.  L'intro- 

6  duction  et  les  notes  sont  très  instructives.  ^  L.  Caeli  Firmiani  Lactanli 
opéra  omnia.  Rec.  S.  Brandt  et  G.  Laubmann.  Partis  II,  fasc.  1.  Ed.  S. 
Brandt  [  ].  Éloges.  T[  G.  Gilbert,  Handbuch  der  griechischen  Slaatsalter- 
tûmer.  Erster  Band  :  Der  Stnat  der  Lakedaimonier  und  der  Athener. 
2  Aufl.  fO.  Wackermann].  Occupera  une  place  honorable  dans  la  littérature. 

10  La  matière  est  traitée  avec  beaucoup  de  science,  les  recherches  sont 
approfondies  et  les  résultats  sont  sûrs,  ^"i  23  déc.  Andréas  Gzyczkiewicz, 
Detrachtungen  tibev  Homers  Odyssée  [tl.  Kluge].  Plus  d'hypothèses  que  de 
preuves.  ^  C.  Kob,  Q.  Horatius  Flaccus  im  Lichl  des  Evangeliums  [E.  Krah.]. 
L'auteur  fait  d'Horace  un  demi-chrétien.  ^  Ciceros  erste,  z-weite  und  siebenie 

15  Rede  gegen  Marcus  Antonius.  Fiir  den  Schulgebrauch  erklart  von  Julius 
Strenge  [Ernst  Richard  Schulze].  Bon.  ^  G.  Boissier,  l»  Cicéronct  ses  amis, 
étude  sur  la  société  romaine  du  temps  de  César.  Ausgewôlille  Abschnitte 
nebst  einem  Kommentar  zum  Gebrauch  hôrerer  Lehranstalten,  herausg. 
von  Gustav  Dannehl.    2°  Ciccron    dans    la  vie  publique   et   privée.  3°  Cicévon 

20  dans  ses  relations  avec  Alticus  et  Caelius.  Éditions  adoptées  à  l'usage  des 
écoles  [Félix  Pabst].  Éloges.  If  i).  Optati  Milevitani  libri  VII.  Ex  recensione 
Caroli  Ziwsa  [  ].  A  recommander  aux  amis  de  la  littérature  patristique. 
^  H.  Steinthal  und  Fr.  Misteli,  Abriss  der  Sprachwissenschaft,  II  Teil. 
Gharakteristik  der  hauptsachlichen  Typen  des  Sprachbaues  von  Fr.  Mis- 

25  TEi.i.  Neuarbeitung  des  Warkes  von  II.  Steinthal  (1861).  [Fr.  Stolz]. 
Éloges.  ^  Ileinrich  Brunn,  Griechische  Kunslgeschickte.  Erstcs  Buch  :  Die 
Anfange  und  die  iilteste  dekorative  Kunst  [P.  J.  Meier].  Analyse.  Bon 
accueil.  If  Deutsche  Lyriker  des  46.  Jalirhunderts.  Ausgewâhlt  und  herausgeg. 
V.  Georg  Ellinger  |      ].  Bon.  E. 

30  Philologische  Wochenschrift  (Berliner),  année  13%  1892,  1»'  janvier. 
F.  W.  SCHNETDEWIN,  Sophokles,  Trachinierinnen,  6.  AulL  besorgt  von  A. 
Nauck  fWecklein].  Éloges.  ^  Aemilius  Wendling,  Depeplo  Arisiotelico  quaes- 
tiones  selectae  [H.  Stadtmilller].  Très  méritoire.  ^  Albert  Rare,  Die  Redaklion 
der  Aeschineischen  Rede  gegen  Ktesiphon  [Leopold  Gohn].  Confirme  les  résul- 

36  tats  acquis.  ^  Lionello  Levi,  Osservazioni  sul  teslo  deW  epitafio  dUperide 
[Thalheim].  De  bonnes  observations,  mais  dans  un  cercle  trop  étroit.  ^  G. 
Rodier,  La  physique  de  Slraton  de  Lampsaque  [OttD  Apelt].  Du  soin,  de  la 
réflexion  ;  donne  plus  que  ne  promet  le  titre.  ^  G.  E.  Zackariae  a  Lingen- 
THAL,  De  diocesi  Aegypliaca  ab  imp.Justiniano  anno  55i  /a/a[II.  GelzerJ.  Bon.  ^ 

40  Geiza  NÉMETHY,  Dicta  Catonis  quae  vulgo  inscribunlur  Catonis  disticha  de 
moribus  [L.  Mueller].  Témoigne  d'un  effort  sérieux  et  de  sérieuses  connais- 
sances; critique  un  peu  trop  conservatrice.  If  A.  Zingerle,  T.  Livii  ab  urbe 
condita  libri  i,  2,  21,  22,  5  Aufl.  [Fiigncr].  Bon.  \  John,  Tacilus  diafogus  de 
oratoribus  cap.  bis  Schluss  iibersetzt  underiautert  [K.  Niemeyer].  Traduction 

45  réussie.  If  Alexander  Riese,  Dus  rhcinische  Germanien  in  der  antiken  Lilte- 
raïur  [G.  WolffJ.  Extraordinairement  utile.  ^  F.  R.  Dressler,  Triton  und 
die  Trilonen  in  der  Littcratur  und  Kunst  der  Griechcn  und  Romer  fW.  H.  Ros- 
cher].  Beaucoup  de  soin  et  des  résultats.  ^  Raimund  Oehlkr,  Klassisches 
Rilderbuch  f-g-].  Recommandé.  If  H.  C.  MÛLLER,   llistorische  Grammatik  der 

80  hellenischen  Sprache.  2.  Chrestomathie  [Guslav  MeyerJ.  Des  erreurs.  ^ 
M.  GUDEMANN,  Quellenschriften  zur  Geschichte  des  Unlerrichts  und  der  Erziehung 
bei  den  deulschen  Juden  [X.].  Critiques.  ^  J.  LOOS,  Der  usterreichische  Gymna- 
siallehrplan  im  Lichte  der  Konzentration  [C.  Nohlej.  Intéressant.  Iff  8  jr.  Walter 
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IlEADLAM,  On  ediling  Aeschylics  [Weckleinj.  Bonne  critique  de  Verrall.  ^ 
G.  II.  Millier,  Piatons  Apologie  des  Sokrates;  —  Ch.  GUCUEL,  Platon,  Apologie  de 
Socrate  [Otto  Apelt].  Rien  de  particulier,  t  F.  BlaSS,  Die  attische  Beredsam- 
keit,  Zw.  Abteilung  :  Isokrates  und  Isaios,  2  Aufl.  [Thalheim].  Éloges.  ^ 
Siegfried  Sqdhaus,  Philodemi  volumina  rheloricn  [Th.  Gomperz].  Beaucoup  v^ 
de  travail  et  de  finesse,  un  véritable  don  de  divination  dans  les  conjectures. 
f  S.  II.  BuTCHER,  Some  aspects  of  the  greek  Genius  [Wecklein].  Beaucoup 
d'esprit.  If  Jos.  Werra,  Vergils  Aeneis[-T-].  Morceaux  choisis  pour  les  classes, 
^  Friedrich  Marx,  De  rhetorica  ad  Herennium  commentatio  critica  und  Inter- 
pretaiiones  latinae  [Ed.  Slrobel].  Deux  dissertations  intéressantes.  ^  H.  M.  lo 
Stephenson,  Livy  book  9  [Fiigner].  Rien  à  relever.  ^  A  catalogue  of  the  greek 
coins  ofthe  Binlish  Muséum.  Catalogice  of  the  coins  of  Alcxandria  and  the  Nomes 
by  Reginald  Stuart  Poole;  —  Catalogice  ofthe  greek  coins  of  Mysia  by  War- 
vsrick  Wroth  ediled  by  R.  S.  Poole;  —  Catalogue  of  the  greek  coins  of  lonia 
by  Barclay  v.  IIead  éd.  by  R.  S.  Poole  [R.  Weil].  Importants.  %  E.  Sghia-  15 
PARELLI,  f/no  tomba  egizia  inedita  délia  sesta  dinaslia  [Adolf  Erman].  Éloges.^ 
Pierre  de  Noluac,  Pétrarque  et  l'humanisme  d'après  un  essai  de  restitution  de  sa 
bibliothèque  ;  —  du  même,  De  patrum  et  medii  aevi  scriptorum  codicibus  ex 
bibliotheca  Petrarcae  [Franz  Riihl].  Dignes  du  mérite  de  l'auteur.  ^  Karl 
IIartfelder,  Melanchthoniana  Paedagogica  [G.  Nohle].  Sera  le  bienvenu.  ^^  20 
14  jr.  'AvadT-dcTioî  l.  Zà/.xî,  KpiTixal  xat  épjirjVîUT'.xal  uapaTrjpriUcic  et;  A'kt-/Û).ov, 
i^oçoxÀéa,  nXaTwva,  Auxo'jpyov   xal  AyijxoirOévriV.   Mépo;   ^   :  Soçox)vf,ç  [Wecklein]. 

A  peine  quelques  grains  de  blé  à  recueillir  dans  cette  masse  de  conjectures. 
^  Rud.  Adam,  De  Ilerodoli  ralione  historica  quaesliones  selectae  sive  de  pugna 
Salaminia  atquc  Plalaeensi  [Ilolm].  Application  défectueuse  d'un  principe  qui  25 
peut  être  bon.  ^  W.  Stern.  Diodor  und  Teopompos  [Karl  Jacoby].  De  nou- 
veaux ôclaircissemenls  sont  nécessaires.  ^  0.  Crusius  und  L.  Cohn,  Zxir 
handscliriftlichen  Ueberlieferung,  Kritik  und  Quellenkunde  der  Parômiographen. 
Mit  ciuen  Anhaug  :  Die  Spricliworter  des  Eustathios  von  E.,KURTZ  [J.  Miller]. 
Sera  accueilli  avec  reconnaissance.  %  Johannes  Kunze,  Die  Gotteslehre  des  30 
Irenàus  [G.  RunzeJ.  Divers  points  ne  sont  pas  éclaircis.  ^  Max  Roerigh,  De 
Culicis  potissimis  codicibus  recte  aeslimandis  [Konrad  Rossberg].  Quelques  ré- 
sultats. ^  Emil  Zlmmermann,   De  epistulari  temporum  usu  Ciceroniano  quaes- 
liones grammaticae   [Ludwig  GurliltJ.  Très   soigné,  f  Abhandlungen  aus  dem 
Gebiel  der  klassischen  Allertums-Wissenschafl,  Wilhelm von  Christ  zum  sechzigsten  35 
Geburlstag  dargebracht  von  seinen  Schulern  [Leopold  Cohn].  Liste  des  36  articles 
contenus  dans  le  volume.  ^E.  Hruza,  Beitràge  zur  Geschichte  des  griechischen 
und  rômischen  Familicnrechts.  1.  Die  Ehebegriindung  nach  attischem  Rechte 
[V.  Thumser].  Des  qualités  sérieuses  et  de  non  moins  graves  défauts;  la  fin 
de  l'article  est  au  n»  suivant.  If  K.  Sghumacher,  Eine  praenestinische  Ciste  io 
im  Muséum  in  Karlsruhe  [Bohlau].  Des  parties  faibles.  \  J.  A.  Heikel,  Ueher 
die  Enlstehung  der  Konstruktionen  bei  Trpi'v  [Fr.  Stolz].  Mérite  toute  notre  con- 
sidération, ï  Adolph   IIOFMEISTER,  Die   Malrikel   der  Universitdt  Bostock,  2, 
Ost.  156''i-Ost.  1611  [X.J.  Intéressant,  f^  21  jr.  Giovanni  Setti,  GH  Epigrammi 
di  Luciano  [H.  Stadtmiiller].  Diverses  critiques.  ^  Lexici  Segueriani  o-jvaYwyTi  45 
/i$£w<i   yprjaîiiwv   inscripti   pars  prima  (A)    Ex   COdice   Coislin.    n»   347    edidit 
Carolus  Boysen  [R.  Reitzenstein].  Travail  fait  avec  un  soin  extraordinaire  ; 
le  nombre  et  l'importance  des  rectifications  apportées  à  l'édition  Bachmann 
est  considérable;  suite  de  l'article  au  n»  suivant.  ^  Paul  Thomas,  Notes  et 
conjectures  sur  Manilius  [Konrad  Rossberg].  Des  résultats  de  valeur  diverse.  50 
^  0.  Froehde,  De  C.  Julio  Bomano  Charisii  auctore;  —  du  même,  Valerii  Probi 
de  nomine   libellum  Plinii  Secundi   doctrinam    continere   demonstratur  ;  —   du 
même,  Die  Anfangsgriinde  der  r6mxs';hen  Grammatik  [Georg  Goetz].  L'auteur 
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est  un  travailleur  infatigable,  qui  ne  manque  pas  de  finesse;  les  résultats 
auxquels  il  arrive  restent  douteux.  %  Thomas  Friedrich,  Die  Hohiekionik 
Vorderasiens  im  Allertum  und  der  Hekel  mat  halti  [Ferd.  Dùmmler\  A  lire.  ^ 
Karl    Kehrbach,    Mitteilungen   der  Gesellschaft  fur    deulsche  Erziehungs  -und 

5  Schulgeschichte  [X.].  Recommandé.  ^^  28  jr.  Siegfried  Mekler,  Euripides 
Iphigenie  in  Taurien  [Wecklein].  Fait  avec  esprit.  ^  Apollonius  de  Rhodes,  Les 
Argonautiques.  Traduction  française  suivie  de  notes...  par  H.  de  La  Villb 
DE  MiRMONT  [Arthur  Ludwich].  Satisfaisant.  fG.  E.  Underhill,  Plutarchs 
Lives  of  the  Gracchi  [Ed.  Kurtz].  Sera  utile  en  Angleterre.  ^  Max.  Ihm,  Pela- 

iO  gonii  arlis  veterinariae  quae  exstnnt  [J.  Ilberg].  Très  sérieux.  ^  Hermana 
Steuding,  Griechische  und  rômische  Mythologie  [-e-].  Excellent  petit  manuel. 
^  Oskar  JaGer,  Alexander  der  Grosse  [G.  Ilertzberg].  Clair  et  vivant.  % 
Hans  Levison,  Fasti  praetorii  inde  ab  Octaviani  imperii  singularis  initio 
iisque  ad  Iladriani  exitum  [Paul  von  Rohden].  Méritoire,  mais  certaines  parties 

15  auraient  pu  être  mieux  disposées.  ^  F.  Wolf,  Die  That  des  Arminius  [G eorg 
Wolf].  L'auteur  n'a  pas  résolu  le  problème,  mais  il  est  à  désirer  qu'il  con- 
tinue ses  recherches.  ^  W.  Prellwitz,  Elymologisches  Wôrterbuch  der  grie- 
chischen  Sprache  [Fr.  Slolz].  Rendra  eu  somme  des  services.  ^1[  4  fôv.  Her- 
inann  Lûbke,  Menander  und  seine  Kunst  [Otto  Kaehler].  Écrit   avec  amour. 

20  %  Karl  JOKL,  Der  echte  und  der  Xenophonlische  Sokrates  [Ferd.  Diimmler]. 
Long  article  dont  la  fin  est  au  n»  suivant;  le  critique,  tout  en  contestant 
quelques  assertions  de  l'auteur,  rend  pleine  justice  à  son  mérite.  ^  Frid. 
Léo,  Culex  Carmen  Vergilio  ascriptum,  Accedit  Gopa  clegia  [Koiirad  Rossberg]. 
Bon.  ^  Franz  SkUTSGH,  Forschungen  zur  lateinischen  Grammalik  und  Melrik. 

25  1  Bd.  Plautinisches  und  Romanisches  [Bersu].  Des  résultats  qui  dépassent 
le  domaine  de  la  métrique,  f  Stéphane  Gsell,  Fouilles  dans  la  nécropole  de 
Vulci  [A.  Furtwangler].  Fait  honneur  à  l'Ecole  de  Rome.  %  Mémoires  publiés 
par  les  membres  de  la  m,ission  archéologique  française  au  Caire  [Ad.  ErmanJ. 
Éloges.  %  M.  Haushofer,  Die  Ludwig-Maximilians-Universilàt  su  Jngolstadl, 

30  Landshut  und  Miinchen;  —  M.  Brasch,  Geschichte  der  Universitàt  Leipzig  ;  — 
0.  SCHWEBEL,  Die  Universitàt  Berlin,  Frankfurts  Aima  mater  Joachimica  und 
die  Fricdrich-Wilhelms  Universitàt  zu  Berlin  [Karl  Hartfelder].  Ces  livres  for- 
ment le  début  d'une  collection  destinée  à  raconter  l'histoire  des  écoles  de 
l'enseignement  supérieur  en  Allemagne.  \  Notre  texte  de  Platon,  3  [0.  Im- 

35  misch].  Le  papyrus,  contenant  un  fragment  du  Lâchés,  donne  un  texte 
moins  bon  que  celui  de  nos  mss.  ^^  11  fév.  J.  R.  W.  Anton,  De  origine  libelli 
7t£p\  ij/uxô'î  ^^'■JCtJ^w  '^ai  çûcrto;  inscripti,  qui  vulgo  Timaeo  Locro  tribuitur  [Fr.  Su- 
semihl].  Puissance  de  travail  peu  ordinaire;  l'ouvrage,  malgré  cela,  laisse 
une  impression  peu  agréable.  ^  A.  Cartelier,  Q.  Horatii  Flacci  opéra,  éd. 

40  revue  par  L.  Passerat  [J.  Iiaussner].  Rien  de  nouveau.  ^  Egidio  Bhllorini, 
Note  sulle  traduzioni  italiane  dell'Ars  amatoria  e  déi  Remédia  atnoris  d'Ovidio 
anteriori  al  rinascimento  [R.  Ehwald].  N'a  pas  traité  tout  le  sujet.  1[  Four- 
rière, Revue  d'exégèse  mythologique  [W.  H.  Roscherj.  Veut  prouver  que  dans 
l'Hippolyte  Euripide  a  imité  le  livre  de  Daniel.  ^  Charles  Waldstein, 

45  Excavation  of  the  American  school  of  Athens  at  the  Ileraion  of  Argos  [Chr.  Bel- 
ger].  Publication  très  importante.  \  Walter  Boguth,  M.  Valerius  Levinus 
[Ilermann  Schiller].  Un  de  ces  petits  travaux  qui  font  toujours  plaisir  à 
l'auteur.  ^  Willy  Strehl,  Kurzgefassles  Handbuch  der  Geschichte.  1.  Orienta- 
lische  und  Griechische  Geschichte  [Ilolmj.  Mérite  d'être  continué.  ^  Jean 

60  PsiGHARi,  Etudes  de  philologie  néo-grecque.  Recherches  sur  le  développement 
historique  du  grec  [Gustav  Meyer].  Bons  travaux  de  P.  et  de  ses  élèves. 
^  Karl  KrauSE,  Enricius  Cordus,  Epigrammata,  1520;  — Hugo  HOLSTEIN, 
Jaeobus  Wimphelingius,  Stylpho  [X.].  Intéressants.  Iflf  18  fév.  Sur  les  inscrip- 
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lions  d'Olympos  BGH,  16,  214  sqq.  [Wilhelm  Schulze].  Étudie  les  noms  fé- 
mins  en  -où;,  gén.  -oOtoç,  ace.  -oCv.  ^  A.  Elter,  Gnomica  1.  Sexli  Pythagorici, 
Clilarchi,  Euagrii  Ponlici  sentenliae  ;  —  Du  même,  2.  Epicteti  et  Moschionis 
quae  feruntur  senientiae  [P.  Wendland].  Très  soigné,  très  savant  et  plein 
d'intérêt.  %  Th.  Ladewig  und  G.  Sghaper,  Vergils  Gedichte,  2.  Aeneide  1-6,  5 
2»  Aufl.  bearbeitet  von  Paul  Deutigke  [Konrad  Rossberg].  Amélioré.  ^ 
KwvffT.  NedTwptSr);,  ToTtoypaopta  -rri;  àpxa'a?  SiïàpTïi;  [— t].  Très  utile.  ^  W.  M. 
Flinders  Pétrie,  Kahun,  Gwob  and  Hawara.  Wilh  chapters  by  F.  L.  Grif- 
FiTH  and  Percy  E.  Newberry  ;  —  du  même,  Ulahum,  Kahun  and  Gwob 
1889-1890.  With  chapters  by  Sayce,  Ganon  Hicks,  Mahaffy,  F.  L.  Griffith  to 
and  F.  G.  J.  Spurrell;  —  du  même,  Medum.  With  chapters  by  F.  L.  Grif- 
fith, A.  Wiedemann,  W.  J.  Russell  and  W.  E.  Crum  ;  —  du  même,  Ten 
years  digging  in  Eggj)t18Si-i891  [Adolf  Ermanl.  Éloges.  ^  'x\p-/aîa  xr,;  vEWTÉpa; 
éXXrjVixriÇ  YXw(i(7r)<;  £y.5'.û(5|X£va'j7ib  xoO  <7uX).dyo'j  "  Kopav)  "•  To(io;a[K.  Krumbacher]. 

Des  études  de  haute  valeur;  nouvel  article  n°  du  11  mars.  ^  W.  Martens,  15 
Lehrbuch  der  Geschichle  fiir  die  oberen  Klassen  hoherer  Lehranstalten.  1.  Ges- 
chichte  des  Altertums  [Ilerman  Schiller].   Superflu.  Ç  Wilhelm  Mûnch, 
Neue  pàdagogisclie  Beilràge  [Fr.  Paulsen].  Bon.  ^^  23  fév.  Friedrich  Schau- 
BLIN,  Ueber  den  Platonischen  Dîalog  Kralylos  [Gustav  Schneider].  Important. 
\  R.  Darestk,  B.  Haussoullier,  Th.  ReinaGH,  Recueil  des  inscriptions  juri-  20 
diques  grecques,  fasc.  2  [Thalheim].  Éloges.  %  Paul  Gauer,  Wort-  und  Gedan- 
kenspiele  in   den  Oden  des  Horaz  [Th.  Oesterlen].    Petit  écrit   intéressant. 
%  Karl  NiPPERDEY,  L.  Cornélius  Tacilus,  5  Aufl.  besorgt  von  Georg  Andresen 
[K.  Niemeyer].  De  nombreux  changements  dans  le  texte.  ^  E.  Wilesch, 
Die  altkorintische   Thonindustrie  [Bohlau].   Soigùé.  ^  Friederich  Neue,  For-  25 
mentehre  der  lateinischen  Sprache.  Zwelter  Bd.  3  Aufl.  bearb.  von  G.  Wage- 
NER  [Otto  Seyffert].  Long  article,  dont  la  fin  est  au  n»  suivant,  sur  cet  ou- 
vrage indispensable,  f  J.  Winteler,  Naturlaut  und  Sprache  [Fr.  Stolz]. 
Intéressant.  1[  J.  Delfour,  Histoire  du  Lycée  de  Pau,  avec  une  introduction 
et  des  notes  par  V.  Lespy  [Karl  Harlfelder].  Soigné,  ^  4  mars.  Martinus  30 
WOHLRAB,  Platonis  Theaetelus  [Otto  Apeltj.  Gette  2«  édition  est  satisfaisante. 
^  Ben.  Niese,  Flavii  Josephi  opéra.  Vol.  3-4.  Antiquitatum  Judaicarum  libri 
11-20  et  Vita  ;  —  Garl  Raab,  De  Flavii  Josephi  eloculione  quaesliones  criticae 
et  observationes  grammaticae  ;  —   S.  Adrianus   Naber,  Flavii  Josephi  opéra 
omnia,  vol.  3  [Garl  P'rick].  Grands  éloges  aux  trois  auteurs.  ^  Garolus  IIo- 35 
SIUS,  M.  Annaci  Lucani  de  Bello  civili  libri  decem  [G.  M.  Francken].  Formera 
la  base  de  nouvelles  études.  ^  0.  Heine,  Ciceronis  Tusculanarum  disputatio- 
num  libri  quinque  [Deiler].    Grand  soin.  ^  Joh.  Gusl.  Droysen,  Geschichle 
Alexanders  de<i  Grossen  [0.  Hertzberg].  4»  édition  remaniée  de  celte  œuvre 
célèbre.  %  Salomon  Reinach,  Bibliothèque  des  monuments  figurés  grecs  et  ro-  40 
mains.  Antiquités  du  Bosphore  Gimmérien  (1854)  rééditées  avec  un  com- 
mentaire nouveau  [A.  Furtwangler].  Utile  et  bien  fait.  If  Kritischer  Jahres- 
bericht  ûber  die  Fortschritte  der  Bomanischen  Philologie  [L.  T.].  Utile.  ^  Albert 
Thumb,  Die  neugriechischc  Sprache.  Eine  Skizze  [— r].  Donne  le  nécessaire. 
*i  A.  Ohlert.  Allgemeine  Methodik  des  Sprachunterrichts  [G.  Nohle].  Intéres-  45 
sant.  1[î  11  mars.  Ernst  Richter,  Xenophonstudien  [F.  Diimmler].  Impression 
peu  favorable.  ^  KOCH,  De  Iuliano  imperatore  scriptorum  qui  res  in  Gallias  ab 
eo  gestas  enarrarunt  Auctore  dispulalio  ;  —  Reinhardt,  Der  Tod  des  Kaisers  Ju- 
lian  [J.  KaerstJ.   Diverses  observations.  ^  Ernst  Gebhardt,  De  D.  Junii 
Bruti  génère   dicendi   [Ludwig  Gurlitt].   Excellent.  \  M.   Sontag,   Vergil  als  50 
bukolischer  Dichter  [Konrad  Rossberg].  Des  choses  neuves  et  très  bonnes, 
mais  beaucoup  d'autres  contestables.  \  J.  Nikel,  Sozialpolitik  und  soziale 
Bcwegungen  im  Alterium  [V.  ThumserJ.  Quelques  erreurs.  ^  Pierro  Ganta- 
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LUPPi,  La  guerra  civile  Sillana  in  Italia  [Ilermaan  Schiller],  Soigné.  %  Rug- 
giero  BONGHi,  Die  rômischen  Feste  deutsch  von  Alfred  Ruhemann  [F.  Leon- 
hard].  Agréable.  ^  'AOavâffto;  SaxEXXâptoç,  Ta  KyiTptay.à  ;  —  M.  CONSTANTINIDIS, 
Neohellenica  [Gustav  MeyerJ.  Éloges.  ^  Remigio  Sabbadini,  Fita  di  Guarino 

6  Veronese  [X.]-  Intéressant.  ^^  18  mars.  Franz  Susemihl,  Geschichte  dcr  grie- 
chischen  Litleratur  in  der  Alexandrinerzeit,  Zweiter  Bd.  [Arthur  Ludwich]. 
Très  érudit  et  très  raothodiquc.  ^  Adolf  Shimbebg,  Zur  handschriftlichen 
Ueberlieferung  der  scholia  Didymi  [A.  Ludwicbl.  Bon.  \  E.  V.  Stern,  Die  neue 
Schrift  des  Arisloleles  iiber  Alhens  Verfassung  [W.  Spiro].  Bon   travail  russe. 

10  ^  Eugcn  LaSSEl,  De  forlunae  in  Plutarchi  opcribus  notione  [F.  Rôsiger].  N'est 
pas  complètement  satisfaisant.  %  Joh.  Siebelis,  L.  Ovidii  Nasonis  métamor- 
phoses. Auswahl  flir  de  Schulen.  15  Aufl.  besorgt  von  Fr.  Polle  [R.  Ehwald]. 
Succès  mérité.  ^  C.  Plinii  Secundi  naturalis  histnriae  libri.  Post  LudoviciJANi 
obitum  recognovit...  Carolus  Mayhoff  [D.  Detlefsen].  Marque  un  progrès. 

15  ^  Friedrich  Vollmer,  De  funere  pnblico  Romanorum  [Hermann  Peter].  Bon. 
^  E.  ESPÉRANDIEU,  Inscriptions  inédites  recueillies  en  Tunisie  par  M.  DENIS 
[Johannes  Schmidtl.  Mérite  d'être  continué.  ^  C.  Benoit,  La  Grèce  ancienne 
étudiée  dans  là  Grèce  moderne  |  Fritz  Baumgarten].  De  la  chaleur.  %  Georg 
Eberl,  Die  Fischjconserven  der  Allen  iKeller].  Pas  assez  étudié.  ^  Fr.  Stolz, 

20  Die  Urbcvolkerung  Tirols  [  ].  2»  éd.  augmentée,  f  G.  Reth-wisgh,  Jahresbe- 
richte  iiber  das  hôhere  Schulwesen  [C.  Noble].  Éloges.  %  II.  Deniflb,  Die  Sta- 
lulcn  der  Jurislen-Universilàt  l'adua  vom  Jahre  453i  [X.].  Bon.  ^  Annalen  des 
Vereijies  fiir  Nassauisclie  AUertumskundc  und  Geschichtsforschung  [C.  Mehlis]. 
Association  qui  peut  servir  de  modèle.  \\  25  njars.  Die  Inschnften  vo7i  Per- 

25  gamon  unter  Mitwirkung  von  Ernst  Fabrigius  und  Cari  Sghughhardt  he- 
rausg.  von  Max  Frankel.  1.  Bis  zum  Ende  der  Kônigszeit  [Bruno  Keil]. 
Qualités  réelles.  ^  M.  Adler,  De  Alcxandri  magni  epistularum  commercio 
[C.  E.  GlcyeJ.  Ne  fait  pas  avancer  la  question.  If  lamblichi  De  communi 
muthematica   scientia    liber    ad    fidem    codlcis    florentini    edidit    Nicolaus 

30  Festa  [Y.].  Effort  considérable.  \  Oscar  von  Gerhard  und  Adolf  IIarnagk, 
Texte  und  unlersuchungen  zur  Geschichte  der  Altchristlichcn  Litteratur. 
8  Bd.  Heft  4.  Die  Griechische  Uebersetzung  des  Apologeticus  Tcrtullians  ; 
—  Medicinisches  aus  der  àlteslen  Kirchengeschichte,  von  Ad.  IIarnagk  [Jo- 
hannes liberg].  Excellent.  ^  Alfred  Rébelliau,  De   Vergilio  in  informandis 

35  mulieribus  quae  sunt  in  Aeneide  personis  inventore  [Konrad  Rossberg]. 
Très  intéressant.  ^  Leopold  Winkler,  Die  Dittographien  in  den  nikomachia- 
nischen  Codices  des  Livius  [FilguerJ.  Utile.  ^  Beugnies-Gorbeau,  Archéologie 
médicale  de  l'Egypte  et  de  la  Judée  [G.  Ilberg].  Analyse.  I  Salomon  Reinach, 
Vorigine  des  Ariens.  Histoire  d'une  controverse  [Ferd.  Justi].  Bon.  ^  Emile 

40  GlGAS,  Lettres  inédites  de  divers  savants  de  la  fin  du  ^7«  s.  et  du  commencement 
du  18<'.  2.  Lettres  des  Bénédictins  de  la  congrégation  de  S.  Maur  1652-1100  [Franz 
Riihl].  Utile.  1[  F.  W.  Sommerlad,  Geschichte  des  ôffentlichen  Schulwesens  zu 
O/fcnbach  a.  M.  [X.].  Soigné.  If  1"  av.  Otto  Crusius,  Herondae  Mimiambi, 
accedunt   Phoenicis   Goronistae,  Mattii  mimiamborum  fragmenta;  —  dû 

46  même,  Unlersuchungen  zu  den  Mimiamben  des  Herondas  [II.  Stadlmïillerj. 
Éloges.  1[  Siegmund  PreusS,  Index  Demosthenicus  [Thalheiml.  Très  sûr.  H 
Carolus  Kalbfleisgh,  In  Galeni  de  placitis  Hippocralis  et  Platonis  librns  ob- 
servatïones  criticae  [G.  Ilberg].  Réussi.  If  Alfred  IIillscher,  Uominum  liltera- 
torum  graecorum  ante  Tibtrii  mortem  in  urbe  Roma  commoratorum  historia 

60  critica  [A.  LudwichJ.  Manque  de  maturité,  f  G.  Bernhardy,  Grundriss  der 
griechischen  Litleratur.  Innere  Geschichte  der  gr.  L.  5  Bearbeitung  von 
Richard  Volkmann  [Sitll].  Édition  améliorée  d'un  ouvrage  fondamental.  If 
7'.  Macci  Plauli  comoediae  ex  recensione  Georgii  Goetz  et  Fred.  Sghoell. 
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Fasc.  2.  Bacchides  Gaplivos  Casiiiam  coraplectens  [E.  Redslob].  Puisse  uue 
bonne  étoile  continuer  à  briller  sur  celte  œuvre.  ^  Rob.  Fritzsghe,  Quaes- 
tiones  Lucaneae  [Karl  Ilosius].  Clair  et  convaincant.  %  Karl  TûCking,  Titi 
Livi  ab  urbe  condila  liber  2/,  4"  éd.  [Fiigner].  Peu  de  changements.  \  Ludwig 
MiTTEiS,  lieichsrecht  und  Volksrccht  in  den  ôsllichen  Provinzen  des  rômischen  6 
Kaiserreichs  [Heinrich  Lewy].  Mérite  notre  reconnaissance.  1[  P.  Kavvadias, 
Katalog  der  Sculpturen  iin  Nationalmuseum  zu  Athen.  1  [Chr.  B.].  Des  plus 
ntiles.  ^  L.  Barozzi  e  R.  Sabbadini,  Studi  sul  Panormita  e  sul  Valla;  — 
R.  Sabbadini,  Cronologia  délia  vita  del  Panormita  ec  del  Valla;  —  L.  Barozzi, 
Lorenzo  Valla  [Franz  Riihl].  Beaucoup  de  nouveau.  ^H  8  av.  Th.  Gerber,  *0 
Quae  in  commenlariis  a  Gregorio  Corinthio  in  Ilermogenem  scriptis  vetustiorum 
commentariorum  vesligia  deprehcndi  possint  |C.  Haaiinerj.  Belle  preuve  de 
recherche  méthodique  et  de  sagacité  critique.  ^  Joseph  Fessler,  Institu- 
tiones  palrologiae  quas  denuo  recensuit...  Bernardus  Jungmann  [Garl 
WeymannJ.  Ne  marque  aucun  progrès,  f  A.  S.  Wilkins,  Cicero,  De  oratore  ** 
libri  très  [Wilhelm  Friedrich].  Long  article  élogieux  dont  la  suite  est  au  n» 
suivant.  %  Corpus  scriptorum  ecclesiasticorutn  latinorum.  Vol.  23  section  6, 
pars  1  Josephus  ZyCHA,  S.  Anreli  Augustini  de  utililate  credendi,  de  duabus 
animabus,  contra  Forticnatum,  contra  Adimantuni,  contra  epistulam  fundamenti, 
contra  Fausluin;  —  Pars  2  :  du  même,  S.  Aiireli  Augustini  contra  Felicem  de  20 
natura  boni,  cpistula  Secundini,  contra  Secundinum  liber.  Acccdunt  Enodii  de 
fide  contra  Manichaeos  et  commonitorium  Augustini  quod  fertur  [Karl 
WotkeJ.  Mérite  un  complet  succès.  %  Monumenti  anlichi  pubblicati  per  cura 
délia  reale  accademia  dei  Lincei,  Vol.  1.  P.  /i  [B-  Lupus].  Contient  une  étude 
de  P.  Orsi  et  Sav.  Cavallari  sur  Megara-Iîyblaea,  divers  travaux  d'IIelbig,  26 
Sailnas,  Sogliano,  Loewy.  ^  Rob.  von  Planta,  Grammatik  der  oskisch-um- 
brischcn  Dialekte.  1  [W.  Deecke].  Domine  le  sujet,  mais  on  a  besoin  de  voir 
les  autres  volumes  pour  pouvoir  se  prononcer  sur  la  valeur  de  Toeuvre.  ^ 
Otto  LOBEGK,  Des  Flavius  Blondus  Abhandlung  de  militia  et  jurisprudentia 
[X.].  Soigné.  1[^  15  av.  Bruno  Keil,  Die  solonische  Verfassung  in  Aristoteles'  30 
Verfassungsgeschichte  Athens  [Adolf  Bauer].  Éloges.  %  Herraann  Menge  , 
Horaz'  Oden  ttnd  Epoden  [Paul  Cauer].  Un  livre  étonnant.  \  Emil  Hlibnek, 
Rômische  Epigraphie  (F.  Haug].  2^  édition  améliorée.  %  Alfred  Philippson, 
Der  Peloponnes  [Eugen  Oberhummer].  Marque  une  époque  nouvelle  pour  la 
connaissance  du  théâtre  de  la  civilisation  hellénique.  1[  Alb.  von  Kampen.  36 
Taschenallas  der  Alten  Well,  Justus  Perthes'  Allas  antiquus  [?.].  Utile.  \^ 
22  av.  Albert  Zimmermann,  Quinti  Smyrnaei  posthomericorum  libri  m  [Pepp- 
miiller].  Éloges,  f  Friedrich  Hultsgh,  Die  erzàhlenden  Zeitformen  bei  Pohjhios 
[Th.  Biiltner-Wobst].  Très  utile.  \  Max.  Vallies,  Alexandri  Aphrodisiensis 
in  Aristotelis  Topicorum  libros  oclo  commentaria  [Fr.  Susemihl].  Beaucoup  de  40 
travail.  %  Heurich  Hilgenfeld,  L.  Annaei  Senecae  epistulae  morales  (juo  ordine 
et  quo  tempore  sint  scriptae  colleclae  editae  [F.  SchultenJ.  Long  article  favo- 
rable dont  la  fin  est  au  n»  suivant,  "f  Hugo  Blûmner,  Die  Farbenbezeich- 
nungen  bei  den  rômischen  Dichtern  [Keller].  Utile  et  extraordinairement  soigné. 
^  G.  IIertzberg,  Kurze  Geschichte  der  allgriechischen  Kolonisation ;  —  E.  ZiE-  45 
GELER,  Aus  Sicilien  [Holm].  Bons,  f  Arthur  J.  Evans,  Syracusan  Medallions 
and  their  engravers  in  the  light  of  récent  finds  and  an  essay  on  som  new 
arlist's  signatures  ou  Sicilian  coins  [B.  Lupus].  Beaucoup  de  savoir,  marque 
un  progrès  sérieux.  ^Theod.  Eckinger,  Die  Orthogiyiphie  lateinischer  Wôrler 
in  griechischen  Inscliriflm  [W.  Deeckej.  Très  complet.  ^  A..  BOMER,  Des  50 
Miinsterischcn  llumanisten  Johannes  Murme.llius  opusculum  de  discipulorum 
officiis  quod  Enchiridion  scholasticorum  inscribitur  [Karl  Wotke].  Éloges.  ^^ 
29  av.   E.    Bethe,  Tebanische  Heldenlieder  [K.   Tùmpel].   Approfondi.  1[   W. 
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Kelslky  and  A.  G.  Zenos,  Xenophons  Anabasis  [J.  A.  Senion].  Bon  pour  les 
écoles    d'Amérique.  ^   Marcel  Dubois.  Examen  de  la  géographie  de  Slrabon 
[A.  Habler].  Éloges,  f  Marlinus  Hertz,  Q.  Horalii  Flacci  carmina[L.  MùUer]. 
Important.  ^  Guslav  BilfinGER,  Die  Slemlafeln  in  den  aegyptischen  Kônigs- 
5   grabern  von  Bibàn  el  Molûk;  —  J.van  MiERLO,  Die  Sterrenkunde  der  Chaldders 
[P.  Jensen].  Éloges  pour  Bilfinger.  ^^  6  mai.  The  eighih  book  of  Thucydides 
edited  by  T.  G.  Tucker  [G.  Behrendt].  Éloges,  t  II.  Schafstaedt,  De  Dio- 
genis  episiulis  [l».  Wendland].  Études  des  mss.  et  collations.  ^  Mich.  Hayduck, 
Alexa7idri  Aphrodisiensis  in  Arislotelis  Metaphysica  commenlaria  [Fr.  Siisemilll]. 
10  Bon.  %  Georg  Anuresen,  Cornélius  Tacilus,  Dialogus  de  oraloribus  [G.  John]. 
3»  éd.   très  améliorée.  \  A.   G.   Kronenberg,   Ad  Apuleium  Madaurensem 
[C.  Haeberlin].  Nombreuses  conjectures.  ^  Ad.  Chaignet,  Histoire  de  la  psy- 
chologie des  grecs.  T.  3.  La  psychologie  delà  nouvelle  Académie  et  des  écoles 
éclectiques  fLudwig  Stein].  De  très  sérieuses  et  de  très  solides  qualités, 
16  mais   manque  de  sens  critique.  ^  Oôpsiavoç,  A(àYpatJ.!J.a  Stmixt,;  çiXodoçfaç. 
Mépoç  a  fP.  WendlandJ.  Œuvre  de  bonne  vulgarisation.  ^  Wailher  Judeigh, 
Kleinasiatische  Studien,  Untersuchungen  zur  greichisch-persischen  Geschichtc 
des  4  Jahrh.   [Julius  Ziehen].   Des  résultats  neufs  et  utiles.  ^  Wilhelm 
Larfeld,  Griechische  Epigraphik  [Richard  Meister].  Œuvre  saluée  avec  plaisir. 
20  ^  O.  Schwab,  Hislorische  Synlax  der  griechischen  Komparaison  in  der  klas- 
sischen  Litleraiur  [Fr.  Stolz].  Comble  une  lacune.  ^^  13  mai.  Franz  Schmitt, 
Die    Verschiedenheil    der  Idecnlehre  in  Plalos   Republik  und    Philebus   [Gustav 
Schneider].  Remarquable.  ^  E.  Poste,  Aristoile  on  the  constitution  of  Athens 
[Fr.  Cauer].  Quelques  améliorations.  ^  Paul  Wendland,  Philos  Schrift  iiber 
25  die  Vorsehung  [K.  Proeechler].  Long  article  des  plus  élogieux  dont  la  fin  est 
au   n»   suivant.  \  Th.    Stangl,  M.  Tulli   Ciceronis  de  oratore  libri  1res   [Ed. 
Strôbel].  Vivement  recommandé.  %   Nipperdey,    P.   Cornélius   Tacilus.   I. 
9  Aufl.  besogt  von  Georg  Andrèsen  [K.  Niemeyer].  N'a  pas  besoin  d'être 
loué.  If  Wilhelm  Schmidt,  De  Romanorum  imprimis  Suelonii  arte  biographica 
30  [Fr.  Rïihl].  Bon.  ^  P.  Cuche,  La  legisaclio  sacramenti  in  rem  [Baron].  Bonne 
exposition,  ^  Percy  Gardner,  Neto  chapters  in  greek  history  [Holm].  Satisfait 
à  la  fois  le  grand  public  et  le  savant.  •[[  Konrad  Miller,  Die  rdmischen  Kas~ 
telle  in  Wurtemberg  [Georg  WolffJ.  Méritoire.  \  J.  J.  Berthier,  La  porte  de 
S'«  Sabine  à  Rome  [Dehio].  Très  étudié.  ^Joseph  Korzeniowski,  Orichoviana. 
35  Opéra  inedita  et  epistulae  Slanislai  Orzechowski  1543-1566,  1  [X.].  Intéres- 
sant. *i%  20  mai.  P.   Richter,  Zur   Dramaturgie  des  Aeschylus   [Weckleiii]. 
Mérite  d'être  lu.  1[  II.  Deiter,    Vergleichung  des  Amslerdamer  codex  n»  80  zu 
Cicero  de  finibus  bonorum  et  malorum  und  Academia  posleriora  [H.  Nohl].  Fait 
avec   soin.  ^  W.   Peterson,   Quinliliani  institutionis  oratoriae  liber  decimus 
40  [Meister].  Éloge.  1[  John  Leweret  Moore,  Servius  on  the  Iropes  and  figures  of 
Vergil  [A.  Zingerlej.  Bon.  ^  II.  Dessau,  Inscriptiones  latinae  scleclae  [Johannes 
Schmidt].  Instrument  de  travail  de  premier  ordre.  H  0.  Schultes,  Der 
Prozess  des  C.  Babirius  vomJahre  63  v.  Chr.;  —  G.  Mirabelli,  Di  un  pi-ocesso 
politico  avvenuto  negli  ultimi   tempi  délia  rcpubblica  Romana  [Baron].    On  ne 
45  doit  tenir  compte  que  du  travail  de  Schultes.  1[  Hugo  Magnus,  Die  Darstel- 
lung  des  Auges  in  der  antiken  Plastik  [A.  Kalkmann].  Des  réserves.  Il  Victor 
LORET,  Le  cédratier  dans  l'antiquité  [Keller].  Mérite  notre  approbation.  H  G. 
Middleton,  An  Essay  on  Analogy  in  Syntax  [Fr.  Stolz].  Résultats  douteux. 
1[  K.  Darling  Buch,  Der  Vokalismus  der  oskischen  Sprache  [W.  Deecke].  Bon. 
50  f^  27  mai.  Vittorio  Puntoni,  Sulla  cotnposizione  del  prooemio  délia  Teogonia 
esiodea  [Rud.  PeppmùUer].  Approfondi.  ^  Georg  Wentzel,  Die  Guttinger  Scho- 
lien  zu  Nikanders  Alcxipharmaka  [Rudolf  Vâri].  Vàri  répond  aux  critiques  que 
W.  a  adressées  à  son  édition,  t  G.  G.  Orellius,  Q.  Horalius  Flaccus,  vol.  1,  éd. 
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4  par  G.  HiRSCHFELDER,  vol.  2  par  W.  Mewes  [J.  Haussner].  Éloges.  ^  Achilles 
Beltrami,  De  commentariolo  petilionis  Q.  Tultio  Ciceroni  vindicando  [Ludwig 
Gurlitt].  La  question  n'est  pas  résolue,  f  Giovanni  Baracco  et  Wolfgang 
Helbig,  La coZ/echonCamcco  [F.  Sludniczka]. D'un  haut  intérêt.^  F.  E.  Priser, 
Die  hetitischen  Inschriften  [P.  Rost].- Éloges.  1^  3  jn.  M.  Rubensohn,  sur  l'an-  5 
thologie  grecque.  Études  de  texte  qui  ont  commencé  au  n»  du  20  mai.  ^  Fr. 
Perschinka,  De  medtae  ef  nouac  çwae  vocatur  comoediae  atticae  trimetro  iambico 
[K.  Zacher].  Fait  avec  soin  quoique  divers  points  laissent  à  désirer.  ^  Aug. 
GORRADi,  Le  Memorie  Socraliche;  —  C.  0.  Zuretti,    La  Ciropedia  [J.  A.  Si- 
mon.] Éditions  suffisantes  pour  l'Italie.  |  Ch.  Bénard,  Platon  [Otto  Appelt].  lo 
Écrit  avec  chaleur,  mais  peu  au  courant  de  la  science,  t  Adolf  Wolfhard, 
Aicgtistin,  de  calechùandis  rudibus  [Joseph  Zycha].  Suffisant,  f  Guîlelmi  Bte- 
sensis  Aldae  comoedia,  edidit  C.  Lohmeyer  [L.  Traube].  Salué  avec  joie.  If 
Aegyptîsche   Urkenden  aus  den  konigl.  Museen  zu   Berlin,   herausg.  von  der 
Generalverwaltung   [Gradenwitz].   Mérite   toute  notre   reconnaissance.  ^  i6 
Aemilius  SadÉe,  De  imperatorum  Romanorum  terlii  post  Christum  natum  sae- 
culi  temporibus  constiluendis  [M.  Dessau].  Soigné  et  exact.  ^  Rudolf  West- 
PHAL,  Allgemeine    Melrik  der  indogermanischen  und  semilischen    VôUcer,    Mit 
einem  Exkurse,  Der  griechiche  Hexameter  in  der  deutschen  Nachbildung  von 
R.  Kruse  [G.  V.  Jan].  Long  article  élogieux  dont  la  suite  est  au  n»  suivant.  20 
^  Max  Bonnet,  La  philologie  classique  [Karl  Hartfelder].  Peut  être  recom- 
mandé aux  savants  allemands.^  10 jn.  Zuni  Thyestes  des  Varius  [L.  Millier]. 
Observation  sur  l'âge  et  le  début  de  la  pièce.  1[  Herm.  Joachim,  De  Teo- 
phrasti  libris  neç)\  îwwv  [L.  Dittmeyer].  Approfondi  et  instructif.  ^  G.  Tretz, 
De  Luciani  dialogo  Toxaride  [Ed.  SchwartzJ.  Quelques  bonnes  remarques,  25 
mais  l'auteur  n'a  pas  tout  compris.  ^  Hugo  Magnus,  Die  Metamorphosen 
des  P.  Ovidius  Naso,  1  [R.  Ehwald].  2<=  édition,  qui  aurait  encore  besoin  de 
quelques  changements  pour  être  tout  à  fait  utile.  ^  Federico  Patetta,  Due 
poésie   inédite  di  Floro  diacono   di  Lione  [M.  Manitius].  Méritoire.  ^  Joh.  de 
Fritze,  De  libatione  veterum  Graecorum  [Paul  Stengel].  Soigné  et  utile.  Ç  Ed.  30 
Lehmann,  De  publica    Romanorum   servitute    quaestiones  [M.    Zoellerj.   Des 
matériaux  nouveaux,  on  ne  peut  dire  qu'ils  aient  été  bien  employés.  ^ 
E.    ESPÉRANDIEU,    Inscriptions    antiques    de   Lectoure    [Johannes    Schmidt]. 
Éloges.  ^  Albert  Wirth,  Danae  in  chrisllichen  Legenden  [Adolf  Hilgenfeld], 
Bon.  ^  Léon  de  LantSHEERE,  De  la  race  et  de  la  langue  des  Hittites   [Hugo  35 
Winckler].  Très  méthodique  et  très  consciencieux,  ^^f  17  jn.  Sur  les  frag- 
ments de  l'impératrice  Eudoxie  [A.  Ludwich].   Observation  sur  le  texte. 
^  Gustav  WOLFF,  Sophokles,  Anligone,  5.  Aufl.  bearb.  von  L.  Bellermann 
[Wecklein].  Succès  mérité.  ^  Herber  Kynaston,  The  idylls  and  epigrams 
commonly  attributed  to  Theocritus  ;  —  A.  Lang,  Theocritus,  Bion  and  Moschus  40 
[J.  Knaagk].  Ne  trouve  à  louer  que  le  format  et  la  reliure  de  ces  deux  ou- 
vrages. ^  V.  InaMA  et  F.  Ramorino,   C.  Juli  Caesaris  commentarii   de  bello 
civili  [H.  Meusel].  Une  des  meilleures  éditions  que  l'on  possède  de  cet  ou- 
vrage. 1[  W.  Malmberg,    Die  Metopen  der  altyriechischen  Tempel  [H.  Malm- 
berg].  Longue  analyse  faite  par  l'auteur  lui-même  ;  l'ouvrage  est  en  russe  :  45 
fin  de  l'art,  au  n»  suivant.  ^  Hugo  Rare,  Siriani  in   Hermogenem  commen- 
taria.  1.  Gommentarium  in  librum  Ttepl  lôéwv  [H.  Hammer].  Beaucoup  de 
savoir.  ^  Chr.  Belger,  Die  mykenische  Lokalsage  von  den  Grdbern  Agamem- 
nonsund  der  seinenim  Zusammenhange  der  griechischen  Sagenentwicklung 
[W.  GurlittJ.  Éloges.  ^  Paul  Guesemann,  De  métro  paeonico  sive  cretico  apud  50 
poetas  graecos  [Graf].  Détaillé.  ^  Gamille  PiCGIONi,  Les  concessions  de  connu- 
bium  [Baron].  Du  soin,  t  Karl  Penka,  Die  Heimat  der  Germanen  [F.  Justi]. 
Important.  T[  Herman  Mayer,  Geschichte  der  Universitàt  Freiburg  in  Baden 
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in  der  ersten  Iiaifle  de  ig»  Jahrhunderts,  1,  1806-1818  [Karl  Blarlfelder], 
Fait  d'après  les  sources.  ^^  24  jn.  J.  Ci.assen,  Thuiijdides  3  Bucli.  3  Aufl. 
besorgt  von  J.  Stenp  [G.  Behrendt].  Éloges.  ^  M.  Edm.  Lange,  Thukidides 
und  sein  Gcschichlswerk  [G.  Behrendt].  Joli  livre.  1  Grant  Allen,  The  Allis  of 
5  Caius  Valerius  Cahdlus  |Hugo  Magnus].  Traduction  et  dissertations  faites 
avec  savoir  et  bon  goût.  ^  H.  MoLken,  In  commentarium  de  Bello  Africano 
quaesiiones  crilîcae  [Rud.  Menge].  Éloges.  ^  Adrien  Audibert,  Études  sur 
l'histoire  du  droit  romain.  1 .  La  folie  et  la  prodigalité  [BaronJ.  Intéressant 
pour  les  philologues.  ^  Eduard  Meyer,  Forschungen  zur  alten  Geschichte.  1. 

10  Zur  alteren  griechischen  Geschichte  [Holm].  Mérite  d'être  lu.  ^  Heinrich, 
Brtjnn,  Griechische  Gôtlerideale  in  ihren  Formen  erlàutert  [F.  Koepp].  A  sa- 
luer avec  reconnaissance,  %  Otto  Denk,  Geschichte  des  gallo-frôenkischen 
Unterrichts-und  Bildungswesen  von  den  iilteslcn  Zeiten  bis  auf  Karl  den  Gros- 
sen  ;  —  Friedricli  Schmidt  ,  Geschichte    der  Erziehung  der   Bayerischen  Wit- 

15  tclsbacher  von  den  friihesten  Zeiten  bis  IloO  [X.].  Éloges.  ^1[  1  jt.  Restes  de 
poésie  élégiaque  dans  Tite-Live  [W.  Deecke].  Essais  de  restitution  de  frag- 
ments qui  se  trouveraient  dans  le  livre  1.  ^  Johannes  Geffcken,  Timaios'' 
géographie  des  Westens  [A.  Habler].  Savant  et  judicieux.  ^  E.  G.  Magkié, 
Luciani  Menippus  et  Timon  [Ed.  SchwartzJ.  Sans  valeur.  ^  G.  A.  Lehmann, 

20  De  Ciceronis  ad  Atticum,  epistulis  recemendis  et  emendandis  [Ludwig  Gurlitt]. 
Peut-être  les  résultats  sont-ils  contestables.  1[  Macrobius^  Franciscus  Eys- 
SENHARDT  Iteruni  recognovit  [L.  Millier].  Bon  travail.  %  Emil  IIeller,  De 
Cariae  Lydiaeque  sacerdotibus  [B.  Lehmann].  De  bonnes  parties,  f  A*  Clé- 
ment Fallu  de  Lessert,  Vicaires  et  comtes  d'Afrique  de  Dioclétien  à  l'inva- 

25  sion  vandale  ;  —  Emile  Jullien,  Le  fondateur  de  Lyon.  Histoire  de  L.  Muna- 
liusPlancus; —  Carton,  Essai  de  topographie  archéologique  sur  la  région  de 
Souk-el-Arba  ;  —  du  même,  l'Afrique  du  Nord  devant  les  civilisations  anciennes; 
—  du  même,  de  Tunis  à  Dougga;  —  du  même,  La  colonisation  chez  les  Romains 
[Joh.    Schmidt].    Apréciation  favorable   de  tous   ces  travaux.  ^  Friedrich 

30  Koepp,  Ueber  das  Bildnis  Alexanders  des  grossen  [Fritz  Baumgarten].  Très 
attachant  quoique  sans  brillant  résultat.  ^  Victor  Sghultze,  Geschichte  des 
Unlerganges  des  griechisch-rômischen  lleindentums  [0.  Grusius].  A  lire  et  à 
relire  et  à  consulter  sans  cesse.  ^  Iwan  von  Muller,  Gràfm,  Isola  Nogarola 
[Karl  Ilartfelder].  Intéressant.  1[  8  jt.  Giovanni  Setti,  /  mimi  di  Eroda  ;  — 

35  Siegfried  Mekler,  Neues  von  den  Alten  [II.  Stadtmiiller].  Satisfaisants,  f 
Fr.  Zelle,  Novum-  Testam,ent\im  graece.  5.  B.  Wohlfahrt,  Apostel geschichte 
[G.  Runze].  Des  réserves  sur  la  méthode.  ^  Fr.  Dubner,  C.  Juin  Caesaris 
commentarii  de  bello  gallico,  éd.  revue  par  Fd.  Degove  [H.  Meusel].  On 
a  mieux  que  cela  en  France.  %  Alessandro  Manoni,  Comelio  Tacito,  La  Ger- 

40  mania  [U.  Zermial].  Rien  de  neuf.  ^  R.  Gagnât,  IJarmée  Romaine  d'Afrique 
et  l'occupation  militaire  de  l'Afrique  sous  les  empereurs  [Joh.  Sghmidt].  Donne 
un  glorieux  témoignage  de  la  science  de  l'auteur.  U  M.  Gollignon,  Histoire 
de  la  sculpture  grecque  [J.  Boehlau].  Très  réussi.  ^  F.  R.  Dressler,  Triton 
und   die  Tritonen  in  der  Lilteratur  und  Kunst  der  Griechen  und  Rômer.  2  Teil 

45  [W.  II.  Roscher].  Mérite  les  mêmes  éloges  que  la  i^^  partie.  1  Mark  Patti- 
SON,  Isaac  Casaubon  [Paul  Gauer].  2"  éd.  améliorée.  tH  1o  jt-  É-  Bolla,  Ma- 
noscritti  Ambrosiani  delV  Economico  di  Senefonle  [Karl  Schenkl].  Utile.  ^ 
Bernhard  Weiss,  Die  katolischen  Driefe  [Adolf  Hilgenfeld].  Magistral,  f 
Hector  Stampini,  Q.  Horatii  Flacci  opéra  [M.  Hertz].  Soigné,  t  G.  Gilbert, 

60  Handbuch  der  griechischen  StaatsalterlUmer,  1,  2  Aufl.  [V.  Thumser].  Est  à  la 
hauteur  de  la  science.  1[  Joseph  Murr,  Die  Gottheit  der  Griechen  als  Natur- 
macht  [W.  H.  RoscherJ.  Inacceptable.  ^  Otto  Rubensohn,  Die  Mysterienhei- 
ligtiimer  in  Eleusis  und  Samothrake  [Fritz  Baumgarten].  Tout  à  fait  soigné.  ^ 
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O.  Kei.ler,  Zur  laleinischen  Sprachgeschichte.  1,  Laleinisclic  Elymologien 
[F.  SkutschJ.  Route  périlleuse.  ^  Literas  a  Truchsesso  ad  Hosium  annis  1560 
et  15G{  datas  ex  codice  Augustano  primum  edidit  etc.  Antonius  Weber  [X.]. 
Le  besoin  de  cette  nouvelle  édition  ne  se  faisait  pas  sentir,  ^f  22  Jt. 
Charles  Normand,  La  Troie  d'Homère  [W.  Dôrpfeldl.  Très  instructif.  ^  5 
J.  van  Leeuwen  et  M.  B,  Mendes  da  Costa,  Homeri  Odtjsseae  carmina  ; 
r—  J.  van  Leeuwen,  Enchiridium  leciionis  epicae  [Paul  Cauer].  Méritent  l'at- 
tention. I  H.  Meusel,  Lexicon  Caesarianum  [Rud.  Schneider^  Modèle  du 
genre,  f  A.  Collignon,  Étude  sur  Pétrone,  la  critique  littéraire,  l'imitation  et 
la  parodie  dans  le  Satiricon  ;  —  du  même,  Pétrone  au  moyen  âge  et  dans  la  10 
littérature  française  [C.  Haeberlinl.  Grands  éloges.  ^  E.  Kûhner,  Ausfuhrliche 
Grammalik  der  griechischen  Sprache  \ .  Elementar  und  Formenlehre.  3  Aufl. 
besorgt  von  Fr.  Blass  [Fr.  StolzJ.  Vice  de  méthode.  Vi  29  jt.  Richard 
IIeinze,  Xenocrates  Darstellung  der  Lehre  und  Sammlung  der  Fragmente  [OttO 
Apelt].  Pénétrant.  ^  B.  Biichsenschiitz,  Xenophons  griechische  Geschichte,  1  15 
[Joh.  Alf.  Simon].  6»  éd.  d'un  bon  ouvrage.  ^  Adolf  Harnagk,  Bruchslucke 
des  Evangeliums  und  der  Apokalypse  des  Petrus  ;  —  Adolphe  LODS,  L'évangile  et 
l'apocalypse  de  Pierre  [Ad.  IlilgenfeldJ.  Deux  éditions  qui  se  complètent  l'une 
l'autre.  ^  Th.  Arnold,  Die  griechischen  Sludien  des  Horaz.  Neu  herausg.  von 
W.  Fries  [J.  IiaussenJ.  Eloges.  If  0.  Weissensfels,  Cicero  als  Schrifsleller  20 
[Fr.  Millier].  Très  érudit  et  bien  écrit.  ^  Aemileus  Thewrewk  de  Ponor, 
Codex  Fesli  Farncsianus  tabulis  expressus  [tp].  Grand  service  rendu  à  la  philo- 
logie. 1[  G.  F.  Unger,  Zeitrechnung  der  Griechen  und  Rômer  [W.  SoltauJ.  Très 
original.  ^  Sam.  Wide,  Lakonische  Kulte  [— c — ].  L'auteur  doit  continuer 
ses  recherches.  *i  Gaston  Cougny,  L'art  antique.  2.  La  Grèce.  Rome  [Fritz  25 
Baumgarten].  Des  critiques,  f  Ernst  Kornemann,  De  civibus  Romanis  in 
provinciis  imper ii  cotisistentibus ;  —  Adolf  SCHULTEX,  De  conventibus  civium 
Romanorum  [Joh.  Schmidt].  Satisfaisants.  ^  Verhandlungen  des  ii  Versamm- 
lung  deutscher  Philologen  und  Schulmdnner  in  Miinchen  [Paul  Cauer].  Anal^'se 
des  communications.  ^  Nils  Sjostrand,  In  syntaxin  Draegerianam  [J.  IL  30 
Schmalz].  Rien  de  nouveau.  \  Georg  Ellinger,  Deutsche  Lyriker  des  16  Jahr- 
hunderts  [Karl  Wotke].  Intéressant.  1J  Fr.  Léo,  Rede  zur  Sàkularfeier  Karl 
Lachmanns  an  4  Mars  l893  ;  — Karl  LaGHMANNS,  Briefe  an  Moritz  IJaupt 
herausg.  von  J.  Vahlen  [M.  Hertz].  Éloges.  %^  12  août.  Etymologies  [O.  Kel- 
ler|.  'Apâxvw  et  Tapaxri;  sequi  =  sehen?  vincere  =  zwingen.  ^  Tragicae  die-  35 
tionis  index  spectans  ad  tragicorum  graecorum  fragmenta  ab  Aug.  Nauck  édita 
[Peter  N.  Papageorg].  Sera  utile  à  tous  les  philologues.  ^  Vincenzo  Cos- 
TANZI,  Ricerche  su  alcuni  punti  controversi  altorno  alla  vita  e  all'opera  storica 
di  Erodoto  [K.  Abicht].  Mérite  d'être  signalé.  \  Ingram  Byv^^ater,  Contribu- 
tions to  the  textual  Crilicism  of  Aristolle's  Nicomachean  Ethics  ;  —  J.  A.  Stb-  40 
WART,  Notes  on  the  Nicomachean  Elhic  of  Aristotle  [Fr.  Susemihl].  Excellents. 
^  Fr.  Gebh.vrd,  Gedankengang  Horazischer  Oden  in  dispositionneller  Uebersicht 
[J.  Iiaussner].  Du  nouveau.  ^[  Paulus  JûRGES,  De  Sallustii  hisloriarum  reli- 
quiis  capita  selecta  [J.  II.  Schmalz].  L'auteur  devrait  donner  une  édition  de 
ces  fragments.  ^  Giuseppe  Marina,  Romania  e  Germania  ovvero  ilmondo  ger-  45 
manico  secondo  le  relazioni  di  Tacilo  [U.  ZernialJ.  Détaillé  et  pénétrant.  If  J. 
BaunaCK,  Die  delphischen  Inschriflen  [W.  Larfeld].  Est  une  des  bonnes  par- 
ties du  recueil  de  Collitz.  f  Iwan  von  Muller,  Die  griechischen  Privatalter- 
tiimer;—  Adolf  Bauer,  Die  griech.  Kriegsaltertiimer  [Sittl].  Deuxièmes  édi- 
tions améliorées  de  deux  bons  ouvrages.  %  Karl  Urban,  Geographische  Fo?'- 50 
schungen  und  Màrchen  aus  griechischer  Zeit  [A.  Iiabler].  Très  agréable.  If  E. 
Enault,  r)es  conséquences  de  l'éviction  dans  la  vente  [Baron].  Suffisant.  ^  A. 
Dyroff,  Geschichte  des  Pronomen  refiexivum.  \  [Fr.  Stolz].  Très  approfondi. 
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^  Alexander  Reichardt,  Der  satumische  Vers  in  der  romischen  Kunstdichtung 
[Ed.  Reichelt].  Explication  neuve.  If  Julius  Keller,  Die  Grenzen  der  Ueber- 
sclsungskunst  kritisch  untersucht  fGust.  LagerlotzJ.  Éloges.  ^^  26  at.  Petites 
observations  sur  l'histoire  de  la  langue  latine  [J.  H.  Smalz].  Traite  des 

6  mots  distrahere  et  vélum.  H  Wilhelm  Meyer,  Die  athenische  Sprachrede  des 
Menander  und  Philislion  [K.  Zacher].  Très  étudié.  If  Claudii  Galcni  Pergameni 
scripia  minora.  Vol.  tertium  ex  recognitione  Georgii  IIelmreich  [J.  Ilberg]. 
Très  soigné.  ^Adolf  Lange,  Melhodischer  Lehrcr-  Kommenlar  zu  Ovids  Meta- 
morphosen  1  [R.  Ehwald].  Est-ce  bien  un  commentaire  pour  le  professeur? 

10  ^  J.  Strenge,  Cicero  erste,  zweile  und  siebente  Bede  gegen  Marcus  Antonius  ;  — 
F.  RiCHTER  und  A.  Eberhard,  Ciceros  Bede  fur  T.  Annius  Milo.  4  Aufl.  bearb. 
von  H.  NOHL;  —  W.  Yorke-FauSSET,  Maj'ci  Tulli  Ciceronis pro  Tito  Annio  Mi- 
lone  oratto  ad  judices;  —  J.  Hunter  Smith,  M.  Tulli  Ciceronis  oratio  pi^o  lege 
Manilia  ;  —  Otto  Heine,  M.  Tulli  Ciceronis  orationes  seleclae.  \.  Pro  S.  Roscio 

<5  Amerino.  Pro  lege  Manilia  fFranz  Millier].  Les  éditions  anglaises  sont  les 
moins  bonnes.  \  Félix  Ravaisson,  La  Vénus  de  Milo  [A.  Furtwangler].  Dé- 
faut de  méthode.  If  W.  Henze,  De  civitatibus  liberis  quae  fuerunt  in  provinciis 
populi  romani  [L.  M.  Hartmann].  Bonne  réunion  de  matériaux.  ^  Trede, 
Das  Heidentum  in  der  romischen  Kirche  [0.  Cr.].  Des  réserves,  ^^f  2  sept.  Karl 

2"  WeSSELY,  Papyrusfragmcnt  des  Chorgesanges  von  Euripides'  Orest  |Karl  v.  Jan]. 
Important.  ^  Fr.  Mûller,  Thukydides'  ertes  Duch  [G.  Behrendt].  Édition 
utile.  %  IlaTtaYEwpyio;,  napatyip-^aEn;  xpiTixa"c  xa\  7ra).a'.oypacptxal  e'tç  'Apta'tO'tÉ>.oy; 
'AOr,vatwv  Tto^iTstav  fFr.  Cauer].  Peu  de  conjectures  acceptables.  ^  Ernst 
Maass,  De  Germanici  prooemio  commentatio  [A.  Breysig].  Très  instructif,  f 

25  J.  OvERBECK,  Geschichte  der  griechischen  Plastik,  h  Aufl.  G.  2  [Sittl.J.  Diverses 
améliorations.  \  Paul  Chenevière,  Histoire  de  la  compensation  jusques  et 
y  compris  le  rescrit  de  Marc-Aurèle  [M.  Voigt].  Éclaire  la  question.  ^  Rudolfus 
Graefenhain,  De  more  libidos  dedicandi  apud  scriptores  Graecos  et  Bomanos 
obvio  [Fr.  Rïihl].  Soigné.  ^  A.  F.  R.  Knôtel,  Atlantis  und  das  Volk  der  Atlan- 

30  ten  [Ferd.  Justi].  Des  remarques  pénétrantes,  mais  la  chronologie  et  l'eth- 
nologie soulèvent  des  objections.  ^  Otto  Dingeldein,  Der  Beim  bei  den 
Griechen  und  Bômern  \L.  Millier].  Recommandé,  flf  9  sept.  Fouilles  à  Hei- 
denbourg  dans  le  Palatinat  [G.  Mehlis].  Inscription  latine,  Ghapiteaux,  etc. 
If  É.  Maass,  Aratea  [G.  Naacli].  Très  long  article  favorable  dont  la  suite  est 

.35  aux  deux  n"*  suivants.  If  Fr.  Hultsch,  Polybii  Hisioriae.  2.  Editio  altéra 
[Karl  Jacoby].  Très  bon.  \  Leopold  Sudbe,  Publii  Ovidii  Nasonis  meiamor- 
phoseon  libros  quomodo  noslrates  medii  aevi  poetae  imitait  interpretatique  sint 
[r.  Ehwald].  Très  méritoire.  ^  Gustav  Nordmeyer,  De  Octaviae  fabula 
[R.  Peiper].  Bon,  fait  bien  le  départ  entre  ce  qui  est  sûr  et  ce  qui  n'est  que 

40  vraisemblable.  If  L.  v.  Urlichs,  Grundlegung  und  Geschichte  der  klassischen 
Altertumswissenschaft.  Nach  dem  Tode  des  Verfassers  durchgeschen  von  H. 
L.  Ulrichs  [M.  Hertz].  Bon  remaniement.  ^  Adolf  Rômer,  Die  Notation  der 
Alexandrinischen  Philologen  bei  den  griechischen  Dramatikern  [A.  Ludwich]. 
Rien  de  délinitif,  mais  une  foule  de  remarques  fécondes.  ^  Theodor  Schrei- 

45  ber,  Die  hellenislischen  Beliefbilder  [Alf.  Briickner].  Important.  %  Ettore  de 
RuGGIERO,  Sylloge  epigraphica  orbis  Bomani  [H.  Schiller].  Bon.  W  16  sept. 
R.  G.  Jebb,  Sophokles,  Theplays  and  fragments.  5.  The  Trachiniae  [Weclclein]. 
Éloges.  ^  F.  SUSEMIHL,  Quaestionum  Aristotelearum  criticarum  et  exegeticarum 
pars  secunda  [M.  Wallies].  D'un  intérêt  général.  If  Fr.  Aly,  Horas,seinLeben 

iMund  seine  Werke  [M.  Hertz].  Bonne  exposition  pour  les  classes.  If  Fried. 
IIOFMANN,  Ausgewàhlte  Briefe  von  M.  TuUius  Cicero,  6  Aufl.  besorgt  von  Karl 
Lehmann  [L.  Gurlitt].  Ne  peut  être  utile  qu'aux  élèves.  ^  Eusebio  Garizio, 
Cornelii  Taciti  ab  excessu  Divi  Augusli  Annalium  libri  [K.  Niemeyer].  Peut 
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être  bon  en  Italie,  f  M.  Warde  Fowi.er,  The  citij-slale  of  the  Greeks  and  Ro- 
mans [Ilolra].   Complète   Roscher.  1[  E.  Desjardins,   Géographie  de  la  Gaule 
Romaine,  4.  Les  sources  de  la  topographie  comparée  fRud.  Schneider].  Bon, 
complété  par  Longnon.  1  Robert  von  Schneider,  Die  Erzstatue  vom  Ilele- 
nenberge  |y].  Réfléchi,  ^f  André  Lrfèvre,  Les  races  et   les  langues  [Bartholo-  5 
maej.  Manqué.  ^^  23  sept.  Alfred  et  Maurice  Croiset,  [lisloire  de  la  Littéra- 
ture grecque  |R.  PcppmùUer].  Ce  tome  3  mérite  le  même  accueil  que  les 
deux   premiers.  %  Knut  Wintzrll,   De  Ilellenismo  Horalii  quaestioncs   non- 
nullae,  \  [II.].  Attachant.  ^  Ilistoria  Apollonii  régis  Tyri.   Iterum  recensuit 
Alexander     Riese    [Otto    Rossbach].     Texte    bien     constitué.    ^    Georg  lO 
WOLFF,    Die    rômisclien    Ziegeleien    von    Nied    bei    Ilochst   a.    M.    und   ihre 
Stempel    [F.    Ilaug].    Résultats    acceptables.    \     P.    Fauré  ,    Théorie    des 
proportions    e?i    architecture    par    l'analyse    des   monuments    [R.    Borrmann|. 
Éloges.   %%  30   sept.   Giuseppe   Strigkland  ,    La  queslione    Omerica    [Rud. 
Peppmiillerj.  Présente  quelques  choses  utiles,  mais  doit  être  étudié  avec  i5 
précaution.  \   Ed.  Goebel,  Platons  Apologie  des  Sokrates  und  Kriton  [Otto 
ApeltJ.  Bon  pour  les  classes.  %  Frederick  Gornwellis  Gonybe.vre,  A  colla- 
lion  wilh  the  ancicnt  Armenian  versions  of  the  greek  text   of  Arislolle's  Catégo- 
ries, de  inlerpretatione,  de  miindo,  de  virlulibus  and  of  Porphyry's  Introduction 
[Fr.  Susemihl].  Excellent.  ^  Cari  Thomas,  Thcodor  von  Studion  und  sein  20 
Zcilalter  [£I.  Gelzer].  Méritoire.  ^  Th.  O.  Joh.  Roenstroem,  Metri  Vergiliaiii 
reccnsio    [R.  Millier].   Éclaire  l'explication  de  Virgile.  %  Geyza  Nemethy, 
/'.  Cornelii  Tacili  ab  excessu  divi  Augusli,  1-G  [K.  Niemeyer].  Donne  un  texte 
moins  bOTi  que  Nipperdcy.  ^   J.    W.   Beck,  Studia   Gelliana  et  Pliniana  [G. 
Gaetz].  Beaucoup  de  peine  et  de  science,  mais  peu  de  résultats  certains.  \  25 
Edouard  Goumy,  Les  Latins  [II.  Bender].    De  Tesprit.  f  Georg   Schon,   Das 
kapilolinische  Verzeichnis  der  rumischen  Triumphe  [Joh.  Schmidt].  Intéressant 
et  utile.  \  N.  Wegklein,  Ucbcr  Thcmistokles  und  die    Seeschlacht  bei  Salamis 
[llolm].  Important.  ^  G.  P.  II.  BruGHM.vnn,  Epitheta  deorum  qiiae  apud  Grae- 
cos  leguntur  [0.  Jessen].  Un  peu  sec.  ^  Joseph   Wagner,  Realien   des  grie-  30 
chischen  Altertums  [M.  Zoeller].  Certaines  assertions  auraient  besoin  d'être 
modifiées.  ^  D.  A.  Daxiblson,  De  voce  al:^r,oç  quaestio  etymologiea  [Chr,  Bar- 
tholomae].  Intéressant.  ^^.  7  oct.  Wilhelm  Meiners,  Quaestiones  ad  scholia 
Aristophanea  historica  pertinentes  [0.  Bachmannj.  Suggestif.^  R.  Westphal, 
Aristoxenos  von  Tarent,  Melik  und  Rhythmik  des  klassischen  Hellenentums.  35 
2  Bd.  Berichtiger  Originaltext  herausg.  von  F.   Saran  [C.  v.  Jan].  Saran 
s'est  bien  acquitté  de  sa  tâche,  mais  l'ouvrage  est  trop  long  et  trop  cher.  \ 
^  W.  GlDiONSEN,  Studien  zu  den  Litteraturbriefen  des   Horaz   [J.  IKlussner] . 
De  bonnes  parties.  ^  J.  Meuser,  P.  Ovidii  Nasonis  métamorphoses.  5  Aufl. 
besorgt  von  Alfons  Egen  [R.  Ewhald].  Le  commentaire  seul  a  été  remanié.  40 
\  Aemilius  Thomas,    De  Velleiani  voluminis  co7idicione  aliquot  capita  [Franz 
Riihl].  Recommandé.  ^  II.  Frangotte,  L'organisation  de  la  cité  athénienne  et 
la  réforme  de  CHsthène  [Ilolm].  Soigné.  ^  Arualdo  FORESTI,  Milologia   greca. 
1.  Divinità  [W.  II.   Roscherj.   Très  bon.  ^  Georg  Hart,  Die  Pyramus-und 
Thisbesage  in  llolland,  England,  Italien  und  Spanien  [W.  H.  Roscherj.  Recom-  45 
mandé  T[  H.  T.  Karsten,  De  uitspraak  van  het  Latijn  [W.  Deecke].  Érudit. 
t  Hermann  Benuer,  Horaz,  Homer  und  Schiller  im  Gymnasium  [J.  Haussner]. 
Clair.  ^î  14  oct.  Albert  Rare,  Die  liedaktion  der  Demoslhenischen  Kranzrede 
[Leopold  GohnJ.  Ne  résout  pas  définitivement  la  question.  H  Ernst  Essen, 
Das  erste  Buch  der  aristotelischen  Schrifl  iiber  die  Seele   im  Deutsche  ùber-  50 
tragen  und  in  seiner  ursprlinglichen  Gestalt  wiederhergestellt  [Fr.  Suse- 
mihl]. N'est  réussi  qu'en  partie,  f  A.  Brieger,  Epikurs  Lehre  von  der  Seele 
[P.  Wendland].  De  bonnes  choses  dans  la  seconde  partie  de  l'ouvrage.  \ 
R.  DE  PHiLOL.  —  lievuc  des  Revues  de  1893.  XVIIl.  —  7. 
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J.  GONINGTON,  The  satires  of  A.  Persiiis  Flacciis  [Garl  HosiusJ.  Bon.  ^  Erich 
BiSCHOFF,  Prolegomena  zum  sogenanntcn  Dionyshts  Calo  [L.  Mûller].  Satis- 
faisant. ^  Franz  Cumont.  Catalogue  sommaire  des  monuments  figurés  relatifs 
au  culte  de  MithralW.  H.  Roscher].  L'auteur  doit  continuer  ses  recherches. 

5  ^  R.  Schneider,  Légion  und  Phalanx  [Adolf  Bauer].  Explication  contes- 
table. ^  Ilermann  Schrryeu,  Das  Fortleben  homerischer  Geslallen  in  Gothes 
Dichtung  [Riul  Peppmiiller].  A  louer|.  ^%  21  oct.  A.  Czygzkievvicz,  Unlersu- 
chungen  zur  zweitcn  Ildlfte  der  Odyssce  [G.  Rothe].  Contestable.  ^  N.  Wkg- 
KF.EiN,  Aeschylos  Promelheus,  3  Aufl.   [II.  Stadmiiller].  N'est  plus  à  louer,  f 

10  Sophokles  Elecira.  Deutsch  von  Adolf  Mûller  [Wecklein].  Bon.  ^  F.  G. 
KenyON,  'AOrivattov  Tto/ttE^a,  3°  édition  ;  —  Fr.  Blass,  Aristotelis  Uoli-zioi 
'AOrjvaiwv  [Bruno  Kiel].  Éditions  qui  marquent  toutes  deux  un  progrès.  ^ 
J.  AuRY,  Procopiana  [K.  Krumbacher].  Un  des  meilleurs  travaux  qui  aient 
été  publiés  sur  le  texte  des  auteurs  byzantins.  ^  G.  F,  Supfle,  M.  Tullii 

15  Ciceronis  epistidac  seleclae,  iO"  édition  par  E.  Bôckel  [Ludwig  Gurlitt].  Suc- 
cès.mérité.  ^  Paul  Wessner,  QuaestJones  Porphyrianeae  [Ludwig  Adamek]. 
Glair  et  méthodique.  1[  Joannes  de  Prott,  Fasti  Graecorum  sacri  [Paul 
Stengel].  Travail  d'un  débutant  qui  donne  de  bonnes  espérances.  ^  V. 
Nourrisson,  La  bibliothèque  des  Ptolémée  [Georg  Knaack].  Conférence  popu- 

20  laire.  %  Ettore  Callegari,  Neronc  e  la  sua  corle  nella  storia  e  nelV  arte  [Iler- 
mann  Schiller].  Rien  de  relatif  à  l'antiquité,  f  Das  Ileidenthor.  Aus  dem 
Augrabungsbericht  des  Vereins  Garnutum  fiir  das  Jahr  1891  [  ].  Belle 
publication.  ^  V.  Hintner,  Die  Verba  des  Befehlens  in  den  indogermanischen 
Sprachen   [Fr.   Stolz].  Le  critique  n'est  pas  converti.  ^[^    28  oct.  Gesare 

25  Cristofouni,  Appunli  critici  al  testa  délie  Trachinie  [WeckleinJ.  De  la  saga- 
cité, mais  aucune  heureuse  conjecture.  1[  Jacob  Oeri,  Die  Màdchen  von 
Trachis  oder  das  Problem  des  Erdenglûcks  [Wecklein].  Assez  peu  acceptable, 
%  K.  Abight,  Herodotos,  4  Bd.  Buch  7,  4  Aufl.  ;  —  du  même,  Uebersicht  iiber 
den  Dialckt  des  Herodotos,  4  Aufl.  [      ].    Sitzler].    Quelques   changements 

30  dans  le  texte  du  livre  7.  ^  J.  E.  G.  Welldon,  The  Nicomachean  Ethics  of 
Arislotle  translated  [M.  Wallies].  Bonne  traduction.  ^  G.  Giambelli,  GU  sludi 
Aristolelici  e  la  doltrina  d'Anlioconel  de  finibus  [P.  Wendland].  Science  em- 
brouillée, manque  son  but.  ^  Gurt  Th.  Fischer,  Untersuchungen  auf  dem 
Gebiet  der  altcn  Lànder-und  Vôlkerkunde.  i.  De  llannonis  Carthaginiensis  péri- 
mé plo  [A.  IlilblerJ.  Domine  le  sujet,  donne  plus  que  n'annonce  le  titre,  fait 
faire  un  pas  décisif  à  la  question.  ^  H.  M.  Stephenson,  Livy  liook  6;  — 
C.  IlAUPl,  Livius  Kommentare  fur  deti  Schulgebrauch,  Buch  21  [Fiigner]. 
Grands  éloges,  surtout  pour  Ilaupt.  ^  Frid.  Sghlee,  Scholia  Terentiana  [A. 
Funck].  Très  méritoire.  ^  K.  F.  IIermann,  Lehrbuch  der  griechischen  Anti- 

40  quilaten.  1  Bd.  Staalsallerlhiimer,  Abth.  1  und  2,  6  édition  par  Viktor  ThuM- 
SER  [L.  GohnJ.  Tient  une  place  d'honneur  parmi  les  livres  de  ce  genre.  \ 
\  Car.  Pascal,  Studia  Philologica  [W.  Deecke].  Analyse.  ^1[  4  nov.  J.  E.  Sandys, 
Aristotle's  Constitution  o/"  i4f /lens  [Val.  von  Schoelfer].  Chaudement  recomman- 
dé.  ^   Ludovicus  Mendelssohn,  M.  TulH  Ciceronis  epislularum  libri  sedecim 

45  [Ludwig  GurlittJ.  Edition  excellente.  |  Samuel  Brandt  et  G.  Laubmann, 
L.  Coeli  Firmiani  Laclanti  opéra  omnia,  Partis  2,  fasc.  1  [StiU].  Très  con- 
sciencieux. \  Johu  William  White,  The  stage  in  Aristophanes ;  —  Edward 
GappS,  The  stage  in  the  greck  théâtre  aecording  lo  the  exlant  dramas  [Emil 
Reisch].  Faits  avec  soin.  ^  A.  Schneider,  Zw  Geschichte  der  Sklaverei  im 

50  allen  Rom  [M.  Voigt].  N'épuise  pas  le  sujet.  %  Felice  Ramorino,  La  pronun- 
zia  popidare  dei  vei'si  quantitativi  latini  nei  bassi  tempi  ed  origine  délia  vcrseg- 
gialura  ritmica  [M.  ManiliusJ.  Capital,  fait  faire  un  grand  pas  à  la  question. 
f^  11  nov.  J.  L.  IIeiberg,  Apollonii  Pergaei  quae  graece  exslant  cum  commen- 
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tariis  antiquis,  2  [Fr.  IIiiUscli].  Très  bon,  certaines  parties  sont  trop  abré- 
gées. ^  Richard  Bûttner,   Porcins  Licinus  und  der  lillerarische  Kreis  des  Q. 
Lutalius  Caiulus  [M.  Hertz].  Beaucoup  de  zèle,  mais  l'auteur  devrait  un  peu 
se  borner.  1[  Catalogue  of  Ihe  grcek  and  elruscan  vases  in  Ihe  Brilisk  Muséum. 
2.  Black  fignred  vases  by  II.  B.  Walteus  fFerd.  Dliinmcl].  Belle  publication  5 
qui  mérite  toute  notre  reconnaissance.  ^  Der  MaxhnaUarif  des  Diocletian.. 
Merausg.  vonTli.  Mommskn,  eriautert  von  II.  Blï;mnk«  [Johannes  Scbmidt]. 
Éloges.  %  Ilerraann  Ferdinand  Uit/AG,  Die  Asscssoren  der  rômiscken  Magistrale 
und  Rickter  [M.  Voigtj.  Approfondi.  If  Ludvvig  Begk,  Die  G  esc  hichte  des  Eisens 
in  Icchnischer  und  kullurgeschiclitlicher   Beziehung.   1.  Von  der  aitesten    Zeit  10 
bis  um  das  Jahr  15f)0  n.  G.  2«  édition  fH.  Bliimner].  Inutile.  ^  E.  Mugke, 
De  consonarum  in  lingua  graeca  praeler  Asialicorum  dialectiim  Aeolicam  gemi- 
naiione  [Bartholomae].  Manque  de  sûreté.  %  S.  Frankfurter,  Graf  Léo 
Thum-llohcnslein,  Franz  Exner  und  Hermann  Donilz  [Fr.  Paulsen].  Très  in- 
téressant, H^  18  nov.  Adolph  Romer,  Homeri  Ilias.  Editionis  prodromus  16 
[Art.  Ludwich].  Chaudement  recommandé.  ^^  H.  Frohberger,  Lysias,  Aus- 
gewdhlle  Reden,  klciwQve  Ausgabe,  2.  2»  éd.  par  Th.  Thalheim  [Fritz  Nowack]. 
Mis  à  la  hauteur  de  la  science.  *|f  E.  Norden,  Beiiràge  zur  Geschichte  der 
griechischen  Philosophie  [P.  WendlandJ.  Des  combinaisons  heure\iscs  faites 
avec  beaucoup  de  sagacité  et  de  science.  ^  W.  Kopp,  Geschichte  der  griechis-  20 
chen  Litteraiur.  5"  éd.  par  Gerh.  Ileinr.  Muller  [Sittl.].  A  besoin  d'être  revisé 
et  remanié.  ^  Karl  Jagoby,  Anthologie  zu  den  Elegikern  der  Romer,  1  Calull 
[Hugo  Magnus].  Bon   et  utile,  f  Joseph  Sorn,  Der  Sprachgebrauch  des  his- 
torikers  Euiropius  [Fr.  Riihl].  Ne  répond  pas  à  de  légitimes  exigences.  ^ 
Wissenscliaftliche  Milteilungen  ans  Bosnien  und  der  Herzegoivina,  1  [G.  WolffJ.  25 
Bon  début.  ^  Franz  MiSTELI,  Charakterislik  der  hauptsàchlichsten    Tgpen  des 
Sprachbaues  [K.  Bruchmann].  Science  approfondie.  ^  J.  Vahlen,  Zur  Erin- 
nerung  an  Lachmann  [M.    Hertz].   Intéressant,  ^f  25   nov,    H.  Welzhofer, 
Snphokles'  Antigone.  Ein   Beitrag  zur   Geschichte   und   Beurteilung  des   anliken 
Drainas  [Wecklein].  De  belles  idées,  mais  des  affirmations  contestables.  30 
^  F.  II.  M.  Blaydes,  Aristophanis  Equités- Vespae  [Ottomar  Bachmann].  Ju- 
gement sur  l'édition  complète  d'Aristophane  par  Blaydes  ;  elle  ne  marque 
aucun  progrès.  ^  Romualdo  Bobba,  Di  alcuni  commentatori  italiani  di  Platone 
[Otto  Apelt].  Glair.  1[  H.  SwOBODa,  Die  neugefundene  Schrifl  des  Aristoteles 
vom  Staaie  der  Alhener  [Friedrich  Gauer].  Conférence  réussie,  %  K.  Koster,  35 
Clemens  Alexandrinus.  Quis  dives  salvelur  ?  [Adolf  Hilgenfeld].  Correct.  ^  Al- 
bert DOBKRENZ,  C.  Juin  Caesaris  belli  Gallici  libri  7  und  A.  Hirtii  liber.  9  éd. 
par  G.  B.  DiNTER  [Rud.  Menge].  Éloges.  |  C.  IIammer,  Beitrage  zu  den  19 
grosseren  quintilianischen  Deklamationen  [Meister].   Salue  avec  joie  cet  écrit 
comme  la  préface  d'une  future  édition  critique  de  l'ouvrage  de  Quintillien.  40 
\  Mgr.  Freppel,  Commodien,  Arnobe,  Lactanceet  autres  fragments  inédits  [Sittl]. 
Se  lit  avec  plaisir.  ^  P.  Gavvadxas,  Fouilles  d'Epidaure.  1  [Chr.  B.].  Mérite 
toute  notre  reconnaissance.  %  Jahresberichte  des  Geschichtswissenschaft  herausg. 
von  J.  Jastrow,  14  Jahrg  [L.  Biirchner].   Soigné  pour  ce  qui  concerne 
l'antiquité,  f   O.  Kemmer,  Arminius  [Georg  WolffJ.  Sorte  de  feuilleton.  45 
^  Ch.  Bartholomae,  Arisches  und  Linguisliches  [K.  P.  Johansson].  Tous  les 
défauts   et  toutes   les  qualités  de  l'auteur.  ^  Sur   l'anthologie   grecque 
[M.  Rubensohn].  Diverses  corrections,  f^  2  déc.  Johannes  Lucas,  Studia 
Theognidea  [R.   Peppniiiller].  Quelques  résultats  sûrs.   ^  Franz   Muller, 
Thuckydidcs.  Auswahl  von  den  Biichern  2,3,4,  5  et  8  [G.  Behrendt].  Suffisant.  50 
^    G.    Thiele,   Hermagoras,    Ein   Beitrag   zur   Geschichte  der    Rhetorik 
[G.  Hammer].  Dépasse  Piderit  et  Vokmann.  ^  H.  Belling,  Kritische  Proie- 
gomena  zu  Tibull  [Hugo  Magnus].  Intéressant  et  suggestif,  malgré  des  choses 
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contestables.^  Furtwanglrr,  G.  Korte,  Milghhôfer,  Archàologische  Siudien, 
ihrem  Lelirer  II.  Brunn  ziir  Feier  seines  50  Doktorjnbiliiums  am  20  mars 
1893  dargebracht  [F.  von  Duhn].  Korte  a  traite  d'une  statue  arcliaïquo,  on 
marbre  grec,  trouvée  en  188'i  dans  la  nécropole  sud  d'Orvieto;  Milchhofer 

5  a  traité  des  artistes  grecs,  surtout  d'Eubulidès;  Furtwilngler  s'est  occupé 
des  sculptures  d'Olympie.  ^  G.  RethwiSGH,  Deutschlands  hôha-er  Scliuhvesen 
hn  10.  Ja/irh.  [G.  Nohle].  Recommandé.  ^^  9  déc.  John  Edwin  Sandys,  The 
Bncchae  of  Euripidcs  [Weckleinj.  3"=  édition  améliorée.  ^Georges  Dalmkyda, 
Les  mimes  d'IIcrondas,  traduction  française  [II.  Stadtmiillcr].  La  traduction 

10  paraît  bonne.  \  Ivo  Bruns,  Inlerprctaliones  variae  [P.  Wendland].  Traite 
d'Arcliytas  et  de  Plotin.  f  W.  ModestOW,  Ausgcwdhlte  Satircn  des  lloraz, 
3«  édition  avec  des  notes  en  russe  [A.  PridikI.  Atteint  son  but.  ^  Franz 
LuTERBACHER,  Titi  Livii  ab  urbe  condila  liber  30  [Fiigner].  Contribution 
méritoire  qui  facilite  l'intelligence  du  texte.  ^  Franz  Zôghbauer,  Siudien  zu 

15  den  Annalen  des  Tacitus  [K.  Niemeyer].  Plus  original  que  convaincant.  ^ 
E.  OSTBYE,  Die  Schrift  von  Slaal  der  Alhener  und  die  atlische  Eplicbie  [Friedrich 
Gauer].  Une  suite  de  résultats  sûrs.  1  Paul  Groebe,  De  legibus  et  senatns 
consuUis  mvii  710  rjuaestiones  chronologicae  [Ludwig  GurlittJ.  Bon  travail  d'un 
débutant.  ^  Philipp  Ballif,  Bomischc  Slrassenin  Bosnien  und  der  lier eegovina. 

20  Nebst  Anhang  liber  die  Inschriften  von  Karl  Patsgh  [Georg  WolfT].  Fait 
grand  honneur  aux  auteurs  et  aux  promoteurs  de  l'œuvre.  ^  Stanislaus 
WiTKOWSKI,  De  vocibus  hyhridis  apud  antiquos  poêlas  Romanos  [A.  Funck]. 
Éloges.  ^  II.  N.  naTtayewpyiou  'O  AyyouatOi;  Nauck  -aoù  r,  -/piTtx-ô  xwv  l)->,/)vtxwv 
xetfxévwv  [Wecklein].  Mérite   d'être  lu.  ^  Karl  Kehrbagh,    Miitcilungcn  der 

25  Gesellschaft  fur  deutsche  Erziehungs-und  Schidgeschichte  [C.  Nohle].  Intéressant. 
Y^  16  déc.  Gustavus  Stein,  Scholia  in  Aristophanis  Lysisiratam  [K.  ZacherJ. 
Long  article  dont  la  fin  est  au  n»  suivant  :  les  mss.  n'ont  pas  été  étudiés 
avec  une  rigueur  suffisante;  quelques  bonnes  conjectures.  1[  L.  IIerbst, Ztt 
Thukydides,  2,  Buch  3-8  [G.  Behrend].  Mérite  d'être  étudié  plus  qu'on  ne  l'a 

3a  fait  jusqu'ici.  %  Philippe  Fabia,  Les  sources  de  Tacite  dans  les  Histoires  et  les 
Annales  [K.  Niemeyer].  Méthode,  jugement  fin  et  réfléchi.  %  E.  Wôlfflin, 
Neue  Bruchslucke  der  Freisinger  Itala  [F.  Guslafsson].  Intéressant.  ^  Ludwig 
Jeep,  Zur  Geschichte  der  Lehre  von  den  Redeteilen  bei  den  lateinischen  gramma- 
tikern  [J.  W.  Beck].  Travail  méritoire  sur  un  sujet  peu  étudié  jusqu'ici.  ^ 

35  Wilhelm  von  Landau,  Beitràgezum  Altertiimskunde  des  Orients[J.\.  Prasek]. 
De  bonnes  parties.  ^  Ilugo  Willrigh,  De  conjurationis  catilinariae  fonlibus 
[A.  Schultenj.  Long  article  favorable  dont  la  fin  est  aun»  suivant;  l'auteur 
est  arrivé  à  donner  des  résultats  sûrs.  1[  II.  Muzik,  Sloff  und  Miltel  des 
Unterrichts  in  den  klassischen  Sprachen  [C.  Nohle].  Recommandé.  ^^  23  déc. 

40  Walter  Pater,  Plato  and  Platonism;  F.  Wright,  The  Phaedrus,  Lysis  and 
Protagoras  of  Plato  [OLto  Apelt].  Trop  dans  le  genre  des  «  essais  »,  ^  Sven 
Tessino,  Syntaxis  Vlaulina,  Enunliationcs  relativae.  Enuntiationesconiunc- 
tionales.  Parataxis  [0.  S.].  L'auteur  est  un  homme  appliqué  qui  fera  mieux 
à  son  prochain  travail.  1[  J.  Vahlen,  Zu  Ovids  Fasten  [R.  Ehwald].  Important. 

45  H  L.  MiJNTER.  Das  Grab  des  Sophokles  [F.  Diimmler].  Relève  des  journaux 
amusants.  ^  F.  Max  Mûller,  Die  Wissenschaft  der  Sprache.  NeueBearboitung. 
deutsche  Ausgabe  besorgt  durch  R.  Figk  und  W.  Wisghmann  [K.  Bruch- 
mann].  Bonne  traduction.  ^  Ilellmuth  von  Moltke,  Briefe  ilber  Zustànde 
und  Begebenheilen  in  der  Turkci  ans  den  Jahren  1836  bis  1839.  6»  édition  avec 

eo  notes  par  Gustav  Hirsghfeld  [R.  Weil].  Succès  mérité. 

Albert  Martin. 
Philologus.  T,  SO  (N.  S'»  t.  4).  Fasc.  4.  Fragment  d'une  inscription  fu- 
néraire  de  Crète  [Theodor  Baunack].    L'inscription   a   été  trouvée  dans 
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l'église  d'  "Aytoi;  Mûpwv,  localité  du  district  de  Malvasia;  elle  doit 
appartenir  au  3«  ou  au  2»  s.  ;  elle  donne  la  fin  d'une  épilapbe 
écrite  en  deux  distiques  et  présente  quelques  particularités  du  dialecte 
Cretois.  ^  Sur  l'hypothesis  du  Plutus  d'Aristophane  [Rud.  Peppmiïller]. 
Écrire  ainsi  le  passage  xôv  utov  aùtoù  c7U(TTr,(Tat  'Apapoxa  toï?  Osaxaf;  [iou).c![i.£voç  5 
fà  ÛTtoXotusc  [o-jj  ôt'a-jToy  [à).Xà]  ôi'  èxEtvou  xaO?,y.c.  ^  Sur  le  décret  du  peuple 
C.  I.  A.  4,  2,  n«  35  c  [G.  Busolt].  Ce  décret  du  peuple,  qui  ordonnait  de 
préparer  d'urgence  l'envoi  d'un  corps  de  troupe  à  Lesbos,  ne  concerne  pas, 
comme  Ta  dit  Kircbhoff,  la  flotte  qui  fut  mise  sous  les  ordres  de  Kleip- 
pides  avant  l'explosion  de  la  révolte  de  Lesbos,  en  mai  ou  au  commence-  io 
ment  de  juin.  Ce  décret  a  été  rendu  vers  le  milieu  de  juillet.  L'expédition, 
qui  fut  préparée  en  conséquence  fut  retardée  par  suite  de  l'invasion  inat- 
tendue de  l'Attique  par  une  armée  Péloponnésienne,  agissant  sur  terre  et 
sur  mer;  elle  ne  partit,  après  diverses  alternatives  de  retards,  que  vers  le 
milieu  de  septembre  ;  elle  était  sous  les  ordres  de  Pachès.  Si  cela  est  15 
admis,  nous  devons  encore  supposer  que,  d'après  la  coutume  en  usage 
dans  Athènes,  Pachès,  qui  était  désigné  pour  conduire  et  commander  l'ex- 
pédition de  Lesbos,  fut  aussi  chargé  de  la  préparer,  qu'ainsi  il  était  stra- 
tège dans  l'année  429/8.  Cette  supposition  se  trouve  confirmée  par  la  lacune 
de  six  lettres  qui,  dans  l'inscription,  manquent  après  la  lettre  iuitiale  du  20 
nom  du  stratège;  il  faut  donc  restituer  ainsi  ce  passage  :  èz  tt|V  noir^Tiv  xwv 
v£(ov  oavct'o-aaOat  (jzpoLT-qyoli  Toùç  jji£xà  lI[à-/T5Toç].  ^  Sur  le  Pccheur  de  Lucien 
[Ernst  Graf].  Dans  le  §  45,  on  a  voulu  supprimer  les  mots  xal  (xaxaiptSiov  ; 
le  couteau  se  trouve  aussi  mentionné  dans  le  fragment  82  des  Crapataloi 
de  Phérécrate  ;  la  correction  proposée  n'est  donc  pas  acceptable.  ^  Sur  les  25 
mythes  de  Cos  [K.  Tiimpel].  1.  Omphale-IIebé-Thrassa.  Examen  de  l'expli- 
cation proposée  par  U.  v.  Wilamowitz,  d'après  laquelle  Omphale  serait, 
non  pas  d'origine  lydienne,  mais  l'éponyme  d'une  ville  du  nord  de  la 
Grèce,  'OtxçàXtov.  Ce  qui  manque  à  cette  hypothèse  ainsi  qu'aux  autres 
hypothèses  avancées  par  F.  Cauer.  Examen  des  localités  dans  laquelle  on  30 
trouve  la  légende  d'Omphale  et  d'Héraclès;  cette  légende  est  certainement 
antérieure  à  l'arrivée  de  la  race  Doricnne.  Importance  du  fragment  150 
d'Aristote,  relatif  à  la  constitution  gynaicocratique  de  Melis,  et  du  passage 
de  Plutarque  "  Quaestiones  graecae  58  "  racontant  qu'à  Cos  les  prêtres 
dans  certaines  cérémonies  s'habillaient  en  femmes,  en  souvenir  du  cos-  jû 
tume  que  portait  Héraclès  lorsque,  pour  échapper  aux  Cercopes,  il  se  ré- 
fugia chez  une  yuvr,  Bpâiaa.  Rapports  d'Héraclès  avec  liera  et  avec  Ilélios. 
2.  L'euchelys  de  Cos  dans  le  combat  de  Poséidon  avec  Polybolès.  L'article 
est  consacré  à  réfuter  l'explication  donnée  par  M.  Meyer,  dans  son  ouvrage 
"Giganten  und  Titanen  "  p.  389,  sur  la  présence  du  serpent  dans  la  scène  40 
du  combat,  et  à  montrer  que  l'œuvre  primitive,  dont  nous  n'avons  que  des 
répliques,  avait  été  faite  pour  l'île  de  Cos,  à  cause  des  légendes  propres  à 
cette  île;  description  des  répliques  qui  nous  sont  parvenues.  ^  pâpaOpov- 
BâpaOpov  [Friedrich  Pelle].  Preuves  qui  indiquent  que  ce  mot  est  un  nom 
propre  et  doit  être  écrit  avec  une  majuscule  initiale.  If  Sur  le  jus  italicum  45 
[13.  Heisterbôrgk].  1.  Une  fausse  citation  de  Dion  Cassius.  On  résout  toutes 
les  difficultés  qu'a  soulevées  le  passage  48,  12  en  changeant  l'accent  du 
mot  VÔ1J.0V  dans  la  phrase  iç  xbv  xr,;  'IxaXt'aç  vofiôv  et  en  expliquant  que  la 
Gaule  Cisalpine  a  été  inscrite,  non  dans  les  pays  de  droit  italien,  mais 
dans  la  circonscription  géographique  de  l'Italie.  2.  Les  statues  de  Marsyas.  50 
D'après  Servius,  Enéide  3,  20  et  4,  58,  les  villes  libres  auraient  eu,  sur  la 
place  du  marché,  une  statue  de  Marsyas,  le  serviteur  du  dieu  Liber.  Con- 
tradiction que  les  monnaies  semblent  apporter  à  cette  explication  :  le 
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Marsyas   ne    se    trouve   que  dans   les    colonies    romaines;    d'autre   part 
Eckhel  etMommsen  le  considèrent  comme  le  symbole  du  jus  italicum;  après 
discussion,  l'auteur  croit  que  le  jus  italicum  n'était  autre  chose  que  le 
droit  d'une  colonie  primitive  de  citoyens  romains.  Les  signes  honorifiques, 
6  accordés  à  une   ville,  étaient  souvent  bien  différents  de  ces  droits  réels. 
3.  Prétendus  municipes  avec  jus  italicum.  Application  de  cette  théorie  au 
municipe  de  Stobi  en  Macédoine,  Apulum  en  Dacie,  Gœla  en  Thracc,  etc. 
%  Sur  les  Fables  de  Phèdre  [Fr.  Polie].  1,  3  écrire  "  aeque"  au  lieu  de 
"a  quo";  3,  18  écrire  "siut"  au  lileu  de  "suiit".  t  Sur  Homère  et  Hésiode 
10  [R.  Poppmuller].  Explique  comment  le  v.  77  du  ch.  19  de  l'Iliade  a  été  in- 
terpolé;   le   v.   107   doit   être  écrit    :    W^\i>Txr^ç  'éaitan,  o-iSà  téXoç  jxÙOo)  è7i;tOr,o-£t;. 
2.  Hésiode,  Aspis.  Il  fnut  supprimer  le  second  hémistiche  du  v.  289,  le 
v.210  et  le  premier  hémistiche  du  v.  21 1  ;  on  a  ainsi  :  209  +  211  xXu^oixévw  l'/eXor 
Soiolô'àvaç-jTiôùJVTeç.lfSur  les  papyrus  P'iinders  Pétrie  [0.  Crusius].  Le f' publié 
15  par  Mahaffy,  Philol.  Supp.  C,  p.  293  vient  d'un  recueil  de  Xôyoi  èpwTtxot.  t 
L'apologos  de  l'Odyssée  [K.  Diintzer].  L'article  est  dirigé  contre  K.  Rothe, 
auteur  d'un  travail  De  vetere  quem  ex  Odyssea  Kirchliofïius  eruit  v(5<tt<o. 
D.  se  plaint  du  ton  aigre  et  vaniteux  avec  lequel  R.  l'a  attaqué.  La  thèse 
que    soutient  ce  dernier  n'est  que  le  développement   de  la   théorie  de 
20  Kirchhoff  :  une  partie  seulement  des  voyages  racontés  par  Odysseus  dans 
le  palais  d'Alcinous  appartient  aux  poésies  primitives.  D.  reprend  la  réfu- 
tation de  cette  thèse;  il  croit  à  l'ancienneté  des  chants  10  et  12;  sans 
doute,  il  y  a  là  des  parties  récentes,  comme  la  prière  du  Cyclope  à  Poséidon; 
mais  on  n'en  doit  pas  moins  reconnaître  que  les  légendes  qui  forment  le 
25  sujet  de  ces  deux  livres  sont  plus  anciennes  que  la  légende  de  Galypso; 
dans  les  livres  où  l'on  veut  voir  un  voo-roç  récent,  il  n'y  a  pas  un  seul  vers 
qu'on  puisse  avec  assurance  considérer  comme  emprunté  soit  au  ch.  9,  soit 
à  la  Télémachie  par  un  poète  postérieur;  on  n'a  pas  plus  de  raisons  pour 
croire  que  l'Apologos  ait  contenu  primitivement  moins  d'aventures  que 
30  celles  qui  sont  aujourd'hui  dans  le  poème  et  que  certaines  parties  n'aient 
dû  leur  origine  qu'à  la  réponse  d'Odysseus  à  Arété.  Examen  et  réfutation 
des   systèmes  de   Kirchhoff,  Kôchly,  Niese,  Wilamowitz.  ^  Quaestiones 
Theocriteae  [G.  Haeberlin].  L'IIiéron  a  été  écrit  vers  273/2,  l'Encomion  de 
Ptolémée  en  271,  c'est-à-dire  après  l'IIiéron,  peu  après  le  mariage  de  Phila- 
35  delphe  avec  Arsinoe,  qui  doit  être  placé  plutôt  vers  l'an  273  que  vers  27G; 
l'Encomion  est  antérieur  à  l'adoption  d'Evergète.^ Essai  sur  lesMimiambcs 
d'Hérondas  [0.  Grusius].  Gonstitution  du  texte  du  Mime  3,  le  Maître  d'école.  ^ 
Quaestionum   Petronianarum  spécimen    novissimum  [J.   Moessler].    Huit 
pages  de  corrections,  f  Sur  Ammien  23,  6,  7  [M.  Petschenig].  Corrections  ; 
40  v.  la  suite  p.  742.  %  Sur  l'explication  et  la  critique  de  Valerius  Placcus 
[H.  Kôstlin].  12  p.  de  conjectures  et  de  commentaires.  ^  Goniectanea  in 
Senecam  Rhetorem  [S.  Linde].  7  p.   de  corrections.  1[  Sur  les  Lyciarques 
[Wil.    Biichner].    Réfutation   de  Benndorf    et   Mommsen    qui    croyaient 
qu'après  l'introduction  du  culte  des  empereurs  dans  l'assemblée  des  cités 
45  lydiennes,  ce  n'est  pas  le  Lyciarque  qui  fut  chargé  des  fonctions  reli- 
gieuses du  nouveau  culte,  mais  un  prêtre  de  la  ligue.  ^  Mélanges.  Er- 
reurs de  langage  d'anciens  écrivains  |Fr.  Polle|.  Exemples  pris  dans  Thu- 
cydide, Platon,  Demostliône,  Tite-Live,  Salluste.  ^  La  date  de  la  naissance 
de  l'emp.  JuUien.  Deux  articles  l'un  de  G-  Radinger,  l'autre  de  K.  J.  Neu- 
50  mann  fixant  cette  date  au  mois  de  mai  332.  1[  l'iamen  sacrorum  nuinici- 
palium?  [Th.  Zielinski].  Gonteste  l'explication  donnée  par  Kraschcninnikoff 
de  l'insc.  C.  1.  L.  2,  3120.  %  0  admirabile  veneris  idolum  [Franz  Riihl].  In- 
terprétation d'un  passage  du  poème  "  Roma  nobilis"  édité  en  1821  par 
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Niebuhr.  1[  Sur  les  bases  astronomiques  de  la  chronologie  romaine   [H. 
Dessau].  Conteste  Pexplication  de  Soltau  relative  à  Tite-Live,  22,  1. 

tu  T.  '61  (N.  S.  t.  'ô).  Fasc.  1.  Sur  Tancien  art  de  la  guerre  [Otto  RossbachJ. 
i.  Sur  uu  vase  d'argent  trouvé  par  Schliemanu  dans  le  quatrième  tombeau 
de  l'Acropole  de  Mycènes  est  représenté  le  siège  d'une  forteresse.  Cette  5 
sculpture  est  intéressante  à  divers  égards;  entre  autres,  en  ce  qu'elle  nous 
fait  connaître  la  façon  ancienne  de  porter  le  bouclier;  il  n'est  pas  retenu 
par  le  bras  gauche,  mais  suspendu  au  cou  et  aux  épaules  ;  de  celte  façon 
les  deux  mains  du  combattant  sont  libres.  Ce  détail  est  confirmé  par  un 
passage  d'Hérodote,  1,  171,  relatif  aux  Garieus.  2.  A  quelle  époque  est-on  iO 
passé  de  la  cavalerie  sur  chars  à  la  cavalerie  montée  ?  R.  étudie  des  vases 
corinthiens,  qui  sont  au  plus  tard  du  0«  s.,  peut-être  du  7»,  et  sur  lesquels 
sont  représentés  deux  hoplites  qui  combattent  à  pied,  tandis  qu'à  côté  de 
chacun  d'eux,  un  autre  guerrier  se  tient  sur  le  char  quia  amené  les  com- 
battants sur  le  terrain.  Nous  aurions  là  l'époque  et  le  mode  de  transition  15 
cherchés.  ^  Sur  lanuarius  Ncpotianus  [M.  PetschenigJ.  Bout  de  page  don- 
nant une  dizaine  de  corrections,  f  Commencement  du  jour  [G.  F.  Unger]. 
On  a  admis  jusqu'ici  que  les  Grecs  faisaient  commencer  légalement  le  jour 
au  coucher  du  soleil,  les  Romains  au  milieu  de  la  nuit.  Tout  récemment 
Bilflnger  a  contesté  cette  explication  et  soutenu  que,  dans  la  réalité,  les  20 
Grecs,  comme  les  Romains,  faisaient  commencer  la  journée  de  24  heures 
avec  le  lever  du  jour.  U.  passe  en  revue  tous  les  témoignages  qui  peuvent 
nous  éclairer  sur  la  qiiestion.  1.  Le  commencement  du  jour  à  Tépoque  hel- 
lénique :  coucher  du  soleil.  ^  Sur  Plotin  [R.  Marcellino].  Correction  àEnn., 
5,  G,  6;  24,28.  H  Mélanges  mythographiques  [Georg  Wentzel].  2.  Les  Oino-  26 
tropes  chez  Callimaque.  Lycophron,  dans  les  v.  570-583  de  l'Alexandra,  sur 
Anios  et  ses  filles,  a  suivi  au  moins  trois  sources  différentes  :  Phérécyde 
ou  les  Cypria,  la  métamorphose  des  Oinotropes  et  la  version  d'après  laquelle 
les  Oinotropes  avaient  fourni  aux  Grecs  devant  Troie  les  moyens  de  vivre. 
Callimaque  a  écrit  sou  Aitia  après  l'Alexandra;  ou  ne  peut  admettre  qu'il  30 
suit  Lycophron  ;  les  deux  poètes  ont  reproduit  la  même  source,  mais  il 
nous  est  impossible  de  la  déterminer.  ^  Sur  Ammien  [M.  Petschenig].  6  cor- 
rections, t  Sur  l'hymne  homérique  à  Déméter  [Léo  Bloch].  7  pages  de  cor- 
rections et  d'explications.  %  Sur  le  mérite  dums.  de  Lucien  Vaticanus  87  A 
[Julius  Sommerbrodt].  Conteste  le  jugement  porté  par  E.  Schwarlz  sur  35 
l'inutilité  de  ce  ms.  ;  d'après  l'auteur  au  contraire,  le  Vat.  87,  s'il  n'est  pas 
exempt  des  interpolations  et  autres  erreurs  dont  sont  entachés  plus  ou 
moins  tous  les  mss.  de  Lucien,  n'en  est  pas  moins,  pour  l'essentiel,  très 
rapproché  des  meilleurs  mss.  et  doit  être  considéré  comme  une  source 
indispensable  pour  l'établissement  du  texte,  f  Lettre  critique  sur  les  40 
fausses  Sibylles  [K.  Buresch].  L'auteur  s'occupe  du  texte  des  poèmes  : 
ils  sont  d'origine  alexandrine;  et  les  défauts  que  ce  texte  présente 
viennent  des  confusions  qui  ont  été  produites  par  l'ancienne  onciale 
ou  par  des  particularités  du  dialecte  alexandrin.  Étude  détaillée  de  ces 
divers  genres  de  fautes.  %  Critique  et  exégèse  sur  les  poésies  d'IIé-  45 
rondas  [H.  BliimnerJ.  24  pages  de  corrections  et  d'explications.  ^  Eurip. 
Médée  v.  1255  sqq.  Dind.  [J.  MàhlyJ.  Écrire  af[Aa  tiîtveiv  véov  çdêo; 
itn  'àvÉpwv,  et  à  l'anlistrophe  :  xal  5i;  ôuff(ji.evri  çôvov  atV  aipetat.  ^  Les  rapports 
de  la  Vita  ApoUoniide  Philostrate  avec  la  légende  de  Pythagore  [J.MiiUer]. 
Combat  la  thèse  de  Nielscn  qui  croit  que  Philostrate  a  suivi  dans  sa  vie  50 
d'Apollonius  la  légende  de  Pythagore;  tout  ce  qu'on  peut  admettre  c'est 
qu'il  a  emprunté,  pour  orner  son  roman,  quelques  traits  à  cette  légende  et 
en  particulier  à  la  biographie  d'Apollonius.  ^  Eur.  Médée,  1314  sqq.  [J. 
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Mahly].  Écrire  :  wç  t'ôw  toÙî  \>.h  ôt7t>.où;  |  xaxùç  Oave^vtaç.  ^  Gatulliana  [Robinson 
Ellis].  Imitation  de  Catulle  dans  le  poème  Obiurgatio  amaloris  puerorum 
publié  par  Werner  dans  le  Noues  Archiv  der  Gcsellschaft  lïir  tilt.  d.  G.  15, 
p.  396.  %  Gurtius  Rufus  mis  à  profit  par  un  ancien  [Elimar  Klebs].  Cet  an- 
b   cien  est  l'écrivain  connu  sous   le  nom  d'IIegesippus.  T[  Contributions   à 
l'histoire  des  poètes  romains  au  moyen  âge  [M.  Manitius].  G.  Aniliologie 
latine.  7.  Disticha  Catonis.  8.  (Aerailius)  Macer.  Relevé  des  citations  et  des 
imitations,  f  Mélanges.   Sur  Gallinus  1,   V6  [Rud.   PeppiniiUer].  Écrire 
TÉpTCETai  au  lieu  de  gpx£-rai.  ^  Simonide  d'Amorgos  fR.  PeppmïiUer].  7,  45 
10  écrire  7ioir,(7aTo  au  lieu  de  TtovvîaaTo.  %  Sur  les  Suppliantes  d'Eschyle  197  et 
suiv.  [Ernst  Graf].  Admettre  dans  ce  passage  la  transposition  proposée  par 
Ilermann,  mais  en  sup[)rimant  le  v.  198  or/ot[i  'av  etc.  1[  Herodas  3,  75  suiv. 
[E.  Wendling],  Ce  proverbe  sur  les  souris  rongeant  le  fer  est  d'origine 
grecque.  %  Coiiiecturarum  trias  in  Naumachii  Epirotae  medici  fragmenta 
15  [M.  Schneider].  Conjectures  suivies  d'observations  sur  la  métrique.  %  Ad 
Ia»blici  de  Vita  Pythagorica  librum  [W.  R.  Paton].  Corrections.  \  Sur  les 
Histoires  de  Tacite  [Otto  Elder].  4,  53  écrire  :  aqua  e  fontibus  et  rivi.s  am- 
nibusque  etc.  %  «  P.  Bagiennus  »  Cic.   Ep.   10,  33,  4  [Otto  Ed.    Schmidt]. 
Écrire  :  et  populi  <popelli?>  Bagienni  <Bagiennorum?>  unam.  f  Theo- 
20  phane  1,  170,  24  fj.  IlauryJ.  Il  faut  écrire  'louartviavôi;  au  lieu  de  'Iouo-tîvoç  et 
placer  le  passage  p.  173.  ^  Aulu-Gelle  dans  Vincent  de  Beauvais;  Appen- 
dice à  Solin  [M.  Manitius].  Supplément  à  Pliilol.  N.  S.  2.  504  et  1,  502.  Ijlf 
Fasc.  2.  Théocrite  àOrchomcnc.  Id.  10,  105-109  [G.  v.  Ilolzinger].  Ce  passage 
ne  prouve  nullement  que  Théocrite  a  envoyé  d'Orchomène  ses  Charités  à 
25  Illéron;  il  ne  faut  voir  là  qu'une  imitation  de  Pindare  01.  14,  5.  ^  Aristot. 
polit.  1,  3  lin  [J.  MahlyJ.  Écrire  :  d' u  TE'/vixbv   èvor/£tai  Àéyeiv  ntp\  twv  ôtatpe- 
OÉvxwv.  1[  p.  Ventidius  Bassus  [0.  E.  Schmidt].  Histoire  de  cet  homme  qui, 
après  avoir  été  traîné  tout  enfant  derrière  le  char  de  triomphe  de  Pompeius 
Strabo,  après  avoir  été  conducteur  de  bêtes  de  somme,  s'éleva  à  la  préture, 
30  au  consulat  et  fut  enterré  aux  frais  du  trésor  public.  ^  Commencement  du 
jour  [G.  F.  Unger].  2.  Cf.  fasc.  1.  Le  commencement  du  jour  chez  les  Ro- 
mains :  milieu  de  la  nuit.  3.  Chez  les  Macédoniens  :  Lever  du  soleil.  ^ 
Ilermetica  [W.  KroU].  4  corrections.  ^  Le  metrum  encomiologique  [F.  Ilans- 
sen].  Composition  de  ce  mètre  d'après  Ilephaistion;  il  a  eu  une  importance 
33  bien  plus  grande  qu'on  ne  le  croit;  on  peut  au  moyeu  de  diverses  combi- 
naisons voir  quelle  place  il  occupe  dans  la  métrique  grecque;  le  genre 
dactyloépitrite  dérive  de  ce  mètre.  ^  Bellum  Africanum,  18  [Th.  Slangl]. 
Rapprocher   de  Bell.   Ilisp.  22,  5.  %  Sur  le  Philoctèle  de  Sophocle  [Fried. 
i'oUe].  19  pages  de  conjectures.  *^  Sur  Ammien  [M.  Petschenigj.  Corrections; 
40  cf.  encore  p.  283  et  300.  %  Sur  les  manuscrits  de  Philon  à  O.xford  et  à  Paris 
[Leopold  Cohn].  Description  du  Codex  Seldenianus  12  (11  du  catalogue  Coxej 
de  la  Bodléienue,  du  Lincolnieusis  gr.  34,  du  w  143  du  New  Collège,  de 
divers  mss.  de'  Paris,  entre  autres  le  Coisliu  ''3  et  le  Par.  435.  ^  Sur  Plutarque 
[li.  Holzapfel].  8  pages  de  corrections  sur  les  Vies  parallèles.  ^  Scepticisme 
45  chez  Lucien  |K.  Praechter].  Dans  Ilermotime  et  dans  les  Parasites,  Lucien 
n'emprunte  pas  les  doctrines  sceptiques  à  Ménippo;  il  suit  un  autre  scep- 
tique que  nous  ne  pouvons  délerminer  avec  certitude;  cet  auteur  ne  peut 
guère  être  Sextus  Empiricus;  car,  si  Lucien  est  né  vers  125,  l'IIermotime  a 
été  composé  vers  105;  à  cette  épocpic  les  écrits  de  Sijxtus  n'étaient  pas 
50  connus.  ^I  Aristoteles  Politei;i  Alhen.  p.  73,  25  K.-W.  [R.  J.].  Croit  pouvoir 
lire  sur  le  fac-similé  :  èvnr^v.-cr^i  ènavaylivwa/.wv].  %  Études  sur  Théognis  [Fr. 
Gauer|.  B.  Sur  la  haute  critique.  Le  point  le  plus  important  à  établir  est 
l'authenticité  des  divers  morceaux  compris  dans  le  recueil;  il  n'en  est  pas 
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aussi  de  plus  difficile.  U.  Kôliler  a  montre  tout  récemment,  grâce  à  une 
inscription  tracée  sur  une  coupe  trouvée  à  Tanagra,  qu'un  morceau  suspect 
jusqu'ici  contenait  des  vers  qui  appartieiinent  bien  nu  poète,  Gauer  essaie 
lui  aussi  de  déterminer  les  morceaux  vraiment  authentiques.  Il  entreprend 
alors,  avec  les  indications  qu'ils  fournissynt,  d'exposer  la  vie  du  poète.  Il  5 
est  né  à  Mégare,  la  vieille  cité  dont  la  citadelle  a  été  bâtie  par  Apollon 
pour  Alcathoos,  fils  de  Pelops;  il  fait  partie  des  nobles;  il  a  éprouvé  de 
grands  malheurs,  il  a  perdu  sa  fortune,  peut-être  dans  une  entreprise 
commerciale;  il  a  eu  à  se  plaindre  d'amis  sur  lesquels  il  comptait  le  plus; 
on  ne  peut  lixer  avec  certitude  la  date  de  son  existence;  il  est  certain  qu'il  lo 
n'est  pas  mort  avant  la  oO^  ol.  (543-540).  Divers  caractères  de  son  esprit  et 
de  ses  poésies.  If  'Au^TaxToç  dans  Ilérondas  3,  69  LO.  Cr.].  Adopter  pour  ce 
mot  l'explication  de  Ilerwerden  légèrement  modifiée  :  separati  in  vincula 
coniecti.  ^  Contributions  à  la  critique  et  à  l'explication  des  œuvres  de 
Tacite  [H.  J.  Ileller].  35  pages  de  corrections  et  de  commentaires.  ^  Con-  16 
tribution  à  la  signification  du  crâne  du  taureau,  bucranium  [Paul  Ilabel]. 
Borghesi  a  soutenu  que  le  bucranium  était  un  insigne  qui  appartenait  aux 
Sodales  augustales;  Dessau  a  contesté  avec  raison  cette  explication;  on 
peut  dire  que  c'est  par  erreur  que  ce  symbole  a  été  gravé  sur  les  monnaies. 
T[  Pétrone  et  Lucain  |13.  Kiadt].  La  poésie  de  Pétrone  est  une  apologie  de  20 
César;  on  ne  peut  nier  qu'il  n'ait  travesti  Lucain,  mais  ce  n'est  qu'en  des 
passages  isolés;  il  se  sépare  de  Lucain  sur  les  causes  de  la  guerre;  et  c'est 
là  une  preuve  que  cette  poésie  telle  qu'elle  nous  est  parvenue  est  complète. 
^  Le  ms.  d'Amsterdam  n»  80  [Ileinrich  Deiter].  Ce  ms.  mérite  d'être  signalé 
aux  savants  qui  s'occupent  de  Sénèque.  ^  De  l'gccentuation  de  mots  comme  25 
«  facilius  »  dans  la  poésie  de  la  République  [W.  M.  Lindsay].  A  l'époque 
de  Plante,  la  prononciation  était  facilius;  plus  tard  on  eut  facilius,  car  les 
grammairiens  latins,  qui  traitent  de  l'accent,  ne  font  aucune  ditrérence 
entre  deux  mots  comme  môbilius  et  facilius;  la  forme  métrique  de  mots 
comme  facilius  varia  singulièrement.  ^Mélanges.  Sur  la  Batrachomyo- 30 
machie  [Max  Schneider].  2  corrections.  ^  Mayeipixwç  dans  les  Chevaliers 
d'Aristophane  [G.  IlirschbergJ.  Les  v.  375-381  sont  mal  interprétés;  il  s'agit 
ici  d'un  procédé  employé  pour  voir  si  les  cochons  n'étaient  pas  atteints  de 
làdreriti.  1  Ilaaaaxt,  non  ■jiô.ckjolva,  Aristoph.  Acharn.  703  [K.  Zacher].  Témoi- 
guage  de  grammairiens.  %  Isagoras  et  Clisthène,  Hérodote  5,  66;  6,  131  35 
(II.  KtistlinJ.  Contradictions  dans  ce  qu'on  nous  raconte  de  ces  deux 
hommes.  ^[  Sur  un  ms.  de  Berlin  de  l'Achilléide  de  Stace  [II.  MayerJ.  Des- 
cription du  ms.;  indication  de  quelques  leçons. 

t^  Fasc.  3.  La  conflue  d'Aphrodite   [K.  Tiimpclj.   On   a  trouvé  en  très 
grand  nombre  à  Tirynthe,  à  Mycônes,  et,  en  Attique,  à  Menidi,  à  Spata,  40 
des  petites  plaques  en  or  ou  en  verre  reproduisant  le  polype  appelé  nau- 
tiles; il  est  a>issi  représenté  fréquemment  sur  les  vases.  Nous  voyons  par 
Pline,  Ilist.  Nat.  'J,  33  quelles  erreurs  régnaient  chez  les  anciens  au  sujet 
de  cet  animal;  la  plus  curieuse  est  celle  qui  lui  attribuait  le  don  de  se 
servir  de  ses  pattes  comme  de  voiles  pour  voguer  sur  la  surface  de  la  mer;  45 
ce  sont  ces  erreurs  qui  en  partie  sont  cause  de  l'attribution  de  ce  polype 
et  de  la  comiue  à  Aphrodite.  ^  llias  2  [L.  Erhardlj.  E.  étudie  en  détail  les 
deux  parties  qui  composent  ce  chant,  l'oneiros  et  la  boiotia;  il  en  fait  res- 
sortir les  contradictions,  les  inconsé(iuences,  surtout  en  ce  qui  concerne 
le  rôle  de  la  boulé  et  l'épreuve  singulière  que  tente  Agamemnon  sur  les  50 
Grecs;  mais  il  ne  croit  pas  qu'il  faille  pour  cela  rejeter  cette   partie  du 
poème;  elle  est  remplie  de  morceaux  très  vivants  et  très  brillants;  elle  est 
pleine  d'intérêt,  et  l'auditeur  n'avait  ni  le  temps  ni  la  pensée  de  formuler 
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des  critiques.  ^  Lettre  critique  sur  les  fausses  Sibylles  [K.  Buresch].  Suite. 
Un  point  diilicile  à  établir  est  la  division  des  livres.  B.  pense  que  les  vers 
1-9G  du  livre  3  appartiennent  au  livre  2,  et  que  c'est  seulement  avec  le  v.  97 
que  commence  le  livre  3,  le  livre  de  la  Sibylle  d'Erythrée.  L'article  est 

5  ensuite  consacré  à  l'explication  ou  à  la  correction  des  passages  les  plus 
difliciles  des  trois  premiers  livres.  ^  La  sixième  Pythique  de  Pindare 
[I^.  Bornemann].  Examen  de  12  passages  les  plus  controversés,  et  reconsti- 
tution métrique  de  cette  ode  difficile.  ^  Sur  la  date  de  la  composition  du 
Théétète  de  Platon  fErwin  Rohde].  Le  passage  17!j  A  ne  doit  pas  être  entendu 

10  comme  le  veut  Zeller;  il  n'a  qu'un  sens  qui  est  très  simple  :  Platon  parle 
d'un  roi  (lui  compte  25  ancêtres  jusqu'à  Héraclès;  il  ne  peut  avoir  en  vue 
qu'Agesipolis  II  qui  commence  à  régner  en  371  ;  le  Théétète  n'est  donc  pas 
antérieur  à  cette  date.  \  Sur  Boèce  [Th.  Stangl].  De  cons.  phil.  85,  91  P, 
écrire  «  ex  altero  ».  ^  Miscellanea  critica  [Gonradus  WernickeJ.  Corrections 

15  ou  explications  proposées  sur  Eschyle,  Sept.  775-803,  Kirchh.;  Aristoph. 
Acharn.  1082,  Bergk;  Dion  Ghrysostome,  33,  p.  39G,  22;  Stace,  Silv.  2,  4, 
33.  f  L'Aspasia  d'Eschine  [P.  Natorp].  Essai  de  reconstitution  de  l'Aspasia 
d'Eschiae  le  Socratique;  peu  de  fragments  nous  sont  parvenus;  le  sujet 
principal  était  de  montrer  l'importance  et  la  méthode  de  propagation  de  la 

20  science.  Eschine  suivait  plus  rigoureusement  que  Platon  la  doctrine  de 
Socrate.  ^  Sur  Corippus  [M.  Petschenig].  Inst.  i,  349,  il  faut  garder  la  leçon 
expositos.  ^  Emprunts  de  Prudence  à  Sénèque  et  à  Lucain  [G.  Sixt].  Liste 
de  passages  de  Sénèque  et  Lucain  imités  par  Prudence.  ^  Goniectanea  in 
Senecam  Rhetorem  [S.  Linde].  5  pages  de  conjectures.  ^  Sur  des  épigrammes 

26  grecques  [Cari  Radinger].  Corrections  à  des  épigrammes  qui  se  trouvent 
dans  l'Anthologie  ou  qui  ont  été  publiées  par  les  Bull,  de  Gorr.  hell.  ^  Sur 
Ammien  et  les  codices  Petrini  [Otto  Rossbach].  Quelques  corrections  au 
texte  d'Ammien  et  courte  description  des  codices  Petrini,  conservés  dans 
les  Archives  de  l'église  de  S^-Pierre  à  Rome.  1[  P.  Bagiennus  [V.  Gardthau- 

30  sen].  Rectification  à  l'art,  de  O.  E.  Schmidt,  cf.  fasc.  1.  ^  Remarques  sur  le 
texte  d'Ammien   Marcelliu   [M.    Petschenig].   11   pages  de  corrections  et 

.  d'explications.  ^  Gontribulions  à  l'histoire  des  poètes  romains  au  moyen 
âge  [M.  ManiLius].  9.  Tibulle.  10.  Properce.  11.  Serenus  Sammonicus.  12. 
Avianus.  Relevé  des  citations  et  des  imitations.  1[  Supplément  à  Ilérondas 

35  [0.  Grusius].  5  passages  examinés,  f  Mélanges.  Sur  l'Alceste  d'Euripide 
[K.  Zacher].  3  pages  de  corrections.  ^  Sur  la  Médée  d'Euripide  [J.  Lunak]. 
Deux  conjectures.  ^  Aristote,  Rhétorique  2,  4  [J.  Lunak].  2  corrections.  % 
Sur  le  Gnomologium  Vaticanum  [J.  Mâhly].  Corrections  à  cet  écrit  publié 
en  1887  par  Sternbach.  ^  In  Libanium  [W.  R.  Paton].  Conjectures.  %  Gonjcc- 

40  tures  sur  Plaute  [G.  Friedrich].  2  pages.  ^  Térence,  Eun.  347  [Ileinrich 
Kostiin].  Explication  de  iam  conclamatumst  =  uno  ore  affirmare.  1[  Sur  le 
livre  10  de  Quintilien  [Moriz  Kiderlin].  5  pages  d'observations,  f  Sur  les 
inscriptiones  christianae  urbis  Romae  [W.  KroU].  Corrections.  ^  Sur  une 
ancienne  fable  de  plantes  [0.  Immisch].  Elle  se  trouve  dans  Callimaque, 

45  n»  93  Schn.,  elle  est  d'origine  babylonienne. 

\^  Fasc.  4.  La  mort  de  l'empereur  Julien  [Th.  Biittner-Wobst].  L'auteur 
passe  en  revue  tous  les  témoignages,  latins,  grecs,  syriens  et  autres,  qui, 
du  4«  au  12»  s.,  sont  relatifs  à  cette  mort;  le  récit  de  beaucoup  le  plus  im- 
portant est  celui  d'Ammien  Marcellin;  c'est  à  peine  s'il  y  manque  quelques 

50  détails,  ainsi  il  ne  dit  pas  que  c'est  à  cause  de  la  chaleur,  on  était  au 
20  juin,  que  Julien  ne  prit  pas  sa  cuirasse.  Qui  a  tué  l'empereur?  Ce  point 
reste  obscur  pour  nous  comme  pour  les  contemporains  d'Ammien  ;  il  est 
cepeadant  plus  vraisemblable  que  la  lance  qui  l'a  frappé  était  dans  les 
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mains  d'un  soldat  de  l'armée  ennemie.  ^  Sur  Columelle  [Th.  Staugl].  De  re 
r.  1  pracf.  C.  28  (cf.  Cic.  OraLor,  3)  :  les  mss.  et  les  éditions  ont  speravimus 
au  lieu  de  spectavimus.  ^  Sur  la  question  de  la  personnalité  d'Apollonius 
de  Tyane  [J.  Miller].  Assurément  la  tradition  populaire  a  singulièrement 
exagéré  les  faits,  mais  on  n'en  doit  pas  moins  reconnaître  qu'Apollonius  6 
a  été  et  a  voulu  passer  pour  un  maître  de  la  magie.  II  Odyssée  x,  174  et 
suiv.  [Alfred  ScoliandJ.  4  corrections.  ^  Panegyrici  Latini,  10,  3G  pag.,  2i2, 
5  B  [Th.  Stangl].  Iter  incredibili  pernicilate  confecit.  Diverses  conjectures 
à  propos  de  pernicitate.  1[  Les  hymnes  de  Proclus  dans  leur  rapport  avec 
Nonnus  [M.  Schneider].  Proclus  est  bien  dans  la  dépendance  de  Nonnus;  10 
mais  c'est  un  poète  trop  savant  et  trop  habile  pour  ne  pas  avoir  gardé  son 
originalité,  et  elle  se  traduit  dans  l'emploi  des  élisions.  Il  n'est  pas  un 
imitateur  comme  Musée,  qui  compose  son  épopée  tout  entière  avec  des 
fragments  de  vers  de  Nonnus,  ou  comme  Jean  de  Gaza,  Colluthus,  Chris- 
todore  et  Thryphiodore  qui  prennent  à  Nonnus  des  vers  entiers.  C'est  par  15 
la  métrique  et  la  phraséologie,  que  Proclus  se  trahit  comme  imitateur  du 
poète  qui  passait  alors  pour  un  Aller  Ilomerus.  ^  La  correspondance  d'A- 
lexandre le  Grand  [J.  Kaerst].  Cette  correspondance  n'a  rion  d'authentique. 
Tout  ce  que  nous  pouvons  dire,  c'est  que  les  lettres  qui  nous  sont  parve- 
nues sous  le  nom  d'Alexandre  ont  dû  être  composées  un  peu  après  la  pu-  20 
blication  des  histoires  primitives  écrites  sur  Alexandre,  publication  qui   ■ 
est  de  l'époque  des  Diadoques  ou  de  l'époque  immédiatement  postérieure; 
elles  ont  été  formées  à  l'aide  de  ces  histoires  même  et  aussi  avec  le  secours 
d'une  tradition  orale  encore  flottante  qu'elles  ont  dès  lors  fixée.  La  corres- 
pondance avec  Aristote  était  constituée  à  l'-époque  d'Andronicus,  et  la  25 
lettre  sur  les  écrits  acroamatiques  faisait  partie  de  cette  collection  ;  à 
celte  époque  existaient  aussi  les  recueils,  mentionnés  par  Gicéron,  de 
lettres  de  Philippe,  Antipater,  Anligone.  Nous  ne  pouvons  dire  si  les  litté- 
rateurs d'Alexandrie  ont  pris  une  part  considérable  à  la  formation  de  ces 
recueils  ;  ce  n'est  pas  invraisemblable.  La  cause  de  ces  fabrications  était  30 
l'amour  de  la  rhétorique.  1[  Sur  Ammien  [XL  Pcschenig].  3  corrections.  ^ 
Études  sur  Julien  [W.  Schwarzj.  S.  traite  deux  questions  :  quels  sont  les 
écrits  de  Julien  qui  soient  vraiment  authentiques:  quels  sont  les  auteurs 
qu'il  cite  dans  ses  œuvres.  Pour  la  première  question,  W.  considère  comme 
sûrement  fausses  :  les  lettres  40,  41,  53,  60,  61  et  67  dont  l'auteur  est  un  35 
autre  Julien,  vraisemblablement  Julien  do  Gésarée;  la  lettre  24,  qui  est  de 
Julien  de  Damas;  les  lettres  8,  18,  19,  34,  54,  66,  72,  73  et  75,  dont  les  au- 
teurs sont  inconnus.  La  plupart  de  ces  lettres  sont  des  exercices  de  rhé- 
torique, insérés  plus  tard  dans  les  écrits  de  l'empereur.  La  lettre  25  est 
aussi  sûrement  fausse,  quoi  qu'en  dise  Cumont  ;  les  lettres  28,  32,  57,  68  40 
et  r,  2%  3*  ne  sont  pas  à  rejeter  complètement;  les  lettres  15  et  IG  sont 
hors  de  contestation.  2.  W.  a  relevé  des  citalious  de  32  auteurs;  ceux  qui 
reviennent  le  plus  souvent  sont  :  Homère,  Platon,  Aristote,  Euripide,  So- 
phocle, Démosthène,  Pindare  ;  ne  sont  pas  cités  Thucydide,  Isocrate,  Ly- 
sias  et  Plularque.  Souvent  ces  citations  sont  prises  à  des  Florilèges;  il  4:; 
semble  que,  pour  Euripide  et  pour  Sophocle,  on  ne  lisait  déjà  plus  que  les 
trois  pièces  qui  ont  formé  la  trilogie  byzantine;  ce  n'est  pas  le  cas  pour 
Aristophane.  Julien  connaissait  bien  les  Acharnenses  et  les  Equités,  f  Ad 
Ilerondam  addenda  et  corrigenda  [0.  Crusius].  Une  demi-page.  %  Sur  Thu- 
cydide [IL  Kôstlin].  9  p.  de  corrections,  f  Eupolis  fr.  276  K.  [O.  Crusius].  50 
Dans  ce  passage,  le  poète  s'adresse  aux  spectateurs  en  décrivant  certains 
traits  de  leur  caractère.  ^  Sur  la  critique  de  Q.  Aurelius  Symmachus  [W. 
KroU].  5  p.  de  conjectures.  %  Sur  Ammien  [M.  Petschenig].  Corrections;  cf. 
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aussi  p.  734.  ^  Une  contribution  sur  la  question  de  Probus  [Paul  E.  Rosen- 
stockj.  Les  écrits  intitulés  "  catholica"  et  "  instituta  artium"  ne  sont  pas 
de  M.  Valerius  Probus  de  Béryte  ;  ce  personnage  ne  s'occupa  que  d'une 
chose  :  "Multa  exemplaria  contracta  emendare  ac  distinguere  et  a<lnolare 

5  curavit,  soli  hnic  noc  ulli  praeterea  grammaticae  parti  dcdilus.  "Ce  témoi- 
gnage est  de  Suétone,  de  illustr.  graminaticis,  24,  et  nous  n'avons  aucune 
raison  de  le  révoquer  en  doute.  Après  sa  mort,  on  mit  sous  le  nom  de 
Probus  deux  mauvais  ouvrages,  pour  les  recommander  aux  yeux  du  public  ; 
c'était  un  procédé  familier  aux  Anciens  et  qui  consistait  à  mettre  l'âne 

10  sous  la  peau  du  lion.  %  Remarques  sur  le  texte  d'Ammien  Marcellin  |M. 
Pelschenig].  12  p.  de  conjectures  et  d'explications.  \  De  sacrorum  munici- 
palium  notione  observationes  epigraphicac  |M.  KrasclminnikolTJ.  Défend 
contre  Zielinski  l'explication  qu'il  a  donnée  de  l'inscr.  G.  I.  L.,  2,  5Î20  ;  cf. 
t.  4,  fasc.  4.  ^  Contributions  à  l'histoire  des  poètes  romains  au  moyen  âge 

16  [M.  Manitius].  13.  Lucain.  A.  Allemagne.  B.  France.  C.  Italie.  D.  Grande- 
Bretagne.  E.  Espagne.  Relevé  des  citations  et  des  imitations.  ^  Flaviana 
[A.  Ghambalu].  5.  Petits  détails  historiques.  8.  Sur  les  époques  de  désigna- 
tion du  Consulat.  9.  Désignations  au-delà  de  plusieurs  années.  10.  Les  fastes 
consulaires  dans  les  mss.  11.  L'ordre  des  événements  de  l'an  70  dans  les 

20  Histoires  de  Tacite.  12.  Le  monnayage.  13.  La  correction  de  la  route  Antioche- 
Alexandrie  le  long  de  la  mer.  14.  La  marche  faite  par  Titus  d'Alexandrie 
à  Césarée  au  commencement  de  l'an  70.  liJ.  Le  culte  de  Mars  Ultor  d'Au- 
guste à  Vespasien.  ^  Mélanges.  TaV/ivdc  xtç  désigné  comme  le  meurtrier 
de  Julien,  Liban.,  2  p.,  31, 14  R  [0.  Crusius].  D'après  Libanius,  Julien  aurait 

25  été  tué  par  un  cavalier  arabe,  snr  l'ordre  de  son  chef  qui  voulait  plaire 
"  à  certaines  gens  ".  ^  Vases  d'argile  sur  les  tombeaux  [0.  Gr.].  Properce  4 
(H),  6,  73.  Exemples  de  cet  usage.  ^  Sur  la  légende  de  Médée  fJ.  Lunak]. 
Mention  d'un  poison  analogue  à  celui  qu'emploie  Médée  dans  les  pays  près 
du  Volga.  \  Aristote,  Métaphysique  p.  1029  f  fj.  Zahlfleisch].  Conteste  l'ex- 

30  plication  de  Bonitz.  ^  Sur  quelques  gloses  d'IIésychius  [Heinrich  Lewy]. 
4  glosses  corrigées  et  commentées.  ^  Sur  l'Anonyme  Ttep't  ôyOaXixwv  [G.  Helm- 
reich].  4  corrections.  ^  Sur  Gicéron  pro  Roscio  Amerino  [IL  Deiler].  4  con- 
jectures. ^  Sur  Arnobius  et  Gicéron  [R.  Ehwald].  Corrections  à  Arnobe,  adv, 
Nat.  4,  21  (p.  137,  24  ReifT.)  ;  à  Gicéron,  Catil.  3,  2,  4  ;  pro  Sestio,  IIG.  f  Sur 

35  Q.  Curtius  Rufus  [IL  Kôstlin].  3  conjectures.  Albert  Martin. 

%%  T.  32.  (N.  S.  t.  6),  fascl.  La  déesse  Mise  [A.  Dieterich].  Mentionnée  par 

Ilérondas  I,  51;  d'après  Ilarpokration,  Jille  de  Dusaulès  et  de  Baubo;  c'est 

sans  doute  la  Mismé  qui  accueillit  Dèmètér  à  Athènes  (Nicandre  fr.  36  S.); 

elle  a  subi  plus  tard  une  altération  chez  les  Orphiques  et  a  été  ainsi  en- 

40  traînée  dans  le  cercle  de  Baubo.  D'autre  part  Midas  est  présenté  comme 
son  fils  et  comme  111s  de  la  grande  Mère.  C'est  la  déesse  Mida  dont  il  est 
souvent  question  à  propos  de  Cybèlo.  Les  allusions  des  comiques  athéniens 
aux  |j.i(7r|Toî,  etc.,  se  réfèrent  au  culte  de  cette  divinité.  Enfin  on  peut  con- 
jecturer que  la  déesse  était  également  connue  à  Cypre.  ^  L'harmonie  des 

45  sphères  [G.  v.  Jan].  Les  observateurs  chaldéens  étaient  aboutis  à  des  con- 
clusions presque  exactes  au  sujet  de  la  place  des  planètes;  il  a  fallu  dé- 
couvrir à  nouveau  ces  résultats  troublés  et  éliminés  par  des  erreurs.  Dans 
les  harmoniques  de  Nioomaque,  il  y  a  un  élément  ancien,  la  comparaison 
des  planètes  avec  les  cordes  de  la  lyre.  Mais  il  y  a  des  éléments  modernes  : 

50  les  noms  des  planètes,  le  centre  du  système  placé  dans  le  soleil.  Un 
deuxième  système  exposé  par  Gensorin,  trouvé  peut-être  par  Archimède, 
renversait  les  rapports  des  cordes  de  la  lyre  et  des  planètes.  Un  troisième 
système  se  trouve  exposé  dans  un  fragment  dont  le  texte  inédit  a  été 
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conservé  par  deux  mss  de  Naples.  T[  La  onzième  Pythique  de  Pindare,  chant 
do  victoire  et  de  deuil  [L.  Bornemann].  Outre  l'éloge  du  vainqueur,  Pin- 
dare fait  l'éloge  de  son  père  défunt.  C'est  ce  que  prouvent  bien  des  détails  : 
v.  17,  V.  13  (ejAvao-sv),  xd  y£vuv  du  V.  44,  V.  48,  antistr.  S'.  Correction  de  plu- 
sieurs passages  et  analyse  de  la  pièce  à  ce  point  de  vue.  ^  Xénophon,  s 
IlieroVIII,  5  fC.  Ilaeberlin].  Passage  altéré  par  une  transposiiiun.  f  Conjec- 
tures sur  ripliigénie  à  Aulis  d'Euripide  [J.  Pantazidis].  Vers  3iJ0  sqq., 
373  sqq.,  IM3  sqq.,  506  (ô),6o?6pot  veut  dire  "  porteur  du  bonheur",  "heu- 
reux", et  non  pas  "qui  apporte  le  bonheur"  cp.  tous  les  composés  en 
-ç(5poi;),  031-640,  1179,  1207,  1417.  ^  Les  constitutions  laconiennes  et  cré-  lO 
toises  d'Aristote  et  d'IIéraclide  [C.  von  Holzinger].  Hôraclide  s'est  con- 
tenté do  faire  des  extraits  d'Aristote.  On  peut  ainsi  retrouver  dos  frag- 
ments des  ouvrages  de  co  dernier  sur  Sparte  et  sur  la  Crète.  C'est  ce  qu'on 
peut  prouver  par  l'étude  détaillée  des  textes.  Les  43  Politiques  d'IIéraclide 
n'avaient  pas  d'autre  origine  que  les  Politiques  et  les  NdiJ.t[xa  (îapgapixà  15 
d'Aristote  à  l'exclusion  de  l'usage  de  sources  étrangères.  1[Sur  Ammien  [M. 
Petschenig].  Sur  XXXI,  10,  14;  in,  6;  15,  13;  16,  2;  16,  3.  \  Encore  une  fois 
Cratippus  [W.  Schmid].  Contrairement  à  ce  que  dit  J.  M.  Stahl,  c'était  un 
contemporain  de  Thucydide;  les  arguments  présentés  ne  sont  pas  con- 
vaincants. Il  est  plus  que  vraisemblable  que  Cratippus  était  en  relation  20 
avec  Thucydide  et  a  laissé  des  renseignements  sur  l'historien;  il  est  pos- 
sible qu'il  soit  l'éditeur  de  la  Çuyypaçri.  ^  Aristote  sur  la  démocratie  [J.  Mil- 
ler]. 'AO.  TvrA.  41,  2  ne  prouve  rien  contre  l'authenticité  du  passage.  ^  Le 
ms  de  Lucien  436  W  de  laMarcienne  de  Venise  [J.  Sommerbrodt].  Ce  ms  est 
jugé  très  défavorablement  par  Ed.  Schwartz;.  une  comparaison  des  va- 25 
riantes  pour  la  vie  d'Alexandre  prouve  au  contraire  qu'il  est  très  voisin 
du  Vindob.  123  (B),  considéré  comme  excellent.  ^  Catulle  et  Horace 
[II.  Diintzer].  Il  est  temps  de  protester  contre  le  jugement  qui  met  aujour- 
d'hui Catulle  au-dessus  d'Horace.  Appréciations  des  auteurs  allemands  sur 
Horace  :  Goethe,  Schiller,  Ilerder,  M.  de  Humboldt.  Il  n'y  a  pas  d'art  dans  30 
Catulle,  ou  c'est  le  moins  élevé.  Les  morceaux  épiques  sont  mal  composés, 
trop  travaillés,  sans  naturel.  —  Calvus  a  été  marié,  comme  le  prouve  la 
mention  d'une  lettre  "  ad  uxorem  ".  Il  était  déjà  mort  en  707.  ^  Sur  Acad. 
priora,  II,  f)6  [IL  Deiter].  Lire  "  potiusque  refello";  "  que"  sert  à  opposer 
l'affirmative  à  la  négative  énoncée  en  premier  lieu  :  cf.  Fin.  I,  SI  ;  II,  Uo;  36 
Tusc.  I,  71  ;  imp.  Pomp.  3r,.  ^  Sur  des  débris  musicaux  récemment  décou- 
verts |0.  Crusius].  1.  Supplément  sur  l'inscription  de  Seikilos.  Dessin  et 
commentaire  de  l'inscription.  Les  notes  sont  publiées  pour  la  première 
fois  exactement.  Elles  sont  distribuées  par  syllabes.  Les  signes  de  longues 
sont  de  deux  espèces  :  un  simple  trait  horizontal,  un  trait  horizontal  avec  40 
un  crochet  remontant  à  droite  (naxpà  xpiaynioç).  Le  point  indique  l'accent 
rythmique,  le  morceau  était  à  6/8.  Transcription  en  musique  moderne. 
L'estampage  nous  a  appris  que  les  longues  étaient  divisées  en  deux  notes 
dont  la  première  était  frappée  de  l'ictus;  ce  résultat  important  éclaire  la 
théorie  de  l'anaclase.  La  mélodie  dans  l'ensemble  peut  nous  paraître  45 
étrange  :  c'est  qu'elle  doit  être  exécutée  sans  accompagnement,  et  qu'elle 
repose  sur  une  échelle  ditrérentc  de  la  nôtre.  2.  Fragment  d'une  partition  de 
rOreste  d'Euripide.  Tiré  d'un  papyrus  du  i"  s.  après  J.-C-  Le  texte  donné  dif- 
fère de  celui  des  mss  qui  doit  être  corrigé.  Commentaire  critique  et  musical. 
Il  y  avait  un  accompagnement  qui  se  fait  entendre  après  la  voix.  Ce  texte  50 
fait  connaître  un  grand  nombre  de  signes  musicaux.  ^\  Mélanges.  Vic- 
torinus  et  Lampadius  d'Antioche  [O.  CrusiusJ.  Victorinus,  d'après  Photius, 
bibl,  cod.  101,  avait  pour  père  Lampadius  d'Antioche,  qui  jouait  un  rôle 
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dans  un  dialogue  écrit  contre  Jean  Skythopolites  par  le  prêtre  d'Antiocbe, 
Basile  (id.,  ib.  107).  |  L'épigrararne  d'Ésope  [0.  Cr.].  Étude  de  cette  pièce 
(Auth.  Pal.  X,  123;  P.  lyr.  gr.  II,  p.  64).  ^  Aéwo;  [R.  Ilerzog].  Mot  rare  qu'un 
copiste  a  changé  en  Scivô;  dans  Archil.  fr.  6o  (Theoph.  ad  Anthol.  I,  87), 

5  comrae  l'a  tenté  de  faire  la  srconde  main  du  papyrus  d'IIérondas.  ^  Diclys 

IV,  2  [J.  Luriàiv).  Lire  "  ab  nostrls  secus  ".  ^  Dia,  la  centauresse  [K.  Tiiiu- 

pel].  La  nature  de  Dia  résulte  des  scbolios  AD  de  l'Iliade.  A  263  où  il  faut 

Wra  rfit  A£a;  on  s'explique  alors  qucUiues-uiis  des  traits  de  sa  légende. 

t^  Fasc.  2.  Ilyakinlbos  [Fr.  Ilauscr].  Plusieurs  œuvres  d'art  représentent 

10  llyakintbos  sur  un  cygne;  cette  fornie  peu  étudiée  de  la  légende  trouve 
une  référence  littéraire  dans  Philostrate,  iraag.,  14.  ^f  Sur  Amniien  |M.  Pets- 
chenig].  XXV,  9,  7  lire  "  consuraendo  iuueni";  consumere  dans  le  sens  de 
"détruire,  faire  périr"  est  fréquent  chez  cet  auteur.^  La  commission 
d'appréciation  de  l'impôt  en  Egypte  sous  la  domination  romaine  [P.  Vie- 

15  reck].  Étude  d'une  série  de  papyrus  relatifs  aux  opérations  des  commissai- 
res. La  commission  était  présidée  par  le  stratège  ou  le  magistrat  le  plus 
élevé  du  canton  ou  du  district;  à  ses  côtés  siégeaient  le  scribe  royal,  les 
deux  Ypa[JL(J.ax£t;  (jt,ïiTpo7to).£Mi;  OU  le  xw[;,OYpa[J.|JLaT£yç,  leS  Xaoypdtçoi  (recenseurs). 
Détails  sur  la  composition  des  maisons,  les  propriétés  en  animaux,  les 

20  contrats,  les  héritages,  etc.  Plusieurs  de  ces  documents  sont  des  listes 
d'habitants  par  maisons.  Un  recensement  avait  lieu  à  la  fin  de  chaque  pé- 
riode de  14  ans.  ^  Supplément  relatif  au  papyrus  d'Euripide  [0.  Crus^ius]. 
Rectifications  et  compléments  d'après  une  étude  directe  du  papyrus.^ 
Verrina  [Th.  Zielinski].  1.  Chronologie.  Les  soixante  premiers  jours  du 

25  délai  d'enquête  ont  été  consacrés  à  Rome  par  Cicéron  aux  formalités  légales 
de  la  constitution  du  tribunal  d'après  la  loi  Acilia.  Il  ne  put  entreprendre 
son  voyage  d'enquête  en  Sicile  que  le  Gl«  jour  et  n'eut  par  conséquent  pour 
ce  voyage  que  50  jours  pleins  libres,  aller  et  retour  compris.  Ce  résultat 
modifie  toute  la  chronologie  adoptée  par  les  éditeurs  et  représentée  par 

30  Ilalm.  2.  L'héritage  des  Minucii.  I,  114  sqq.  :  l'édit  de  Verres  avait  été 
rédigé  en  vue  d'un  cas  particulier.  3.  Origine  des  quaestiones.  II,  15  prouve 
qu'il  faut  la  chercher  dans  les  afi'aires  concernant  les  pérégrins.  4.  Les 
edicta  repentina.  Dans  III,  51,  il  faut  supprimer  "  anno  tertio".  5.  La  lettre 
de  L.  Metellus.  Elle  n'a  guère  pu  être  écrite  avant  sept.  71  et  pas  beaucoup 

35  plus  tard.  6.  Tentatives  d'unification  de  la  condition  des  cités.  7.  Lecrimen 
nauale.  Toute  la  question  est  de  savoir  si  les  congés  ont  été  donnés  par 
les  capitaines  sur  leur  propre  initiative  ou  sur  l'ordre  de  Verres.  8.  Sur  la 
liste  des  questeurs  de  Sicile.  Il  faut  admettre  la  chronologie  suivante  :  73, 
M.  Postumius,  procès  d'Heraclius;  72,  P.  Caeretius,  emprisonnement  des 

40  pirates;  71,  J.  Vettius,  crimen  nauale.  9.  Le  procès  de  C.  Servilius  :  la 
question  juridique.  If  Cic,  ad  Att.,  I,  16,  13  [H.  Deiter].  Lire  :  "magistra- 
tum  insimulatus  lege  Acilia  iniit".  f  Sur  l'organisation  des  tribunaux 
Iléliastes  à  Athènes  au  ive  s.  [S.  Bruck].  L'IIéliasie  incombait  aux  citoyens 
âgés  de  plus  de  trente  ans  et  n'étant  ni  débiteurs  de   l'État  ni  frappés 

45  d'atimie.  Tout  citoyen  qui  avait  été  une  fois  convoqué  restait  héliaste  sans 
nouvel  appel.  Les  convocations  annuelles  ne  s'adressaient  donc  qu'aux 
nouveaux  membres.  De  fait,  tous  les  citoyens  en  état  de  remplir  ces  fonc- 
tions étaient  héliastes.  On  n'était  d'ailleurs  pas  tenu  aune  assiduité  cons- 
tante. ^  Sur  les  oracles  sibylliens  [Al.  Rzach].  Corrections  à  I,  144;  111,324; 

50  III,  593;  IV,  117;  V,  86;  VIII,  493;  XII,  224;  XIV,  146.  t  Sur  les  scolies  d'Horace 
[J.  Lunâk].  Dans  Porph.  sur  Art  Poét.  19  lire  "  uolum  suum  exprimere  ". 
^  Scolies  grecques  inédites  sur  l'IIécube  d'Euripide  [G.  M.  Sakorraphos]. 
Choix  de  scolies  tirées  de  deux  mss  du  xiv»  et  du  xv  s.  de  la  bibliothèque 


PHILOLOGUS.  111 

nationale  d'Athènes,  f  Catulle  et  Horace  (2"  art.)  [II.  Diïntzer].  La  vie 
d'Horace  comparée  à  celle  de  Catulle  met  le  premier  bien  au-dessus  du 
second.  Examen  détaillé  de  la  valeur  littéraire  do  ses  principales  œuvres. 
%  Gicéron,  Cat.  mai.,  5t  fj.  Lui'uik].  Lire  "  impendium"  au  lieu  de  "  impe- 
rium";  cf.  Att.,  VI,  1,  4.  ^  Remarques  sur  le  texte  des  écrivains  de  l'his-  5 
toire  Auguste  [M.  Petschenigj.  Conjectures.  Le  ms  de  Bamberg,  pins  ancien, 
est  aussi  meilleur  que  le  ms  Palatin.  Il  y  a  un  assez  grand  nombre  d'asyn- 
dètes  soit  de  synonymes,  soit  de  mots  de  sens  diiïérent.  L'orthograplie  de 
l'arcliétypo  peut  facilement  se  rétablir.  %  Sur  l'histoire  de  l'alphabet  grec 
[W.  Schmid].  1.  Explication  de  la  différence  de  développement  et  d'adapta-  lO 
tion  des  signes  <ï>X^  dans  les  alphabets  orientaux  et  occidentaux.  2.  Théorie 
des  anciens  sur  les  "litterae  priscae  ".  Aristote  ne  reconnaissait  quels  let- 
tres, excluant  riE<ï>X¥Q;  Varron,  et  à  sa  suite  Pline  (NIL  VII,  192)  et  Tacite 
(Ann.  XI,  14)  allait  plus  loin,  excluant  aussi  Z  et  0  (non  <I>,  comme  une 
méprise  de  Pline  pourrait  le  faire  penser,  cf.  scol.  do  Den.  Thrac,  p.  780  B.);  15 
Varron  est  cité  par  Diomède  et  Pompeius.  Ces  théories  paraissent  être 
sorties  d'une  étude  comparée  des  alphabets.  César  dans  le  premier  livre  de 
analogia  admettait  un  alphabet  latin  primitif  composé  de  11  signes  seule- 
ment. ^  Les  Phéniciens  à  Pronektos  [0.  Crusius'.  L'affirmation  d'Etienne 
de  Byzance,  p.  536  M.,  repose  seulement  sur  une  légende  de  fondation  de  20 
villes.  ^^  Mélanges.  Sur  Boèce,  de  consolatione  [G.  ScheppsJ.  Corrections 
tirées  de  mss  inutilisés  jusqu'ici  :  Vindob.  271  (x*  s.),  B.  N.  15090  (x*  s.),  Vat. 
33C3  (x=  s.),  B.  N.  7181  (x»  s.),  Aurelian.  226  (x"  s.),  Vat.  3865  (x«-xie  s.),  Mo- 
nac.  19452  (xi«  s.),  B.  N.  6401  (xi»  s.),  Laudun.  439  (x«  s.),  Sangall.  844  (x»  s.), 
B.  N.  nouv.  acq.  1478  (xi»  s.).  %  Philologie  et  Talmud  [IL  Lewy].  Le  scoliaste  25 
d'Aristophane,  Plut.  1054,  fait  allusion  à  la  fête  des  tabernacles.  —  Recette 
pour  la  fabrication  de  la  bière  égyptienne  Zylhos  tirée  du  Talmud,  à  com- 
parer avec  celle  que  Berthelot  et  Ruelle  ont  publiée  et  avec  celle  de  Colu- 
melle  X,  114.  —  Œnomaos  de  Gadara  vivait  au  milieu  du  ne  siècle;  car  le 
Talmud  en  fait  un  ami  du  rabbin  Meïr  dont  la  jeunesse  se  place  vers  130,  30 

%%  Fasc.  3.  Les  ei'ôYi  de  Thexamètre  dactylique  [Ludw.  Voltz].  Un  des  thèmes 
favoris  de  la  métrique  grecque  des  bas  temps,  pour  lequel  les  sources  sont 
de  nombreux  traités  anonymes.  Nous  n'avons  à  ce  sujet  que  des  renseigne- 
ments dus  à  une  tradition  singulièrement  développée.  A  l'origine,  on  ne 
comptait  que  quatre  etSvj  de  l'hexamètre  distingués  d'après  des  raisons  35 
euph<jniques  :  les  formes  désignées  par  les  épithètes  :  ■zpuyyi;,  [j.a).ay.oa8rîç, 
xax(^cpwvo<:,  ),0Y0£i8Tiî.  ^  Sur  l'organisation  des  tribunaux  des  Héliastes 
[S.  Bruck].  Suite  du  n»  précédent.  Les  juges  étaient  divisés  en  10  séries 
dans  chaque  tribu,  d'après  le  témoignage  de  T'AO.  tioX.;  analyse  et  discus- 
sion de  toute  celte  partie  du  traité.  ^  Sur  Ammien  [M.  Petschenigj.  XXXI,  40 
14,  2;  15,  11;  16,  7.  ^  .Sur  la  transmission  des  écrits  d'IIippocrate  [J.  Uberg]. 
L'archétype  du  traité  des  aiis,  des  eaux  et  des  lieux  a  subi,  outre  une  mu- 
tilation irréparable,  une  transposition  de  feuillets,  qui  a  bouleversé  l'ordre 
de  l'ouvrage.  Détermination  exacte  de  celte  transposition  et  calcul  du 
contenu  de  l'archétype  de  Vat.  276;  rapport  des  mss  d'IIippocrate  qu'ont  45 
utilisé  Erotien,  Galion,  le  traducteur  latin  (probablement  Barthélémy  de 
Messine,  xiii"  s.)  et  Gadaldinus  avec  le  Valicanus  et  le  Paris.  2255.  ^  Frag- 
ments inédits  du  traité  de  Galien  itepl  xîov  kavz^  Soxo'jvtwv  [G.  Ilelmreich]. 
Trouvés  dans  le  ms  de  Paris  2332,  du  xv  s,,  qui  contient  des  extraits  de 
Galien  et  d'IIippocrate.  ^  Observations  critiques  sur  les  discours  d'Eschines  50 
[G.  M.  SakorraphosJ.  Sur  35  passages  des  trois  discours.  %  Hist.  Aug. 
[G.  E.  Gleye].  Iladr.  XV,  13  :  le  jeu  de  mots  doit  s'expliquer  par  le  grec; 
Hcl.  IV,  4,  même  obs.;  XXV,  1  "  osculare  <oculos>".  ^  Études  sur  Syné- 
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sius  [0.  Seeck].  1.  La  forme  historique  du  mythe  d'Osiris.  Osiris  est  Auré- 
lion;  Typlios,  diesarianus,  préfet  du  prétoire  d'Orient,  dont  on  peut  recons- 
tituer la  carrière;  le  capitaine  des  soldats,  le  général  goth  Gainas.  2.  Le 
recueil  des  lettres.  Voici  les  dates  où  on  peut  les  placer,  d'après  la  chrono- 
5  noloj^ie  de  la  vie  de  S.  :  Wi  :  /i,  27-31,  CI,  122-i25,  38-/.3,  102,  127-129,  15^1,  74, 
7u;  —  /lO-i  :  117-119,  130-135,  53,  82-80,  lOG-IIÎJ,  32-37:  —  400  :  17-26,  94,  95,  104, 
78,  4'i,  50,  2,  90,  105;  —  407  :  6-10,  60,  110,  G2-0î;,  120,  121,  70,  77,  66-f9,  87-89, 
56-59,  79-81;  —  408  :  126,  70-73,  5,  45-49,  90-93,  147.  Restent  36  lettres  dont 
l'époque  est  incertaine.  ^  Conicctanea  in   poêlas  latinos  [R.  Ellis].  1.  In 

il  Epiccdion  Drusi  :  41-44,  153-154,  141-144,  235-238,  401-404,  415-410.  2.  Ad  Gratlii 
Gynegetica  :  50-56,  79-80,  253-255,  285-286,  304-306.  ^  Pétrone,  Salir.,  56  [Gr.]. 
"  Apes...  quae  mel  uomunt  "  est  une  méprise  de  Trimalchion;  sur  l'usage 
du  poireau  comme  fouet  :  Theocr.  VII,  107  et  scol.,  Petron.  138.  ^  Les  mss 
du  pro  Flacco  de  Gicéron  [Ed.  Strôbel].  Notice  du  Basilicanus  II 25  (viiie  s.), 

15  avec  supplément  de  collation;  du  Salisburg.  15734  et  du  Bern.  254  et  des 
mss  qui  leur  sont  respectivement  apparentés;  mss  mixtes.  ^  Sur  Ammien 
[M.  Pctschenig].  Sur  XXVI,  3-5.  ^  Sur  le  deuxième  livre  de  l'Institution 
oratoire  de  Quintilien  [Mor.  Kiderlin].  5,  23-24;  14,  2-3;  15,11  ("nom...  et 
contra...  "  est  un  moule  souvent  usité  chez  Q.);  15,  27;  15,  28;  16,  4,  5;  17, 

20  12-13,  23-25.  %  Les  sources  dons  les  ouvrages  grammaticaux  de  Pline  [J.  W. 
Beck].  D'après  les  grammairiens  d'époque  tardive,  on  peut  dresser  comme 
sources  ou  citations  des  œuvres  grammaticales  de  Pline  la  liste  suivante  : 
Rabirius,  T.  LalDienus,  Varron  (dont  17  ouvrages  au  moins  sont  exclusive- 
ment connus  par  Pline),  Mécène,  Asinius  Polio,  ^milius  Macer,  G.  Valgius 

25  Rufus,  Melissus,  Trogue  Pompée,  Verrius  Flaccus,  Ilygin,  Ginna,  Papirius 
Fabianus,  Gassius  Severus,  Gornelius  Gelsus  (douteux),  Iulius  Modestus, 
Pomponius  Secundus,  Gornelius  Gelsus  (douteux),  P.  Rutilius  Rufus, 
M.  ^milius  Scaurus.  t  Odyssée,  XXI,  288  sqq.  [Rud.  Ilartstein].  Ne  cadrent 
pas  avec  les  ch.  17,  18  et  20.  1[  Notes  marginales  d'antiquités  [0.  Grusius]. 

30  1.  Sur  quelques  instruments  anciens  à  percussion.  Suppléments  et  correc- 
tions au  Dictionnaire  de  Daremberg  et  Saglio,  aux  mots  :  disque,  échelon, 
acetabula;  explication  de  Pétrone,  99.  —2.  Sur  la  disposition  des  boutiques 
anciennes  (d'après  Ilérondas,  Vil).  Elles  donnaient  sur  la  rue;  cf.  Darem- 
berg et   Saglio,  I,   fig.   324    :   les   izvpylàei;.  1[  'AXxîvou   àméloyot;   [K.   TiimpelJ. 

35  L'épisode  est  cité  en  manière  de  proverbe,  mais  le  dit-on  vise  tantôt  l'en- 
semble, tantôt  telle  ou  telle  partie.  —  Note  [de  O.  Gr.]  sur  le  sens  de 
"apologus"  dans  Juv.,  XV,  14;  Piaule,  Stichus,  538;  Quintil.,  VI,  3,  44; 
Fortunatianus,  II,  23;  A.  Gelle,  II,  29,  20;  Ausone,  Ep.  XVI,  74.  t  Gontri- 
butions  à  l'histoire  des  poètes  romains  au  moyen-âge  [M.  Manitius].  Sur 

40  Lucrèce,  Stace,  ^milius  Macer  (d'après  les  grammairiens  et  Isidore),  Té- 
rence.  t1[  Mélanges.  Lexicographie  grecque  [L.  Mendelssohn].  'E(ji7rpo(xio;. 
Mot  d'origine  égyptienne.  Le  fragment  d'histoire  d'Alexandre  publié  notam- 
ment par  Th.  Reinach  dans  Rev.  et.  gr.  V,  306,  est  donc  d'origine  égyptienne; 
eOvûi;,  "  pays  ",  étant  déjà  dans  Appien,  ne  prouve  pas  que  le  fragment  est 

45  postérieur  à  150.  De  toute  façon,  il  n'a  rien  à  voir  avec  Amyntianus 
auquel  R.  l'attribue.  —  2.  'EuiatriiAï).  Traduit  "disciplina".  %  L'émigration 
des  Gimbres  dans  Strabon  II,  p-  102  [L.  Ehrardt].  Discussion  et  correction. 
1[  Catulle  XVII,  23  sqq.  [Ludwig  Traube].  Il  faut  rétablir  "  exitare  "  au  v. 
24,  mot  de  jargon.  |  Aurelius  Victor,  76  [G.  Ilelmreich].  Lire  "  quod  cum 

50  tardius  uim  exhiberet  ".  ^  Les  opuscula  Porphyriana  de  Boèce  [G.  Schepss]. 
Amélioration  d'après  huit  mss.  ^  Arrenatum?  [M.  KrascheninuikolTi.  Se  lit 
G.  I.  L.,  3,  p.  950  =  Bruns,  p.  268;  lire  "  a  renatum".  %  Sur  les  xaT*  olxlav 
à7roypa<pai  [U.  Wilcken].  Sur  les  divergences  avec  Viereck.  ^  Philologie  et 
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Talraud  [H.  Lewy].  BadiXeî  v($|jioc  «ypaço;,  cité  par  Porphyr.  sur  Hor.  sat.  2, 
3,  188,  est  rapporté  par  le  Talmud.  —  Les  pierres  jetées  en  l'honneur  de 
Mercure  sont  mentionnées  dans  la  Mischna.  —  Sur  les  images  des  dieux 
dans  les  bains.  —  'ASptavà  x£pà[jLta.  %  Les  récits  sur  les  tyrannicides  [J.  Mil- 
lerj.  Formation  de  la  légende.  ^  Sarapis  Neilagogos  [W.  Drexier].  Cette  5 
épithète  de  Sérapis,  donnée  par  les  inscr.  de  Sicile  et  d'Italie,  1028,  est 
expliquée  par  un  passpge  d'Aristide,  sur  Sérapis,  I,  p.  96  Dind. 

1f^  Fasc.  4.  Sur  l'histoire  du  culte  de  Métèr  [Léo  BlochJ.  Sur  le  culte  de  Mise 
(voir  le  premier  fascicule)  et  l'introduction  du  culte  de  la  Mère  des  dieux  à 
Rome.  U  Supplément,  sur  Mismos  et  Mida  [W.  DrexlerJ.  Gemmes  et  mon-  10 
naies  qui  en  font  mention.  %  Iliade  IX,  13-28  [Fr.  HanssenJ.  Sur  les  parti- 
cularités  de   ce   fragment   et   l'hexamètre  -/a-:'  àv^uXtov.   Ilesiodea    [Rud. 
Peppmiiller].  Œ.  et  J.,  203:  sur  le  fg.  publié  par  Nicole  dans  la  Revue  de 
philologie,  XII,  llo.  ^  Sur  Lysias  [Fr.  Reuss].  Le  Paloliniis  X  88  a  été  inexac- 
tement collationné  et  décrit  par  Kayser  dans  l'éd.  Scheibe.  Renseignements  15 
plus  exacts  dus  à  C.  A.  Pertz,  qui  distingue  dans  ce  volume  4  mss  diffé- 
rents.  Les  rectifications  ne  concernent  que  les  25  premiers  discours  à 
l'exclusion   du  second.  ^  Sur  Eschyle   [G.  Haeberlin].  Pers.  836-837  :  lire 
7:â/.at  ou  y-or,  au  lieu  de  la  glose  aly-q;  Prom.  546  :  la  lacune  doit  être  com- 
plétée seulement  par  une  épithète  des  mortels  (5ct).wv).  ^  Thucydide  et  les  20 
partis   [Edm.  Lange].  Dans  toutes  les  questions  importantes,  Thucydide 
sait  rester  impartial.  ^  Sur  les  sources  d'Elien  et  d'Athénée  [F.  Rudolph]. 
Liste  des  sources  pour  chaque  passage,  en  dehors  d'Athénée,  qui  prouve 
qu'Elien  avait  une  lecture  étendue.  Favorinus  est  une  source  d'Athénée. 
Discussion  des  objections   de  Cohn.  ^  Od.  XX,  230  [Rud.  Hartstein].  Les25 
objets  pris  à  témoin  ne  sont  pas  présents,  comme  dans  XIV,  lo8;  XVII,  156, 
et  XIX,  303.  ^  Annalistes  sources  de  Tite  Live  dans  la  quatrième  et  la 
cinquième  décade  [W.  Soltau].  Nissen  a  prouvé  que  les  sources  de  ces  deux 
décades  étaient  d'une  part  Polybe,  d'autre  part  les  annalistes.  On  peut  dé- 
terminer avec  précision  pour  chaque  passage  la  contribution  de  chaque  30 
annaliste  :  Piso,  An  lias,  Claudius  Quadrigarius,  Clodius  Licinius.  ^  Kyrcne 
au  milieu  des  daimones  [O.  CrusiusJ.  Mythes  géographiques  àprojjos  d'une 
coupe  cyrénaïque  trouvée  à  Naukratis  et  discussion  de  l'interprétation  de 
Studniczka;  les  trois  figures  masculines  représentent  les  trois  tribus  de 
Cyrène,  qui  était  ainsi  divisée,  comme  toutes  les  cités  doriennes,  les  quatre  35 
démons  féminins  personnifient  les  villes  qui,  avec  Cyrène,  formaient  la 
Pentapole.  tH  Mélanges.  Deux  épigrammes  grecques  [Rud.  Peppmiiller]. 
1.  Sur  l'épigramme  d'yEsopus,  Anth.  Pal.,  X.  123  :  sur  la  pensée;  le  modèle 
paraît  avoir  été  Hésiode,  Œ.  J.,  100  sqq.  —  2.  Discussion  et  restitution 
d-une  pièce  sur  Homère,  conservée  sur  un  ostrakon  et  publiée  par  M.  Ru-  40 
bensohn  dans  la  Berl.   Phil.   Woch.  ^  Pindare,  ol.  I  [Ed.  Ililler].  Sur  les 
vers  12  (sur  le  mot  [lâXov  et  son  emploi  prétendu  dans  Simonide),  24,  50,',  89 
(sur  riiyperdorismo  [x£|j,aXôta;  invraisemblable  dans  Pindare),  105  (oaioa)>a)- 
ai[i.ty  ne  peut  être  que  l'infinitif  futur).  ^  Sur  les  sources  d'Elien  et  d'Athé- 
née [Leop.  Cohn].   Réponse  à  l'article  de  Rudolph.  f  Lucain,  IX,  777-780  45 
[Rob.  EUis].  11  faut  mettre  entre  parenthèses  "  quicquid  homo  est,  aperit 
pestis  natura  ",  et  faire  suivre  "  omne  "  d'une  virgule,  <|[  Sur  les  Academica 
posteriora  de  Cicéron  [Ed.  SlrôbelJ.  Le  Gedanensis  est  meilleur  que  ne  Ta 
cru  Reid.  Il  dérive  de  la  même  source  que  deux  mss  étroitement  apparen- 
tés Naples  IV  G  46  et  Modène  XII  E  6;  ces'deux  derniers  ne  sont  pas  des  50 
copies  du  Gedanensis.  Ces  trois  mss  constituent,  en  regard  des  autres,  une 
classe  spéciale,  qui  n'est  pas  beaucoup  plus  mauvaise.  Les  Paris.  6331  et 
7784  sont  voisins  de  GN  et  le  Chisianus  H  V  147  s'en  rapproche.  Des  autres 
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mss  italiens,  il  y  a  lieu  de  mettre  à  part,  comme  formant  un  groupe  :  Vat. 
6837,  Naples  IV  G  22,  Ambr.  F  71  sup.  et  Malatestianus  XVIII,  1.  If  Nova- 
tien  et  Sénèque  sur  le  déjeuner  [G.  Weyman].  Novatien,  cib.jud.,  6  (Migne 
III,  9G2  B)  s'est  inspiré  de  Sénèque,  ep.  122,  G.  If  L'image  de  Pan  à  Pano- 

6  polis  [W.  Drexler].  Explication  de  la  description  d'Etienne  de  Byzance,  v» 
Ilavb;  7td),K,  où  il  faut  lire  xr,  ôsÇtà  Se).r,vYîî;  ce  Pan  est  le  Ghem  égyptien,  qui 
a  une  signilication  lunaire  et  est  souvent  représenté  assez  semblablement  à 
la  description  du  lexicographe  (cf.  Lanzone  332-333).  If  L'épiphanie  de  Pan 
[W.  DrexlerJ.  L'épigramme  Kaibel  802  =  Inscr.  Gr.  Sic.  et  It.  1014,  s'adresse 

10  à  Pan,  démon  du  midi.  If  Philologie  et  Talmud  [H.  Lewy].  La  fête,  désignée 
sous  le  nom  de  Kpâtriai;  dans  le  ïalmud,  est  une  fête  annuelle  destinée  à 
célébrer  dans  l'Orient  grec  la  victoire  d'Actium.  On  trouve  dans  le  même 
document  la  mention  de  la  fête  de  l'avènement  à  l'empire  du  prince 
régnant,  des  fêtes  privées  de  la  première  barbe  et  des  premiers  cheveux, 

16  du  bon  retour  d'un  voyage  maritime,  de  la  sortie  de  captivité,  des  noces, 
de  la  convalescence,  de  l'entrée  en  charge.  If  TaiVo;  tcc  fTh.  Nôldeke].  Nom 
des  Bédouins  que  Libanius  aura  recueilli  sur  la  bouche  d'un  Syrien.  \  Ar- 
renatum?  [0.  Ilirschfeld].  La  correction  indiquée  plus  haut  avait  déjà  pris 
place  dans  la  6»  éd.  des  Fontes  de  Bruns  à  la  suite  d'une  vérification  du 

20  texte.  P.  L. 

Rheinisches  Muséum  fiir  Philologie.  N.  S.  T.  48,  fasc.  1.  Gontribution 

à  l'histoire  de  l'économie  rurale  chez  les  Grecs.  3  [Eugen  Oder].  <Gf.  R. 

d.  R.  15, 149,  31>.  Les  èxXoyat  nzp\  yewpxtxâ  nous  font  l'impression  d'une 

œuvre  ayant  une  entière  unité;  chacun  des  20  livres  se  divise  en  une  série 

25  de  chapitres  numérotés,  munis  de  suscriptions  et  de  femmes  ;  le  compila- 
teur a  certainement  fait  preuve  d'habileté  dans  la  composition  de  l'ouvrage. 
Gependant,  si  nous  examinons  avec  soin  les  détails,  nous  remarquons 
aussitôt  un  grand  nombre  de  contradictions;  bien'  des  infiltrations  sont 
venues  grossir  Toeuvre  primitive;  ce  n'est  pas  le  rédacteur  lui-môme,  qui, 

30  par  impuissance,  a  introduit  ces  éléments  étrangers;  nous  en  avons  la  preuve 
certaine.  Une  seule  explication  peut  nous  rendre  compte  de  ces  contradic- 
tions, c'est  que  l'auteur  des  primitives  Églogues  est  Gassianus  Bassus,  et 
que  ces  Églogues  nous  sont  arrivées  après  avoir  subi  un  remaniement  qui 
fut  exécuté  sous  les  ordres  de  l'empereur  Gonstantin  VII.  Ainsi  s'explique 

35  comment  Gassianus  peut  être  désigné  comme  l'auteur  des  Églogues,  et,  en 
môme  temps,  comment  il  peut  être  mentionné  dans  les  lemmes  de  la  com- 
pilation qui  nous  est  parvenue.  Ainsi  s'explique  la  dédicace;  Gassianus 
avait  d'abord  dédié  son  ouvrage  à  son  fils;  le  compilateur  l'a  dédié  à  l'em- 
pereur. Gassianus  Bassus  a  vécu  au  7»  siècle,  comme  l'indiquerait  seul  son 

40  .surnom  de  a-xo).aa'r'.x6;,  mot  par  lequel  on  a  désigné  les  juristes  à  Byzance 
jusqu'à  la  mort  d'Héraclius,  en  641.  %  La  composition  de  la  première  satire 
d'Horace  [Alfred  Gercke].  De  1  à  22  le  poète  traite  de  l'envie;  de  41,  peut- 
être  même  à  partir  de  36,  à  107,  il  parle  de  l'esprit  insatiable  du  riche; 
ces  deux  parties  sont  séparées  par  un  passage  sur  le  désir  de  la  foule  des 

45  hommes  à  devenir  toujours  plus  riches;  les  v.  23-27  sont  une  addition  assez 
semblable  aux  v.  120-121  de  la  conclusion.  Il  n'est  pas  souvent  facile  de 
déterminer  exactement  où  commence  et  où  finit  celte  partie;  c'est  là  une 
preuve  de  l'art  avec  lequel  le  poète  a  su  fondre  ensemble  les  diverses 
pensées  qui  sont  le  sujet  de  cet  ouvrage.  If  Histoire  de  la  vie  du  rhéteur 

60  Aristide  |W.  Schmid].  D'après  des  renseignements  fournis  par  des  sous- 
criptions qui  se  trouvent  dans  le  Laurentianus  LX,  3  et  le  Paris,  grec  2951, 
deux  parties  d'un  même  ms.,  on  peut  compléter  et  rectifier  ainsi  le  travail 
de  "Waddington  :  129  mars-avril,  naissance  d'Aristide;  entre  149  et  153 


RHEINISCHES   MUSEUM.  115 

séjour  en  Egypte;  pendant  ce  temps,  tremblement  de  terre  à  Rliode,  après 
lequel  l'or.  /i3;  1  janv.  136,  commencement  de  la  maladie,  voyage  à  Rome, 
il  y  reste  au  moins  jusqu'aux  jeux  Apollinaires,  13  jl.  156,  peut-être  or.  14; 
137,  séjour  aux  thermes  de  Smyrne  et  à  l'kpbv  de  Pergame,  Julianus  pro- 
consul. L'auteur  donne  ainsi  année  par  année  l'histoire  d'Aristide  jusqu'à  5 
sa  mort  qu'il  place  vers  l'an  189.  *i  Couiectanea  [Fr.  Bnecheler].  Corrections 
à  Eschyle,  Suppliantes,  438,  à  Théocrite,  à  Plutarque,  à  Porphyrion,  à  Sé- 
nèque,  à  G.  I.   L.  8  suppl.  14  363,  inscription  acrostiche,  f  Illustrations 
d'Aralus  [E.  BetheJ.  B.  publie  un  dessin  d'une  miniature  qui  se  trouve  au 
fol.  33  du  ms.  latin  A  16  de  la  Biblioteca  Nacional  de  Madrid;  le  ms.  est  du  10 
12^  s.;  l'explication  que  l'auteur  a  donnée  de  cette  miniature  (cf.  E.  Maas, 
Aratea,  p.  338)  est  inexacte;  elle  ne  représente  pas  Antigène  Gonatas  don- 
nant à  Aratus  l'ordre  de  chanter  le  ciel  et  ses  étoiles,  mais  bien  Aratus  et 
la  muse,  comme  cela  résulte  de  la  ressemblance  qu'offre  avec  cette  miniature 
la  mosaïque  découverte  à  Trêves  en  1884;  le  sujet  est  absolument  le  même,  16 
et  les  personnages  sont  désignés  sous  les  noms  de  ARATOS  et  URANIA. 
L'auteur  étudie  en  détail  cette  miniature;  il  donne  ensuite  la  liste  des 
peintures  que  contient  le  ms.  ^  Sur  le  roman  grec  [Erwin  RohdeJ.  Théo- 
pompe a  inséré  dans  le  8»  livre  de  ses  Philippica  la  description  d'un  pays 
merveilleux,  la  MepoTi't;  yr,,  pour  montrer  qu'il  était  capable,  aussi  bien  20 
qu'Hérodote,  Ctésias,  Ilellanicus,  de  faire  des  récits  purement  imaginaires. 
Il  s'était  servi  des  descriptions  de  pays  merveilleux  faites  par  les  historiens, 
les  géographes  et  les  philosophes.  R.  avait  soutenu,  Griechisch.  Roman, 
p.  204,  qu'une  des  sources  les  plus  importantes  de  Théopompe  était  l'Atlan- 
tide de  Platon.  Hirzel,  Rh.  Mus.  47,  378  <R.  d.  R.  17,  113,  33>  a  contesté  26 
cette  explication  et  soutenu  que  Th.,  et  dans  ses  récits  historiques  et  dans 
sa  Méropis,  se  rattache  au  contraire  à  l'école  cynique.  Toutes  les  ressem- 
blances qu'Hirzel  a  relevées  entre  Th.  et  les  cyniques  ne  sont  guère  que 
des  généralités  qu'on  trouve  partout,  tandis  qu'il  est  impossible  de  signaler 
aucun  des  traits  particuliers  à  la  doctrine  des  Cyniques,  par  exemple  l'op-  30 
position  entre  les  deux  termes  çOdi;  et  w6\i.oç.  Si  l'on  veut  retrouver  les  idées 
principales  de  la  morale  de  l'historien,  il  n'y  a  qu'à  s'adresser  à  son  maître 
Isocrate.  Un  autre  trait  commun  les  rattache  l'un  à  l'autre  :  Th.  écrit  l'histoire 
comme  un  avocat,  comme  un  orateur;  il  plaide  une  cause;  il  combat  des 
adversaires;  il  a,  dans  ses  attaques,  toute  l'âpreté  d'un  Démosthène,  d'un  35 
Eschine  parlant  d'un  ennemi  personnel;  son  histoire  est  un  pamphlet.  Dans 
la  Méropis  non  plus,  nous  ne  pouvons  montrer  cette  influence  des  Cyniques. 
Les  deux  peuples,  qui  y  sont  décrits,  les  Mâ/'u-ot  et  les  Eùffsêeî;,  sont  l'opposé 
de  l'idéal  des  Cyniques  :  ici  encore  c'est  l'imitation  de  Platon  qui  apparaît 
dans  le  détail  et  dans  l'ensemble.  2.  K.  Biirger,  Hermès,  27,  343  <17,  46,  1>  40 
a  tort  de  dire  qu'avant  Pétrone,  ily  a  eu  en  Grèce  un  roman  réaliste  et  que 
les  Milesiaca  appartiennent  à  ce  genre;  R.  soutient  que  ces  Milesiaca  sont, 
non  un  ouvrage  un  et  complet,  mais  plutôt  un  recueil  de  contes  et  de  nou- 
velles. 3.  Le  roman  de  Chaireas  et  Callirlioé  est  véritablement  l'œuvre  d'un 
Chariton  d'Aphrodisias  en  Carie,  cf.  C  I.  G.  2846;  il  aurait  été  le  notarius  45 
d'un  avocat  ou  prixwp  nommé  Athénagoras.  %  Le  nombre  des  drames  d'Es- 
chyle [Albrecht  Dieterich].  Le  catalogue  des  pièces  d'Eschyle,  qui  se  trouve 
dans  le  Mediceus,  comprend  quatre  colonnes;  les  pièces  y  sont  rangées  par 
ordre  alphabétique  de  gauche  à  droite.  Il  manque  à  ce  catalogue  divers 
titres  de  pièces  qui  nous  sont  parvenues  d'une  autre  façon;  D.  remarque  bO 
que  tous  ces  titres  se  placent  alphabétiquement  après  la  4«  colonne;  il  en 
conclut  qu'il  y  avait,  dans  le  catalogue  primitif,  une  3°  colonne;  et,  comme 
chaque  colonne,  sauf  une  exception  qu'il  explique,  donne  18  noms,  il  en 
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résulte  que  le  nombre  des  pièces  d'Eschyle  était  de  90,  ce  qui  concorde 
avec  les  données  de  Suidas.  ^  La  suite  chronologique  des  écrits  de  rhéto- 
rique de  Denis  d'IIalicarnasse  [Ilugo  Rabe].  1.  Ad  Ammaeum  1  :  nept  ouv- 
ôÉasw;.  2.  Ilep't  àp-/x'wv  ç,-qz6pu>y  (Lysias,  Isocr.,  Isacus.,  Dem.  Aesch.,  Ilyp.). 

6  3.  rispt  [xt|j,T|a£(<);  aS.  4.  Ad    Pompeium.  5.   IIspi   (ji'.(xr,(T£Mi;  y.  6.  n£p\    ©ouxuotSou. 

7.  Ad  Ammaeum.  Se  place  ensuite  le  IlEp't  Astvâpxou.  %  Mélanges.  Le  Dio- 
nysiscos  de  Sophocle  [0.  Crusius].  D'après  un  fragment,  publié  par  Rabe,  on 
sait  que  Némésianus,  Ecl.  3,  27  a  imité  Sophocle;  Dionysiscos  signifie 
Dionysos  enfant;  c'est  là  le  vrai  titre  du  drame  satyrique  connu  jus(iu'ici 

10  sous  le  nom  de  Aiovuo-iaxb;  cratupixo;.  f  Alexinos  [S.  Sudhaus].  Restitution 
du  passage  de  la  Rhétorique  de  Philodème  1,  p.  78,  19,  d'après  un  nouvel 
examen  du  papyrus.  ^  De  Attali  III  pâtre  [F.  Koepp].  Il  était  fils  d'Eumène 
et  le  neveu  d'Attale  II.  1[  Sur  Juvénal  [J.  M.  Stahl].  Il  est  question  dans  le 
passage  8, 183-194  du  préteur  plébéien  Gelsus;  si  cette  explication  est  vraie, 

15  la  satire  8  dû  être  écrite  peu  après  l'an  107.  f^  Fasc.  2.  Ghalkedon  ou  Kar- 
chedon,  Contributions   à  l'histoire  de  l'empereur   Heraclius  [H.  Gelzer]. 
Théophane,  à  l'an  du  moude  6107  =  614/5,  p.  SOI,  H  de  Boor,  dit  que  les. 
Perses,  après  la  conquête  de  l'Egypte,  mirent  le  siège  devant  Chalchédon. 
De  Boor,  contre  la  leçon  des  mss.,  écrit  Karchédon;  lia  défendu  cette  leçon, 

20  Hermès,  25  p.  301  contre  les  critiques  de  Ranke.  G.  pense  que  le  système 
de  Boor  est  inacceptable;  il  refait  le  récit  des  événements  à  l'aide  de 
Théophane,  Michel  le  Syrien,  Barhebraeus,  Thomas  presbytes.  Jérusalem 
fut  prise  en  614,  Ghalcédon  en  615;  la  conquête  de  l'Egypte  et  la  prise 
d'AIexaudrie  peuvent  être  placées  sûreuaent  en  619.  1[  Le  dialogue  pseudo- 

25  socratique  sur  l'âme,  traduit  du  syriaque  [V.  Ryssel].  Ce  texte,  publié  en 
1858  par  de  Lagarde  dans  ses  Analecta  Syriaca,  n'a  pas  encore  été  traduit 
en  allemand;  la  présente  traduction  a  été  faite  il  y  a  dix  ans,  et,  depuis, 
l'auteur  n'a  cessé  de  la  retoucher;  il  s'abstient  de  parler  delà  date  de  com- 
position de  l'ouvrage  et  de  sa  valeur  philosophique.  L'œuvre  primitive  était 

30  en  grec;  elle  a  été  traduite  par  le  célèbre  prêtre  et  médecin  Sergius,  de 
Rasain,  qui  mourut  à  Constantinople,  peu  après  536;  il  a  traduit  d'autres 
œuvres  grecques,  entre  autre  le  uïp't  y.o<T[j.oy.  ^  Les  acclamations  impériales 
au  4»  siècle  [Otto  Seeck].  Défend  contre  Dessau  l'opinion  traditionnelle, 
d'après  laquelle,  depuis  Auguste,  l'empereur  prenait  le  titre  d'imperator  au 

£5  début  de  son  règne  et  à  chaque  victoire  qu'il  remportait;  de  sorte  que  le 
nombre  des  acclamations  impériales  était  toujours  supérieur  de  1  au  nombre 
des  victoires;  les  deux  principaux  textes  sur  lesquels  s'appuie  S.  sont  l'édit 
de  Maximum  de  Dioclélien  et  l'édit  de  tolérance  de  Galérius;  explications 
et  corrections  proposées  à  ces  textes.  ^  Sur  les  fragments  des  comiques 

40  attiques  [Theod.  Kock].  1.  K.  répond  aux  critiques  que  Nauck,  Bemerkungen 
zu  Kock  Gom.  Attic.  Fragm.,  lui  a  adi^essées.  Ces  critiques  concernent  tant 
la  composition  de  l'ouvrage,  c'est-à-dire  la  réunion  et  la  disposition  des 
fragments,  que  la  constitution  du  texte;  par  exemple,  Nauck  reproche  à  K. 
d'avoir  accru  sans  raison  le  nombre  des  àoianoza.  en  considérant  comme 

45  empruntés  à  des  comiques  des  pensées  ou  sentences  qui  se  trouvent  dans  un 
prosateur  pour  peu  qu'elles  présentent  une  apparence  métrique.  K.  répond 
à  toutes  les  critiques  faites  par  Nauck;  il  examine  aussi  les  objections 
dirigées  contre  les  conjectures  qu'il  a  proposées.  La  conclusion  générale 
est  qu'il  ne  faut  tenir  compte  des  observations  de  N.  que  sur  quelques 

50  points  seulement.  2.  Reproduction  du  fragment  publié  par  Mahaffy,  Flin- 
ders-Petrie  Papyri,  table  4,  1.  3.  Jernstedt  a  publie  un  nouveau  fragment 
qui  se  trouve  sur  le  même  morceau  de  parchemin  contenant  des  vers  de 
Ménandre  qui  furent  publiés  par  Gobct.  K.  combat  la  restitution  de  Jern- 
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stedt  et  eu  propose  une  nouvelle;  le  morceau  appartient  à  la  comédie 
de  Ménandre  intitulé  ^aqxa.  4.  Fragments  et  litres  de  pièces  fournis 
par  le  Lexicon  Messanience  publié  par  H.  Rabe,  Rhein.  Mus.  47,  p.  404 
<R.  d.  R.  17,  113,  52>.  If  Sur  l'histoire  de  l'administration  des  provin- 
ces romaines  [A.  v.  Domaszewski].  4.  Dacie.  5.  Cappadoce.  1[  Sur  lié-  6 
rondas  [Wilhelm  Sulze].  Brikindera,  2,  57,  n'est  pas  comme  l'ont  cru 
Herwerden,  Benseler,  une  ville  imaginaire;  son  existence  est  attestée  par 
divers  textes,  C.  I.  G.  2337  ;  Athénée  14,  632  D.  Suivent  des  observations 
grammaticales,  en  particulier  sur  l'orthographe  'ApTEixïi;,  "ApTe]j.iî.  If  Le 
géographe  Claudius  Ptolémée  [Wilh.  Schwarz).  La  géographie  de  P.  pré-  10 
sente  deux  sortes  de  fautes,  les  unes  imputables  aux  copistes,  les  au- 
tres à  l'auteur  lui-même,  car  ces  fautes  fournissent  des  erreurs  dans  l'indi- 
cation des  positions.  P.  écrivait  un  ouvrage  qui  ouvrait  pour  longtemps 
une  voie  et  dont  le  mérite  résidait  plutôt  dans  l'ensemble  que  dans  le  détail. 
^  Sur  une  scène  des  Nuées  d'Aristophane  [Albrecht  Dieterich].  L'auteur,  15 
s'appuyaut  sur  divers  témoignages,  entre  autres  sur  un  bas-relief  pu- 
blié par  Ersilia  Lovatelli,  Bull,  délia  commissione  arch.  com.  di  Roma, 
1879,  7,  2,  tab.  1-3,  pense  que  la  grande  scène  entre  Socrate  et  Strepsiadc, 
surtout  la  partie  comprise  entre  les  vers  2o0-27o,  est  une  parodie  des 
consécrations  et  des  hymnes  orphiques;  tous  ces  vieux  hymnes  sont  20 
aujourd'hui  perdus;  nous  pouvons  cependant,  à  l'aide  des  monuments  et 
des  auteurs,  essayer  la  restitution  de  tel  ou  tel  fragment  de  la  liturgie  re- 
ligieuse du  3"  siècle.  If  La  tradition  des  élégies  de  Maximianus  [Ludwig 
Traube].  Observations  sur  le  personnage  nommé  Manno  du  couvent  de 
S.  Oyan,  (S.  Claude,  Jura).  Nous  avons  deux  traditions  pour  le  texte  de  25 
Maximianus;  il  est  difficile  de  se  décider  entre  elles  deux,  f  Lcscheos- 
Lesches.  Pour  l'appréciation  de  Pausanias  [Otto  Immisch].  Toutes  les  lois 
d'une  critique  méthodique  confirment  la  vraie  leçon  donnée  par  Pausanias 
pour  ce  nom,  nom.  Aéa/sw;,  gén.  AsCT-xew.  If  Mélanges.  Sur  Hyperide  [Josef 
Zingerle].  C.  Athénogène,  col.  1,  1.  12,  restituer  le  trimètre  ê'pw;  jvycti'Koti  30 
7ipocr),aoà)v  [Tiavo-jpyj-av.  ^  Le  prétendu  oracle  de  l'olivier  de  ThessalosfO.  Cru- 
sius].  Au  texte  cité  par  Riihl,  Rhein-Mus.,  47,  468  <R.  d.  R.  17,  114,  9> 
ajouter  Ilérod.  8,  33.  If  Petits  détails  épigraphiques  [J.  Wackernagel]. 
3  observations.  Tf  De  Lucilii  prosodia  [F.  SkutschJ.  Licences  de  Lucilius 
dans  les  vers  iambiques  et  trochaïques.  ^  Sur  les  chants  de  comédie  d'IIo-  35 
race  [Ernst  Riess].  Explications  nouvelles  fournies  par  les  papyrus  ma- 
giques récemment  trouvés  en  Egypte.  If  Ad  Caesaris  de  belle  civili  com- 
menlarios  [Georgius  Karo].  Conjectures,  t  Sur  le  titre  de  la  Germania  de 
Tacite  [Ed.  Wolffliu].  Le  titre  fourni  par  le  codex  Leidensis  est  confirmé 
par  une  imitation  d'ApoUodore.  ^  Lupus  de  Ferricres,  humaniste  du  9«  s.  40 
[M.  ManitiusJ.  Sa  vie,  les  auteurs  anciens  qu'il  a  lus  et  cités.  If  Bout  de 
feuille  [F.  B.].  Rapproche  C.  L  L.  5.  supp.  670;  6,  6093 de  Priap.  l.*i*i  Fasc.  3. 
Nausiphane  [Siegfried  Sudhaus].  A  revu  à  Naplos  les  deux  fragments  con- 
tenus, l'un  sur  le  papyrus  1013,  Ilerc.  vol.  \  5;  l'autre  sur  le  papyrus 
832,  ibid.,  7.  Le  premier  contient  la  critique  dirigée  par  Philodème  45 
contre  Nausiphane,  le  maître  d'Épicure.  S.  donne  le  texte  de  ce  frag- 
ment d'une  façon  plus  complète  et  plus  exacte;  il  le  fait  suivre  de 
remarques  sur  Nausiphane,  Métrodore  et  Philodème.  ^f  Iuscri{)tions 
des  légions  de  Bretagne  [A.  v.  Domaszewski].  Des  inscriptions  ré- 
cemment découvertes  à  Deva  (Chester)  montrent  que  là  était  l'em-  60 
placement  du  camp  de  deux  légions,  la  vingtième  et  la  deuxième  adiu- 
Irix;  les  plus  anciennes  de  ces  inscriptions  sont  de  l'époque  flavienne; 
mais  la  réunion  des  deux  légions  à  cet  endroit  remonte  bien  plus  haut; 
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dès  les  premiers  temps  de  la  conquête,  Deva  a  été  occupée  par  les  légions. 
^  Varroniana  [E.  Norden].  1.  Ad  libres  antiquitatum  divinarum.  Le  passage 
de  S.  Augustin,  de  civ.  Dei,  37,  relatif  à  Saturne  caché  dans  le  Latium 
(Virg.  En.  8.  321)  et  à  la  lettre  d'Alexandre  à  sa  mère  est  emprunté  à  Var- 

5  ron  (cf.  Gic.  Tuscul.  1,  12,  28)  sans  qu'on  puisse  dire  si  S.  Augustin  a  tiré 
ce  passage  des  livres  des  antiquités  divines  ou  de  celui  sur  le  culte  des 
Dieux.  ^  Deux  manuscrits  de  l'Iliade  de  l'Escurial  [E.  Bethe].  L'Escoria- 
lensis  T-1-1  (T)  est  du  10«-11«  siècle;  il  est  frère  du  Laurentianus  M  et  du 
Venetus  B*;  il  n'a  donc  quelque  valeur  que  pour  les  deux  lacunes  de  B'  et 

10  pour  le  contrôle  des  leçons.  L'Escorialensis  Q-1-12  (Q)  est  du  11"  s.;  c'est 
la  copie  d'un  original  qui  avait  déjà  réuni  les  scholies  B  avec  les  scholics 
D  et  avec  de  nombreux  extraits  des  Ço-criixaTa  de  Porphyre.  Même  pour  les 
scholies  D,  û  a  de  l'importance,  parce  que  çà  et  là  il  donne  de  meilleures 
leçons   et   aussi   quelques   scholies,    ou   quelques   fragments    nouveaux. 

15  L'élude  de  ces  deux  mss.  sera  nécessaire  au  futur  éditeur  du  corpus  des 
scholies.  Un  court  appendice  à  cet  article  à  la  p.  48''».  ^  Lucain  et  ses 
sources  [Garl  Hosius].  Tite-Live  et  Virgile  sont  les  deux  principales 
sources  de  Lucain;  il  y  en  a  encore  d'autres  qui  ne  sont  pas  sans  impor- 
tance, par  exemple  Quinte-Gurce  et  Manilius.  Si,  pour  ce  qui  concerne 

20  l'histoire,  on  ne  peut  relever  de  grandes  similitudes  entre  Lucain  et 
Quinte-Gurce,  il  n'en  est  pas  de  même  pour  ce  qui  concerne  la  géographie; 
ici  les  ressemblances  sautent  véritablement  aux  yeux;  il  est  certain 
d'autre  part  que  c'est  Quinte-Gurce  qui  sert  de  modèle.  Liste  des  passages 
de  Manilius  imités  par  Lucain.  ^  Sur  le  livre  des  songes   d'Artémidore 

25  [Ileinrich  LewyJ.  Artémidore  a  pris  chez  les  Juifs  une  partie  de  ses  ren- 
seignements. Gependant  dans  tous  les  passages  où  il  est  d'accord  avec  les 
rabbins,  il  ne  faut  pas  nécessairement  conclure  qu'il  suit  un  auteur  juif, 
car  les  Grecs  d'Asie  et  les  Juifs  de  Babylone  peuvent  avoir  puisé  les 
uns  et  les  autres  à  la  même  source,  c'est-à-dire  les  Ghaldéens.  Ceux-ci,  en 

30  eiret,  pratiquaient  l'explication  des  songes  aussi  bien  que  l'astrologie, 
comme  le  montre  le  livre  de  Daniel.  1[  Hélène  dans  Virgile  [Ferdinand 
Noack].  Le  passage  de  l'Enéide,  2,  566-088,  relatif  à  la  rencontre  d'Hélène 
avec  Énée,  quoiqu'il  soit  en  contradiction  avec  les  v.  6,  509  et  suivants,  et 
qu'il  ait  été  retranché  de  l'édition  donnée  par  Variuset  Tucca,  n'en  est  pas 

35  moins  de  Virgile.  ^  Sur  l'écrit  pseudo-hippocratique  ntpï  ioôo\iât(x>^  ou  -rô 
TTpwTov  TZBç>i  voûdMv  xo  (j.txp6T£pov  [Ghristlau  Harder].  Le  texte  grec  de  cet  ou- 
vrage se  trouvait  sur  un  ms.  de  l'Escurial  qui  a  dû.  disparaître  dans  l'in- 
cendie de  1671  ;  il  est  mentionné  dans  le  catalogue  de  Nicolas  de  la  Torre, 
n»  122  :  "  Hippocrates  Tiepl  £gSo[xaôwv  "  L'Escurialensis  Y-III-6  et  le  Paris. 

40  2142  contiennent  quelques  fragments  de  cet  écrit;  enfin  le  Paris,  latin 
7027  donne  une  traduction  latine  dont  Littré  s'est  servi  le  premier; 
à  ces  secours  II.  ajoute  une  traduction  arabe  qui  est  fournie  par  le 
Monacensis  802.  Après  avoir  décrit  ces  divers  mss. ,  H.  donne  une  analyse 
et  un  commentaire  de  l'ouvrage.  i[  La  délivrance  de  Thèbes  [Ernst  Fabri- 

45  cius].  L'auteur  étudie  le  rôle  des  Athéniens  à  propos  de  cet  événement; 
on  sait  qu'ils  furent  d'abord  favorables  aux  Thébains,  puisqu'un  revire- 
ment se  produisit  qui  les  rapprocha  de  Sparte,  enfin  qu'un  troisième  chan- 
gement, provoqué  par  la  tentative  do  Sphodrias,  les  ramena  dans  l'alliance 
thébaine.  Xénophon  traite  l'histoire  intérieure  d'Athènes  d'après  les  idées 
50  qui  régnaient  dans  cette  ville  après  Leuctres  ;  il  omet  ou  il  atténue  tout  ce 
qui  peut  ranimer  la  haine  contre  Sparte;  son  témoignage  a  besoin  d'être 
contrôlé  par  celui  de  Diodore  et  celui  de  Plutarque.  Les  Athéniens  furent, 
en  effet,  d'abord  favorables  aux  Thébains  ;  ils  favorisèrent  les  bannis;  ils 
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envoyèrent  des  troupes  prendre  part  au  siège  de  la  Cadmée;  ils  croyaient 
que  Sparte,  qui  avait  à  ce  moment  à  tenir  tète  à  Phlionte  et  à  Olynthe,  ne 
pourrait  s'occuper  de  la  Béotie;  mais  ces  deux  villes  furent  promptement 
soumises  et  Sparte  retrouva  sa  liberté  d'action  ;  c'est  alors  que  se  place  le 
revirement  qui  rapprocha  Athènes  de  Sparte;  ce  revirement  ne  fut  pas  8 
amené  par  d'autres  causes  que  la  crainte  de  voir  une  armée  Spartiate  sur 
les  frontières  de  l'Attique.  ^  Mélanges.  Sur  l'histoire  des  empereurs 
d'Hérodien  [L.  K.  Enlhoven].  5.  1.  3,  écrire  xal  lôîa  o-xwittwv  ;  5.  5.  1,  écrire 
xa\  TToXiTetaç  ausipo;.  ^  Sur  Martial,  épigr.,  11,  9't  [II.  LewyJ.  Lire  :  Non 
credo  :  iuro,  verpe,  per  Anchialum.  ^  Sur  l'Anthologie  latine;  sur  Rutilius  10 
Namatianus;  sur  Pline  l'ancien  et  Orose  [M.  Manitius].  Diverses  observations 
sur  l'interprétation  et  les  sources  de  ces  auteurs.  1[  Extraits  de  Columelle 
dans  le  ms.  de  Paris  [Max  IhmJ.  C'est  le  ms.  Nouv.  acquis,  lat.  1G30,  signalé 
par  L.  Delisle  ;  indications  de  quelques  variantes  ;  rapprochement  avec 
Isidore.  ^  Sur  Grillius  [G.  Schepss].  Note  sur  les  mss.,  cf.  Ilalms,  Rhetores  ts 
lat.  minores,  p.  596-606.  1[^  Fasc.  4.  Un  problème  de  l'histoire  grecque 
[Fried.  Koepp].  Ce  problème  est  la  prétendue  paix  de  Cimon  ou  de  Callias. 
Deux  textes  d'Isocrate  sont  importants  ;  dans  l'Areop.,  80,  et  dans  le  Pa- 
nath.,  59,  cet  écrivain  dit  que  les  victoires  des  Athéniens  donnèrent  à 
l'empire  perse  pour  limites  sur  mer  Phasèlis,  sur  terre  l'Alys  ;  il  ne  dit  pas  20 
un  mot  d'un  traité  de  paix  ;  dix  ans  après  la  publication  du  Panathénaïque, 
Démosthène,  dans  le  discours  pour  la  liberté  des  Rhodiens,  parle  pour  la 
première  fois  d'un  traité;  il  oppose  la  paix  de  Callias  au  traité  d'Antalcidas; 
c'est  là  le  point  de  vue  où  se  placent  tous  les  orateurs  attiques  à  cette 
époque  :  à  la  paix  par  laquelle  Athènes  imposait  aux  Perses  l'indépendance  25 
des  cités  grecques  d'Asie,  op;^03er  le  traité  par  lequel  Sparte  replaçait  ces 
mêmes  cilés  sous  la  domination  du  grand  roi.  Deux  témoignages  méritent 
cependant  d'être  expliqués  :  Cratère  avait  accepté  dans  son  ouvrage  le  dé- 
cret relatif  à  la  paix  de  Callias  :  Théopompe  prétendait  avoir  vu  la  stèle 
•même.  K.  écarte  le  témoignage  de  Cratère  en  disant  qu'il  est  établi  que  W 
cet  auteur  avait  admis  dans  son  ouvrage  des  inscriptions  qu'il  n'avait  pas 
vues  lui-même.  Pour  Théopompe,  il  est  probable  qu'il  n'a  dû  voir  qu'un 
traité  d'armistice,  qui  a  pu  être  conclu  quand  Périclès  eut  pris  la  résolution 
do  mettre  un  terme  à  la  guerre  contre  les  Perses,  ^  Un  vers  de  Sophocle 
et  le  jugement  sur  le  style  de  Clitarque  dans  l'écrit  sur  le  sublime  [0.  Im-  35 
misch].  On  a  cru  à  tort  que  la  citation  faite  par  Cicéron,  Ad  Attic,  2,  16,  2, 
était  la  même  que  celle  qui  se  trouve  dans  le  Pseudo-Longin,  ch.  3,  et  se 
rapportait  au  môme  fragment  de  Sophocle.  Pour  sentir  le  trait  qui  se  trouve 
dans  la  citation  de  Longin,  il  faut  savoir  que  Clitarque  est  un  prédécesseur 
d'IIégésias.  qu'il  a  tous  les  défauts  des  Asiatiques,  entre  autres  l'abus  des  40 
phrases  incidentes  trop  courtes  ;  ce  sont  ces  v.6\i[iaza  que  désignent  les 
(itxpol  aùXtaxoc.  Ces  incises  ne  sont  pas  mauvaises  en  soi,  mais  elles  doivent 
être  traitées  avec  art  et  modération;  suit  un  appendice  sur  la  prose  poé- 
tique et  l'emploi  qu'en  firent  les  Asiatiques  ;  rapports  avec  les  chants 
dithyrambiques.  ^  Varroniana  [E.  NordenJ.  2.  Ad  Varronis  libres  deScaenicis  46 
originibus,  Scaurum  logistoricum  et  de  L.  Acciogrammatico.  Défend,  contre 
Riese  et  Cichorius,  l'opinion  de  Ritschl  qui  soutenait  que  le  de  Scaenicis 
originibus  et  le  Scaurus  (cf.  Servius,  Georg.,  1,  19)  n'étaient  qu'un  seul  et 
môme  ouvrage;  Varron  a  fait  de  nombreux  emprunts  à  Accius.  3.  De  Satura 
k'y.w  <T£,  Ttspt  T-j/r,?  et  de  logistorico  "  Marins"  de  fortuna.  C'est  parce  que  se 
Marius  a  été  un  des  exemples  les  plus  frappants  des  vicissitudes  de  la 
fortune  que  Varron  a  ajouté  son  nom  au  litre  du  traité  Tiepl  vj^r^z.  4.  De 
génère  quodam  dicendi  Varroniano.  Cette  façon  de  s'exprimer  consiste  à 
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mettre  d'abord  un  nom  général  auquel  viennent  ensuite  s'ajouter  les  termes 
particuliers  qui  s'y  rapportent.  Nombreux  exemples  dans  l'ancienne  lati- 
nité. %  Aristote  jugé  par  Épiciire  et  Pliilodème  [S.  Siidliaus].  Ce  second 
fragment  contient  une  partie  de  la  polémique  de  Philodème  contre  Aristote. 
5  Le  philosophe  est  comparé  à  Isocrate  au  point  de  vue  des  idées  politiques; 
un  renseignement  important  nous  est  fourni  :  Aristote  aurait  élé  opposé 
à  la  guerre  contre  la  Perse.  Épicure  et  son  écolo  reprochaient  à  Aristote 
cette  largeur  d'esprit  qui  voulait  tout  soumettre  <i  l'examen  de  la  science, 
et,  en  particulier,  l'attention  qu'il  accordait  aux  faits  politiques  et  à  l'étude 
10  de  la  nature,  toutes  choses  qui,  d'après  Epicure,  éto.ient  d'importance  se- 
condaire. ^  La  liste  des  rois  de  Tyr  de  Ménaudre  d'Ephèse  [Franz  Riihl]. 
L'auteur  dresse  ainsi  la  liste  des  rois  de  Tyr  : 

Eirômos  vit  53  ans,  règne   34  ans,  do  969-936. 
Balbazéros  vit  43  ans,  règne  17  ans,  de  93o-9l9. 
16  Abdastartos  vit  29  ans,  règne  9  ans,  do  918-910. 

Usurpateur  vit?  règne  9  ans,  de  909-901. 
Astartos  vit  54  ans,  règne  12  ans,  de  900-889. 
Astharumos  vit  58  ans,  règne  9  ans,  de  888-880. 
Phellès  vit  50  ans,  règne  8  mois,  de  879. 
20  Eithobalos  vit  48  ans,  règne  12  ans,  de  878-866. 

Balezoros  vit  45  ans,  règne  17  ans,  de  865-849. 
Meltenos  vit  32  ans,  règne  29  ans,  de  ^48-821. 
Phygmalion  vit  56  ans,  règne  47  ans,  de  820-774. 
1[  Fragments  comiques  dans  le  Lexicon  sabbaiticum  fTh.  Kock].  Ce  lexique 
25  se  trouve  dans  un  ms.  de  Jérusalem  du  14«  s.  à  ce  <iue  dit  Papadopoulos- 
Kerameus.  Il  fournit  une  trentaine  de  fragments  inconnus  jusqu'ici  de 
poètes  comiques;  il  nous  donne  en  outre  d'utiles  renseignements  sur  des 
fragments  déjà  connus;  ainsi  le  n°  702  des  Adespota  d'Aristophane  appar- 
tient à  la  pièce  des  "llpweç,  le  n"  783  aux  AaitaX-r,;.  V.  reproduit  ensuite  les 
30  nouveaux  fragments  en  accompagnant  chacun  d'eux  d'un  commentaire- 
^  Démons  des  enfers  [Otto  Rossbach].  Le  ianitor  Orci  n'est  pas  en  réalité 
Cerbère,  quoique  souvent  ce  nom  lui  soit  donné;  une  peinture  murale,  dé- 
couverte à  Ostie  en  1865,  représente  Orphée  et  Eurydice  sortant  des  enfers; 
on  voit  à  côté  d'eux,  sous  le  nom  de  ianitor,  un  jeune  homme  de  grande 
35  taille.  R.  montre  que  ce  personnage  n'est  autre  ([ue  Briarée.  Ocnos  est  un 
autre  personnage  des  enfers  :  il  est  généralement  représenté  comme  un 
homme  conduisant  un  âne  trop  chargé;  cf.  Cratiuus  P  348  et  Aristophane, 
Gren.  186.  oxvou  uXoxai.  ^  La  composition  des  légions  impériales  [Otto  Seeck]. 
Sous  Auguste,  le  service  dans  les  divers  corps  est  réglé  rigoureusement 
40  d'après  le  pays  d'origine  du  soldat  :  les  prétoriens  (>t  les  soldats  de  Rome 
sont  recrutés  dans  le  Latium,  l'Étrurie,  l'Ombrie  et  les  anciennes  colonies 
de  citoyens;  dans  le  reste  de  l'Italie  sont  pris  les  légionnaires;  les  citoyens 
des  provinces  forment  les  cohortes  de  volontaires;  les  affranchis  sont  des- 
tinés à  la  flotte,  au  train,  aux  machines;  les  non  citoyens  forment  les 
45  cohortes,  les  ailes,  la  flotte.  A  partir  de  Claude  et  sous  les  Flaviens,  un 
nombre  toujours  plus  grand  de  citoyens  des  provinces  envahit  les  légions; 
sous  Trajan  et  Hadrien,  ils  l'emportent  sur  les  Italiens;  depuis  Antonin, 
on  ne  s'inquiète  plus  du  pays  d'origine  du  soldat;  les  légionnaires  sont  pris 
là  où  on  les  trouve  le  plus  facilement,  c'est-à-dire  dans  le  pays  où  demeure 
50  la  légion.  ^  Mélanges.  Varia  [L.  Radermacher].  Corrections  ou  observa- 
tions sur  Andromaque  et  Iphigénie  en  Aulis  d  Euripide,  sur  Xénophon, 
Platon,  Denys  d'Halicarnasse,  Diodore.  ^  Leschès  [W.  Schmid].  C'est  Hella- 
nicus  que  Pausanias  a  dû  suivre  quand  il  parle  de  Leschès.  ^  Euripidea 
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[E.  Bruhn].  Près  de  3  pages  de  conjectures.  ^  Désignation  attico-romaine 
des  éphèbes  [F.  B.J.  La  véritable  orthographe  uapsyTaxToi  est  assurée  par 
les  inscriptions.  1[  Hélène  dans  Virgile  [GeorgKnaackl.  La  légende  d'Hélène 
dans  Hippol^te,  Refut.  omn.  haeres,  p.  252,  et  Epiphanios.  Adv.  haeres,  IL 
1  ;  rapports  avec  Virgile.  1[  Sur  l'anthologie  latine  épigraphique  [M.  Kras-  5 
cheninnikoffj.3  corrections.  1[  Incanlamentamagica  [Max  Ihm].  Origines  du 
charme  décrit  par  Poggio,  dans  ses  Facéties,  p.  475,  de  l'édition  1538. 

Albert  Martin. 

Sitzungsberichte    der  Koeniglich    Preussischen    Akademie    der 
Wissenschaften  zu   Berlin.   1893.   23  février.  Le  système  physique  de  10 
Straton  [IL  Diels].  Etude  sur  la  pneumatique  de  ce  savant,  notamment  sur 
la  question  du  vide  et  du  mouvement  des  gaz  et  des  liquides,  suivie  du 
texte  du  prœmium  de  la  Pneumatique,  d'après  15  mss.  ^  Les  points  de 
contact  entre  le  nouveau   Cynisme  et  le  Christianisme   [E.   Zeller].    La 
théorie  chrétienne  qui  oblige  tout  homme  à  avoir  souci  du  progrès  moral  i5 
du  prochain  est   enseignée  par  les  néo-cyniques,  f  6  avril.  Une   statue 
d'Athêna  à  Pergame  [A.  Conze].  (Figures).  Cette  statue  est  une  copie  faite 
pour  un  roi  de  Pergame,  au  deuxième  siècle  mais  d'après  un  original  du 
cinquième.  H  18  mai.  Les  agentes  in  rébus  [0.  nirschfeld].  Les  agentes  in 
rébus  appartiennent  à  l'administration  Diocletiano-Gonstantinienne.  Ils  ont  20 
pris  la  place  des  frumentarii.  Étude  sur  le  sens  des  mots  ducenarii,  cente- 
narii,  sexagenarii.  Carrière  des  agentes  in  rébus;  missions  qui  leur  sont 
confiées.  ^  15  juin.  Les  Macédoniens  sous  le  roi  Archelaus  [U.  Kohler].  La 
tentative  faite  par  Archelaus  pour  introduire  les  mœurs  et  la  civilisation 
grecques  en  Macédoine  n'avait  pas  encore  produit  d'assez  profondes  ra-  26 
cines  au  moment  de  sa  mort.  De  là  les  troubles  qui  suivirent.  U  fut  le  pré- 
curseur de  Philippe  II,  par  qui  fut  achevée  son  œuvre.  1[  27  juillet.  Le 
procès  du  chrétien  Apollonius  devant  le  préfet  du  prétoire  et  le  sénat  ro- 
main [A.  Harnack].  Reconstitution  des  actes  d'après  la  traduction  armé- 
nienne d'une  rédaction  grecque ,  qui  faisait  probablement  partie  de  la  30 
collection  d'Eusèbe.  t  2  novembre.  Contribution  à  l'histoire  de  la  Rhapso- 
dique  grecque  [A.  Kirchoff].  1)  Un  exemplaire  rapsodique  de  l'Iliade.  L'Iliade 
était  divisée  en  fragments  auxquels  s'adaptait  un  prologue.   Exemple  de 
ces  divisions.  Étude  sur  les  procédés  des  rapsodes.  2)  Texte  de  l'hymne  de 
fête  d'Apollon  Délien.  Le  plan  général  de  la  composition  est  le  même  que  35 
celui  de  l'hymne  à  Apollon  Pythien.  \  9  novembre.  Paul  à  Athènes  [E. 
Curtius].  État  religieux  de  la  ville  au  moment  où  y  vint  Paul.  Il  ne  fut  pas 
traduit  devant  le  tribunal  des  Aréopagites,  mais  s'adressa  aux  Athéniens 
sur  la  place  de  l'Aréopage.  %  Le  témoignage  d'Irénée  sur  la  puissance  de 
l'Église  de  Rome  [A.  Harnack].  Irénée  constate  que  l'Église  romaine  est  40 
restée  fidèle  à  la  tradition  des  apôtres,  mais  il  ne  fait  pas  de  la  foi  romaine 
la  mesure  de  la  vérité.  E.  B. 

Sitzungberichte  der  philosophisch-philologischen  und  der  his- 
torischen  classe  der  K.  b.  Akademie  der  'Wissenschaften  zu  Miin- 
chen.  1892.  Heft  IV.  0  nov.  Un  ancien  système  de  philologie  [H.  UsenerJ.  45 
Exposé  du  système  dont  les  principales  lignes  se  trouvent  dans  Denys  de 
Thrace.  La  tâche  du  grammairien  se  divise  en  quatre  parties  désignées 
par  les  mots  :  àvaYvwaxixôv,  èlrjyrjxixôv,  8iopOa)Ttx($v  et  xptxtxdv.  Il  doit  enseigner 
quatre  sciences  yXwTT/)tiaTtxdv,  cdtopixdv,  ixexpixdv,'  Te^vixdv.  Étude  d'après  les 
textes  des  grammairiens  des  différents  enseignements  répartis  entre  ces  50 
quatre  groupes  et  leurs  subdivisions.  ^  3  dèc.  Étude  d'histoire  de  l'art 
[V.  Brunn].  Caractères  artistiques  d'un  bronze  de  la  glyptothèque  de 
Munich  (u»  162)  représentant  un  jeune  guerrier  et  connu  sous  le  nom  de 
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Diomède.  La  victoire  qu'il  porte  à  la  main  est  antique  mais  appartient  à 
une  autre  statue.  Discussion  de  l'opinion  de  Flasch.  Caractères  de  l'art  du 
sculpteur  en  bronze  Silanion  auquel  on  peut  l'attribuer. 
^^  4893.  Ileft.  I.  4  février.  Iloratlana  [W.  Christ].  1)  Les  anciennes  vies 

^  d'Horace;  comparaison  entre  la  Cruquiana  altéra  et  la  Vita  de  Porpliyrion, 
texte  des  Cruq.  III,  I  et  II,  d'après  le  Monac.  37.5.  2)  La  classification  des 
mss.  d'Horace.  Liste  des  mss.  Les  poèmes  d'Horace  sont  rangés  en  sept 
ordres  différents;  indication  de  ces  groupements.  Divisions  des  carmina; 
suscription  des  carmina;  variantes.  Conclusions  :  indication  de  la  valeur 

10  des  divers  mss.  3)  La  métrique  d'Horace,  L'hypermètre  dans  Horace;  les 
épodes.  4)  Le  Carmen  saeculare  et  les  actes  des  jeux  séculaires  nouvelle- 
ment découverts.  L'exécution  du  chant  de  fête,  les  jeux  scéniques.  ^ 
Ileft  IL  6  mai.  Un  nouveau  fragment  de  l'Itala  [Wôlfflin].  Ce  fragment  con- 
tient l'Épîtreaux  Galates  3,5,  à  la  fin  et  le  début  de  l'épîtreauxÉphésiens. 

«5  En  le  comparant  à  la  Vulgate,  on  remarque  l'emploi  de  formes  plus  rap- 
prochées du  grec,  psallere  au  lieu  de  cantare,  le  participe  présent  là  ou 
la  vulgate  emploi  le  temps  personnel,  etc.  Appendice.  Nouveau  fragment  de 
l'Ëvangiledu  Palatin.  Matthieu,  13,  13-23.  ^  Bd.  II.  Heft  I  et  II.  8  juillet. 
Les  proverbes  Grecs  au  moyen  âge  [Krumbacher].  Introduction  sur  la  na- 

20  ture  et  la  portée  des  proverbes,  leur  transmission  à  travers  les  âges  et 
leur  signification.  Bibliographie  des  mss  et  livres  imprimés  relatifs  aux  pro- 
verbes grecs,  1)  Édition  et  ms,  A.  La  collection  de  Sathas  nous  est  donnée 
par  4  mss  :  Paris.  Or,  30o8,  228,  395,  1182;  B.  Celle  de  Planudes  parles  Lau- 
rent. 59,  30,  Vatic.  878,  Barocc.  68.  C.  Mss  divers.  Description  de   tous  ces 

2b  mss.  2)  Comparaison  entre  ces  diverses  collections,  leur  état  primitif  et  leurs 
auteurs.  3)  Les  textes  desnouveaux  mss.  A.  Les  proverbes  des  nouveaux  mss 
et  leurs  commentaires.  Collection  du  Marc.  Cl.  III,  4  et  commentaires  d'après 
le  Vatic.  695.  Maximes  omises  par  Sathas  et  commentaires  de  la  deuxième 
collection  du  Paris.  228,  qui  est  également  dans  le  Marc.  412.  B.  Collection 

30  de  proverbes  sans  commentaires.  Proverbes  du  ms.  H.  =  Marc.  111,4,  Com- 
plément d'après  I  =  Vatic.  695,  d'après  G  =  Paris.  2316,  et  d'après  K  =  Taur. 
B.  V.  39.  Tous  ces  textes  sont  publiés  ici  avec  des  notes  critiques.  Table 
générale  et  comparative  des  collections  partielles.  Remarques  sur  le  texte 
et   les  commentaires,  5)  Mélanges.  A.  Les  proverbes  dans  la  littérature 

35  byzantine.  Liste  des  proverbes  cités  par  Jean  Climax.  Migne,  Patrol,  gr.  t. 
88,  et  par  Jean  Moschos,  Pralum  Spirituale.  Ibid.  t.  87,  pars  III.  Proverbes 
cités  par  d'autres  auteurs.  B.  Suppléments  à  Planudes.  C.  suppl.  àla  Comé- 
die du  monde  d'Esope.  D.  suppl.  à  Apostolios,  E.  Une  interprétation  allégo- 
rique de  Psellos  d'après  trois  mss.  Vatic.  672  et  840,  Bruxell.  4476-78.  Table 

40  alphabétique  des  proverbes  grecs  du  moyen  âge.  E.  B. 

"Wochenschrift  Mr  klassische  Philologie.  9™«  ann.  4  jr.  Ernst  Cur- 
TIUS,  Die  Staadtgeschichte  von  Athen  [P,  Weizsâcker],  Qq.  réserves,  mais  grands 
éloges.  ^  1.  Dar.  Carraroli,  La  leggenda  di  Alessandro  Magno.  2.  J.  G. 
Droysen,  Gcschichle  Alexanders  de)'  Grossen  [0.  Jâger].  1.  N'apprend  rien  de 

45  nouveau;  2,  Éloges  sans  réserves,  ^  B,  Bûghsensghûtz,  Xenophons  Griech. 
Gcschichle  B.  1-4  [H.  Kruse],  Jugement  très  favorable,  "f  Siegm.  Prhuss, 
Index  Demosthenicus  [P,  Uhle].  Rendra  de  très  grands  services,  1[  H.  Lûbke, 
Menander  und  sei7ie  Kimst  [P.  Schulze].  Contribution  de  valeur  à  l'histoire 
de  la  Comédie  nouvelle.  ^'G.  A.  Lehmann,  De  Ciceronis  ad  Alticum  episiuiis 

50  recensendis  et  emendandis  [M.  RothsteiuJ.  Intéressant,  a  fait  qu'on  attend 
avec  confiance  son  édition  des  lettres  à  Atlicus.  1  Franc.  Fugner,  Lexicon 
Livianum,  fasc,  3  et  4  [W,  Heraeus].  Le  même  soin  et  la  même  exactitude 
que  dans  les  précédentes  livr,  %  F.  Beuthkr,  Dos  Goldland  des  Plinius  [M.  C. 
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P.  Schmidl].  S'adresse  à  une  catégorie  spéciale  de  lecteurs  que  préoccupent 
les  questions  techniques.  ^  Ul.  Chevalier,  Poésie  liturgique  du  moyen  âge. 
Rylhme  [Helmolt].  Appréciation  favorable.  H  G-.  Biedermann,  Lat.  Uebungs- 
buch  [G.  Boetticher].  Bon.  *i*i\  H  jr.  W.  Muller,  Die  Umsegelung  Afrikas  durch 
phônizïsche  Schiffer  ums  Jahr  600  v.  Chr.  [M.  G.  P.  Schmidt].  Se  lit  avec  plaisir  5 
et  avec  fruit.  ^  G.  Andresen,  Decod.  Mediceis  annalium  Tacili.  K.  Nipper- 
DEY-G.  Andresen,  P.  Cornélius  Tacitus  erkl.  i.  u.  2  [Th.  Opitz].  Éloges, 
If  G.  IIosius,  M.  Annaei  Lucani  de  Dello  civili  libri  decem  [M.  Manilius].  Qq. 
petites  réserves  n'enlèvent  rien  à  la  valeur  de  cette  édition,  qui  répond  aux 
exigences  de  la  science.  1[  E.  Ziegler,  Aus  Siz-ilien  [G.  A.].  Recommandé.  10 
^1[  18  jr.  Dareste,  Haussoullier,  Reinach,  Recueil  des  inscriptions  juridi- 
ques grecques,  2  [B.  Kùbler].  Appréciation  favorable.  H  Rud.  Westphal, 
AUgemeine  Melrik  des  indogermanischen  und  semitiscken  Vôlker  auf  Grundlage 
dcr  vergleichenden  Sprachwissenschaft  Mit  einem  Exkurse  V.  H.  KruSE  Der 
griech.  Hexameter  in  d.  deutsch.  Nachbildung  [11.  Draheim].  Grands  éloges.  15 
1[  Fel.  MÛLLER,  Zeittafeln  sur  Geschichte  dcr  Mathematik,  Physik  u.  Astronomie 
bis  zum.  I.  1500  [M.  G.  P.  Schmidt].  Excellent.  ^  Rich.  Schenk,  Observaiiones 
crilicae  in  fabulas  Arislophaneas,  praecipue  in  posleriores  [0.  Kaehler].  Les 
corrections  de  S.  n'ont  pas  grande  chance  d'être  admises,  mais  çà  et  là 
elles  ont  ouvert  la  voie.  1[  Ernst  Hermanowski,  Quaestiones  Terentianae,  20 
selectae.  1,  De  prologi  Ileautontimorumenu  genuina  forma;  2,  Ex  prologis  quid 
de  ordine  fabularum  appareat  [K.  Dziatzko].  Beaucoup  d'observations  très 
justes  et  très  flnes,  mais  des  conclusions  hâtives  et  des  hypothèses  auda- 
cieuses qu'on  ne  peut  accepter.  ^  Doberenz-Dinter,  C.  Julii  Caesaris  belli 
Gallici  lib.  7  u.  A.  Uirtii  lib.  8  [Ed.  Wolff].  Cette  9»  éd.  est  recommandée  aux  26 
professeurs  et  aux  philologues.  ^  Fr.  Luterbagher,  T.  Livi  a.  u.  c.  lib.  9  et 
lib.  10  [W.  Ileraeus].  Bon.  ^[f  25  jr.  Herm.  Ioaghim,  De  Tlieophrasti  librts 
uep't  Çwwv  [M.  Wallies].  A  de  la  valeur.  ^  K.  IIaupt,  Livius-Kommenlar. 
6  H.  zu  B.  21  et  Anleitung  zum  Versldndnis  des  livian.  Darstellungsformen  [Ed. 
WolfT].  Éloges.  ^  Max.  Ihm,  Pelagonii  arlis  veterinm-iae  quae  extant  rec.  [G.  30 
Ilelmreich].  Éloges  de  cette  éd.  qui  peut  être  regardée  comme  editio  prin- 
ceps.  ^  Krit.  Jahresbericht  u.  d.  Fortsch'itle  d.  romanischen  Philologie  [H.  Zie- 
mer].  Très  utile.  ^  K.  Brughmann,  Lat.  Lesebuch  [Kp.].  A  recommander. 
î  La  porte  romaine  devant  la  cathédrale  de  Cologne.  Reconstruction  de 
cette  porte  d'après  les  ruines  qui  ont  été  mises  à  jour,  ^f  t  fév.  P.  Righter,  35 
Zur  Dramaturgie  des  Aeschylus  [G.  Oehmichen].  Éloges  avec  qq.  réserves. 
%  Ritsghl-G.  Goetz,  t.  Macci  Plauti  Miles  Gloriosus  [Langrehr].  Éloges. 
1[  M.  SONTAG,  Vergil  als  bukolischer  Dichter  [H.  MorschJ.  N'est  pas  sans  va- 
leur, mais  les  conclusions  sont  inacceptables.  ^  Gust.  Nordmeyer,  De  Oc- 
taviae  fabula  [W.  Gemoll].  Appréciation  favorable,  f  Mart.  Figkelsgherer,  40 
Paicli  Manulii  epistulae  selectae  éd.  [E.  D.].  Simple  mention.  ^^  8  févr.  J.  van 
der  Vliet,  Studia  ecclesiastica.  Tertullianus.  1,  Critica  et  inlerpretatio  [E. 
KlussmannJ.  Qq.  réserves,  mais  beaucoup  de  bon.  1[  Ant.  Andel,  Die  Ges- 
chichte des  Akanlhusblaltes  in  der  dekorativen  Kunst  et  Die  Spirale  in  der  de- 
korativen  Kunst  [M.  G.  P.  Schmidt].  Excellentes  plaquettes.  ^  Ad.  Sghirmer,  45 
Anleitung  zur  Vorbereilung  auf  Xenophons  Anabasis.  2,  B  3,  4  u.  5  [P.  Weissen- 
felsj.  Critiques  de  détail.  1[  Max.  Engelhardt,  Die  Stammzeiten  des  lalein 
Konjugation  wissenscha fllich  u.  pàdagogisch  geordnet  [H.  Ziemer].  Rendra  des 
services  aux  professeurs  à  qui  il  est  destiné.  ^  A.  Detto  u.  J.  Lehmann, 
Uebungstuche  nach  Càsar  [A.  Recksey].  A  recommander.  ^  Car.  Lohmeyer,  50 
Guil.  Blesensis.  Aldae  Comoediaed.  [H.  Draheim].  Éloges.  ^1[  15  fév.  H.  Brunn, 
Griech.  Gôlterideale  in  ihren  Formen  erlàutert  [P.  Kretschmer].  Éloges.  %  Fr. 
Blaydes,  Aristophanis  Comoediae.  10,  Equités  [0.  Kaehler].  Sera  très  utile. 
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malgré  qq.  réserves  a  faire.  %  Sieg.  Brief,  Die  Konjunklionen  bei  Polybius 
[T.  Butiner- Wobst].  Des  réserves.  %  W.  Gemoll,  Die  Realien  bei  Iloraz.  2, 
Kosmologie,  Mineralien,  Krieg,  Speizen  u.  Gelrànke,  Kakheilen  [M.  Schneidewin]. 
Excellent,  f  II.  Luthmer,  Aiisgeivàlhte  Bricfe  Ciceros  et  Schûlej'kommentar  z.  d. 
6  Ausgeio.  Briefen  Ciceros  [G.  Andresen].  Appréciation  en  somme  favorable, 
avec  des  réserves.  1[  Art.  PaSdera,  Dizionario  di  ayitichita  dassica,  fascic.  2 
[F.  Harder].  Éloges.  Yl  22  fév.  Jos.  Murr,  Die  Gollheit  der  Griechen  als  Natur- 
macht  [II.  Stending].  Des  réserves.  1[  B.  Wohlfart,  Novum  Testamcntum 
graece.  5,  Die  Apostelgeschichte  fj.  Dra,scke].  Éloges.  ^  Gius.  Strigkland,  La 

10  queslione  omerica  [G.  Vogrinz].  N'apprend  rien  de  nouveau.  ^  F.  Harder, 
Auswahl  aus  IJerodot  et  Schulerkommenlar  z.  d.  Ausioahl  a.  Herodot  [W.  WoU- 
brecht].  Appréciation  favorable.  1[  Aug.  Lughs,  T.  Livi  ab  urbe  condita  iibri. 
Vol.  4,  libr.  26-30  [Ad.  Schmidt].  Éloges.  ^  G.  Schimmelpheng,  Erziehliche 
HorazleklUre  [0.  Weissenfels].  Éloges.  ^  F.  Hoffmann  u.  W.  Votsgh,  La- 

15  tein.  Uebungsbuch  [H.  Ziemer].  Bon.  %%  1  mars.  Bern.  Matthias,  D<js  griech. 
Schiedsgerichle  [E.  Ziebarth].  Contribution  précieuse  à  l'étude  du  droit 
grec.  1[  II.  FrOhberger,  Th.  Thalheim,  Lysias.  Ausgewàhlle  Reden,  2.  »-II 
[J.  Kohm].  Cette  2«  éd.  réalise  un  réel  progrès  et  pour  la  critique  du  texte 
et  pour  l'explication   de  Lysias.  %  G-  Wessely,   Anlike  Reste  griech.  Miisilc 

20  [II.  G.].  Intéressant.  %  K.  Nipperdey-G.  Andresen,  P.  Cornélius  Tacilus,  1 . 
G.  Andresen,  De  codicibus  Mediceis  Annalium  Tacili  [Ed.  Wolff].  Bon,  qq. 
réserves.  \  H.  Menge,  Iloraz  Oden  u.  Epoden,  \  [0.  Wessenfels].  Apprécia- 
tion sévère.  ^  J.  II.  Heikel,  Ueber  die  Enlstehung  der  Konslruklionen  bei  irptv 
[FrenzelJ.  Éloges,   f   R.   Holzer,  Uebungstiicke  z.    Uebersetzen  i.    Latein.   [0. 

25  Dienckhahn].  Trop  difficile,  t  O.  Sghantz,  Carminum  amaloriorum  conviva- 
liumque  florilegium  e  Romanorum  poeseos  lyricae  principibus  cxcerptum  ad 
aetate  codicis  efflgiem  depinxit  [H.  Belling].  Sera  utile  à  ceux  qui  n'ont 
jamais  eu  l'occasion  de  voir  un  codex  ou  un  fac-similé.  ^^  8  mars.  L.  Mit- 
TEIS,  Reichsrecht  und  Volksrechl  in  der  ôsllichen  Provinzen  des  rômischen  Kai- 

30  serreichs  [0.  Schutthess].  Après  une  très  longue  étude  de  ce  livre,  le  rap. 
conclut  en  disant  que  c'est  là  un  ouvrage  qui  doit  être  vivement  recom- 
mandé aux  juristes,  historiens  et  philologues.  %  0.  Dingeldein,  Der  Rcim 
bei  den  Griechen  und  Romern  [0.  Weissenfels].  Mérite  d'être  recommandé. 
^  Ernst  Graf,  Pindars  logaôdische  Strophen  [H.  G.].  Ne  réalise  aucun  progrès. 

35  ^  É.  Bruhn,  Griech.  Lescbuch  [W.  VolbrechtJ.  Des  réserves.  ^  W.  Kelsey, 
Cicero.  Select  oralions  and  lelters  [G-  Andresen].  Répond  à  son  but.  %  Ant. 
Zingerle-P.  Albreght,  t.  Live  a.  u.  c.  Iibri  2/,  22,  33,  34,  50  [Ed.  Wolffl. 
Bon.  \  J.  P.  WaltzinG,  Découverte  archéologique  faite  à  Foy  en  mai  i892  [M. 
Ihm].  Simple  mention,  ff  15  mars.   P.  Heighen,  Die  Kulturgcschichte  in 

40  Hauptdalcn  von  Alterthum  bis  auf  die  Gegcnwari  [M.  C.  P.  Schmidt].  Éloges. 
1[  II.  Dessau,  Inscriptiones  latinae  selectae.  1.  [M.  Ihm].  Rendra  des  services. 
1[  J.  L.  Waltzing,  Vcpigraphie  latine  et  les  corporations  professionnelles  de 
Vempire  romain  [W.  Liebenam].  Bon.  \  R.  von  Planta,  Grammatik  der  oskisch 
-umbri.<ichen  Dialektc,  l.  Einlcilung  u.  Lautlchre  [W.  Deecke].  Appréciation 

45  favorable.  ^  G.  Schulthess,  Der  Process  des  C.  Rabirius  vom  Jahre  63  v.  Chr. 
[A.  Schneider].  Rendra  de  grands  services.  ^  K.  Tucking,  T.  Livi  a.  u.  c. 
lib.  21  [A.  Schmidt].  Bon.  1[  J.  LOOS,  Der  oesterreichische  Gymnasiallehrplan 
imLichle  Konz-enlralion  [G.  Weissenfels].  Analyse.  W  22  mars.  0.  RubenSOHN, 
Die  MysterienhciliglUmer  in  Eleusis  und  Samolhrake  [II.  Steuding].  Livre  sub- 

50  stantiel.  1[  Gust.  Attinger,  Essai  sur  Lycurgue  et  ses  institutions  [A..  Gessner]. 
Est  un  résumé  de  l'état  actuel  de  la  question,  ^[Gotth.BRONisGH,  Dicoskischen 
i  und  e  Vokalc  [W.  Deecke].  Analyse.  \  Ed.  Lehmann,  De  Romanorum  servi- 
tule  quaestioncs  [P.  Geppert].  Appréciatiou  sévère.  ^  S.  Frankfurter,  Dei 
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Derlincr  Schulrcform-Konfcrenz  et  Die  MiUdschul  Reform  in  Preussen  u.  d. 
œsten:  Miltelschulwesen  [O.  Weissenfels].  Intéressants.  \%  29  mars.  E.  Ger- 
land, Geschichte  der  Physik  [M.  G.  P.  Schinidt].  Appré(ùation  favorable. 
f  Hugo  Rabe,  Syriani  in  Ilermogenem  Commenta ria.  1,  Commenlarîum  in  libros 
■sztp\  15e  à)  V.  Accedil  Sijriani  quae  ferlur  in  llermogenis  libros  us  pi  lôeùv  prae-  5 
falio  [C.  Ilaeberlin].  Bon.  %  Arth.  Ludwigh,  Eudociae  Augnslae  carminum 
reliquiae  [J.  Drâseke].  A  du  mérite,  f  A.  KaeGI,  Griech.  Schulgramniatik  et 
Kurzrjefassle  griech.  Schulgramm.  [H.  Schweizer-SidlerJ.  Recommandés,  f  0. 
Kohi,,  Ueber  die  Verwendung  rdnischer  Munzen  im  Unterricht  [A.  PfeilTer]. 
Intéresant.  ^  G.  RethwisCH.  Jahresberichte  iiber  das  hôhere  Schulwesen  |0.  lo 
Weissenfels].  Éloges,  t^  5  avril.  R.  Neumann,  Nordafrika  {mit  Ansckluss  des 
Nilgebietcs)  nach  Herodol  [J.  PartschJ.  De  grandes  réserves.  *^  Aegyplische  Ur- 
kunden  a.  d.  Kôniglichen  Museen  zu  Berlin.  1-3  Lief.  [G.  We.ssely].  Indispen- 
sable à  ceux  qui  s'occupent  de  TÊgypte.  T[  Fr.  Lell,  Der  absolule  Accusativ 
im  Griechischen  bis  zu  Arisioteles  [H.  Kallenberg].  Appréciation  favorable.  t5 
^  L.  Havet,  La  ]prose  métrique  de  Symmaque  et  les  origines  métriques  du  cursus 
[W.  KroUj.  Excellent.  1[  A.  Lange,  Auswahl  aus  Vergils  Aeneis  et  Vergils  Aeneis 
[H.  Winther].  Répondent  à  leur  but.  ^  Inscr.  avec  des  noms  thraces.  Elle 
se  trouve  à  Serre.  *i^  12  avril.  A.  Holder,  Altceltischer  Sprachschalz.  2  u.  3. 
Lief.  [H.  Meusel].  A  de  la  valeur.  ^  M.  SGH.4.NZ,  Geschichte  derrôm.  Litteratur.  20 

2.  Die  Zeit  vom  Eade  der  Repubiik  bif  auf  Iladrian  [F.  HarderJ.  Guide  sûr 
pour  ceux  qui  enseignent  la  littérature  romaine.  %  Alex.  Jahlnberg,  De 
Hercule  tragico  Graecorum  [C.  Haeberlin].  Des'réserves.  %  F.  Rôsiger,  .iusge- 
wàhlte  Staatsreden,  1  [E.  Rosenberg].  Des  réserves.  ^  J.  Bywater.  Contribu- 
tions to  the  Textual  Criticism  of  Aristotlcs  Nicomachean  Ethics  [M.  Wallies].  25 
Instructif  et  intéressant.  ^  J.  L.  IIeireug,  Apollonii  Pergaei  quae  graeci 
exstant  cum  commenlariis  antiquis  [S.  Giinther].  Grands  éloges.  ^  Remarques 
sur  le  second  fascicule  de  Dareste,  IIaussoullier  et  Reinach,  Inscriptions 
juridiques  grecques  [0.  Schullh.ess].  Examen  de  détail  de  plusieurs  inscr. 
^1[  19  avril.  A.  Clément  Pallu  de  Lessert,  Vicaires  et  Comtes  d'Afrique,  de  30 
Dioclétien  à  l'Invasion  vandale  [G.  Zippel].  Appréciation  favorable.  ^  F.  IM- 
HOOF-Blumer,  Porlràtkôpfe  auf  rômischcn  Munzen  der  Repubiik  und  der  Kai- 
serzeit  [A.  PfeifTer].  2»  édition  améliorée  et  vivement  recommandée.  ^  Frid. 
Seitz,  De  fîxis  poetarum  Latinorum  epithetis,  1  [II.  Belling].  Appréciation  fa- 
vorable. ^  A.  Oltramare,  Etude  sur  l'Épisode  d'Aristée  dans  les  géorgiques  de  35 
Virgile.  [II.  MorschJ.  Des  réserves,  f^  A.  Rabb,  Die  Redaktion  der  Demosthe- 
nischcn  Kranzrede  [E.  Rosenberg].  A  de  la  valeur.  \  Gamps  romains.  Fouilles 
faites  près  de  Neuss.  ^  Codex  Festi  Famesianus,  éd.  Thewrewk  de  Ponor. 

U  On  a  trouvé  à  Thaï  près  Aken  une  urne  peinte.  H^  26  avril.  Abhand- 
lungen  aus  dem  Gebiet  der  klassischen  Altertumswissenschaft  W.  von  Christ  dar-  40 
gebracht  [E.  HiibnerJ.  Énumération  des  dissertations  qui  forment  ce  vol. 
^f  Ant.  Elter,  Gnomica  i .  Sexti  Pythagorici,  Clitarchi,  Euagrii  Pontici  Senlen- 
liae  et  Gnomica  2.  Epicteli  et  Moschionis  quae  feruntur  sententiae  [II.  Schenkl]. 
Grands  éloges.  %  Geor.  Helmreigh,  Claudii  Galeni  Pergamei  scripta  minora. 

3.  IIîpV  alpÉTcùJV  Toî;  eîaotyoïJiévo'.;.  Gpao-uêouXo;.  Il£p\  cpufftxûv  SuvâpLewv  [R.  Fuchs].  45 
Ouvrage  d'une  grande  valeur;  qq.  réserves.  ^  Aug.  S.  Wilkins,  M.  Tulli 
Ciceronis  de  oratore  libri  très  [G.  B.].  Fait  avec  soin  et  complet.  \  G.  Gers- 
ïENBERG,  Ueber  die  Reden  bei  Sallust  [Th.  Opitz].  Appréciation   favorable. 

%  M.  Hertz,  G.  Iloratii  Flacci  carmina  [W.  Ilirschfelder].  Occupera  une  place 
d'honneur  dans  la  collection  Weidmann.  ^  Un  nouvel  ouvrage  monumental  50 
sur  la  topographie  de  Rome.   Détails  sur  un  plan  colossal  de  la  ville  de 
Rome  qui  paraît  sous  le  titre  de  "  Forma  urbis  Romae  "  et  qui  a  pour  au- 
teur R.  Lanciani.  ^  Découverte  de  nouveaux  mss.  au  Sinaï.  Il  s'agit  d'un 
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palimpseste  contenant  le  texte  syriaque  des  4  évangiles. ^^  3  mai.  H.  Gaebler, 
Eryihà  [O.  Treubnerj.  Travail  original  et  sérieux.  ^  Car.  Pascal,   Siiidia 
philologica  [Vogrinz].  Des  réserves.  ^  Al.  Giesswein,  Die  Hauptprobleme  dcr 
Sprachwissenschaft  in  ihren  Deziehungen  zur  Théologie,  Philosophie  und  Anlhro- 
5  pologie  [II.  Ziemer].  Sera  lu  avec  profit  par  les  théologiens,  les  philologues 
et  les  anlhropologistes.  ^  M.  Wohlrab,  Platonis  opéra  omnia,  8,  1.  Theaetus 
[A.  Th.  Christ].  Grands  éloges  de  celte  nouv.  éd.  ^|  10  mai.  W.  R.  Paton 
and  E.  L.  IIicks,   The  Inscriptions  of  Cos  [L.  Biirchner].   Grands  éloges,  f 
Roch.  IIeinze,  Xenokrates  [A.  DôringJ.  Contribution  de  valeur.  ^  K.  Hude, 
dO  Aristoteles,  Der  Staat  der  Athener  cap.  1-61  fur  den  Schulgebr.  erkl.  [Schnei- 
der]. N'est  pas  mal  compris,  mais  ne  peut  guère  profiter  aux  élèves  des 
gymnases.  ^  A.  Kiessling  u.  W.  v.  Willamowitz-Mœllendorf,  Philolo- 
gischt  Unlersuchungen,  12'  Heft:  A.  E.  MkKS,,Aratea  [E.Oder].  Admirable.  ^  J. 
M.  Stowaser,  Das  Verbum  lare  [H.  Ziemer].  Des  réserves.  1[  E.  Zimmermann, 
15  Uebungsbuch  im  Auschluss    an   Cicero,    Sallust,    Livius.    2,   Uebungsstûcke    xm 
Anschluss  an  Ciceros  Catilinarische  Reden  und  Sallusles  Verse hv) or ung  Calilinas 
[G.  Andresen].  Des  réserves.  ^  Quelques  détails  sur  les  mss.  du  Sinaï  nou- 
vellement découverts.  ^^  17  mai.  N.  Wecklein,   Ueber  die  Stoffe  und   die 
Wirkung  des  griech.    Tragôdie  [H.  Morsch].  Répond  à  ce  qu'on  est  en  droit 
20  d'attendre  de  son  auteur.  ^  Dissertationes  philol.  Vindobonenses,  4  [M.  Ileller]. 
Éloges.  \  K.  KoGH,  Plalos  Gorgias  als  SchuUekture  [A.  Th.  Christ].  Recom- 
mandé. ^  John.   E.    Sandys,  Aristotles   Constitution  of  Alhcns  [Schneider]. 
Éloges.  ^  A.   SCHEINDLER,  Lalein.   Schulgrammatik  [H.  Ziemer].  Excellent 
sous  bien  des  rapports,  ^f  24  mai.  P.  Mitzschke,  Der  Froschmaiisekrieg 
25  [    ].  Traduction  en  allemand  bien  faite.  If  Hollander,  Kunaxa  [F.  Reuss]. 
Des  réserves-  ^  Chr.  Cron,  Platons  Lâches  [A.  Th.  Christ].  Éloges.  ^  A.  Riese, 
Historia  Apollonii  régis  Tyri  [G.  Weyman].  Édition  améliorée  grâce  à  la  col- 
lation du  Parisinus  47o5  s.  14  :  critiques  de  détail.  1[  Ad.  Kaegi,  Repetition- 
stabellen  zur  kurzgefasslen  griech.  Schidgrammatik  [H.  D.].  Chaudement  recom- 
30  mandé.  ^^  31  mai.  Th.  Gerber,  Quae  in  commentariis  a  Gregorio  Corinthio  in 
Hermogenem  scriptio   vetustiorum  commentariorum  vestigia  deprehendi  possint 
[G.  Thiele].  Méthodique  et  approfondi.  %  H.  Lûbke,  Menander  u.  seine  Kunst; 
FI.  Nengini,  De  Terentio  ejusque  fontibus  [G.  Schlee].  Éloges.  ^  L.  Muellee, 
Q.  Ilorati  Flacci  Scrmonum  et  Epislularum  libri.  1.  Satîren  [W.  Hirschfelder]. 
35  Occupe  le  premier  rang  parmi  toutes  les  éditions  d'Horace.  If  G.  Capellanus, 
Sprechen  Sie  lateinisch  [H.  D.].  Éloges.  ^1[  7  jn.  K.  JOiJL,  Der  echte  u.  d.  xeno- 
phontische  Sokrates  [A.  Dôring].  De  très  grandes  réserves  n'empêchent  pas 
cette  monograhie  d'être  un  ouvrage  scientifique  et  digne  d'éloges.  ^  L. 
Tr.vUBE,  Poetae  latini  aevi  Carolini  [M.  Manitius].  Éloges,  «f  Sigkinger,  Wôr- 
40  terverzeichnis  zu  Xenophons  Anabasis,  4;  BachOF,  Wôrterverzeichnis  zu  Xeno- 
phons  Anabasis,  2.  B.  4-7  :  Ranke-Kraft,   Prdparalion   su  Xenophons  Ana^ 
basis.  i,  Worikunde  [F.  Schlee].  Éloges,  f  Liber  Catulli  Biblioth.  Marcianae 
Venetiarum.  On  vient  de  publier  un  facsimile  de  ce   ms.  1f^  14  jn.  Chr. 
Blinkenberg,  Asklepios  og  hans  fraendcr  i  Hieron  ved  Epidauros  [G.  IlaeberlinJ. 
45  N'est  pas   sans  valeur.  \  P.  Tannery,  Diophanti  Alexandrini   Opéra  omnia 
cum  graecis  commentariis.  l  [S.  Gunlher].  Éloges.  \  0.  Heine,  M.  Tulli  Cice- 
ronis  orationes  seleclae  14  : 1,  Pro  S.  Roscio  Amerino.  Pro  lege  Manilia  [G.  Land- 
graf].  Tout  éloge  inutile.  \  G.  E.  Zacchariae  a  Lingenthal,  De  dioecesi 
Aegyptiaca  lex  ab  imp.  Jusliniano  anno  354  lata   [F.   Ilirschj.  Appréciation 
50  favorable.  \  E.  Ortmann,  Com.  Nepotis  liber  etc.  And.  Weidneb,  Corn.  Ne- 
potis  vitae.  J.  Sghmidt,  Lat.  Lesebuch  ans  K.  Nepos  u.  Q.  Curt.  Rufus.  II.  Mûi.ler, 
De  viris  illuslribus.  E.  Sghâfer,  Nepos  VokabiUar  [K.  Jahr.].  Éloges,  ^f  21  jn. 
J.  OvBRBECK,  Geschichte  d.  griech.  Plaslik,  1  [H.  L.  Urlichs].  Celte  4'"  éd.  est 
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indispensable  à  tous  ceux  qui  s'occupent  de  l'art  en  Grèce,  H  Cbr.  Belger, 
Die  mykcnischen  Lokalsage  von  den  Gràberii  Agamemnons  und  der  Seinen  im 
Zusammenhange  der  griech.  Sagenenlwickelung  [A.  Furtwinglerj.  Contribution 
de  valeur.  ^  K.  Abicht,  Herodolos,  5.  B,  8  u.  9  [W.  Gemoil].  Excellent.  ^  F. 
Saran,  Aristoxenos  von  Tarent.  Melik  u.  Rhylhmik  der  klass.   Hellenentums,   5 
2'  B.  von  R.  Westphal  [II.  G.].  Sera  le  bienvenu  de  tous  ceux  qui  s'occu- 
pent de  musique  grecque.  ^  Gh.  E.  Bishop,  De  adjeclivorum  verbalium  to; 
lerminatione  insignium  usu  AcschyleolL.  NastJ.  Bien  fait  et  substantiel,  f  O. 
Kemmeh,  Arminius  [G.  Andresen].  Pas  assez  original.  If  J.  Bintz,  Der  Ein- 
fluss  der  Ars  poetica  des  Iloraz  auf  die  deutsche  Lilleralur  des  18  Jahrhunderls  10 
[II.  Morsch].  Sera  très  utile.  ^  E.  Sghultz,  Latein.  Uehungsbuch  [Reidemdinn]. 
Appréciation  favorable.  tH  28  jn.  Fr.  Studnigzka,  Kyrene,  eine  allgricchische 
Gutiin  [0.  Schroeder].  Critiques  de  détail  de  ce  beau  livre.  ^  A.  N.  Skias, 
Ilepl  T-r,;  KpoTtxriç  SiaXlxxou  [P.  Cauer].  L'auteur  connaît  bien  son  sujet. 
^  0.  DiANELSON,  De  voce  alÇyiôç  quaestio  elymologica  [P.  Kretschmer].  Sujet  15 
très  difficile,  t  G.  Nemethy,  P.  Cornelii  Taciti  ab  excessu  Divi  Augusli,  lib.  1-6. 
[G.  Andresen].  Suit  pour  le  texte  le  Mediceus.  ^  F.  Pighlmayr,  Sexli  Au- 
relii  Victoris  de  Caesaribus  liber  [Th.  Opitz'.  Rtnd  un  service  réel.  %  G.  FriGK, 
Chronica  minora.    1.  Accedunt   Hippobjli  Romani   praeler   canonem   pascalem 
fragmenta  chronologica  [F.  Hirsch].  Éloges.  ^|  o  juil.  Edw.  Hatgh,  Griechen-  20 
tujn  und  Christenium  [V.  Schulze].  Traduction  en  allemand  d'un  livre  écrit 
par  un  penseur  profond.  ^  A.  K.  KONTOAEÛN,  'AvIxSotoi  Mtxpaaiava't  èTi-.- 
Ypa?a!  [P.  Cauer].  Contient  94  inscr.  de  l'époque  rom.  ^  G.  F.  H.  Brugh- 
MANN,   Epitheta  deorum,  quae  apud  poêlas  Graecos   legunlur  [H.   Steuding]. 
Nécessaire  à  ceux  qui   possèdent   le  Lexikon  d.  gr,   u.  rôm  Mythologie  de  25 
Roscher.    ^    J.    Sander,    Ueber   Alkmàon   von    Crolon    [Losclihorn].    Mérite 
d'attirer  l'attention.  ^  Fr.  Susemihl,  Quaestionum  Aristotelearum  criticarum 
et  exegeticarum,   pars  2   [C.  Goebel].   Bon.  %  R.   KÛHNER-Fr.   Blass,  Aus- 
fiihrliche    Grammatik    der  griech.    Sprache,    2   [G-    Ilaeberlin].    Critiques    de 
détail.  *i  M.  NiEMEYER,  Plautinische  Studien  [Langrebr].  Éloges.  ^  Analogie  30 
entre  les  Étrusques  et  les  Basques  découvertes  par  G.  Polari.  %*[  12  juil. 
II.  Schiller,   Die  rôm.  Kriegsalterlumer.    H.    VOiGT,   Rôm,.   PrivatallerlUmer 
u.   Kuliurgeschichte  [F,   Frôhlich],  Ces  2   vol.  font   partie   de    Vllandbuch, 
d.  K.  Alt.  d'IWAN  MuLLER.  Élogcs  du  premier.  Des  réserves  sur  la  forme 
et  le  fonds  du  second.  %  F.  Wollmer  ,  Laudalionum  funebrium  Romanorum  35 
historia  et  reliquiarum  editio  [G.  Zippol].  Appréc.  favorable.  1[  A,   Platt.  The 
Cambridge  Homer.  The  Odyssey  [P.  Cauer].  A  de  la  valeur  parce  qu'il  donne 
les  corrections  de  Bentley.  ^  J.  Classen-J.  Steup,  Thukydides  3,  3  [Wid- 
mann].  Éloges  de  celte  3«  éd.  f  Aem.  Thomas,  De  Velleiani  Voluminis  condi- 
cio7ie  aliquot  capita  [ W.  Hirsclifelder].  Grands  éloges.  tH  19  juil.  0.  Ribbegk,  40 
Geschichte  d.  rômische  Dichtung  3.  Dichtung  der  Kaiserzeil  [P.  Weizsâcker]. 
Excellent.  ^  0.  Hey.  Semasiologische  Studien  [R.  Thomas].  Contribution  de 
valeur.    ^   J.   V.   MûLLER.    Die    griech.    Privatalterlhiimer.     A.     Bauer,    Die 
griech,  Kriegsaltertumer  [H.  B'iimner].  Éloges  de  cette  2'  éd.  ^  J.  Baunagh, 
Die    Delphischen    Inschriften  [P.  Cauer].   Gh  fasc    forme    les    3»   et    4^    liv.  45 
du  2°  vol.   de   COLLITZ.   Sammlung   d.   griech  Dialekt-Inschriften.  Éloges.   \ 
Fr.  Falbreght,  De  tertio  Andriae  exitu  quem  exhibet  Codex  Erlangensis  CGC 
[K.  Dziatsko].  On  est  un  peu  surpris  du  sujet  de  cette  dissertation  et 
de  la  manière  dont  il  est  traité.  %  Ad.  Cramer,  Utber  die  àltesten   Aus- 
gaben  \von    Maniliiis    Aslronomica    [Th.    Breiler].    Substantiel   et   fait    avec  50 
soin.  ^  C.  Hentze,  Anleitung  zur  Vorbereilting  auf  Homers  Odyssée  [Vogrins]. 
Éloges.  %  H.  Uhle,  Griech.  Schulgrammatik  [J.   Sitzler].  Éloges  de   ce  livre 
fait  en  collaboration  avec  G.  Procksch  et  Th.  Biittner-Nobst.  ^  Éludes  de 
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Mythologie  [II.  Lewy].  L'auteur  complète  ce  qu'il  a  écrit  dans  les  Fleckei- 
sens-Jahrbiiclier  1892,  p.  177-191  sous  le  titre  de  Mythologische  Beitrage; 
il  s'occupe  ici  des  Champs-Elysées;  de  Scheria;  des  Commeriens;  d'Eilei- 
Ihyia:  d'Ogygie;  de  Skylla;  de  l'Achéron;  de  Bellérophon;  à|j.yyôà).r,  ;  de 
5  Sarpédon;  de  Minos  et  Rhadamanlhe;  de  Milet;  d'Endymion;  de  Niobé  et 
de  Leto.  ^  26  juil.  et  2  août  réunis.  J.  Overbeck,  Geschichte  der  gnecli.  Plas- 
iik  [L.  Urlichs].  Le  rap.  traite  dans  ce  2»  article  de  questions  sur  lesquelles 
il  n'est  pas  d'accord  avec  0.  ^  E.  Wilisch,  Die  altkorinlhische  Thonînduslrie 
[P.  Weizsacker].  Sera  utile.  ^  S.  Brandt  et  G.  Laubmann.  L.  Caeli  Firmiani 
10  Laclanli  opéra  omnia  2.  1  [M.  Petschenig].  Appréciation  favorable  ^  0.  Cru- 
SIUS  u.  L.  GOHN,  zur  handschriftlichen  Ueberlieferung,  Krilik  und  Quellenkunde 
der  Pardmiographen  mit  einem  Anhang  von  E.  Kurtz.  Die  Sprichworler  des 
Eusiathios  [II.  Stadtmlïller].  Éloges.  1[  Fr.  Richter-A.  Fleckeisen,  Ciceros 
Rede  filr  Sex  Roscius  [H.  Nohl].  3»  éd.  améliorée.  ^  Ev.  Abboth,  Ilerodotus, 
15  B.  S  a.  6  [H.  Kalleuberg].  Éloges  de  cette  éd.  anglaise.  ^  W,  Prellwitz, 
Etym,  Worterbuch  d.  griech.  Sprache  [P.  Cauer].  Éloges  avec  des  réserves.  ^ 
L.  Ceci.  Le  etymologie  dei  Giureconsule  Romani  [E.  Schuize].  Utile  aux  philo- 
logues et  aux  juristes.  1  A.  Engelbreght,  Das  Titehvesen  bei  den spatial ein. 
Epistolographen    [M.    Petschenig].   Éloges.   %  L.   Nast.    Die    Volksîieder   der 
20  Litauer  inhaltlich  u.  musikalisch  [H.  Draheim].  Recommandé,  f  K.  Sghenkl, 
Uebgsb.  z.  Ueberselzen  a.  d.  D.  i.  Griech  [J.  Sitzler].  Bon.  ^   II.   EiOHLER,    Va- 
riationen  zu  Tacitus  Annalcn  [A.].  N'exige  pas  assez  de  travail  de  la  part  de 
l'élève,  conviendrait  mieux  pour  les  extemporalia.  ||  9  et  16  août  réunis. 
C.  WesSELY,  Bemerkungen  su  einigcn  Publikalionen  auf  dem  Gebiete  der  àlte- 
2&  ren   griech.    Palàographie  [0.   Schulthess].   Éloges.   ^   ©£[x.  SoçoyXyiç,   Ta    èv 
'Axpo7r<5).£i    kyâ'K[i.axa.    xopwv   àp-/atxî)c  té-/vy)ç    [Sittl].   Recommandé.   ^ 
C.  NiGRA,  Inni  di  Callimaco  su  Diana  e  sui  Lavacri  di  Ballade.  Fr.  de  Jan,  Di 
Callimacho  Homeri  interprète  [II.  Draheim].  Éloges.  \  E.  Lange,  Thukydides 
u.  sein  Geschichlsiverk  [W.  Vollbrecht].  Recommandé.  \  Br.    Keil,  Die  solo- 
30  nische   Verfassung  in  Aristoteles   Verfassungsgescitichte  Alhens  [J.-II.  Lipsius]. 
Travail  approfondi.  ^  F.  Aly,  Horaz-,  sein  Lebcn  u.  Wirken  [J.  Iiaussner].  Re- 
commandé. ^  G.  MÛLLER,  Schiilerkommenlar  zu  Sallusls  Schriflen  [Th.  Opitz]. 
Des  réserves.  If  O.  Lenel,  Das  Sabinns-Syslem  [Gradenwilz].  Instructif.  ^ 
H.    FritzsCHE,   Kurzgefassle  griech.   Schulgrammalik  [W.   Volbrecht].  2»   éd. 
35  complètement  remaniée.  ^  E.  Koch,  Die  Nolwendigkeit  einer  Syslemànderung 
t'm  griech.  Anfangs  tmlerrichte  [J.  Sitzler].  Des  réserves.  ^\  23  août,  M.  COL- 
LIGNON,  Handbuch  d.  griech.  Archdologie  [P.  Weizsacker].  Cette  traduction  en 
allemand  d'un  excellent  manuel  ne  vaut  pas  grand'chose.  \  K.  Brugmann, 
Grundriss  d.  vergleichenden  Grammatik  d.  indogermanischen  Sprachen  [II.  v.  d. 
40  Pfordten].  Ce  vol.  contient  les  indices,  très  bien  faits,  l'ouvrage  est  donc 
terminé.  ^  N.  "Wecklein,  Arschylos  Promeiheus  [Em.  Fehr].  Excellent.  ^ 
P.  LORENTZ,  Observationes  de  pronominum  personaliiim  apud  poetas  Alexandri- 
nos  usu  [S.].  Tient  moins  que  lé  titre  promettait.  1[  J.  Sommerbrodt,  Lu- 
cianus,  2,  1  [P.  Schulze].  Contient  12  traités  suivis  d'une  annotatio  critica 
45  très  bien  fuite,  t  Ern.  Hoffmann,  Sylloge  Epigrammatum  Graecorum  quae 
anle  médium  saeculum   a  Chr.  n.  terlium  ad  nos  pervenerunt  [C.  Ilacberlin]. 
Aura  du  succès.  %  A.  Kornitzer,  M.  T.  Cicercnis  or.  pro  Seslio  et  In  M.  An- 
lonium  oratio  Philippa  secunda  [    ].  Le  texte  est  celui  de  C.  F.  W.  .Millier.  ^ 
"W.  Christ,  Horaliana  [W.  II.].  Bon.  ^  F.  IIettner,  Die  rômischen  Sleindenk- 
50  mdler  des  Provinzial  muséums  zu  Trier  mil  Auschluss  der  Neumaginer  Monu- 
menie  [M.].  Publication  utile  et  excellente,  m  30  août.  J.   La  Roche.  Com- 
menlar  zu  Homers  Odyssée  [R.  PeppmùllerJ.  Critiques  de  détail.  ^  Ed.  Goebel, 
Platons  Apologie  des  Sokrales  und  Krilon  [A.  Th.  Christ].  Éloges  avec  qq.  ré- 
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serves.  ^  L.  Fuiedlandkr,  Pelronii  Cena    Trimalchionis  [M.  C   P.   Schmidt]. 
Excellent.  1[  K.  P.  Schulze,  Deitràge  ziir  Erklurung  derrôm.  Elegiker  [G.  War- 
tcnbcrg].  Produit  une  excellente  impression.  ^  O.  Weissenfels,  Ciceros 
rhetorische  Schriften  [F.  Alyj.  Appréciation   favorable.  |  M.  Wetzel,  Oriech. 
Lesebuch  mit  deulschen  Ucbungsiiicken  [J.  Sitzler].  Recommandé.  ^  M.  Schodel,  5 
Lat.   Ekmenlargramm.  [G.  SteyniannJ.   Bon.  ^  CI.  NOHL,  Wider  die  Uldigsche 
Schvift;  die  Einheilsschule  mit  laleinlosem  Unterhau  [0.  Weissenfels].  Le  rap. 
combat  les  idées  de  l'auteur.  ^  Le  ms.  de  Manilius  de  Madrid  [T.  Breiter]. 
Détails  sur  ce  ms.  sur  lequel  Ellis  a  attiré  l'attention  et  qui  avait  été  colla- 
tionné  avant  lui  par  G.  Lowe,  W  G  sept.  IL  Georgii,  Die  anlike  Acneiskrilik  10 
aus  den  Scholieti  und  andere  Quellen  hergestelU  [F-  Schlee].  Se  trompe  souvent. 
%  Knut  WiNZEi.L,  De  IleHenismo  Hovalii  quaestiones  nonnullae  [J.  Haûssner]. 
Bon.  ^  IL  Magnus,  Sludien  zur   Uebcrliefcrung  u.   Krilik  die  Melamorphosen 
Ovids.  '6.  lib.  15  [G.  Wartenberg].  Éloges.  ^  A.  M.  A.  Schmidt,  Ueber  das 
IJomcrische  in  Sophokles  Ajas  [IL  OtteJ.  N'apporte  rien  de  neuf,  mais  sera  le  15 
bienvenu.  ^  Fr.  Mûi.ler,  Tlmkydides  I.  B.  et  édition  de  classe  [Widmann]. 
Éloges.  ^  G.  Schneider,  llellenisclw  Well  und  Lebensanschauungen  in  ihrer 
Bedeulung  fiir  den  gymnasialen  Unterrickt  [0.  Weissenfels].  Ana];yse.  1[  IIOLZ- 
WEiziG,  Uvbung&buch  f.  d.  Unterrickt  im  Lalein.  [IL  Bellig].  Excellent.  ^1[  13  sept. 
G.  M.  RUSHPORTH,  Latin  historical  inscriptions  Ulustvative  llie  fiislorg  of  Ihe  20 
earbj  empire  [A.. \.  Manuel  élémentaire  d'épigrapbie,  utile.  ^  J.  Sorn,  Der 
Sprachgcbrauch  des  IHstorikcrs  Eulropius  [tz].  Éloges.  ^  F.  JOHNSON,  De  con- 
jimctivi  et  oplalivi  usu  Euripideo  in  enuntialis  fmalibus  et  condicionibus  [IL  Kal- 
lenberg].  Soigné,  mais  rien  de  nouveau.  ^  W.  Lange,  Quaestiones  in  Aristo- 
phanis  Thcsmophoriazousas  [J.  W.].  Éloges.  \  G.  Bûnger,  Ausxvahl  ans  Xeno-  25 
phons  Ilellenica  et    Schulkommenlar  [E.  BachofJ.  Recommandés.  %  G.  F.   H_ 
Bruchmann,  Beitràge   zur   Ephoros-Kritik   2  [Schneider].   Résumé,   t  S.   A. 
Naber,  Elavii  Jo&ep>hi  opéra  omnia  3  [K.  Jacoby].  Doit  beaucoup  à  l'édition 
de  Niese,  mais  a  de  la  valeur.  ^  In  Memoriam,  Rûckblicke  auf  das  Livlàndis- 
clie    Landesgijmnasium  Kaiser   Alexander  2  zu   Birkenriih    [0.    Weissenfels].  30 
Analyse.  \  Trouvé  près   de  Ilamburg  les  bornes  frontières  de  l'empire 
romain.  \  20  sept.  Guhl  u.  Koner-R.   Engklmann,  Lcben  der  Griechen  iind, 
liumer.  Lief  1-4  [P.  W.].  Éloges  de  cette  G«  édition.  1[  1.  IL  Sartou,  Das  Koi- 
tabosspiel   der    alten    Griechen.    2.    Ghr.   BOEHM,  De  Collabo   [II.    Biùmmer]. 
L  Arrive  à  des  résultats  un  peu  différents  de  ceux  qui  étaient  admis.  35 
2.  Conclusions  discutables.  %  C.  Fries,  Quaestiones  IJcrodoteae  [IL  Kallen- 
berg].  Les  résultats  ne  correspondent  pas  à  la  peine  que  l'auteur  s'est 
donnée.  ^  Kvicala,  Neue  krilische  und  exegelische  Bcilràge  zu    Vcrgils  Aeneis 
[K.  Wotke].  Excellent;  écrit  en  tchèque,  %  E.  Bischoff,  l'rolegomena  zum 
sogcnanntcn    Dionysius   Cato   [Q.    Nemethy].   Appréciation    favorable.  ^   F.  40 
ScHULTZ,   Lckrbuch  d.  alten  Gcschichte  [A.    Hock].   Qq.  erreurs;  mais   sera 
utile.  \  A.  Seykfert  u.  W.  Fries,  Lat.  Grammaiik  [G.  StcgmanJ.  Nouvelle 
éd.  encore  remaniée  et  améliorée  de  EUeudt-SeylTert.  11^27  sept.  H.  Brunn, 
Griech.  Kunstgeschichte.  L  Die  An  fange  u.  d.  alteste  décorative  Kunst  jP.  Weiz- 
vilcker].    l'ait    époque.   *i  i.  K.    Weissmann,  Die   sccnische  Aufjïihrung  der  45 
griech.  Dramen  des  5  Jahrhund.  2.   E.   B0DENSTEINER ,  Scenische  Fragcn  iiber 
den  Ort  des  Auftretens  u.  Abgehens  von  Schauspielern  11.  Chor  im  griech.  Drama. 
3.  Ed.  Capps,  Vitruvius  and  the  Greek  stage   [G.  Oehmichen].  1  et  2.  Études 
de  débutants,  qui  n'arrivent  pas  à  résoudre  la  question;  3.  Des  réserves. 
t  K.  Abitch,  Uebersichl  iiber  den  Dialekt  des  Ilerodotos  [W.  GeinoU].  Bon,  If  50 
P.     OSTBYE,   Die   Schrift   votn  Slaat  der   Alhener    und    die    altische    Ephcbie 
[Schneider].  Contribution  faite  avec  ruélhode.  f  J.  B.  Kellner,  Der  hei- 
lige    Ambrosius,    Bischof   von    Mailand,   als    Erklàrer    des    alten  Testamentes 
R.  DE  PHiLOL.  —  Revue  des  Revues  de  1893.  XVIII.  —  9 
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[G.  WejmanJ.  Éloges.  ^  4  oct.  K.  Abicht,  IJo-odotos  [W.  GemoU].  Très 
bon.  î  Fr.  g.  SorOF,  Xcnophons  Anabasis  u.  Ilellenika  in  Aiisivahl  [H. 
Kruse].  Recommandé.  1  II.  Peter,  Die  Scriplores  Historiae  Augusiac 
[K.  Lessing].  Éloges.  ^  A.  Ohi.eut,  AUegcmeine  Methodik  des  Sprachun- 
5  tei-richls  in  kriiischcr  Begriindung  [0.  Weisseufels].  Défend  lus  idées  nou- 
velles en  éducation.  1[  K.  Kunsk,  Gricch.  FormcnlcUre  in  Paradigv^en 
[ J.  SitzlorJ.  Utile.  W  1 1  oct.  il.  SchuCHT,  De  docwncnlis  orulorihus  AUicis 
inscrlis  et  de  litis  inslrumenlis  prioris  adversus  slcphaniim  oralionis  Demosthe- 
nicae  [J.  E.  Kirchmer].  Combat  l'authenticité.  If  R.  Schneider,  Légion  und 

10  Phalanx  [Fr.  FrôhlichJ.  Sur  5  chap.  un  seul  est  bon.^  L.  Mueller,  Q.  Horali 
Flacci  Sermonum  et  Epislularum  libri  2.  Episteln  [W.  Hirschfelder].  Grands 
éloges.  \  Th.  Opitz  u.  A.  "Weinhold,  Chrestomalhie  aus  Schriftstellern  der 
sogcnannten  silbernen  Latinilat  f.  d.  Schidgebrauch  suzammengesleUt  [0.  Weis- 
senfels].  Intéressant.  \  Nils  SjôSTRAND,  In  Synlaxin  Draegerianam  nolationes 

15  nonnuUae  [II.  Ziemer],  Sera  utile,  mais  S.  devrait  observer  le  suum  cuique. 
^  Georg  CURTius  —  W.  v.  IIartel,  Griech.  Schulgrammatik  [J.  Sitzler].  Ne 
diffère  pas  de  Téd.  précédente.  %%  18  oct.  J.  II.  Lipsius,  Von  der  Bedeutimg  der 
griech.  Redits  [E.  Ziebarth].  Très  intéressant.  ^  P.  M.  Bolderman,  Studia 
Lucinnea  [P.  ScbulzeJ.  Éloges  avec  qq.  réserves.  \  II.  Gelzer,  Leonlios  von 

20  Neapolis.  Leben  d.  II.  Johaûnes  der  Barmherzigen  [J.  DrUseke].  Grands  éloges. 
1[  Wellers  —  E.  WOLFF,  Lat.  Lesebuch  aus  Herodot  [II.  Ziemer].  Sera  le  bien- 
venu. *i  II.  LUCKENBAGH,  Abbildungen  z.  allen  Geschichte  u.  S.  W.  [WJ.  Excel- 
lent. ^  W.  KOPP,  GeschidUe  d.  rom.  Lilteralur  fWJ.  G'  éd.  publiée  par 
O.  Seyffert  et  améliorée.  Recommandé.  Yi   A.  Von  Gutschmid,  Kleine 

25  Schriften  4  [A.  Wiedermann].  F.  Riihl  qui  a  publié  ce  vol.  a  droit  à  la 
reconnaissance  du  monde  savant.  ^  Angermann,  Beitràge  zur  Griech.  Ono- 
matologie  [J.  E.  Kircliner].  Fait  avec  soin.  ^  0.  Mûller,  Rom.  Lagerleben 
[F.  IlanlielJ.  Sera  lu  avec  plaisir  par  les  élèves.  ^  Ciem.  de  Geyso,  Studia 
Theognidea  [F.  Cauer].  Appréciation  favorable.  1[  G.  Nigr.\,   Liber   Catulli 

30  Bibliothccae  Marcianae  Venetiarum  [II.  MaguuSj.  On  doit  cire  reconnaissant 
envers  N.  d'avoir  publié  ce  vol.  ^  W.  Deegke,  Lat.  Schulgrammatik  et 
Erlaiilerungen  u.  s.  w.  [H.  Ziemer].  Grands  éloges.  ^  II.  MuziK,  Stoff  u. 
Mittel  d.  Unterrichts  i.  d.  klass.  Sprachen  [O.  Weissenfcls].  Éloges,  f  F.  Asgher- 
SON,  Deutscher  Universilàtskalcnder.   Vivement    recommandé.  *![  Le   ms,   de 

36  Manilius  de  Madrid  [M.  Krohn].  K.  rétablit  le  texte  de  certains  passages  et 
ajoute  quelques  observations,  f^  1  nov.  H.  Fkancotte,  L'organisation  de  la 
cité  athénienne  et  la  réforme  de  Clistliènes  [F.  Cauer].  Grands  éloges.  ^  I.  Aug. 
Th.  Christ,  Zur  Frage  ùber  die  Bcdeutung  des  Phaidonpapyrus.  2.  Eug. 
IIOLZNER,  Kritische  Studien  zu  Euripidcs.  W.  Kloucek,  Vergi'iana  [R.  Pepp- 

40raliller].  1.  Ce  papyrus  n'a  pas  l'importance  qu'on  lui  attribue.  2.  Connaît 
bien  Euripide  et  fait  preuve  d'une  saine  critique.  3.  Est  opposé  à  Kvicala 
et  consorts.  ^  V.  Inama,  Filologia  o-lassica  greca  e  latina  [F.  Ilarder].  Sera 
utile.  1[  II.  ReiCH,  Uebungsbuch  d.  latein.  ElemenlarstiHstik  [A..  Rechseyj.  Sera 
bien  accueilli.  ^  Papyrus  nouvellement  découverts  achetés  par  la  biblio- 

45  Ihcque  de  Genève,  courte  mention.  ^[^  8  nov.  F.  v.  Sghwarz,  Alcxander  des 
Grossen  Feldziigs  in  Turkeslan  [R.  Fuchs].  lîeau  et  bon  livre.  ^  O.  Schwab, 
Ilistorische  Syniax  d.  griech.  Komparation  in  der  klass.  Lilteratur  1  [H.  Ziemer]. 
Appréciation  favorable.  1[  II.  Schmidt,  De  duali  Graecorum  et  emoriente  et 
reviviscente  [E.  liasse].   Éloges.  \  E.  CaPPS,    The  Stage  in  Ihe   Grcek   Théâtre 

50  according  to  the  extant  dramas  [Q.  Oehmichen].  Conclusions  combattues.  ^ 
M.  E.  B.vBELON,  Les  Perses  Achéménides,  les  Satrapes  et  les  Dynastes  tributaires 
de  leur  Empire,  Cypre  et  Phénicie  [0.  Treuber].  Contribution  de  valeur.  ^ 
S.   VaSSIS,   AtopOwTtx à   el;  Atowaioy  xoy    '  A), txap  vaaéw;    'Pa)[Aaixr,  v 
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'Ap-/aioXoYiav  [K.  JacobjJ.  Éloges.  ^  H.  Rabe,  Syriani  in  Hermogenem  Com- 
meiUaria;  2.  Cominenlariiun  in  Libruin  ntpX  aTâaswv.  [C.  IlatjberliiiJ.   Comble 
une   lacune,   f   A.  .MûLLER,    Gricch.   Scliulgrammalik.  Id.    Griech.  Lese~   und 
Ucbunçi&buch.  Id.    Vorredc  [W.  VoilbrechLJ.  Excellents,  ^^l  la  uov.  R.  Reit- 
ZENSTHiN,  Epigram  und  Skolion  [llacberliii].  Grands  éloges.  \  Th.  Stangl,  s 
M.  T.  Ciceronis  de  oratore  Ubri  3  [I.  TolkieLuJ.  Recherches  patientes  :  qq  ré- 
serves, 1  A.  Gregorius,   De  M.  Annaei  Lucani  l'havsuUae  Iropis  [J.  Franke]. 
Fait  avec  le  soin  désirable.  ^  Th.  Birt,  Claudii  Claudiani  carmina  [L.  Jeep]. 
Se  montre  conservateur  pour  rétablissement  du  texte.  ^  K.  Bkcker,  Die 
IJaujdregeln  d.  lat.  Sijnlax  [A.  Reckzey].  Utile.  ^%  22  nov.   A.  PridIK,  De  Cei  lO 
insidue  rébus  [OberhummerJ.  Bon.  \  J.  de  Fritze,  De  Ubalione  veterum  Grae- 
eorum  [II.  BllimuerJ.  Éloges.  ^  L.  Mendelsohn,  M.  T.  Ciccronis  Epislularum 
libi'i  iG  [G.  Andreseii].  Ou  trouve  dans  lapparatus  criticus  plus  qu'on  ne 
pouvait   espérer.   1   R.  IIelm,   De  l\  l'apinii  Slalii   Thebnide.    G.  G.  CuRGlO, 
Studio  zu  1'.  Papinio   Sluzio  [Kirchhoirj.   Bous.  %   Ad.  Dyrof,   Geschichle  des  15 
Pronoinen  reflexivuin.  \,   Von  IJoiner  bis  sur  uUiichem  Prosa  [FreuzelJ.  Très 
bien  fait.  ^^  29  uov.  F.  R.  DresSLER,  Triton  und  die  Tritunen  in  dcr  Lillerulur 
u.  Kunst  dcr  Griechen  und  liomer  Si  [II.   SteudingJ.  Travail  original.  If  J.  DE 
ROUGÈ,  G cagraphie  ancienne  de  la  basse  Egypt''[E.  OberhummerJ.  Contribution 
de  valeur.  If  J.  de  Prott,  Fasti  Graecorum  sacri  /[O.  K.].  Très  important,  f  20 
G.  Pascal,  Saggi  linguislici  [G.  Vogrins].  Éloges,  ^f  Ch.  E.  BxSHOp,  De  adjec- 
tivoruin  verbaliuin  toç  ter ininalione  iasignium  usa  Aeschgleo.  \\.  Vtrbals  intoi  in 
Sophooles  IJ.  SitzlerJ.  Résumé.  ^  J.  G.  Rolfe,  the  tragedy  Rhésus  [G.  llaeber- 
linj.  Rien  de  nouveau,  mais  utile,  t  II.  Belling,  Kriiische  Prolegumcna  zu 
Tibull[M.  Rothstein].  Sera  lu  avec  intérêt  et  prolit.  %  G.  Schmidt,  Delîoma-  25 
noruni,  imjirimis  Suelonii  arte  biographica  [11.  Bubeudo}'].  Résume.  W  0  déc. 
A.  IIarnaCK,  Geschichle  dcr  allchrisliichen  Lillerulur  bis  L'usebius.  1,  Die  Ucber- 
lieferung  und  dcr  JJesland  1  [J.  Driiseke].  Ou  est  étonné  de  la  science  et  de 
la  puissance  de  travail  de  l'auteur.  ^  E.  Nordon,  Beitrage  zur  Geschichle  der 
griech.  Philosophie  [A.  Doriug].  La  table  des  matières  n'est  pas  assez  com-  30 
pléte  pour  un  ouvrage  aussi  riche  en  renseignements.  %  R.  IIexm,  Incanla- 
menta   magica  Graeca   LaUna   [W.  Drexlerj.   Éloges.   ^  II.   Bergstedt,  Der 
Slreil  uni  IJomer.  Versuch  eintr  Durslellung  der  liomerisdicn  Fragcn  (en  sué- 
dois] [G.  llaeberliu].  (jq.  réserves;  mais  très  complet  ^  L.  Preudhomme, 
M.  T.  Ciccronis  de  itnperio  On.  Pompci  ad  Quirilcs  oralio  [G.  Laudgraf].  Très  35 
bon.  \  A.  KUNZE,  Sallusliana  [T.  Opilz].  Intéressant.  ^  J.  Rappold,  Chrcslo- 
malhie  aus  griechischen  Klassiskem  [II.  D.].  Paraît  convenir  à  ceux  qui  étudient 
seuls.   If   F.    IlOLZWEiziG,   Griech.   Schulgixaninatik   [J.    SitzlerJ.   Bon,   mais 
comme  cette  grammaire  est  faite  d'après  les  résultats  de  la  grammaire 
comparée,  elle  est  moins  appropriée  que  celle  de  Kaegi  aux  besoins  des  40 
élèves.  ^^  13  déc.  F.  IIorn,  l'IaLtnsiudien  [A.  Dôring].  Chaudement  recom- 
mandé. \  J.  Beicker-L.  Dindorf,  Diodori  bibliolhcca  hislorica.  v.  3  [Schneider]. 
Cette  3<=  éd.,  due  à  F.  Vogel,  est   bien  comprise.  If  11.    Meusel,  Lcxicun 
Caesarianum  l'asc.  18  et  19  [B.  KiiblerJ.  Cet  admirable  dicLionuairc  est  enflu 
terminé,  f  F.  Léo,  Cu'ex  [M.  SountagJ.  Éloges.  Qq.  réserves.  \  E.  Zxmmer-  45 
MANN,    Uebungsbuch  itn  Anschluss  an   Cicero,    Sallust,  Livius  [G.  Audreseu]. 
Utile.  %  S.  Cybulski,  Tabulae  quibus  autiquitates  Graecac  et  Romanae  illus- 
trantur  [    ].  Le  rap.  se  moque  de  certaines  audaces  de  l'aaleur.  ^^  20  dec. 
M.  Clerc,  De  rébus  Thyalirenoruni.  conuuenluiio  epigraphica  [Ililler  von  Gaer- 
tringenj.  Éloges.  \  V.  Thumskr,  Aufgubcn  eines  kiinfiigcn  griech.  Slaatsrechles  50 
[É.  ZiebarihJ.  Bien  pensé.  ^1  M.  IIeller,  Quibus  aucloribus  Arisloltlcs  in  repu- 
blica  Alheniensiaia  conscribenda  agua  i-atione  usas  sil  [Schneider].  Méthodique. 
^   F.  HULTSCH,  Die  erzdldcnden  Zeilforintn  bel  Polybios  3   [L.   Kailenberg], 
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Grands  éloges.  ^  Ad.  Schui.ten,  De  convmtibus  cioium  Romanorum,  sive  de 
rébus  piihlicis  civium  Romanorum  mediis  inter  m,unicipium  et  coUecjhtm  [G.  Zip- 
pol].  DifOcile  à  lire,  mais  soigné.  ^  R.  Bïjttnek,  Porcius  Licinus  u.  d.  litter. 
Kreis  des  Q.  Lulatius  Catulus  [M.  Rothsem].  Appréciation  favorable.  ^  K.  F. 

5  SûPi<'l.E-E.  BÔCKEL,  M.  T.  Ciceronis  epistulae  selectae  [G.  Andreson].  N'a  pas 
besoin  d'être  recommandé.  1I1[  27  déc.  J.  La  Roche,  llomerische  Untersu- 
chimgen  3  |P.  Gauer].  Éloges.  ^J.  A.  Thomsen,  De  comparalionibus  VerQilianis 
[Franke].  Appréciation  en  somme  favorable,  mais  mal  composé  et  pas  assez 
bien  écrit.  ^  A.  Egen-J.  MeuSER,  P.  Ovidii  Nasonis  métamorphoses  [II.  Belling]. 

10  Appréciation  favorable.  ^  A.  Kornitzer,  M.  T.  Ciceronis  Oratio  de  imperio 
Cn.  Poinpei  et  Cato  major  de  seneclute  [G.  Landgraf].  Excellents.  ^  A.  G. 
IIOPKiNS,  Tacitus,  The  Agricola  and  Germania  \G.  AndrcsenJ.  Très  bon.  f 
Cette  revue  contient  cn  outre  le  compte  rendu  des  séances  de  l'Académie 
des  Inscr.  et  B.  Lettres,  de  la  Preuss.  Akad.  d.  Wissensch.,  de  l'Archaol. 

15  Gesellscli.  zu  Berlin,  de  l'Inst.  arcli.  allemand  à  Rome  et  Athènes,  du 
Kongress  christ-  archaol.  à  Spalalo,  du  42»  Congrès  des  philologues  et  péda- 
gogues allemands  à  Vienne;  les  titres  des  programmes  de  philologie  parus 
en  1892  et  93;  des  rectifications  à  des  articles  parus  cette  année  ou 
l'année  précédente;  des  indications  sommaires  sur  les  fouilles  faites  à 

20  Athènes  et  Delphes;  le  titre  de  tous  les  ouvrages  de  philologie  grecque  et 
latine  parus  en  Allemagne  et  à  l'étranger  en  1893  :  le  résumé  des  princi- 
pales revues  de  philologie  allemandes  et  étrangères.  A.  K. 
'    Zeitschrift  fur   das  Gymnasialwesen.  1893.   Janvier.   [A.  von   Bam- 
borg].  Article  sur  l'enseignement  du  grec  d'après  le  nouveau  plan  d'études 

25  de  Prusse.  La  diminution  du  nombre  d'heures  accordées  au  grec  est  dé- 
sormais un  fait  réglé  :  mais  il  y  a  moyen  de  profiter  du  peu  de  temps  qui 
reste  :  on  doit  le  ménager,  choisir  les  textes  de  lecture  avec  le  plus  grand 
soin,  à  propos  de  ces  textes,  faire  le  plus  souvent  possible  des  exercices 
grammaticaux    de    récapitulation.    L'auteur    indique   classe    par    classe 

30  comment  on  peut  appliquer  utilement  les  programmes.  ^  A.  S.  Schôn- 
BORN,  Latcinisches  Lesebuch  zur  Einiibung  der  latein.  Formenlchre  [P.  Harre]. 
Livre  à  l'usage  de  la  sixième;  le  rp  signale  qques  améliorations  à  intro- 
duire encore.  ^  E.  Zimmermann,  Ubungssliicke  im  Anschluss  an  Ciceros  Rede 
ùber  dcn  Oberbefehl  des  Cn.  Pompejus  [F.  Thiimen].  Ouvrage  de  traduction, 

35  soigné,  conforme  aux  nouveaux  programmes,  f  Reighenberger,  Uauptre- 
geln  der  griechischen  Syntax  [IL  Rudert].  Se  distingue  par  l'abondance  des 
matériaux  que  l'auteur  a  réunis  ;  quelquefois  trop  systématique.  1  Griechische 
Lijriker,  in  Auswahl  f.  d.  Schulgebrauch  herausgeg.  von  A.  Biese  [J.  Sitz- 
lèr].  Critiques  de  détail  ;  mais  le  choix  est  bon.  \^  Février-mars.  A.  Rieder, 

40  article  important  sur  les  parallèles  à  établir  entre  les  auteurs  chrétiens  et 
les  écrivains  grecs  ou  latins  :  nombreuses  citations  et  rapprochements, 
f  K.  Brugmann,  Grundriss  der  vergleichenden  Grammalik  der  indogerman. 
Sprachen  II.  2  [II.  Ziemer].  Ce  volume  est  bien,  suivant  le  jugement  de 
Max  Millier,  "  la  signature  de  la  troisième  période  des  études  de  gram- 

45  maire  comparée  où  nous  sommes  entrés".  Analyse  détaillée.  ^  W.  War- 
TENBERG,  Vorschule  zur  lateinischen  Lekiiire  fiir  reifcrc  Schiller  [W.  Fries). 
Devra  être  bien  accueillie.  ^  IL  Baethgke,  Bellum  Ilelveliorum  [W.  Fries]. 
A  l'usage  des  débutants  :  ce  sont  les  29  premiers  chapitres  du  De  belle 
Gallico,  appropriés  à  l'étude  de  la  grammaire;  le  chap.  I,  1,  apprend  la  dé- 

50  clinaison,  etc.  ^  J.  Schmidt,  Latcinisches  Lesebuch  ans  Cornélius  Nepos  und 
Curtius  Rufus  [W.  FriesJ.  Introduit  Q.  Curce  en  troisième,  ce  qui  est  une 
nouveauté.  If  R-  Thielk,  Aufgabcn  zum  Ubersetzcn  ins  Laleinische  [0 .  Drenck- 
hahn].  L'auteur  n'a  pas  conflance  dans  les  programmes  en  ce  qui  concerne 


ZEITSCHRIFT    FUR    DAS    GYMNASIALWESEN.  133 

le  latin.  Mais  peut  être  faudrait-il  des  livres  de  stylistique  latine  plus  élé- 
mentaires que  le  sien.  ^  P.  Dettweiler,  Untersiichungen  iiber  den  didak- 
tischen  Wert  Ciceronianischer  Schulschriftes  (Pro  Roscio  ;  Philippiques). 
[F.  Ilornemann].  Analyse  détaillée.  Puissent  les  travaux  de  D.  donner  l'im- 
pulsion à  d'autres  études  semblables  sur  Cicéron.  ^  W.  Vollbrkght,  5 
Griechische  Schulgrammalik  [P.  WeisscnfelsJ.  Longue  analyse;  œuvre 
consciencieuse,  "fruit  d'une  longue  expérience"  suivant  les  paroles  de 
l'auteur;  mais  pourrait  n'avoir  qu'un  succès  d'estime,  f  B.  Gerth, 
Gricchisclie  Schulgrammalik,  3»  éd.  [A.  Weiske].  Beaucoup  d'amélioration 
depuis  1880,  ouvrage  clair  et  juste.  ^  F.  Hahne,  Kurzgefasste  griechische  10 
Sgniax  f.  d.  SchuJgcbvauch  [H.  Rudert].  Résume  les  règles  de  syntaxe 
ajoutées  à  l'Elementarbuch  de  Halm.  t  H-  Weir  Smyth,  thc  Vowcl  System 
of  the  lonic  Dialect  \W.  Schulze].  Analyse  détaillée.  ^  G.  Boissier,  Cicéron 
et  SCS  amis  :  1.  Ausgewahlle  Abschnitte  zum  Schulgebraucb.  herausgeg.  von 
K.  Mayer;  2.  Ausgewdhlte  Abschnitte  zum  Gebrauch  hôherer  Lehranstallen  15 
herausgeg.  von  G.  Dannehl  [W.  ForclieJ.  Éloges.  Le  rp  relève  quelques 
erreurs  légères  (noms  propres,  fautes  d'impression),  ff  Avril.  J.  Lattmann, 
Die  Verivrungen  des  dculschen  u.  laleinischen  Elemcntar-Untcrrichts;  Lateinisches 
Cbungsbuch  mit  FormenMire  ».  Satzlehre  f.  Quinta,  7«  éd.  revue  par  IL 
Lettmann  ;  Lateinisches  Ubungsbuch  mit  slilistischen  Begcln  f.  Quarto,  revu  20 
par  le  même  IR.  Biittner].  Analyse.  "  Il  serait  à  souhaiter  que  le  livre  des- 
tiné à  la  Quarta  se  suffit  davantage  à  lui-même  et  que  des  exemples 
placés  en  tête  des  chapitres  permissent  aux  élèves  de  se  mieux  graver  les 
règles  dans  l'esprit.  "  t  E.  Elsner  u.  A.  Pfeiffer,  Elemcnlarbuch  f.  d. 
erstcn  Unterricht  im  lateinischen  [P.  Harre].  Assez  bon  pour  le  but  que  se  25 
propose  l'auteur,  f  A.  Fûhrer,  Vorschule  f.  d.  erslen  Unterricht  im 
laleinischen;  ïbungssloff  f.  d.  zweitc  Jahr  des  lateinischen  Unlerrichls  [P. 
Ilarre].  Analyse.  ^  R.  Paukstadt,  Griechische  Syntax  [P.  WeissenfelsJ. 
Le  rp  se  demande  si  c'est  bien  là  le  livre  à  mettre  entre  les  mains 
des  élèves.  %F.  IIarder,  Griechische  /'oj'/ncn^c/o-e  [A.  Krause].  Livre  qui  sera  30 
bien  accueilli,  car  il  répond  bien  aux  exigences  des  nouveaux  programmes. 
^  Der  Athenerstaal  par  M.  Erdmann  [P.  Meyer].  Pas  de  progrés  au  point  de 
vue  scientifique  dans  cette  traduction,  d'ailleurs  exacte  de  l'ouvrage  d'A- 
ristote.  tH  Mai.  I.  von  Mûli.er,  Ilandbuch  der  klassischcn  Altertumsiuissens- 
chafi  [O.  Weissenfels].  Analyse  détaillée;  beaucoup  de  bonnes  innovations  35 
dans  cetle  nouvelle  édition.  ^  F.  IIolzweissig,  Cbungsbuch  f.  d.  Unterricht 
im  lateinischen,  fiir  Unlertertia  [0.  JosupeitJ.  On  peut  faire  des  objections  à 
la  2»  partie  et  à  la  3«;  la  1"  contient  le  fruit  d'un  travail  utile  et  difficile. 
^  W.  Prellwitz,  Etymologisches  Worlerbuch  d.  griechischen  Sprache  [IL  Zie- 
mcr].  Rendra  de  grands  services;  l'auteur  fait  esiierer  par  sa  Préface  qu'il  40 
composera  aussi  un  dictionnaire  étymologique  latin.  %^  Juin.  Aristotle''s 
Constitution  of  Athens,  by  J.  E.  Sandys  [P.  Meyer].  Livre  que  l'on  attendait, 
et  qui  ne  trompe  point  cette  attente.  Analyse  détaillée.  ^  IL  Meurer, 
Odyssea  latine:  Ilias  latine  [P.  Doetsch].  Deux  ouvrages  de  lecture  latine, 
pour  les  premières  classes;  pourront  servir.  1[  K.  Bruchmann,  Lateinisches  45 
Lescbuch  f.  die  Sexta  und  Quinta  [P.  DoetschJ.  Travail  soigné,  mais  qui  n'est 
pas  assez  un  livre  d'introduction  à  l'étude  du  latin.  fl[  Juillet-Août  [O. 
WeiseJ.  Sur  l'étymologio  au  service  de  l'enseignement  du  latin.  L'auteur 
en  recommande  l'emploi,  qui  servira  à  faire  connaître  non  seulement  la 
langue,  mais  souvent  ruême  des  traits  de  mœurs  et  de  caractère  du  peuple  50 
latin  :  ainsi  les  noms  propres  dont  un  si  grand  nombre  sont  des  surnoms 
empruntés  à  des  signes  distinctifs  ou  à  des  fonctions.  ^  [E.  BischotfJ.  Sur 
la  manière  de  faire  un  recueil  de  morceaux  choisis  d'Ovide  pourl'obertertia 
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d'après  les  nouveaux  programmes;  indications  des  passages  à  choisir.  % 
0.  RiBBECK,  Geschichte  d.  rdmischen  Dichlurig,  III  |0.  Weissenfels].  On 
retrouve  dans  ce  volume,  relatif  à  l'époque  impériale,  le  savoir  et  la  sûreté 
des  précédents.  Analyse  développée.  \  E.  Sghleh,  VokahnJarinm  zum  Càsar 

î>  [H.  Walther].  3»  édition.  Encore  quelques  améliorations  à  faire  (le  rp  en 
signale  un  assez  grand  nombre)  et  ce  sera  parfait  \  H.  W.  Anton,  De  ori- 
gine libelli  uep'i  '\i'J'/_5.z  y.6(j\t.M  -achI  (pû(Tto;  inscripti,  qui  vulgn  Timaeo  Lncm  tribuilur, 
qunrsiio  [IL  S.  Anton].  On  peut  accepter  sans  condition  les  résultats  prin- 
cipaux de  ce  travail,  sans  s'arrêter  à  dos  particuinritos  qui  peut-être  méri- 

10  teraient  des  critiques.  ^  A.  Ei.ter,  De  forma  Urbis  Romne  deqne  Orbis  anliqui 
/"acte  [J.  F.  Mnrocks].  Analyse.  "H^  Septembre.  Ellendt-Sryffkut,  Lateinische 
Grammntik,  ^T  éd.  revue  par  M.  A.  Seyffert  et  W.  Fries  \H.  Eichler].  Les 
nouveaux  éditeurs  ont  adapté  ce  livre,  si  longtemps  sans  changement,  aux 
programmes  récents  :  l'ensemble  est  abrégé;  les  inutilités  sont  supprimées; 

15  quelques  passages  améliorés;  on  a  ajouté  un  appendice  de  stylistique 
grammaticale,  etc.  f  M.  Sghôdel,  Lateinische  Elementargrammalik  [IL  Eichler]- 
Analyse  élogieuse.  %  A.  Waldegk,  Praklische  Anleilung  zum  Unterricht  in 
der  laleinischcn  Grammatik;  du  môme,  fMleinische  Schulgrammalik  [F.  Fligner]. 
De  ces  deux  ouvrages,  le  premier  est  utile  pour  le  maître;  le  second  peut 

20  être  adopté  dans  l'enseignement  même.  ^  A.  S.  Schônborn,  Lateinisches 
Lesebuch  z-nr  Einiibung  der  Inteinischen  Formenlrhre,  2»  partie  [O.  .losupeit]. 
Analyse  favorable,  t  'ApktxotIXouç  'AOTivacwv  TrrAixEÎa  [P.  Meyer].  Bibliographie 

■  (éditions,  traductions,  études  d'ensemble,  qtiestions  de  détails,  contribu- 
tions, critique,  explications,  etc.)  ^  A.   Kaegi,  Griechische  Schulgrammalik 

25  3°  éd.;  Kurzgefasale  griechische  Schulgrammatik;  Repetitionstabellen  zur  knrzge- 
fassten  griechischen  Schulgrammalik  [Bïichsenschiitz].  Trois  livres  des  plus 
utiles  pour  les  classes.  ^  A.  JooST,  Was  ergiebt  sich  nus  dem  Spi'achgebrauch 
Xenophons  in  der  Anabasis  fiir  die  Dchandlung  der  griechischen  Syntax  in  der 
Schule  [G-  Lange].  Statistiques  qui,  au  premier  abord,   étonnent  dans  un 

30  livre  destiné  spécialement  aux  élèves.  ^%  Octobre.  O.  Weissenfels,  Cicero 
als  Schnlschrij'isteller  [A.  Goethe].  Démontre  (jue  Cicéron  est  le  meilleur 
modèle  et  celui  qui  a  le  plus  d'influence  dans  l'enseignement;  il  est  triste, 
ajoute  le  rp.,  de  songer  que  W.  combat  en  vain  pour  une  cause  perdue; 
avec  les  nouveaux  programmes,  que  verra-t-on  et  que  comprendra-t-on  de 

35  Cicéron?  *{  IIellmoth  u.  Gebhard,  Lateinisches  Ûbungsbuch  ('.  die  drille 
niasse  des  Gymnasiums,  2"  éd.  [P.  DoetschJ.  Utile.  ^  A.  Waldegk,  Griechische 
Schulgramynaiik  [P.  Weissenfels].  Ne  semble  pas  répondre  aux  besoins  des 
élèves.^ G.  OestermannS,  Griechisches  Ûbungsbuch,!" éd.  revue  par  A.Drygas. 
Du   même,   Griechische  Formcnlehre,  7«  éd.  revue  par  A.  DrygaS  [A.  Sioda]. 

40  Éloges.  ^^  Novembre.  H.  Reigh,  Ûbungsbuch  der  laleinischcn  Elemenlarstilistik 
[O.  Drenckhnhn].  Contient  une  abondance  extraordinaire  de  matériaux 
utiles.  If  II.  Kritzsghe,  Kurzgefassle  griechische  Schulgratmnatik,  2*  éd.  [C- 
Weber].  Puisse  cette  grammaire,  si  soignée  et  si  claire,  trouver  l'accueil 
qu'elle  mérite!  ^^  Décembre.  Thukydides'  erstes  Duch ,  von  F.  Mûller.  Deux 

45  éditions,  dont  l'une  spéciale  pour  les  classes;  du  môme,  Thukydides,  Aus- 
wahl  [L.  Herbst].  Ouvrages  des  plus  soignés,  d'une  parfaite  clarté,  où  chaque 
mot  porte  :  on  ne  peut  qu'en  être  reconnaissant  à  l'auteur.  ^  Guhl  u. 
KONER,  I^eben  der  Griechen  und  Ramer,  6"  éd.  revue,  par  R  Engelmann 
[R.  Oehler].  Cette  nouvelle  édition   contient  un  véritable  remaniement; 

50  éloge  complet.  Pascal  Monet. 

Zeitschrift  fur  Nuxnismatik,  t.  19,  livr.  1.  La  chronologie  des  mon- 
naies de  Cn.  Domitius  Ahenobarbus  au  temps  de  la  République  (Hg.) 
[M.  Bahrfeld].  1»  Le  denier  Momrasen-Blacas,  39(Babelon,  l,  p.  457-458,  n»  l)i 
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avec  CN.  DO.  a  été  frappé  en  554  U.  G.  =  200  av.  J.-C.  par  le  maître  monétaire 
Gn.  Domilius,  a.  L.  f.  L.  n.,  consul  en  562.  U.  G.  =  192  av.  J.-G.  A  ce  de- 
nier ne  correspond  aucune  série  en  bronze  excepté  toutefois  l'as.  2».  Le 
maître  monétaire  du  denier  de  Mommsen  Blacas  133  (Babelon  1,  p.  462, 
n»  \)  est  Cn.  Domitius,  Cn.  f.  (Jn.  n.,  consul  en  632  U.  G.  =  122  av.  J.-C;  5 
réinissiou  est  antérieure  à  Tan  629.  U.  G.  =  125  av.  J.-G.  A  ce  denier  se 
rapporte  la  série  de  bronze  avec  GN  DOME  etc.  peut-être  avec  exception 
de  l'as.  3«.  Le  denier  de  Mommsen-Blacas  167  (Babelon,  1,  p.  460,  n»  7) 
a  été  frappé  par  Gn.  Domitius,  Gn.  f.  Cn.  n.  après  629  U.  G.  =  125  av. 
J.-C.  A  ce  dernier  se  rapporte  une  série  de  bronze  avec  variétés  dans  les  lo 
types  et  les  noms  des  membres  du  collège  des  triumvirs  monétaires  Gn. 
Domi,  M.  Sila  et  O.  Curti,  4«.  Le  même  Domitius  a  également  frappé  le 
denier  de  Mommsen-Blacas  170  (Babelon,  t.  I,  p.  462,  n<"  15-19),  pas  pendant 
sa  censure  avec  Grassus  en  662  U.  G.  =92  av.  J.-G.,  mais  plutôt  entre 
645-650  U.  C.  =  109-104  av.  J.-G.  *i  Monnaies  du  temps  de  la  République  15 
romaine  avec  surfrappe  [M.  Babrfeldt].  B.  a  l'intention  de  faire  pour  les 
monnaies  de  cette  époque  ce  que  Friedlander  <  Zeitschr.  f.  Num.  1877, 
p.  328  >  et  Imboof-Blumer  <  Zeitschr.  f.  Num.  1878,  p.  143  >  ont  fait  pour 
la  numismatique  grecque.  Catalogue  descriptif  et  critique  de  monnaies 
surfrappées,  ainsi  divisé  :  1"  Surfrappes  sur  des  monnaies  romaines.  20 
2"  Monnaies  avec  GA  =  atelier  de  Ca(nusium).  3°  Surfrappes  sur  des  mon- 
naies d'origine  romano-campanienne.  —  Surfrappes  sur  des  monnaies  des 
Ptolémées.  —  Surfrappes  sur  des  monnaies  de  Sicile  :  monnaies  de  Syra- 
cuse, monnaies  punico-siciliennes.  —  Surfrappes  diverses. 

Yi  Livr.  2.  Les  monnaies  de  Nobilissimat  [E.  A.  StiicUelberg].  Le  droit  25 
d'efTigie  ou  de  légende  sur  les  monnaies  ne  fut  pas  toujours  chez  les 
Romains,  comme  ou  le  croit,  le  privilège  exclusif  de  la  maison  impériale 
dans  son  sens  le  plus  restreint  et  de  ses  morts  divinisés.  A  côté  des  Augusti, 
des  Augustae,  des  Caesares,  des  divi  et  des  divae,  il  y  eut  la  classe  des  Nobi- 
lissimi  et  des  Nobilissimae  qui,  depuis  la  réorganisation  de  Dioclétieu,  par-  30 
ticipa  au  droit  de  paraître  sur  les  monnaies.  En  somme  on  ne  frappa  de  ces 
monnaies  que  sous  Guiistantin  le  Grand  et  seulement  pour  trois  femmes 
de  la  famille  impériale  :  Fausla,  femme  do  Constantin  (entre  307  et  316); 
Hélène  (entre  307,  314  et  316),  et  enfin  Gonstantia,  sœur  de  l'empereur, 
vraisemblablement  vers  330.  t  Mélanges  de  numismatique  [W.  Drexler].  35 
1»  Apullon  Karinos  à  Byzance  :  Sur  le  revers  d'une  monnaie  de  Byzance  en 
bronze,  portant  la  tête  laurée  d'Apollon,  ligure  une  pyramide;  cette  pyramide 
représente  une  pierre  qui  portait  à  Mégare  le  nom  d'Apollo  Karinos  (Pau- 
sanias,  1,  44,2);  Byzance  avait  emprunté  ce  type  à  Mégare  sa  métropole  dont 
elle  avait  copié  le  culte.  2°  Quelques  types  monétaires  d'Aphrodisias  :  Sur  40 
la  monnaie  publiée  par  Fox  (Monnaies  grecques  rares  ou  inédites,  2«  part., 
p.  16,  n»  97),  le  personnage  jeune  représenté  sur  le  revers  n'est  pas,  comme 
on  l'a  cru,  Méléagre,  mais  Adonis.  — Sur  qqs  monnaies  d'Aphrodisias  le  type 
figurant  à  côté  de  Vénus  et  pris  jusqu'ici  pour  une  roue  est  une  rose.  — 
Vénus  comme  type  sur  quelques  monnaies  d'Aphrodisias.  3°  Étude  du  tyije  45 
monétaire  des  colombes  sur  le  bord  d'un  vase.  ^  laton  [K.  F.  Kinch].  Le 
mol  lalon  qui  se  lit  sur  qqs  monnaies  d'IIimera,  est  l'adjectif  verbil  de 
îâo!J.ac  et  équivaut  à  tatôç  (guéri).  C'est  une  allusion  aux  sources  minérales 
d'iliméra  et  ce  mot  correspond  à  l'appellation  awxrip  (==  o-wTEipa)  appliquée 
aux  nymphes  sur  d'autres  monnaies  d'iliméra.  50 

Vi  Livr.  3.  Sur  quelques  monnaies  rares  d'IIimera  (pi.  3)  [E.  J.  Seltmann]. 
Étude  détaillée  de  trois  tétradrachmes  et  d'un  didrachme;  dans  cette 
étude  S.  est  amené  à  parler  de  la  légende  lATON  qu'il  lit  :  taioiv  (àviO-ri(i.a), 
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c'est-à-dire  ex  voto  des  guéris.  1[  Les  dictatures  de  César  et  les  monnaies 
des  cinq  premiers  qualtuorviri  auro  aère  argento  flando  feriundo  [F.  L. 
Gauler].  Élude  historique  servant  de  base  au  classement  chronologique 
des  monnaies  des  qualtuorviri  :  L.  Flaminius  Cliilo,  M.  Metlius,  L.  Aemi- 

5  lius  Buca,  P.  Sepullius  Macer,  G.  Cossutius  Maridianus.  1[  Contribution  à  la 
numismatique  grecque  (pi.  3)  [A.  Lambropouios].  Elis,  Gorinthe. 

Henry  Thédenat. 
Zeitschrift  fur  vergleichende  Sprachforschung.  Bd.  32  (Neue  Folgc, 
Bd.  12).  Ilefl.  3-4.  Assimilation  de  voyelles  voisines,  non  en  contact,  en 

10  grec  [Johannes  Schmidt].  On  ne  peut  formuler  de  règles  absolues,  mais 
seulement  citer  des  séries  de  faits  se  rangeant  naturellement  sous  un 
môme  chef.  Un  grand  nombre  de  ces  faits  peuvent  être  considérés  comme 
panhclléniques;  une  partie  n'existent  que  dans  tel  ou  tel  dialecte. 
1»  e  atone  s'est  assimilé  en  o  à  o,  ou,  w  suivant  l'époque,  quand  il  en  était 

15  séparé  par  X,  p,  y.,  (v?)  5.  Les  consonnes  X>,,  F,  y.  ne  permettent  l'assimila- 
tion qu'en  syllabe  non  initiale;  F  et  x  en  particulier  si  un  o  précède  aussi. 
—  2»  £  atone  devient  o  seulement  devant  u  tonique.  —  3"  s  atone  devient 
a  devant  a,  mais  seulement  dans  un  petit  nombre  d'exemples  dont  aucun 
n'est  panhellénique.  —  ^t"  a.  atone  devient  e  devant  e,  en  général  dans  tel 

20  ou  tel  dialecte  seulement;  les  seuls  changements  panhclléniques  portent 
sur  des  a  substituts  de  la  nasalesonnante.  —  S'a  atone  devient  o  devant  o. 
—  6»  a  devient  o  devant  y  et  Fo  en  présence  de  p  ou  )>  (c.-à-d.  que  op  et  o'k 
se  substituent  dans  ce  cas  à  r  1,  a).,  al).  —  7°  o  atone  et  initial  s'assimile  à  a 
suivant;  le  fait,  à  part  une  exception,  ne  se  produit  que  dialectalement.  — 

25  8»  Assimilation  d'une  voyelle  à  la  voyelle  de  la  syllabe  précédente  (fait 
rare,  jamais  panhellénique).  Gette  assimilation  régressive  est  fréquente 
surtout  pour  a  passant  à  e.  ^  Les  adverbes  grecs  de  lieu  en  -ut,  --ji;  et  le 
thème  interrogatif  ku.  [Johannes  Schmidt].  Les  adverbes  éoliens  et  crétois 
en  ut  ne  doivent  pas  être  identifiés  aux  adverbes  ordinaires  en  ot  (crétois 

30  Ô7tui=:o7toi).  Ils  contiennent  le  thème  ku-,  qui  se  retrouve  en  indo-éranien, 
et  qui  est  à  la  base  des  formations  latines  comme  ubi,  unde,  ut,  etc.  C'est 
sur  le  modèle  de  crét.  ôuui,  syracusain  Ttu;,  rhodien  ottuç  qu'ont  été  créés 
tous  les  autres  adverbes  grecs  en  -ui,  -uiç,  O;.^  Latin  'quirquir'  [Johannes 
Schmidt].  Cette  forme  citée  par  Varron  LL.,  vu,  8,  a  été  expliquée  dedilTé- 

35  rentes  façons;  aucune  n'est  satisfaisante.  L'augure  voit  de  loin  l'arbre  dont 
il  parle,  mais  sans  pouvoir  préciser  exactement  sa  situation;  'quirquir 
est'  est  équivalent  à  '  ubicunque  est'  et  formé  du  thème  qui  comme 
gothique  hwar,  et  contient  le  même  suffixe  que  lat.  quor,  cur.  ^  Schlei- 
cher   et  les  lois  phonétiques   [Johannes  Schmidt].  Nouvelle  preuve  que 

40  Schleicher  admettait  l'absolutisme  des  lois  phonétiques.  |  Sur  la  déclinai- 
son néo-grecque  [G.  N.  Haizidakis].  f  Le  passage  de  e  à  t  devant  voyelle 
dans  les  dialectes  grecs  [Félix  Solmsen].  Devant  voyelle  s  passe  à  <.  dans 
les  dialectes  dorions  avant  la  chute  de  F  intervocalique.  Ce  passage  n'a 
pas  été  complet  (il  y  a  seulement  eu  modification  partielle  dans  le  sens 

45  de  t).  Dans  les  dialectes  de  la  Béotie  et  de  la  Thessalie,  il  ne  s'est  d'ail- 
leurs produit  qu'après  la  chute  de  F  intervocalique,  et  séparément  dans 
chaque  dialecte.  %  Questions  italiques  [R.  Thurneysen].  1  Le  pluriel  neutre 
en  ombrien.  Discussion  des  exemples  cités  comme  accusatifs.  L'accusatif 
neutre  avait  pour  finale  tantôt  o/"  tantôt  o.  De  même  que  dans  les  thèmes 

50  masculins  et  féminins  alternaient  les  formes  avec  et  sans  f  final,  de  même 
l'accusatif  neutre  *uero  a  pris  une  double  forme  uerof.  2  Ombrien  dei  di 
est  le  vocatif  d'une  forme  *dls.  Le  latin  Dis  pater  est  un  emprunt  à 
une  langue  voisine,  Dis  y  est  l'équivalent  de  Dies(piter).  La  flexion  des  cas 
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obliques  est  naturellement  récente  et  analogique.  3  Ombren  vuvçisti- 
tisteteies.  4.  dr  primitif  passe  en  latin  à  Ir.  3  Latin  ieiunus.  6  Latin 
cedo  est  pour  *cezdo,  irlandais  cet.  Les  formes  comme  accersitus  re- 
montent à  un  autre  verbe  :  *ccrdo,  gall.  cerddet  «aller».  1[  Formes  hypo- 
coristiques  [J.  Strachan].  Arist.  Vesp.  201,  y.âvOwv  =  xavO^Xie;  Pax.  82,  6 
■/.ivOwv  ==  xâvOapî.  L.  D. 
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Rédacteur    ginéral    :    Adrien    Krebs. 

Archâologîsch-Epigraphische    Mittheilungen    aus    Oesterreich- 
Ungarn.  16»  année,  l^e  Uvr.  Description  des   sculptures  dans  le  temple  15 
d'Auguste  à  Pola  [W.  Reichel].  Dans  ce  2<:  article,  R.  décrit  2^  reliefs  de 
natures  diverses.  ^  Un  document  archéologique  et  cpigraphique  oublié 
[J.  Jung].  Rcprofinit  d'après  Scblozer  «  Briefwechsel,  etc.,»  deux  inscr., 
l'une  eu  grec,  d'IIalicarnassc  C.  I.  G.  2GG3;  l'autre  en  latin,  d'Alexandrie 
G.  L  L.  12.  406.  %  Antiquités  à  l'ola  [R.  Weissliaupl].  Reliefs  et  inscr.  lat.  20 
f  Lustratio  exercitus  [A.  v.  Domaszewslci].  L'armée  qui  entrait  en  campagne 
ou  qui  allait  livrer  bataille  était  soumise  à  une  lustratio  :  nous  la  voyons 
figurée  sur  la  colonne  Trajane  et  mentionnée  dans  2  inscr.  G.  L  L.  5,  808 
et  3  Suppl.  8112.  ^  Bulletin  de  la  Hongrie  [Frankfurter  et  Kubitsclick]. 
Texte  de  plusieurs  inscr.  ^  Relation  d'une  excursion  en  Liburnie  et  en  25 
Dalmatie  en  1890  et  91  [P.  Sticotti].  Inscr.  et  objets  divers  trouvés  dans 
différentes  localités.  %  Arlhmios  de  Zélée  [P.  Swoboda].  S.  reprend  à  nou- 
veau l'histoire  de  ce  grec  espion  des  Perses  et  étudie  plusieurs  questions 
se  rattachant  à  l'atiraie  dont  il  fut  frappé,  f  Le  sanctuaire  de  Saturne  ano 
campi  neri  près  de  Gles  [L.  Campi].  Les  inscr.  trouvées  dans  le  Val  diNon,  30 
l'Anaunium  de  Ptolémée,   se  rapportent  surtout  au  culte  de  Saturne  : 
fouilles  qui  ont  été  faites;  en  1888  on  a  trouvé  une  tête  de  vieillard  barbu 
qui  doit  être  Saturne.  %  Relation  d'un  voyage  eu  Bosnie  [K.  Patsch].  Texte 
de  plusieurs  inscr.  H  Inscr.  bilingue  d'Arykanda  [Th.  Mommsen].  Inscr, 
grecque  et  latine  trouvée  à  Arykanda  eu  Lycie,  l'inscr.  lat.  est  un  rescrit  35 
impérial,  l'inscr.  grecque  est  une  supplique  adressée  à  l'empereur  Maximin 
et  à  ses  corégents  pour  leur  demander  d'exterminer  les  chrétiens,  elle 
date  de  311  ou  312.  f  Nikagoras,  stratège  rhodien  [F.  Ililler  v.  GaertringeiiJ. 
Détails  sur  ce  stratège  d'après  deux  inscr.  grecques.  ^  Azinum  [Kubit- 
schek].  Ge  n'est  pas  «  municipiorum  Pazinatium  »  qu'il  faut  lire  dans  l'inscr.  40 
funéraire  du  chevalier  romain  P.  Aelius  Rastonanus,  mais  Azinatium.  Ce 
municipe  se  retrouve  encore  deux  fois  et  doit  se  trouver  dans  les  environs 
de  Narona.  ^^  2'"«  livr.  Fragments  de  deux  coupes  à  figures  rouges  où  l'on 
voit  des  représentations  tirées  de  l'iliupersis  |P.  Ilartwig].  L'une  provient 
d'Orvieto  et  se  trouve  dans  la  collection  archéologique  de  l'Université  de  45 
Vienne,  on  y  voit  Gassandre  et  Ajax,  Astyanax  tenu  en  l'air  par  Néojjto- 
lème,  c'est  le  style  de  l'école  d'Épiclète  ;  sur  l'autre  quiestdu  style  de  Brigos 
et  qui  provient  aussi  d'Orvieto  on  voit  des  restes  de  l'épisode  de  Priam 
arraché  de  l'autel,  f  Relation  d'un  voyage  en  Bosnie  (fin)  [K.  Patsch |.  Inscr. 
lat.  f  Relation  d'une  excursion  en  Liburnie  et  en  Dalmatie  (suite)  [P.  Sti-  50 
coti].  Inscr.  lat.  venant  de  Spalato  et  de  Salone.  1[  Fouilles  de  Garnuntum 
[J.  Delll.  Recherche  de  ce  qu'on  nomme  «  la  porte  des  païens  de  Petro- 
nell  »  qui  est  de  construction  romaine,  c'était  une  «  janus  quadrifons  »  avec 
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4  piliers  aux  angles,  qui  était  destinée  à  former  un  monument  funéraire, 
la  partie  supérieure  formant  la  chambre  funèbre,  elle  est  postérieure  à 
Ciaracalla;  essai  de  restauration.  %  Sanctuaire  de  Jupiter  Dolichenus  :  re- 
lief représentant  le  dieu  debout  sur  un  taureau  :  sarcophages,  sculptures 

5  diverses  ;  cette  étude  de  48  p.  est  accompagnée  de  nombreuses  figures  dans 
le  texte,  f  Études  épigraphiques  à  propos  des  mêmes  fouilles  [E.  BormannJ. 
Étude  sur  les  inscr. qui  ont  été  trouvées;  trè=;  importantes.  Deux  diplômes 
militaires  de  l^i9  et  150  ap.  J.-G.  If  Monnaie  en  argent  de  l'impératrice  rom. 
Sulpicia  Dryanliila  [Th.  Rohde].  On  ne  connaît  pas  celte  impératrice;  étude 

10  sur  les  monnaies  qui  portent  son  nom  et  ont  été  trouvées  à  Carnuntum. 
1[  Antiques  de  Durazzo  (Dyrrachium)  [D.  R.].  8  înscr.  lat-,  1  gr.  H  Nikago- 
ras,  stratège  rhodien  [F.  Ililler  v.  Gaertringcn].  Inscr.  funéraire  de  ce  stra- 
tège. I  Tleson  u.  Ergoteles  [L.  Pollak].  Coupe  portant  la  signature  de  ces 
deux  artistes.  |  Nouv.  inscr.  de  la  Dacie  [G.  Teglas].  Inscr.  sur  pierre  et 

15  sur  brique.  A.  K. 

Numismatische  Zeitschrift.  T.  24,  1892.  Une  trouvaille  de  tétra- 
drachmes  de  Syracuse  (pi.  4)  [V.  von  Reuner].  R.  a  eu  entre  les  mains 
61  pièces,  reste  d'une  trouvaille  de  tétradrachmes  syrncusains  faite  en  1891 
à  Taormine  en  Sicile.  Elles  sont  en  général  très  bien  conservées;  39  sont 

20  du  temps  de  Gélon,  485-478  av.  J.-G.;  2  du  temps  de  Hiéron  I,  478-467  av. 
J.-C.  Ces  monnaies  ne  suffisent  pas  pour  permettre  de  déterminer  l'époque 
de  l'enfouissement,  car  on  ignore  de  combien  se  composait  l'ensemble  du 
trésor.  Catalogue  raisonné  de  ces  61  monnaies  donnant  le  poids  absolu  et 
spécifique,  la  description  du  droit   et  du  revers   et  les  renseignements 

25  bibliographiques.^  Premiers  emblèmes  chrétiens  sur  les  monnaies  romaines 
(pl.  1-3,  flg.)  [0.  Vœtterj.  Étude,  à  ce  point  de  vue,  avec  tableaux,  des 
émissions  faites  sous  Constantin,  ses  corégnants  et  ses  successeurs,  parles 
ateliers  de  Tarraco,  Coiistantinoy)olis,  Sirmium,  Londimum,  Lugdunum, 
-Arelate,  Treviri,   Roina,  Aquileia,   Siscia,    Thessalonica,  Nicomedia,  He- 

30  raclea.  Alexandrin.  Tableaux  chronologiques. 

li^  T.  25,  l"  part.  1893,  jr.-juin.  Second  appendice  à  la  trouvaille  de  Bre- 
gctio  (pi.  1)  [F.  KennerJ.  <V.  R.  des  R.  1893,  135, 15-22>.  Nouvelles  obser- 
vations relatives  à  des  monnaies  de  Dioclétien.  %  Tessères  romaines  en 
plomb  (pl.  2-4)  [J.  Scholz].  Notions  générales.  Catalogue  de  1951    n»*  ainsi 

35  divisé  :  1"  Impériales.  20  Religieuses,  mystiques,  amulettes.  3»  Chrétiennes. 
4»  Divinités  :  Jupiter,  Vénus,  Diane,  Sol,  Mercure,  Fortune,  Victoire, 
Génie,  Minerve,  Apollon,  Cerès,  Amor,  Vertumnus,  divinités  diverses. 
5»  Familles  et  personnes.  6"  Associations,  combats  de  coqs.  7»  Spin- 
thrienncs.  8»  Mesures.  9°  Militaires.  10°  Vaisseaux.  U"  Théâtre  et  cirque  : 

40  généralités,    courses   de  chevaux,  combats  et  gladiateurs,  emblèmes  de 
victoire,  animaux.  12"  Indéterminées  :  deux  mains  enlacées  (Concordia? 
plantes,  varia.  13"  Lettres  et  noms.  14"  Nombres.  15"  Rosettes.  IG"  Supplé- 
ment. Henry  Thêukn.vt. 
Wiener  Studien.   15«  année,  l'«  livr.  Novae  lectiones  Pindâricae   [II. 

4r.  Jurenka].  Lectures  nouvelles  proposées  pour  un  certain  nomi»re  de  pas- 
sages :  8  dans  les  Oiymp.,  26  dans  les  Pyth.,  8  dans  les  Nom.,  et  3  dans  les 
Isthm.  ^  Études  critiques  sur  les  fragments  d'Euripide  [Eug.  Ilolzner]. 
Corrections  proposées  pour  62  fragments.  ^[  Sur  la  métrique  des  Oracula 
Sybillina  [A.  Rzach].  Montre  comment  les  auteurs  des  Or.  Syb.  ont  modifié 

50  les  règles  de  la  position  devant  une  muette  suivie  d'une  liquide,  obéis- 
sant en  cela  à  une  loi  (\\n  se  montre  dans  le  développement  de  la  poésie 
hexamétrique,  article  de  40  p.  If  Johannis  Jacobi  Reiskii  animadversiones 
in  Philostratos,  1  [K.  SchenklJ.  Résultat  de  ces  remarques   écrites  de  la 
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main  de  l'auteur  et  qui  se  trouvent  à  la  bibliothèque  royale  de  Copenhague. 
f  Pro  Priscilliano  [G.  Schepps].  Réfutation  des  opinions  émises  par  Em. 
Michael  et  Sittl  contre  ranthenlicité  des  écrits  de  Priscillien  contenus  dans 
le  Cod.  Wirceb.  mp.  q.  3.  et  publiés  par  S.  ^Mélanges.  La  dokiraasie 
d'après  1' 'AOr,va».)v  7to),tTcta  l^W.  Weinbergop].  Les  archontes  ne  pouvaient  5 
entrer  en  fonctions  qu'après  une  double  dokimasie,  à  l'origine  si  l'examen 
par  le  Sénat  était  défavorable,  on  ne  pouvait  être  archonte,  plus  tard  on 
pouvait  en  appeler  au  tribunal;  l'inscr.  C  I  A  I,  9,  qui  est  de  l'époque  de 
Cimon,  montre  qn  a  cette  époque  cet  appel  n'avait  pas  encore  été  institué. 

1  Sur  Aristote  'AOy]v.  izol.  c.  23.  [J.  Borhmoserj.  Le  texte  d'Aristole  doit  être  10 
corrigé  d'après  Hérodote  8,  40  et  Plut.  v.  Them.  10;  le  v/qp-j-^^Lx  des  stra- 
tèges en  efTet  ne  portait  pas  (7w:;£iv  É'/.aa-ov  £auTi5v  maiso-wCeiv   l'xaa-TOV  Tàxlxva 

xal  Toùç  oiv.éx<xç.  If  Critique  de  texte  pour  la  l'«  01.  de  Pindare  [IL  Jurenkal. 
Corrections  pour  cinq  passages.  ^  Le  ms.  de  l'Ilias  latina  de  Valenciennes 
\K.  Wolke].  Ce  ms  W  est  du  10»  s.,  il  est  plus  ancien  que  ts  les  autres  ms  15 
de  ce  poème;  détails  :  il  doit  dériver  d'un  archétype  plus  ancien.  If  Cicero 
ad  fara.  1,  8,  6  [A.  Goldbacher].  Lire  "ipse  non  „  au  lieu  de  "  ipsum  „  f^ 
2»  livr.  Comment  le  periégète  Pausanias  s'est  servi  de  l'histoire  de  Thucy- 
dide [O.  FischbachJ.  Les  mentions  que  P.  fait  de  Thuc.  prouvent  qu'il  s'en 
est  servi  directement,  il  montre  de  l'intérêt  pour  ce  que  cet  historien  ra-  20 
conte;  par  place  il  se  contente  de  renvoyer  à  son  ouvrage,  ailleurs  il  le 
complète;  il  le  comprend  mal  parfois,  le  plus  souvent  il  le  reproduit  et 
emploie  des  mots,  des  expressions,  des  tournures  qui  sont  particulières  à 
Th.  t  Sur  Nemesius  [K.  L  BurkhardJ.  Corrections  proposées.  ^  ^oa.  Jac. 
Reiskii  animadversiones  in  Philostratos  2  [C  Schenklj.  Notes  manuscrites  25 
de  R.  sur  les  Vilae  Sophistarum.  If  L'élément  rythmique  dans  les  discours 
de  Cicéron  fj.  Schmidl^.  Élude  de  'lO  p.  sur  ce  sujet  qui  sera  une  contribu- 
tion utile  à  l'histoire  de  la  prose  latine.  ^  Atque  devant  les  consonnes  et 
ac  devant  les  gutturales  dans  T.  Live  et  dans  Q.  Curce  [R.  NovakJ.  T.  Livo 
employé  relativement  peu  atque  comme  particule  copulative  devant  des  30 
consonnes  à  l'exception  de  h  et  ra''me  plus  il  avance  dans  son  ouvrage, 
moins  il  l'emploie.  On  trouve  en  tout  chez  lui  72 exemples:  3'i  pour  la  pre- 
mière décade,  23  pour  la  troisième,  10  pour  la  quatrième,  5  pour  la  cin- 
quième ;  emploi  de  ac  devant  les  gutturales  :  Quinte- Curce  emploie  atque 
bien  moins  souvent  que  T.  Live,  on  n'en  trouve  que  trois  exemples  certains  35 
et  deux  de  ac  devant  des  gutturales,  f  Contribution  à  la  critique  du  texte 
de  l'Itinerarium  Antonini  [0.  Cuntz].  Comparaison  de  l'Escorialensis  P  et 
du  Parisinus  D;  recherches  sur  les  corrections  de  la  somme  des  milles 
dans  la  suscriplion  de  chaque  route;  remarques  sur  sic  et  les  indications 
des  demi-milles  dans  P.  Article  de  38  p.  If  Mélanges  sur  Pindare  Pyth.  9,  40 

02  L  Ed.  Bergk  ^  [IL  Jurenka].  Explication  de  ce  passage  dont  la  fin  doit 
être  lue  ainsi  :  'Aypsa  y.al  Nrj(Atov,  )>oto-0',  'Apio-Taïov  -/.aî.sïv.  ^  Contribution  à 
Babrius  [K.  Wotkej.  Fab.  106;  107,  7.  Comment  le  2«  prooemium  se  trouve 
après  !a  107"  fable,  t  Platon  Lâchés  182  A  et  Apologie  30  B  [Iv.  Wotke]. 
Corrections  proposées,  t  Sur  Varron  de  lingua  Lat.  fO.  Ileidrich'.  Explica-  45 
tion  de  cinq  passages.  ^  Addenda  ad  imaginum  Philostratearum  editionem 
Vindobonensem  [G.  Weinberger].  Détails  sur  les  cod.  des  Imagines  de  Phi- 
lostrate. %  Extraits  de  rass.  espagnols  [W.  v.  Hartel].  Le  Cod.  Matrit.  Bibl. 
nat.  L  9o  s.  10  (Bibl.  patr.  lat.  Hisp.  I,  412)  contient  f.  3'i  v  et  50  v  une 
collection  de  passages  semblables  à  ceux  que  P.  Pithow  a  donnés  dans  50 
l'éd.  du  Cod.  Canonum  Ecclesiae  Rom.  a.  1687  :  ils  sont  au  nombre  de  56 

t  Sur  Ilor.  Sat.  2,  2,  29  sq.  [C.  CristofoliniJ.  Explication  de  ce  passage. 

A.  K. 
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Zeitschrift  fur  die  oesterreichischen  Gymnassen  Vi^  année.  !"•«  livr. 
F.  Blass,  Die  attische  Deredsamkeil.  2,  hocrales  u.  Lysias  [F.  Slameczka].  Celte 
2»  éd.  ne  diffère  pas  beaucoup  de  la  précédente,  mais  l'auteur  a  remanié  à 
fond  ce  qui  traite  du  rhythme  d'Isocrale;  examende  détail.^  F.  Ritschl- 
5  F.  SCHOEix,  T.  Macci  Plauli  comoediae,  4,  3.  Persa  [J.  M.  StowasserJ.  Ce  re- 
maniement du  Persa  produit  une  meilleure  impression  que  celui  des  Mc- 
nechmes   et  de  Casina.  Réserves  de  détail.  \  F.  IIrbek,  Lat.   Grammalik 

1.  Worilehre,  en  tchè(}ue  fj.  Nemec].  Recommandé.  1[  1-  R-  Maisgh,  Griech. 
Aller lumskunde.  2.  II.  Binder,  Rom.  Geschichle  [0.  F.  Walzel],  font  partie  de 

10  la  Colleciion  Guschcn.  1.  Rendra  des  services.  2.  Simple  mention.  ^  F.  Léo, 
Culcx,  Carmen  Vergilium  ascripium[J .  GolllngJ.  Préservera  souvent  à  l'avenir 
le  texte  de  tentatives  de  corrections.  1[  N.  Sposthand,  De  futuri  infînilivi 
iisu  Latinorum  quaesliones  duac[i(i.\.  Utile.  ^  Programmes.  J.  Lopot,  Beis- 
piele  zur  Einûbting  dcr  lat.  Synlax  gescliôpft  aus  Corn.  Nepos  [J.  Prammer]. 

16  Ennuyeux.  1[  F.  Poppler,  Esse  mit  einem  pradicativen  Adverbium  bei  Sallust 
u.  Cdsav  [id.].  Éloges.  ^[  E.  Porazil,  Vcrsuch  einer  vergleichenden  griech-deutsch 
Phraséologie  zu  Caesar,  B.  G.  [  ],  Ne  sera  pas  utile,  y^  2»  livr.  La  rhétorique 
chez  les  historiens  romains  (T.  Live,  Velleius  Paterculus,  Quinte  Gurce) 
[G.  Morawski].  M.  étudie  l'influence  de  la  rhétorique  sur  le  style  deshislo- 

20  riens.  ^  Properce,  2,  25-26  [A.  Goldbacher].  11  faut  lire  Sat  mea  sit  magna, 
si  intersint  pompa  libelli.  ^  Quid  apud  Iloratium  Pullia  significet  [J.  M. 
Stowasser].  Pullia  est  formé  de  pullis  comme  vcoixia  de  -ràiv  veottiwv.  Le 
passage  d'Horace  Odes,  3,  4,  9,  signifie  donc  «  extra  palrii  nidi  limina  ».  ^ 
P.  Wendland,  Philos  Schrift  ûber  die  Vorsehung  [S.  Rester].  Bon,  rendra  des 

25  services.  ^  Éditions  de  Tite  Live  de  1.  G.  Werssenborn-I1.  Muller,  liv.  36- 
38;  2.  II.  J.  Muller,  liv.  8  à  10,  22;  3.  F.  Luterbacher,  1.  9,  21,  22,  30;  4.  de 
K.  TûCKiNG,  1.  21;  5,  de  E.  Wôlfflin,  1.  21,  22;  6.  K.  Haupt,  Livius  Com- 
mcntar  et  Anleilung  z.  Verslàndniss  d.  liv.  Darstellungsform  [A.  Zingerle]. 
Éloges.  ^  L.  BAUER,Sî7t  llalici  l'unica   [K.   WotkeJ.  Excellent,  f  1.  G.  Hale, 

30  Die  cum  Constructionen,  Jhre  Geschichle  und  ihre  Funclionen;  2.  Em.  Hoffmann, 
Das  Modusgeselz  im  lat.  Zeitsatze;  J.  M.  Wetzel,  Das  Recht  in  dem  Slreile 
zwischen  Ilale  u.  Hoffmann  ûber  die  Tempora  und  Modi  in  latein  Temporal- 
sàtzen  [J.  GoUingj.  1.  Trad.  ail.  de  A.  Neitzert,  excite  l'intérêt  le  plus  vif; 

2.  Réponse  de  II.  au  livre  de   Haie,   fait  preuve  d'une  logique  très  nette; 
35  3.  Indispensable  pour  s'orienter  dans  le  débat,  t  A.  Riese,  Das  rhein.  Ger- 

manien  in  der  antiken  Literalur  |J.  W.  Kubitschek].  Grands  mérites,  qq. 
réserves.  ^  M.  Bonnet,  Qu'est-ce  que  la  philologie  [K.  SclienklJ.  Excellent.  1[ 
H.  GravenhORST,  Ucber  die  Perser  des  Acschylos  [  ].  Des  réserves,  f  W.  W. 
Merry,  Seleclcd  fragments  of  Roman  poelry  from  the  earlicsl  limes  of  Ihe  repu- 

40  blic  lo  the  Auguslan  âge  [  ].  Bon.  ^  B.  Dahl,  Tabetlarisk  oversigt  over  den 
latinske  Lillcraturs  Historié  \  ].  Recommandé.  *][  Programmes.  K.  Mendl, 
Die  Plalonische  Apologie  die  vnrkHche  Verlheidigungsrede  des  Sokrates  [F.  Lauc- 
zezky].  Des  réserves.  ^[^F  3"  livr.  L'emploi  de  atqne  dans  César  \R.  Novak]. 
César  emploie  «  atque  >>  comme  conjonction  copulative  surtout  devant  les 

45  voyelles,  il  l'emploie  aussi  devant  les  consonnes  pour  relier  entre  elles 
deux  expressions  synonymes,  coordonnées  et  qui  ue  sont  pas  séparées  par 
un  troisième  mot.  Après  les  comparatifs  alqiie  ne  se  trouve  que  devant  les 
voyelles,  devant  les  consonnes  nous  avons  «  ac  »  excepté  devant  les  guttu- 
rales où  César  emploie  «  et  »  ou  «  qui  ».  Liste  de  mots  qu'il  relie  de  préfé- 

50  rence  par  atqae.  ^  J.  Kvicala,  Nove  Kriticke  a  excgcUcke  prisperky  k  Vergi- 
liove  Aencide  |A.  Zingerle].  Intéressant,  1[  M.  Sonntag,  Vergilals  bukolischcr 
Dichter  [G.  Heidrich].  Des  réserves.  1[  S.  Reighenberger,  Die  Entivicklung 
des  melonymischen  Gcbrauchs   von  Goltçrnamen  in  dcr  griech.  Poésie  bis  zum 
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Ende  de-i  alexandrinisdien  Zeilallers  [J.  Golling].  Agréable  à  lire,  étudie  un 
sujet  qui  n'avait  pas  encore  été  traité  systématiquement,  f  E.  IIeuza,  Bci- 
trâge  zur  Geschichte  des  gi-iech.  u.  rdn  Familicnrcchtes.  \.  Die  Ehebegn'indwig 
nach  attischem  Bechte  [E.  SzantoJ.  Puisse  la  suite  de  cet  ouvrage  ne  pas  trop 
tardor.  ^  Dareste,    IIaussoullirr,    ReinaCH.    Recueil   des  inscr.  juridiques  5 
grecques.  2.  [id.].  Très  utile,  remplit   son   but.  ^  A.  PRionc,  De   Cei  instdae 
rébus  [    ].  Appréciation  favorable.  ^  II.  Varnhagen,  Zur  Oeschcchtc  der  Lé- 
gende der   Kalharina   von   Alexandrien   [W.  Meyer-Lutke].  Contribution  de 
mérite,  f  F.  M.  Mayer,  Lehrbuch  d.  Geschichte.  1.  Alterthum  [Cil.  WiirflJ.  Re- 
commandé. ^  A.  Mahn,  De  Dionis  Chrysostomi  codicibus  [    ].   Ne  tient  pas  10 
ce  que  le  litre  promet.  ^  Programmes.  J.  Meusburger,  Quatenus  Cicevo 
in   oratione   de   imperio   Cn.  Pompei  ohservaverit  praccepta  rhclorica  [A.  Kor- 
nitzer].   Sera  lu  avec  profit,  ^f  4<»  livr.  II.   Frohberger-TIi.   Thalheim, 
Ausgewàhlle  Reden  des  Lysias  [F.  Slameczka].  Éloges.  ^  G.  Busolt,  Die  griech. 
Slaats-und  Rechts  AUerlhiimer.  Ad.  Bauer,  Die  griech.  Kriegsallerthiimer.  i.\.  15 
MiJl.LER,  Die  griech.   Privntallerthumcr  [V.  Thumser].  Grands   éloges  de   ces 
nonv.  éd.  1[  J.  SiebeliS,  P.  Ovidii  Nasonis  Métamorphoses,  liv.  1-9;  II.  Magnus, 
Die  Metarnorphosen  des  P.  Ovidius  Naso  1-5  [A.   Zingerlcl.  Éloges.  ^  0.  Wets- 
SENFELS,  Cicero  aïs  Schulschri ftstcUer  [A.   Kornilzer].   Chaudement  recom- 
mandé. If  G.   IIOSIUS,  M.   Annaei  Lucani   de   bello   civili    lib.   10   [K.  Wotke].  20 
Éloges.  ^  K.  SCHENKL,  Uebungsh.  zum  Uebersetzen  a.  d.  Deutschen  ins  Griech  : 
\F.  Stolz].  Bon.  f  A.  Martï",  Ueber  Sprachreflex,  Naiivismus  und  absiehtliche 
Sprachbildung  [F.  Schroeder].  Fait  faire  un  pas  à  la  question.  ^  II.  Winckler, 
Geschichte  Babyloniens  u.  Assyriens.  1,  Zur  Sprachwissenschaft  [II].  Édité  par 
K.  IIaeberlin,  Contribution  de  valeur.  %  W.  R.  Paton,  a.  T.  L.  Ilicks,  The  23 
inscr.  of  Cas  [II. 1.  Éloges.  1[  W.  Kopp,  Geschichte  d.  7'om.  A.tVo'atur  [F.  Ilanna]. 
Éd.  revue  par  Hubert  et  0.  SeyfTert;  très  bon.f  E.  Ortmann,  Com.  Nepolis  qui 
exstat  liber  etc.  [J.  Golling].  Pas  de  changements  dans  cette  nouv.  éd.  f 
F.  Stadelmann,  Erziehung  u.  Unterricht  bei  d.  Griechcn  u.  Rômern  [id].  Re- 
cammandé.  ^  Ergnnzung  der  Erlànterungen  zu  einer  f.  d.  Schulgebrauch  aus~  30 
gerwàhlten  Sammlung  galvanoplastischer  Abdriicke  antiker  Mûnztypen  [W.  Ku- 
bitscliek].Mention.^Programraes.G.  IlEiDRiGH,  Varroniana.  2  [K.  Wotke]. 
Éloges.  %  L.  B.  Andergassen,  Ueber  den  Cebrauch  des  Jnfïnitivs  in  der  Vul- 
gata  [id.].  Ne  connaît   pas  assez  la  littérature  du  sujet.  \   S.  Winter, 
Ucitelslvo  lalinskychskol  mestskych  v.i6veku[    ].  Excellente  contribution  à  35 
l'histoire  de  la  renaissance  en  Bohême.  ^  A.  Komers,  Ein  Beitrag  zur  Pfïege 
der  latein.  Sprache  in  Mdhren  bis  zum  Jahre   IGiO  [     ].  Éloges.  ^  J.  Orendi, 
Marcus    Terrentius    Vario,   die   Quelle  su   Livius  1,  2  [F.  Schulle].  Résumé.  % 
K.  SÉRAPHIN,  Rom.  Badeleben  [    ].  Donne  une  idée  générale  exacte  de  la 
question.  ^^  yo  livr.  Une  idylle  de  Maxime  Planude  [C  v.  Ilolzinger].  Texte  40 
de  cette  idylle  d'après  un  Cod.  de  la  Bibliolheca  Glassensis  à  Ravenne  et 
un  Cod.  Borbonicus  à  Naples  :  elle  se  compose  de  270  hexamètres.  Un 
paysan  Cleodème  raconte  à  son  ami  Thamyras  que  voyant  mourir  tous  ses 
bœufs  de  labour,  il  a  eu  recours  à  un  sorcier  égyptien  qui  lui  conseille  de 
lui  acheter  un  bœuf.  Ce  bœuf  se  change  en  souri?  et  cause  toute  sorte  de  4'J 
maux.    Remarques  sur   le  sujet,  la  langue  et  le  mètre,  commentaire.  \ 
J.  Verra,  Vergils  Aeneis  [A.  Primozic].  Des  réserves  sur  cette  éd.  abrégée  de 
l'Enéide.  |  II.  Mkrguet,  Lexikon   zu  d.  Schriften  Ciceros.  2,  Lexikon  zu  d. 
philos.  Schriften.  liv.  1-20  [A.  Kornitzer].  N'a  pas  besoin  d'être  recommandé. 
If  Aug.   Engelbrecht,  Patristische   Analccten   [F.   Weihrich].  Éloges.  ^  Fr.  50 
Straugh,  Der  latein.  Styl  [J.  Golling].  Bon.  ^  G.  GoU'R'RïiS,  Sludien  zur  griech. 
Mythologie  [A.  Zingerle].  Des  réserves  sur  le  ton  de  l'ouvrage  et  sur  la  polé. 
mique  à  laquelle  se  complaît  l'auteur.  ^  W.  Judeich,  Kleinasiatische  Studien 
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fA.  Bauer].  Kloges.  H^  0«  livr.  G.  I5ôhme-S.  Weidmann,  Thukydides  [E.  Ka- 
linka].  Très  bon.  f  H.  Luthmeu,  Ausrjcwdlille  Briefe  Ciceros  et  Schiilcrcom- 
meniar  [A.  Kornitzcr].  Recommaiidables.^  F.  IIofmann-K.  L^YiUK^'H^Ausgew. 
Briefe  v.  M.  T.  Ciccro  [id.].  Vivement -reconirnaudé.  ^f  G.  Mûller,  Sclùiler- 
5  commenlar  zii  Sallusl  Schriften  [A.  Scheindler].  Des  réserves.  %  R.  Krumbie- 
GEL,  De  Varroniano  scvibnidi  gencre  quaesliones  |G.  Ilcidrick].  Au  courant  de 
la  question,  clair,  bien  pensé,  méthodique.  \  G.  Dinter-Doberenz,  C.  J. 
Cacsaris  bclli  Gallici,  l.  7  et  Q.  llirlii,  liv.  8  [A.  Polascliekl.  Uue  des  meil- 
leures éditions  qu'on  ait  de  César.  ^  Livres  de  classe.  Exercices  grecs  de 

10  IIiNTNER,  Wesenkr,  Weissenborn,  Bamberg-Seyffert,  Gram.  grecque  de 
Bamberg  [F.  StolzJ.  Éloges.  ^  Exercices  latins  de  F.  IIrbek  (en  tchèque) 
[J.  Nemec].  Bons,  mais  doivent  être  remaniés.  •[  II.  Gabler,  Eryihrae  Unler- 
suchungen  ubr.r  die  Geschichte  und  die  Verfassung  der  Sladt  im  Zeitaller  der 
Ilellcnismus  [V.  TliumserJ.  Éloges.  ^  J.  Murr,  Die  GoUheil  der  Gviechen  als 

45  Naturmachl  [J.  Zingerle].  Pas  de  valeur  scientilique.  II  J.  Wagner,  liealicn 
d.  class.  AUerihums  [E.  Szanlo].  Aucune  valeur  personnelle;  copie  textuelle 
d'autres  manuels.  \  11.  Bender,  lloraz,  llomer  und  Schiller  im  Gymnusiurn 
[  J.  Éloges.  %  A.  Ludewig,  Quômodo  IHinius  Major,  Seneca  Philosophus,  Cur- 
tius  Rufus,  Quintilianus,  Corn.  TaciCus,  Plinius  Minor  particula  qiiidem  usi  sint. 

20  1.  [J.  Rolling].  Sujet  heureusement  choisi;  éloges.  H  Programmes.  P.  Lk- 
WICKI,  De  natura  inftnilivi  alquc  iisu  apud  lloralium  praecipue  hjrico,  1 
[F.  Ilanna].  Rien  de  nouveau.  If  J.  Pajk,  Sallusl  als  Elhiker  [J.  Pr;inimer]. 
Fait  avec  soin  et  intéressant.  \  J.  IIuemer,  Zur  Geschichle  der  initlelluleinii.- 
cheti  Dichlung.  llcinrici  Auguslensis  IHanclus  Evae  [A.  Engelbrecht].  Impor- 

2b  tant.  \  K.  WeSSELY,  Zu  dcn  griech.  Papyri  d.  Louvre  u  d.  Bibl.  nationale,  2 
[A.  Bauerj.  Habileté  extraordinaire  et  science  approfondie.  1[  R.  Wurzer, 
Ucbcr  hiitorische  Treue  und  Bedeutung  der  Reden  im  Geschichtswerke  des  Thukgdi- 
des  [id.].  Des  erreurs.  %  F.  Miller,  Philipp  3  und  die  Athener  in  ehren 
wechselseitigen  Beziehung  zu  einander  [id.].  L'auteur  n'a  pas  les  connaissances 

30  suffi.ôantes.  ^  K.  Preissler,  Zur  Geschichte  des  Agathokles  von  Syrakus  [  ]■ 
Éloges.  ^  R.  Geglynski,  De  fontibus  a  Plularcho  in  vilis  Gracckorum  adhibilis 
et  de  Tiberii  Gracchi  viia  [id.].  Ne  traite  pas  son  sujet,  ce  n'est  qu'une  bio- 
graphie de  l'aîné  des  Gracques.  ^  R.  Briebregher,  Der  Mutincnsische  Krieg, 
1   et  2  [    ].  Contribution  de  valeur,  lilf   7»  livr.  Remarques  sur  Homère 

35  rJ.  La  Roche].  Traite  les  questions  suivantes,  pdaç  ou  po-j?  ;  Tipo;,  TtpoTÎ  ou 
TTOTt  ;  êoCvat  et  &d[j.£va[,  Oeïvat  et  OÉjj-svat  ;  a-jToû  OU  aÙT(iOi;  emploi  des  temps; 
àcTTidco-ioî  et  ào-Ttao-tw;;  la  tmèse;  le  spondée  au  quatrième  pied;  èpyjTÛw;  ci;  ou 
i6(^,  l'emploi  de  l'actif  avec  le  sens  de  faire  faire.  Corrections  i)roposées.  ^ 
J.  E.  Sandys,  Aristolles''  constitution  of  Alhens  [V.  Thumser].  Grands  éloges. 

40  H  A.  Scheindler,  Des  C.  Salluslius  Crispus  Bellum  Catilinae,  Bclluin  lugurlhi- 
num  und  Reden  und  Briefe  aus  den  Uisioricn  [A.  Polaschek].  Une  des  meilleures 
éditions  de  Sali.  \  F.  u.  J.  Ranke,  Pràparalion  zu  Càsars  Gall.  Krîege  [A.  Po- 
laschek]. Recommandé,  f  P.  Albrecht-A.  Zingerle,  T.  LivH  a.  ic.  c.  l.  a, 
^"2,,  23,  50  [A.   Schmidt].  Excellent.  1[  J.  Golling,  Chrestomalhie  aus  Livius 

45  [A.  Schmidt].  Éloges.  ^  Acgyptische  L'rkunden  aus  den  kùniglichcn  Muséum  zu 
Berlin.  Griech.  Urkunden  [E.  Kalinka].  No  peut  laisser  indifférent  aucun 
philologue.  \  Livres  pour  renseignement  du  grec  [F.  Stolz].  Grammaires  de 
A.  Kagi,  F.  llARDER  u.  R.  PaUKSTADT,  .1.  WiSNAR,  E.  Bruhn,  Gr.  Lcscbuch; 
Gt.  SxiER-G.  BOHMES,  Aufgaben,  etc.  Éloges.  ^  Ilauptregeln  d.  griech.  Sgnlax 

DO  [V,  Thumser].  Excellent.  ^  A.  Biese,  Griech.  Lyriker  in  Auswahl  i.  Text. 
[II.  SK  Sedlmaycr].  Grands  éloges,  f  F.  Stolle,  Dus  Martyrium  d.  thcbaischeu 
Z('(/to7i[K.Wotkej.  Contribution  de  grande  valeur.^  Programmes.  J.  IIûlub, 
Sop/ okles.  4,  Eleklra  [U.  St.  SedlmayerJ.  Puisse  llolub  cesser  d'enuujer  le 
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monde  de  ses  études  sur  Sophocle  ^  E.  Kokokudz,  Abkuiviis,  Locativus  u. 
Inslrumentalis  bei  Hom")'  in  formelle!'  u.  SynCaldiscker  Beziehung  (en  polonais). 
Bien  fait,  mais  n'apporte  rien  de  nouveau.  \  S.  Polak,  Das  Lied  des  Simonides  in 
Plalons  Prokifjoras,  dcss.cn  Reconslrticlion  und  Zusammenhang  mil  dem  Dialogue 
(polonais)  [id.].  A  de  la  valeur.^  S.  Schnkidkr,  Der  verloren  gcgangcne  Biogrnph  5 
des  Pcrikles  (polonais)   [Id.].  Très   vraiseuiblable,    mais   pas    prouvé.   ^  T. 
Mandybur,  fAckians  aus  Sainosata  Timon  oder  dev  Misanlhrop  (avec  une  trad. 
pol.)  [Id.J.  Bon.  ^  W.  ZagorSKT,  Gains  Lucilius,  cin  Bcilrag  zur  Geschichle  der 
rôm.  Salyr  l  (pol.)  [Id.].  Des  réserves,  f  S.  MilkoviC,  Ueher  d.  Erziehung  b. 
d.  Gricchen  u.  Rômcrn  (croate)  [J.  Sket].  Intéressant,  même  pour  les  philo-  10 
logues.  \^  8^  et  9»  livr.  C.  IIentze.  Anleitung  sur   Vorbcrcitung  auf  Ilomers     , 
Odyssée  :  Ges.  13-18.  J.  A.  RANKii,  Pmparalioncn  zu  Ilomers  Odyssée  l   et  5. 
Krafft  u.  Ranke,  Pvâparalionen  Ilomers  Odyssée.  9.  [G.  Vogrinz].  Apprécia- 
tion favorable.  ^  Ch.  IIûlsen,  Das  Forum  Romanum  [E.   Kalinka].   Grand 
mérite.  ^  J.  Steup-J.   Glassen,   Thukydides  [    ].  Éloges.  %  L.  IIerbst,  Zu  15 
Thukydides  1.  4  [Id.].  Éloges.  ^  E.  RiGHTER,  Xenophon-Studien  [E.  Kalinka]. 
Hypothèses  peu  concluantes.  %  C.  T.  Fischer,  De  Ilannonis  Carlhaginicnsis 
Periplo  [W.  Tomaschek].    Excellent.  ^  A.  Joost,   Was  ergibt  sich  aus  dem 
Sprachgebrauch    Xenophons   in   der   Anabasis   fur  die   Dehandlung   der    griech 
Syntax  in  der  Sclmle  [J.  Golling].  A  de  la  valeur.  ^  J.  M.artha,  Ciccron,  20 
Brulus  [A.  Kornitzer].  Grands  éloges.  %  F.  Richter  u.  A.  Eberhard,  Ciceros 
Itede  f.  T.  Annius  Mdo,  revu  par  II.  Nohl.  Se  fera  bcoup  d'amis  ^  II.  Nohl, 
Ciceros    Reden  gegen  L.   Catilina   u.   seine   Genosscn   [Id.].    Sera  le   bienvenu. 
^  1.  G.  Andresen,  Corn.  Tacitus  Dialogus  de  oratoribus.  2.  G.  Draeger,  Das 
Lebcn   des  Agricola   von    Tacitus   [J.   Golling].   1.   Excellent.    2.    Insuffisant.  25 
1[  A.  LUDEWIG,  Quo  modo  Plinius  major,  Seneca  phi'osophus,  Curtius  Rufus,  Quin- 
tilianus,  Corn.  Tacitus,  Plinius  minor  particula  quidem  usi  sint  [E.  Zôchbauer]. 
Peut  être  à  tous  égards  comparé  avec  les  meilleurs  ouvrages  de  ce  genre. 
^  E.  KOGH,  Die  Nothvjendigkeit  einer  Systcrnànderung  im  griech  Anfangsunler- 
richte  stalislich  bcgriindet  [F.  Stolz].  Dos  réserves.  ^  A.  WaldeCk,  Gr.  Schul-  30 
gramm  ;  A.  K.AGI,  Repclilionslabellen  ;  M.  Wetzel,  Gr.  Lesebuch  ;  II.  Fritzsciie, 
Kurzgefazsie  griech.  Schulgram.  [Id.].  Éloges  des  deux  premiers;  mention 
du  3»  et  du  4*.  %  Livres  de  classe  pour  l'étude  du  latin  [II.  Koziol].  A.  Fûhrer, 
Vorschule.  Remplit  son  but.  W.  Wartenberg,  Vorschide.  Bon.  F.  IIolzweissig, 
Ucbungsbuch.   Utile.    K.    Jahr,    Vocabularium.    Éloges.    Oehler-Schubert-  35 
Sturmhoefel,  Ucbungsbuch.  Bon.  StilleR-Hoffman,  Lesebuch.  Des  réserves. 
V.  MÛLLER,  Lese-u.  Uebungsbuch  et  Wôrterverzeichnis.  Recommandés.  Sghultz 
u.    FuHRER,    Uebungstoff.    Recommandé.    Wesbner,    Vokabularium.    Bon. 
J.  SCHMiDT,  Lesebuch.  Recommandé.  Mûller,  De  viris  illust.  Bon.  Eighert, 
Schulwurterbuch  zu  C.  Nepos  et  Schulw.  su  Caesar,  Recommandés.  Il  IIaagke,  40 
Wortcrbuch  su  C.  Nepos.  Bon.  LatiM-INN,  Uebungsbuch.  Très  bon.  A.  Mayer, 
Ucbungen.  Bon.  Hoffmann  u.  Votsgh,  Uebungsbuch.  Bon.  ^  II.  Buettschnei- 
der,  Hilfsbuch  f.  d.  Unterricht  in  der  Geschichle.  1,  Geschichle  des  Allerthums. 
W.  Martens,  Lchrbuch  der  Geschichle  1,  Gesch.   d.  Alterthums.  II.  K.   Stein, 
Lehrbuch  d.  Gesch.  1,  Das  AUerlhum.  [.\.  Bauer].  Des  réserves.  If  F.  Sghultz,  48 
Lchrbuch  d.  alten  Gesch.  2.  Griech.  Rôm.  Geschichle  [Id.].  Réserves.  ^  0.  Heine, 
Ciceronis  Tusculanarum  disputalionum   libri  o  [A.  Kornitzer].   Appréciation 
favorable.  %  Programmes.  1.  F.  Gregar,  Z)e/-  Charaklcr  des  Kreon  nachden 
drei    thebanischen    Tragôdien.    2.    F,    Hintner,   Der    P flichlenslreit   der    Aga- 
mcmnonskinder  in  Sophokles  Eleklra  und  seine  Lôsung.  3.  A.  Schwarz,  Dei-  50 
trage  zur  Kritik  u.  Erkldrimg  des  Sophokles.  4.  L.  Eysert,  Rhésus  im  Lichle 
des  Euripideischen  Sprachgebrauches.  5  et  6.   S.  EhrenGRUBER,  De  Carminé 
Panegyrico  Messalae  Pseudo-TibuUiano  :  Partes  2,  3,  4  [H.  St.  Sedlmayer]. 
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1.  Excellent;  2,  fatigant  à  lire;  3,  contribution  de  valeur;  4,  intéressant; 
5  et  G,  excellents.  ^  L.  Koczynski,  De  flexura  Gvaeeorum  nominum  propt^io- 
rum  apud  Lalinos  poêlas  scaenicos,  2,  G.  Spieokl,  Zur  Charaklcrislik  des  Epi- 
grammalikers  M.    Valerius  Marlialis  1-3.   G.   Hofmann,   Ueber  die  Schrift  des 

5.  Censorinus  belilell  :  De  die  nalali  liber.  4,  Th.  Leheda,  De  animalibus  et  herbis 
ad   ccnas   Bomanorum   proecipue   adhibilis   [E.   Kalinska]  1,  Analyse    rapide. 

2,  Appréciation  favorable;  3,  Fait  avec  soin  ;  4,  N'est  qu'un  recueil  de  pas- 
sages. ^  1,  A.  RiîiCHL,  Der  Dundcsslaat  d.  Magnelen  n.  d.  Orakel  des  Apollon 
Koropaios  ;  2,  F.  Ernst,   Der    Unlerfiang  der  Angehôrigen  Alexanders\    3,   O. 

10  Adamek,  Beilrdge  zur  Geschichte  des  bysanlinischcn  Kaisci-s  Mauricius  (ÎJ82-G02) 
[A.  BaucrJ.  1  et  2,  simple  indication  et  résumé;  3,  travail  solide.  %  J.  Peu- 
KMANN,  Zur  Fôrderung  des  griech.  Unterrichles  [J.  RappoldJ.  Recommandé. 
^[  W.  GoTii,  Wichligkcit  des  class.  Sprachsiudhuns  iiii  Miltelschulunlerrichle 
(en  polonais)  [F.  KrejciJ.  Recommandé.  *i  D.  Czchowski,  Bcmerkungen  iiber 

15  die  Grundsdtze  der  Behamllung  lat.  to.  gr.  Classiker  (pol.)  [B.  Kruczkrewicz]. 
Recommandé.  ^  Compte  rendu  des  séances  de  TEranos  Viudobonensis,  so- 
ciété archéologique  et  philosophie  de  l'Université  de  Vienne,  de  nov.  92 
à  mars  93.  ^f  10'"*  livr.  Sur  Horace  [J.  N.  Fischer].  Leçons  nouvelles  pour  Ho- 
race tirées  du  cod.  lat.  Monac  17142,  fol.  120. 1[  N.  Wegklein,  Aeschylos  Prome- 

20  theus  nebst  den  Bruckslûcken  des  ripo[xy)G£Ù;  )>u(^[X£vo;  [S.  Reiter].  Appréc  favora- 
ble. %  F.  Saran,  Aristoœenos  von  Tarent,  Melik  u.  Bhylhmik  d.  class.  IlcUenenlhums 
[Id.].  Les  Prolégomènes  sont  de  R.  Westphal;  des  réserves  mais  apprécia- 
tion favorable.  ^F.Mulleu,  Thukydides  erstes  Buch[G.  Vogrinz].  Éloges.^  F. 
Lell,  Der  absolute  Accusativ  itn  Griechischen  bis  z-ii  Aristoteles  [F.  G.  Lehner]. 

25  Mérite  d'être  remarqué  par  tous  ceux  cjui  s'occupent  de  grammaire.  If 
IL  JURENKA,  Schulwôrterbuch  zu  II.  S.  Sedlmagers  ausgeivàhllen  Gedichlcn  des 
P.  Ovidius  Naso.  2:  K.  A.  Schwertassek  Schulcommenlar  (du  même  recueil) 
[J.  Gollins].  1.  Excellent.  2.  Bon,  mais  on  ne  comprend  pas  le  but  de  ce 
commentaire.^  Livres  do  classe  latins  [H.  Koziol].  Grammaires  de  Fries- 

30  Seyi.'fert  :  utile  ;  T.  Arndt,  Sgntax  :  recommandé  ;  G.  Waldeck.  Grands 
éloges.  P.  IlARRE  :  excellent;  F.  IIolzweissig,  recommandé;  Thèmes  ou 
morceaux  choisis.  E.  Zimmermann,  remplit  son  but  ;  0.  Drengkhahn, 
Extemporalien.  Bon;  Perthes-Gillhausen,  Wortkunde  im  Anschlussc  an  Cae- 
sar.    Bell.   Gall.  Recommandé.  5[  J.  B.  Sturm.   Ueber  itérative  Satzgefiige   im 

35  Lalein  [Id.J.  Utile.  1[  M.  Szilazi,  Latin  olvaso  es  gyakorlokunyr  et  Latin  nyelvtan  es 
szotar  [Id.J.  Livre  déclasse  qui  répond  à  son  but.^lf  11»»  livr.  Deux  manus- 
crits de  Vienne  du  "de  inventione"  de  .Gicéron  [A.  Muzik].  Ce  sont  les 
Cod.  116  (10<!  s.)  et  51  (12e  g.).  Description  :  comparaison  avec  d'autres  mss. 
^  Le  meurtre  d'IIipparque  d'après  Aristote  'Aûr,vaiwv  -Kolizda.  [J.  Rohrmo- 

40  ser].  Aristote  ne  nous  apprend  rien  de  bien  important  sur  la  conjuration 
d'Armodios  et  d'Aristogiton,  c'est  toujours  à  Thucydide  qu'il  faudra  recou- 
rir. %  Horace,  Od.  2,15,  19  sqq.  [H.  MiIllerJ.  Oppida  signifie  "locus  incirco, 
unde  quadrigae  emittuntur"  comme  le  disent  Varron  et  Festus.  Novum 
saxum  signifie  tuf  en  opposition  avec  lateres  ou  briques  de  maisons  par- 

45  ticulières.  ^  Sur  César.  Bell.  Gall.  1.  40,  10  \\.  Muzik].  Il  faut  écrire  "qui 
suum  timorem  in  rem  frumenlariam  simulatioue  angustiasque"  etc.  ^ 
P.  Cauer,  Ilomeri  llias,  c.  13-24  [G.  Vogrinz].  Le  texte  ne  contentera  pas 
tous  les  philologues  et  n'est  pas  approprié  aux  classes.  ^  G.  Scheindlkr, 
Lai.  Schulgramm  [J.  Gollins].  Doit  être  révisée,  mais  ne  craint  pas  la  com- 

50  paraison  avec  les  autres  gramm.  lat.  ^  A.  Baumeisteu,  Bilderhefte  ans  d. 
griech.  n.  rum.  Alterlumf.  Schiller  4-8-2.  R.  Oehler,  Class.  Bilderbucli  et  3  Bil- 
derallas  zu  Caesars  de  Bell.  Gall.  4  R.  Engelmann,  Bilderatlas  zu  Ovids  Alela- 
morpliosen.   E.   WlLlsGH,  Gymnasium  u.  Kunstarchaeologie  [E.  ReischJ.  1.  No 
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satisfait  pas  le  rap.  ;  2.  Critique  sevèro;  3.  Fait  plutôt  pour  le  prof,  que 
pour  l'élève;  4.  N'est  point  fait  pour  les  écoles;  5.  Mérite  d'attirer  l'attcu- 
tion.  \  1  II.  Jaenigke,  Die  (Icschichte  cl.  Griechcn  u.  liumcr,  2.  F.  VoGKL, 
Griech.  u.  rijm  Gcschichle.3.  J.  G.  DroySEN,  Gescliichle  Alevanders  des  Grosscn. 

1.  L.  STA.GKK,   Erzàhlungen   a.  d.  rôm.    Geschichte   in   biographisclien  Form.  5 
5.  A.  F.  R.  Knôtel,  Allantis  u.  d.  Volk  d.  Atlanten  [A.  Bauer].  1.  Répond  à 
son  but  ;  2.  Une  des  meilleures  histoires  grecque  et  rom.  pour  les  écoles 
que  l'on  ait  ;  3.  S'adresse  au  grand  public  ;  'i.  Intéressant  ;  o.  Appréciation 
sévère.  ^  C.  Bûnger,  Auswahl  aus  Xenophons  llellenika  et  Schulkommentar. 

2.  P.  Albrecht  —A.  ZiNGERLB,  T.  Livi  a.  u.  c.  lib.  2H-2:i  et  50  [J.  GoUing].  1.  iO 
Appréc.    favorable.    2,    Mention.    %    Programmes.    1.     F,   Lehner,  Des 
Infmitiv  bel  Xcnophon.    2.   G.   SCHLEGL.   Beispielsammlung  ans  Xenophon  zur 
Einubung  der  Moduslehrc.   3.  S.  Brief,  Die  Conjunctionem  bei  Polybius.  4.  C. 
KORNITZER,    Texlkrilischc   Bemcrkungen  zu  Ciceros  lieden  [J.  GoUingJ.  A  de  la 
valeur;  2.  Bon;  3.  Très  grands  éloges;  4.  Résumé.  %  1.  A.   Polaschkk,  15 
Beitrdge  zur  Erkennlnis  der  Partikeln  av  u.  xàv  ;  2.  F.  L.  ViCOL,  Die  Négation 
im  Lateinischen  ;  R.  Pekfecki,   Versuch  einige  classische  Gôllernamen  etymolo- 
gt'sch  zu  deuten  \F .  Stolz].  1.  Travail  fait   avec  soin;   2.  Résumé    bien  or- 
donné ;  3.  Avant  de  continuer  son  travail,  l'auteur  devrait  se  familiariser 
avec  les  principes  de  l'étyraologie  scientifique.  1[  1.  J.  Krystijniagki,  Ueber  20 
die  griech.    Spracke  der   bysanlinischen  Schriftsleller    im  allgemeinen  und  im 
besonderen   ûber  die  Art  slavische    Nanien    ausdriicken  (pol.)  ;  2.    I.   CZUBEK, 
Kônig  Œdipus  (pol.)  [I.  Wrobel].  1.  Intéressant;  2.  Éloges.  •[[  L.  Koprivsek, 
Lai.  slovenische  Phraséologie  zum  4.  Bûche  der  Comm.  Caesars  de  b.  gall.  (Slo- 
vène) [J.  Sket].  Atteint  son  but.  1[  Al.  Spielmann,   Die  Arislolelischen  Stellen  25 
vom  xptToç  avOpwTToç  [J.  SchmidtJ.  Très  intéressant.  ^|  12»  livr.  Critique  et 
explication  de  la  6™"  Oylimpique  de  Pindare  [H.  Jurenka].  Explication  de 
qq.  passages.  ^  Sur  les  -/apay.TYipsç  de  Théophraste  [A.  ZingerleJ.  Propose 
un  certain  nombre  de  corrections.  |  Sur  Virgile  [J.  II.  Schmalz].  N'accepte 
pas  l'explication  de   Kloucek  pour  Enéide  1.  2  sq.  où  K.  regarde  fatis  30 
comme  un  datif  et  construit  rependere  comme  par  pari  referre  ;  pour  lui, 
fatis  répond  à  hoc  et  contraria  fata  à  occasum  Trojae  tristesque  ruinas  ; 
fatis  qui  dérive  de  fari  a  le  sens  de  promesses,  il  traduit  ensuite  :  «  Contre- 
balançant les  destins  contraires  par  les  promesses  favorables".  |Ern.  Hoff- 
mann, Sylloge  Epigrammatum  Graecorum  quae  ante  médium  saectUum  a.  Chr.  35 
n.  tertium  incisa  ad  nos  pervcnerunt  [C.  Radinger].   Appréciation  peu  favo- 
rable; remarques  de  détail,  corrections  diverses.  ^  J.  Rappold,  Chrestoma- 
lliie  aus  griech.  Klassikern  et  Chr.  a.  lat.  Klass  [K.  Wotke].  Excellents  livres. 

^  W.  Deegke,  Lat.  Schulgrammalik  et  Erlltulerungen  (A.  SchcindlerJ.  Ter- 
minologie peu  pratique,  plan  défectueux,  n'est  pourtant  pas  sans  valeur  40 
scientifique  et  rendra  indirectement  des  services.  ^  Schûlcr-Commeniare 
[J.  Golling]  G.  IlENTZE,  Odyssfc.  7-12  réloges.  A.  Progksgh.  Cacs.  /?.  6'. /i-O. 
Sera  utile;  A.  Sghirmkh,  Xcnophon.  Anabasis,  3-JJ.  Bien  des  explications  qui 
devront  être  justifiées.  E.  Baghof,  WiJrierverzeichnis  zur  Anab.  Utile  peut 
être  en  Allemagne,  mais  pas  en  Autriche.  A.  Sickingkr,  Wôrterverzcichnis  *5 
zur  Anab.  Répond  à  son  but  ;  F.  u.  J.  Ranke  —  T.  Mercklein.  Prdpar.  zu 
d.  Melamorph.,  Ed.  améliorées  ;  J.  Ranke— M.  Krafft,  Prdpar.  zu  Anabasis. 
Utile,  t  Eranos  Vindobouensis  <cf.  pi.  haut  8«  et  y»  liv.>  Compte  rendu 
très  bref  des  séances  de  cette  société  du  4  mai  au  6  juillet  1893.        A.  K. 
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BOHÊME. 

Rédacteur  général  :  Josef  Kràl. 
5 

Listy  filologické  20  (1893).  Articles  de  fond.  [Jaromir  Jedlicka]  Les 
thèmes  en -s  dan  s  le  second  membre  des  composés  homérique  s. 
Les  composés  indo-européens  dont  un  thème  en  s  forme  le  second 
membre  (type  a^ù.o-^itMorfi)  ne  dérivent  point  d'une  liaison  directe  du  premier 

10  membre  avec  un  adjectif  en  -r,;  (par  ex.  cptXoJ/£'jor,ç  n'est  pas  formé  de  4/£u8t,;), 
au  contraire  dans  le  second  membre  on  ajoute,  à  cause  de  la  valeur  quali- 
tative du  composé,  la  terminaison  qualitative  à  un  nom  abstrait  ('^/eùSoç). 
«luXo-I^EuS-oc  est  donc  "  celui  à  qui  le  mensonge  est  cher ,,  et  devient  plus 
tard  "  aimanta  mentir  „  (=  ^/euSvii;).  Ces  composés  appartiennent  donc  à  la 

t5  classe  des  composés  dits  "  bahuvrîhi.  ,,  La  preuve  en  est  donnée  par  une 
collection  complète  des  composés  homériques  de  ce  genre  dont  chacun  peut 
être  vérifié  par  un  nom  correspondant  en-o?en  différentes  langues.^  [Zdenëk 
VysokyJ  Études  sur  la  langue  d'Hérodote.  On  ne  peut  se  fonder  sur 
les  manuscrits  d'Hérodote  que  l'on  trouve  résumés  dans  l'édition  de  Ilolder, 

20  pour  rien  alléguer  sur  l'authenticité  des  mots  ^a-Z^cn.,  Oa-j[j.àÇeiv,  ôauixâa-toç  et 
6au[xaat6ç  chez  Hérodote.  Mais  vu  que  1"  lesmss.  d'Hérodote  écrivent  cons- 
tamment Tpwfj.-  et  2»  en  grec  a  y  s'oppose  à  oj  et  non  pas  à  mu,  il  faut 
reconnaître  pour  justes  les  formes  en  «et  pour  fausses  les  formes  ewu|j.- des 
manuscrits.  La  faute  s'explique  par  l'analogie  des  pronoms  £[A£wjtoù,  (7£wjtoù, 

25  âcouTToy.  La  même  chose  est  arrivée  au  verbe  otacpwa/.Etv.  1[  [Hynek  Majer]. 
Corrections  à  César.  L'auteur  propose  BG  VH  25  nec  facile  adiri 
apertas  <turres>  VH  28  quos  ille  —  excepit  veritus,  ne  —  oreretur, 
procul  in  via  dispositis  familiaribus  suis  principibusque  civitatum  ut  dis- 
parandos  —  curarent.[Josef  Krâl]  La  prosodie  tchèque.  L'auteur  est  d'avis 

30  que  la  versification  quantitative  n'est  pas  admissible  comme  contraire 
à  l'esprit  de  la  langue  tchèque.  L'essai  se  divise  en  deux  parties;  dans  la 
première,  un  aperçu  historique,  l'auteur  étudie  le  développement  de  la 
versification  quantitative  et  les  discussions  relatives  à  celle-ci  et  sur  la 
versification   tonique  dans  la  littérature  tchèque  jusqu'à  nos  jours  (la 

35  partie  publiée  contient  l'explication  de  la  prosodie  des  époques  ancienne  et 
moyenne,  des  commencements  de  la  versification  quantitative  et  de  leurs 
développements  jusqu'à  1795);  la  secondé  partie  promet  la  preuve  de 
l'inadmissibilité  de  la  versification  quantitative  en  tchèque  avec  un  sup- 
plément qui  contiendra  les  règles  à  suivre  pour  traduire  les  mètres  des 

40  anciens.  1[  [Josef  Kràl  et  F.  Mares]  La  durée  des  sons  et  des  syllabes  d'après 
une  mesure  objective.  Sur  la  base  d'une  longue  série  d'expériences  physio- 
logiques, enregistrées  au  moyen  d'un  téléphone  en  contact  avec  ie  nerf  vif 
et  le  muscle,  on  parvient  au  résultat  suivant  :  La  même  syllabe  prononcée 
par  le  môme  individu  n'a  pas  toujours  la  même  durée;  ni  les  voyelles  ou 

45  diphthongues  brèves,  ni  des  groupes  de  consonnes  ne  prolongent  les  syllabes 
de  manière  qu'elle  ait  la  double  longueur  (môme  approximative)  de  la 
syllabe  brève.  La  syllabe  longue  par  nature  ou  par  position  n'a  qu'une 
durée  un  peu  plus  longue  que  la  syllabe  brève  dans  une  prononciation 
normale.  Les  longues  par  nature  ou  par  position  sont  donc  trop  brèves  et 

50  l'on  ne  parvient  aucunement  dans  les  vers,  à  une  égalité  des  mesures,  f 
[Frantisek  KrejciJ.  La  langue  et  le  mythe.  Selon  Max  MïiUer  et  Noire  la 
langue  serait  la  source  du  mythe,  mais  leur  opinion  doit  être  repoussée, 
parce  que,  pour  expliquer  la  personnification,  caractère  essentiel  du  mythe, 
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la  langue  seule  ne  suffit  pas.  Elle  ne  suffit  pas  non  plus  pour  l'explication 
de  l'origine  de  la  religion,  que  l'auteur  considère  comme  inséparable  du 
culte  et  entièrement  différente  du  mythe,  quoique  les  sphères  do  celui-ci 
et  de  la  religion  s'entrelacent.  Selon  Fauteur,  qui  a  tâché  de  démontrer 
son  opinion  dans  d'autres  articles,  c'est  le  culte  des  aïeux  qui  a  fait  naître  ^ 
la  religion;  la  langue  n'est  pas  sans  influence  sur  les  idées,  mais  cotte 
influence  n'est   que    subalterne.  ^%  Analyses   et    comptes    rendus. 
R.  Jebb,  Uomer,  An  introduction  to  the  lliadand  the  Odyssey.  Une  révision  des 
remarques  sous  le  texte  et  des  excursus  de  grammaire  aurait  été  d'un 
grand  profit  à  ce  livre  excellent  [J.  Jedlicka].  ^  J.  Sgheineb,  L'histoire  des  10 
exercices  du  corps.  Ouvrage  consciencieux,  juste  et  écrit  avec  beaucoup  de 
clarté  [P.  Ilruby].  K  G.  Suran,  Vocabulaire  du  1"  chant  de  l'Iliade.  Quelque- 
fois incorrect  et  incomplet,  mais  rendra  pourtant  des  services  aux  élèves 
[P.  llrubyj.  ^  G.  Suran,  Aperçu  de  Vhisloire  de  la  liltérature   grecque.  Compi- 
lation bien  faible  [P.  Hruby].  ^  A.   Skoda,  Spécimen  d'une  traduction  des  15 
Fastes  d'Ovide.  Traduction  aisée,  suivant  de  près  l'original  [V.  Viravsky]. 
1[J.  Prazâk,  Sur*  l'œuvre  d''Ai'islote  'AOr^vatwv  TroXcreca.  Dissertation  écrite  avec 
une  connaissance   profonde   du  sujet    [F.  Groh].  %  M.  MolgIk,  Spécimen 
des  collectanées  des  classiques  latins.    D'une  valeur  illusoire   [F.  Krejci].  t 
K.  Steinhauser,  Quelques  mots  sur  la  philosophie  stoïque;  l'empereur  Marc-  20 
Aurèle  avec  une  traduction  de  ses  mémoires.  Ouvrage  dans  son  ensemble  bon, 
malgré  la  trop  grande  liberté  dont  s'est  servi  l'auteur  en  traduisant  ce  qui 
est  la  source  de  quelques  incorrections  [F.  Krejcij.  If  J.  Krejcî,  Laeliussur  ia- 
mitié,  par  Cicéron.  Traduction  habile  [R.  Karras].^  Ilerondae  mimiambi,  edicHt 
Fr.BuECHELER;/deni,  edidit  Otto  Grusius.  Compte  rendu  d'un  manuscrit  des  îs 
mimiambes  récemment  trouvé,  leur  contenu  avec  une  petite  notice  sur  le 
poète  et  la  nature  de  ses  poésies,  enfin  l'énumération  des  éditions  dont  les 
meilleures  sont  les  ci-devant  nommées  [F.  Groh].  î  F.  Gresl,  Fables  de  l'anti- 
quité classique.  Loué  [P.  Hruby],  ^  K.  Brugmann,  Grundriss  der  vergleichenden 
Grammalik  der  indogermanischen  Sprachen.  Œuvre  excellente  qui  restera  le  30 
modèle  d'un  livre  systématique  et  scientifique  et  la  base  pour  le  dévelop- 
pement de  cette  science  [J.  Zubaty].  If  R,  Meringer,  Deitràge  zur  Geschichle 
der  indogerm.  Deklination.  Intéressant  [J.  Jedlicka].  ^  J.  GharvÂt,  Le  premier 
livre  des  Odes  d'Horace.  Traduction  recommandable    plutôt  par  la  forme 
de  sa  versification  que  par  sa  valeur  intérieure.  [I.  Krâl].  ^  A.  Kuapil,  La  ^^ 
vie  antique   II.   Compilation,    en    partie   traduction  httérale  du  Wagner 
(J,  Sedlàcëk).  ^  0.  Keller,  Zur  lateinischen  Sprachgeschichle  I.  Le  principal 
défaut  du  livre  c'est  que  l'auteur  ne  connaît  point  ou  qu'il  feint  à  dessein 
ne  pas  connaître  les  nouveaux  résultats  linguistiques  [J.  Zubaty].  ^  G.  Bro- 
NISGH,   Die  oskischen  i-  und  e-    Vokale;  DarlinG  Bugh,  Der    Vokalismus  der  40 
oskischenSpraçhe;  R.  von  Planta,  Graminatik  der  oskisch-umbrischen  Dialekte 
I.  Enrichissement  de  la  science  f J.  Zubaty].  ^  La  Roche,  Uomerische  Vnier- 
suchungen  II .  Consciencieux  [J.  Krejcij.  If  G.  Meyer,  Essays  und  Studien  zur 
Sprachgeschichte  und    Volkskunde  II.   Recommandable  au  point  de  vue  de 
l'inslruction  et  de  l'amusement  [F.  Krejci].  If  F.   Smrcka,    Considérations  *5 
comparées  stcr  les  idées  d'Homère  et  de  Sophocle  sur  l'influence  des  dieux.   Sans 
valeur  [F.  Krejci].  V.  Niederlb. 

Hongrie. 

Rédacteur  général  :  J.  Kont.  ^ 

Archaeologiai  Értesitô  (Bulletin  archéologique)  vol.  XIII,  1893.  1"  fasc. 
Castra  de  Pilis-Marôth  [R.  Frohlich].  Description  topographique  du  camp 
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situé  sur  la  colline  nommée  Kisbegy,  non  loin  de  Gvan.  Ni  Ptolémée,  ni  la 
Tabula  Peutingeriana  n'en  font  mention,  mais  l'Itinerarium  Anloninum 
(p.  266-7,  Wess.)  parle  d'un  Castra  ad  Ilerculem  situé  entre  la  Cirpi  et  Salva 
mansio.  Frôhlicli  identifie  les  ruines  qu'il  a  examinées  avec  celte  station.  Il 
6  croit  que  le  camp  date  de  l'empereur  Valentinien.  ^  Dernières  trouvailles 
à  Gsab-Rendek  [K.  Darnay].  Les  fouilles  ont  mis  à  jour  une  inscription  : 
lu...  Ingenuae  conjugi  suo  est  filiae  de  suo  pos(uit),  les  fragments  d'un 
tombeau  et  une  monnaie  de  bronze  de  Néron.  %  Restes  d'une  maison  ro- 
maine à  Baracs  [S.  Szelle].   Les  marques  des  tuiles  portent  :  Leg  II  Ad 

10  (Legio  secunda  adjutrix).  t  Description  du  musée  d'Aquincum  [K.  B.].  Tout 
les  objets  trouvés  depuis  quinze  ans  à  Aquincum  où  les  fouilles  continuent 
sont  réunis  maintenant  dans  un  musée  de  style  corinthien,  f^  2»  fasc. 
Monuments  des  anciennes  mines  de  Nagy-Almâs  [G.  Téglâsf.  Description  et 
historique  de  ces  mines  qui  se  trouvent  dans  le  comitat  de  Ilunyad  en 

ic  Transylvanie.  Les  Romains  y  ont  laissé  de  nombreuses  traces  de  leur  ac- 
tivité; ces  mines  étaient  voisines  de  celles  d'Ampelum.  ^  Annuaire  de  la 
Société  hisloriquc  et  archéologique  du  Comitat  Also  Fehér,  1892  [B.  Kuzsinszky]. 
Cet  annuaire  est  important  à  cause  des  articles  de  B.  Cserni  qui  y  rend 
compte  de  ses  fouilles  exécutées  à  Apulum,  ville  importante  de  la  Dacie. 

20  \^  3»  fasc.  Les  bains  et  les  mines  romaines  de  Kis-Kalân  (Aquae)  dans  le 
comitat  Ilunyad  [G.  Téglâs].  Les  inscriptions  latines  publiées  dans  le  G.  I.  L. 
III.  Area  227  (n"  1403-1 -ilS)  font  connaître  Kis-Kalàn  comme  station  balnéaire, 
mais  plusieurs  inscriptions  encore  inédites  prouvent  qu'il  y  avait  également 
sur  l'emplacement  des  carrières  et  l'inscription  :  Diogenes   (I)apidarius 

25  montre  que  les  pierres  y  furent  taillées.  %  Trouvailles  d'antiquités  dans  le 
comitat  de  Soprony  [L.  Bella].  On  a  trouvé  à  Ildlzlstein  des  monnaies  romai- 
nes parmi  lesquelles  imc  de  L.  Thorius  Balbus  (89  av.  J.-C.)  une  de  Mn. 
Fonteii  G.  F.  (84  av.  J.-C.)  une  de  C.  Mari  —  G.  F.  Gapit.  (79  av.  J.  G.) 
une  de  Brutus  et  trois  d'Auguste.  C'est  l'emplacement  d'une  carrière  ro- 

30  maine.  II  Inscription  romaine  sur  le  rocher  du  bourg  de  Treucséia  [Th. 
Mommsen].  L'inscription  du  C.  I.  L.  III.  No  223*  qu'on  considérait  comme 
apocryphe  et  inintelligible  sera  expliquée  dans  la  nouvelle  édition  du  Cor- 
pus grâce  à  la  copie  exacte  que  Ilampel  en  a  prise.  Mommsen  et  Ilirschfeld 
lisent  :  Victoriae  Augustorum  exercitus  (q)ui  Laugaricione  sedit  mil(ites) 

35  l(egionis)  II.  DGCGLV,  J(i  Claudius  Const)ans  etc.  L'inscription  se  rapporte 
à  une  campagne  heureuse  de  la  Legio  II  adjutrix.  ^  Antiquités  de  Budapest, 
vol.  IV,  rédigé  par  S.  IIavas  fifj.  Les  articles  concernant  les  antiquités  ro- 
maines sont  les  suivants  :  Havas  rend  compte  du  musée  d'Aquincum  que 
les  savants  étrangers  commencent  à  visiter  ;  Kuzsinszky  parle  de  la  ma- 

40  niére  de  construire  à  Aquincum  ;  Frohlich  continue  la  publication  et  le 
commentaire  des  inscriptions  trouvées  à  cet  endroit;  il  arrive  jusqu'au  nu- 
méro 89;  mais  il  reste  encore  250  à  expliquer!  f^  4°  fasc.  Les  monuments 
mithriaques  en  Hongrie  [Fr.  GumontJ.  L'Italie  exceptée,  la  Hongrie  est  le  pays 
où  l'on  trouve  le  plus  de  monuments  mithriaques.  Le  culte  s'est  propagé  de 

45  Garnuntum  en  Pannonie.  Gumont  lors  d'un  voyage  a  étudié  ces  monu- 
ments et  donne  quelques  éclaircissements  sur  certains  d'entre  eux.  Il 
explique  les  divinités  Gaules  et  Gautopates  qui  se  trouvent  réunies  à 
Mithras;  les  dadoplioroi  dans  cette  religion  astronomique  représenteraient 
l'équinoxe.  *i  Deux  monuments  en  pierre  à  Aquincum  [M.  Kuzsinszky].  Un 

50  de  ses  monuments  est  un  fragment  d'un  monument  funéraire  où  l'ins- 
cription manque  ;  le  second  est  un  sarcophage  avec  l'inscription 
suivante  :  Domo  Mursa  vix(it)  an(nos)  XXXVI  stip(endiorum)  XVIII 
Aurélia  Priscilla  coiiux  eiu(s),  Prisca  et  Probilla  lilias  et  (h)eredes  posue- 
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runt;  ([ui  dofunctus  est  Perento  et  ossua  eius  in  (h)unc  loc(um)  sunt.  Le 
défaut  était  de  Mursa  (Esseg,  en  Esclavonie),  il  est  mort  à  Perinthus  et  ses 
cendres  furent  rapportées  à  Aquincum..^  Une  tabula  bonestae  missionis  de 
Bregetio  [R.  Frôhlich].  Texte  et  commentaire  de  ce  document  trouvé  à 
Szôny  et  qvft  date  du  12  janvier  103.  ^  Description  des  monnaies  romaines  de  5 
la  collection  Scliimkô  par  M.  Gyorik  [a  b].  Cette  collection  qui  appartient  au 
lycée  réformé  de  Presbouig  contient  de  répo(iue  romaine  et  byzantine 
86  pièces  en  or,  1366  en  argent  et  3602  pièces  en  d'autres  métaux.  Le  guide 
pour  la  description  était  Cohen.  ^  Die  Ausgrabungen  zu  Aquincutn  1879-1891 
par  V.  KuzsiNSZKr  [x.  y.].  Sera  utile  aux  étrangers,  mais  l'auteur  aurait  dii  lo 
nommer  les  savants  hongrois  qui  se  sont  occupés  des  objets  trouvés  avant 
lui.  ^  Statistique  du  cabinet  des  antiques  au  musée  national  de  Budapest. 
^  Étalon  romain  de  Torda  [R.  Frôhlich].  L'étalon  pèse  896  gr.  il  date  de 
209-211  après  J.-Ch.  L'inscription  qu'il  porte  est  la  suivante  :  Leg(ionis) 
(quintae)  Mac(edonicae)  p(iae)  f(idelis)  p(ondus)  (unum)  examin(atum)  iussu  15 
d(ominorum  Irium)  no^lrorum  Augustorum,  Val(erius)  Sabinus  optio 
leg(ionis)  s(upra)  s(criptae)  d(ouo)  d(edit).  ^f  5''  fasc.  Sépultures  de  mineurs 
romains  en  Dacie  [G.  Téglâs].  L'auteur  a  déjà  publié  une  monographie  sur 
les  anciennes  mines  de  Korabia  près  de  Zalatna,  en  Transylvanie.  On  y 
trouve,  comme  à  Ilallstadt  et  à  Watsch  des  tombeaux,  mais  beaucoup  20 
moins  de  monuments,  car  l'incinération  a  eu  lieu  dans  les  tombeaux 
mêmes.  Les  funérailles  des  magistrats  et  des  notables  eurent  lieu  à 
Ampelum,  loin  de  Korabia.  Description  des  rafes  monuments,  déjà  signa- 
lés, en  1879,  par  B.  Lukâcs.  Les  marques  de  fabrique  les  plus  fréquentes 
sont  :  Faor,  Festi,  Optati,  Januar.  ^  Antiquités  de  Sabaria  [K. -Kàrpàti;.  Les  25 
dernières  fouilles  dans  une  nécropole  romaine  ont  mis  à  jour  un  groupe 
de  Jupiter  Dolichenus  et  de  la  Fortune,  une  statuette  de  Vénus  en  bronze, 
plusieurs  lampes  et  des  monnaies.  Des  deux  inscriptions  une  seule  a  pu 
être  déchilTrée  :  D.  M.  Q.  Val(erius)  Rcstutus  |  V(ivus)  f(ecit)  s(ibi)  et  Billienae 
I  Donatae  coni(ugi)  1  an(norum)...  et  Va(lerio)  Ingenuo  |  militi  leg(ionis  XIII  30 
G(eminae)  |  fil(io)  an(norum)...  et  Va(leriae)  Restu  |  tae  fil(iae)  an(norum) 
XX.  1[  Le  Congrès  international  des  historiens  de  l'art  aura  lieu  à  Buda- 
pest en  1896  à  l'occasion  des  fêtes  du  Millénaire.  J.  Kont. 

Egyetemes  Philologiai   Kôzlôny.    Vol.  XVII,  1893.  1"  fasc.  Addenda 
Reliquiis   Euhemeri    [G.  Némethyl.    Quelques  notes  supplémentaires  à  35 
l'édition  d'Euhemerus  du  même  auteur  que  les  critiques  deGansz,  Breysig, 
Diels   et  de  Susemihl,    de  môme  -ciue   les  éditions    de   la   Bibliothèque 
de  Diodorc,  par  Vogel,  et  celle  de  Lactance,  par  Brandt  et  Laubmann,  ont 
rendu  nécessaires.  ^  Nominativus  cum  infinitivo  et  accusativus  cuai  infi- 
nitivo,  chez  Thucydide  [B.  Incze].  Suite  dans  fasc.  2,  3,  et  4.  Caractère  du  40 
style  de  Thucydide.  Grammaire  et  statistique  complète  des  cas  étudiés.  ^ 
Gôrug  irodalomioriénet  (Histoire  de  la  littérature  grecque),  par  S.  Sghii.l 
[V.  Pecz  et  R.   Vàrij.  Extrait  de    Christ,  assez    bon  pour  les  classes.  *i 
A  régi  goriigôk  esalâdi  élete  (La  vie  privée  des  Crées),  par  PÀcz  [E-  FinâczyJ. 
Compilation  sans  valeur.  ^    Nchâny   szo    lloratiusrôl  (Quelques  mots  sur  45 
Horace),  par  A.  Popini  (G.  Fodor).  Original.  tH  2»  fasc.  La  date  de  l'histoire 
de  Thucydide  [J.  Ilegedlïs].  Fin  dans  fasc.  3.  Résumé  de  la  discussion 
entre  UUricli,  Classen  et  Uèrbst  ;  accepte  Popinion  de  ce  dernier.  |  M.  Tuliii 
Ciceronis  pro  I'.  Seslio  oruiio,  édit.  par  J.  CSKuÉP  [G.  Gyomlay).  Sans  mé- 
thode. 1[1[  3"  fasc.  Latin  nyelvian  (Grammaire  latine),  par  J.  Pirghala  [J.  50 
Maywald].  Brevis  esse  laboro,  obscurus  ho.  ^  Latin  olvasô  es  gyakorlokônyv 
(Lectures  et  exercices  sur  la  grammaire  latine),  par  J.  Pirghala  [J.  May- 
wald]. Livre  d'un  bon  pédagogue,  mais  quelques  erreurs  et  fautes  graves. 
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I  C.  Velleius  Paterculus  et  son  œuvre,  par  J.  SzôLGYÉMY  [G.  Némcthy],  Intro- 
duction à  une  traduction  de  Velleius;  les  fragments  publiés  sont  assez 
bons.  %  L'Enfer  dans  Homère  et  dans  Virgile,  par  K.  Danielovics  [G.  Né- 
methy].  Bon  pour  les  élèves.  Le  critique  insiste  sur  Enéide  VI,  v.  601-7  ;  le 

5  passage  doit  être  corrigé  d'après  Tarticlc  de  Ilavet  (Revue de  PhMologie  XII, 
p.  145)  ;  l'édition  de  Némethy  a,  la  première,  tenu  compte  de  la  transposi- 
tion proposée  par  le  savant  français.  «|[  Thucydide  et  la  sophistique,  par  G. 
IIORNYÂNSZKY  [B.  Zsoldos].  Satisfaisant.  Yi  ^"^  fasc.  Hérodote,  traduction 
hongroise  par  J.  Geréb  ;  Les  Muscs  d'Hérodote  I.  Clio,  par  E.  Hoffer  [E.  Fi- 

iO  nâczy].  La  traduction  complète  de  Geréb  est  la  première  en  Hongrie  ; 
malgré  quelques  défauts,  elle  est  reconimandable  ;  celle  du  premier  livre 
par  lloffer  est  lourde,  mais  ne  manque  pas  de  qualités.  1[  Grammaire  latine, 
par  G.  BÉKÉsi  et  G.  Màthé  [K.  Pôzder].  Manqué.  ^  A  rômai  nevelés  (L'édu- 
cation romaine),  par  M.  Takàcs  [J.  Bodissj.  Réussi.  ^  Réplique  de  Schill 

18  à  la  critique  de  Vâri.  ^^  5^  fasc.  Remarques  grammaticales  sur  les  'Tyicivà 
TiapaYyéX[jt.ata,  de  Plutarque  [S.  Brassai].  Ces  remarques  sont  autant  de 
pièces  justificatives  d'une  traduction  hongroise.  1[  Ad.  Lucani  Codices  Es- 
tenses  [R.  Vâri].  Publie  les  variantes  de  cinq  manuscrits.  ^  Horatius  es 
Kora  (Horace  et  son  temps),   par  V.  A.  Drtto,  traduction  hongroise,  par 

20  B.  HORVÀTH  [F.  Moravszky].  Utile.  ^  Latin  Synonymika  (Les  synonymes  en 
latin),  par  J.  Buriân  [J.  Bôdiss].  Sera  le  bienvenu,  f  Les  Muses  d'Hérodote  L 
Clio,  par  E.  IIoFFER  [J.  Geréb].  Traduction  lourde  et  indigeste  des  91  pre- 
miers paragraphes.  ^  Les  causes  de  la  décadence  de  la  langue  latine  après  la 
mort  d''Auguste,  par  J,  Baligô  [J.  Bôdiss].  Caractérise  les  mœurs,  mais  non 

26  pas  la  langue.  Sans  valeur,  ^f  6»  et  7«  fasc.  Lucain  et  Virgile  [R.  Bârdos]. 
Suite  dans  fasc.  8  et  9.  Comparaison  de  la  Pharsalie  avec  les  six  derniers 
chants  de  l'Éiiéide  au  point  de  vue  de  la  composition,  des  figures  et  des 
descriptions.  ^  Le  Dictionnaire  de  la  Latinité  hongroise  [A.  BartalJ-  Rap- 
port fait  à  la  Commission  philologique  de  l'Académie  hongroise  en  vue  de 

30  ce  Dictionnaire  dont  les  travaux  préliminaires  sont  en  train.  ^  Discours  de 
Lycurgue  contre  Léocrate,  texte  grec  et  traduction  hongroise  par  E.  FinâCzy 
[J.  Ilegedlis].  Réussi.  Critiques  de  détail.  ^  Lectures  grecques,  de  Sghenkl, 
traduction  de  Abel,  revue  par  Pôzder  [G.  Gyomlay].  Utile,  mais  quelques 
fautes  contre  le  génie  de  la  langue  magyare.  ^  Vorateur  parfait  selon  Cicé- 

35  ron,  par  F.  Moravszky  [J.  Bôdiss].  Sans  valeur.  ^  La  vie  privée  et  l'éducation 
chez  les  Grecs,  par  K.  Palâsthy  [K.  Tôth].  Rien  de  nouveau.  ^  La  littéra- 
ture philologique  en  Hongrie,  1892  [A.  Ilellebrant].  Bibliographie 
de  tous  les  livres  et  articles  concernant  les  langues  et  les  littératures, 
1729  numéros,  ^%  8*  fasc.  Grammaire  latine  par  G.  NÉMETHY  et  K.  PÔZDER 

40  [V.  Pecz].  Une  des  meilleures  grammaires  qui  aient  paru  en  Hon- 
grie. ^  Atlas  mythologique  par  G.  Hauptmann  et  Explication  de  l'Atlas 
mythologique  par  M.  Latkôgzy  [K.  Pôzder].  L'Atlas  ne  convient  pas  aux 
écoles  à  cause  des  mauvais  dessins;  l'explication  laisse  à  désirer.  ^  Le 
deuxième  chant  de  l'Odyssée  trad.  par  J.  Kempf  [J.  Bôdiss].  Réussi.  ^  Dicta 

45  Catonis  quac  vulgo  inscribuntur  Catonis  Disticha  de  viotnbtis,  éd.  G.  NÉMETIIY 
;R.  Vâri].  Bonne  édition  critique,  ^f  Deux  dialogues  de  Lucien  par  0.  IIitt- 
UIGH  [K.  TôthJ.  Intéressera  les  élèves,  f  La  langue  grecque  dans  les  Écoles 
protestantes  par  E.  VÂRKONYï  [K.  Tôth].  Coup  d'oeil  sur  l'enseignement  du 
grec  en  Hongrie.  ^  Le  Théâtre  grec  par  L.  Mârtonyi  [K.  Tôth|.  Rien  de 

■o  nouveau,  tî  9"  fasc.  Notes  critiques  sur  les  Scholies  de  la  Thébaïde  de 
Stace  fj.  Varjas].  Fin  dans  fasc.  10.  De  nombreuses  conjectures  sur  les 
scolies  dont  la  dernière  édition  est  de  Lindenbrog,  1600.  Varjas  a  surtout 
examiné  les  scolies  à  partir  du  livre  VI,  v.  350  d'après  les  God.  Monac.  lat. 
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19482  et  Cod.  lat.  Bamberg,  IV,  II.  1[  Addenda  lexicis  graecis  et  latiiiis 
[S.  Krausz]  (n'Xtov  =  (it>.iâpiov,  vasnltum,  Kessel,  chaudière;  fuvna  =furnus, 
Ofen,  fourneau;  «tttôôo;  =  veru,  Spiess,  pique.  «T-jv-rvipTiçr^  vigil,  Wa,chter, 
gardien;  Sigou)>oi  =  duumviri.  ^  Œuvres  choisies  de  Platon.  I.  Gorgias, 
Philébe,  tr.  hongroise  par  J.  Péterfy  [G.  Némethj].  Attachant  et  vraiment  5 
classique.  \  L'Odyssée  d'IIonicre  trad.  en  hexamètres  par  J.  Kempf  fV.  Pecz]. 
Réussie  comme  celle  de  l'Iliade  du  même  auteur.  Études  sur  les  mœurs  et 
les  occupations  journalières  des  Romains  par  E.  RaGZ  [J.  BôdissJ.  Résumé 
consciencieux  et  utile.  II  Daphnis  et  Chloé  par  K.  Vajda  [J.  Bôdiss].  Traduc- 
tion du  roman  de  Longus  dont  la  place  n'était  pas  dans  un  programme  10 
destiné  aux  élèves.  ^^  10'  fasc.  Poème  grec  sur  la  fille  de  St.  Ladislas, 
roi  de  Hongrie  [V.  Récsei].  Lors  du  voyage  des  professeurs  hongrois  eu 
Grèce,  Récsei,  grâce  aux  indications  de  Dimitrios  Kampuroglus,  bibliothé- 
caire de  l'Université,  a  trouvé  dans  le  mscrit  n»  562  un  poème  de  143  vers 
en  honneur  de  la  femme  de  Jean  Gomnène  (1118-1143),  Irène,  qui  était  la  15 
lille  de  St.  Ladislas.  L'impératrice  fit  construire  un  temple  et  un  monas- 
tère dont  le  poème,  publié  entièrement  par  Récsei,  décrit  les  beautés.  If 
Codex  Fesli  Farnesianus  XLII  tabulis  expressus.  Consilio  et  impensis  Acad. 
Litt.  Ilugaricae  éd.  Aemilius  Thewrewk  de  Ponor  [R.  Vâri].  Fait  époque 
dans  la  philologie  magyare.  If  La  législation  romaine  à  l'époque  des  Comices  20 
par  A.  L.  Keil  [R.  FiÔhlich].  Livre  qui  épuise  le  sujet;  remarquable. 
^  Histoire  de  la  poésie  romaine  par  0.  RiBBECK  III  vol.  trad.  hongroise  par 
L.  Katona  [K.  Pôzder].  La  fin  de  cette  traduction  est  digne  des  deux  pre- 
miers volumes  dus  au  regretté  Csiky.  \  Visite  à  Apulum  par  B.  Cserni  et 
Sépultures  des  mineurs  romains  en  D ace  parG.TÉOLÀS  [B.  Kuzsinszky].  Cserni  25 
dirige  depuis  des  années  les  fouilles  à  Apulum;  dans  sa  description  il  ne 
se  borne  pas  aux  ruines  de  cette  ville,  mais  parle  des  villes  romaines  en 
général.  Le  programme  de  Téglâs  n'est  que  l'extrait  de  son  article  paru  en 
1890  dans  le  Bulletin  archéologique,  sans  introduction,  ni  commentaire,  ce 
qui  rendra  la  lecture  difficile  aux  élèves.  ^  Vêtus  Hymnarium  Ecclesiasticum  30 
Ilungariae  par  J.  Dankô  [  ].  Imprimé  à  200  exemplaires;  l'auteur  en  fera 
don  aux  établissements  qui  en  feront  la  demande.  J.  Kont. 
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Rédacteur  général  :  Paul  Tno.MAS. 

Revue  de  l'Instruction  publique.  T.  30  (1893),  1"  livr.  Les  progrès 
récents   de  l'histoire  gracque  [F.  Gumontj.  Leçon  d'ouverture    du    cours  40 
d'histoire  g'recque  fait  à  l'Université  de  Gand  ;  fauteur  esquisse  à  grands 
traits  les  découvertes  qui  ont  renouvelé  l'histoire  de  la  Grèce.  ^  Lucien, 
Jud.  voc,  pp.  84-85  [J.  Keelhoff].  Propose  de  corriger  èT(i-/6Yi  ta  xa-r'  àpxâç 
en  i'z6i-/J}r^>7ixw  xax'  oLpxiç.  %  Le  Codex  Bruxellensis  (Parcensis)  du  Pro  Caecina 
de  Gicéron  <cf.  R.  des  R.  17,  155,  2G  >  [P.  Thomas].  ,Ce  ms  est  le  plus  45 
proche  parent  du  Tegernseensis  et  conserve  à  côté  de  celui-ci  une  valeur 
propre  et  indépendante.  Profil  qu'on  en  peut  tirer  pour  la  constitution  du 
texte.    ^  GAGNAT,   L'armée  romaine  d'Afrique   [Waltzing]  <cf.    3»  livr.  >. 
Longue  analyse  de  cet  important  ouvrage.  ^  Von  Wilamowitz-Moellen- 
DORF,  Euripides  Ilippolylos  griechisch  und  deulsch  [Parmentier].  Beau  travail,  50 
propre  à  faire  comprendre  et  aimer  le  drame  antique.  %  Weisweiler,  Das 
laleinische    Participium   fuluri    passivi    [ParmentierJ.    Cette    étude,    sur    la 
plupart  des  points,  restera  définitive.  ^  Sortais,  llios  et  Iliade  [Francotte]. 
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Ouvrage  de  vulgarisation.  ^%  2'îlivr.  L'expression  TJOvyjxa  tw  oiz:  (tw  <f6èM)  n 
ou  Tivà  [KeelhofT].  Explique  la  construction  parla  théorie  de  l'accusatif  para- 
tactique.  ^  Participe  ou  adjectif  en  -dus?  [Delbœuf|.  Combat  les  idées  de 
WeiSAveiler  <  v.  !■•«  livr.  >.  ^  Aegyptische  Urkunden  ans  den  kônigl.  Museen 
5  zu  Berlin  [A.  W.].  Analyse.  1[  Bethk,  Thebanische  H eldenlieder  [Parinentier].  . 
Jette  une  lumière  inattendue  sur  cette  question  difficile  et  apporte  une 
solution  satisfaisante  à  de  nombreux  problèmes  jugés  insolubles.  1[  Ellis, 
Noctcs  Manilianae.  —  P.  THOMAS,  Noies  et  conjectures  sur  Manilins  [F.  Pies- 
sis].  Ces  deux  ouvrages  faciliteront  la  tâche  du  prochain  éditeur  de  Mani- 
10  lius.  ^  Skllar,  The  roman  poets  of  thc  Augiislan  âge  [F.  Plessisl.   Ouvrage 
solide,  attrayant,  d'une  valeur  durable.  ^^  3«  livr.  Le  Codex  i5ruxellensis 
(Parcensis)  du  Du  imperio  Cn.  Pompe!  de  Gicéron  [L.  Preud'hommeJ.  Ce 
ms  (identique  au  «  Parcensis  vetustus  »  de  Torrentius,  qu'on  croyait  perdu) 
occupe  la  première  place  paruii  les  détériores.  Collation  complète;  discus- 
15  sion  des  principales  variantes.  ^  Un  nouveau  document  d'histoire  reli- 
gieuse [A.  Wagener].  Commentaire  historique  sur  l'inscription  d'Arycanda. 
^   De    viris    illuslribus  urbis   Romx,  p.   p.  ArmenGaud  [F.  Plessis].  Bon.   ^% 
4»  livr.  Le  réalisme  dans  Pétrone  [P.  Thomas].  <Cf.  o"  livr.  >.  Le  Satyricon 
n'est  qu'en  partie  un  roman  réaliste,  mais  Pétrone  a  eu  le  mérite  d'intro- 
20  duire  le  réalisme  dans  le  roman.  ^  Strabon,  A,  c.  39  [KeelhofT].  Les  mots 
etow;  S^  è(j.£ii.v/i-o  av  sont  dus  à  l'intrusion  d'une  note  marginale.  ^  Deux 
inscriptions  inédites  de  Cumes  [Waltzing].  1.  Inscription  du  consul  Fabius 
Titianus  mentionnant  la  fonction  de  XV  vir  s.  f.  2.  Inscription  sépulcrale. 
^Plutarchi  Pythici  dialogi  1res,  rec.  Paton  [Parmentier].  Le  texte  marque  un 
25  grand  {irogrès  sur  les  éditions  précédentes.  Le  rp.  regrette  que  l'éditeur 
n'ait  pas  connu  certaines  conjectures  excellentes  de  Wagener  (R.  de  l'I.  P. 
en  Belg.,  1869).  1[  Goumy,  Les  Latï7is[l\  Thomas].  Plein  de  verve  et  d'esprit; 
très  recommandable  malgré  certaines  bévues  et  certaines  exagérations.  ^ 
Desjardins,  Géographie  historique    et    administrative   de    la    Gaule    romaine, 
30  t.  IV  [A.  W.].   Ce  volume  n'est  qu'un  fragment,  mais  un  fragment  d'une 
incontestable  valeur,  ^f  S»  livr.  Des  prépositions  en  grec  [Delbœuf].  Ré- 
flexions sur  l'enseignement  de  la  grammaire  grecque.  If  Degharme,  Euri- 
pide et  l'esprit  de  so7i  théâtre  [De  Block].  Étude  intéressante,  remplie  d'ob- 
servations judicieuses  et  fines.  t^[  6»  livr.  Note  sur  un  passage  des  Actes 
38  de  S^   Mari   [F.  Gumont].   Il  résulte  claireinent  d'un  passage  des  Actes 
syriaques  de  S'  Mari  que  les  gérousies  ou  collèges  de  vieillards  qui  se  ren- 
contrent sous  l'empire  romain  dans  un  grand  nombre  de  cités  grecques 
d'Asie,  étaient  de  simples  cercles  ou  sociétés  d'agrément.  *i  Les  premiers 
vers  du  premier  discours  de  Médée  dans  Euripide  [DelbœufJ.  Combat  l'in- 
40  terprétation  proposée  par  Parmentier  dans  son  mémoire  sur  Euripide\et 
Anaxagore.  %  Dionis  Prusaeensis  quem  vocant  Chrysostomum  quae  exstant  omnia 
éd.  J.  DE  Arnim,  vol.  I  [Parmentier].  Le  texte  est  établi  sur  un  nouveau 
classement  des  mss  et  fort  amélioré.  ^  Deegke,  Laieinische  Grammatik  et 
Erlduterungen  zur  laleinischen  Schulgrammatik  [Parmentier].    La  grammaire 
45  latine  de  D.  paraît  bien  appropriée  à  l'enseignement,  mais  l'auteur  a  eu 
tort  d'adopter  la  terminologie  allemande.  Le  volume  des  Erlduterungen  ren- 
ferme (luantité  de  renseignements  précieux.  ^  Frangoitu,  L'organisation 
de  la  cité  athénienne  et  la  réforme  de  Clisthènes   |WaltzingJ.    Méthodique    et 
précis.  %    Al.LMEU    et   DiSSard,   Inscriptions    antiques    du    Musée    de     Lyon 
50  [Waltzing].  Les  inscriptions  sont  publiées  avec  le  plus  grand  soin  et  ac- 
compagnés de  commentaires  savants  et  instructifs.  P.  Thomas. 
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American  journal  of  philology  vol.  XIV,  1  (a»  o3).  La  position  relative 
des  acteurs  et  du  chœur  dans  le  théâtre  grec  du  v«  siècle  av.  J.  Ch.  1"  partie 
[John  PickardJ.  Traduction  d'une  thèse  présentée  en  1892  <cf.  R.  des  R. 
XVII,  127,  1)3  >.  La  description  de  Vitruve  se  rapporte  au  théâtre  latin.  Ce 
n'est  que  lorsque  le  chœur  avait  en  pratique  disparu  du  draine  qu'on  trouve  lo 
mentionné  un  ).oy£îov  pour  les  acteurs.  Au  cinquième  siècle,  acteurs  et 
chœurs  se  trouvaient  dans  l'ôp-x^Tpa.  La  axrivri  est  devenue  nécessaire 
aussitôt  que  les  acteurs  ont  eu  à  jouer  plus  d'un  rôle.  ^  Was  ergiebt  sich 
aus  dem  Spvachgebrauch  Xenophons  in  der  Anabasis  fur  die  Dehandlung  der 
Griechischen  Syntax  in  der  Schule,  von  Arthur  JOOST,  et  Die  Nolivendigkeit  «S 
einer  Syslemànderimg  im  griechischen  Anfangsunlerrichte  von  E.  KOGH  [B.  L. 
Gildersleeve].  Deux  livres  suggérés  par  l'idée  de  réduire  le  pensum  gram- 
matical, chose  qui  pourrait  être  obtenue  plus  simplement  par  l'élimination 
de  tous  les  phénomènes  communs  à  la  langue  maternelle  de  l'élève  et  au 
grec.  Le  travail  de  Jost  est  d'ailleurs  intéressant  bien  que  non  exempt  20 
d'erreurs,  non  plus  que  celui  de  Koch  dont  cependant  le  rp.  n'approuve  ni 
la  méthode  ni  les  résultats,  f  Einleitung  in  die  neugriechische  Grammalik  von 
G.  N.  IIatzidAKIS  et,  v)  'IX'.âSa  iJi£iaçpa(JiJ.£vrj  in'  ih'/  'A).£$.  niX/.rj  (A^po;  Ttpwto 
A.-Z.  'AOrjva  1892  [F.  G.  Allinson].  Le  premier  ouvrage  a  le  mérite  d'envisa- 
ger l'étude  du  grec  moderne  sous  son  véritable  aspect;  c'est  une  œuvre  25 
scientifique.  Le  livre  de  Palli  est  intéressant  parce  que  l'auteur  s'est  servi 
de  la  vraie  langue  du  peuple.  %  Reports.  *i  Brief  mention  [B.  L.  Gilders- 
leeve]. Le  travail  de  R.  Wagner,  Der  gebrauch  des  imperativischcn  Infinitivs 
im  Griechischen  a  une  valeur  plus  grande  que  n'en  ont  généralement  les 
programmes,  cependant  son  explication  de  l'origine  de  cette  construction  30 
est  disculoble.  t  Les  Untersuchungcn  zu  den  Mimiamben  des  Herondas  de  Cru- 
sius  ne  sont  pas  un  commentaire  mais  des  matériaux  pour  un  commen- 
taire. Des  erreurs  de  grammaire.  ^  Herodotus,  Books  V  and  VI  de  Evelyn 
Abboït  est  destiné  plutôt  à  ceux  qui  étudient  l'histoire  grecque  qu'à  ceux 
qui  s'occupent  de  la  langue  et  du  style  d'Hérodote.  Les  notes  grammati-  35 
cales  sont  faibles,  surtout  celles  qui  s'occupent  des  négations.  Parlant  d'un 
excursus  sur  les  tyrans  grecs,  le  rp.  rappelle  ces  mots  de  G.  Perrot  :  le  sens 
historique  n'a  pas  de  pire  ennemi  que  le  goût  de  la  phrase.  %  L'atlas  anli- 
quus  de  Van  Kampen  publié  chez  Perthes  est  excellent.  ^  Barker  Newhall 
rectifie  un  passage  de  la  traduction  du  l'roméihce  de  Wecklein  par  Allen.  40 

^^  w  54.  Le  mètre  Saturnien,  1"  partie  [W.  M.  LindsayJ.  Examine  tous 
les  Saturniens  qui  nous  restent  afin  de  déterminer  la  quantité  et  pour 
autant  que  possible,  l'accentuation  de  tous  les  mots  douteux.  Puis  il  dis- 
cute les  deux  théories  eu  présence,  celle  qui  est  fondée  sur  l'accentuation 
et  celle  qui  est  basée  sur  la  quantité.  ^  La  position  relative  des  acteurs  et  45 
du  chœur  dans  le  théâtre  grec  du  v«  siècle  av.  J.  Ch.  2»  partie  [John  Pickard]. 
Examine  à  ce  point  de  vue  les  œuvres  dramatiques  qui  nous  restent,  mais 
sans  s'astreindre  à  l'ordre  chronologique  ([ui  donnerait  de  faux  résultats. 
*i  Corrections  et  additions  au  dictionnaire  latin  de  Lewis  and  Short  en  ce 
(lui  concerne  Aulu  Gellc  [G.  ]\napp].  Ce  dictionnaire  est  mal  renseigné  50 
pour  Aulu  Gelle,  l'auteur  revise  73  articles.  %  Aristolle's  constitution  of 
Alhens  elc.  by  John  Edwin  Sandys  [J.  II.  Wright].  L'ouvrage  le  plus  im- 
portant depuis  la  publication  de  l'editio  princeps,  et  il  faudra  bien  des 
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années  avant  qu'on  puisse  faire  mieux.  1[  Der  Vokàlismus  der  Oskischen 
Sprache  von  Cari  Darling  Buck  [Minton  WarrenJ.  Très  au  courant  et  cepen- 
dant original.  ^  Drutus,  texte  latm  publié  d'après  les  travaux  les  plus  récents, 
avec  un  commentaire  critique  et  explicatif,  une  introduction  et  un  index  par 

S  Jules  Martha  [Minton  Warren].  Excellent  et  nécessaire  à  quiconque  lit  le 
Brutus.  ^  De  waTs  particulae  itsu  Herodoteo,  Thucydideo,  Xenophonteo,  Scripsit 
Max  Wehmann,  1891  [B.  L.  Gildersleeve].  Ne  fait  pas  avancer  la  question. 
%  Reports.  ^  Brief  mention  [Ti.  L.  Gildersleeve).  Le  livre  de  Andrew  Philip 
Skkne,  Anle   Agamemnona,  a  new   departure  in   Philology,  Oxford  1892  est 

10  annoncé  d'une  manière  ironique.  \  C'est  à  tort  que  dans  le  vers  6o9  de 
Theognis  oùS'  ôjjiôaat  -/pT]  toûO'  oti  \i.r^  Ttotî  upf,Y(j,a  to'ô'  eciTat  on  lit  maintenant 
0-3  (A'o  pour  oTt  [A/j.  Que  ceux  qui  exigent  sans  cesse  l'uniformité  en  syntaxe 
voient  Soph.  Elec.  1032  et  O.  C.  176.  %  Tandis  que  Eustace  Hamiltou  Miles 
trouve  un  éditeur  pour  publier  splendidement  sa  macédoine  de  choses  non 

15  digérées  sous  le  titre  prétentieux  de  Comparative  Syntax  of  Latin  and  Greek 
1895,  le  savant  Fraccaroli  de  Messine  cherche  en  vain  depuis  des  années 
un  éditeur  pour  ses  Odi  di  Pindaro  dichiarate  e  Iradotte.  \  Les  Studies  of  Ihe 
greek  poels  de  Symonds,  -Se  éd.,  bien  que  vieillies,  sont  encore  agréables  à 
lire. 

20  W  N"  ^5.  La  position  relative  des  acteurs  et  du  chœur  dans  le  théâtre 
grec  du  v«  siècle  av.  J.  Gh.  S^  partie  [John  Pickard].  Contient  la  conclusion  de 
l'examen  des  œuvres  dramatiques.  Leur  témoignage  prouve  que  les  acteurs 
et  le  chœur  ne  sauraient  être  séparés  par  une  scène,  pas  plus  dans  les  drames 
d'Euripide   et   d'Aristophane   que   dans   ceux  d'Eschyle.  Depuis   Eschyle 

2S  jusqu'à  Aristophane  inclus  le  développement  scénique  a  été  régulier.  Il  n'y 
avait  pas  de  7rpoaxr,vtov  fixe.  La  scène  appropriée  à  chaque  pièce  était 
érigée  à  terre,  dans  l'orchestre,  en  face  de  la  uxy]H-r\.  |  Le  mètre  Saturnien, 
2"  partie  [W.  M.  Lindsay].  Propose  une  théorie  basée  sur  l'accentuation 
mais  avec  des  modifications.  Les  trois  principaux  facteurs  decemètre  sont 

30  l'accentuation,  le  nombre  des  syllabes,  et  l'alternance  du  rhythme.  L'au- 
teur propose  une  théorie  de  développement  du  Saturnien  hors  du  mètre 
indo-européen.  \  Collation  de  la  vieille  version  arménienne  des  Lois  de 
Platon,  livre  IV  [F.  G.  Conybeare]  <cf.  R.  des  R.  XVI,  20b,  18  >.  Note  les 
passages  où  le  texte  grec  de  la  version  arménienne  diffère  de  celui  du  ms. 

35  1807  de  Paris.  \  A  propos  de  quelques  épigrammes  du  vol.  III  de  l'édition 
Didot  de  l'anthologie  [Robinson  Ellisj  examine  une  cinquantaine  de  pas- 
sages trop  longs  à  reproduire.  ^  Quelques  erreurs  dans  le  dictionnaire  latin 
de  Ilarper  [J.  II.  Hirkland].  Dix-huit  rectifications.  \  Ûbcr  den  Urspn-ung  des 
Subslanlivsatzes  mil  relativpartikeln  in  Griechischen  von   Peter  SCHMITT   1889 

40  [B.  L.  Gildersleeve].  Livre  d'autant  plus  important  que  les  résultats  ont  été 
incorporés  dans  la  nouvelle  édition  des  Moods  and  tenses  de  Goodwin,  et 
qu'après  la  publication  d'un  ouvrage  aussi  considérable  (jue  celui  de 
Goodwin,  il  y  a  toujours  une  tendance  à  reprendre  haleine.  Or,  les  erreurs 
de  doctrine  ne  manquent  pas  chez  Schmitt  et  le  rp.  les  expose.  If  Reports. 

45  *i  Brief  mention  [B.  L.  Gildersleeve].  Le  Gospel  of  Peter  and  the  Revelaiion  of 
Peter  publié  à  Leipzig  par  Gebîiardt  est  bon,  mais  bien  des  passages  dilli- 
ciles  sont  restés  diniciles.^  Le  eighlh  book  of  Thucydides  de  Tugker  publié  à 
Londres  est  excellent.  %  La  Syntaxis  infinitivi  Plotiniani  de  Noudenstam 
189:5,  Upsala,  est  bien  au  courant  de  la  question,  toutefois  il  ignore  que 

50  Ttplv  "i  est  très  fréquent  dans  la  langue  post-classique  et  il  se  trompe  quand 
il  prétend  que  napâ  causal  avec  l'infinitif  précédé  de  l'article  n'est  pas 
classique.  La  lecture  de  A.  J.  P.  lui  aurait  appris  le  contraire.  Cf.  Dém.  19. 
42  et  21.  96.  ^  Les  Ilomeric  Hymns  publiés  d'après  les  papiers  de  feu  Alfred 
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GooDwiN  doivent  être  reçus  avec  sympathie  par  le  monde  savant.  1[  Dans 
les  Cho'dphori  de  Verrall  c'est  l'introduction  qui  est  la  plus  intéressante. 

K^  N»  06.  Notes  sur  l'emploi  du  gérondif  verbal  (gerund)  et  du  gérondif 
adjectif  (gerundive)  chez   Plaute  et  Térence  [Samuel   Bail   Platner].  Dès 
Plante  on  trouve  déjà  développées  la  plupart  des  constructions  de  ces  deux  6 
gérondifs.  Dans  le  latin  archaïque  le  gérondif  verbal  est  plus   fréquent 
que  le  gérondif  adjectif,  tandis  que  dans  le  latin  de  l'âge  d'argent  le  con- 
traire se  produit.  Examen  et  classification  des  exemples.  ^   Arislopimnis 
Vespae  cum  prolegomenis  et  commentariis,  ed  Van  Leeuwen  Leiden  1893  [B.  L. 
Gildersleeve].  Le  texte  est  bon  mais  le  commentaire  est  insuffisant  par  10 
suite  de  l'ignorance  des  travaux  postérieurs  à  I808.  Il  ignore  les  Anglais.^ 
The  Olympian  and  Pythian  odes  by  Fennell,  nouv.  éd.  1893  [B.  L.  Gilders- 
leeve]. L'auteur  s'est  peu  préoccupé  de  critique  et  d'exégèse,  aussi  Borne- 
mann  doit-il  "  rager  "  en  voyant  qu'aucun  de  ses  articles,  pas  même  sa 
merveilleuse  reconstruction  de  la  sixième  Pythiquc,  n'a  été  consulté.  La  15 
grammaire  est  assez  faiblement  traitée  et  cependant  le  commentaire  est 
écrit  d'un  ton  assez  impérieux  de  façon  qu'on  est  tenté  de  dire  "  ne  sis 
mibi  tutor".  |  Reports,  f  Brief  mention  [B..  L.  GildersleeveJ.  Le  vol.  III  de 
VAtlicismus  de  Sghmid,  consacré  à  Elien,  est  utile  et  intéressant,  aussi 
est-il  regrettable  qu'on  n'ait  encore  rien  de  semblable  pour  certaines  par-  20 
ties  de  la  littérature  attique.  ^  Ilermann  Schmidt  a  publié  une  intéres- 
sante monographie  intitulée  De  duali  graecorum._  et  emorienle  et  rex'iviscente 
Breslau  1893.  Il  en  résulte  que  depuis  Aristote  jusqu'à  Diodore  il  y  a  déclin 
progressif  dans  l'usage  du  duel,  tandis  qu'à  partir  de  Denys  d'Halicarnasse 
il  y  a  une  renaissance  graduelle  de  ce  nombre.  ^  Il  est  à  espérer  que  l'excel-  26 
lente  édition  de  Dion  Chnjsostome  que  publie  von  Arnim  attirera  l'attention 
des  philologues  sur  cet  écrivain  tant  délaissé,  et  il  est  vraiment  étonnant, 
vu  la  disette  de  sujets  pour  dissertations,  que  personne  ne  se  soit  tourné 
de  ce  côté.  ^  VEschyte  de  Wecklein  vient  de  recevoir  deux  suppléments 
des  plus  importants,  dont  l'un  contient  toutes  les  conjectures  parues  depuis  30 
1885  jusqu'en  1893.  C'est  un  travail  utile,  mais,  pour  Dieu!  que  ce  ne  soit 
pas  le  prétexte  d'une  nouvelle  édition  critique. 

Transactions  of  the  american  philological  association  for  1892. 
Vol.  XXIIl.  Mois  sémitiques  en  grec  et  en  latin  [W.  Muss-Arnolt].  Étudie 
l'origine  sémitique  d'environ  700  mots  grecs  et  latins.  ^  Sur  l'équivalence  36 
des  mesures  rhythmiques  et  des  pieds  métriques  [Milton  W.  Ilumphreys]. 
Certaines  doctrines  qu'on  attribue  à  Aristoxène  ne  sont  pas  de  lui;  l'iden- 
tité de  la  mesure  et  du  pied  est  contestée.  T  Proceedings.  L'ordre  chrono- 
logique des  dialogues  de  Platon  [W.  S.  Scarborough]  fait  l'historique  de  la 
question  et  pense  qu'il  serait  possible  d'établir  l'ordre  chronologique  d'une  40 
façon  approximative  si  l'on  connaissait  l'évolution  du  style  de  Platon  et  si 
l'on  admettait  la  méthode  de  Campbell.  1[  Critique  de  la  constitution  de 
Sparte  par  Aristote  [E.  G.  Sihler).  t  L'allitération  dans  Lucrèce  [W.  A. 
Merrill]  contient  la  première  partie  de  l'élude  :  l»  liste  des  allitérations 
formelles  (n'ajoutant  rien  au  sens).  1  Des  obligations  des  philologues  clas- 45 
siqaes  envers  la  société  [Samuel  Ilarl].  Le  devoir  des  philologues  est  de 
soutenir  que  l'importance  des  classiques  dans  la  sphère  des  lettres  et  de  la 
pensée  n'a  pas  été  amoindrie  essentiellement  par  les  découvertes  faites  dans 
le  domaine  des  autres  sciences.  ^  L'interprétation  du  théâtre  de  Vitruve 
par  Dyer  [Edward  CappsJ.  Dyer  a  en  vain  cherché  à  concilier  Vitruve  V.  8,  50 
avec  les  résultats  des  travaux  de  Dorpfeld.  f  Note  sur  le  subjonctif  d'inten- 
tion dans  les  propositions  relatives  en  grec  attique  [Mortimer  Lamson 
Earle].  Examine  les  expressions  o-Jx  ï<7-\  ([aoi),  ou  o-j/.  ï-^u>,  ô;  (o-ttiç  ou  un 
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adverbe  relatif)  suivis  du  subjonctif  (ou  l'optalif  après  un  temps  secondaire.) 
%  Tentative  pour  résoudre  les  difficultés  d'Horace  Sat.  1,  10,  21  et  note  sur 
les  interrogations  indirectes  (related)  [II.  G.  Elmer].  Quine  doit  être  inter- 
prété comme  suit  :  ne  est  interrogatif  et  qui  est  adverbe  interrogatif  = 

5  pourquoi.  ^  L'origine  et  le  développement  postérieur  de  la  proposition 
finale  en  latin,  grec  et  sanskrit  [  W.  G.  IlaleJ.  Le  mode  de  la  proposition 
finale  était  à  l'origine  le  subjonctif  volitif.  %  Note  sur  la  date  du  .Papyrus 
GXXXI  du  British  Muséum  (=  'AOvjvatwv  ttoaitsi'oc)  [J.  II.  Wright]  a  été  écrit 
probablement   vers  l'an  l'J  de  notre  ère.  ^[  L'impératif  chez  les  orateurs 

10  attiques  [G.  W.  Miller]  <cf.  R.  des  R.  XVII,  159,  49>.  If  De  la  signification 
modale  et  temporelle  dans  le  style  indirect  en  latin  [R.  S.  Radford]  ne 
donne  que  le  litre.  |  Héraclide  de  Clazomène  et  Aristophane,  Grenouilles 
140-142  [J.  H.  Wright].  En  examinant  la  tradition  concernant  Héraclide  de 
Clazomène  et  la  Stw6c>,i'a  ([j.ktOoç  èxxXrjatao-rtxoç)  l'orateur  trouve  une  connexion 

15  entre  l'activité  politique  d'IIéraclide  (Arist.  'AOyjv.  ml.  C.  41)  et  la  scène  des 
Grenouilles  où.  Dionysos  dit  wç  (j-éya  Svvao-Oov  Travxaxou  tw  S-J'  ôSoXci.  f  Uncia- 
les  litterae,  contribution  à  la  paléographie  latine  [W.  0.  Sproull]  par 
unciales  litterae  St.  Gerôme  ne  visait  pcis  la  dimension  des  lettres,  mais  une 
espèce  particulière  d'écriture.  ^  Mots  poétiques  dans  Thucydide  [Charles 

il  Forster  Smith].  Continuation  d'un  travail  lu  on  1891  <  cf.  R.  des  R. 
XVII,  161,  12 >  développe  et  confirme  ses  vues  antérieures  :  le  langage  de 
la  tragédie  a  eu  une  grande  influence  sur  le  style  soutenu  de  Thucydide. 
^  DifTérences  dans  la  versification  des  Satires  et  des  épîtres  d'Horace  [Guy. 
V.  Thompson]  prenant  l'hexamètre  des  géorgiques  comme  base,  il  examine 

'.6  1»  la  proportion  et  la  position  des  dactyles  et  des  spondées;  2"  la  césure; 
3"  la  fin  des  vers;  4°  points  divers.  ^  Notes  de  grammaire  grecque  [M.  W^ 
Ilumphreys].  1"  ôrt  dans  le  sens  "  que  "<  cf.  Revue  de  philologie  XIV, 
p.  184  >.  Il  y  a  un  exemple  certain  en  prose  attique,  Platon  Euthyphron  2 
A.  Dans  les  nuées  325  sq.  on  peut  en  trouver  un  en  changeant  la  ponctua- 

:ction,  et  peut-être  aussi  Soph.  Phil.  914.  2"  Datif  de  mesure  ou  diflercnce 
avec  [it'i  —  après.  Dans  les  grammaires  les  exemples  sont  mal  choisis, 
car  en  général  le  datif  dépend  de  -jcrTcpov  que  les  historiens  ajoutent  régu- 
lièrement. Il  y  a  une  exception  Dém.  XXXlIf,  9,  oO  uo).),w  ôà  XP'^^V  tJ^^"^» 
Toti-ra.  3»  Des  négations  dans  les  propositions  négatives,  a).  Certaines  gram- 

i'o  maires  affirment  à  tort  que  oùVote,  o'jttw,  oOuwttots,  (i.r,7roTe  etc.,  sont  des  né- 
gations composées  pouvant  être  amenées  par  un  où  ou  un  [xV;  qui  précède. 
Cela  est  inexact,  de  même  que  pour  oùxéxi  et  [AYjxéTu  Mais  cela  est  vrai  pour 
où5£7roT£  et  autres  combinaisons  de  où5é.  b)  jjly-  après  les  verbes  qui  expri- 
ment crainte,  zl  [ir,  ==  nlsi,  et   t'va  otcw;  \^.r^  n'appellent  pas  après  eux  des 

40  négations  composées,  c)  il  faudrait  rechercher  quand  la  négation  composée 
est  employée  et  (juand  elle  ne  l'est  pas,  dans  le  cas  où  la  proposition  est 
entièrement  négative  et  que  le  pronom  ou  la  conjonction  (jui  suit  {zl;,  xat 
etc.)  a  un  composé  négatif.  4°  L'aoristus  Secundus  ingressivus.  Il  ne  faut 
pas  prendre  à  la  lettre  la  règle  do  Gildersleeve  qui  dit  à  propos  de  Thucyd. 

45  1,  12,  3  que  àV/ov  est  le  seul  aor.  2  qui  paraisse  employé  ingressivement.  Il 
y  en  a  encore  un  autre  eV.aiJ-ov  Xen.  Hell.  III,  3,  1. 

Harvard  Studies  in  classical  philology.  Vol.  I.  1890.  Les  fauces  do 
la  maison  romaine  [James  B.  Greeuough].  Fauces  désigne  le  [)assage  con- 
duisant de  la  porto  d'entrée  à  l'atrium.  Le  mot  signifie  entrée  ;  la  des- 

lio  cription  de  Vitruve  ne  peut  désigner  par  là  autre  chose  que  le  couloir 
d'entrée,  f  Commentatio  de  ignis  eliciendi  modis  apud  antiques  [Morris 
H.  Morgan]  <cf.  R.  des  R.,  XVI,  207,  16>.  On  allumait  le  feu  de  quatre 
manières  différentes  :  1°  par  le  frottement  ou  le  forage  d'un  morceau  de 


HARVARD   STUDIES    IN   r.LASSlCAL    l'HILOLOGY.  157 

bois;  2"  par  le  choc  de  deux  pierres  ;  3"  par  le  choc  d'une  pierre  et  d'une 
pièce  de  fer;  4»  par  les  rayons  du  soleil.  Discussion  de  tous  les  passages 
d'auteurs  grecs  et  latins  qui  jettent  quelque  lumière  sur  le  sujet  ainsi  que 
des  termes  techniques.  1[  Sur  l'origine  de  la  construction  o-j  [j.-^  avec  le  sub- 
jonctii'  et  le  futur  de  l'indicatif  [William  W.  Goodwin].  N'admet  pas  que  5 
dans  des  expressions  telles  que  où  [j.-)i  '(tn^ixi,  o-j  p.r,  '(Z'n^Tiia.^  il  faille  s.  o. 
une  idée  telle  que  o-j  ôéoç  z<^ii  ni  clianger  les  subjonctifs  en  futurs,  ni  que 
les  défenses  telles  que  oO  [i"n  xarag-ôasi  doivent  être  considérées  comme  des 
interrogations.  Toutes  les  défenses  ne  peuvent  être  considérées  comme  des 
interrogations  et  tous  les  subjonctifs  ne  peuvent  être  changés  en  futurs  lo 
sans  violenter  les  textes.  En  outre,  toutes  les  défenses  à  la  seconde  per- 
sonne du  subjonctif  et  du  futur  ne  sont  pas  accompagnées  de  où  ^r,.  Si  on 
considère  où  dans  où  \i.r^  yk^rixon  comme  étant  une  négation  indépendante, 
la  force  négative  de  [L-fi  serait  simplement  latente.  Platon  aime  à  se  servir 
du  subjonctif  pour  exprimer  une  simple  présomption  :  (xt,  cpaùÀov  rj.  La  né-  15 
gation  sera  où  jat-i  çaw.ov  •?).  En  attique,  le  futur  a  remplacé  naturellement 
le  subjonctif,  plus  tard  la  2°  personne  du  singulier  commence  à  être  em- 
ployée dans  les  défenses.  %  Sur  quelques  points  contestés  dans  la  construc- 
tion de  ïùti,  -/pr,v,  etc.,  suivis  de  l'infinitif  [William  W.  Goodwin].  La  règle 
donnée  par  les  grammaires  est  fausse;  l'examen  des  statistiques  prouve  20 
que  1)  les  formes  sans  à'v  sont  employées  quand  l'infinitif  est  le  mot  prin- 
cipal, celui  sur  lequel  porte  la  force  de  l'expression  ;  2)  ëÔ£t,  èxp'îiv,  etc.  pren- 
nent au  contraire  à'v  quand  c'est  l'idée  de  nécessité,  de  possibilité,  plutôt 
que  l'acte  lui-même  que  l'on  veut  faire  ressortir.  ^  Notes  sur  Quintilien 
[George  H.  Lane].  Le  processus  de  la  quantité  du  génitif  pluriel  a  été  divôm,  25 
divôm,  divùm  ou  deùm.  Dans  1,  4,  27,  il  faut  lire  tectum  pour  lectum  et 
1,  4,  16,  uutrix  pour  notrix,  culcidis  pour  culcides.  ^  Quelques  étymologies 
latines  [J.  B.  Greenough].  Reciprocus  est  un  composé  de  ^  reçus  et*procus, 
les  mots  suivants  sont  apparentés  :  reciprocus,  recipero,  recens,  proximus, 
procus,  proceres,  procax,  Proculus,  procul.  Improbus,  de  in  -  probus,  qui  30 
vient  de  pro-bus,  terme  de  commerce  signifiant  "de  première  qualité''; 
im  -probus  qui  n'e?t  pas  de  première  qualité.  Rudimentum  de  *  rudio 
(rudis,  fleuret,  bâton).  Desidero  de  *  desides  (ou  -er)  de  de  et  sidus.  Elemen- 
tum,  de  el  era  en.  Praemium  de  prae  -  emium.  Deliciae,  delicatus,  *  delicus 
de  de-licus,  d'où  deliciae  et*  delico,  participe  delicatus.  Provincia  de  35 
*  provincus.  f  Sur  egregium  publicum  Tac.  ann.  III,  70, 4[Clemens  Lawrence 
Smith].  Il  faut  lire  egregium  publiée  locum.  ^  Sur  l'emploi  de  l'infinitif 
parfait  en  latin  dans  le  sens  du  présent  [Albert  A.  Howard].  Liste  de  tous 
les  passages,  discussion  quand  il  y  a  lieu,  conclusions  trop  longues  à  énu- 
mérer.  f  Sur  le  Trepl  sùQ-Jix^a;  de  Plutarque  [Ilarold  N.  Fowler].  Le  traité  de  40 
Démocrite  est  l'une  des  sources.  %  Vitruviana  [George  M.  Richardson].  In- 
dique quelques  particularités  de  syntaxe  et  de  style  appartenant  surtout  à 
la  langue  journalière,  f  La  position  sociale  et  domestique  des  femmes  dans 
Aristopliane  [Ilerman  W.  Haley].  Appréciation  populaire  de  la  femme  ;  les 
femmes  ne  sont  ni  égales  ni  confidentes  de  leurs  maris  ;  elles  ne  sont  pas  45 
admises  à  paraître  en  public,  mais  restent  confinées  à  la  maison  ;  devoirs 
domestiques  de  la  foaime;  éducation  de  la  femme.  Tous  ces  points  sont 
longuement  examinés.  ^  Notes  [Frédéric  D.  Allen].  4/aùo;  dans  Alcman,  lire 
çaùoç  =  çàoç  ;  Proxuma  faenis  H  icei  CIL,  I,  199  lire  faenisicie  de  *  faeni- 
sicies;  çopTixeûopiai  Schol.  Arist.  Ran.  13,  ce  mot  doit  disparaître  des  lexi-  so 
ques;  àprjw  dans  les  tables  d'IIéraclée,  I,  105,  a  trait  à  l'association;  Aris- 
tophane, Grenouilles,  180  sq.  l'ordre  des  vers  doit  être  181,  182, 183, 180  et  les 
mots  m6ti,  TtapaêaXoj  doivent  être  attribués  à  Xanthias;  dans  Hérodote,  VI, 
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57,  il  faut  supprimer  xpiV^iv  eè  t^  éwuTwv.  %  Dans  Martial,  V.  78,  VV.  31,  32, 
quam  est  interrogatif  non  relatif  [J.  B.  G(renough)].  If  EUum  vient  de  em 
illum  [G.  M.  Lfane)].  Index  général. 
^1[  Vol.  II,  1891.  Quacstiones  petronianae  [H.  W.  Haley].  Le  temps  où 
8  vécut  Eucolpius  est  limité  "  a  parte  ante  "  par  73S  a.  u.  c,  "  a  parte  post  " 
par  7^i6.  Trimalchion  vécut  probablement  à  Puteoli.  ^  Barbiers  grecs  et 
romains  fFi'ank  W.  Nicolson].  S'occupe  des  origines  de  la  profession,  de 
l'atelier,  des  différentes  espèces  de  coupes  et  des  instruments  employés. 
If  Sur  quelques  constructions  dans  Andocide  [Morris  II.   Morgan].  Étude 

10  purement  statistique  de  l'intinitif  dépendant  d'un  verbe  impersonnel  ou 
de  (iéXXw,  ainsi  que  des  mode's  en  discours  indirect.  ^  Gaïus  ou  Gaîus  [Fré- 
déric D.  Allen].  Le  nom  primitivement  représenté  par  C  était  Gâuius,  il 
devint  Gâïus  vers  190  A.  C.  à  Rome  tandis  qu'il  resta  intact  plus  longtemps 
dans  les  provinces,  et  jusqu'à  la  fin  du  premier  siècle  de  notre  ère  il  resta 

15  trissyllabique  Gâïus.  ^  Un  cotyle  de  Béotie  avec  inscription  [John  C.  Rolfe]. 
antérieur  à  360  av.  G.  Ce  cotyle  porte  ropytvtéç  èpn  6  xôivloi-  xaXo;  x[aX]5 
<cf.  R.  des  R.,  XVI,  208,  53>.  ^  Nedum  [J.  W.  Walden].  Dum  a  ici  le  sens 
de  "yet"  et  nedum  n'est  usité  que  dans  les  propositions  où  l'idée  centrale 
est  négative.  ^  Certains  usages  de  neque  (nec)  [J.  B.  Greenough].  La  force 

20  de  la  conjonction  disparaît  dans  ce  composé  et  le  mot  nie  une  conclusion 
qu'on  pourrait  tirer  de  qui  précède.  %  La  contruction  participiale  avec 
Tuyxâvetv  et  xupetv  [J.  R.  Wheeler].  Étude  statistique  où  sont  examinées  les 
différentes  combinaisons  des  différents  temps  du  participe  en  relation  avec 
les  temps  et  les  modes  du  verbe  auquel  il  est  joint.  La  scène  dans  Aristo- 

25  phane  [John  Williams  White].  Il  est  impossible  de  représenter  les  pièces 

d'Aristophane  sur  une  scène  telle  que  la  décrit  Vitruve,  et  de  l'examen  des 

pièces  il  résulte  que  seule  l'absence  de  scène  permet  d'expliquer  tous  les 

mouvements. 

Vol.  III.  1892.  La  date  de  Cylon  [John  II.  Wright]  édition  remaniée  d'une 

3Q  étude  publiée  jadis  <cf.  R.  des  R.  XVI,  207,  30  (à  la  ligne  31  lisez  vol.  III 
au  lieu  de  vol.  I>.  Cette  date  ne  peut  être  postérieure  à  l'an  624  av.  J.  Gh., 
la  date  probable  est  636.  If  Catulle  et  le  Phaselus  de  son  4»  poème 
[Clément  Lawrence  Smith]  <cf.  R.  des  R.  XVII,  161,  6>.  Texte  complet  de 
l'article  dont  les  Proceedings  avaient  donné  le  sommaire.  ^  Sur  la  césure 

35  homérique  et  la  fin  du  vers  dans  leurs  rapports  avec  l'expression  de  la 
pensée  [Thomas  D.  Seymour].  1'  La  pause  à  la  lin  du  vers  d'Homère  :  la 
pensée  dans  chaque  vers  d'Homère  est  plus  indépendante  de  celle  du  vers 
suivant  que  cela  n'arrive  dans  la  poésie  postérieure;  en  outre,  dans  chaque 
vers,  un  mot  est  construit  plutôt  avec  un  mot  du  môme  vers  qu'avec  un 

40  mot  d'un  autre  vers.  2°  Les  appositions  sont  ajoutées  pour  unir  une  idée 
à  une  autre;  en  général,  quand  un  adjectif  ou  un  déterminatif,  ou  un 
substantif  au  commencement  d'un  vers  s'accorde  avec  un  mot  du  vers 
précédent,  c'est  une  espèce  d'apposition  qui  introduit  une  phrase  nouvelle. 
3»  Souvent  un  vers  entier  ou  un  demi-vers  forme  parenthèse  et  il  faut,  en 

45  faire  abstraction  dans  la  recherche  de  la  construction.  4»  Non-seulement 
Homère,  plus  que  les  autres  poètes,  admet  une  pause  à  la  lin  du  vers  où 
pour  cela  la  syllaba  anceps  est  permise,  mais  même  à  la  césure  principale 
Homère  s'arroge  la  même  liberté  métrique  qu'à  la  pose  entre  deux  vers, 
à  savoir  la  syllaba  anceps  et  l'hiatus  qu'il  semble  même  préférer.  5°  La 

gQ  seconde  moitié  du  vers  est  souvent  parallèle  à  la  première,  en  ce  sens 
qu'elle  répète  l'idée  d'une  manière  plus  précise  ou  plus  pittoresque.  Con- 
clusions et  comparaisons  des  plus  intéressantes.  If  Sur  la  notion  de  vertu 
dans  les  dialogues  de  Platon  [William  A.  Hammond]  étudie  à  ce  point  de 
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vue  les  dialogues  de  la  première  période  et  les  livres  3  et  4  de  la  Répu- 
blique. 1"  Ante  et  post  [J.  B.  Greenough]  établit  la  relation  d'une  part  avec 
postis,  d'autre  part  avec  anticus  et  posticus  et  l'expression  templum  in 
anlis.  %  Petroniana  [H.  W.  Haley].   Petron.  C.  21.  Biiclieler  :  uterque  nos- 
trum  religiosissimis  iuravit  verbis,  inter  duos  perilurum  esse  tam  horri-  5 
bile  secretum.  Ces  mots  doivent  être  placés  après  periculo  nostro  au  C.  18. 
Ibid.  C.  58  qui  te  primus  deurode  fecit,  lire  lerode  =  Xv)pti5ri.  Ibid.  G.  58 
Mufrius  est  peut-être  pour  Musrius,  corruption  de  nuaapé;.  Ibid.  C.  60  au 
lieu  de  hilaritatem  hic  refecit,  lire  peut-être  resecuit.  Ibid,  C.  62  au  lieu 
de  Matavita  lire  [iaToyô-raxa,  Ibid.  C.  63  au  lieu  de  caccitus  lire  cataclistus  =  lO 
xaT(ix>,£t(TToç.  Jbid.  C.   71  au  lieu  de  valde  enim  falsum  est,  lire  insulsum. 
Ibid.    G.  87  id  est  ut  pateretur  satis  fieri  sibi  est  une  glose.  Sophocle 
Trach.  143  11  faudrait  lire  -/"po'î  '^'  °'^'^'  °^'^  aîôîvoy  OàXTto;  Oeoû,  ou  bien  l'v' 
aCi:'  àx[xaîov  oC  OiXTroç.  Aristote    'A6.   uoX.    G.    4.  livre  xal  7rap£(7Tr,x£v  t'uTio?,  wç 
T£x|xacpovTat,   tyjv    Itcizôlôo.   aÙTou   (rr,(jLatvo"j(Ta.    On  pourrait   aussi  conjecturer  15 
EX  [xapiAâpou  pour  Èx[j.aprjpcov.  Liv.  22.  17.  2  lire  flammae  extemplo  au  lieu 
de  a  capite.  f  Liv.  I.  53.  1  [A.  A.  IlowardJ.  Les  mots  Tarquinios  reges  am- 
bos,  patrem  vovisse,  filium  perfecisse,  mis  au  discours  direct,  forment  une 
excellente  inscription.  Il  est  probable  qu'elle  fut  inscrite  sur  le  temple  de 
Jupiter  et  que  plus  tard  on  l'effaça  pour  la  remplacer  par  une  autre.  Tite  20 
Live  aura  copié  cette  inscription  dans  la  source  qu'il  a  consultée.  %  Sur  la 
signification  de  certains  verbes  grecs  [F.  B.  Tarbell]  Homère  a  129  îaTato 
est  l'équivalent  de  éa-x-oxEt,  de  môme  t'o-Tairîti  a' ce  sens  K  173,  •]/  317,  t201. 
Après  Homère,  les  exemples  indiscutables  sont  très  rares,  mais  dans  le 
grec  post-classique  on  en  trouve  davantage.  Il  y  a  toute  une  série  de  25 
verbes  qui  offrent  ainsi  un  sens  double  dans  le  système  du  présent  et  du 
futur.    L'auteur   cite   ainsi    des   exemples   de   E-jvisw,   xoiixàw,  xpsuâwuiit, 
xp-/)|Avif,[j,t,    xpuTTTW,    "ktlnM,    à\i.oi6w,    ôpOoo),    àTCOTTEpcô.    ^   Glc.   In   Gat.    IV.   3.    6 
[Harold  N.  Fowlerl.  Ge  passage,  ou  six  métaphores  différentes  se  succèdent 
prouve  qu'en  latin  aussi  bien  qu'en  anglais,  toutes  les  métaphores  n'étaient  30 
plus  prises  à  la  lettre,  sinon  cette  phrase  aurait  été  impossible.  ^Plutarque 
Qu.  Gr.  §  1  [Harold  N.  Fowler]  lire  ol  y.h  xô  7îoXîT£-j[xa  [StotxoGvxeç]  et  plus  loin  twv 
pouXeuTwv  pour   pouX£UTà;.   Le  mot  StotxoCvTe;  étant  tombé,  le  génitif  twv 
poyXeuTàiv  n'avait  plus  de  sens  et  a  été  changé  en  ^o-As-jxii;.  «px-jvot  n'est  pas 
une  expression  équivalente  à  àpxat,  mais  c'est  un  corps  d'officiers  distinct  35 
du  Sénat  et  du  corps  des  huit  mentionné  par  Thucydide.  Le  nombre  des 
citoyens  d'Epidaure  d'alors  est  inconnu,  mais  le  Sénat  en  compte  180,  et  les 
apxuvot  étaient  choisis  dans  le  Sénat.  ^  Lysias  XVI.  10  [H.  H.  Morgan]  la 
proposition  jjiot  —  yevéadoi.i  signifie  "personne  n'a  eu  de  sujet  de  plainte 
contre  moi"  et  non  pas  "  je  n'ai  jamais  eu  de  sujet  de  plainte  contre  per-  ^^ 
sonne".  ^  Eschyle,  Ag.  412  sq.  (412  sq.  Wecklein)H.  H.  Morgan]  au  lieu  de 
rriya;  a-i(Ao;  lisez  atya  ÇxTt[iOi;.   %*l  Vol.  IV  1893.  Le  aùXdç  OU  tibia  [Albert  A. 
Howard].  Description  des   différentes  flûtes  et  manière  d'en  jouer.  Les 
quatre  instruments  trouvés  en  1867  à  Pompéï   sont  décrits  et  reproduits 
ainsi  que  les  quatre  conservés  au  British  Muséum.  1[   La  tragédie  Rhésus  *^ 
[John  G.  Rolfej.  Le  Rhésus  n'est  pas  d'Euripide,  mais  d'un  Athénien  vivant 
à  l'époque  qui  sépare  la  guerre  du  Péloponnèse  de  Démosthène.  Eschyle 
servit  de  modèle,  t  L'emploi  de  Hercle  (mehercle) ,  edepol  (pol),  ecastor 
(mecastor),  chez  Plaute  et  Térence  [Franck  W.  Nicolson]  on  trouve  ces 
mots  1366  fois  dans  Plaute  (20388  vers),  182  fois  dans  Térence  (6074  vers),  ^° 
soit  chez  Plaute  1  pour  15  1/3  vers  et  chez  Térence  1  pour  33  vers.  (Me) 
Hercle  n'est  employé  que  par  les  hommes,  (m)ecastor  seulement   par  les 
femmes.  PoUux  est  pris  à  témoin  pour  les  deux  sexes,  mais  chez  Plaute 
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il  est  surtout  inv()quo  par  les  hommes,  cliezTéreuce  par  les  femmes.  ^  Du 
iliytlime  dû  à  racceiit  en  latin  |J.  B.  Greenough]  un  rliylhme  ancien,  dû  à 
l'accent,  fut  en  partie  remplacé  par  un  rhythme  grec  purement  quantitatif, 
mais  plus   tard  le  rhythme  dû  à  l'accent  s'affirme  de  nouveau.  Ktude  delà 

5  strophe  alcaïque  et  saphique  d'Horace,  qui  ont  eu  une  grande  influence 
sur  le  rhythme  accentué  des  hymnes  chrétiens.  If  Sur  l'omission  de  l'ac- 
cusatif sujet  de  l'infinitif  dans  Ovide  [Richard  C.  Manning],  l'auteur 
recherche  dans  quelle  mesure  et  dans  quelles  circonstances  Ovide  se  per- 
met la  suppression  de  l'accusatif  sujet.  ^  Sur  Treïpap  éXédOat  (S  SOI)  et  la 

10  Manus  consertio  des  Romains  [Frédéric  D.  Allen].  "Saisir  la  corde"  est  un 
acte  symbolique,  préliminaire  à  l'action  devant  les  juges  et  analogue,  en 
somme,  à  la  cérémonie  appelée  Manus  conserere  chez  les  Romains,  f 
Herondaea  [John  Henry  Wright].  !<>  De  la  ponctuation  dans  le  papyrus; 
les  espaces  blancs  ont  la  valeur  d'une  ponctuation  forte.  2»  Ttapàypaçoc  ou 

15  ligne  horizontale  indique  ordinairement  un  changement  d'interlocuteur, 
tandis  que  Vàèzlôi,  ligne  tracée  obliquement  de  droite  à  gauche  attire 
l'attention  sur  un  vers  qui  demande  examen.  3°  Les  plus  anciennes  correc- 
tions, 4°  Sur  le  mot  (TçpriYtç  1.  S5.  S»  111,  2^^-26,  lisez  M($Xwva  pour  Mipwva.  î 
Euripide   Alceste   229-230  [II.   W.    Hayley],   lire   oùXojjiévM   pour   oùpavfw,  i 

20  Pétrone  C.  63  Bûcheler  [H.  W.  Hayley]  le  mot  praetorem  ne  prouve  pas 
que  la  scène  du  festin  fût  Gumes.  ^  Sophocles  Trach,  56-57  [H.  W.  Haley], 
lisez  e'i  Tràpoç  |  véjjiet,  etc.  Horace  sat.  I.  4,  39  [G.  L.  Smith]  défend  poetas 
leçon  des  mss.  i[  <7/.yivài;  T:r,^at  [M.  H.  Morgan],  c'est  dans  Platon  Legg.  817  G 
qu'en  trouve  pour  la  première  fois  mention  d'une  troupe  d'acteurs  ambue 

25  lants.  ^  MéXo;  membre  et  [lilo;  chant  sont  un  seul  et  même  mot  [Frédéric 
D.    Allen].    TiXavoSia;   Hymnes   hom.   III.   75   [Frédéric   D.    Allen],    lisez 

7i:)>-ovo8ia;.  J.  KeELHOFF. 
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Annales  de  la  faculté  des  lettres  de  Bordeaux.  1893.  N°  2.  Traduc- 
tion des  4  discours  d'Andocide  [A.  Leconte].  Cette  trad.,  faite  d'après  le 

35  texte  de  Blass,  est  précédée  d'une  énumération  de  travaux  sur  Andocide 
et  d'une  étude  sommaire.  A.  Jacob. 

Annales  de  l'Est.  7°  année.  1893.  N»  1.  Jr.  Pétrone  au  moyen  âge  et  dans 
la  littérature  française  [A.  Collignon],  I.  Antiquité  et  moyen  âge.  G.  a  re- 
cherché et  noté  toutes  les  mentions  du  nom  de  Pétrone  et  de  son  œuvre. 

40  Énumération  par  ordre  chronologique  des  anciens  qui  ont  connu  ou  cité 
Pétrone.  Les  mss  du  «Satiricon».  Citations  et  imitations'  du  moyen  fige. 
IL  De  l'Edit.  princeps  (1476)  à  la  lin  du  xvii"  s.  Pour  le  détail  des  éditions 
et  des  commentaires  C.  renvoie  à  l'ouvrage  de  Pétrequin  et  à  la  préface  de 
Biicheler.  Imitations  chez  Régnier,  souvenirs  chez  Balzac,  Ménage,  Pascal. 

45  Découverte  du  fragment  de  Trau  et  les  lettres  de  Gui  Patin.  Saint-Evre- 
mond  et  le  conte  de  la  «  matrone  d'Ephèse».  Bussy  Rabutin  et  Pétrone. 
III.  Pétrone  aux  xviii»  et  xix"  ss.  Citations,  éditions,  traductions.  Le  juge- 
ment de  Voltaire  et  de  La  Harpe.  Le  fragment  fabriqué  par  J.  Marchena. 
Jugements  de  Nodier  et  de  Sainte-Beuve.  Imitations  contemporaines. ^[^N'' 4, 

SO  oct.  Livres  et  bibliothèques  de  Strasbourg  au  moyen  Age  [Ch.  Schmidt]. 
Les  premières  bibliothèques  ont  été  celles  des  chapitres,  puis  à  partir  du 
xiiie  s.  celles  de  qques  couvents;  au  xv"  apparaissent  des  collections  par- 
ticulières appartenant  à  des  chanoines,  curés  ou  religieux.  I.  Histoire  de 
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la  bibl.  du  chapitre  de  la  cathédrale;  de  celle  du  chap.  de  S.  Thomas. 
II.  Biblioth.  de  couvents.  III.  Livres  liturgiques  des  archives.  S.  s'occupe  ici 
des  livres  conservés  dans  le  trésor  des  églises  et  dans  leurs  archives  où 
étaient  gardés  les  chartes,  privilèges,  actes  de  donations,  titres  de  pro- 
priétés, et(;.  IV.  Bibliothèques  privées.  S.  n'a  pas  rencontré  avant  le  xv«  s.  5 
une  seule  collection  privée  digne  du  nom  de  bibliothèque.  V.  Disposition 
et  usage  des  bibliothèques.  Dans  la  dernière  partie  S.  s'occupe  des  indus- 
tries qui  concernent  les  livres.  A.  Jacob. 

Annales  de  l'Enseignement  supérieur  de  Grenoble.  T.  V.  N»  I.  La 
couleur  et  la  perspective  dans  la  peinture  antique  [E.  Bertrand].  <Voy.  10 
R.  d.  R.,  t.  XVII,  161,  46>.  Difficulté  de  porter  un  jugement  sur  le  coloris 
à  cause  de  l'altération  rapide  des  peintures  mises  au  jour.  B.  veut  recou- 
rir aux  textes  et  chercher  dans  Aristote  et  Platon  ce  qu'ils  peuvent  nous 
apprendre  sur  la  peinture.  I.  Histoire  sommaire  de  la  couleur.  Apoilodore 
créateur  des  «  ions  rompus  ».  Le  coloris  d'Apelle ,  son  clair-obscur.  15 
II.  Simplicité  du  coloris.  Les  4  couleurs  primitives  de  Démocrite,  blanc, 
noir,  rouge,  jaune;  leurs  combinaisons.  III.  Science  du  coloris.  Traduction 
de  plusieurs  passages  du  «  de  coloribus  »  attribué  à  Aristote.  IV.  Des  cou- 
leurs juxtaposées  et  superposées;  lois  du  contraste  simultané  des  couleurs 
et  de  l'irradiation  dans  Aristote.  Son  analyse  des  couleurs  de  l'arc-  20 
en-ciel  ;  ses  observations  sont  le  point  de  départ  de  la  théorie  de  Chevreul. 
V.  La  perspective.  Les  anciens  en  ont  connu  les  principes;  citations 
d'Aristole  et  de  Platon.  VI.  La  perspective  (suite).  Agartharque,  Anaxa- 
gore  et  Démocrite  ;  l'optique  d'Euclide.  VII.  La  perspective  chez  Lucrèce. 

A.  Jacob.  25 

Annuaire  de  la  société  française  de  numismatique,  année  1893. 
Jr.-février.  Recherche  de  monnaies  coloniales  romaines  non  décrites  dans 
l'ouvrage  de  II.  Cohen  [E.  Chaix].  Fin.  Tribonien  Galle  :  Viminacium, 
Gœla,  Apamée,  Alexandrie  de  Troade,  Laodicée,  Tyr,  Ptolemaïs,  Bostra. 
Trébonien  Galle  et  Volusicn  :  Viminacium.  Volusien  :  Alexandrie  de  30 
Troade,  Olbasa,  Néopolis.  Emilien  :  Viminacium.  Valérien  Père  :  Dacie, 
Parium.  Gallien  :  Antioche  de  Pisidie,  Iconium,  Néapolis.  Salonine  :  Pto- 
lemaïs. Aurélien  :  Gremna.  Rectification  des  légendes  de  monnaies  colo- 
niales romaines  données  par  Gohen  dans  sa  seconde  édition  :  J.  César; 
César  et  Auguste;  Lépide;  M.  Antoine;  Auguste;  Livie  ;  Agrippa;  Au- 35 
guste  et  Agrippa;  Tibère;  Tibère  et  Auguste;  Tibère  et  Germanicus; 
Tibère,  Germanicus  et  Drusus  ;  Germanicus;  Agrippine  mère;  Caligula; 
Claude  I;  Messaline;  Agrippine  et  Claude;  Néron;  Trajan  ;  Hadrien; 
Aelius;  Antonin  ;  Marc-Aurèle ;  Marc-Aurèle  et  Faustine  Jeune;  Marc- 
Aurèle  et  Lucius  Vérus;  Commode;  Crispine;  Septime-Sévère;  Julie  40 
Domne;  Caracalla;  Géta;  Macrin;  Diadumenien;  Elagabale  ;  Aquila 
Sévéra;  Annia  Faustina;  Maesa;  Sévère  Alexandre;  Marnée;  Gordien  III; 
Philippe  père;  Philippe  père  et  Philippe  fils;  Otacilie;  Philippe  fils;  Tra- 
jan Dèce;  Etruscille  ;  Ilérennius;  Trébonien  Galle;  Valérien  père;  Gal- 
lien; Salonine.  ^  Henry  de  la  Tour.  Atlas  de  monnaies  gauloises  [R.  S.].  45 
Travail  très  difficile  et  mené  à  bonne  fin.  Aidera  beaucoup  au  développe- 
ment des  études  de  numismatique  gauloise.. 

^^  Mars-avril.  Numismatique  de  Vetulonia  [A.  de  Belfort].  A  de  B.  ré- 
sume dans  cet  article  les  conclusions  de  l'ouvrage  de  I.  Falchi  inti- 
tulé :  Vetulonia  et  ses  monnaies  confrontées  avec  les  monnaies  de  Popu-  50 
lonia  et  de  Rome.  Il  faut  identifier  la  ville  actuelle  de  Colonna  avec  Vetu- 
lonia. La  monnaie  de  Vetulonia  constitue  un  système  monétaire  autonome 
que  l'on  peut  observer  et  étudier  dans  le  musée  Vétulonien  de  Florence. 
II.  DE  pniLOL,  "  Revue  des  Revues  de  1893.  XVIII.  —  H. 
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Le  nom  primitif  de  la  ville  étrusque  était  Vatluna  ou  Vatuluna.  Les  mon- 
naies de  bronze  comprenaient  le  sextans  dont  on  connaît  douze  variétés, 
l'once  de  types  différents,  et  le  quadrans.  Les  monnaies  d'argent  connues 
sont  :  le  dédrachme,  la  drachme,  l'hémidrachme,  le  quart,  le  cinquième  et 
5  le  dixième  de  drachme.  Les  monnaies  d'argent  se  distinguent  par  leur 
style  archaïque  ;  toutes  portent  les  signes  de  leur  valeur  correspondant  à 
la  diversité  de  leur  poids;  toutes  enfin  sont  à  revers  lisse;  on  a  eu  tort  de 
les  attribuer  à  Populonia;  elles  sont  bien  à  Vélulonia  qui  frappait  mon- 
naie; jamais  on  ne  les  a  trouvées  ailleurs  que  sur  la  colline  de  Colonna. 

10  Les  monnaies  d'argent  ont  précédé  à  Vélulonia  les  monnaies  de  bronze  et 
remontent  à  un  temps  peu  postérieur  à  la  date  de  la  circulation  de  la 
monnaie  d'argent  dans  les  autres  pays.  Jamais  on  n'a  employé  à  Vélulonia 
le  système  vigésimal;  le  système  de  Vétulonia  consistant  en  une  drachme 
divisée  par  moitié  et  quarts  n'est  autre  que  le  système  euboïque  et  remonte 

15  à  une  époque  peu  éloignée  de  celle  de  l'introduction  de  la  drachme  euboïque 
à  Athènes. 

^1[  Mai-juin.  R.  Stuart  POOLE.  Catalogue  of  the  coins  of  Alexandria  and  the 
Nomes  [3.  de  Rougé].  S.  P.  a  eu  tort  de  ne  pas  rechercher  la  raison  première 
de  ce   singulier  monnayage;  en  outre  son  opinion  que    les  personnages 

20  gravés  sur  les  revers  des  monnaies  des  nomes  sont  des  divinités  égyp- 
tiennes est  fort  discutable.  Ces  réserves  n'empêchent  pas  le  rpr.  de  rendre 
hommage  au  mérite  de  ce  catalogue  également  utile  aux  numismatistes, 
aux  archéologues  et  aux  historiens.  ^  Ventes  de  monnaies.  Collection 
d'aurei  de  l'empire  romain;  collection  Billoin  :  monnaies  grecques  et  ro- 

26  maines.  ^  Correspondance.  Découvertes  à  Néris  d'un  trésor  de  bijoux  : 
bagues,  colliers,  bracelets  en  bronze,  en  or  et  en  argent  dans  un  remar- 
quable état  de  conservation;  émaux  et  pâtes  de  verre. 

1^  Juillet-août.  Monnaies  romaines.  Variétés  inédites.  Description  d'après 
Serrure  de  monnaies  inédites  de  Commode  (arg.),  Hadrien  (m.  br.),  Antonin 

30  le  Pieux  (arg.,  m.  b.),  Septime-Sévère  (variété  du  603  de  Cohen),  Philippe 
flls  (variété  du  34  de  Cohen),  Maximien  Hercule  (or). 

Henry  Thédenat. 
Bibliothèque  de  l'École  des  Chartes.  T.  53  (1892).  Catalogue  des  ma- 
nuscrits grecs  d'Antoine  Eparque  (1538)  [H.  Omont].  1"  Liste  de  88  manps- 

35  crits  ayant  appartenu  à  Antoine  Eparque,  écrite  en  grec  de  sa  propre  main, 
et  conservée  aujourd'hui  dans  le  manuscrit  3958  de  la  bibliothèque  du  Va- 
tican; 2»  liste  latine  de  46  articles,  tirée  du  manuscrit  grec  3034  de  la  Bi- 
bliothèque nationale,  et  qui  reproduit  en  abrégé  une  partie  des  titres  de  la 
liste  grecque  ;  3»  liste  des  manuscrits  grecs  de  la  Bibliothèque  nationale  ayant 

40  appartenu  à  Antoine  Eparque,  avec  la  concordance  des  numéros  des  deux 
listes  précédentes.  ^  Vers  anacli tiques  [Ed.  André].  Distiques  rétrogrades 
du  xv«  siècle,  sur  les  sept  péchés  capitaux,  tirés  du  manuscrit  I,  4  des 
archives  de  l'Ardèche.  1[  Su  l'origine  dcl  manoscrilto  pisano  délie  Pandette 
Giuslinianee  e  la  sua  forluna  ncl  média  evo,  par  L.  Zdekauer  [Paul  Fournier]. 

45  II  y  a  tout  lieu  de  croire  que  ce  manuscrit,  actuellement  conservé  à  Florence, 
provient  de  Ravenne  et  qu'il  date  des  premières  années  du  vu»  siècle.^  Éludes 
critiques  sur  l'histoire  du  droit  romain  au  moyen  âge,  avec  textes  inédits,  par 
Jacques  Flagh  [Paul  Fournier].  Flach  combat  l'opinion  d'après  laquelle  le 
droit  romain  aurait  été  l'objet,  antérieurement  à  la  seconde  moitié  du  xi"  siè- 

50  Ole,  d'une  «  étude  scientifique  »;  Fournier  n'admet  pas  complètement  ses 
conclusions  ;  le  mot  «  scientifique  »  est  vague  et  prêle  à  toutes  les  interpré- 
tations. 1[  A  catalogue  of  the  manuscripts  and  printed  books  collected  by  Thomas 
Brooke  [L.  Delisle].  H  A  Diclionary  of  hymnology. . .,  edited  by  John  Julian 
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[L.  Delisle].   Répertoire  d'une  grande  utilité.  ^  Obsèques  de  M.   Alfred 
Maury  ;  discours  de  MM.  Servois,  Alexandre  Bertrand,  G.  Boissier  et  Hauréau. 
^  Les  origines  métriques  du  cursus.  Note  relative  à  une  communication 
faite  à  l'Académie  des  Inscriptions  par  Louis  Ilavet,  le  1"'  avril  1892. 
f  Notices  et  extraits  de  quelques  manuscrits  latins  de  la  Bibliothèque  nationale,  5 
par  B.  Hauréau,  t.  IV  [L.  Delislë].  Dans  ce  t.  IV  sont  passés  en  revue 
vingt  manuscrits  du  fonds  Saint-Victor;  résultats  nouveaux  et  importants 
pour  l'histoire  littéraire  du  moyen  âge.  %  Catalogo  di  manoscritli  ora  posse- 
duli  da  D.  Baldassare  Boncompagni,  compilato  da  Enrico  Narducgi,  secunda 
edizione  [L.  Delisle].  ^  Nouvelles  acquisitions  du  département  des  manuscrits  lo 
de  la  Bibliothèque  nationale  pendant  l'année  1891-1892  [H.  Omont].  A  noter 
une  traduction  française  du  premier  livre  de  Tite-Live  par  Jacques  Bouju, 
nouv.  acq.  fr.  4685.  ^  L'enseignement  supérieur  en  France;  ce  qu'il  est,  ce  qu'il 
devrait  être,  par  Ferdinand  Lot  [Ch.-V.  LangloisJ.  Brochure  qui  a  toutes  les 
allures  d'un  pamphlet,  courageux  et  sincère.  ^  Notices  et  extraits  de  quelques  15 
manuscrits  latins  de  la  Bibliothèque  nationale,  par  B.  Hauréau,  t.  V  [L.  Delisle]. 
Ce  volume  est  l'un  des  plus  curieux  du  recueil  ;  il  se  compose  de  G7  notices, 
consacrées  à  50  manuscrits  du  fonds  de  la  Sorbonne  et  à  17  manuscrits  de 
la  dernière  série  du  fonds  latin.  ^  Fragment  de  glossaire  latin-grec  du 
XI"  siècle  [H.  Omont].  Tiré  du  manuscrit  52  de  la  bibliothèque  de  Valen-  20 
ciennes.  f  Fac-similés  des  plus  anciens  manuscrits  grecs  de  la  Bibliothèque 
nationale  [    ].  Table  des  planches  de  cette  importante  publication,  due  à 
H.  Omont.  \  Pétrarque  et  l'humanisme,  d''après  un  essai  de  restitution  de  sa 
bibliothèque,  par  Pierre  de  Nolhac  [H.  Moranvilléj.  Ouvrage  très  remarquable 
à  tous  égards.  25 

W  T.  54  (1893).  Demosthenis  orationum  codex  S. . . ,  publié  par  H.  Omont  [L.  De- 
lisle]. Reproduction  phototypique  des  1,028  pages  de  ce  célèbre  manuscrit, 
exécutée  avec  une  extrême  netteté.  ^  Manitius,  Philologisches  aus  alten  Bi- 
bliothekskatalogen  bis  1500  [Victor  Mortet].  État  sommaire  des  manuscrits 
des  auteurs  latins  qui  sont  mentionnés  dans  les  catalogues  de  bibliothèques  30 
du  moyen  âge.  ^  Les  mots  latins  dans  les  langues  brittoniques...,  par  J.  LOTH 
[Ferdinand  Lot].  Loth  ruine  sans  peine  la  thèse  de Pogatscher,  qui  prétend 
prouver,  par  les  emprunts  latins  faits  par  les  Anglo-Saxons,  qu'au  moment 
de  leur  arrivée  dans  l'île  (milieu  du  v«  siècle),  il  y  régnait  une  langue 
romane;  importantes  remarques  philologiques.  ^  Catalogue  sommaire  des  36 
manuscrits  de  la  bibliothèque  d'Avignon  {musée  Calvet) ,  par  H.  Labande  [Ch. 
Kohler].  Importante  collection  de  3,093  manuscrits.  \  Les  bibliothèques  de 
l'Allemagne  [  ].  A  propos  de  VAdressbuch  der  deutschen  Bibliotheken  de 
ScHWENLE,  oùil  est  parlé  de  l,617bibliothèques  publiques  ou  semi-publiques. 
^  Manuscrits  d'Espagne  remarquables  principalement  par  leurs  peintures  40 
et  par  la  beauté  de  leur  exécution  [Paul  Durrieu].  Notes  sur  un  grand 
nombre  de  manuscrits,  parmi  lesquels  il  convient  de  citer  ici  trois  exem- 
plaires du  Commentaire  de  Beatus  sur  l'Apocalypse  (XXXVII- 
XXXIX),  un  exemplaire  des  Etymologies  d'Isidore  (LI),  une  traduction 
des  Décades  de  Tite-Live,  par  D.  Rodrigo  Alfonso  Pimentel  (LVI),  di-  45 
verses  Œuvres  de  Sénèque,  traduites  en  Espagnol  par  Alfonso  de  Santa 
Maria  (LIX),  un  Décret  de  Gratien  (LXXIX),  la  Cosmographie  de 
Ptolémée,  un  Plante,  un  Ovide,  un  César,  un  Josèphe,  une  traduc- 
tion latine,  par  Lapo  Fiorentino,  des  Vies  de  Plutarque,  un  Virgile  et 
un  Pline  l'Ancien  (LXXXIII-LXXXIV).  1[  Catalogue  de  la  Bibliothèque  50 
de  Bernard  II,  archevêque  de  Saint-Jacques  de  Compostelle,  1226  [H.  Omont]. 
92  articles  ;  publié  d'après  un  manuscrit  de  Marseille.  ^  Notices  et  extraits 
de  quelques  manuscrits  latins   de  la  Bibliothèque  nationale,  par  B.  IIaurÉau, 
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t.  VI  [L.  Delisle].  Description  de  liO  manuscrits,  parmi  lesquels  20  de  la 
dernière  série  des  anciens  fonds  et  24  du  fonds  des  Nouvelles  acquisiiions. 
Ce  volume,  le  dernier  de  cet  important  ouvrage,  est  digne  des  précédents; 
il  contient  un  assez  grand  nombre  de  poésies  latines,  f  Ueber  miitelaUcrliche 

5  Bibliothekcn,  von  Theodor  Gottlieb  [H.  Stein].  Ce  répertoire  atteint  au 
chiffre  de  1,390  catalogues;  Stein  signale  quelques  catalogues  que  Gottlieb 
n'a  pas  connus  ;  publication  d'ailleurs  excellente.  1  IJandbook  of  Grcek  and 
Latin  palxograplvj,  by  Edward  Maunde  Thompson  [[..  Delisle].  Bon  résumé. 
^  Books  in  manuscript. . .,  by  Falconer  Madan  \L.  Delisle].  Destiné  au  grand 

10  public;  intéressant,  mais  non  sans  erreurs.  *!i  Beperionum  fjiblingraphicii7n..., 
opéra  Ludovic!  IIain;  indices  uberrimi,  opéra  Gonradi  Burger  [II.  Stein]. 
Publication  soignée,  disposée  avec  clarté  et  dressée  avec  intelligence. 
f  La  Base  dans  l'antiquilé  et  au  moyen  âge...,  par  Gliarles  Joret  [Gaston 
Paris].  Fruit  d'un  travail  très  considérable  et  très  dispersé  ;  excellent  et 

15  très  agréable.  %  Obsèques  d'Amédée  Tardieu  :  discours  de  L.  Delisle.  \  Ma- 
nuscrits irlandais  de  W.  Reeves  [  ].  ^  Julien  Ilavet  :  discours  prononcés  à 
ses  obsèques  par  L.  Delisle  et  J.  Lair;  bibliographie  de  ses  travaux.  \  La 
Pi'ose  métrique  de  Symmaquc  et  les  origines  métriques  du  Ciirsus,  par  Louis 
IIavet  [Paul  Fournier].  Travail  très  neuf  ;  le  cursus  s'imposera  désormais 

20  à  l'attention  de  tous 'ceux  qui  ont  à  s'occuper  des  textes  latins  des  bas 
temps.  ^  Questions  mérovingiennes.  VIL  Les  Actes  des  évoques  du  Mans 
[Julien  Ilavet].  Premier  article.  Authenticité  des  Gesta  Aldrici,  œuvre 
d'Aldric  lui-même,  et  des  chartes  qui  y  sont  rapportées;  conclusion  tout 
opposée  en  ce  qui  concerne  les  Actus  Pontificum  Cenomannis  in 

25  urbe  degentium  ;  application  des  principes  posés  par  L.  Ilavet  relative- 
ment à  la  prose  métrique.  ^  Samuel  Berger,  Histoire  de  la  Vulgate  pendant 
les  premiers  siècles  du  moyen  âge  [Paul  Fournier].  Ce  livre  marque  un  progrès 
considérable  dans  l'histoire  des  textes  bibliques.  ^  Samuel  Berger,  Quam 
notitiam  linguse  hebraicse    habucrint  chrisliani  inedii  !cvi  temporibus  in  Gallia 

30  [Jules  SouryJ.  Êlogieux.  %  Correction  au  texte  d'une  des  sentences  de  Varron 

[P.  Viollet].  Au  lieu  de  :  Haereditarium  putes  quidquid  audlsti,  lire  :  Hse- 

reditarium  putes  quidquid  adisti.  ^  Sur  quelques  manuscrits  de  la  reine 

.  Christine  [Paul  Fabre].  Sur  le  passage  de  quelques-uns  de  ces  manuscrits 

dans  la  bibliothèque  de  Philippe  de  Stosch.  Lucien  Auvray. 

35  Bulletin  archéologique  du  Comité  des  travaux  historiques.  1890. 
No  1.  [A.  de  Barthélémy,  communication  de  L.  Duval].  Découverte,  près 
d'Alençon.au  Petit-Oiseau,  de  débris  antiques  :  fragments  de  poterie,  urne 
en  verre,  armes,  etc.,  et  monnaies  qui  indiquent  la  fin  du  troisième 
siècle.^  Réunion  annuelle  des  délégués  des  sociétés  savantes  à  la  Sorbonne. 

40  Séance  d'ouverture  :  Discours  de  Ed.  Le  Blant,  président.  ^  [Braquehaye]. 
Cuve  en  porphyre  ornée  de  bas  relief,  retrouvée  à  Bordeaux  en  4892. 
C'est  celle  qui,  au  xvi»  siècle,  faisait  partie  de  la  collection  de  Florimond 
de  Raymond  ;  elle  avait  probablement  été  trouvée  à  Bordeaux  à  la  fin  du 
xvic  siècle,  avec  d'autres  antiquités,  près  de  Saint-Martin  ;  on  croit  qu'elle 

45  provient  de  thermes,  f  [Denis  et  Espérandieu].  Observations  sur  l'âge  des 
dolmens  de  la  Tunisie  centrale  et  sur  leur  ressemblance  avec  les  dolmens 
bretons,  f  [Bertrand].  Bronzes  antiques  découverts  à  Vichy;  entre  autres 
petite  urne  portant  six  figures  parmi  lesquelles  deux  représentent 
Hercule.   ^   [Constans].   Vases  gallo-romains  et  estampilles  nombreuses 

50  provenant  des  fouilles  de  l'abbé  Gérés  au  Graufésenque,  Aveyron.  ^  [Pottier] 
Mosaïques  antiques  trouvées  à  Léozac  et  à  Saint-Romain,  Tarn-et-Garonne; 
elles  portent  une  inscription  très  abùnée  sur  laquelle  l'on  a  pu  lire  les  mots  : 
Çonculanus  coloribus  pinxit.  ^    [Guichard].  Substructions  antiques  sous 
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l'église   de    Saint-Martin    de   Grozon,  qui,  suivant  une  tradition  locale, 
serait  construite  sur  un  temple  antique;  amas  de  poteries,  médailles.  Aux 
environs  de  Lons-le-Saulnier,  fonderie  antique  avec  400  serpes  en  bronze. 
f  [CotteauJ.  Menhir  delà  commune  d'Egriselles-le-Bocage  (Yonne);  hauteur 
3  mètres,  plus  1  mètre  dans  le  sol  et,  au  dessous,  fragments  de  poteries  gros-  5 
sières  avec  charbon  et  cendres,  sorte  de  casse-tête  en  pierre  polie.  1[  [Didier, 
Buhot  de  Kersers,  Imbert,  Dion].  Persistance,  dans  la  Gironde,  le  Berry,  le 
Limousin,  la  Bourgogne,  de  l'usage  de  mettre  une  pièce  de  monnaie  dans 
les  cercueils.  If  [Buhot  de  Ker.'^ers].  Découverte  à  Bourges  de  stèles  funé- 
raires, dont  plusieurs  avec  noms  gaulois  ;  d'autres  portent  des  sculptures.  10 
^  [PilloyJ.  Note  sur  les  trouvailles  de  monnaies  faites  dans  le  département 
de  l'Aisne  :  en  1873,  à  Gondé-sur-Suippe,  liJO  monnaies  gauloises  en  or,  au 
type  de  l'œil.  Vermand  a  fourni  des  pièces  gauloises  de  toutes  les  tribus 
de  la  région  ;  à  Pommiers  1400  pièces  appartenant  à  plus  de  cinquante 
tribus  gauloises  différentes.  Les  plus  importantes  découvertes  de  mou-  15 
naies  romaines,  depuis  50  ans,  sont  celles  de  Montbavin  en  1868  :  4oO  grands 
et  moyens  bronzes,  de  Domitien  à  Sévère  Alexandre  ;  Beautroux  (commune 
de  Croix-Fonsommes),  en  1870  :  mille  deniers  d'argent  et  de  billon  de  Sep- 
time  Sévère  à  Philippe  père;  Prézelles  (commune  de  Levergie,  en  1882  :  209 
deniers  d'argent  d'Albin  à  Gordien  III,  dont  plus  de  la  moitié  étaient  des  20 
l)ièces  rares;  Saint-Quentin,  en  1884  :  oOO  deniers  en  argent  ou  en  billon, 
dans  un  puits,  les  plus  récents  étant  de  Philippe  ;  Cessières  en  1860  :  plu- 
sieurs milliers  de  petits  bronzes,  de  Gallien  à  Numérien;  Pouilly,  en  1868  : 
2  grands  vases  de  terre  noire  contenant  près  de  20000  petits  bronzes  des 
mêmes  empereurs  que  le  trésor  précédent  ;   Chalandry,   Lesges,  Alhies,  i5 
Crécy-sur-Sarre  :  trésors  dont  l'enfouissement  remonte  au  dernier  quart 
du  troisième  siècle  ou  à  la  première  moitié  du  quatrième,  f  [Denis].  Mon- 
naies romaines  trouvées  en  Seine-et-Marne  depuis  1840  :  Meaux,  Mouy-sur- 
Seine,  Poligny,  Châteaubleau  ;  les  pièces  sont  de  Tétricus,  Julia   Domna, 
Macrin,  Victorinus,  Gallien  ;  les  enfouissements  remontent  probablement  30 
aux  invasions  des  Francs,  sous  le  règne  de  Probus.l[  [Maxe-Werly,  BabelonJ. 
Utilité  toute  spéciale  qu'ollVe,  pour  la   classitication  des  monnaies  gau- 
loise, la  connaissance  de  la  découverte   des   trésors  de  ces  monnaies  et 
môme  des  pièces   isolées.  ^    [Que-iné].  Station  gallo-romaine  du   Grand 
Méquin  :  débris  de  vases,  meules,  clef  romaine.  Substructions  que  Q.  croit  35 
être  des  fondations  de  maisons  carolingiennes  ;  identilication  avec  Vêtus 
Domus.  1[  [RouireJ.  Étude  sur  le   réseau  routier  ancien  du  littoral  de  la 
Tunisie,  spécialement  sur  la  chaussée  de  la  route  de  Tunis  à  Sousse  qui 
franchissait,  sur  trois  ponts,  la  lagune  d'IIerkla.  ^  Séance  de  clôture  du 
congrès  des  société  savantes,  discours  du  D'  Ilamy  et  du  ministre  de  Tins-  iO 
truclion  publique.  ^  Note  sur  quelques  sarcophages  d'Arles  décrits  dans 
un  manuscrit  de  la  Bibliothèque  Mazarine.  %  [Fm.  Esperandieu].  Rensei- 
gnements fournis  par  ce  ms.  sur  des  sarcophages  trouvés  dans  le  Rhône 
à  un  moment  de  sécheresse.  Sarcophages  à  inscriptions  portant  dans  le 
t.  12  du  Corpus  des  inscriptions  romaines  les  n"»  684,  76G,  784  ;  les  autres  4;; 
sarcophages  inédits  sont  anépigraphes,  sauf  le  n"  3  sur  lequel  on  lit  : 
Memoriae  aeternae.  11  devait  y  avoir,  du  côté  de  Trinquetailles,  un  cime- 
tière païen  que  le  Rhône,  en  se  déplaçant,  a  englouti.  ^  Note  sur  un  cime- 
tière mixte  découvert  à  Chalandry,  Aisne.  [T.  Eck].  Au  lieu  dit  la  Mon- 
tagne de  Saint-Aubin,  à  2  kilomètres   d'une  voie  ancienne,  découverte  bO 
d'une  grande  métairie  gallo-romaine;  on  y  trouva  un  vase  contenant  202 
monnaies  d'argent  de  Gordien  III  à  Posthume,  Foutillage  de  la  ferme  et 
une  charmante  Vénus  en  bronze  provenant  du  laraire  de  cette  villa.  Non 
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loin  de  là,  nécropole  des  époques  gallo-romaine,  franque  et  mérovingienne 
avec  le  mobilier  habituel.  If  Note  sur  des  sépultures  du  4=  siècle  à  Clastres, 
canton   de   Saint-Simon,  Aisne  (fig.)    [J.  Pilloy].  Exploration  de  tombes 
qui  ont  fourni  un  mobilier  analogue  à  celui  qui  a  été  trouvé  dans  d'autres 
5  sépultures  de  la  même  région.  %  Numluli  et  son  Capitole  (fig.)  [Carton, 
Denis].  Cette  localité,  aujourd'hui  l'Henchir-el-Maâtria,  est  à  7  kilomètres 
N.  O.  de  Teboursouk,  près  de  la  route  conduisant  à  Béjà.  On  l'avait,  à  tort, 
identifiée  avec  Juxtalaca  ;  son  nom  antique  est  municipium  Numluli tanum. 
Description  du  Capitole,  des  thermes,  de  la  basilique,  de  l'aqueduc.  ^  Anti- 
10  quités  découvertes  aux  environs  de  Ténès  [S.  Reinach,  communication  de 
Brunet].  Mosaïque  représentant  un  chasseur  qui  transperce  une  panthère  ; 
ou  y  voit  les  restes  d'une  inscription.  Photographies  d'autres  antiquités; 
les  environs  de  Ténès   sont  riches  en  débris  antiques,  %  Note  sur  une 
patère  d'argent  découverte  en  Algérie  (pi.  10)  |  V.  Waille].  Palère  en  argent 
15  doré  par  places,  couverte  d'ornements  au  repoussé  et  portant  plusieurs 
poinçons;  elle  a  été  trouvée  entre  Tripasa  et  Cherchell.  Sur  le  manche  est 
figuré  Neptune;  les  autres  sujets  sont  trois  pécheurs  à  la  ligue,  avec  un 
semis  de  poissons,  coquilles,  crustacés  et  oiseaux  aquatiques  ;  comparaison 
avec  les  monuments  analogues;  celui-ci  est  du  2«  ou  3«  siècle  ap.  J.  G. 
20  Les  contremarques  sont  byzantines.^  Nouvelle  note  sur  les  fouilles  de 
Cherchell.  [V.  Waille].  Découverte,  au  champ  de  manoeuvre,  de  chambres 
pavées  en  mosaïque,  de  menus  objets  et  d'une  dédicace  à  C.  Octavius 
Pudens  Caesius  Ilonoratus,  gouverneur  de  Maurétanie  et  contemporain 
de   Septime   Sévère.    Il   est    connu     par    plusieurs    autres    inscriptions. 
25  Parmi  les  objets  trouvés,  il  faut  signaler  une  belle  base  de  candélabre.  ^ 
Fouilles  archéologiques  dans  le  flanc  S.  O.  de  la  colline  de  Saint-Louis 
en  1892  (pi.  11,  12,  fig.)  [R.  P.  Delattre].  La  tranchée  des  fouilles  a  traversé 
un  cimetière  musulman,  une  mnison  byzantine,  des  citernes  romaines, 
une  voie  romaine,  la  muraille  construite  par  Théodose  II  en  42^),  une  série 
30  d'absides  ayant  fait  partie  d'un  monument  romain,  peut-être  du  temple 
de  Juno  CoelesLis;  ont  est  ainsi  arrivé  à  la  nécropole  punique.  Description 
des  tombes  explorées  et  des  objets  qu'elles  contenaient;  les  monnaies 
trouvées  permettent  d'établir  que  la   nécropole  était  encore  utilisée  au 
troisième  siècle  av.  J.  C.  ;  il  est  probable  qu'on  y  enterra  jusqu'à  la  prise 
35  de  Carthage.  Ces  fouilles  modifient  les  opinions  actuelles  sur  la  topogra- 
phie de  Carthage  et  de  ses  nécropoles  ;  les  Romains  ne  se  firent  pas  scru- 
pule de  bâtir  sur  les  nécropoles  puniques  ;   les   Carthaginois  eux-mêmes 
avaient  peu  à  peu  englobé  une  partie  des  nécropoles  dans  la  ville;  il  faut 
chercher   les   cimetières   de   l'ancienne  Carthage    dans  les  collines  qui 
40  s'étendent  depuis  Saint- Louis  jusqu'au  Bordj-el-Djedid  ;  on  les  y  trouvera 
partout  où  les  Romains  n'ont  pas  détruit  les  tombes.  ^  Nouvelles  décou- 
vertes archéologiques  à  Maktar  [Gaukler,  communication  de  Bordier  et 
Delherbe].  Inscription  gravée  sur  une  colonne  et  dédiée  à  Liber  Augustus 
dans  un  édifice  élevé  par  la  corporation  des  foulons  de  Maktar. 
45     ^^  N»  2.  [Cagnat,  communication  de  Berthomieu].  Fragment  d'inscrip- 
tion d'une  très  belle  époque  ayant  servi  de  bénitier  dans  l'église  de  Cas- 
telmaure,  canton  de  Durban  (Aude),  f  Programme  du  congres  des  sociétés 
savantes  pour  1894.  ^  [Barthélémy]   olTre,  de  la  part  de  J.  de  Baye,  trois 
spécimens  d'instruments  en  silex  provenant  de  San  Isidro  près  Madrid  ; 
50  ces  pièces  rares  et  intéressantes  sont  acceptées  pour  le  musée  de  Saint- 
Germain,  t  [Cagnat].  Sarcophage  en  marbre  blanc  à  strigiles,  et  inscription 
funéraire  des  environs  de  Philippevillc.  ^   [Reinach,  communication  de 
Dissart].  Fragment  de  médaillon  représentant  Apollon  et  Latone  cherchant 
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à  retenir  Hercule  qui  vient  de  s'emparer  du  trépied  de  Delphes  ;  Fond  de 
coupe  en  verre  avec  l'inscription  rétrograde  en  creux  BIBES,  ^  [A.  Ber- 
trand]. Rousset  communique  la  découverte  d'un  four  à  poteries  antique, 
près  du  Pont  du  Gard.  R.  croit,  sans  aucune  preuve  suffisante,  que  ce  four 
fut  fait  pour  la  construction  du  pont.l[  [Gagnât,  communication  de  Morel].  6 
Stèle  funéraire  trouvée  à  Reims  avec  l'inscription  Tallia.  ^  [Héron  de 
Villefossej  ajoute,  d'après  le  catalogue  Castellani  (mai  1884),  une  plaque  en 
bronze  ajourée  des  Aquae  Helveticae  (Badus  près  Zurich),  à  celles  qu'il 
a  déjà  signalées  <R.  des  R.,  17,  165,  4>.  ^  [Reinach,  communication  de 
Hannezo].  Découverte  à  Gormatin  (Saône-et-Loire)  de  quatre  hipposandales,  10 
d'un  cercle  de  fer,  d'une  pointe  de  pique  en  fer  et  d'une  monnaie  d'Hadrien. 
1  [A.  de  Barthélémy,  communication  de  Gardaillacl  sur  des  sépultures 
antiques  à  inhumation  et  à  incinération,  trouvées  en  Gorse  et  offrant  de 
curieuses  particularités.  ^  [A,  de  Barthélémy,  communication  de  M.  Morel]. 
Fragment  de  sculpture  représentant  deux  soldats,  trouvé  à  Reims.  %  16 
[Reinach].  Photographie  de  la  statue  d'un  homme  en  toge  conservée  au  musée 
de  Tarbes.  %  Inscriptions  sur  poterie  et  sur  marbre  découvertes  à  Cherchell 
(1893).  [V.  Waille].  28  numéros,  comprenant  des  marques  de  potiers,  des 
inscriptions  de  lampes  et  des  épitaphes.  f  Notes  sur  quelques  monuments 
mégalithiques  du  centre  delà  Tunisie  [Ch.  Denis].  Description  et  explo-'20 
ration  de  monuments  situés  à  Magraoua,  Hammam,  Zouakra,  Elles,  Maktar, 
Henchir-Méded.  f  Notes  sur  la  nécropole  romaine  d'Adjeb-el-Aïoun  [Ilan- 
nazo].  Cette  localité,  autrefois  Masclianae?  est  à  63  kilomètres  S.  0.  de 
Kérouan  ;  elle  était  à  18  milles  d'Aquae  Regiaeet  sur  la  route  d'Hadrumète 
à  Sufetula  et  de  Thysdrus  à  Theveste  par  Aquae  Regiae  ;  description  des  25 
fouilles;  les  tombes  n'ont  rien  offert  qui  ne  fût  analogue  à  ce  qu'on  trouve 
dans  la  région.  Liste  des  noms  de  potiers.  ^  Moulin  à  grain  découvert 
à  Saint-Gharles  (pi-  15)  [Reinach,  communication  de  L.  Bertrand].  Repré- 
sentation très  exacte  d'un  moulin  très  complet  qui  est  aujourd'hui  au 
musée  de  Philippcville.  1  Chronique  d'épigraphie  africaine  [R.  Gagnât].  30 
Inscription  de  1°  Tunisie  :  Gabès,  Hadjeb-el-Aïoun.  2»  Algérie  :  Aïn- 
Meriel,  Lambèse,  Philippcville,  Sidi  Khelil,  Sidi  Okba,  Thouda,  Timgad. 
3»  Maroc  :  Ksar-Faraoun.  f  Exploration  archéologique  dans  la  région  du 
Sud-Est  de  Sbéitla,  Tunisie  [Lespinasse-Langeac].  l»  De  Gafsa  à  Sbéitla 
par  Thélepte  et  Kasrin.  2»  De  Sbéitla  à  Sfax  par  la  région  du  Sud-Est.  35 
L.  donne,  localités  par  localités,  la  description  des  ruines  et  les  distances. 
^  Note  sur  la  position  des  stations  romaines  d'Ad  Aquas  et  de  Gumis  sur 
la  voie  de  Garthage  à  Iladrumète  [P.  Gauklerj.  En  prenant  pour  base  de 
son  argumentation  les  distances  marquées  siir  deux  bornes  milliaires, 
G.  pense  que  la  station  Ad  Aquas  doit  être  identifiée  avec  Bordj-Sebbalat  40 
et  Gumis,  citée  par  l'anonyme  de  Ravenne  avec  les  ruines  mai  étudiées 
de  Bordj-Cédria.  ^  Inscriptions  inédites  du  musée  de  Bardo  [P.  Gaukler]. 
Textes,  avec  commentaires,  de  20  inscriptions.  %  Nouvelles  découvertes 
dans  la  nécropole  romaine  d'Hadrumète  (pi.  16,  17  flg.)  [L.  Choppard, 
Hannezo].  1°  Description  des  tombeaux  :  ils  sont  renfermés  dans  des  45 
hypogées,  ou  groupés,  ou  isolés.  2o  Mobilier  funéraire  :  description  des 
lampes,  poteries,  statuettes,  masques,  objets  en  métal,  en  verre  et  en 
pierre,  inscriptions.  ^  Découvertes  des  brigades  topographiques  de  Tunisie 
en  1893  (pi.  18)  [R.  Gagnât].  Descriptions  de  ruines  et  textes  commentés 
d'inscriptions  relevées  par  les  brigades  dans  108  localités  différentes.  \  50 
Cachet  d'oculiste  romain  découvert  à  Montcy-Saint-Pierre,  Ardennes 
[A.  Héron  de  Villefosse].  L'oculiste  se  nomme  M.  Val(erius)  Sedulus;  les 
collyres  sont:  penicille  ad  omnem  lippitudinem  ex  ovo  ;  diasmyrn(es)  post 
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imp(etum)  lip(pitudinis)  ex  o(vo)  ;  euodes  ad  aspriL(udines)  et  cica(trices) 
vel(eres)  ;  diaraisus  croco(des)   ad  aspr(itudines)  vc(teres).  ^  Note  sur  une 
barque  monoxyle  découverte  dans  le   Cher  [Buhot  de  Kersers].   Barque 
bien  complète  et  probablement  antérieure  à  Toccupation  romaine. 
S  Henry  Thédenat. 

Bulletin  de  la  Société  de  l'histoire  de  Paris  et  de  l'Ile  de  France, 
1893,  n"  1.  Une  réclame  de  la  librairie  parisienne  de  Marnef  [L.  DclisleJ. 
Les  premiers  imprimeurs  employaient  des  procédés  de  publicité  analogues 
à  ceux  des  libraires  de  nos  jours.  Annonce  d'une  édition  des  morales  d'Aris- 
10  tote,  qui  se  distribuait  dans  les  rues,  à  la  fin  du  quinzième  siècle;  texte  de 
deux  lettres  relatives  à  cette  édition.  ^^  N°  3  [Laborde],  président  sortant, 
rend  hommage  à  la  mémoire  des  membres  défunts.  |  Viollet],  secrétaire  lit 
son  rapport  sur  les  travaux  de  la  Société.  Henry  Thédenat. 

Bulletin  de  la  Société  nationale  des  Antiquaires  de  France,  1"  tri- 
15  mestre  [H.  de  LasteyrieJ,  président  sortant,  prononce  le  discours  d'usage; 
il  rend  hommage  à  la  mémoire  des  membres  défunts  :  Comte  de  Nieuwer- 
kerke,  A.  Maury,  Ernest  Renan,  membres  honoraires;  A.-  Rizo,  Raugabé, 
John  CoUing-Wood,  Bruce,  correspondants  étrangers;  l'abbé  Auber,  Dan- 
coisne,  A.  Castan,  A.  Chassaing,  Gariel,  La  Boulaye,  De  Joussel,  Penon. 
20.    ^l[  2»  trimestre.  [Ravaisson]  combat  l'opinion  de  Mironofl'  d'après  laquelle 
la  Vénus  de  Milo  aurait  eu  des  ailes;  les  ailes  de  la  Victoire  de  Brescia  sont 
rajoutées.  ^  [R.  Gagnât'.  Carreau  en  terre  cuite  trouvé  à  Bou-Ficha,  Tunisie, 
représentant  la  toilette  de  Pégase  par  les  nymphes.  C'était  un  sujet  fami- 
lier à  l'art,  surtout  à  l'art  africain;  G.  en  cite  et  en  décrit  plusieurs  exem- 
25  pies.  ^   [Gaukler].  Inscriptions  votives  à  Saturne  de  Nabeul  (Neapolis), 
trouvées  au  Bou-Roumein,  près  Carthage.  ^  [Collignon].  Fragments  de  vases 
chypriotes  représentant  la  tête  de  la  déesse  Ilator  et  permettant  de  resti- 
tuer à  Chypre  un  vase  du  British  Muséum,  attribué  jusiju'ici  à  Phocée.  ^ 
[E.  Babelon].  Les  monnaies  d'or  dites  Thibronietmes  ne  sont  pas  fausses;  ce 
30  sont  des  monnaies  d'or  frappées  à  Ephèse  en  /lOO,  quand  l'harmoste  Thibron 
ou  Thimbron  vint  dans  cette  ville  organiser  les  forces  qui  devaient  défendre 
les  villes  grecques  d'Asie  menacées  par  le  satiape  Tissapherne  à  la  suite 
de  la  retraite  des  Dix-Mille.  ^  [D'Ârbois  de  Jubain ville}.  Note  sur  l'origine 
ligure  des  noms  de  lieux  en  Corse.  1[  [Héron  de  Villefosse]  signale,  de  la 
35  part  de  Brassart,  deux  casseroles  ou  palères  en  bronze  trouvées,  à  la  fin 
d'octobre,  dans  la  commune  de  Bard,  près  Montbrison.  Découvertes  de  pa- 
tères;  en  général  on  les  trouve  par  paires.  ^  [Michon].  Boucle  d'oreille  en  or 
récemment  acquise  par  le  Louvre;  elle  est  du  vouduvi'siècle  avant  Jésus- 
Christ  et  ressemble  tout  à  fait  à  celles  que  J.  de  Baye  a  signalées  comme 
40  trouvées  en  Hongrie  et  datant  de  l'époque  des  Avares.  *[\  [A.  BlanchetJ 
combat  l'opinion  de  Amtmann,  qui  croit  imité  de  sarcophages  étrusques 
un  groupe  gallo-romain  représentant  un  homme  et  une  femme  embrassés, 
reposant  sur  un  lit  couvert  d'une  peau  de  bète  avec  un  chien  sur  leurs 
pieds.  1   [Martha].  Appuie  l'observation  de   Blanchet.  |   [Prost]  signale, 
45  comme  supplément  à  son  mémoire  sur  le  groupe  de  l'Anguipède  et  du 
cavalier  <  R.  des  R.  17,  184,  'i9>,  une  notice  de  Florschïitz  sur  le  groupe  de 
Schierstein.  ^  [MarthaJ.  Groupe  de  Tanagra,  en  terre  cuite,  du  vif  siècle 
avant  Jésus-Christ,  représentant  une  charrue  Irahiée  par  deux  bœufs  et 
conduite  par  un  paysan;  c'est  la  plus  ancienne  représentation  en  relief  de 
50  la  charrue  grecque,  f  [R.  Vallette].  Découverte  à  l'Isleau-les-Vases,  près 
Nallier,  Vendée,  d'une  sépulture  gallo-romaine  contenant  le  squelette  d'une 
jeune  femme  et  une  trentaine  de  vases  dont  l'un  porte  le  graffite  SIINA.  1 
(Planches  A-C)  [Héron  de  Villefosse].   Fouilles  exécutées  par  Graflln  à 
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Belval-bois-des-Dames.  Débris  d'une  inscription;  fragments  nombreux  et 
considérables  de  sculpture  et  d'architecture.  1[  [Héron  de  Villefosse].  Nou- 
velles répliques  de  l'Hermès  de  Praxitèle,  f  [Babelon].  Le  grand  missorium 
en  argent  de  la  collection  Piot,  entré  au  cabinet  des  médailles,  et  repré- 
sentant Hercule  qui  étouffe  le  lion  de  Némée,  n'est  pas,  comme  on  l'a  cru  6 
longtemps,  la  môme  pièce  qu'un  autre  missorium  orné  du  même  sujet  et 
public  par  Grivaud  de  la  Viucelle. 

Hf  3»  trimestre  [Corroyer].  Bronze  trouvé  à  Bavay,  représentant  une  sta- 
tuette d'homme  casqué  et  blessé,  tenant  un  candélabre  qui  est  partie  en 
argent.  Plusieurs  membres  contestent  l'antiquité  de  ce  monument;  d'autres,  \o 
au  contraire,  la  défendent.  ^  [B.  de  KerscrsJ.  Découverte  à  Bourges  de  stèles 
funéraires  romaines  avec  inscriptions  dont  quelques-unes  renferment  des 
noms  barbares.  ^  [Guichard].  Découverte  à  Briod,  près  Lons  le  Saulnier, 
d'une  cachette  de  fondeur  contenant  300  faucilles  à  l'état  de  neuf.  ^  [CoUi- 
gnon].  Tête  inédite  en  marbre  du  Musée  britannique,  devant  être  attribuée  15 
à  l'ancien  art  attique  du  vi^  siècle.  ^  [Ileuzey]  regarde  le  bas-relief  attique 
d'ancien  style,  désigné  par  l'indication  ;  «  F'cmme  montant  dans  un  char  » 
comme  représentant  certainement  une  figure  virile.  %  [Ravaisson,  Heuzey, 
Babelon,  Guillaume]  présentent  de  nouvelles  observations  sur  le  bronze 
de  Bavay.  Les  détails  critiqués  n'infirment  pas  l'authenticité  qui  cependant  20 
reste  discutable.  II  [Héron  de  Villefosse]  annonce  d'après  une  lettre  de 
Gagnât,  la  violation,  à  Lambèse,  de  la  tombe. du  légat  Flavius  Maximus. 
^  [Mowat].  Fragment  de  poterie  du  musée  de  Tours  représentant  un  homme 
les  mains  liées  et  livré  à  un  lion.  %  [Gaidoz].  Le  nom  d'Erynnie  y.a[j.'^c7iou;,  qui 
se  trouve  dans  Eschyle,  dérive  d'une  idée  populaire  dont  on  retrouve  des  25 
traces  au  moyen  âge,  où  les  diables  sont  décrits  «  plautis  aversis  ».  ^ 
[Martha]  pense  que  les  Grecs  n'ont  jamais  représenté  les  dieux  infernaux 
avec  les  pieds  à  l'envers;  mais,  dans  les  monuments  du  vi«  siècle  avant 
Jésus-Christ,  on  remarque  un  mouvement  conventionnel,  les  genoux  cour- 
bés, qui  désigne  la  rapidité  de  la  course.  ^  [D'Arbois  de  Jubainville]  dit  que  30 
la  première  patrie  des  Gaulois  se  trouve  en  Allemagne,  sur  les  bords  du 
Main;  c'est  de  là  qu'ils  sont  partis  pour  aller  en  Angleterre,  en  Gaule,  en 
Espagne,  dans  la  vallée  du  Danube  et  en  Asie-Mineure.  ^  [D'Arbois  de  Ju- 
bainville] fait  une  communication  sur  des  noms  de  villes  et  de  rivières 
d'origine  ligure.  Pour  les  grecs,  le  nom  A-'yucç  désignait  tous  les  peuples  35 
habitant  la  partie  occidentale  du  monde  connu  des  anciens.  ^  [Blanchet]. 
Découverte  à  Keredo,  près  Cariiac,  d'une  ocnochoé  en  bronze  dont  l'anse  est 
ornée  d'un  Eros  dans  l'attitude  de  la  célèbre  statue  d'enfant  de  Bruxelles; 
ce  vase  contenait  14000  monnaies,  parmi  lesquelles  on  a  reconnu  des  mon- 
naies de  Posthume,  Gallien,  Salonine,  Victorin,  Tétricus.  1[  [Ravaisson]  40 
constate  que  les  ailes  de  la  Victoire  de  Brescia  ont  été  rapportées  après 
coup;  avant  cette  addition  la  statue  ressemblait  à  la  Vénus  de  Milo.  C'est 
donc  à  tort  qu'un  savant  russe,  Mironon",  prétend  que  cette  statue  avait 
autrefois  des  ailes.  %  [Michon].  Statuettes  antiques  en  bronze  provenant 
d'Egypte  :  1°  Esclave  nègre  trouvé  entre  Mit-Rahineh  et  Sattana,  sur  l'em-  45 
placement  de  l'ancienne  Memphis;  il  chantait  en  s'accompagnant  d'un 
instrument  aujourd'hui  disparu;  rapprochement  avec  un  bronze  du  cabinet 
des  médailles  trouvé  à  Chalon-sur-Saône  et  représentant  un  esclave  nègre 
les  mains  liées  derrière  le  dos.  2°  Tète  qui  semble  être  une  nouvelle  réplique 
du  type  d'Alexandre  le  Grand  mis  à  la  mode  par  les  portraits  que  Lysippe  ^q 
en  a  sculptés.  Un  bras  manque  et  la  partie  d'où  il  a  été  détaché  semble 
représenter  une  opération  chirurgicale  merveilleusement  réussie;  la  vérité 
est  que  le  bras  avait  été  soudé  avec  du  plomb  qui  a  disparu.  1[  [Ravaisson, 
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Villenoisy,  Thédenat].  Mentionnent  des  représentations  antiques  de  l'es- 
clave avec  les  mains  liées  derrière  le  dos.  ^  [Babelon].  Acquisition  du 
cabinet  des  médailles:  Médaille  d'or  de  Bérénice,  la  plus  grande  monnaie  d'or 
grecque  connue,  si  l'on  en  excepte  celle  d'Eucratides;  grand  camée  à  trois 

5  couches  représentant  Sapor  faisant  Valérien  prisonnier.  *i  [Prou].  Objets  les 
plus  remarquables  trouvés  dans  le  cimetière  de  Herpès  ;  fibules,  bagues, 
seau  garni  de  cercles  en  bronze  avec  ornements  repoussés. 

tif  4"  trimestre  [Colonel  de  la  Noë].  Les  enceintes  fortifiées  entre  Caen  et 
la  mer  signalées  par  Gaylus  et  Caumont  ne  sont  pas  gauloises.  ^  (Fig.) 

10  [Guerlin].  Deux  fragments  de  poterie  trouvés  à  Amiens  et  représentant 
des  scènes  de  tauromachie.  ^  [Thédenat]  signale  des  monuments  antiques 
représentant  des  combats  et  des  courses  de  taureaux  et,  à  cette  occasion, 
ajoute  à  ceux  qui  ont  été  déjà  donnés,  quelques  renseignements  sur  les 
courses  et  les  combats  de  taureaux,  et  sur  remploi,  dans  l'antiquité,  des 

15  taureaux  comme  animaux  savants.  %  [Sorlin  Dorigny]  offre  au  Musée  du 
Louvre  un  bas-relief  votif  à  Apollon  Gratien,  avec  inscription,  dont  le  lieu 
de  provenance  est  imparfaitement  connu.  *^  [Michon]  complète  les  rensei- 
gnements fournis  par  Sorlin  Dorigny  sur  l'origine  de  ce  monument,  qui, 
suivant  Benndorf,  proviendrait  de  la  Mysie,  et  signale  qqs  bas-reliefs  de  la 

20  même  série.  ^  [Gaukler].  Tabula  pagana,  portant  mention  du  pagus  Mi- 
nervus,  trouvée  dans  le  port  de  Bizerte;  on  ne  connaît  que  deux  autres 
monuments  analogues.  |  [Michon]  donne  des  renseignements  nouveaux  sur 
la  manière  dont  sont  entrés  au  Musée  du  Louvre  les  fragments  du  Parthé- 
non  qu'on  y  conserve,  f  [GauklerJ.  Copie  assez  médiocre,  faite  au  m»  siècle 

25  après  Jésus-Christ,  d'un  type  de  la  Fortune  qui  peut  être  daté  de  l'époque 
hellénistique,  ni»  siècle  avant  Jésus-Christ.  Cette  statue  a  été  trouvée  à 
Cherchell.  ^  [Id.].  Statuette  en  bronze,  ayant  servi  de  pyxis  ou  de  cassolette 
à  parfums,  trouvée  à  Cherchell;  elle  représente  un  enfant  de  type  africain, 
ramassé  sur  lui-même  et  enveloppé  dans  un  manteau.  1[  [Thédenat]  signale 

30  une  statuette  analogue  en  argent,  trouvée  dans  le  trésor  d'argenterie  de 
Montcornet,  Aisne.  ^  [Babelon]  dit  que  le  Louvre  possède  aussi  une  sta- 
tuette du  même  genre,  en  bronze,  acquise  à  un  marchand  de  l'île  de  Rhodes. 
^  [A.  Blanchet].  Emploi,  aux  époques  barbares,  des  monnaies  gauloises 
comme  amulettes,  f  [Gaukler].  Stèles  punico-romaines,  votives,  dédiées  à 

35  Tanit  et  trouvées  récemment  à  Tubernuc  (Tunisie);  cette  série  est  intéres- 
sante parce  qu'elle  permet  de  suivre  l'évolution  de  l'image  de  Tanit, 
depuis  le  signe  géométrique  symbolique  jusqu'au  complet  anthropomor- 
phisme. ^  [Héron  de  Villefosse].  Acquisition  par  le  Louvre  d'un  satyre 
archaïque,  du  vi"  siècle  avant  Jésus-Christ,  à  queue  et  à  pied  de  cheval.  1 

40  [Id.].  Liste,  d'après  T.  Habert,  de  noms  de  potiers  trouvés  à  Reims.  ^  [Ga- 
gnât] communique,  de  la  part  du  P.  Delattre,  une  inscription  métrique 
trouvée  à  Carthage,  c'est  l'épitaphe  d'un  petit  esclave  mort  avant  qu'on  l'ait 
affranchi.  ^  [Héron  de  Villefosse].  Inscription  funéraire  trouvée  à  Vienne, 
Isère.  %  [Héron  de  Villefosse]  donne  des  renseignements  sur  l'installation, 

45  dans  la  galerie  Daru,  du  sarcophage  Borghèsc  qui  représente  l'histoire 
d'Achille.  II  [A.  Blanchet].  Découverte  à  Flacé-lès  Mâcon,  Saône  et  Loire,  de 
substructions  (fig.)  considérables  et  d'une  mosaïque  représentant  un  mir- 
millon.  \  [Fr.  Asis  de  Véra  y  Chilier]  signale  la  découverte,  près  Cadix,  de 
deux  tombes  phéniciennes,  l'une  portant  des  traces  de  peinture  rouge.  ^ 

50  [Ravaisson].  Rapprochement  entre  le  Jupiter  du  Louvre  aux  cheveux  tom- 
bant sur  le  front  et  une  statue  colossale  de  Neptune  conservée  au  musée 
de  Madrid.  %  [Gaukler].  Note  sur  une  dédicace  à  Caelius  Severus,  patrice, 
consulaire.  Cette  dédicace  fait  partie  d'une  série  de  dédicaces  trouvées  dans 
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la  même  région.  ^  [Héron  de  Villefosse].  Mauvaise  copie,  d'après  un  ancien 
manuscrit,  d'une  inscription  du  département  des  Ardennes,  c'est  la  cin- 
quième inscription  seulement  fournie  par  ce  département.  %  [MichonJ  dit 
que  Ilomolle  a  défendu  l'auiheuticité  des  bas-reliefs  grecs  de  la  collection 
du  duc  de  Loulé,  à  Lisbonne;  ils  représentent  Ilélios  et  Eos.  f  [CoUignon]  3 
attribue  à  ces  bas-reliefs  comme  date  le  v«  ou  le  iv  siècle  avant  Jésus- 
Christ.  ^  [Beurlier]  signale  un  Cilicarque  et  un  Syriarque  inconnus  jusqu'ici. 
^  [Michon].  Ex-voto  à  Hermès  et  aux  Nymphes,  trouvé  entre  Athènes  et  le 
Pirée;  sur  le  revers  un  sujet,  analogue  à  celui  qui  figure  sur  les  bas-reliefs 
du  duc  de  Loulé,  de  Lisbonne,  conlirme,  les  conclusions  de  Ilomolle  sur  lo 
ces  derniers  bas-reliefs.  ^  iL.  de  L;iiguej.  Épitaphe  d'un  enfant  de  cincj  ans, 
trouvée  près  de  Cadix.  1[  [VillefosseJ.  Réplique  au  Musée  de  Cluny,  de  la 
tête  de  l'Apollon  Saurocthone  du  Louvre,  f  [Id.].  Inscription  trouvée  à  El- 
Alia,  près  Byzerte.  C'est  une  dédicace  consacrée  à  la  Fortune  par  un  per- 
sonnage du  pays  ayant  suivi  la  carrière  des  honneurs  municipaux.  L'intérêt  15 
de  cette  inscription  consiste  en  ce  qu'elle  porte  mention  de  la  tribu  Papiria, 
et  permet  de  supposer  que  c'était  la  tribu  d'IIippo  Diarrhytus  dont  dépen- 
dait El-Alia.  Henry  Thédenat. 

Bulletin  critique.  14«  année.  1  Jr.  Gahdthausen,  Auguslus  u.  sehie  Zeit 
P,  1.  T.  1.  P.  2,  fasc.  1  [Goyau].  Tiavail  complet,  quasi  impeccable.  ^  Apol-  20 
lonios  de  Rhodes.   Les  Argonauliqnes.  Trad.   IL    DE  L\   Ville   de  Mirmont 
[L.].  L'œuvre  la  plus  importante  qui  ait  paru -depuis  1853  sur  ApoUonios. 
î  Martin,  UUniversitc  de  l'ont-à- Mousson  (11)72-1768)  fSicard].  Excellent  livre. 
Y{  I""  févr.  Abdallah  Simaika,  Essai  sur  la  province  romaine  d'Egypte  depuis 
la  conquête  jusqu'à  DiocléUen  [Beurlier].  Travail  sérieux  qui  complète  25 
heureusement  les  ouvrages  de  Varges  et  Lumbroso.  ^  Chronique.  Darem- 
BERG  et  Saglio,  Dictionnaire  des  antiquités  grecques  et  romaines,   fasc.  17  [E. 
B.].  A  mesure  qu'il  se  poursuit  ce  dictionnaire  apparaît  comme  le  plus 
complet  et  le  meilleur  des  ouvrages  de  ce  genre.  \'i  15  févr,  Alfred  et  Mau- 
rice  Croiset,   Histoire  de  la  littérature  grecque,  T.   3   (période  attique)   par  30 
M.  Croiset  [Perrard].  Grands  éloges.  ^  Paul  Wendland,  Philos  Schrift  iiber 
die  Vorsehung  [F.  C.].  Important  travail  en  dépit  de  qqs  réserves  de  détail. 
^^  1»'  mars.  Maxime  Collignon,  Histoire  de  la  sculpture  grecque.  T.  1.  Les 
origines...  (pi.)  [BeurlierJ.  On  admire  à  la  fois  la  rigueur  scientifique  avec 
laquelle  sont  discutés  les  problèmes  que  l'auteur  rencontre  sur  sa  route  et  35 
l'élégance    toujours   sobre    de   l'exposition.  Exécution   artistique    excel- 
lente. II  15  mars.  Autonin  Deloume,  Les  manieurs  d^argent  à  Borne  jusqu'à 
l'empire.  2«  éd.  [Beurlier].  Se  lit  d'un  bout  à  l'autre  avec  un  grand  intérêt. 
Le  seul  reproche  à  faire  à  D.  est  de  ne  pas  avoir  étudié  davantage  les  au- 
teurs anciens  et  de  ne   pas  avoir  ajouté  à  son  livre  un  index  des  mots  40 
techniques  expliqués.  1[^  P' avr.  Novum  Testamentun  D.  N.  J.  C.  latinerecens. 
J.   WORDWORTH  et  H.-J.  White.  t.  1,  fasc.  3  [Samutsl  Berger].  Excel- 
lente publication  également  nécessaire  au  philologue  et  au  théologien  et 
dont  l'éloge  n'est  plus  à  faire,  ^[f  15  avr.  G.  Cougny,  L'art  antique,  2  parties 
(pL).  —  Gentile,  Archeologia  delV  arte,  part.  1  et  2,  4  vol.  (pi.)  [Beurlier].  Le  45 
volume  de  C.  forme  un  reoueil  des  meilleures  pages  écrites  sur  l'art  de  tous 
les  temps.  L'histoire  abrégée  de  l'art  antique  de  G.  est  généralement  au 
courant.  \*\  l»f  mai.  M.  W.  Ramsay,  The  historical  geography  of  Asia  Minor 
[Duchesne].  Par  ses  voyages  R.  a  rendu  de  très  grands  services  à  l'archéo- 
logie, à  la  géographie  et  à  l'histoire  de  l'art.  Peu  d'ouvrages  doivent  autant  50 
que  celui-ci  aux  recherches  personnelles  et  originales  de  leur  auteur.  1f^ 
15  mai.  Alexander  Gonze,  Die  attischen  Grabreliefs,  18  livraisons  (pi.)  [Frie- 
drich Hauser].    C.  mérite  la    reconnaissance  de    tous  les   archéologues. 
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Toutefois  l'exécution  artistique  est  défectueuse.  ^  André  Lefèvre,  Les 
Races  cl  les  Langues   [J.   G-]-   Éloges  tempérés  par  quelques    réserves.  ^^ 
1"'  jn.  Ch.  BÉNARD,  Platon,  sa  philosophie,  précédée  d'un  aperçu   de  sa  vie 
et  de  ses  écrits.  —  Walter  Pater,  Plato  and  Platonism  [Iluitj.  Le  livre  de 
5  B.  se  signale  par  son  caractère  tout  objectif  comme  on  dirait  en  Allemagne, 
malheureusement  la  forme  ne  mérite  pas  les  mômes  éloges  que  le  fond. 
L'ouvrage  de  P.  moins  étendu  et  moins  important  que  le  précédent  dénote 
un  philosophe   de    géuie  et  un   critique   avisé  et  intelligent.  ^^   15  jn. 
E.  Amélineau,  La  morale  égyptienne  quinze  siècles  avant  noire  ère,  étude  sur 
10  le  papyrus  de  Boulaq  no  4  [Philippe  Virey].  Étude  consciencieuse  de  l'an- 
tique morale   égyptienne.   1[  Paul   Degharme,   Euripide   et    l'esprit  de   son 
IhciHre  [Max  Eggerj.  Grands  éloges.  ^\  Revue  bourguignonne  de  l'enseigne- 
menl  supérieur.  T.    1,  1891;  t.  2,  1892   [Paul  FournierJ.  Annonce  de  cette 
revue  mentionnée  ici  à  cause  de  l'article  de  Bougot  sur  la  vie  de  Midias. 
ib  "  Un  riche  d'Athènes  ".^^  \"  août.  René  Gagnât,  L'armée  romaine  d'Afrique  et 
l'occupation  militaire  de  l'Afrifiue  sous  les  empereurs  [Beurlier].  Livre  qui 
est  une  œuvre  de  patriotisme  en  même  temps  que  de  science.  Yi  \'ô  août. 
Otto   Keller,  Laleinische   Volksetymologie   und    Verwandtes    [Lejay].    Éloges 
malgré  quelques  critiques.  ^^  15  sept.  Ernest  Babelon,  Mélanges  numisma- 
20  tiques,  sér.  1  et  2  (pi.)  [A.  de  Barthélémy].  Important.  ^  Goumy,  Les  Latins 
[G.  Audiat].  Livre  d'un  homme  d'esprit  et  qui  reflète  son  enseignement. 
%  Abel  Lefranc,  Histoire  du  Collège  de  France,  depuis  ses  origines  jusqu'à 
la  fin  du  premier  Empire  [E.  AUain].  Ouvrage  plein  de  choses  dont  beau- 
coup sont  nouvelles  et  qui  rendra  des  services.  \^  l^f  oct.  Recueil  des  ins~ 
25  criptions  juridiques  grecques,  le:s.ie,  traduction,  commentaire  par  R.  Darestb, 
B.  IlAUSSouLLiER,  et  Th.  Reinach,  fasc.  2  [Beurlier].  Fait,  comme  le  pre- 
mier fascicule,  preuve  de  soin  et  de  compétence,  f^  1"  nov.  Georges  Ra- 
DET,  La  Lydie  et  le  monde  grec  au  temps  des  Mermnadcs  [Beurlier].  Livre  de  la 
plus  haute  importance.  Yi  15  nov.  E.  Desjardins,  Géographie  historique  et 
30  administrative  de  la  Gaule  romaine.  T.  4.  Les  sources  de  la  topographie  com- 
parée (pi.  et  table)  [Beurlier].   Ce  volume  révisé  et  achevé  par  Longnon 
termine  dignement  le  grand  ouvrage  de  D.  ^   Giuseppe  JoRio,    Codice 
ignorati   nelle    bibliolheche   di    Napoli,    fasc.    1.    Un   codice    ignorato    délie 
EUeniche  [E.  Ragon].  Le  soin  et  la  sagacité  dont  J.  fait  preuve  dans  cette 
31)  étude  sont  de  bon  augure  pour  les  fascicules   futurs.   ^   Rudolf  Beer, 
Ilandschriftenschàtze  Spaniens  fasc.  1  à  6  (A. -S.)  (extrait  des  Sitzber.  Wien 
Acad.)  [S.  Berger].  Travail  fait  avec  soin.  tH  1"  déc.  F.  l^Èvu,  La  renaissance 
des  Lettres  et  l'essor  de  Vcrudilion  ancienne  en  Belgique  [H.  Margival].  Éloges. 
fT  15  déc.  Pierre  Paris,  Elatée.  La  ville,  le  temple  d'Athéna  Granaia,  (pi.) 
40  [Beurlier].  P.  a  tiré  le  meilleur  parti  de  ses  fouilles  et  grâce  à  lui,  un  cer- 
tain nombre  de  problèmes  d'art,  de  mythologie,  d'histoire,  de  philologie 
ont  été  éclairés.  Henri  LEBÈ(iUE. 

Bulletin  mensuel  de  la  Faculté  des  Lettres  de  Poitiers,  1893,  n"  3, 
mars.  La  correspondance  de  Gicéron  [J.-A.  Ilild].  Étude  littéraire  en 
*s  quatre  parties  où  II.  montre  Gicéron  comique  et  satirique,  dramatique, 
familier,  éloquent.  Yi  N"  4,  avr.  Note  sur  l'Iliade  latine  [Ernault].  Propose 
de  lire  "Troes;  sed  ",  au  vers  790.  1[1  N»  5,  mai.  Note  étymologique, 
"invitare,  invilus"  [Chevaldin].  Discussion  d'une  explication  donnée  par 
Bréal.  C.  rattache  ■'  invitus"  à  une  racine  aryenne  devenue  en  grec  éx  ou 
60  Fex  pour  aboutir  à  éxtôv  et  à  son  contraire  àixtov,  à'xMv;  cette  racine  se  pré- 
sente en  latin  sous  forme  "  vie"  dans  "  invitus"  dérivé  de  "  *in-vic-tus  ". 
W  N»  S,  oct.  Le  destin  [J.-A.  Ilild].  Reproduction  d'un  article  paru  dans  le 
Dictionnaire  des  Antiquités  Grecques  et  Romaines,  A.  Jacob. 
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Bulletin  des  Musées.  N»*  1-2.  Musées  étrangers  :  Allemagne.  Acquisi- 
tions du  Musée  de  Dresde  en  1891  :  Sculptures  ;  Tète  d'Athlète  de  Périiithe; 
terres-cuites  d'Asie-Mincure  et  de  Kertsch  ;  bronzes  provenant  de  Palerme, 
de  Naples  et  de  la  collection  Faldi,  vases,  figures  de  momies  de  la  collec- 
tion Graf,  bijoux  en  or  et  en  argent.  Autriche-Hongrie  :  Acquisition  du  5 
Musée  de  Vienne.  Vases  en  terre;  boucles  d'oreille  en  filigrane;  camée  de 
Sardonyx  avec  monture  en  or  représentant  les  tctes  de  Julia  Mamaea  et  de 
Sévère  Alexandre;  bague  avec  l'inscription  :  DN  GONSTANTI  AVG  N  A 
FIDEM,  etc.  Egypte  :  Musée  d'Alexandrie,  ouvert  gratuitement  depuis  le 
2  novembre;  s'est  enrichi  d'une  importante  statue  d'Aménophis  IV.  Grande-  10 
Bretagne  :  British  Muséum  :  énumération  de  nombreuses  acquisitions  : 
Stèles  avec  inscription,  objets  en  bronze,  terres-cuites,  casque  en  bronze, 
bijoux. 

t1[  N"  3.  4,  .'î.  Musée  du  Louvre.  Dons  :  Charmante  tête  de  femme  en 
marbre  blanc  ;  vase  en  bronze  trouvé  à  Famars,  près  Valenciennes  ;  plaque  15 
de  patronat  provenant  de  Bénévent  et  jadis  offerte  au  prince  de  Talleyrand 
par  la  municipalité  de  cette  ville;  tabclla  devolionis  en  plomb:  patèro 
d'argent  doré  décorée  de  poissons  et  de  figures  de  pêcheurs  ;  boucle  d'oreille, 
miroir,  etc.  ^  Musées  étrangers  :  Allemagne.  Berlin  :  Sculptures  :  tête  de 
lion,  style  attique  du 4»  siècle;  stèle  funéraire,  travail  grec  de  basse  époque;  20 
sarcophage  gréco-romain  portant  deux  sphinx  féminins  ;  vases  ;  terres- 
cuites;  bronzes;  pierres  gravées;  bague  et  anse  de  vase  en  argent  fondu, 
ciselé  et  doré.  ^  Travaux  récents  sur  la  question  mycénienne.  Comptes 
rendus  de  mémoires  et  d'articles  de  Perrot,  CoUignon,  S.  Reinach,  Sayce, 
L.  Smith,  Furtwangler,  Ch.  Normand,  E.  Pottier,  Engelmann.  |  R.  Gagnât,  25 
Lambèse.  Premier  volume  d'une  série  de  guides  en  Algérie,  à  l'usage  des 
archéologues.  ^  P.  Girard,  La  peinture  antique  (fig.)  [P.  M.].  Très  bon  livre, 
savant  sans  pédantisme,  hardi  sans  témérité  dans  les  conjectures;  bien  au 
courant  avec  des  idées  personnelles. 

11^  Nos  6-9.  Musées  étrangers.  Allemagne  :  Sculptures  parmi  lesquelles  30 
une  tête  d'Anacréon;  vases  peints  d'Italie  et  de  Grèce;  vases  attiqucs  à 
figures  noires  et  à  ligures  rouges;  lécythes  attiques  à  fond  blanc;  terres 
cuites,  bronzes,  pierres  gravées,  bijoux  d'or  et  d'argent.  Bonn  :  Ouverture 
du  Musée  provincial  qui  est  d'une  très  grande  importance.  ^  Un  pied  de 
jeune  fille  en  terre  cuite  appartenant  au  Musée  céramique  de  Sèvres  (fig.)  35 
[Ant.  Héron  de  Villefosse].  Ce  pied  faisait  partie  d'une  jolie  statue  en  terre 
cuite,  de  dimensions  peu  communes,  dont  la  perte  est  regrettable.  H.  de  V. 
fait  une  étude  archéologique  de  la  crepida  {Kp-qniç),  qui  peut  être  observée 
sur  ce  pied  dans  ses  moindres  détails.  %  Note  sur  les  acquisitions  du  dé- 
partement de  la  céramique  antique  (fig.)  [E.  Pottier].  Étude  sur  les  vases  40 
récemment  acquis  par  le  Musée  du  Louvre  :  vases  peints  de  Santorin,  de 
Grèce,  en  tout  7  n".  Henry  Thédenat. 

BuHetin  monumental,  6*  série,  t.  8,  58°  de  la  collection.  N»  1.  Mélanges 
d'épigraphie  ardennaise  (Qg.)  [H.  Menu].  Parmi  les  inscr.  deux  seulement 
sont  antiques  :  l'une  de  Mouson,  l'autre  de  Gharleville;  toutes  deux  ren-  45 
ferment  des  noms  barbares  ;  la  première  est  funéraire,  la  seconde  votive 
et  dédiée  à  Mercure.  ^  L'archéologie  monumentale  au  Salon  des  Champs- 
Elysées  en  1892  [G"=  de  Marsy].  État  actuel  et  restauration  du  théâtre  d'Arles  ; 
la  voie  des  tombeaux  à  Arles.  Tours  antiques  de  défense  militaire  à  Fréj us. 
*j[  Musée  gallo-romain  de  Sens.  Historique  du  Musée  de  Sens  et  de  sa  rcor-  50 
ganisalion  par  Bulliot;  il  comprend  près  de  400  pierres  ainsi  divisées  : 
1°  Tombeaux  élevés  à  des  particuliers;  2"  Inscriptions;  3»  Bas-reliefs  d'un 
haut  intérêt  pour  l'histoire  de  l'art  dans  les  Gaules  ;  4"  Fragments  d'ar- 
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chilecture  provenant  de  grands  édifices.  1[  La  villa  gallo-romaine  de  Cha- 
tigny  [G.  de  Beaumont].  Le  petit  manoir  de  Chatigny,  situé  commune  de 
Fondette  (Indre-et-Loire),  a  été  élevé  au  quinzième  siècle  sur  les  ruines 
d'un  édifice  gallo-romain,  et  on  retrouve  dans  ses  substructions  des  restes 
5  du  petit  appareil.  A  70  mètres  à  l'ouest  de  ce  château,  on  a  découvert  les 
restes  d'un  édifice  antique  composé  de  plusieurs  salles,  avec  mosaïque  et 
difTércnts  objets  antiques. 

tî  N"  2.  Rapport  sur  les  travaux  et  découvertes  archéologiques  dans  le 
département  des  Landes  en  1889-1891   [S.  E.  Dufourcct].  Travaux  de  Tail- 
10  lebois,  L.  Pontex,  J.  de  Laporterie,  l'abbé  Gazauran,  Ed.  Jacquart;  décou- 
verte, à  Sarbazan,  près  Roquefort,  d'une  villa  romaine  avec  bain  et  mo- 
saïques ;    substruction   d'un    temple    romain   sous    l'ancienne    église    de 
Saint- Vincent  de  Xaintes,  à  Dax;  trésor  de  Pomary  composé  de  près  de 
400  monnaies. 
15     H^  N»  3.  Le  Congrès  archéologique  tenu  à  Abbeville.  Compte  rendu  gé- 
néral des  séances  et  des  excursions;  on  en  trouvera  le  dépouillement 
complet  dans  le  compte  rendu  du  volume  du  congrès,  qui  paraîtra  en  1894. 
\  Gi<=  DE  Marsv,  L'abbé  Leheuf  el  la  Normandie  [E.  Travers].  M.  fait  très  bien 
connaître  le  caractère,  les  travaux  et  l'influence  du  célèbre  archéologue 
20  pour  ce  qui  concerne  la  Normandie, 

tu  N»  4.  L'archéologie  monumentale  à  l'exposition  des  Champs-Elysées 

en  1893  [G'o  de  Marsy].  Arles,  théâtre  romain  et  amphithéâtre,  aquarelles. 

W  N"  6.  Découvertes  archéologiques.  Aubes,  1892.  Sépultures  antiques  à 

Barbuise,  à  la  Villeneuve,  au  Châtelet,  à  la  Saulsotte  et  à  l'Abbaye-sous- 

25  Plancy.  Henry  Thédenat. 

Comptes  Rendus  des  Séances  de  l'Académie  des  Inscriptions  et 
Belles-Lettres.  1892  (4«  Série,  Tome  XX).  Nov.  Dec.  L'art  et  les  mœurs 
dans  le  nouveau  discours  d'IIypéride  [A.  Groiset].  Le  discours  d'Hypéride 
que  nous  a  récemment  rendu  le  papyrus  égyptien  acquis  par  le  Louvre,  et 
30  édité  par  Revillout  puis  par  Weil  et  Th.  Reinach,  éclaire  d'un  jour  nouveau 
les  mœurs  privées  de  certains  Athéniens,  la  condition  très  douce  des 
esclaves,  celle  des  logographes,  peu  estimés;  cette  comédie  à  la  façon  de 
Ménandre  nous  permet  de  juger  l'atticisme  d'Hypéride,  qui  joint  à  la  grâce 
naïve  de  Lysias  une  ironie  spirituelle.  \  [S.  Reinach].  Conclut  des  rapports 
3S  que  présentent  les  civilisations  de  la  Gaule  mégalithique  et  de  la  Grèce 
pélasgique  (cf.  les  vases  dé  Mycènes  et  le  vase  du  dolmen  de  Quiberon)  que 
le  courant  de  civilisation  dit  pélasgique  s'est  porté  d'occident  en  orient,  et 
non  en  sens  contraire.  If  [Héron  de  Villefosse].  Photographie  envoyée  par 
Delattre  d'un  choix  de  72  médailles  en  terre  cuite  sur  les  300  trouvées  dans 
40  la  partie  basse  de  Garthage.  Plusieursempreintes,  du  style  grec  le  plus  pur, 
sont  celles  de  monnaies  connues  :  Hercule  des  pièces  d'argent  de  Jugurtha, 
Silène  des  monnaies  de  Cyzique,  galère  des  monnaies  de  Sidon.  A  noter 
parmi  les  groupes  :  un  homme  tuant  une  femme  analogue  au  bronze  dit 
d'Arria  et  Paetus,  combat  de  Penthésilée  et  d'Achille  dans  l'attitude  du 
45  Lapilhe  combattant  un  centaure  sur  une  métope  du  Parthénon.  A  signaler 
aussi  quelques  empreintes  de  style  purement  égyptien.  C'était  sans  doute 
la  collection  de  modèles  d'un  industriel.  \  [A.  GelTroy].  Nouveaux  cippi 
terminales  trouvés  sur  les  rives  du  Tibre;  débris,  près  du  pont  Sixte,  du 
pont  construit  au  iv"  siècle  avec  statues  et  inscr.  sur  Valens  et  Valenti- 
Kû  nien;  2  fragments  d'inscr.,  dont  une  à  Esculape,  antérieure  au  ii"  siècle  a. 
G.  \  [Toutain].  Déblaiement  du  théâtre  romain  de  Ghemtou  (Tunisie)  :  mo- 
saïque de  20™  de  diamètre,  scène.  Forum  et  monuments  exhumés  :  18  mon- 
naies d'or  arabes,  frappées  à  Mansoura  (près  Kairouan)  en  343  de  l'hégire 
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(954,  p.  C).  H  [A.  Geffroy].  Restauration  de  la  basilique  de  Santa  Maria  in 
Gosmedin  dans  son  état  de  l'an  1300:  les  colonnes  antiques  engagées  dans 
la  partie  antérieure  sont  les  restes,  non  d'un  temple  à  Cérès-Proserpine 
élevé  par  Tibère,  mais  d'une  colonnade  de  la  décadence  ou  de  l'un  des  por- 
tiques du  ivc  siècle.  Fondée  à  l'époque  de  Gonstantin,  agrandie  au  var  5 
siècle  par  Adrien  t^f  qui  pratiqua  une  triple  abside  dans  les  blocs  de  tuf 
d'un  monument  en  ruines,  transformée  au  xii»  siècle  par  Calixte  II,  elle  a 
des  peintures  antérieures  à  l'an  1000,  des  stucs  du  iv  siècle,  et  des  dalles 
de  marbre  avec  ornementations  byzantines.  ^  [D'Arbois  de  Jubainvillel. 
Lucain  emploie  Tentâtes,  barbarisme  pour  Teutatïs,  soit  pour  faire  le  iO 
vers,  soit  plutôt  par  imitation  du  grec.  A  Rome,  en  effet,  on  identifiait  la 
3"  déclinaison  gauloise  avec  la  3»  déclinaison  grecque,  à  cause  de  l'accus. 
plur.  terminé  par-âs  en  gaulois,  par  à;  en  grec  (Lucain  écrit  ailleurs  Lin- 
gonas  pour  Lingonâs,  et  Juvénal  AUobroga  pour  Allobrogen).  ^  [Foucart]. 
Sylla,  Antoine,  Gicéron,  Atticus  se  firent  initier  aux  mystères  d'Eleusis.  15 
Auguste  y  fut  admis  en  21,  Claude  voulut  les  transporter  à  Rome,  Néron,  le 
parricide,  n'osa  s'y  présenter.  Presque  tous  les  empereurs  du  ii«  siècle 
furent  initiés,  comme  l'atteste  l'épigraphie  d'accord  avec  les  textes  : 
Hadrien,  admis  en  125,  fut  même  reçu  à  l'époptie;  Lucius  Vérus  fut  initié 
en  167;  Marc-Aurèle  et  Gommode  en  176,  à  la  suite  d'un  vœu;  Septime  Se-  20 
vère  se  fit  initier  avant  d'être  empereur.  Au  m"  siècle,  les  empereurs 
Syriens  s'affilient  plutôt  aux  religions  orientales.  ^  [A.  Geffroy].  Au  mont 
Gapitolin,  inscription  en  l'honneur  d'une  prêtresse  de  la  Dea  magna  caeles- 
tis,  adorée  à  Carlhage,  et  du  Genius  loci  du  Mont  Tarpéien.  Au  Panthéon, 
au-dessous  du  seuil  du  portique,  constructions  du  temps  d'Auguste,  25 
en  contre-bas  du  niveau  du  Tibre.  H  [Oppert].  Le  dernier  roi  de  Babylone 
fut  Sin-sar-iskun,  en  grec  Saracus,  roi  d'Assyrie,  qui  régna  entre  Ghini- 
ladau  et  Nabopolassar  de  625  à  606  a.  G-,  si  Ninive  a  bien  été  détruite  à  cette 
dernière  date,  indiquée  par  Hérodote.  ^  [Héron  de  Villefosse].  Vase  d'argent 
uni,  en  forme  de  sein  de  femme,  large  de  0,13,  haut  de  0,8,  avec  inscr.  30 
extérieure  composée  de  13  caractères  ibériques,  encore  inexpliquée.  G'est  le 
vase  trouvé  en  1618  en  Espagne,  Gazlona  (Gastulo),  rempli  de  683  monnaies 
romaines,  sauf  8  deniers  à  légendes  celtibériques.  On  le  croyait  perdu.  Gas- 
tulo faisait  le  commerce  avec  Carthage,  et  possédait  des  mines  d'argent 
dont  les  Romains  s'emparèrent.  ^  [A.  Geffroy].  Au  Panthéon,  la  Rotonda  35 
est  l'œuvre  d'Hadrien;  le  portique  en  est  distinct,  comme  le  mur  massif 
situé  au-dessous  de  lui  et  qui  n'est  peut-être  que  l'enceinte  du  temple 
d'Agrippa.  Reste  du  pons  .^lius  près  du  pont  Saint-Ange.  Dans  le  Tibre, 
fragment  des  Fastes  triomphaux,  qui  complète  celui  de  1888,  et  inscr.  latine- 
nabathéenne.  40 

1^40  Série,  Tome  XXI.  Jv.-Fév.  [Ph.  Berger].  Inscr.  néopunique  de  Maktar, 
la  plus  importante  de  celles  connues,  tracée  sur  un  linteau  de  2  m.  :  10  co- 
lonnes de  4  à  G  lignes  contenant  la  dédicace  d'un  temple  à  Tâl  et  Amon  et 
la  liste  en  caractères  puniques  des  souscripteurs  puniques,  berbères  ou 
latins.  Sur  le  lieu  de  l'inscr.  Bordier  et  Delherbe  ont  exhumé  un  mur  long  45 
de  25  m.  ^  [G.  Perrot].  Patère  d'argent,  à  reliefs  dorés,  acquise  et  décrite 
par  Waille,  trouvée  au  cap  Ghénoua  (près  Gherchel).  Elle  pèse  i^e  670,  les 
ornements  sont  ciselés  en  plein  métal  :  Neptune  avec  trident  sur  le  manche, 
sur  la  panse  3  pêcheurs  à  la  ligne  avec  ustensiles  de  pêche,  poissons, 
oiseaux  de  mer  dans  les  intervalles.  Elle  a  été  sans  doute  fabriquée  en  50 
Afrique  au  ii"  ou  m»  siècle  p.  G.  et  porte  4  poinçons  de  l'époque  byzantine 
figurant  les  noms  de  ses  propriétaires  successifs.  %  [Héron  de  VillefosseJ. 
Signale,  à  propos  de  celle  patère,  la  fréquence  des  scènes  maritimes  sur 
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les  monuments  romains,  notamment  sur  les  mosaïques  africaines.  ^  [Th. 
Reinach].  Conclut  d'un  papyrus  de  Berlin  sur  un  procès  de  succession, 
plaidé  en  Egypte  sous  Hadrien,  que  le  droit  grec,  qui  appelait  la  petite- 
fille  à  concourir  avec  ses  oncles  à  la  succession  de  son  aïeule,  fut  introduit 

5  par  cet  empereur  dans  le  droit  égyptien,  et  deux  siècles  après  dans  le 
droit  romain  par  les  empereurs  chrétiens,  f  [A.  Geffroy].  Mur  de  la  cella 
orientale  du  temple  de  Jupiter  Capitolin  exhumé  au  palais  CafTarelli.  Dé- 
couverte dans  une  tombe  étrusque,  à  Chiusi,  d'une  tête  de  louve  en  bronze, 
ayant  décoré  le  limon  d'un  char,  et  qui  paraît  copiée  sur  celle  du  Gapitole, 

10  qui  serait  bien  alors  de  la  période  étrusque.  Le  lion  de  S'  Marc  à  Venise 
n'est  plus  considéré  comme  une  œuvre  étrusque.  1[  [Casati].  Maintient  l'an- 
tiquité et  l'origine  étrusque  du  lion  de  Venise,  f  [G.  Schlumberger].  Pré- 
sente un  reliquaire  byzantin  du  x«  ou  xi"  siècle,  formé  d'un  cadre  de  bois 
à  revêtement  métallique,  avec  figures  de  saints,  réceptacles  à  reliques,  et, 

15  sur  la  face  principale,  plaques  d'émail  cloisonné  (crucifiement  et  Christ  au 
tombeau)  d'une  finesse  et  d'une  coloration  admirables.  C'est  sans  doute 
l'une  des  exuviae  constantinopolitanae,  rapportées  par  les  croisés  latins 
après  le  pillage  de  1204.  |  [J.  GirardJ.  En  Grèce  Joubin,  dans  un  mémoire  à 
compléter  sur  La  civilisation  primitive  de  la   Crète  d'après  les  monuments,  a 

20  étudié  avec  soin  et  intelligence  les  monuments  de  la  période  préhomérique 
en  Crète,  notamment  les  pierres  gravées  dites  des  îles  et  les  vases  mycé- 
niens. Chamonard,  dans  son  mémoire  sur  Le  Temple  d'Hécate  à  Lagina, 
après  une  histoire  de  Lagina  et  du  culte  d'Hécate,  en  honneur  dans  la 
région  et  surtout  à  Stratonicée,  décrit  les  ruines  du  temple,  construit  entre 

25  les  sculptures  de  Pergame,  qui  y  sont  imitées  (notamment  la  Gigantoma- 
chie,  sur  la  façade  Ouest)  et  le  sénatus-consulte  de  Sylla,  gravé  sur  les 
murs,  c'est-à-dire  dans  la  deuxième  moitié  du  ii«  siècle  a.  G.;  il  résume  les 
travaux  de  Diehl  et  Cousin  sur  les  sacerdoces,  qui  étaient  annuels  et  fort 
coûteux  (si  bien  qu'un  seul  prêtre  brigua  et  obtint  l'honneur  d'être  réélu 

30  une  seconde  année),  laisse  en  suspens  la  question  du  caractère  asiatique 
ou  hellénique  de  l'Hécate  adorée  à  Lagina,  et  donne  en  appendice  les  listes 
des  prêtres  et  prêtresses,  plus  26  inscriptions  et  d'excellentes  photogra- 
phies. Couve  a  entamé  la  refonte  du  catalogue  des  vases  peints  de  CoUi- 
gnon,  ajoutant  une  introduction  bibliographique  et  des  remarques  neuves, 

33  et  envoyé  une  notice  sur  une  base  sculptée  de  Bryaxis,  élève  de  Scopas, 
représentant  sur  3  faces  3  phylarques  à  cheval  s'avançant  vers  un  trépied, 
récompense  des  vainqueurs  au  concours  de  l'anthippasia.  De  Ridder  a 
dressé,  après  Pottier,  le  catalogue  des  bronzes  de  la  Société  archéologique 
d'Athènes,  assez  riche,  avec  ses  statuettes  archaïques  et  ses  miroirs  grecs  à 

40  figurines,  pour  ofl"rir  une  vérilable  revue  de  la  sculpture  grecque,  et  envoyé 
une  monographie  des  représentations  d'Actéon.  A  Rome,  Courbaud  a 
recherché,  en  étudiant  la  sculpture  d'histoire  et  le  portrait,  s'il  y  avait  eu, 
dans  la  sculpture  antique,  un  art  proprement  romain,  et  a  cru  pouvoir  con- 
clure qu'il  s'écartait  de  l'école  de  Pergame,  dont  il  a  pourtant  tiré  prolit. 

45  TouTAiN  a  étudié  en  Algérie-Tunisie  les  nombreux  monuments  relatifs  au 
culte  de  Saturne,  ancien  dieu  suprême,  sans  attributs  définis  ni  mythes 
précis,  des  tribus  agricoles  de  la  Libye,  qui,  successivement  appelé  Baal  ou 
Adôn,  fut  identifié,  lors  de  la  conquête  romaine,  avec  le  vieux  Saturne 
latin,  dont  il  a  sur  les  stèles  emprunté  la  faux;  c'est  un  curieux  chapitre 

50  d'histoire  religieuse.  ^  [G.  Perrot].  Inscr.  de  la  nécropole  phénicienne  de 
Gunugus,  près  Gouraya,  trouvée  par  Gauckler,  dans  les  ruines  d'une  ex- 
ploitation agricole  (comme  l'inscr.  de  1887)  sur  la  face  interne  d'une  marche 
de  caveau  phdnicien;  très  élégante  et  très  bien  conservée,  elle  date  de 
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Septime  Sévère,  conlirme  l'identification  des  ruines  de  Sidi-Brahim  avec 
celles  de  Giinugus,  et  donne  le  nom  et  le  cursus  d'un  nouveau  gouverneur 
de  la  Bétique,  C.  Fulcinius  Fabius  Maximus  Optatus,  clarissime,  quaes- 
torius,  tribun  du  peuple  et  préteur,  sans  doute  un  descendant  du  C.  Ful- 
cinius Optatus,  connu  par  la  dédicace  de  Cartenna,  et  dont  le  titre  insolite  5 
de  quaestorius  est  digne  de  remarque.  ^  [Foucart].  Fixe  la  date  de  l"A6r)vatwv 
■Koli-zdoL  d'Aristote  à  329  a.  G.,  à  l'aide  de  la  restitution  d'un  passage.  ^^ 
Mars-Avril  [Boissier].  Fragment  important  d'une  inscr.  de  Serlana  (au  N.- 
0.  de  Batna)  en  lettres  de  0"  04,  qui  fixe  l'emplacement  de  Lamiggiga, 
qu'on  ne  connaissait  que  de  nom,  et  l'identifie  avec  la  station  anonyme  que  10 
la  table  de  Peutinger  indique  à  15  milles  de  Diana  et  que  Tissot  avait  placée 
à  Seriana,  sur  la  route  romaine  de  Lambèse  à  Sétif.  C'est  une  lettre  ofïi- 
cielle  du  légat  Q.  Anicius  Faustus  aux  magistri  de  l'un  des  deux  pagi  qui 
semblent  avoir,  dans  cette  môme  province  de  Numidie,  porté  le  nom  do 
Lamiggigensis;  elle  prouve  qu'à  la  fin  du  ii"  siècle  Lamiggiga,  avec  ses  15 
magistri  et  son  ordo  decurionum,  formait   un  pagus  romain,   dépendant 
sans  doute  du  municipe  voisin  de  Diana,  f  [Halévy].  A  propos  des  monu- 
ments du  Zindjirli,  dont  le  texte  est  liétéen  et  non  araméen,  établit  pé- 
remptoirement que  les  Sémites  de  la  Syrie  du  ix»  siècle  a.  C.  croyaient  à 
l'immortalité  de  l'âme.  ^  [A.  GefTroy].   Fragments  d'anses  d'un  vase  en  20 
bronze,  probablement  tarentin,  trouvé  près  d'Ascoli,  et  figurant  un  taureau 
de  0^  10  et  une  lionne  de  0'"  12  d'un  beau  travail  archaïque.  Marbre  original 
de  l'inscr.  grecque  d'Albercius,  évoque  d'Hiéropolis  à  la  fin  du  v  siècle, 
ofTert  au  pape  par  le  sultan,  f  [Gasati].  Combat  le  mémoire  de  Giacomo 
Boni  qui  attribue  au  xn"  siècle  le  lion  de  S.  Marc,  en  alléguant  la  composi-  25 
tion  du  bronze  qui  n'est  pas  celle  du  moyen  âge,  le  style  étrusque  du 
monument,  et  l'absence  de  toute  mention  historique  à  Venise  ou  ailleurs 
sur  la  fabrication  de  ce  lion.  ^  [Schlumberger].  Ivoire  chrétien  fort  ancien, 
acquis  par  le  Louvre,  avec,  sur  la  face  antérieure,  un  apôtre  prêchant  à 
des  auditeurs  qui  rappellent  ceux  des  mosaïques  de  Ravenne;  peut-être  30 
est-ce  S.  Paul  prêchant  aux  gentils.  1[  [Duchesne].  Conjecture,  d'après  les 
postures  des  personnages  sur  cet  ivoire,  qu'il  reproduirait  deux  scènes  de 
la  prédication  de  S.  Paul,  celle  de  la  Troade  rapportée  par  les  Actes,  et 
celle  de  S'«  Thècle  à  Iconium.  f  [G.  Paris].  Rétablit,  dans  un  important 
mémoire,  l'opinion  de  Diez,  qui  fait  remonter  tout  au  plus  au  vi»  siècle  l'ai-  35 
tération  du  c  latin  devant  e,  i,  et  élimine  les  exemples  épigraphiques  ou 
paléographiques  allégués  à  tort  par  Schuchardt  et  Seelmann  en  faveur 
d'une  altération  ancienne  du  c.  A  priori  z,  s  —  c  ou  l'inverse  sont  invrai- 
semblables; c  n'a  pu  passer  à  ts  =  z  que  par  l'intermédiaire  de  cj,  tj, 
étapes  dont  il  n'existe  aucune  trace  à  l'époque  romaine,  où  d'ailleurs  z  =  40 
ds,  puis  dj,  mais  non  ts.  L'histoire  atteste  d'autre  part  que  l'équivalence 
ts  =  8,  propre  à  la  France,  n'est  pas  antérieure  au  xui°  siècle.  Tous  les 
exemples  épigraphiques  de  c=  s,  z  reposent  en  somme  sur  des  fautes  de 
lecture  ou  sur  des  copies  dont  l'original  est  perdu.  Les   transcriptions 
grecques  ^IKIT,  IN  IIAKE,  les   confusions  graphiques  queti=  ceti,  in  15 
pake,  ofikina  prouvent  au  contraire  le  maintien   de  la  prononciation 
antique  du  c  avant  le  vi"  siècle.  Dans  les  mss.  cathezizatur  (o46)  vati- 
zinatur  (627)  inimisitia  (640)  attestent  en  Italie  la  prononciation  c  =  ts 
(z)  dès  le  vi"  siècle.  En  Gaule,  les  gloses  de  Reichenau  (viw,  ix»  siècles) 
attestent  pour  lapremièrefoislavaleurts  =  c,  et  les  emprunts  de  l'allemand  50 
au  latin  du  temps  de  Charlemagne  remplacent  c  parz.  En  résumé  l'altération 
du  c  devant  e,  i  non  en  hiatus  est  antérieure  à  celle  duqu  (dans  qui,,  quem) 
eu  c,  qui  date  du  ix"  siècle,  comme  à  la  chute  des  finales  et  pénultièmes 
R.  DE  PHiLOL.  —  Revue  des  Revues  de  1893.  XVIII.  —  12. 


178  1893.    —    FRANCE. 

atones  (cf.  placet,  acinum  devenus  plaist,  aisne  en  passant  par  pladset, 
adsinum),  qui  s'accomplit  au  viii»  siècle  avec  celle  des  protoniques  non 
initiales  (cf.  vicinatum  devenu  visné  en  passant  par  vidsiiiatum)  :  donc  elle 
se  place  au  vu»  siècle.  ^  [Bréal].  Ne  croit  pas  que  le  c  latin,  altéré  en  osque 
5  et  ombrien,  ait  gardé  le  son  k  devant  e,  i.  If  [G.  Paris].  Répond  qu'en  pho- 
nétique, on  ne  peut  conclure  par  analof,ne  d'une  région  à  une  autre.  ^ 
[Héron  de  Villefosse].  Deux  fragments  d'inscription  d'un  parcellaire  cadas- 
tral d'Orange,  offerts  par  Otto  Ilirschfeld  au  Musée  de  Saint-Germain.  Un 
passage  d'IIygiu  reproduit  les  formules  de  l'inscr.  qui  est  unique  et  donne 
10  une  centurie  complète  avec  les  noms  des  trois  propriétaires.  Un  troisième 
fragment  de  l'inscr.  appartient  à  un  habitant  de  Nîmes.  ^  [Geffroy].  Rossi  a 
retrouvé  une  gravure  du  xi^  siècle  représentant  S.   Pierre  de  Rome  en 
façade;  la  plus  ancienne  connue  était  du  xv«  siècle.  ^  [Héron  de  Villefosse]. 
Deux  fragments  de  tuiles  tumulaires  à  rebord,  trouvés  dans  un  tombeau 
15  par  Ziircher  à  l'arsenal  de  Toulon.  L'une  révèle  un  nouveau  cognomen 
Erniose  (=  Herniose)  joint  à  Castellane,  autre  cognomen  dont  le  simple 
Castellus  est  déjà  connu  par  une  inscr.  de  Béuévent;  c'est  le  7"  texte  de 
ce  genre.  L'autre  porte  la  marque  du  célèbre  fabricant  de  tuiles  L.  Heren- 
nius  Optatus,  si  fréquente  sur  les  côtes  de  Provence,  Ainsi  dans  le  midi, 
20  surtout  autour  de  Toulon,  les  tombeaux  en  tuiles  étaient  fréquents.  ^  [Id]. 
Deuxième  inscr.    signalant   le  proconsulat   de  Q.  Aurelius  Symmachus, 
trouvée  à  Garlhage  par  Delattre,  à  la  base  d'un  cippe  comme  la  première, 
et  dans  le  même  quartier.  Au  même  lieu  fut  exhumée  la  statue  de  la  Vic- 
toire, dont  Symmaque  avait  fait  relever  l'autel.  Son  père,  préfet  de  Rome 
25  en  364,  avait  également  dédié  une  statue  à  la  Victoire  comme  l'atteste  une 
inscr.  trouvée  à  Rome  en  1891  sur  un  piédestal  enfoui  dans  le  Tibre,  sous 
le  Ponte  Sisto.  ^  [Chipiez].  Établit,  d'après  les  découvertes  de  Schliemann  à 
Ilissarlik,  Tirynthe,  Mycènes,  que  l'architecture  dorique  est  bien  nationale 
en  Grèce,  et  non  empruntée.  ^  [Duchcsne].  A  propos  du  mémoire  de  de 
30  Lasteyrie  sur  l'origine  des  basiliques  chrétiennes,  observe  qu'elles  n'étaient 
que  des  lieux  d'assemblée,  comme  les  Synagogues,  et  n'avaient  qu'un 
ambon,  sans  autel.  ^  [De  Lasteyrie].  Conteste  l'analogie  des  synagogues  et 
des  églises  chrétiennes,  mais  accorde  que  le  type  de  ces  dernières  n'a  été 
fixé  qu'au  v^  siècle,  f  [Ph.  Fabia].  Rétablit  avec  Klebs  la  date  traditionnelle 
35  de  97  pour  le  consulat  de  Tacite,  d'après  un  passage  du  Panégyrique  de 
Trajan,  où  Asbach  voyait  à  tort  un  argument  en  faveur  de  la  date  98,  pas- 
sage d'ailleurs  corroboré  par  la  lettre  de  Pline  le  Jeune  sur  la  mort  de 
Verginius  Rufus.  ^  [Schlumberger].  Polycandilon  byzantin,   en    bronze, 
offert  au  Louvre  :  disque  plat,  à  8  trous  pour  cierges,  avec  triple  chaîne  de 
«0  suspension,  et  inscr.  votive;  c'est  un  lampier  d'une  église  de  Gonstanti- 
nople.  1[  [Deloche].  Sur  les  monnaies  des  vicomtes  de  Béarn,  pax  =  droit 
de  justice,  honor  =  droit  seigneurial;  s  barrée  est  l'abréviation  de  sigillum, 
^  [Geffroy].  Torse  et  jambes  de  femme  assise,  belle  tête  de  femme,  plinthes 
et  bases  de  piliers  trouvés  au  stade  du  Palatin,  près  la  villa  Mills.  Vénus 
45  et  Diane  brisées  au  Capitolin.  Mahaffy  publie  les  papyrus  grecs  de  Fayoum 
provenant  des  cercueils  égyptiens  de  Flinders  Pétrie  :  ils  contiennent  des 
fragments  de  l'Antiope  d'Euripide,  de  l'Iliade,  du  Phédon,  du  concours 
d'Homère  et  d'Hésiode,  d'un  registre  de  testaments,  puis  des  lettres  pri- 
vées, comptes,  prix  de  denrées,  etc.  %  [Ph.  Berger].  S.  Augustin,  à  propos 
59  de  Jonas,  cite  un  squelette  de  cétacé,  probablement  une  baleine,  exposé  en 
public  à  Carthage,  de  son  temps.  Les  monstres  y  avaient  toujours  été  en 
crédit,  témoin  les  trois  gorilles  dont  Hannon,  dans  son  Périple,  raconte 
avoir  rapporté  les  peaux.  \  [De  Lasteyrie].  Mosaïque  romaine  trouvée  par 
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Lex  à  Flacé-lez-Mâcon  :  5™  50  sur  8;  endenture  rouge;  médaillon  carré 
avec  mirmillo  polychrome,  haut  de  0^  60,  dans  rallitude  du  combat,  le 
sarculum  auprès  de  lui.  L'habitation,  du  r  ou  if  siècle  p.  G.,  semble  avoir 
été  détruite  par  l'incendie.  1[  [Ph.  Berger].  A  proposdes  tatouages  tunisiens 
étudiés  par  Vercoutre,  croit  y  retrouver  avec  lui,  l'image  conique  de  la  5 
déesse  Tanit,  si  fréquente  dans  les  monuments  puniques,  et  explique  les 
altérations    qu'elle   a   subies.  ^  [Glermont-Ganneau].  30   inscr.  grecques 
recueillies  à  Gaza  depuis  1870;  ce  sont  les  premières.  La  précision  de  leur 
date  par  années,  mois  et  quantièmes  fait  le  principal  intérêt  de  ces  épita- 
phes  chrétiennes;  ces  dates  se  rapportent  à  l'ère  spéciale  de  Gaza  qui  part,  10 
selon  G. -G,  du  28  octobre  61  a.  G.  Quelques  dates  se  rapportent  à  l'ère  d'As- 
calon  qui  part  du  28  oct.  103  a.  G.  H  [Id.].  Deux  églises  de  Gaza,  construites 
par  les  croisés  avec  des  matériaux  antiques.  La  plus  grande  (actuellement 
mosquée)  est  dans  le  style  des  églises  occidentales  des  xi«  et  xii»  siècles; 
colonne  avec  bas-reliefs  juifs  (chandelier  à  7  branches,  inscr.  à  Jacob  en  i5 
grec  et  hébreu)  provenant  d'une   synagogue;  sur  le  dallage,   fragments 
d'inscr.  grecques  locales.  U  [De  Lasteyrie].  Groit  reconnaître,  à  certains 
indices  architectoniques,  que  l'église  de  Gaza  a  été  construite  par  des  ar- 
chitectes français.  ^  [J.  Girard].  Les  fouilles  de  Bérard  à  Tégée,  ont  dégagé 
le  coin  nord  de  l'agora  (bases  de  statues,  exèdres  en  marbre,  fragments  du  20 
temple   d'Athéné   Aléa)  une   église   byzantine,  un   monument    d'époque 
romaine,  le  mur  extérieur  du  théâtre  et  en  partie  celui  de  la  ville.  Déter- 
mination du  lieu  des  temples  d'Apollon  et  Dionysos.  ^  [A.  Bertrand].  Vase 
d'argent  à  reliefs  de  Gundestrup  (Jutland),  d'origine  cimbre,  avec  motifs 
pareils  à  ceux  de  l'arc  d'Orange,  élevé  en  l'honneur  de  la  victoire  de  Marius  25 
sur  les  Gimbres;  la  ressemblance  des  armes  fait  conclure  que  les  Cimbres 
étaient  gaulois,  et  non  germains,  ^[t  Mai-Juin  [IlomoUe].  Découvert  à  Del- 
phes le  trésor  des  Athéniens;  décoration  sculpturale,  100  inscr,  ^  [Geffroy]. 
Le  Laurenlianus  des  Pandectes  a  été  photographié,  4b  aurei  tout  neufs  d'un 
trésor  de  pièces  romaines  trouvé  sur  l'Aventin  :  frappés  en  164,  ils  ont  au  30 
droit  le  buste  de  Lucius  Verus,  vainqueur  de  l'Arménie;  au  revers  30  ont 
une  victoire  ailée,  13  un  groupe  de  4  personnages  (L.  Vérus,  le  préfet  du 
prétoire,  un  soldat  et  le  roi  Soème).  Inscr.  à  Sérapis  trouvée  au  Capitolin. 
Buste  d'Antonin  trouvé  au  Stade  (Palatin).  ^  [Foucartj.  Dans  l'Anthologie 
(IX,  147)  AtvStoç  rend  le  vers  faux  :  lire  Es^vigo?.  Le  Xénoclès  en  question  35 
n'était  nullement  un  Rhodien  de  Lindos,  mais  un  riche  Athénien,  qui  cons- 
truisit en  318a.  G.,  comme épimélète  des  mystères,  un  pont  en  marbre  blanc 
sur  le  Géphise.  ^  [Ulysse  Robert].  Le  ms.  de  Phèdre  du  ix°  siècle  publié  en  1596 
par  Pierre  Pithou,  est  d'origine  châlonnaise  :  il  n'a  guère  été  utilisé.  Qqs 
erreurs  de  son  dernier  éditeur.  Berger  de  Xivrey.  1[  [Héron  de  VillefosseJ.  40 
Delattre  a  découvert  à  l'angle  sud  de  la  colline  de  Byrsa  (Carthage)  50  mètres 
d'une  muraille  haute  de  6™  sur  4™  40  d'épaisseur,  formée  de  7  à  8  couches 
séparées  par  de  la  terre  des  amphores  romaines,  cylindriques  ou  coniques, 
remplies  de  terre  avec  débris  de  poteries  corinthiennes  et  monnaies  puni- 
ques, juxtaposées  ou  emboîtées  l'une  dans  l'autre.  Elles  portent  des  em-  45 
preintes  ou  inscr.  peintes  en  rouge  ou  noir.  390  inscr.  dont  qqs.  dates  con- 
sulaires (43,  33,  21,  19  a.  G)  qui  attestent  que  ce  péribole  du  Capitole  de  la 
Garthage  romaine  fut  construit  sous  Auguste,  et  fixent  avant  notre  ère 
toutes  les  marques  céramiques  de  cette  muraille  ainsi  que  leurs  analogues 
d'ailleurs.  Ges  fouilles  complètent  et  rectifient  celles  de  Beulé.  %  [Maspero].  50 
Gadastre  et  catalogue,  dressés  par  de  Morgan  avec  Bouriant,  Ledrain  et 
Jéquier,  des  monuments  égyptiens  entre  Philae  et  Kom-Ombo  :  graffiti 
d'officiers  ou  employés  dans  les  carrières  granitiques  d'Assouân,  fondations 
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du  sanctuaire  d'Anoukit,  ruines  du  couvent  de  S.  Siraéon  avecinscr.  coptes 
et  peintures  sur  enduit  du  xiv»  siècle  sur  les  murs  de" l'église,  déblaiement 
et  protection  contre  les  eaux  du  Nil  de  la  moitié  restante  du  temple  de 
Kom-Ombo  consacré  à  Sovkou  et  Ilorus  (hyposlyle,  pronaos  etc.)  If  [Geffroy]. 

5  Le  Stade  est  déblayé,  et  on  a  pu  en  dessiner  la  restitution  (beau  chapi- 
teau, femme  assise  sans  tête,  buste  d'Antonin,  tête  de  femme)  :  autour  du 
stade,  mise  à  jour  d'arcades  avec  voûtes  à  tympans,  porte  antique  menant 
aux  salles  inférieures,  escalier  de  la  loggia  impériale.  Luigi  A.  Milani  croit 
avec  Falchi  que  la  ville  étrusque  de  Vetulonia  était  située  à  l'origine  (du 

10  IX*  au  vi«  siècle),  au  poggio  di  Colonna,  mais  pense  avec  Dotto  de'  Dauli, 
qu'elle  fut  reconstruite  au  v«  siècle  à  20  kilom.  de  là,  près  de  Massa  Marit- 
tima.  Deux  flûtes  en  bronze  de  0™  50  trouvées  à  Pompéi.  Statue  égyptienne 
en  pierre  noire  trouvée  à  Rome.  ^  [De  Vogué].  Delattre  a  mis  à  jour  à 
Carthage  de  nouvelles  tombes  puniques,  une  fosse  commune  du  m»  siècle 

15  a.  G.  avec  fragments  de  poteries  et  monnaies.  La  ville  primitivement  conte- 
nue au  bord  de  la  mer,  n'envahit  les  collines  qu'à  l'époque  romaine,  recou- 
vrant de  ses  constructions  les  nécropoles  puniques.  Vase  en  forme  de 
colombe  trouvé  dans  une  tombe  très  ancienne.  ^  [L.  Ileuzey].  Le  vase 
d'argent  du  patési  Enténa,  trouvé  par  de  Sarzec,  est  la  plus  ancienne  pièce 

20  de  ce  genre  et  le  plus  ancien  exemple  de  gravure  sur  métal  :  il  présente 
deux  zones  d'animaux  superposées,  gravées  à  la  pointe,  système  qui,  en 
passant  par  les  vases  mycéniens  et  les  coupes  phéniciennes,  se  retrouvera 
dans  la  céramique  grecque  archaïque,  f  [Babelon].  Très  beau  camée  antique 
(Sapor  I  faisant  prisonnier,  en  260  p.  G.,  l'empereur  Valérien,  son  père) 

25  acquis  par  la  B.  Nationale.  1  iMiintz].  A  propos  des  collections  d'antiques 
des  Médicis,  précise  la  date  d'apparition  et  la  provenance  de  statues  célèbres, 
et  établit  notamment  que  la  Vénus  de  Médicis,  loin  de  provenir  de  Rome, 
était  en  Toscane  dès  le  14°  s.  ^  [llauréau].  A  découvert  un  nouveau  ms,  du 
poème  d'Abélard  à  son  fils  Astrolabe,  qui  compte  1040  v.,  au  lieu  de  461 

30  contenus  dans  le  plus  complet  des  textes  jusqu'alors  connus  :  énoncé  des 
hérésies  qui  ont  amené  S.  Bernard  à  le  faire  condamner,  fragment  versifié 
d'une  lettre  d'IIéloïse.  ^  [Homolle].  Le  trésor  des  Athéniens,  exhumé  à 
Delphes,  est  le  chef-d'œuvre  de  l'art  archaïque  ;  construit,  selon  Pausanias, 
entre  490  et  480,  il  est  plus  grand  que  les  trésors  d'Olympie,  et  ses  sculp- 

35  tures  se  distinguent  par  une  grâce  et  une  précision  exempte  de  sécheresse. 
Tête  colossale  d'Apollon,  statue  archaïque  du  même  ;  fragments  de  terres 
cuites,  de  bronzes,  de  poteries  architectoniques  peintes;  inscriptions. 
H  [Oppert].  Rectifie,  à  l'aide  d'un  exemplaire  plus  complet  et  plus  soigné, 
les  données  de  la  fameuse  inscription  assyrienne  du  Musée  Britannique, 

40  la  plus  ancienne  de  celles  connues,  puisqu'elle  remonte  à  1422  a.  G.  :  pre- 
mière mention  des  Guti,  ancêtres  des  Goths.  \  [Geffroy].  Gréation  à 
l'Université  de  Rome  d'une  galerie  de  moulages  pour  l'enseignement 
de  l'archéologie.  1il[  Juillet-août.  [E.  Le  Blant].  Inscr.  du  2*  s.,  sur 
titulus   de  bronze,   à   lettres   incrustées  d'argent,  trouvée  à  Rome  par 

45  Ilelbig.  H  [J.  Ilalévy].  Signale  le  mythe  de  Perséphoné  ravie  par 
Hadès,  mythe  qu'on  croyait  hellénique  ou  emprunté  à  celui  d'Isis  et  Osiris, 
dans  une  tablette  cunéiforme  babylonienne  du  15»  s.  a.  G.  600  ans  avant 
Homère  et  Hésiode.  ^  [Gen'roy].  Slèle  funèbre  de  la  nécropole  de  Novillara, 
avec  chasse  aux  fauves  et  inscr.  Sabellienneou  illyriote-lfiTocilesco].  A  pu 

50  restituer  l'ensemble  du  monument  d'Adam-Klissi,  élevé  à  Trajan  vainqueur 
des  Daces,  et  qu'il  attribue  à  ApoUodore  de  Damas,  architecte  de  la  colonne 
trajane;  a  déterminé  l'ordre  des  54  bas-reliefs  du  pourtour.  Dédicace  à 
Constantin  trouvée  aux  environs.  ^  [E.  Le  BlantJ.  Nouvelle  série  de  tuiles 
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du  G«  s.  à  sujets  chrétiens  (Adam  et  Eve,  multiplication  des  pains,  S. 
Pierre,  sacrifice  d'Abraham,  la  Samaritaine)  trouvés  par  Ilannezo  au 
S.-O.  de  Kairouan  (Tunisie)  sur  les  murs  d'une  basilique  en  ruines.  ^ 
[Glermont-Ganneau].  Six  bustes  funéraires  de  Palmyre  acquis  par  le 
Louvre  :  renseignent  sur  le  costume,  la  beauté  des  femmes.  Les  épitaphes  5 
donnent  le  nom  et  la  généalogie  des  défunts,  et  pour  deux  la  date  de  la 
mort  (153  et  176  p.  C).  1[  [G.  Lafaye].  Réfute  l'interprétation  donnée  à  la 
ligne  147  de  la  récente  inscr.  sur  les  jeux  séculaires  par  Mommsen,  qui  fait 
du  carmen  saeculare  d'Horace  une  sorte  de  prosodion  chanté  en  marche 
par  les  27  jeunes  gens  et  les  27  jeunes  filles  dans  leur  trajet  du  Palatin  au  lO 
Capitule  et  vice  versa.  La  strophe  13  a  été  chantée  au  Capitole;  or  il  ne  reste 
pour  le  retour  que  6  strophes,  au  lieu  des  12  de  l'aller;  la  distance  du 
temple  de  Jupiter  Gapitolin  au  temple  d'Apollon  sur  le  Palatin  est  d'ailleurs 
assez  longue.  Mieux  vaut  donc  penser  que  le  Carmen  a  été  exécuté  deux 
fois  en  entier  par  le  même  chœur,  au  Palatin  d'abord,  puis  au  Capitole.  15 
Un  procédé  semblable  est  révélé  par  une  inscr.  grecque  de  Stralonicée, 
où,  pendant  les  fêtes  de  Zeus  et  d'Hécate,  un  chœur  de  30  jeunes 
gens  chantait  chaque  jour  au  Sénat  un  poème  composé  par  Sosan- 
dros.  1  [Glermont-Ganneau].  Corrige,  dans  la  version  arabe  du  BapoûXxo;, 
traité  d'Héron  d'Alexandrie  dont  l'original  grec  est  perdu,  la  lecture  20 
Praxidamas,  auteur  présumé  de  la  définition  du  centre  de  gravité,  en 
Poseidonios.  Ce  philosophe  stoïcien  s'occupa,  en  effet,  de  géométrie  et 
de  mécanique.  Héron,  qui  le  cite  comme  une  autorité  consacrée,  serait 
donc  bien  postérieur  à  Vitruve  et  à  Pline.  H  [Deloche].  A  Rome,  l'anneau, 
d'abord  en  fer,  fut  la  marque  d'un  exploit  militaire  ou  d'un  service  25 
signalé,  et  fut  réservé  aux  patriciens,  chevaliers  et  magistrats.  Quand  ce 
bijou  se  fut  répandu,  la  plèbe  eut  des  bagues  de  fer,  les  sénateurs  et  che- 
valiers des  anneaux  d'or;  plus  tard,  on  attribua  l'argent  aux  affranchis, 
l'or  étant  le  partage  des  ingenui  ;  mais  au  3»  s.  Justinien  concéda  l'or 
aux  affranchis.  Les  esclaves  n'eurent  droit  qu'au  fer,  pendant  toute  la  SO 
domination  romaine  (Cf.  le  cimetière  des  esclaves  de  la  ville  romaine  dans 
la  province  de  Namur,  avec  400  tombeaux  ne  renfermant  que  des  anneaux 
de  fer).  ^  [Glermont-Ganneau].  Explique  le  nom  Ballia  donné  par  Bar- 
barus,  auteur  du  7*  s.,  à  la  portière  qui  provoqua  le  reniement  de  S.  Pierre 
dans  la  Passion,  par  une  fausse  lecture  du  grec  Baata,  transcription  d'un  36 
mot  syriaque  signifiant  «  celle  qui  demande  ».  Barbarus  a  donc  puisé 
à  des  sources  grecques.  %  [Héron  de  Villefosse].  Vase  en  bronze,  trouvé 
à  Kerrero  (Morbihan)  par  Closmadeuc,  avec  1500  médailles  (dont  438  ont 
été  conservées)  d'empereurs  gaulois  jusqu'au  milieu  du  3»  s.  p.  G.  ^  [Id.]. 
Delattre  a  trouvé  sur  l'une  des  amphores  romaines  de  Byrsa,  entre  une  ^o 
date  consulaire  et  le  nom  du  destinataire  le  titre  vinum  mesopota- 
mium.  Il  s'agit  do  Mosopotaniio,  port  en  face  de  Carthage,  entre  Agri- 
gente  et  Syracuse,  cité  par  l'Itinéraire  d'Antonin.  Les  abréviations  ME  et 
MES,  qu'on  n'avait  pu  déchiffrer  sur  deux  amphores  de  Pompéi,  sont  évi- 
demment celles  du  vin  en  question.  ^  [De  Barthélémy].  L'emplacement  des  45 
Longostalètes,  non  encore  identifié,  doit  être  cherché  dans  la  région  où 
affluent  les  monnaies  de  cuivre  portant  leur  nom,  soit  en  grec,  soit  en 
lettres  ibériques,  c'est-à-dire  au  Nord  de  Narbonne. 

Alfred  Gasg-Desfossés. 
Congrès  archéologique  de  France.   58°   session,   séances  générales  50 
tenues  à  Doles,  Salins,  Besançon  et  Montbéliard,  suivies  d'une  excursion 
en  Suisse,  en  1891.  [Marsy],  président,  prononce  le  discours  d'ouverture: 
historique  du  Congrès  ;  aperçu  sur  les  travaux  des  membres  la  Société 
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française  d'archéologie  ;  hommage  à  la  mémoire  de  ceux  qui  sont  morts.  *i 
[Abbé  Guichard]  donne  des  renseignements  sur  les  fouilles  qu'il  poursuit 
dans  une  cité  gallo-romaine  à  Groson,  Jura.  1[  [Gaslan].  Besançon  à  l'époque 
romaine  :  A  l'époque  de  la  Gaule  indépendante,  la  ville  se  nommait  Ve- 

5  sontio  ;  les  Romains  en  firent  une  colonie  sous  le  nom  de  Colonia  Victrix 
Sequanorum.  Les  monuments  antiques  sont  :  le  Capitole  (Grande-Rue, 
n»  H);  l'arc  de  triomphe,  dit  porte  do  Mars  et,  depuis  le  ll^  siècle,  porte 
Noire  ;  le  théâtre  romain  ;  l'amphithéâtre;  le  canal  d'Arcier,  ou  aqueduc;  le 
pont   romain,  dit  pont  de    B;ittant.   Musée   des   antiquités  comprenant  : 

10  série  considérable  d'antiquités  grecques;  objets  de  provenance  locale: 
parmi  les  plus  remarquables,  main  colossale  en  marbre  blanc,  taureau 
à  3  cornes,  casque  romain  en  fer  lamé  d'argent,  statuette  en  bronze  avec 
torques  d'argent...,  etc.  ^  [Brune].  Voies  romaines  dans  le  Jura  :  B.  en 
signale  sept  qu'il  se  propose   d'étudier  en  détail.l[  [Gastan].  Renseigne- 

15  ments  sur  les  taureaux  à  trois  cornes,  dont  le  lûusée  de  Montbéliard  pos- 
sède un  curieux  spécimen.  Tous,  sauf  une  exception,  proviennent  de  la 
Bourgogne  et  de  la  Franche-Gomté.  1[  [Dr.  Plique]  a  découvert  à  Lezoux 
(Puy-de-Dôme),  un  temple  et  une  inscription  à  Mercure.  ^  Excursion  à  la 
ville  romaine  de Mandeure  [M.].  Mandeure,  Epamanduodurum  était  liorissante 

20  à  l'époque  des  Antonins,  les  débris  trouvés  prouvent  la  richesse  de  son 
architecture.  Elle  avait  quatre  temples,  un  arc  de  triomphe,  un  amphi- 
théâtre, des  bains,  un  théâtre.  Après  la  visite  du  congrès,  on  a  découvert 
un  caveau  funéraire  avec  15  ou  18  urnes  à  incinération.  ^  La  cité  des 
Séquanes  d'après  les  textes  des  historiens  ou  des  géographes  et  les  ins- 

25  criptions  [A.  Gastan].  1»  Histoire  au  temps  de  l'indépendance,  sous  les 
Romains,  au  temps  des  invasions.  2»  Géographie.  Vesontio,  centre  et  capi- 
tale du  pays,  se  trouvait  au  carrefour  de  quatre  grandes  voies  qui  le  met- 
taient en  communication  directe  avec  Andematunnum  (Langres),  Gabillo- 
num   (Chalon-sur-Saône),   Augusta  Rauracorum  (Augs,  près  Bâle)  et  la 

30  Germanie,  avec  l'Italie  et  la  cité  des  Helvètes.  Étude  topographique  de  la 
ville  romaine  de  Vesontio.  3°  Productions  agricoles  et  industrielles  : 
Salaisons  de  porc,  vin,  tissus  grossiers.  4°  Monnaies.  Le  monnayage 
autonome  dut  cesser  dès  l'an  58  av.  J.-G.,  quand  la  Gaule  fut  réduite  en 
province.  4»  Constitution  municipale.  De  stipendiaria  la  cité  des  Séquanes 

35  devint  colonie;  elle  avait  un  conseil  de  décurions;  on  lui  trouve  des 
duumviri  et,  plus  tard,  des  quattuorviri.  G»  Le  culte  dans  la  cité  des 
Séquanes  :  un  Séquanais  fut,  à  Lyon,  Sacerdos  Romae  et  Augusti  ;  la  cité 
des  Séquanes  avait  un  flauiine  ;  ou  y  a  trouvé  des  inscriptions  à  Mercure 
Gissonius,  à  Mercure  et  à  Apollon,  à  Apollon  et  à  Sirona,  à  Mars,  à  Mars 

40  Segomon,  à  Jupitei",  à  Minerve,  à  Vénus,  à  Castor,  à  Vesontio  divinisée, 
aux  déesses  mères,  à  Cybèle.  7»  Relations  de  la  cité  des  Séquanes  avec  les 
empereurs.  Une  seule  inscription  impériale  à  Marc  Aurèle  et  Vérus  et  dont 
l'authenticité  est  contestée.  8°  Les  Séquanes  dans  les  armées  rojnaines. 
On  ne  trouve  le  nom  des  Séquanes  que  dans  des  cohortes  auxiliaires. 

45  9=>  Troupes  romaines  en  Séquanie.  Tombeau  d'un  préfet  de  la  cohorte  VI 
des  Rhètes,  et  d'un  praefectus  stratorum  publicorum.  10°  Instruction 
publique  et  beaux-arts.  On  sait  par  Ausone  que  Julius  Titianus  professait 
alternativement  à  Lyon  et  à  Vesontio;  on  connaît  un  artiste  stucateur, 
séquanais  de  nationalité,  établi  à  Lyon,  f  Etude  sur  les  statuettes  de 
50  Jupiter  costumées  à  la  gauloise  dans  la  région  de  l'est  de  la  France  (fig.). 
[A.  VaissierJ.  Étude  comparative  de  ces  statuettes  dans  lesquelles  les  Gau- 
lois, dans  un  type  emprunté  mais  nationalisé  par  le  costume  gaulois, 
retrouvaient  leur  Dis  Pater.  ^  Les  taureaux  tricornus  (tig.)  fC»  de  Marsy]. 
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Note  additionnelle  à  la  communication  faite  plus  haut  par  Castan  ;  on 
connaît  20  statuettes  de  taureaux  tricornus.  Henry  Thédenat. 

Gazette  archéologique.  Année  1889,  n<"  5-6  (parus  en  1893)i.  Jambe  de 
bronze  de  l'ancienne  collection  Piot,  au  musée  britannique  (pi.  16)  [E.  Ba- 
belonj.  Jambe  en  bronze  trouvée  dans  les  environs  d'Anzi,  près  Potenza;  b 
c'est  la  jambe  d'une  statue  colossale  de  héros  combattant  ou  d'athlète 
dans  la  course  de  l'hyppodrome.  La  cnémide  dont  la  jambe  est  couverte 
est  ornée  d'une  tête  de  Méduse  de  face.  C'est  une  des  plus  belles  œuvres 
sculpturales  en  bronze  de  l'antiquité;  on  l'a,  avec  vraisemblance,  attri- 
buée au  commencement  du  4<=  siècle  avant  J.  C.  Le  musée  britannique  l'a  lo 
achetée  70500  francs,  t  Terres  cuites  grecques  de  la  collection  Moore, 
à  New- York  (pi.  17-18)  [Froehner].  1»  Vénus  marine.  «  Cette  image  de 
femme  a  une  grâce,  une  jeunesse,  une  poésie  adorable  »;  c'est  une  Cléo- 
pâtre  plutôt  qu'une  déesse.  Le  style  est  simple  et  fort  quoique  l'œuvre 
date  de  l'époque  impériale  romaine.  2»  Jeune  fille  dans  l'attitude  de  15 
l'Ariane  du  Vatican  ;  cette  terre  cuite  vient  à  l'appui  de  l'opinion  d'après 
laquelle  l'Ariane  aurait  orné  un  tombeau  de  femme.  H  Une  réplique 
romaine  de  l'Hermès  de  Praxitèle  (pi.  19)  [A.  Héron  de  VillefosseJ.  Statuette 
en  bronze  trouvée  à  Champdôtre-lez-Auxonne  appartenant  à  une  série  de 
répliques  où  l'Hermès,  le  bras  levé,  tient  une  grappe  de  raisin  vers  la-  20 
quelle  Bacchus,  enfant,  étend  les  bras.  Cette  dernière  statuette  ne  permet 
pas  de  mettre  en  doute  l'existence  de  la  grappe  de  raisin.  Dans  une  autre 
série  de  répliques,  Hermès  tient,  de  sa  main  -droite  abaissée,  une  bourse 
au  lieu  d'une  grappe  de  raisin.  Henri  Thédenat. 

Gazette  des  beaux-arts.  Mars.  Courrier  de  l'art  antique  (fig.)  [S.  Rei-  25 
nachj.  Acquisition  par  le  Musée  du  Louvre  d'une  belle  tête  archaïque 
provenant  d'A thènes  ;  belle  tête  de  déesse,  de  l'école  de  Polyclète,  trouvée  près 
d'Argos,  sans  àoute  liera.  Têtes  provenant  des  métopes  du  temple  d'IIéra, 
près  Argos  ;  bustes  et  tètes  d'Esculape  trouvés  à  Argos  ;  buste  de  Jupiter 
Sérapis  trouvé  dans  le  Tibre,  collection  Goldschmidt  à  Paris;  buste  30 
d'Anacréon  ayant  permis  d'identifier  un  certain  nombre  de  bustes  de  ce 
poète.  M.  HomoUe  a  établi  l'authenticité  des  quadriges  de  la  collection 
du  duc  de  Loulé,  de  Lisbonne,  et  a  défini  leur  caractère  artistique. 
\1i  Avril.  Le  nouveau  scribe  du  musée  de  Gizech  (flg.)  [Maspero].  Statue 
trouvée  par  M.  de  Morgan  dans  la  partie  septentrionale  de  la  nécropole  de  36 
Saqqarah  ;  grande  analogie  avec  le  scribe  du  Louvre,  à  tel  point  qu'il  faut 
attribuer  aux  deux  œuvres  une  même  date,  la  fin  de  la  cinquième  dynastie. 
Cette  conclusion  est  confirmée  par  la  comparaison  avec  les  autres  statues 
trouvées  à  Gizeh  ;  utilité  de  ces  rapprochements.  %  Le  musée  Lapidaire 
d'Arles  (fig.)  [A.  Valabrègue].  Aperçu  général  sur  la  sculpture  antique  au  40 
musée  d'Arles  considérée  dans  ses  rapports  avec  l'histoire  de  la  ville.  t1[ 
Juillet.  Tanagra  (flg.)  [H.  LechatJ.  Tanagra  dans  l'antiquité  et  de  nos 
jours.  Les  statuettes  du  quatrième  et  du  troisième  siècle  continuent  dans 
les  tombeaux  les  idoles  des  âges  antérieurs,  sans  leur  ressembler; 
pourquoi  les  coroplastes  seraient-ils  restés  étrangers  à  l'évolution  littéraire  45 
et  artistiques  du  peuple  grec?  ^^  Août.  Tanagra  (fig.)  [IL  Lechat].  Fin. 
Étude  des  statuettes  de  Tanagra  au  point  de  vue  artistique.  Les  coro- 
plastes étaient  de  vrais  artistes,  mais  produisant  des  œuvres  populaires 
et  à  bon  marché;  de  là  bien  des  négligences  qu'il  ne  faut  pas  trop  leur 
reprocher,  car  ils  avaient  du  style  et  savaient  donner  à  leurs  œuvres  la  vie  50 

i.  Avec  cette  livraison,  la  Gazette  archéologique  termine  sa  quinzième  et  dernière 
année  d'existence.  II.  T. 
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et  la  grâce.  Ulf  L'origine  et  les  caractères  de  l'art  gallo-romain  (flg.)  [S.  Rei- 
nach].  A  l'époque  où  César  entra  en  Gaule,  il  y  existait  une  industrie  très 
avancée,  disposant  de  connaissances  techniques  surprenantes  et  d'une 
expérience  de  plusieurs  siècles.  Ces  principes  .qui,  avant  l'époque  romaine 
5  impériale,  se  retrouvent  dans  toute  l'Europe  du  Nord,  peuvent  spécialement 
être  étudiés  en  Gaule  dans  les  produits  des  riches  nécropoles  de  la  Cham- 
pagne et  des  ateliers  de  Bibracte.  R.  cherche  dans  cette  élude  la  confir- 
mation des  principes  suivants  :  1°  Prévalence  de  la  décoration  géomé- 
trique; 2°  Prévalence  du  goût  de  la  géométrie  sur  celui  de  la  forme  vivante, 
10  de  la  logique  sur  l'imagination  ;  3"  Goût  pour  l'emploi  des  couleurs  vives, 
d'où  l'émaillerie  de  Bibracte  ;  les  cabochons  de  corail  qui  décorent  les 
objets  métalliques  de  la  Champagne,  les  perles  d'ambre  et  une  pâte  de 
verre  multicolore  ;  4»  Goût  pour  le  travail  ajouré,  très  frappant  dans  les 
beaux  ornements  de  bronze  provenant  des  nécropoles  de  Chassemy,  dans 
45  l'Aisne,  de  Somme-Bionne,  dans  la  Marne,  etc.  Henry  Thédenat. 

Journal  des  savants.  Jr.  Otto  Crusius,  Untersuchtingen  zu  den  Mimiam- 
ben  des   Herondas.  —  Herondw    Mimiambi.    (Accedunt   Phœnicis    coronistse, 
Mattii  mimiamborum  fragmenta)  Edidit  O.  Crusius  [II.  Weil].  L'éd.  repose 
sur  un  déchiffrement  plus  exact  et  plus  complet  du  papyrus  qui  a  permis 
20  de  corriger  beaucoup  de  passages.  Toutefois  la  critique  conservatrice  de  C 
l'induit  à  défendre  des  leçons  vicieuses  et  inintelligibles;  d'autre  part,  elle 
ne  recule  devant  aucune  hardiesse  quand  il  s'agit  de  combler  des  lacunes. 
En  somme  travail  excellent  qui  marque  un  progrès  notable  dans  la  cri- 
tique  et   l'interprétation  des  Mimiambes.  If    Sur  le   Liber    Sacerdotum, 
25  contenu  dans  le  ms  latin  6314  de  la  Bibl.  Nationale  [Berthelot].  Est  un 
de  ces  ouvrages  relatifs  à  la  peinture  et  à  la  fabrication  des  alliages,  écrits 
au  moyen  âge  par  les  praticiens  d'après  la  tradition  antique.  Analyse. 
1[  Livres  nouveaux.  H.  Omont,  Les  mss  grecs  datés  des  45'^  et  i6^  siècles  de  la 
Bibliothèque  nationale  [    ].  Étude  intéressante.  ^  Notices  sommaires  des  mss 
30  grecs  d'Espagne  et  de  Portugal  par  Charles  Graux,  mises  en  ordre  et  com- 
plétées par  Albert  Martin.  Mss  des  bibliothèques  publiques  et  privées 
d'Espagne  et  de  Portugal  (sauf  la  bibliothèque  de  l'Escurial  et  la  bibl.  na- 
tionale de  Madrid)  [IL  0.].  On  doit  remercier  M.  d'avoir  mis  au  jour  un 
volume  qui  perpétue  la  mémoire  de  Ch.  Graux  et  qui  sera  accueili  avec 
35  reconnaissance   par  tous  les  érudits.    f^  Fév.  Ch.   Bénard,    L'esihéiique 
d^Aristote  et  de  ses  successeurs  (article  dont  la  suite  est  aux  n°^  de  mai  et  de 
sept.)  [Lévêque].  Livre  à  la  fois  savant,  riche  en  citations  choisies,  mais  en 
même  temps  très  touffu  et  souvent  trop  abrégé.  Livre  utile  en  somme  et 
intéressant  particulièrement  au  sujet    de  l'esthétique   des   Stoïciens.   ^ 
iO  Andrese,   Sunonis  fîlii,   archiepiscopi    Lundensis,   Ilexaemeron    edidit    M.    Cl. 
Gertz  [B.  Ilauréau].  Première  édition  faite  avec  beaucoup  de  soin.  y{  Mars 
Abel  LefranG.  Histoire  du  Collège  de  France  depuis  ses  origines  jusqu'à  la 
fin  du  premier  empire  [Boissier].  Travail  consciencieux.  |  Livres  nouveaux. 
Fr.  PiCAVET,  De  Epicuro  novae  religionis  auclore  sive  de  Diis  quid  senserit 
45  Epicurus  [C.  L.].  Ouvrage  savant,  étendu,  complet  et  qui  mérite  d'être 
traduit  en  français.  %  Ch.  Joret,  La  rose  dans  l'antiquité  et  au  moyen  âge  [    ]. 
Livre  d'une  lecture  aimable  et  facile  et  qui  repose  sur  des  recherches  très 
érudites  et  très  variées,  t  La  collection  Barracco  publ.  par  Frédéric  Bruck- 
MANN  avec  le  texte  de  G.  Barracco  et  de  W.  IIelbig  [G.  Perrot].  Admi- 
*o  rable  album.  ^  A.  Papadopoulos-Kerameus,   'Iepoao),u(jiiTtxYi  pi6XioOr,>cY),  t.  1. 
—  Le  même,  *Avd(>>£XTa  'Iepo(To>.-JiAtTtxf,ç  tnxyyoloyia.;,  t.  1  [IL  0-].  Les  des- 
criptions de  mss  par  P.-K.  peuvent  être  proposées  comme   des   modèles 
d'exactitude  et  de  précision.  ^If  Avr.    Die  etruskischen   Mumienbinden  des 
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Agramer  National-Muséums  hrsg.  v.   Krall  (Deakschriften  Wiener  Akad.) 
[BréalJ.  Excellent  travail,  grâce  auquel  K.  est  assuré  d'avoir  placé  son  nom 
au-dessus  de  toutes  les  fluctuations  des  opinions  et  des  systèmes.  ^  Livres 
nouveaux.  Oct.  Gréard,  Nos  adieux  à  la  vieille  Soi'bonne  [    ].   Livre  écrit 
avec  aisance  sur  des  documents    pour  la   plupart    ignorés.   ^    Catalogue  6 
général  des  mss.  des  bibliolhèques  publiques  de  France.  T.  XX  [13.  IL].  Les  mss, 
de  la  bibliothèque  du  Mans  ont  été  décrits  par  Couderg  avec  soin  et  com- 
pétence. Le  critique  propose  qqs  additions  et  rectifications.  ^  E.  Martini, 
Catalogo   di  manoscritli   greci  csistcnli  nelle    biblioleche  ilaliane.   Vol.   1 ,   p.  1 
[IL  0.].  La  science  et  la  piécision  apportées  dans  la  description  des  mss  lO 
méritent  tout  éloge.  Publication  intéressante.  W  Mai.  Alfred  et  Maurice 
Croiset,  Histoire  de  la  lillcraturc  grecque.  T.  3  :   Période  attique.  Tragédie, 
comédie,  genres  secondaires  (art.  dont  la  suite  est  aux  n»»  d'octobre  et 
décembre)  [J.  Girard].  Livre  qu'anime  le  sentiment  de  la  réalité  et  de  la 
vie    et   qui   fait  beaucoup    d'honneur  à  son   auteur  (Maurice    Croiset),  15 
dont  les  qualités  maîtresses  sont  la  netteté  de  l'esprit  et  la  fermeté  ex- 
pressive du  style.  Analyse  détaillée   et  critique.    ^   Catalogue  général  des 
mss.   des  Bibliothèques  de  France,  —  Bibliothèque  Sainte-Geneviève,  t.  1  [Hau- 
réau].  L'auteur  Ch.  Kohler  s'est  acquitté  de  la  façon  la  plus  louable  de 
sa  difficile  besogne,  f  Livres  nouveaux.  B.  IIauréau,  Notices  et  extraits  de  20 
qqs  mss  latins  de  la  Bibliothèque  nationale.  T.  6  [    ].  Annonce  de  ce  dernier 
tome  qui  ofl"re  la  description  de  50  mss.  326  mss  sont  décrits   dans  les 
6  tomes  de  cet  ouvrage  d'une  utilité  reconnue,  tî  Jn.  Octave  Gréard,  Nos 
adieux  à  la  vieille  Sorbonne  [P.  Janet].  Travail  que  seul  G.  pouvait  accom- 
plir et  qu'il  a  exécuté  avec  autant  de  dévouement  que  de  talent.  i[  Ferdi-25 
nand  IIorn,  Platonsludien  [IL  Weil].  IL  s'est  attaché  à  déterminer  la  suc- 
cession des  dialogues  d'après  la  doctrine  philosophique  qu'ils  contiennent; 
on  peut  n'être  pas  d'accord  avec  lui  sur  tous  les  points,  mais  on  retiendra 
les  traits  principaux  et  l'ensemble.  De  la  méthode,  de  la  clarté,  un  style 
simple  et  élégant.  ^  Livres  nouveaux.  E.  Rostagno  et  N.  Festa,  Indice  deiZQ 
codici  grece  Laurenziani  non  compresi  nel  catalogo  del  Bandini  [IL  0.].  Impor- 
tante publication,  dont  l'intérêt  paléographique  ne  le  cède  pas  à  la  valeur 
philologique  et  qui  comble  très  heureusement  une  lacune,  ^f  Jll.  L  Ke- 
KULÉ,   K6n.  Museen  zu  Berlin.  Beschreibuug  der  antiken   Sculpturen  mit 
Ausschluss  der  Pergamcnischen  Fundstiicke  (pi.).  —  2.  A.  IL  Smith,  A  35 
Catalogue  in  the  department  of  Greek  a7id  Roman  antiquities.  Vol.  1.  (pL)-  — 
3.  P.  CavvadIAS,  'EOvixbv  àp-/aioXoycxbv  Moyasiov.  rXuTixà  toO    èOvixoû  Mouo-£tou. 
KaxàXoyoç  lîspiy paçtxéç  (art.  dont  la  suite  est  au  n"  de  sept.).  T.  1  [G. 
Perrot].  Après  avoir  parlé  des  conditions  d'un  bon  catalogue  de  sculpture, 
le  critique  trace  l'historique  des  musées  helléniques  et  du  musée  national  40 
archéologique  eu  particulier  et  fait  l'éloge  du  catalogue  de  Kavvadias.  ^^ 
Août.  Musées  et  collectiojis  archéologiques  de  l'Algérie.  —  Musée  d'Alger  par 
Georges  Doublet.  —  Musée    de    Gonstantine  par   le    même.   —   Musée 
d'Oran  par  R.  de  la  Blanghère  [G.  Boissier].  Choix  qui  n'omet  rien  d'es- 
sentiel et  qui  donne  tous  les  renseignements  utiles  à  ceux  qu'intéressent 45 
les  antiquités  africaines,  t  Bouquet,  L'ancien  collège  d'IIarcourt  et  le  lycée 
Saint-Louis  (art.  dont  la  lin  est  au  n°  de  novembre)  [P.  Janet].  Monographie 
qui  jette  une  vivo  lumière  sur  l'histoire  de  l'ancienne  éducation  universi- 
taire. ^  Paul  Dechahme,  Euripide  et  Vcsprit  de  son  théâtre  (art.   dont  la  lin 
est  au  n»  d'octobre)  [IL  Weil].  Ouvrage  que  les  amis  des  lettres  aimeront  à  50 
lire;  néanmoins  tout  en  approuvant  le  fond  on  peut  différer  d'avis  sur  les 
détails.  ^  Otto  Schwab,  Hislorische  Syntax  der  griech.  Comparution  in  der 
klassischeu  Litteratur  [IL  Weil].  Excellente  contribution  qui  approfondit 
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et  épuise  la  matière.  ^1[  Oct.  A. -Ed.  Chaignet,  Histoire  de  la  psychologie  des 
Grecs.  T.  4  :  Psychologie  de  l'École  d'Alexandrie.  Livre  4  :  Psychologie  de 
Platon.  —  T.  5,  livre  2  :  Psychologie  des  successeurs  de  Platon  [LévèqueJ. 
(i»'  art.).  Exposition  remarquablement  complète  et  lucide.  ^Nov.  D.  Com- 

5  PARETTi,  Le  leggi  di  Gortyna  e  le  altre  iscrizioni  arcaiche  cretensi  [Daresle]. 
i"  art.].  Ouvrage  qui  est  le  fruit  d'un  prodigieux  labeur  et  pour  lequel  on 
ne  saurait  avoir  trop  de  reconnaissance  à  G.  1[  Livres  nouveaux.  Simon 
Sepp,  Pyrrhonische  Studien  [  ].  Études  fort  savantes  et  fort  exactes  et  qui 
font  bien  augurer  de  l'avenir  scientifique  de  S.  \*[  Dec.  Livres  nouveaux. 

10  F.  G.  Kenyon,  Greek  Papyri  in  the  Dritish  Muséums  Gatalogue,  with  texts 

(pi.)  [    ].  Sera  utile  aux  philologues  et  aux  paléographes.   G'est  à  K.  qu'il 

est  réservé  d'écrire  une  nouvelle  élude  de  l'écriture  grecque  des  papyrus  en 

Egypte,  du  3^  s.  av.  J.-G.  jusqu'au  8«  s.  de  notre  ère.        II.  Lebègue. 

Mémoires  de  la  Société  de  Linguistique  de  Paris,  t.  8,  fasc.  3.  Varia 

15  [a.  Meillet].  Élymologies.  1.  Gr.  8£5Fo(y)a,  S£5Ftaxo|j.ai  doit  ètie,  avec  Jo- 
hansson,  rapproché   de  *dwoi-  «deux».   L'idée  première  est  «douter». 

2.  Homérique  èTwaio;  «  vain  »,  dérivé  de  ètoç  (dans  la  locution  oùx  èxo;). 
Môme  racine:  v.  h.  a.  ôdi  «  vide  »  et  wuosti  (lat.  uastus).  3.  Trace  du  thème 
domu-  en  arménien.  4.  Nasales  voyelles  en  slave.  5.  Il  y  avait  en  indo- 

20  européen  deux  thèmes  démonstratifs  pour  indiquer  l'objet  le  plus  éloigné: 
ne-  et  le-.  9.  Dans  eiOï,  Os  =  sscrit  ha.  —  Questions  d'accentuation.  1,  L'accent 
irrégulier  de  éy.up(5ç  et  de  èû?  ne  repose  que  sur  des  hypothèses  de  gram- 
mairiens alexaudriiis.  2,  Sur  l'accent  de  xoioaSs,  èvôaôs.  3.  Sur  l'intonation 
primitive  des  finales  ai,  ai.  —  Sur  l'élision  de  t  :  est  déjà  indo-européenne, 

2S  de  là  les  doubles  formes  fréquentes  dans  la  déclinaison  et  la  conjugaison. 
If  Étymologies.  [Michel  BréalJ.  1.  AipÉw  a  une  forme  secondaire  àypÉa);  cf. 
aÙTàypexoi;  =  aùôatpexoç,  etc.  L'aoriste  eIXov  a  la  même  racine  :  cf.  àvatÀéO- 
ôai,  etc.  dans  l'inscription  de  Gorlyne.  L'aoriste  homérique  yévxo  «  il  prit  » 
est  pour  *£Îvxo,  lui-même  avec  v  pour  )..  2.  M£X>,£iv  a  la  même  racine  que 

30  po\)lo\L<xi  :  cf.  Hésychios,  pÉXXetv  (jLé)vX£tv  et  pé6Xciv  (jiéXXEiv.  3.  Kviq(aïi  «jambe», 
môme  racine  que  yovu.  3.  lIapoi[ji.ta,  dans  Hérondas,  signifie  déjà  «  discours  »; 
cf.  la  transformation  de  sens  de  parabola  à  parole.  6.  Kaxoppévxspov,  dans 
une  inscription  de  Mantinée  (Bull.  corr.  hel.,  1892),  signifie  «  maudit  ».  7. 
L'identification  de  'Eptvûç  avec  la  divinité  védique  SarnnyQ  est  inexacte. 

35  'Epivûeç  a  d'abord  été  employé  comme  nom  commun,  synonyme  de  àpal 
(p.  ex.  Iliade,  24,  421).  Ce  mot  se  rattache  à  la  même  racine  que  àpào(xat. 
La  forme  particulière  du  vocalisme  indique  une  origine  arcadienne.  8. 
Xcp(Tûvï)aoç.  Xépaoç  cst  une  métathèse  de  o-/£p(^i;  «  continu  ».  9.  AIE3IIEIN 
se  trouve  dans  une  inscription  de  Délos  (Bull.  corr.  hellén.,  16).  C'est  un 

40  infinitif  fait  à  l'imitation  de  eÎTteïv,  signifiant  «avoir  parcouru».  1[  Italo- 
ceitica  [Louis  Duvau].  1.  Ferox,  atrox  contiennent  l'équivalent  latin  du 
grec  w']/  ùiTiôi;  «  visage,  aspect  ».  2.  Vxellodunum,  ût{/Y)/(5ç.  La  règle  indiquée 
par  F.  de  Saussure  que  la  gutturale  ne  se  labialise  pas  en  grec  après  un  u, 
d'où  l'opposition  de  <^o-jv.6loç  et  oîotcôXo;,  semble  contredite  par  le  rappro- 

45  cliement  du  nom  gaulois  de  ville  Vxellodunum,  comparé  pour  son  premier 
élément  à  i<\ii]l6i.  En  fait,  c'est  le  celtique  qui  change  en  ks  le  groupe  ps; 
la  labiale  grecque  est  ancienne  :  û']/r|).6;  est  de  la  môme  famille  que  ÛTzép. 

3.  Le  groupe  latin  cl.  Indication  de  certains  faits  tendant  à  prouver  que 
l'accentuation  indo-européenne  avait  persisté  assez  longtemps  en  latin 

50  pour  amener  un  double  traitement  du  groupe  cl  selon  l'accentuation  de  la 
voyelle  précédente.  4.  A  propos  de  quoniam.  Quoniam,  nonus,  en  regard 
de  quom,  uouem,  indiquent  que  le  latin  a  unifié  sous  la  forme  m  toutes 
les  labiales  finales.  Les  n  finaux  du  latin  peuvent  s'exphqucr  en  général 
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par  des  restitutions  analogiques  d'après  les  cas  obliques.  Cette  confusion 
n'a  pas  lieu  dans  les  autres  dialectes  italiques. 

tl  4"  fasc.  De  quelques  dilTicultés  de  la  théorie  des  gutturales  indo-euro- 
péennes [A.  Meillet].  Examen  de  la  question  de  savoir  si  l'indo-européen 
possédait  deux  ou  bien  trois  séries  de  gutturales.  M.  écarte  par  des  études  5 
de  détailles  faits  qui  ont  amené  différents  savants  à  supposer  l'existence  de 
trois  séries.  Excursus  sur  èwéa.  Le  primitif  *vîFa  est  devenu  èwéa  sous  l'in- 
fluence de  *k'vvFaroç,  dans  lequel  la  consonne  double  est  due  à  la  présence 
du  F.  D'une  manière  générale,  une  consonne  suivie  de  semi-voyelle  se  pro- 
nonçait double  à  l'époque  panbellénique.  \  Varia  [Michel  Bréal].  1.  Beare  10 
se  rattache  à  bene  par  chute  sporadique  de  n.  2.  Le  rapport  de  [lei^oveç  à 
[xît^o-jç  doit  s'expliquer  de  môme.  3.  Vh  de  ahenus  est  sans  doute  le  sou- 
venir d'un  ancien  usage  orthographique  italique  ;  cf.  en  ombrien  :  como- 
hota,  etc.  4.  A  propos  du  participe  latin  en  -dus,  -da,  -dum.  Reprenant 
l'explication  de  L.  Ilavet  (ferundus  =  ç3po(A£voç),  B.  propose  de  la  modifier  15 
comme  il  suit  :  le  groupe  nd  provient  de  nm,  puis  nn;  cf.  allem.  pergamenl 
de  pergamenum.  Les  formes  comme  laetamini,  famino,  femina  semblent 
contredire  cette  explication.  Mais  il  est  probable  que  les  formes  en  -undus 
sont  nées  d'abord  dans  la  langue  religieuse  des  invocations  et  des  litanies. 
Ce  qui  peut  le  faire  penser,  c'est  le  nombre  considérable  de  divinités  20 
dont  le  nom  présente  ce  type  :  Afferenda,  Larunda,  etc.  5.  Ilythyia  «  la 
déesse  des  accouchements  ».  Ce  nom  n'est  qu'un  participe  parfait.  Dans 
l'inscription  de  Gortyne,  èTrs^eyOsiv  signilie  «  porter  »  ;  Ilythye  est  donc  «  celle 
qui  porte  »,  la  déesse  de  la  gestation.  6.  'OppwSéw  «  avoir  peur  »  est  dérivé 
de  oppwSr,;  «  peureux  »  venant  lui-même  de  oppo;  «  queue  ».  Cf.  ital.  codardo,  23 
franc,  couard.  7.  Les  formes  xéap,  é'ap  pour  xrip,  r,p  sont  dues  au  dédouble- 
ment de  e  long  en  ea  sous  l'influence  de  r.  8.  Xpâotxai  se  rattache  à  x^'P 
«  main  »  ;  de  même  xpfi?«  (cf-  allem.  '  brauchen  '  et  '  gebrauchen  ').  Xpri^iAd; 
«oracle»  est  un  c  emprunt  »  à  la  sagesse  des  dieux.  10.  Xop6ç  et  ôpx^ojj-at 
sont  certainement  apparentés  ,  il  y  a  eu  môtathèse.  L.  D.         30 

Mémoires  de  la  Société  nationale  des  Antiquaires  de  France, 
6°  série,  t.  3,  53»  de  la  collection,  1892.  Note  sur  quelques  lécythes  blancs 
d'Erétrie  (flg.)  [Vt»  de  Caix  de  Saint-Aymour].  S.  A.  étudie  la  technique  de 
plusieurs  des  vases  trouvés  à  Erétrie,  vases  dont  l'a  couverte  est  d'un 
blanc  jaunâtre  et  dont  certains  détails,  et  notamment  les  chaires  nues  des  :f5 
personnages  flgurés,  ressortent  en  couleur  opaque  d'un  blanc  laiteux  sur 
le  fond,  tandis  que  plusieurs  parties  du  dessin  sont  rehaussées  d'une 
teinte  plate  de  noir  vernisse.  S.  A.  croit  voir  dans  ces  lécythes  le  produit 
d'un  art  intermédiaire  entre  les  vases  à  fond  blanc  ou  gris,  très  impropre- 
ment appelés  «  vases  de  Locrcs  »,  et  les  vrais  lécythes  blancs  attiques,  '*0 
dont  les  lécythes  d'Erétrie  seraient  la  première  manifestation.  Ceux-ci  so 
classeraient  alors  à  une  date  qui  se  rapprocherait  du  cinquième  siècle  av. 
J.-C.  ^  Criminels  livrés  aux  bêtes  (2  planches)  [G.  Lafaye].  L.  mentionne  et 
étudie  plusieurs  fragments  de  vases  trouvés  dans  divers  endroits  de  la 
Gaule  et  représentant  un  individu,  homme  ou  femme,  livré  aux  bêtes  les  45 
mains  liées  derrière  le  dos.  Les  textes  des  auteurs  concordent  avec  les 
monuments  figurés  pour  montrer  que  chez  les  Romains,  les  femmes  aussi 
bien  que  les  hommes  subissaient  ce  supplice.  Ces  vases  proviennent  proba- 
blement des  lieux  où  on  les  a  retrouvés  et  appartiennent  à  une  industrie 
locale.  %  Antiquités  du  mont  Iléraple.  Examen  d'une  fouille  faite  par  50 
M.  Huber  en  1892  (10  pi.  flg.)  [Maxe-Werly,  G.  De  La  Noë].  Historique  chro- 
nologique des  fouilles  et  découvertes  faites  au  Ilieraple  depuis  le  commen- 
cement de  ce  siècle.  Description  des  objets  trouvés  :  monnaies,  verres, 
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poteries,  pierre  et  marbre,  fers,  bronzes,  or  et  ivoire.  Note  sur  une  montre 
solaire  gallo-romaine  trouvée  à  Iliéraple.  Description  de  cette  montre  qui 
n'est  autre  chose  qu'un  petit  cadran  solaire  muni  d'un  trou  de  suspension. 
De  l'examen  de  cette  montre,  N.  tire  la  conclusion  qu'elle  avait  été  cons- 

5  truite  pour  la  latitude  de  49  degrés,  et  fait  remarquer  que  l'endroit  où  elle 
a  été  trouvée  est,  à  dix  minutes  près  environ,  de  49  degrés.  |  Un  inventaire 
inédit  des  collections  Ludovisi  à  Rome  [L.-G.  Pélissier].  Cet  inventaire  est 
celui  qui  fut  dressé  dans  les  dernières  années  do  la  Vie  du  prince  Niccolô, 
alors  qu'il  commença  à  se  défaire  lui-même  de  ses  objets  d'art;  aussi  cet 

10  inventaire,  fait  pour  une  vente,  contient  les  prix  d'estimation.  Suit  le  texte 
du  catalogue;  très  étendu,  p.  178-222.  ^  Note  sur  une  inscription  chrétienne 
trouvée  à  Vaudémont  (Meurthe-et-Moselle)  (pi.)  [II.  Thédenat].  Fragment 
d'inscr.  de  la  fin  du  4°  siècle,  en  vers.  Observations  sur  la  formule  domus 
seterna  des  épitaphes  païennes  et  aussi  des  chrétiennes.  Note  additionnelle 

15  du  P.  Simonin  sur  les  antiquités  romaines  trouvées  à  plusieurs  reprises 
au  lieu  d'où  provient  l'inscription,  f  Note  sur  les  enceintes  de  Taverny, 
Seine-et-Oise  (pi.)  [0.  Vauvillé].  Les  enceintes  de  Taverny,  regardées  à  tort 
comme  des  camps  ou  fortifications  du  temps  de  César,  sont  au  contraire, 
bien  postérieures  à  la  conquête  romaine  et  n'ont  probablement  jamais 

20  rempli  le  rôle  de  fortification.  Henry  Thédenat. 

Revue    archéologique,    1893,   jer-février.   Statuette  en  terre  cuite  et 

bronze  trouvés  à  Saint-Honoré-les-Bains,  Nièvre  (pi.  1-2)   [A.  Blanchet]. 

Les  bains  de  Saint-Ilonoré,  Aquae  Alisenciae,   étaient  fréquentés  dès  le 

premier  siècle  de  notre  ère  ;   on  y  a,  à  différentes  reprises,  trouvé  des 

25  ruines  de  monuments  antiques  et  de  nombreux  objets.  En  1891,  on  trouva 
différents  objets  parmi  lesquels  B.  signale  :  1"  Surtout  une  tête  de  Méduse 
en  haut  relief  sur  un  médaillon  de  bronze  qui  ornait  le  couvercle  d'une 
ciste  ou  d'un  seau  ;  le  type  est  d'une  sérénité  parfaite  ;  c'est  un  beau 
spécimen  de  l'art  gallo-romain.  2»  Terre  cuite  représentant  Vénus  à  la 

30  toilette  servie  par  trois  Éros  et  une  jeune  fille  qui  lui  présente  un  miroir  ; 
parmi  les  nombreuses  représentations  du  même  sujet,  celle-ci  est  la  plus 
importante  au  point  de  vue  de  la  composition.  *^  Une  statue  crétoise 
archaïque  (pi.  3-4)  [A.  Joubin].  Fragment  de  statue  trouvé  sur  un  contre- 
fort de  l'Ida,  à  Eleutherne,  entre  Réthymo  et  Candie  au  lieu  dit  y]  ôpôri 

35  Ttétpa.  Cette  statue,  faite  en  pierre  du  pays,  appartient  certainement  à  un 
art  local;  elle  appartient  à  l'art  archaïque.  Il  y  eut  une  école  primitive 
d'art  en  Crète,  les  textes  et  la  légende  de  Dédale  le  prouvent.  Cotte  statue 
nous  donne  le  premier  spécimen  des  œuvres  de  cette  école  dont  Dédale  fut 
le  chef.  Cet  art  local  et  primitif  ne  subit  pas  d'influence  étrangère.  La 

40  comparaison  de  cette  œuvre  avec  une  autre  statue,  qui  ofi're  de  grandes 
analogies  et  a  été  trouvée  en  Arcadie  près  d'IIagiorgitika,  permet  de 
constater  l'influence  crétoise  sur  le  Péloponèse,  au  point  de  vue  de  l'art. 
^  La  lex  Adriana  et  son  commentaire  par  le  procurateur  Patroclus  [Dr. 
Carton].  C.  a  déjà  donné  le  texte  <R.  des  R.,  17,  18,  G,  7>,  il  en  donne  de 

4ii  nouveau  le  texte,  puis  la  lecture  et  la  traduction.  Il  s'efl'orce  ensuite,  par 
une  longue  étude,  de  démontrer  que  la  lex  Hadriana  contenait  en  germe 
l'institution  du  colonat.  ^  Catalogue  sommaire  des  monuments  figurés 
relatifs  au  culte  de  Mithra  [F.  Cumont].  Fiu  :  Dacie,  Dalmatie,  Pannonie, 
Norique,  Rhétie,  Germanies,  Bretagne,  Gaule,  Espagne.  3»  Afrique  :  Nu- 

50  midie,  Maurétanie.  Monuments  d'origine  inconnue;  monuments  dont 
l'attribution  au  culte  de  Mithra  est  douteuse  ;  monuments  faussement 
rapportés  au  culte  de  Mithra  ;  falsifications  modernes,  pierres  gravées  et 
bijoux.  Index  des  lieux  où  se  trouvent  actuellement  les  monuments  cités. 
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^  Chronique  d'Orient  (ûg.)[S.  Reinach].  Nouvelles  et  bibliographie  générale. 
Pirée,  Daphni,  Eleusis,  Araphen,  Laurium,  Marathon,  Salamine,  Orope, 
Attique,  Platées,  Thespies,  Ploion,  Delphes,  Corinthe,  Pellène,  Micènes, 
Argos,  Mideia,  Epidaure,  Dymae,  Olympie,  Lycosura,  Megalopolis,  Sparte, 
Amyclôes,  Gythium,  Stratos,  Epire,  Thessalie,  Macédoine,  Salonis,  Athos,  5 
Skaploparéné,  Serres,  Périnthe,  Constantinople,  Bulgarie,  Roumanie, 
Olbie,  Grimée,  Iles  Ioniennes,  Malte,  Eubée,  Saraothrace,  Scyros,  Ghios 
Sainos,  Patmos,  Gcos,  Gythnos,  Délos,  Milo,  Amorgos,  Théra,  Grète, 
Rhodes,  Ghypre,  Asie-Mineure,  Pont,  Bithynie,  Troade,  Assos,  Elaea, 
Smyrne,  Lydie,  Magnésie,  Glazomène,  Téos,  Erythrée,  Ephèse,  Apan^ée,  10 
Lagina,  Lycie,  Pisidie,  Gilicie,  Sidon,  Tyr,  Gaza,  Syrie,  Palmyre,  Lachisch, 
Jérusalem,  Emmaiis,  Assyrie  et  Babylonie  ;  Les  Hittites  ;  Egypte,  Persé- 
polis.  Musées  et  collections  :  Londres,  Oxford,  Moscou,  Saint-Pétersbourg, 
Munich,  Aix-la-Chapelle,  Duesseldorf,  Berlin,  Dresde,  Vienne,  Genève, 
Lisbonne,  Pola,  Constantinople,  Alexandrie,  New-York,  Philadelphie,  15 
Louvre,  Ventes,  Varia.  ^  R.  Gagnât,  L'armée  romaine  d'Afrique  et  l'occupa- 
lion  militaire  de  l'Afrique  sous  les  empereurs  [G.  GoyauJ.  Excellent,  non  seu- 
lement pour  l'histoire  de  l'armée  d'Afrique,  mais  aussi  pour  l'étude  géné- 
rale de  l'armée  romaine.  C'est,  en  outre,  un  ouvrage  d'une  grande  portée 
pour  l'histoire  générale.  ^  Nécrologie  [S.  ReinachJ.  L.  Lindenschmit.  20 

^f  Mars-Avril.  Sur  l'introduction  en  Grèce  du  coq  et  des  combats  de 
coqs  à  propos  d'un  lécythe  archaïque  du  Musée  du  Louvre  (pi.  5,  fig.)  [P. 
PerdrizetJ.  De  l'étude  des  représentations  de  coqs  sur  les  vases  grecs,  P.  tire 
la  conclusion  que  cet  animal  fut  emporté  de  Sardes  en  Grèce  après  600 
avant  J.  G.;  quant  aux  combats  de  coqs,  il  faut  sans  doute  en  attribueras 
l'invention  aux  Lydiens  qui  inventèrent  aussi  beaucoup  d'autres  jeux  : 
osselets,  dés,  bulles,  etc.  ^  Les  déesses  de  la  mer  dans  le  fronton  oriental 
du  Parthénon  [R.  de  SèzeJ.  Le  groupe  des  trois  divinités  féminines  appe- 
lées «  les  Parques  »  par  Visconti,  et  auquel  on  a  donné  diverses  attribu- 
tions, sont  pour  S.  des  divinités  marines.  L'artiste  a  traité  leurs  dra-  30 
perles  de  façon  à  figurer  l'onde  qui  bouillonne  et  s'écoule  ;  il  leur  a  donné 
aussi  une  transparence  très  caractéristique;  leur  situation  penchée  en 
avant  figure  la  lame  qui  se  creuse  avant  de  déferler  ;  leur  manque  appa- 
rent d'équilibre  est  l'instabilité  des  flots.  En  un  mot,  c'est  la  mer  en  mou- 
vement que  représentent  ces  divinités.  ^  Lettre  inédite  relative  à  un  35 
épisode  du  règne  d'Antonin  le  Pieux  [J.  Nicole].  Cette  lettre,  écrite  sur  un 
papyrus  d'Egypte,  est  datée  du  15  Payni,  an  21,  c'est-à-dire  du  9  juin  de 
l'an  158.  C'est  un  ordre  officiel  adressé  aux  stratèges  du  Nome  dans  lequel 
sont  situés  les  biens  de  Titanianus,  d'avoir  à  respecter  et  à  protéger  les 
biens  et  les  gens  de  ce  personnage.  N.  pense  que  le  personnage  ainsi  pro-  40 
tégé  était  le  Qls  d'Atilius  Titianus.  Ce  dernier,  en  effet,  nous  dit  Capitolin 
(Antonin.  P.,  7),  fut  condamné  par  le  Sénat  pour  avoir  aspiré  au  pouvoir 
suprême  et,  en  toute  circonstance,  Antonin  vint  en  aide  à  son  fils.  Il  est 
assez  naturel  que,  en  Egypte,  au  moment  de  la  condamnation  du  jière  par 
le  Sénat,  on  ait  cru  faire  sa  cour  à  l'empereur  en  ravageant  les  biens  du  45 
flls,  de  là  l'ordre  publié  pour  la  première  fois  par  N.  ^  H.  Bazin.  Villes  an- 
tiques ;  Vienne,  Lyon,  gallo-romains.  Id.  Nîmes  gallo-romain.  Guide  du  touriste 
archéologue  [R.  Mowat].  B.  a  bien  fait  revivre  la  physionomie  de  ces  villes 
antiques;  c'est  tout  ce  que  l'on  pouvait  attendre  de  l'œuvre  telle  qu'il 
l'avait  conçue,  et  il  s'en  est  bien  acquitté.  ^  Revue  des  publications  épi-  50 
graphiques  relatives  à  l'antiquité  classique  [R.  Gagnât].  Janvier-Février. 

tu  Mai-Juin.  Le  vase  d'argent  de  Gundestrup,  Jutland  (pi.  10-12,  fig.) 
[A.  Bertrand].  B.  rend  compte  d'une  étude  de  ce  vase  par  Sophus  Mliller, 
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dont  il  approuve  les  conclusions  qui  demeurent  en  deçà  des  siennes; 
B.  ne  craint  pas  d'aflirmer  que  ce  vase  est  cimbre.  t  Statuettes  en  bronze 
de  prisonniers  barbares  (pi.  13,  fig)  [A.  Blanchet].  Ces  prisonniers  sont 
courbés,    et    on   voit  sur  leur  épaule  un  pied,  seul  reste  d'une  statue 

îj  disparue.  Cette  statue  était  celle  d'un  empereur  ou  d'une  Victoire  ;  l'accou- 
trement et  les  armes  des  captifs  permet  d'y  reconnaître  des  Germains, 
et  ils  faisaient  partie  de  groupes  destinés  à  rappeler  les  victoires  rem- 
portées au  4«  siècle  de  notre  ère  par  les  Romains  sur  les  Germains.  ^ 
Recueil  des  cachets  d'oculistes  romains  [Espérandieu].  Ce  que  c'était  que 

10  les  cachets  d'oculistes;  des  collyres  et  de  leur  emploi,  de  leur  nom; 
bibliographie.  Recueil  des  cachets,  donnant,  pour  chacun,  le  texte,  la 
lecture  et  la  bibliographie.  N"»  1-S7.  ^[  Le  septizonium  (fig.)  [G.  Boissonnet]. 
Sans  contester  absolument  que,  à  Rome  et  en  Italie,  le  septizonium 
désigne   un  rez-de-chaussée  ayant  sept  corniches  distinctes,  placées  les 

15  unes  à  la  suite  des  autres,  dans  un  ordre  symétrique,  surmontant  tantôt 
deux  colonnes  accouplées,  tantôt  une  colonne  isolée,  t  Correspondance 
d'Etrurie  (tig.)  [  ].  Vetulouia,  Gorneto-Tarquinii,  Telamone,  Pise,  Novi- 
lara,  Ligurie.  ^  Revue  des  publications  épigraphiques  relatives  à  l'antiquité 
romaine  (fig.)  [R.  Gagnât].  Mars-Juin. 

20  ^^  Juillcl-Aout.  Recueil  des  cachets  d'oculistes  romains  (fig.)  [Espéran- 
dieu]. Suite.  N"  58-94.  If  Le  miroir  de  BuUa-Regia  (fig.)  [Vercoutre].  Dans  la 
scène  représentée  sur  ce  miroir,  V.  reconnaît  Ulysse  quittant  l'île  des 
Phéaciens.  ^  [Mayor].  Dédicace  à  Mars,  provenant  de  Ville-la-Grand  (Haute- 
Savoie)  et  inscription  funéraire  extraite  des  fondements  de  Saint-Pierre 

25  de  Genève. 

Iflf  Septbre-Octobre.  Vases  carthaginois  (pi.  18,  fig.)  [Vogué].  Le  P.  De- 
lattre  a  trouvé,  dans  ses  fouilles  de  la  colline  St  Louis,  des  vases  dont 
l'un  a  la  forme  d'une  colombe,  ofTrant  la  plus  grande  analogie  avec  des 
vases  trouvés  à  Cypre  et  reproduisant  aussi  des  figures  d'animaux.  Il  n'en 

30  faut  pas  conclure  que  ces  vases  ont  été  importés  ;  on  peut  supposer  qu'ils 
ont  éié  exécutés  sur  place,  sous  l'influence  des  mêmes  causes  qui  ont 
inspiré  les  objets  de  même  style  sur  les  divers  points  du  littoral  méditer- 
ranéen colonisés  ou  visités  par  les  navigateurs  phéniciens.  Mais  il  est  cer- 
tain que,  dès  les  premiers  temps  de  Texislence  de  Carthage,  c'est-à-dire 

35  aux  septième  et  sixième  siècles,  il  y  a  eu  importation  d'objets  étrangers 
venant,  soit  d'Egypte  et  portant  le  cachet  égyptien,  soit  de  l'Archipel  et 
dénotant  une  influence  hellénique.  ^  Recueil  de  cachets  d'oculistes 
romains  [Espérandieu].  N""  95-126.  ^  Les  villes  de  la  Pisidie  [G.  Radet]. 
Très  longue  étude  (p.  184-220,  en  petit  texte)  qui,  par  la  multiplicité  des 

40  détails,  échappe  à  l'analyse,  sur  le  t.  2  de  l'ouvrage  de  Lanckoronski  inti- 
tulé «Les  villes  de  la  Pamphilie  et  de  la  Pisidie».  Étude  générale  sur  le 
voyage  archéologique  de  Lanckoronski,  Niemann  et  Peterscn.  Études  sur 
Termesse,  Sagalassos,  Cremna,  Selgé;  c'est  la  partie  historique  et  archéolo- 
gique de  cette  étude.  ^  Chronique  d'Orient  (fig.)  [S.  Reinach].  Nouvelles  et 

45  bibliographie  générale.  Athènes,  Daphni,  Eleusis,  Salamine,  Laurium, 
Marathon,  Rhamnus,  Orope,  Attique,  Béotie,  Tanagra,  Ptoïon,  Copaïs, 
Delphes,  Naupacte,  Mycènes,  Argos,  Oénoé,  Epidaure,  Trézène,  Nauplie, 
Olympie,  Arcadie,  Lyoosu,  Tégée,  Mégalopolis,  Mantinée,  Sparte,  Gy- 
thium,  Acarnanie,  Volo,  Pherae,  Itone,  Macédoine,  Docléa,  Athos,  Cons- 

50  tantinople,  Thrace,  Bulgarie,  Achiale,  Chersonèse.  ^  (PI.  29)  [Sagnier]. 
Statue  de  guerrier  antique  trouvée  près  du  village  de  Vachères,  Basses- 
Alpes,  et  aujourd'hui  au  Musée  Calvet  à  Avignon.  Elle  représente  un  per- 
sonuage,  probablement  Magnence  ou  Decenlius  son  frère,  revêtu  d'un  cos- 
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tume  militaire  qui  est  du  plus  grand  intérêt  pour  l'archéologie.  ^  P.  Gas- 
TANiER.  Histoire  de  la  Provence  préhistorique  et  proto-historique  [S.  Rei- 
nachj.  Premier  volume  d'un  ouvrage  qui  en  aura  six  et  embrassera 
Phistoire  de  la  Provence  jusqu'au  S«  siècle  ap.  J.-G.  Utile  comme  réper- 
toire ;  se  défier  des  aperçus  généraux.  5 

1^  Novembre-Décembre.  Correction  à  un  texte  de  Strabon  [A.  Joubin]. 
Strabon  énumérant  les  causes  de  la  destruction  d'Ilion  donne  entre  autres 
celle-ci  :  OTt  xf,;  'AOr,và;  to  |6avov  vjv  [j.kv  éaTrjxb;  ôpôtTai,  "OjjLrjpoç  5k  xa6r,(xevov 
è(xq)atv£t.  Et  il  ajoute  :  7ro)là  5È  rwv  àpxaîwv  tt,;  'A6ïiv5ç  Çoâvwv  xaÔifi|JLeva 
SstxvuTat,  xaOdtirep  èv  <I>(i)xata,  MadaaXca,  'PcÔ[j.yi,  Xtw,  aXkoLiz  TrXesoatv  (13,  14).  10 
J.  Propose  de  corriger  'Pû>\iri  en  K-V^iî  paléographiquement,  la  correction 
s'explique;  Cymé  est  parfaitement  à  sa  place  entre  Phocée,  Marseille  et 
Chio;  on  n'en  saurait  dire  autant  de  Rome.  1[  Recueil  de  cachets  d'oculistes 
romains  (flg.)  [Espérandieu].  Suite.  N»  129-193.  ^  Chronique  d'Orient  [S. 
Reinach].  Corcyre,  Leucade,  Ithaque,  Eubée,  Tharos,  Lemnos,  Ghios,  15 
Samos,  Andros  et  Paros,  Délos,  Milo,  Amorgos,  Gos,  Crète.  Rhodes,  Chypre, 
Carpathos,  Asie-Mineure,  Cyzique,  Parium,  Bithynie,  Troie,  Pergame, 
Myrina,  Phocée,  Smyrne,  Ephèse,  Magnésie,  Thyatire,  Olympes,  lasos, 
Phrygie.  Apamée,  Sondurlu,  Lycie,  Cilicie,  Cappadoce,  Galatie,  Sindjirli, 
Sidon,  Césarée,  Gasa,  Syrie  et  Palestine,  Emmaiis,  T.  de  Ilesy,  Sinaï,  Pal-  20 
myre,  Assyrie  et  Babylonie;  les  Hittites;  Egypte,  Naucratis,  Alexandrie. 
Papyrus,  bois,  etc.  Afrique  grecque.  Musées  et  collections  :  Londres, 
Oxford,  Saint-Pétersbourg,  Odessa,  Allemagne,  Berlin,  Dresde,  Trêves, 
Vienne,  Spalato,  Livourne,  Espagne,  Algérie,  Amérique  du  Nord,  Louvre, 
Cabinet  des  médailles  ;  collections  privées  ;  ventes,  varia.  ^  Revue  des  publi-  25 
cations  épigraphiques  relatives  à  l'antiquité  romaine  [R.  Gagnât].  Juillet- 
Décembre;  tables  de  l'année.  Henry  Thédenat. 

Revue  de  l'histoire  des  religions,  t.  27,  n»  3.  Les  rapports  de  la  reli- 
gion et  de  la  philosophie  eu  Grèce.  Epicure  fondateur  d'une  religion  nou- 
velle [M.  F.  Picavet].  Les  Grecs  se  détachant  de  leurs  dieux  qu'ils  avaient  30 
reconnus  indifférents  ou  impuissants,  les  esprits  vulgaires  se  réfugient 
dans  le  culte  des  divinités  étrangères;  les  philosophes  professent  des  doc- 
trines destinées  à  remplacer  les  croyances  disparues  chez  les  gens  sages  et 
réfléchis  que  ne  peut  satisfaire  la  superstition.  P.  étudie  cette  évolution 
spécialement  dans  Epicure  et  démontre  que  non  seulement  il  a  fondé  une  35 
religion,  mais  que  cette  religion  reposait  sur  des  bases  si  solides  qu'elle  a 
duré  plus  longtemps  que  bien  d'autres,  en  présence  des  philosophies  rivales 
et  des  religions  qui  existaient  quand  elle  prit  naissance  ou  qui  naquirent 
dans  la  suite.   C'est  ce  qui  explique  l'hostilité  dont  l'épicurisrae  a  été 
l'objet  :  les  philosophes  l'ont  combattu  comme  ne  tenant  pas  assez  de  40 
compte  de  la  religion;  les  fidèles  des  diverses  religions  ont  combattu 
cette  philosophie  dangereuse  pour  les  religions  parce  qu'elle  en  tenait  lieu. 
•|[  Same  Wide.  Lakonische  Kulte  [P.  Decharme].  Méthode  nouvelle  et  «  pleine 
de  promesses  ».  W.  étudie  les  divinités  non  seulement  province  par  province, 
mais  cité  par  cité  et  quelquefois  village   par  village;  il   accumule   les  45 
constatations, se  borne  à  des  rapprochements  et  croit  que  l'étude  d'ensem- 
ble ne  sera  possible  que  lorsque  cette  étude  aura  été  faite  partout.  Mais 
W.  n'est  pas  toujours  fidèle  à  sa  méthode  et  alors  il  n'échappe  pas  aux 
conclusions  prématurées  dont  le  rpr.  relève  un  certain  nombre.  Il  y  a  aussi 
un  manque  d'ordre,  car,  après  avoir  classé  les  grands  dieux  d'après  leur  50 
importance,  W.  a  jeté  au  hasard  les  noms  des  dieux  secondaires  et  des 
demi-dieux. 

^^  T.  28,  n°  1.  F.  B.   Jkvons,  Plularch's  roman  questions  (bibliothèque  de 
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Carabas,  t.  7)  [L.  Marillier].  Analyse  très  étendue  de  cet  ouvrage  conçue  au 
point  de  vue  du  folk-lore.  J.  y  touche  à  des  questions  très  variées  et  d'un 
grand  intérêt;  il  les  a  traitées  avec  une  érudition  élégante  et  sobre  et  une 
sûreté  de  critique  qui  fait  de  son  livre  une  utile  introduction  à  l'étude  des 

5  coutumes  religieuses  de  l'Italie  ancienne. 

\%  N»  2.  Bulletin  archéologique  de  la  religion  romaine,  année  1892  [Au- 
dollent].  Examen  étendu  des  travaux  de  Ghcdanne  au  Panthéon.  Voici 
les  conclusions  :  l»  Le  portique  remonte  bien  aux  temps  d'Agrippa  comme 
l'atteste  l'inscription;  la  rotonde  appartient  à  Hadrien;  il  y  a  eu  juxtaposi- 

10  tion  des  deux  parties.  2°  L'édifice  primitif  ne  pouvait  être  qu'un  octostyle 
à  toit  plat.  3"  L'union  intime  de  la  construction  et  de  la  décoration,  de  la 
science  et  de  l'art,  explique  la  solidité  et  la  résistance  du  monument.  Ché- 
danne  a  trouvé  le  pavé  du  temple  d'Agrippa  qui  est  de  2  m,  13  en  contre- 
bas avec  le  portique.  Il  y  a  là  une  difficulté  non  expliquée.  Les  constata- 
is tions  faites  par  Chédanne  permettent  d'expliquer  et  de  concilier  des  textes 
d'auteurs  relatifs  au  Panthéon,  qui  semblaient  se  contredire.  Marbres  grecs 
représentant  les  deux  génies  habituels  des  monuments  mithriaques  avec 
un  coq  et  un  chien  <R.  des  R.  17,  232,  12  >.  Lanciani  place  le  temple  de 
Tellus  près  de  Saint-Pierre  aux  Liens.  Inscriptions  de  Vestales,  d'un  pon- 

20  tifex  Herculis  rector  decuriae  Ilerculeae;  cippes  d'une  terminatio  du  Tibre 
de  l'année  700  (=  54  av.  J.-C).  Ex-voto  archaïques  àEsculape,  trouvés  dans 
le  Tibre;  inscription  établissant  que,  au  m»  siècle  ap.  J.-G.  Juno  Gae- 
lestis  avait  encore,  sur  le  flanc  du  Gapitole,  son  temple  et  ses  prêtresses; 
inscription  prouvant  que  le  nom  du  dieu  connu  sous  la  forme  Sabazius 

25  doit  se  lire  Sabazis  et  faisant  mention  de  l'ofl'rande,  à  ce  dieu,  de  deux 
statues  d'autres  divinités.  Mercure  et  l'Abondance.  Nouvelles  études  de 
Huelsen  sur  les  frères  Arvales  et  le  temple  de  Dia,  de  Richter  sur  le  Tem- 
plum,  la  Roma  quadrata  et  le  Mundus,  de  Huelsen  sur  la  Roma  Quadrata. 
Fouilles  de  Ferrero  sur  le  Grand  Saint-Bernard.  Nouveau  ménologe  trouvé 

30  à  San  Martino,  près  Guidizzolo,  dans  la  province  de  Mantoue. 

t1[  NO  3.  Les  Hérodes  et  le  rêve  Hérodien  [A.  Réville].  Toute  la  politique 
d'Hérode  qui  comprit  à  merveille  qu'il  ne  pouvait  être  que  le  fondé  de 
pouvoir  des  Romains,  fut  dominée  par  le  souci  de  rester  toujours  en  bons 
termes  avec  le  pouvoir  romain  du  jour;  aussi,  protégé  par  Antoine,  il 

35  l'abandonne  après  Actium  pour  s'insinuer  dans  les  bonnes  grâces  d'Octave- 
Auguste.  II  Bulletin  archéologique  de  la  religion  grecque,  1893  [P.  Paris]. 
Exposé  des  fouilles  de  Delphes  d'après  le  Bulletin  de  correspondance  hellé- 
nique. Explorations  de  Bérard  à  Tégée  en  Arcadie,  de  Fougères  et  HomoUe 
à  Mautinée,  de  Doerpfeld  à  la  célèbre  fontaine  que  les  Athéniens  appelaient 

40  Ennéacrounos  et  à  l'Eleusinion  èv  aatei  qu'il  croit  avoir  retrouvé.  Inscription 
donnant  une  liste  de  souscription  des  courtisanes  de  Paros  pour  la  restau- 
ration de  l'autel,  de  la  source  et  du  thalaraos  d'Aphrodite  Oistrophoros  (qui 
excite  comme  un  taon);  inscription  mentionnant  le  Itçiév  de  Déméter 
Ghloé  à  l'entrée  de  l'Acropole;  fouilles  dans  le  cimetière  antique  qui  entoure 

45  la  porte  Dipyle  à  Athènes;  Staïs  a  retrouvé  les  tombeaux  des  Athéniens 
tués  à  Marathon;  fouilles  d'Eleusis,  d'Epidaure;  vases  peints  de  Thèbes; 
inscriptions  d'Eubée  portant  des  imprécations  contre  les  violateurs  de  sé- 
pultures dont  une  partie  est  empruntée  textuellement  au  Deutéronome. 
Découverte  par  Doerpfeld,  de  la  véritable  Troie  dans  la  6""  des  neuf  villes 

50  superposées  reconnues  par  Schliemann.  ^  M.  Clerc.  Les  méièques  athéniens 
[P.  Paris].  G.  n'est  pas  toujours  assez  soucieux  d'exposer  les  conclusions 
des  faits  qu'il  réunit.  Analyse  étendue  de  la  partie  relative  à  la  religion. 
Très  élogieux  malgré  la  critique  du  commencement.    Henry  Thédbnat. 
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Revue  des  études  juives.  T.  26,  n»  51.  Quid  Judaeo  cum  Verre  [Th.  Rei- 
nach].  Le  mot  «  Quid  Judaeo  cum  Verre  »  que,  d'après  Plutarque,  Cicéron 
aurait  adressé  à  Cécilius  Niger,  son  adversaire  dans  le  procès  de  Verres,  est 
apocryphe;  Cécilius  Niger  n'était  pas  Juif,  on  lui  a  attribué  cette  qualité 
parce  qu'on  l'a  confondu  avec  son  homonyme  et  compatriote,  le  rhéteur  5 
Cécilius  de  Calacté  Le  mot  a  été  emprunté  par  Plutarque  au  recueil  des 
Joci  Ciceronis  attribué,  sans  doute  faussement,  à  Tiron. 

^^  T.  27,  n"  i)3.  Juifs  et  grecs  devant  un  empereur  romain  [Th.  Reinach]. 
Étude  d'un  papyrus  grec  du  Musée  du  Louvre  :  Des  Juifs,  victimes  de  vio- 
lence, portent  plainte  contre  des  Grecs;  l'empereur,  un  des  Antonins,  lo 
peut-être  Commode,  aurait,  autant  que  les  lacunes  du  papyrus  permettent 
de  s'en  rendre  compte,  solidarisé  sa  cause  avec  celle  des  Grecs,  accepté 
leurs  explications  dérisoires,  et  opposé  aux  plaintes  des  Juifs  une  fin  de 
non-recevoir  fondée  sur  leur  «  indignité  ».  Henry  Thédenat. 

Revue  des  Questions  historiques,  1893,  quatrième  trimestre.  L'Afri-  15 
que  militaire  sous  les  empereurs  [H.  Thédenat].  Recension  étendue  et  cri- 
tique très  élogieuse  du  volume  de  Cagnat  :  «  L'armée  romaine  d'Afrique  et 
l'occupation  militaire  de  l'Afrique  sous  les  empereurs  »  :  L'Afrique  ne  fut 
jamais  complètement  pacifiée;  de  là,  pour  les  Romains,  nécessité  d'y  entre- 
tenir une  armée;  cette  armée  se  divisait  en  trois  corps  :  armée  d'Afrique  et  20 
de  Numidie,  armée  de  Maurélanie  Césarienne,  armée  de  Maurétanie  de 
Tingilane.  Il  y  avait  uue  seule  légion  dans  cet.te  armée,  la  tertia  Augusta 
qui,  peu  à  peu,  se  recruta  uniquement  en  Afrique;  le  rapprochement  des 
soldats  et  de  leur  famille,  qui  fut  le  résultat  de  ce  recrutement,  devint 
funeste  à  la  discipline.  Étude  de  l'occupation  territoriale  dans  les  difTéren-  25 
tes  provinces  de  l'Afrique  et  dans  le  limes.  Après  Dioclétien  la  frontière  était 
défendue,  en  deçà,  par  les  limitanei,  soldats  colons,  au-delà  par  des  tribus 
non  soumises  mais  alliées,  foederati.  A  l'intérieur,  les  Palatini  et  les  Comi- 
talenses,  troupe  mobile,  se  tenaient  toujours  prêts  à  porter  secours  aux 
limitanei  dans  les  moments  critiques.  Henry  Thédenat.         30 

Revue  historique,  t.  52.  IIenze,  de  civilatibus  libei'is  quae  fuerunt  in  pro- 
vinciis  populi  romani  [G.  JullianJ.  Thèse  soutenue  à  Berlin  en  1S92.  Distinc- 
tion juste  des  villes  fédérées  et  des  villes  libres.  Catalogue  par  province  de 
toutes  les  cités  libres  ou  fédérées  de  l'empire  et  des  textes  qui  mentionnent 
leurs  conditions.  Quelques  lacunes.  Plusieurs  problèmes  sont  encore  à  élu-  35 
cider  et  l'auteur  est  capable  d'y  réussir.  ^  Jumpertz,  Der  romisch-kartha- 
gische  Krieg  in  Spanien,  211-206  [G.  JuUian].  Thèse  soutenue  à  Berlin  en  1892. 
Cinq  érudits  allemands  ont  traité,  depuis  1878,  cette  période  des  guerres 
puniques,  mais  les  questions  qu'elle  soulève  ne  sont  pas  encore  résolues. 

^^  T.  53.  Beurlier,  de  divinis  honoribus  quos  acceperunt  Alexander  et  succès-  40 
sores  ejus  [G.  Radet].  Livre  solide,  judicieux,  très  au  courant  des  travaux 
de  la  critique  et  des  trouvailles  de  l'épigraphie.  ^  E.  Cougny,  Extraits  des 
auteurs  grecs  concernant  la  géographie  et  V/iistoire  des  Gaules,  p.  pour  la  So- 
ciété de  l'histoire  de  France  [P.  Monceaux].  Le  G«  et  dernier  volume,  com- 
mencé par  Cougny,  vient  d'être  terminé  par  Henri  Lebègue,  qui  l'a  complété  45 
par  une  préface,  des  notices  bibliographiques  et  des  tables.  Ce  volume 
contient  les  extraits  des  philosophes,  des  poètes  et  des  écrivains  de  genres 
divers.  Historique  de  la  publication.  Livre  qui  rendra  de  grands  services 
aux  historiens  sans  laisser  d'être  utile  aux  philologues,  auxquels  il  offre 
un  rapprochement  instructif  de  nombreux  documents  divers,  d'époques  dif-  50 
férentes  et  les  éléments  d'un  travail  sur  les  rapports  de  l'hellénisme  et  de 
l'ancienne  Gaule.  %  Hipp.  Bazin,  Nîmes  gallo-romain  ;  guide  du  touriste  ar- 
chéologue. —   Du   MÊME,   Vienne  et  Lyon  gallo-romains  [G.   B.].   Livre   de 
R.  DE  PHiLOL.  —  Revue  des  Revues  de  1893.  XVI H.  —  13 
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vulgarisation  où  sont  résumés  les  résultats  acquis  par  les  érudits.  Une 
bonne  biographie  aurait  bien  couronné  ces  deux  ouvrages,  enrichis  des 
plans  comparés  de  Vienne  et  de  Lyon  anciens  et  modernes.  Éloges,  t  H. 
FrangOTTE,  L'Organisation  de  la  cité  athénienne  et  la  réforme  de  Clisthène  [J.  Bé- 
6  rard].  Analyse  de  l'ouvrage,  où  l'auteur  a  rendu  facile  Tintelligence  d'un 
état  de  choses  que  les  travaux  contemporains  n'avaient  pas  toujours  éclairci. 

Ruelle. 
Revue  philosophique  de  la  France  et  de  l'étranger.  T.  36.  A.  Ed. 
Chaignet,  Histoire  de  la  psychologie  des  Grecs  [A.  Penjon].  Analyse  des  t.  4 

10  et  5  contenant  l'exposé  de  la  philosophie  de  Plotin  et  de  ses  successeurs. 
Plotin  est,  pour  l'auteur,  avant  tout  et  surtout  un  psychologue,  tandis 
qu'on  voit  plutôt  en  lui  un  métaphysicien,  un  mystique,  le  1"  panthéiste 
digne  de  nom.  Cet  ouvrage  contient  plutôt  les  matérieux  d'une  histoire  de 
la  psychologie  des  Grecs  que  cette  histoire  elle-même.  On  constate  chez 

15  l'auteur  l'absence  d'une  doctrine  et  l'impuissance  de  juger,  en  bien  des  cas, 
avec  un  peu  de  décision.  Ce  livre  et  ceux  qui  l'ont  précédé,  la  "  Psychologie 
d'Aristote  ",  la  "  Psychologie  de  Platon  ",  sont  de  savants  répertoires,  pour 
lesquels  le  t.  5  de  cette  Histoire  contient  une  table  générale  qui  sera  très 
utile.  En  résumé,  si  ces  travaux  manquent  d'originalité,  ils  n'en  sont  pas 

20  moins  méritoires  ;  ils  rendront  des  services  aux  penseurs  par  la  somme 
d'érudition  qu'ils  représentent.  1[  Ch.  Bénard,  Platon,  sa  philosophie,  précédée 
d'un  aperçu  de  sa  vie  et  de  ses  écrits  [E.  Picavet].  L'auteur  dit  qu'il  s'adresse 
non  pas  aux  savants,  mais  au  public  éclairé  et  curieux;  pour  lui  expliquer 
comment  les  disciples  et  successeurs  de  V<"  Cousin  ont  interprété  et  inter- 

25  prêtent  la  philosophie  de  Platon.  ^  Théon  de  Smyrne,  Exposition  des  con- 
naissances mathématiques  utiles  pour  la  lecture  de  Platon,  trad.  pour  la  1"  fois 
en  français  par  J.  Dupuis.  Épilogue  :  Le  nombre  de  Platon  [P.  Aug.  Bertauld]. 
Si  les  mathématiques  n'ont  pas  grand'chose  à  gagner  à  la  publication  de 
cette  traduction,  l'histoire  des  sciences  peut  du  moins  y  trouver  des  rensei- 

30  gnemenls  très  utiles.  Critique  par  le  rp.  du  plan  attribué  à  l'auteur  par  le 
traducteur.  Analyse  du  contenu  de  l'ouvrage.  Arithmétique.  —  Musique 
numérique.  —  Astronomie.  —  (Rectification  d'un  passage  de  la  traduction 
relatif  à  la  distance  parcourue  sur  le  Zodiaque  en  latitude.)  Travail  exécuté 
avec  conscience  et  persévérance.  Analyse  de  l'épilogue.  Le  nombre  de  Platon 

35  doit  être  celui  que  propose  l'auteur,  19x10000x4=76  myriades.  Exposé 
du  double  calcul  qui  aboutit  à  cette  solution.  Ruelle. 

Revue  de  Philologie,  de  Littérature  et  d'Histoire  anciennes. 
T.  XVI,  1"=  livr.  O.  Riemann  [E.  ChâtelainJ.  Notice  biographique  et  bibliogra- 
phie des  ouvrages  et  articles.  %  Cicéron,  De  legibus,  II,  17,  44  [P.  Thomas]. 

40  Substituer  bonorum  au  second  vivorum  qui  n'est  qu'une  répétition  du 
premier.  1[  Notes  latines  [P.  Lejay].  1.  Nasus  n'a  pu  échapper  au  rhotacisme 
que  s'il  provient  de  *nassus,  qui  semble  attesté  par  le  surnom  Nasso, -onis, 
doublet  de  Naso,  qu'on  trouve  dans  qqs.  inscr.,  par  Nassius  avec  son  dou- 
blet Narius  (cf.  nares),  par  Nasseus  qui  alterne  avec  Naseus,  par  le  vieux 

45  mot  nassiterna  — vase  à  eau  (de  nasus  =  goulot).  2.  La  distinction  faite 
par  les  écrivains  chrétiens  entre  litteratura  =  lettres  profanes  et  scrip- 
tura  =  Écriture  sainte,  que  Wôllïlin  fait  remonter  à  Tertullien,  re- 
monte à  la  version  des  Septante,  qui,  au  Ps.  LXX,  v.  13,  offre  Ypa(jL|j.aTiac, 
traduit  plus  tard  par  litteraturam  dans  la  version  latine;  d'autres  mss., 

BO  par  confusion  paléographique,  portent  TirpaYi^aTtai;  ;  d'où  la  double  leçon  dis- 
cutée par  S.  Augustin,  litteraturam,  negotiationem,  des  versions  latines 
antérieures  à  la  Vulgate,  où  S.  Jérôme  a  adopté  litteraturam  :  à  noter  que 
le  membre  de  phrase  qui  a  servi  de  point  de  départ  à  cette  acception  n'est 
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qu'une  glose  interpolée,  car  il  est  éliminé  par  la  construction  stropliique 
du  psaume  en  hébreu.  3.  Au  sens  de  "il  importe",  refert,  seul  employé 
par  les  poètes  jusqu'à  la  fin  de  l'époque  classique,  est  plus  ancien  qu'in- 
terest,  propre  à  la  prose,  seul  connu  de  César,  et  seul  employé  avec  com- 
plément par  Cicéron  :  la  construction  refert  mea  qui,  quelle  qu'en  soit  5 
l'explication,  est  la  plus  ancienne,  a  détermiué  par  analogie  interest  mea 
qui  a  conduit  à  interest  Gaesaris,  modèle  des  4  ou  5  exemples  de  refert 
Caesaris.  4.  Dans  les  sobriquets  unis  aux  tria  nomina  par  qui  et,  le  Corpus, 
si  l'on  fait  abstraction  des  96  cas  où  l'on  a  le  nominatif  avant  et  après,  offre 
24  cas  d'accord  du  sobriquet  avec  les  autres  noms,  et  30  cas  de  non-accord  lo 
du  sobriquet  restant  grammaticalement  au  nominatif;  un  exemple  aussi 
avec  double  nominatif  dans  le  Liber  pontificalis  :  rareté  de  cette  liaison 
avec  tout  autre  mot  qu'un  sobriquet  ;  dans  les  pays  celtiques,  elle  est  sou- 
vent remplacée  par  signe  ou  sive,  et  parfois  en  Italie',  par  qui  vocatur  ou 
vocitatus  est,  idem,  idem  qui.  t  Le  discours  d'Andocide  ITpô?  toù?  é-catpouç  16 
[IL  MicheliJ.  Plutarque  seul  mentionne  son  existence  (Them.  32).  KircMioff 
lui  attribue,  avec  beaucoup  de  vraisemblance,  un  passage  de  Suidas  (s.  v. 
Sxiv5!?)et  un  autre  du  scoliaste  des  Guêpes  (v.  1007);  mais  il  en  veut  faire 
un  pamphlet  aristocratique.  C'était  bien,  comme  le  dit  Plutarque,  un  dis- 
cours et  môme,  tout  l'indique,  un  discours  contre  Alcibiade  dont  le  titre  20 
complet  devait  être  Ka-r'  'AXy.iêiâSou  Ttpô?  -roù;  Ératpoui;  ;  c'est  la  perte  de  ce 
discours  qui  a  fait  plus  tard  attribuer  à  Andecide  le  discours  apocryphe 
Kar'  'A),xtgiâSo-j.  f  L'origine  de  la  recension  italienne  de  Plaute  [P.  Lejay]. 
Cette  recension,  d"où  dépendent  les  mss.  de  Plaute  de  la  Renaissance,  a  eu 
pour  auteur  Panormita,  comme  l'a  prouvé  Suster;  mais  il  s'aida  des  tra-  25 
vaux  de  Guarino  de  Vérone  qui  lui  prêta  sa  copie  de  l'Ursinianus,  copie 
qu'il  garda  9  ans  (1434-1443).  t  Hirtius,   de  belle  Gallico  VIII,  prooe.  2.  [S. 
Dossonj.  Le  sens  (cf.  Varron,  Columelle,  Pline)  et  la  vraisemblance  paléo- 
graphique indiquent  la  correction  competentibus  pour  le  comparan- 
tibus  des  mss.,  corrigé  jusqu'alors  trop  arbitrairement,  ^f  Chemica  [P.  Tan-  30 
nery].  Diflicullé  d'établir  le  texte  des  anciens  alchimistes  grecs.  Nécessité, 
pour  la  critique  du  texte  de  Stephanus  d'Alexandrie,  de  contrôler  à  l'aide 
du  Parisinus  2325  du  13»  s.  (R.  de  Ruelle),  les  leçons  du  Monacensis  112  (16"  s.), 
suivi  par  Jahn,  et  du  xMarcianus  299  (11«  s.),  suivi  par  Ideler,  le  premier 
n'étant  d'ailleurs  qu'une  copie  du  second  :  exemples.  Collation  de  R.  par  35 
rapport  au  texte  d'Ideler  pour  la  première  IIp5?t;  de  Stephanus.  %  Salluste 
le  Philosophe  [Franz  Cumont].  Cet  auteur  inconnu  du  résumé  de  philosophie 
néo-platonicienne  TreplOewv  x.  xo<T{ioy  n'est  autre  que  Flavius  Sallustius,  pré- 
fet des  Gaules,  ami  intime  de  Julien,  dont  il  a  utilisé  le  Discours  sur  la 
Mère  des  Dieux;  c'est  sans  doute  à  l'instigation  de  l'Empereur  qu'il  com-  /io 
posa  entre  362  et  394  p.  G,  l'opuscule  en  question,  sorte  de  catéchisme  offi- 
ciel destiné  à  vulgariser,  pour  faire  échec  au  christianisme,  les  principales 
doctrines  de  la  morale  païenne.  Collation  du  Rarberinus  I,  8'i,  manuscrit 
unique  (16«  et  17»  s.),  du  Tispl  Oetiiv,  le  plus  récent  des  mss.   de  l'antiquité. 
t  Notes  sur  Hérodote  [O.  Navarre].  Un  passage  d'Aristole  (Ilist.  des  Anim.  43 
VIII,  18)  démontre  qu'il  a  eu  entre  les  mains  les  'Att'jpkx  Xc^yot,  auxquels 
Hérodote  par  deux  fois  (I,  106  et  184)  renvoie  ses  lecteurs  ;  la  rédaction  même 
du  passage  prouve  que  Rergk  et  Weil  ont  tort  de  lire  'Ilac'oôoç  au  lieu 
d"IIpo5oToç  adopté  par  Christ  et  Groiset.  Si  Hérodote  n'a  pas  raconté  selon 
sa  promesse  (VII,  213)  le  meurtre  d'Ephialte,  ce  n'est  pas  par  oubli,  mais  5C 
parce  que  son  ouvrage  n'est  pas  terminé,  comme  l'avait  déjà  vu  Kirchhoff. 
\  Le  subjonctif  avec  quom  narratif  [Otto  Keller].  La  substitution  illogique 
du  subjonctif,  surtout  du  subjonctif  imparfait  et  plus-que-parfait,  à  l'in- 
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dicalif  archaïque  après  quom  narratif  ou  môme  temporel,  n'est  pas  due 
seulement,  comme  l'a  cru  Haie,  à  une  confusion  analogique  avec  quom 
causal  ou  adversatif,  mais  surtout  à  une  prédilection  capricieuse  du  latin 
pour  le  subjonctif  (cf.  subj.  introduit  après  qui,  si,  nisi  pour  marquer  la 
5  répétition,  après  quod,  ut  qui,  quamvis,  ut  consécutif,  dans  l'interrogation 
indirecte,  dans  les  propositions  conditionnelles)  et  notamment  pour  l'im- 
parfait et  le  plus-que-parfait  de  ce  mode,  môme  au  mépris  de  la  corrélation 
des  temps.  Cette  tendance,  qui  s'est  fait  jour  dès  l'époque  classique,  n'est 
peut-ôtre  qu'une  imitation  de  la  langue  des  documents  officiels,  très  riche 

10  en  subjonctifs  de  style  indirect  (cf.  en  allemand  l'influence  de  la  langue  de 
la  chancellerie  sur  la  langue  littéraire),  t  Plautus  [L.  Havel].  Lire  :  Capt. 
1021  sed  <tu>  die,  1024  quasi  par  nûbilum;  Mén,  82  Enim  homini,  85 
<ii>  anum,  89  plenam,  <nam>,  94  Ita  est;  haec  nimis  lenta,  92  edepol 
[tej  fugiet  ;  jam  etsi,  105  domi<na>tus  avec  Vahlen  (cf.  dôminium  =  bom- 

15  bance).  ^%  Bull,  bibliogr.  P.  W.  Forghammer,  Prolegomena  zit.r  Mythologie 
als  Wissenschaft  und  Lexîcon  des  Mxjthenspi'ache  [Ch.  Michel].  Toujours  témé- 
raire ;  parti  pris  d'expliquer  tous  les  mythes  grecs  par  des  phénomènes  de 
l'eau.  ^  J.  VAN  DER  Vliet,  Studia  ecclesiastica  [P.  L.].  Commente  et  corrige 
plusieurs  passages  dans  divers  traités  de  Tertullien.  Remarques  sur  sa 

20  langue.  lutroductionsur  son  style,  influencé  par  Apulée,  surtout  par  Virgile. 
Connaît  à  fond  Tertullien,  mais  n'a  pas  profité  des  travaux  récents.  ^  Max 
Freudenthal,  Die  Erkennlnisslehre  Philo's  von  Alexandria  [F.  C.J.  Recons- 
titue avec  sagacité,  à  l'aide  des  remarques  éparses  dans  ses  écrits,  la 
théorie  de  la  connaissance  dans  Philon,  empruntée  partiellement  aux  sloï- 

25  ciens.  ^  H.  d'Arbois  de  Jubainville,  E.  Ernault,  G.  Dottin,  Les  noms 
gaidois  chez  César  et  Hirtius  [L.  D.].  Sujet  jadis  traité  par  Gliick,  repris  ici 
de  main  de  maître  avec  de  notables  accroissements.  Cette  première  série  ne 
traite  que  des  composés  en  -rix,  \  C.  Toubin,  Essai  d'éiymologie  historique 
et  géographique  [L.  D.].  Fantaisiste.  ^  C.  O.  ZURETTI,  Sui  dialetti  letterari  greci 

30  [J.  Bérard].  A  propos  des  fragments  de  Selon  dans  r'AO/ivatwv  •Kolixdix,  admet 
le  mélange  des  dialectes  dans  les  ouvrages  littéraires  et  condamne  l'essai 
de  Fick  pour  ramener  le  texte  d'Homère  à  l'unité  dialectale.  Ingénieux, 
mais  manque  de  plan.  ^^  2"=  livr.  Les  cachets  d'oculistes  et  les  lapidaires 
de  l'antiquité  et  du  haut  moyen  âge  [F.  de  Mély].  Les  lapidaires  variaient 

35  selon  les  régions  avec  les  maladies  dont  ils  indiquaient  le  remède  ;  leur 
utilité  pour  identifler  les  cachets  d'oculistes.  Sur  89  collyres  inscrits  sur 
ces  derniers,  19  ont  des  noms  de  pierres,  dont  les  lapidaires  d'orient  (où 
les  ophtalmies  sout  fréquentes)  précisent  les  propriétés.  Examen  de  ces 
19  pierres  ophtalmiques,  et  liste  générale  des  pierres  de  même  vertu  énu- 

40  mérées  dans  les  lapidaires  anciens.  ^  Note  sur  le  grand  bas-relief  milhria- 
que  du  Louvre  et  sur  une  pierre  de  Tivoli  [Franz  Cumont].  Le  marbre 
blanc  de  Tivoli  n'est  qu'une  mauvaise  copie  à  la  pointe,  datant  de  la  fin 
de  la  Renaissance,  d'un  autre  bas-relief  perdu,  très  semblable  au  nôtre, 
relatif  au  culte  de  Mithra  tauroctone,  qu'on  voyait  à  Rome  au  16°  s.  ;  quant 

46  aux  inscr.,  copiées  sur  celles  du  bas-relief  du  Capitole  maintenant  au 
Louvre,  elles  ne  peuvent  confirmer  leur  authenticité,  comme  l'avait  cru 
Dessau.  ^  Thucydide,  VII,  71,  7  [Fournier,  Gosselin].  Le  Vaticanus  B  porte 
E-j[i:popwv  é'Xaaaov,  les  autres  mss  Çu|i.7taiTojv  èXàaawv.  Le  sens  et  la  grammaire 
prescrivent  de  garder  ^-Jixçopwv,  rejeté  à  tort  par  les  principaux  éditeurs, 

60  tout  en  adoptant  è),i<T(Twv  des  autres  mss.  ^  Lcgerupa  [L.  Ilavet].  Legerupa 
du  palimpseste  de  Plante,  Ps.  364,  est  la  vraie  orthographe  de  Plante  (cf. 
legerupionem  Rud.  709  BCD).  Devant  r  le  latin  met  ë,  là  où  il  mettrait  ï 
devant  toute  autre  consonne  (cf.  capilis,  machina,  cecidi;  mais  generis,. 
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phalerae,  peperij.  Legirupa  est  une  forme  rajeunie,  comme  buslirape,  seule 
leçon  de  Ps.  361.  ^  Gicéron,  De  legibus,  III,  10,  24  [P.  Thomas].  Mettre  entre 
parenthèses  quamvis,  enumeres...  déni  creentur,  et  plus  loin  écrire  :  tri- 
bunes, levés  <vel>  etiam.  f  Plautus.  Men.  [L.  Havet].  Men.  96  Scander 
il  lie  sans  toucher  au  vers  :  illlc  =  *illë-i-ce  est  le  masculin  d'illaec  =  *illâ-  5 
i-ce,  illïc  =  *illë-ce;  cf.  hîc  plutôt  adjectif  et  hïc  plutôt  pronom;  même 
différence  syntactique  entre  illïc,  illïc,  sauf  qqs  cas  d'illïc  adjectif  où  il  faut 
peut-être  restituer  illl=:*ille-i  sans  affixe.  Men.  135,  umbilicum  y  désigne 
l'aiguille  d'un  cadran  solaire,  et  comme  le  contexte  prouve  qu'il  s'agit  du 
cadran  rectifié  établi  sur  le  forum  en  164  par  Q.  Marcius  Philippus,  ce  vers  lo 
n'est  pas  donc  pas  de  Plante,  mort  en  184.  Men.  156-157  Lire  156  <Mihi> 
oculum  et  157  Mi  Menacchme  malgré  G.  D.  et  le  correcteur  de  B.  qui  ont 
mihi.  Men.  180-181  Garder  la  leçon  de  B.,  mais  lire  180  <e>apse  ecca<m> 
exit.  Pe.  oh<e>  et  181  occaecatu's.  Men.  184-188  Dans  184  istuc  est  une  in- 
trusion due  à  l'istic  de  185  ;  lire  Idem  aliis  ad  <que  ad>  scriptivis.  Ici  i5 
lacune  d'un  vers  ou  deux.  Lire  183  jussi<m>,  186  <Er.>  Hodie  id  lie  t. 
<Pe.>,  187  <Er.>. . .  cantharo?,  188  <Mén.>  Tu  es  legio,  <istud>  judi- 
cato;  cum  viro.  Men.  202.  D'après  A.  lire  Cape  tu  tibi  hanc...  ^  Sur  quel- 
ques passages  de  poètes  latins  fL.  Duvau].  Lucr.,  II,  623.  Salute  y  signifie 
salut,  et  confirme  la  note  de  Servius  (ad  Mn.,  VI,  68)  sur  les  idoles  articu-  20 
lées  et  mobiles,  si  répandues  en  Orient  d'où  venait  le  culte  de  Cybèle. 
Dans  Ilor.,  Garm.,  I,  2,  21  ss  vitio  =  corruption,,  rara  a  trait  au  petit  nombre 
des  naissances  (cf.  Carm.,  III,  6,  où  Ilor.  prépare  le  terrain  aux  lois  d'Au- 
guste sur  le  mariage).  Dans  Hor.,  Carm.,  I,  4,  3  ss  dum  annonce  et  justifie 
l'antithèse  de  Vulcain  et  des  Gyclopes  avec  Vénus,  gravis  détermine  par  25 
hypallage  Gyclopum,  visit  convient  seul  à  cette  opposition  et  urit  est  à 
rejeter.  Dans  Hor.,  Carm.,  I,  4,  16  s.  lo  sens  de  fabulae  =  qui  n'ont  rien  de 
réel  est  éclairé  par  Chrysostome  (in  Matth.  hom.)  ^^  Bull,  bibliogr.  E.  Eg- 
GEU,  La  littérature  grecque  [A.  Martin].  25  mémoires  choisis  et  classés  par 
ses  fils.  A  remarquer  ceux  sur  un  épisode  de  l'Odyssée,  19,  393-466,  30 
inconnu  d'Arislote,  sur  le  drame  satirique,  sur  les  deux  éditions 
des  Nuées.  Profonde  érudition  alliée  à  une  élégante  clarté.  %  K.  Troost, 
Zenonis  citiensis  de  rébus  physicis  doctrinae  fundamentum  [G.  Rodier].  Recons- 
titution très  sagace  de  la  physique  de  Zenon  d'après  les  fragments  con- 
servés, mais  il  devait  en  outre  partager  des  doctrines  communes  à  tous  les  35 
stoïciens  et  que  les  fragments  omettent.  Discussion  de  points  particuliers. 
^  E.  IIÛBNER,  Grundriss  su  Vorlesungen  ûber  die  Geschichte  und  Encyclopàdie 
der  Klassischen  Philologie  [J.  Keelhoffj.  Des  erreurs  et  des  omissions.  Y\ 
3"  livr.  Les  systèmes  anapestiques  dans  la  tragédie  grecque  [P.  Masqueray]. 
Leur  structure  et  leur  emploi  variaient  d'un  poète  à  l'autre  et  pour  un  40 
même  poète  d'une  pièce  à  l'autre.  Étude  détaillée  de  ces  variations  dans 
les  diverses  parties  soit  mouvementées  (parodos,  exodos,  etc.)  soit  immo- 
biles (prélude  de  Stasimon,  epirrhèma  de  commos,  etc.)  du  drame.  ^ 
Lucr.  II.  355  s.  [L.  Duvau].  Noscit,  conjecture  de  Lachmann,  doitêtre  aban- 
donné pour  novit,  attesté  par  le  nonquit  de  l'oblongus,  qui  n'est  qu'une  45 
corruption  de  nononuit  (cf.  la  dittographie,  VI,  301  iuiustiui  (devenu  inius- 
tim)  pour  iuxtim.  G.  III,  236,  multamoveri  devenu  multamqueri).  \  Ad 
Martiani  Capellae  librum  Vil  [P.  Tannery].  13  corrections  au  texte 
d'Eyssenhardt,  Teubner  1866.  1[  GatuUe,  C4,  129  [G.  Lafnye].  Ariane  relève 
sa  robe,  non  à  cause  des  flots  qui  pourraient  la  mouiller,  coquetterie  qui  50 
jurerait  avec  son  désespoir,  mais  pour  pouvoir  courir;  ce  geste  instinctif 
et  nécessaire  est  constant  sur  les  monuments  figurés  comme  dans  la  lit- 
térature (cf.  Apollon.  Rhod.  Argon.  IV,  43)   et  symbolise  la  rapidité  des 
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mouvements.  ^  Deux  passages  de  TAgricola  de  Tacite  [Otto  Keller].   A  la 
fin  du  chap.  17  voir  dans  alterius  le  substitut  normal  d'alïus,  inusité  sauf 
peut-être  dans  César;  on  disait  aussi  alii  et  aliae.  Au  chap.  9  elegit  des 
mss.  se  justifie  très  bien  comme  parfait;  nul  besoin  d'y  voir  avec  Peerl- 
5  kamp  un  présent  elëgit  qui  ferait  de  la  sentence  un  sénaire.  1[  Pline  l'An- 
cien a-t-il  assisté  au  siège  de  Jérusalem  par  Titus?  [P.   Fabia].   L'inscr. 
d'Arados  (G.  I.  G.,  III,  4536)  doit  bien  être  attribuée  à  Pline  l'Ancien,  qui 
aurait  été  vice-procurateur  du  chef  d'élat-major  de  Titus  à  Jérusalem;  ni 
les  lacunes  du  cursus  dans  l'inscr.,  ni  le  silence  de  Josèphe,  de  Pline  le 
10  Jeune  ou  de  Pline  l'Ancien  lui-même  ne  suffisent  à  infirmer  les  conclusions 
de  Mommsen;  2  passages  de  l'Hist.  Nat.  attestent  au  contraire  que  Pline 
l'Ancien  a  été  en  Judée.  1[^  Bull,  bibliogr.  N.  Novosadsky,  Du  culte  des 
Cabires  dans  la  Grèce  antique  [S.  Guintowt].  Originaire  de  la  Thrace,  il  avait 
3  degrés  d'initiation  comme  les  mystères  d'Eleusis.  Les  mythes  des  Cabires, 
15  dieux  de  la  lumière,  sont  analogues  à  ceux  d'Apollon.  Travail  très  eu  pro- 
grès sur  Lenormant,  qui  en  était  resté  à  Fréret.  %  J.  B.  Bury,  The  islh^nian  odes 
of  Pindar   [J.   KeelhofTJ.  La  théorie  de   Mezger,  si  erronée,   est  encore 
exagérée.  Commentaire  copieux,  mais  sans  nouveauté.  \  C.  E.  Rukllb, 
Problèmes  musicaux  d'Arislote  [9].  Éloges.  %  K.   MaSNER,   Die  Sammlung   an- 
20  tiker  Vasen  und  TerracoUen  im  k.  k.  oester.  Mus.   [T.    Antonesco].   Excellent 
catalogue  raisonné;  introduction  très  complète  sur  le  développement  gra- 
duel de   la  céramique  grecque.  W]  4»  livr.  Fragments  inédits  de  Julien 
[Franz  Gumont].  Lettre  à  une  prêtresse  syrienne  d'Aphrodite,  tirée  du  Ba- 
roccianus  56,  f.  34  v.  Distiques  qu'il  faut  attribuer  à  Julien  dans  le  Baroc- 
2b  cianus  133,  f.  161  v«.  Les  mauvais  hexam.  qui  suivent  la  lettre  de  Julien 
dans  rilarleianus  5610  sont  d'un  plat  imitateur.  Un  lemme  du  Parisinus 
690  démontre  que  Julien  est  bien  l'auteur  de  la  description  en  vers  d'un 
orgue.  ^  Les  cent  héros  athéniens  ;  Araphen  [B.  IlaussouUier].  C'est  bien 
entre  100  héros  (àpx'^T^'^aO  que  la  Pythie  choisit  les  héros  éponymes  des 
30  10  tribus;  la  UolndoL  'AOvivotfwv,  cap.  21.  confirme  en  ce  point  le  témoignage 
du  Lexique  de  Patmos   et  justifie    la  correction   de   àTtôpoiç   en   ino  p' 
apportée  par  Kaibel-Wilamowitz  au  texte  de  l'Etymol.  Magn.  Hérodien  II, 
p.  923  (éd.  Lentz),  cite  'ApaçYiv  comme  l'un  des  90  héros  qui  furent  écon- 
duits;  Clisthène  donna  son  nom  à  un  dème  (auj.  Raphina),  de  là  l'erreur 
35  de  Sauppe  qui  a  cru  que  les  100  héros  avaient  été  les  éponymes  des  100 
dèmes  créés  par  Clisthène.  ^  Sur  quelques  passages  de  Quintilien  [Max 
Bonnet].  Commente  Q.  I,  5,  24  (Atrëi:is  et  Atreûs);  6,  44;  6,  38  (lire  vélo 
citato  pour  velocitate)  ;  X,  1,  48  (lire  <in>  utriusque  operis  sui  in- 
gressu  paucissimis...);  7,  6  (lire  utetur  pour  ducetur);  XI,  3,  51  (lire 
40  saepe  maiore  en  biffant  et).  %  Liste  des  variantes  du  Phédon  fournies  par 
les  citations  anciennes  [P.  Couvreur].  Ces  variantes,  des  compilateurs, 
scholiastes,  etc.,  citées  rarement  par  Schanz  et  seulement  à  l'appui  de  la 
leçon  qu'il  adoptait,  sont  fort  anciennes  pour  la  plupart,  car  elles  s'ac- 
cordent avec  le  papyrus  fragmentaire   du   Phédon  récemment  retrouvé, 
45  comme  aussi  avec  les  leçons  de  la  seconde  famille.  On  ne  peut  donc  les 
négliger,  pas  même  chez  les  lexicographes.  1[  Fragment  d'Hésiode  sur 
papyrus  [F.  G.  Kenyon].  Qqs  variantes  intéressantes  fournies  par  des  por- 
tions des  V.  210-238,  260-270  de  la  Théogonie,  en  belle  oncinle  du  4»  ou3«  s., 
sur    un   papyrus   récemment   découvert   en   Egypte.  ^  Tiberis,  Thybris, 
50  Thymbris  [Max  Bonnet].  Tibris,  qui  serait  une  forme  syncopée,  et  partant 
populaire,  n'a  pu  exister  en  poésie.  Écrire  partout  Tiberis,  nom  latin,  ou 
Thybris,  Thymbris,  =  ©vêpi;,  ©V^pK,  noms  grecs,  attestés  par  la  leçon  de 
tous  les  mss  dans  Aen.  X  420,  de  B  dans  Aen.  V  83,  XI 393,  de  L.  dans  Stace, 


REVUE  DE  PHILOLOGIE,  DE  LITTÉRATURE  ET  d'hISTOIRE  ANCIENNES.    199 

Silv.  2,  7,  hS,  de  L.  dans  Claudien  35,  178.  ^  Les  leçons  A.  des  Silves  de 
Stace  [Id.j.  Sur  les  460  variantes  de  A,  édition  princeps  (1472)  où  Politien 
a  coUationné  S,  aujourd'hui  perdu,  60  sont  données  comme  tirées  de  S  ; 
en  les  désignant  par  A*,  on  pose  A*  =  S.  Les  autres,  désignées  par  A, 
diirèrent  souvent  de  G,  copie  perdue  de  S.  d'où  dérivent  les  mss.  actuels,  6 
et  de  L,  proche  parent  de  S  :  donc  elles  ne  sont  pas  tirées  de  S  et  viennent 
partie  des  conjectures  de  Politien,  partie  de  sources  encore  inconnues, 
A  =  X.  l[f  Bull,  bibliogr.  J.  V.  PrAsek,  Mcdicn  und  das  Haus  des  Kyaxares 
[F.  Chavannesi.  S'est  servi  de  Bérose  pour  renouveler  l'histoire  si  incer- 
taine de  la  Médie;  critique  pénétrante,  mais  abus  de  l'analyse  et  de  l'hy-  W 
pothèse,  exposition  peu  nette  et  mal  ordonnée.  If  Raimund  Œhler,  Klas- 
sisches  Bilderbuch  [B.  H.].  Compilation  hâtive,  faite  avec  les  clichés  d'Ha- 
chette. ^  D.  A.  H.  Van  Eck,  Quaesliones  scenicae  romanae  [P.  Fabia].  Essai 
original  et  méritoire  pour  résoudre  divers  problèmes  toujours  pendants 
sur  le  partage  du  canticum,  l'hypocrita  dans  la  pantomime,  l'origine  latine  16 
de  l'atellane,  qui  devint  souvent  un  simple  exodium.  ^^  Revue  des  Revues 
et  publications  d'Académies.  Fascicules  publiés  en  1891. 

tu  T.  XVII,  l'o  livr.  Le  poète  Sophocle  et  l'oligarchie  des  quatre  cents 
[P.  FoucartJ.  Le  Sophocle  cité  ap.  Arist.  Rhet.  III  18  est  bien  le  poète 
tragique.  Ses  fonctions  publiques  antérieures  justifient  amplement  son  20 
élection  comme  proboule;  en  cette  qualité,  il  vota  au  début  le  régime  des 
quatre  cents  dont  il  se  sépara  plus  tard  avec. tous  les  modérés.  ^  Correc- 
tions au  texte  du  II.  p-t'^wç  d'Alexandre  d'Aphrodisias  [G.  Rodier].  Une 
(juarantaine  de  corrections  au  texte  d'Ideler,  déjà  fort  en  progrès  sur 
l'aldine  de  1527.  ^  Notre  texte  du  Phédon  [P.  Couvreur].  Le  papyrus  de  FJin-  25 
ders  Pétrie,  antérieur  de  12  siècles  au  Bodleianus,  est  partout  intelligible 
et  a  même  des  leçons  remarquables;  donc  il  faut,  avec  Gomperz  et  Weil 
contre  Hartman  et  Usener,  lui  donner  le  pas  sur  nos  mss.  Il  prouve  que  la 
seconde  famille  mérite  autant  de  créance  que  la  première,  et  confirme  bon 
nombre  des  citations  anciennes.  Ces  dernières  doivent  être  adoptées,  30 
lorsqu'elles  sont  d'accord  avec  la  2^  famille.  Utilité  des  transcriptions  latines, 
surtout  anciennes  (chez  Apulée,  Tertullien  où  elles  sont  littérales,  Mamer- 
tus  Claudianus).  Se  méfier  des  conjectures  modernes,  surtout  des  suppres- 
sions, trop  nombreuses  dans  Schanz.  %  Cic.  pro  Gael.  24  [L.  Havet].  Le  gen- 
tilice  Coponii  (Cf.  Madvig  op.  Acad.,  p.  319),  interpolé  dans  S.  (Munich)  36 
après  Titus  Gaius(iue,  mots  suivis  d'une  lacune  partiellement  comblée  dans 
P.,  a  été  emprunté  au  pro  Balbo  53,  discours  qui  dans  P.,  notamment,  pré- 
cède le  pro  Gael.  f  Sur  la  fin  monosyllabique  du  Sénaire  chez  Térence 
(P.  Fabia].  A  part  les  cas  d'élision  et  d'aphérèse,  111  Sénaires  sur  3182 
(1  sur  30)  se  terminent  par  un  monosyllabe  :  79  formes  d'esse  (25  fois  un  40 
autre  monos  précède),  32  autres  monos  (3  fois  un  autre  précède)  dont  18 
faisant  corps,  et  14  sans  aucun  lien  avec  le  mot  précédent;  cette  dernière 
particularité  est  contraire  aux  règles  établies.  1[  Cicéro,  de  Oratore.  Les 
phrases  terminées  par  un  mot  de  2  demi-pieds  [L.  Havelj.  La  métrique  de 
la  prose  permet  de  critiquer  la  critique,  souvent  incertaine.  Pour  le  De  45 
Oratore,  elle  tranche  les  difi^erents  du  ms  de  Lodi,  plus  complet,  avec  les 
mutili,  issus  d'une  source  plus  pure  et  plus  ancienne.  Devant  un  mol  final 
du  type  -V  ou  '^^,  Cic.  admet  régulièrement  le  trochée  ou  tribraque,  puis 
le  crétique  ou  péon;  le  spondée  est  très  rare;  on  ne  trouve  ni  le  dactyle,  ni 
le  choriambe,  ni  sa  monnaie  ^^  ^^-.  Devant  un  disyllabe  final  du  type  50 
^^,  le  spondée,  puis  le  crétique  sont  licites;  l'anapeste  est  très  douteux; 
le  dactyle,  et  surtout  le  trochée  ou  tribraque  sont  interdits.  Discussion  et 
correction  des  passages  divergents.  ^  La  constitution  d'Athènes   avant 
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Dracon,  d'après  Aristote  'AOov.  ttoX.  I-III  [B.  Haussoullier].  B.  Keil  a  donné 
une  étude,  avec  texte  à  l'appui,  do  la  période  de  Solon.  A  son  exemple,  H. 
donne  le  texte  des  3  premiers  chap.  (le  1<"  très  mutilé)  où  est  exposée  la 
constitution  oligarcliique  d'AtLènes  à  cette  date,  avec  un  commentaire 

5  historique,  f  Sur  qqs  points  de  l'histoire  des  Séleucides  [G.  Radet].  Bien 
que  des  textes  nombreux  attestent  que  le  titre  de  Sœur  était  honorifique 
en  Orient,  il  faut  croire  avec  Polyen  et  les  inscr.  qu'Anliochus  I  Soter 
épousa  Laodice,  sa  sœur  consanguine,  et  Antiochus  II  fils  d'un  premier  lit, 
une  autre  Laodice,  fille  de  la  première,  qui  se  trouvait  être  son  o[i.onixpioi; 

10  àôeXçvi.  Le  Ptolémée  du  rescrit  d'Antiochus  III  (ap.  Joseph.  Antiq.  jud.  XII, 
3,  3)  est  le  même  que  le  fils  de  Thraséas,  qui  fut  deux  fois  gouverneur  de 
la  Phénicie  et  de  la  Cœlé-Syrie.  ^  Priscianus  IL  6  [L.  HavetJ.  Bacca,  barba- 
risme pour  baca,  doit  être  changé  en  vacca.  ^  Des  lapidaires  grecs  dans  la 
littérature  arabe  du  moyen  âge  [De  Mély-CourelJ.  Reconstitution  des  sour- 
is ces  grecques  des  Lapidaires  arabes;  identification  des  noms  de  pierres  qu'ils 
ont  transcrits  ou  traduits  du  grec.  1|^  Bull,  cpigr.  [B.  H.].  A  signaler  : 
W.  Larfeld,  Griechische  Epigraphik.  Excellent  manuel;  trop  touffu,  bien 
qu'il  y  ait  quelques  lacunes.  G.  Dittenberger,  Inscriptiones  graccac  Megaridis, 
Oropiae,  Boeoiiae.  C'est  le  vol.  I  du  Corpus  inscr.  graec.  Graeciae  septentr., 

20  refonte  du  Corpus  de  Boeckh  :  plusieurs  inscr.  inédites,  liste  des  proxènes 
d'Oropos,  etc.  Dareste-Haussoulliee-T,  Reinach,  Recueil  des  inscr.  juridi- 
ques grecques.  Traités,  lois  et  contrats  d'un  vif  intérêt.  IL  Coluïz,  Samm- 
lung  der  griech.  Dialekt  inschriften.  Fasc.  3  et  4  du  tome  IV.  J.  BaunaGK,  Die 
Delphischen  Inschriften  (1683-2087).  Le  dernier  fasc.  est  également  annoncé. 

25  Divers  ouvrages  ou  mémoires  de  E.  Meyer,  Ziebarth,  E.  Szanto,  A.  Mil- 
CHHOFER,  etc.  Yi  Bull,  bibliogr.  J.  Bruns,  Alexandri  Aphrodisiensis  scripia 
minora  (de  Fato,  de  Mixtione)  [B.  H.].  Éloge,  f  M.  Wallies,  Die  griech.  Aus- 
leger  des  Aristotel.  Topik  [G.  Rodier].  Discussion  capitale  sur  l'authenticité 
du  commentaire  d'Alexandre  d'Aphrodisias.  ^  Georg  Wentzel,  Die  Goei- 

30  linger  Scholien  zu  Nicanders  Alexipharmaca  [G.  E.  R.J.  Édition  à  peu  près 
définitive;  beaucoup  de  soin  et  de  sens  critique.  t1  2'=  livr.  Les  fabulae 
praetextae  [G.  Boissier].  Il  n'y  faut  plus  voir  un  essai  de  tragédie  nationale 
à  opposer  aux  pièces  grecques.  C'était  des  pièces  de  circonstance  pour 
honorer  un  personnage,  à  Poccasion  d'un  triomphe,  de  jeux  qu'il  donnait, 

35  de  jeux  funèbres  (Clastidium  de  Naevius,  Ambracia  d'Ennius,  Paulus  de 
Pacuvius,  Brutus  d'Attius,  praetexta  en  l'honneur  de  Balbusap.  Cic.  Ep.  X, 
32);  elles  relataient  simplement,  quoiqu'on  style  pompeux,  quelque  haut 
fait,  en  suivant  l'histoire,  à  la  manière  des  drames  de  Shakespeare;  d'ail- 
leurs rares,  elles  eurent  peu  de  succès;  eu  revanche  Horace  les  prisait  fort, 

40  sans  doute  pour  leur  originalité.  H  Addition  aux  fragm.  philos,  graec.  de 
Miillach  [P.  Couvreur).  M.  a  omis  un  passage  de  Parménide  cité  par  Proclus 
in  Gratylum,  Schol.  60  :  ou-ue  yàp  ôvdjAaxa  aùxo-j,  cp'/jirlv,  ouTE  XdY°?  £<ttIv  oùSeI?,  à 
restituer  ainsi,  pour  faire  le  vers  :  ...  où'voixax'  oû'-r'  aÙToù  y'  èffT\v  X.  o.  ^ 
Fragments  inédits  d'un  commentaire  de  l'Iliade  sur  papyrus  d'Egypte  [J. 

45  Nicole].  Leur  analogie  avec  un  passage  des  scolies  de  Genève,  tiré  des 
Tpwïy.â  d'Hellanicus,  décèle  un  commentaire  de  Y  144-150.  Plus  complets  et 
d'un  caractère  descriptif  (mention  du  temple  d'Athèna  Ilienne),  ils  consti- 
tuent sans  doute  une  citation  textuelle  d'Hellanicus,  peut-être  do  Démé- 
trius  de  Scepsis,  dont  le  résumé  par  Strabon  XIII  592  c.  contient  des  ex- 

50  pressions  semblables.  %  Qqs  passages  de  Quintilien  [Max  Bonnet].  Lire  : 
XII  7,  3  offlci  (cf.  ingeni,  10,  13);  10,  13  affiuentia;  7,  7  ponctuez  pour  justi- 
fier et  in  hoc  :  litigantem,  neque  ...  consilio,  et  ...;  7,  10  meruerit;  9,  7 
joindre  7  au  §  suivant;  9,  9  quod  (ou  quoniam)  maleflcus;  10,  7  gardez  sta- 
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lius;  10,  51  lacune  après  virtutes;  10,  77  la  leçon  des  mss.  est  très  claire.  ^ 
Des  lapidaires  grecs  dans  la  litt.  arabe  du  moyen  âge  [De  Mély-Gourel]. 
Liste  alphabétique  et  bibliographie,  t  Deus  noster  Gaesar  dans  Scribonius 
Largus  [G.  Jullian].  Cette  formule,  garantie  par  l'expression  divinae  manus 
qu'on  rencontre  ailleurs  dans  le  même  auteur,  s'adresse  à  Claude;  on  ne  la  6 
croyait  usitée  qu'à  partir  du  iv«  s.  Elle  a  dû  prendre  naissance  parmi  les 
affranchis  (cf.  Phèdre  V,  7,  38  :  divinae  domus).  %  Les  mètres  lyriques 
d'Horace  fR.  Pichon].  Adaptation  des  mètres  aux  sujets  traités.  Dans  les 
Épodcs,  l'iambe  est  alTecté  aux  œuvres  satiriques,  pour  les  œuvres  ana- 
créontiques,  Horace  invente  les  iambes  mélangés  de  dactyles.  Dans  les  10 
Odes,  la  strophe  alcaïque  (37  sur  103)  est  réservée  aux  sujets  patriotiques  ou 
élevés,  le  mètre  asclépiade  (33  sur  103)  aux  sentiments  personnels  de  l'ami- 
tié ou  de  l'amour,  la  strophe  sapphique  (23  sur  103)  aux  sujets,  quels  qu'ils 
soient,  où  règne  une  gravité  philosophique  et  religieuse.  Pour  l'emploi  dé 
l'asclépiado,  Horace  a  suivi  ses  devanciers;  pour  celui  des  strophes  sapphi-  is 
que  et  alcaïque,  il  a  innové.  Par  ce  souci  bien  classique  de  l'accord  entre  la 
forme  et  le  fond,  Horace  s'est  révélé  artiste  et  artiste  romain,  c'est-à-dire 
amoureux  de  l'ordre.  ^  Gicéro,  De  Oratore.  Les  phrases  terminées  par  un 
mot  de  la  forme  — ^,  ou  par  un  groupe  — ,— ^  [L.  Havet].  Devant  un  tel 
mot  ou  un  tel  groupe,  Gicoron,  en  53  a.  C.,  n'admettait,  comme  Symmacjue,  20 
à  la  lin  du  rv  s.  qu'un  trochée  ou  plus  rarement  un  tribraque,  jamais 
l'iambe  ni  le  spondée,  résolu  ou  non.  Liste  des  313  exemples  du  trochée, 
33  du  tribraque  offerts  par  le  De  Oratore;  l'élision  sur  le  mot  ou  groupe 
final  est  admise,  point  douteux  chez  Symmaque.  Les  34  exemples  diver- 
gents (13  crétiques,  1  péon,  14  spondées,  3  anapestes  ou  choriambes,  1  dac-  25 
tyle)  sont  écartés  après  discussion,  le  texte  étant  incertain  ou  nécessitant 
une  correction,  f  Note  sur  une  inscr.  archaïque  de  Mantiuée  (Bull,  de  Gorr. 
hell.  XVI,  1892,  p.  568)  [M.  BréalJ.  G'est  la  première  des  2  inscr.  publiées  par 
Fougères  et  Homolle  :  lire  sl^iç  —  siSértç?;   explication  de  xaxoppÉvcepov  = 

maudit  (xaxâpa),  îv[A£vç£;  et  cv[j.($vçov,  yévîdxo  =  £Y£V£to  (cf.  so-a-ro  =  r^)  etc.  ^  Ad  30 

Soph.  Phil.  1160,  sq  [H.  van  Herwerdenl.  Ghanger  itéfAust  non  en  pôcrxei  avec 
Polie,  mais  en  (fspëti  (cf.  çopêr,  43,  162,  706,  712,  1108  et  alias,  çopêâSoç  700, 
9£p6£t  937).  *i\  Le  Pont  du  Géphise,  correction  ad  Anthol.  IX  147  [P.  FoucartJ. 
Le  3»  vers  de  cette  épigrammc,  copie  d'une  inscr.  gravée  sur  le  pont  de 
marbre  du  Géphise  est  faux.  Ai'vSto?  est  suspect,  car  le  nom  gravé  était  36 
toujours  celui,  non  de  l'architecte,  mais  du  donateur  ou  du  magistrat 
d'Athènes  en  fonctions;  il  faut  donc  ici  un  démotique  ou  le  nom  du  père 
de  ce  Xénoclès.  Une  inscr.  récente  d'Eleusis  révèle  que  le  pont  fut  cons- 
truit par  les  soins  de  S£vox),f,ç  Seiviôo?,  alors  épimélète  des  mystères,  cité 
dans  plusieurs  autres  inscr.  Ect'vtSo;  guérit  notre  vers.  ^  Le  consulat  de  40 
Tacite  [P.  Fabia].  La  lettre  de  Pline  le  Jeune  II,  1  établit  que  la  mort  de 
Virginius  Rufus  eut  lieu  en  97.  Tacite  qui,  comme  consul,  prononça  son 
éloge,  fut  donc  appelé  au  consulat  dès  le  début  du  règne  de  Nerva,  et  non 
en  98,  comme  l'a  soutenu  Asbach,  déjà  réfuté  d'ailleurs  par  Klebs.  |  Ghro- 
nologie  des  inscr.  rhodiennes  [M.  IloUeaux].  En  comparant  les  noms  de  45 
personnages  dont  on  peut  établir  la  filiation,  on  arrive,  à  l'aide  de  l'inscr. 
datée  de  Hiller  von  Gàrtringen,  à  placer  dans  la  première  moitié  du  p^  s. 
l'inscr.  de  Paton.  Puis  les  signatures  des  sculpteurs  permettent  de  dater,  à 
l'aide  de  l'inscr.  de  Paton,  plusieurs  autres  textes.  î[  Aristotelica  [P.  Tan- 
neryj.  Lire  au  lieu  de  ywvîa  :  Mechanica  833  a,  36  TpntXf,  ;  831  b,  24  et  40  YpajAiiY).  BO 
^  Sur  une  construction  de  napà  [J.  KeelhoffJ.  Garder  dans  Lucien  Ttapà  ao\ 
1 418,  III  303  et  itap'  è[io\  après  des  verbes  de  mouvement.  Gf.  ap.  Plat.  Apol. 
33  D  uâpEtniv  èvTayÔot  et  36  C  èvtaOOa  oùx  r,a,  puis  la  construction   [j.év£tv  napâ 
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Tiva  ap.  Dcin.  lo,  7  et  Polybe  II  l/i,  3.  M^\  Bull.épigraphique  [B.  Ilaussoullierl. 
Texte  et  traduction  d'une  inscr.  de  Ghio  relatant  un  rescrit  d'Alexandre  le 
Grand  au  pcliple  de  Chios  (rappel  des  exilés,  élection  de  nornographes  pour 
corriger  les  lois,  etc.);  commentaire  historique  et  rapi)rocliements  avec 

5  d'autres  inscr.  ^  Plautus  Amphitruo  681  [G.  Tailliart].  La  métrique  et  le 
sens  invitent  à  lire  video  pour  gravidam  et  à  biffer  le  second  te.  %^  Bull, 
bibliogr.  A.  Naock,  Tragicae  dictionis  index  spectans  ad  Tragicorum  Graeco- 
rum  fragmenta  [E.  Tournier].  Excellent  complément  à  l'édition  des  frag- 
ments, f  J.  Gefi-'Cken,  Timaios'  Géographie  des  Westens  [B.  AuerbachJ.  Re- 
lu constitution  sagace,  mais  qiifois  subtile  de  l'œuvre  de  Timée  à  l'aide  des 
citations  et  des  emprunts  plus  ou  moins  déguisés  que  lui  firent  Lycophron, 
Diodore,  Varron,  le  Livre  des  Merveilles.  Timée  fut  un  grand  savant,  mais, 
esclave  du  détail,  il  ne  sut  pas  s'élever  aux  idées  générales.  \  E.  Espéran- 
DIEU,  Inscriptions  antiques  de  Lectoure  [F.  Cumont].  Recueil  précieux,  avec 

*5  traduction  et  commentaire.  Polémique  à  l'occasion  du  tauroboleet  du  culte 
de  la  Magna  mater,  f  G.  Pascal,  Studia  philologica  [J.  DianuJ.  5  mémoires 
(Étymologies  d'atalla,  de  l'osque  Sverrunei;  des  surnoms  d'Apollon  iiatâv, 
KapvEîoç,  TptÔTiiôç  ;  correction  à  Gic.  Pro  Roscio  Am.  36,  104  et  Pro  Gaec.  1,2; 
emprunts  de  Gicéron  au  langage  populaire  ou  familier;  le  supin  latin  com- 

20  paré  à  l'infinitif  sanscrit).  Idées  personnelles,  mais  contestables.  ^  K.  Nip- 
PBHDKY-G.  Andresen,  P.  Comelius  Tacilus  (I-VI)  [P.  Fabial.  Tout  à  fait  au 
courant  (pour  le  prénom  Publius,  A.  a  utilisé  l'inscr.  de  Mylasa  trouvée  par 
Doublet-Descliamps);  111  leçons  nouvelles,  commentaire  sensiblement 
augmenté.  1[  A.  Engklbreght,  Patristiche  Analecten  [£].  4  mémoires  intéres- 

25  sants  servant  de  complément  à  l'édition  de  Fauste  et  Rurice  déjà  publiée 
par  le  même.  ^  L.  Levi,  Luciani  libellus  Uep\  Ilepeypîvoy  ztlzvTir^i  [F. 
Gumont].  Texte  fort  amendé,  grâce  à  la  collation  nouvelle  de  2  Marciani 
et  de  5  Vaticani.  Qqs  conjectures  téméraires  et  qqs  mauvaises  leçons.  % 
II.  D.  MÛLLER,  Hislorisch-Mylhologisthe  Urilersiichungen  [H.  Francotte].  Deux 

30  études  de  mythologie  sur  les  Pélasges  et  la  guerre  de  Troie;  méthode 
surannée  et  critique  peu  rigoureuse.  Polémique  sur  les  Pélasges.  If  W.  Leaf, 
A  companion  to  ihe  Iliad  [J.  Delamarre].  Etude  très  serrée  sur  les  origines 
de  l'Iliade  qui  serait  éolienne,  et  même  mycénienne,  et  sur  la  stratification 
des  éléments  qui  la  constituent  :  commentaire  suivi,  où  l'archéologie  com- 

35  parée  occupe  le  premier  plan.  *i  Kiessling  u.  Wilamowitz-Môllendorf, 
Philologische  Untersuchungen  (Maas,  Aratea)  [P.  Gouvreur].  U  mémoires, 
malheureusement  détachés  et  sans  lien,  où  M.  traite  toutes  les  questions 
relatives  au  texte  d'Aratus;  vaste  érudition,  critique  très  sûre,  f  E.  Châ- 
telain, Paléographie  des  classiques  latins  [    ].  Annonce.  ^  V.  GaSAGRAndi, 

40  Le  orazioni  di  Tucidide  [P.  Gouvreur].  Rien  de  scientifique;  distinction  sub- 
tile entre  les  discours  que  Thucydide  a  pu  entendre  et  les  autres,  f^  3e 
livr.  Les  empereurs  romains  initiés  aux  mystères  d'Eleusis  [P.  Foucart]. 
Outre  Antoine,  Sylla,  Gicéron  et  Atticus,  les  textes  et  les  inscr.  apprennent 
l'initiation  d'Auguste,  Claude?,  Hadrien  (qui  seul  se  fil  admettre  à  l'époptie), 

*6  L.  Vérus,  Marc-Aurèle  et  Commode,  Septime  Sévère.  Discussion  des  dates 
d'initiation,  etc.  %  Betriacum-Bebriacum  [L.  HerrJ.  La  première  forme  a 
pour  elle  Pline,  suivi  par  Suétone,  Plutarque  et  Tacite,  la  seconde  a  Juvé- 
nal.  Comme  le  nom  de  ce  pagus  est  celtique,  le  synonyme  locus  castorum 
de  Tacite  II.  II  24  prescrit  de  choisir  Bebriacum  (cf.  Bibrax,  Bibroci  etc.)  qui 

^0  signifie  bien  en  celtique  bourg  aux  castors.  ^  Sur  2  vers  de  Manilius 
[P.  Tannory).  Dans  Asltronom.  IV  266-267,  Manilius  a  en  vue  les  physiciens 
qui,  à  l'exemple  d'Archimède,  savaient  construire  des  sphères  artificielles 
(cf.  Pappus  VIII,  1026,  2-4  et  10  etc.).  t  Novae  commentationes  Euripideae 
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[H.  van  Herwerden].  Comineutaire  nouveau  ou  corrections  proposées  pour 
7  passages  ap.  Aie,  'JAndrom.,  19  Bacch.,  14  Hec.,28  Ilel.,  21  El.,  lOHeracl., 
3u  lierc,  14  Supp.,  12  Ilipp.  1[  Sur  Babrius  [E.  Tournier].  Lire  :  131  (éd.  Des- 
rousseaux)  xr|p  pour  -/£tP)  91  xcpwv   pour  le  second  Ttdcrov,  132   [ixXXov  pour 
a^âyiov.  ^  Bull,  bibliogr.  Atto  Paganelli,  La  Cronologia  Romana  [A.  B.  L.J.  5 
Mauvais.  ^  L.  Parmentier,  Euripide  et  Annxagore  [A.  Martin].  Soutient,  à 
l'cncoutre  de  Decharme,  qu'Euripide  a  bien  été  disciple  indépendant,  mais 
disciple  d'Anaxagore.  Éloges.  If  P.  JûRGES,  De  Sallustii  histor.  reliquiis  capita 
selecta  [P.  Fabia].  Spécimen  d'une  nouvelle  éd.  des  Plistoires,  très  en  progrès 
sur  celle  de  Dietsch.  ^  Otto  Keller,  Laleinische  Volkselymologie,  Lat.  Ètymo-  10 
logien  [L.  D.J.  Éloge  de  ces  2  ouvrages;  le  premier  traite  de  l'étymologie 
populaire,  c'est-à-dire  en  l'espèce,  surtout  des  mots  empruntés;  le  second 
contient  des  compléments  au  premier,  et  propose  des  étymologies  d'une 
valeur  inégale.  %  E.  Boisacq,  Les  Dialectes  Doriens  [9].  Recueil  très  cons- 
ciencieux des  faits  de  phonétique  et  de  morphologie  épars  dans  les  textes  15 
et  les  inscr.  du  dorien.  ^  R.  IIeinze,  Xenocrates;  Darslellung  der  Lehre  u-    - 
Samml.  der  Fragmente  [G.  Rodier].  Étude  approfondie  et  très  neuve  sur  le 
système  de  Xénocrate;  corrections  ingénieuses  au  texte  des  fragm.  Éloges. 
If  E.  Thewreck  de  Ponor,  Codex   Festi  Farnesianus  XLIl  tabulis  expressus 
[L.  D.].  Très  belle  reproduction  photographique  de  l'unique  ms.  de  Festus,  20 
avec  introduction.    Éloges,  tif  '*"  livr.  Revue  des  Revues  et  publications 
d'Académies.  Fascicules  publiés  en  1802.  A^lfred  Gasc.-Desfossés. 

Revue  celtique,  tome  14,  fasc.  1.  Un  préjugé  fil.  d'Arbois  de  Jubain- 
viilej.  Les  auteurs  des  monuments  mégalithiques  sont  antérieurs  aux 
établissements  celtiques  dans  les  mêmes  régions.—  Dans  la  population  35 
dite  gauloise  de  notre  pays  à  l'époque  de  la  conquête  romaine,  les  vrais 
Gaulois  sont  une  aristocratie  peu  nombreuse,  de  grande  taille,  aux  che- 
veux blonds  ou  roux  :  une  grande  partie  de  cette  aristocratie  a  péri  dans 
les  guerres  contre  les  Romains.  %  Chronique  [IL  d'Arbois  de  Jubainville]. 
3.  Prellwitz,  Eiymologisches  Woerterbuch  der  griechischen  Sprache  :  les  ^® 
rapprochements  avec  le  celtique  méritent  un  jugement  sévère.  4.  Brug- 
MANN,  Grandriss  der  vergleichenden  Grammatik  der  indo  germanisdien  Spra- 
chen,  dern.  partie  :  excellent,  critiques  de  détail.  6.  J.  Loth,  Les  mots  latins 
dans  les  langues  brittoniques  (gallois,  armoricain,  comique)  :  indication  de 
quelques  erreurs  relevées  par  Schnchardt,  Literarisches  Gentralblatt,  1892,  35 
relatives  au  latin  vulgaire.  7.  Monummta  Germaniae  historica,  auct.  anti- 
quiss.  t.  IX,  pars  posterior,  éd.  Th.  Mommsbn  :  donne  non  une  édition, 
mais  les  matériaux  d'une  édition  de  la  Notitia  Galliarum.  8.  Corpus 
inscript,  latinarum,  t.  2,  supplem.  :  contient  le  nom  celtique  Agedos  d'où  a  été 
tiré  le  nom  Agedincum,  de  la  ville  de  Sens,  15.  Un  fragment  de  triptyque,  40 
trouvé  à  Pompéi,  porte  le  nom  de  Matiscus,  d'où  a  été  dérivé  le  nom  de 
Mâcon  <Le  fasc.  2  rectifie  cette  hypothèse  :  la  lecture  de  l'inscription  est 
inexacte>.  16.  Les  monnaies  mérovingiennes,  par  Maurice  Prou  :  renferment 
un  certain  nombre  de  noms  intéressants.  17.  Johannes  Geffgken,  Timaios' 
Géographie  des  Westens  :  nouvelle  édition  des  deux  premiers  livres  de  *5 
Timée.  18.  César  de  Bello  Gallico,  éd.  S.  DOSSON  :  quelques  critiques  sur 
l'index  des  noms  gaulois  par  Ernault,  dont  l'œuvre  a  une  véritable  valeur 
scientifique.  %%  2«  livr.  Le  dieu  Maponus  près  de  Lyon  fH.  d'Arbois  de 
Jubainville].  Signale  un  nouvel  exemple  de  ce  nom  de  divinité.  If  Noms 
gaulois  barbares  ou  supposés  tels,  tirés  des  inscriptions  [Henry  Thédenat]  50 
<Cf.  Rev.  Cet.  t.  12  et  13>.  De  Sabadius  à  Viliâiutus.  f  Chronique  [H. 
d'Arbois  de  Jubainville].  1.  Extraits  des  auteurs  grecs  concernant  la  géographie 
et  l'histoire  des  Gaules,  texte  et  trad.  par  Edm.  Cougny  :  les  cinq  premiers 
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volumes  sont  sans  valeur;  le  tome  VI  a  gagné  à  être  revu  par  Henri 
Lebègue.  2.  Allas  de  monnaies  gauloises,  préparé  par  la  Commission  de  géo- 
graphie des  Gaules,  p.p.  Ilendri  de  la  Tour  :  le  travail  a  été  préparé  par 
f:h.  Robert  et  A.  de  Barthélémy.  7.  Ernest  Desjardins,  Géographie  histo- 

5  j'ique  et  administrative  de  la  Gaule  romaine,  t.  4  :  les  deux  derniers  chapitres 
sur  le  Cosmographe  de  Ravenne  et  sur  la  méthode  à  employer  pour  la 
recherche  archéologique  des  voies  romaines  sont  dus  à  A.  Longnon.  8.  Monu- 
menta  Germanir.  historica,  auct.  antiquissima,  t.  XI,  1"  partie,  p.  p.  Th. 
MOMMSEN  :  contient  la  Chronique  de  Cassiodore,  12.  Otto  Keller,  Latei- 

10  nische  Etymologien  :  K.  persiste  à  soutenir  son  étymologie  d'Argentoratum 
publiée  dans  la  Lateinische  Volksetymologic  ;  d'A.  la  combat  de  nouveau. 
13.  Théophile  IIabert,  La  poterie  antique  parlante  :  recueil  de  1800  noms  et 
marques  de  poteries  gallo-romaines  provenant  de  la  Gôte-d'Or  et  des 
régions  voisines,  t^  3^  fasc.  Old-irish  Glosses  on  Lhe  Bucolics,  from  a  ms. 

15  in  the  Bibliothèque  nationale  [Whitley  Stokes].  4  pages  de  Gloses  tirées 
du  ms.  7960,  x-xi«  siècles.  1[  Tentâtes  [II.  d'Arbois  de  Jubainville].  Le  nom 
de  Tentâtes  devait  cire  en  gaulois  Teulatis  avec  finale  brève.  Notes  sur  les 
nominatifs-accusatifs  gréco-celtiques  en  es,  as  chez  les  auteurs  latins.  % 
La  vision  de   Mac  Gonglinne   et  l'hymne  de  Callimaque  à  Dèmcter  [G. 

20  DottinJ.  Signale  la  ressemblance  entre  la  légende  irlandaise  du  roi  Cathal 
dans  la  'Vision  de  M.  C  et  celle  d'Eresichton  chez  Callimaque.  1[  Le  nom 
gaulois  Comprinnus  [Antoine  Thomas].  Signale  la  persistance  de  dérivés 
de  ce  nom  connu  par  un  bronze  trouvé  àClermont-Ferrand,  dans  la  Haute- 
Vienne,  l'Aveyron  et   la  Gironde.  1[  Les  mots  latins  dans  les  langues  brilto- 

25  niques,  par  J.  LOTH  [E.  Ernault].  Critique  détaillée  et  minutieuse  de  ce 
livre  «  qui  sera  lu  par  tous  avec  plaisir  et  prolit  ».  \  Chronique  [H.  d'Ar- 
bois de  Jubainville].  5.  Signale  d'après  Miss  Margaret  Stokes  un  passage 
de  Pliilostrate  relatif  aux  émaux  celtiques.  6.  Monumenta  Germanix  hislo- 
7Hca  :  Poctae  lalini  aeui  Carolini  p.p.   Ernst  Dûmmler  et  Ludwig  Traubr  : 

30  indication  des  pièces  qui  intéressent  la  littérature  celtique.  7.  Allmer  et 
DiSSARD,  Musée  de  Lyon,  inscriptions  antiques,  t.  5  :  contient  .les  tables  de 
cet  utile  et  savant  recueil.  8.  Julien  Sacaze,  Inscriptions  antiques  des  Pyré- 
nées :  468  inscriptions.  9.  EspÉRandieu,  Inscriptions  antiques  de  Lectoure  : 
signalé.  10.  Camille  Jullian,  Gallin,  Tableau  sommaire  de  la  Gaule  sous  la 

35  domination  romaine  :  bon  livre  malgré  certains  défauts.  M.  Uberto 
Pedroli,  Roma  e  la  Gallia  Cisalpina  dal  225  al  44  a.  C.  :  pourra  être  consulté 
avec  fruit.  12.  Gustav.  IIergt,  Die  N ordlandfahri  des  Pyiheas  :  bien  au  cou- 
rant; d'accord  avec  Miillenhoff  sur  les  points  essentiels.  ^  4»  fasc.  Les 
Celtes  en  Espagne  (1"  article)   [IL  d'Arbois  de  Jubainville],  Esquisse  de 

*0  l'histoire  des  Celtes  d'Espagne.  Emploi  des  mots  Celte,  Galate,  Gallus  dans 
l'antiquité  pour  désigner  les  Celtes  d'Espagne.  Les  Celtibères  des  auteurs 
grecs  et  romains  sont  une  population  celtique  de  mœurs,  de  langue  et  de 
religion.  Les  Celtibères  portent  le  sayon  gaulois  ;  ils  avaient,  comme  leurs 
compatriotes  d'Italie,  l'usage  du  combat  singulier  comme  préliminaire  des 

*5  batailles.  La  ])ropriété  privée  ne  comprenait  que  le  bétail  et  l'or  et  les 
objets  mobiliers.  Ils  divisaient  les  cours  d'eau,  comme  les  Gaulois.  Dans 
la  péninsule  ibérique,  les  Celtes  (Celtici)  ont  occupé,  et  antérieurement 
à  Hérodote,  la  partie  occidentale  î  mais  ils  n'ont  pu  s'y  maintenir  (lue  par- 
tiellement, à  la  dillërence  des  Celtes  de  l'Espagne  centrale  (Celtiberi)  qui 

50  se  maintinrent  presque  partout  jusqu'à  la  domination  des  Romains.  Étude 
géographique  sur  le  territoire  des  Celtici  ;  nombreuses  idenlilicalious  de 
noms  de  lieux  anciens  et  modernes  de  l'Espagne.  L.  D. 

Revue  critique  d'histoire  et  de  littérature,  27»  année,  nouv.  Série, 
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tome  35.  2  jnnv.  Ad.  D'Avril,  La  Chaldée  chrétienne  [R.  D.].  Au  courant,  f 
V.  Jacobus  DaSHIAN,  Cntaîog  dcr  armenischnn  Handschriften  in  der  k.  k.  Ilof- 
Inblinlliek  zii  Wien  ;  —  P.  Grégoris  Kalrmkiar,  Calalog  dcr  armenischcn 
Handschriften  in  der  k.  Ilof-und  Staalsbihlinthek  zu  Milnchen  [k.  McilletJ.  Faits 
avec  soin.  %  Karl  von  den  Steinen,  Die  Bakairi-Sprache  [V.  II.].  Précis  et  s 
plein  de  sens.  ^  Sal.  Reinach,  L'origine  des  Aryas  [V.  II.].  A  bien  mérité  du 
grand  public  et  des  érudits.  %  G.  Goetz  et  Fr.  Sghoell,  T.  Macci  l'iauti  co- 
moediae,  fasc.  2.  Bacchides  Captives  Casinam  complectens-  [L,].  Quelques 
réserves  sur  la  disposition  de  l'ouvrage.  ^  Ed.  de  IIinojosa,  La privacion  de 
sepulturas  de  los  deudores  [II.  L.].  Compétence.  ^  C.  M.  BRIQUET,  De  la'valeur  10 
des  filigranes  du  papier  comme  moyen  de  déterminer  l'dgc  et  la  provenance  des 
documents  non  datés  [M.  Prou].  Important  malgré  des  conclusions  trop  ab- 
solues. ^  Giuseppe  huSCK^Oiovamiantonio  Campano  detto  L'episcopus  aprutinus 
[Ch.  Dejob].  Histoire  d'un  humaniste  dont  la  vie  et  les  ouvrages  n'offrent 
qu'un  médiocre  intérêt.  ^  Eugène  d'EiChtal,  Socialisme ,  communisme  et  15 
collectivisme  [Paul  GuiraudJ.  Ce  qui  concerne  l'antiquité  est  dans  l'ensemble 
assez  vrai.  ^^  9  jr.  M.  Collignon,  Histoire  de  la  sculpture  grecque.  1  [Sal.  Rei- 
nach]. Livre  excellent.  ^  Ludwig  Mitteis,  Reichsrechl  und  Volksrecht  in  den 
ôstlichen  Provinzen  des  rômischen  Kaiseireichs,  mit  Beitrîlgen  zur  Kenntniss 
des  griechischen  Rechls  und  der  spatromischen  Enlwicklung  [P.  F.  Girard].  20 
Ouvre  une  voie.  ^  Alf.  Gudeman,  Syllabus  on  the  IListory  ofclassical  Philology 
[L.].  De  graves  lacunes.  1  Henri  Omont,  Bibliothèque  nationale.  Nouvelles 
acquisitions  du  déparlement  des  mss.  pendant  les  années  1891-iS93  [T.  de  L.]. 
Éloges.  Hî  10  jr.  Compte  rendu  du  Congrès  scientifique  international  des  catho- 
liques tenu  à  Paris  du  l^'  au  G  avril  1881  [Sal.  Reinach].  Progrès  sérieux.  ^  25 
G.  M.  Stowasser,  Das  verbum  Lare  [L.J.  Du  mérite.  \  G.  Goelz,  Coi-pus 
glossariorum  latinorum.  3.  Hermeneumata  Pseudo-dosithaeana.  Accedunt 
Hermeneumena  medicobotanica  [Paul  LejayJ.  Important.  ^  Ed.  Le  Blant, 
Nouveau  recueil  des  inscriptions  chrétiennes  de  la  Gatde  antérieures  au  8'  s. 
[Maurice  Prou].  Grands  éloges.  ^  Paul  Bergmann,  Répertoire  méthodique  dé-  30 
cennal  des  travaux  bibliographiques  parus  en  Belgique  1881-1890  [M.  Prou]. 
Fait  avec  le  plus  grand  soin.  \^  23  jr.  Franz  IIarder,  Auswahl  aus  Herodot 
[Am.  Ilauvette].  Livre  de  classe.  1|  L.  Herbst,  Zu  Thukydides  Erklàrungen 
und  Wiederhcrstelhmgen  [Am.  HauvetteJ.  Fines  remarques  et  judicieuses  res- 
titutions. ^  Abdallah  Simaika,  Essai  sur  la  province  romaine  d'Egypte  depuis  35 
la  conquête  jusqu'à  Dioclélien  [R.  Gagnai].  Bon  ouvrage  d'un  homme  qui  n'est 
pas  un  érudit  de  profession.  ^  Th.  Mommsen,  Monumenta  Germanica  histo- 
rien. Chronica  minora  saeculorum  4-7  [R.  C.].  Éloges.  ^  Alfonso  Nieri,-  La 
Cirenaica  nel  secolo  quinto  giusta  le  Icttere  di  sinesio  [M.  R.  de  la  Blanchère]. 
Bon  à  lire.  %  Louis  Guibert,  Les  mss.  du  séminaire  de  Limoges  [T.  de  L.].  40 
Très  bon.  tif  30  jr.  Ch.  Waldstein,  Excavations  of  the  american  School  of 
Athens  at  the  IJeraion  of  Argos  [S.  Reinach].  Travail  bien  fait.  1  F.  Koeppner, 
Der  Dialekt  Megaras  und  der  megarischen  Colonien  [My].  Assez  insignifiant.  ^ 
Monumenta  Germaniae  hislorica  :  u8,  Poetarum  Latinorum  niedii  aevi,  1,  2,  3 
recensuit  Ludwig  Traube;  —  59,  Epistolarum  tomus  tertius  [Paul  Lejay].  45 
Éloges  surtout  pour  le  premier  ouvrage.  %  Remy  de  Gourmont,  Le  latin 
mystique.  Les  poètes  de  VAntiphonaire  et  la  symbolique  au  moyen  âge  [Ch.-V. 
L.].  Mauvais  ^  Henry  Coghin,  Un  ami  de  Pétrarque.  Lettres  de  Franccsco 
Nelli  à  Pétrarque  [P.  de  Nolhac].  Éloges.  tH  6  fév.  llanns  Oertel,  Extracts 
from  the  Jaiminiga-Brâhmana  und  Upanishad-Brâhmana  [S.  Lévl].  Il  faut  50 
attendre  la  suite.  \  F.  A.  Callot,  Sophocle- Ajax,  les  Trachinicnnes,  Philoctcte, 
Oedipe-Boi.  Traduction  en  vers  français  [A.  M.  Desrousseaux].  Des  vers  suf- 
fisamment honnêtes.  U  Aug.  SGHEINDLER,  Lateinische  Schulgrammatik  [L.]. 
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2»  éd.  peu  améliorée.  ^  Harvard  Sludies  in  classical  Pliilology,  t.  3  [Emile 
Thomas].  Contient  un  article  sur  Catulle  et  le  "Phaselus".  1[  R.  A.  Lip- 
Sius,  fJundcommentar  zum  Neucn  Testament  [A.  L.].  Savant.  If  Carlo  Cipolla, 
Ricerche  inlorno  aW  Anonimus  Valesianus  2;  —  L-.  A.  FERRAI,  Il  de  situ  urbis 
C  Mediolanensis  [L.  G.  P.j.  Éloges  pour  Cipolla.  ^  L.  II.  Labande,  Catalogue 
sommairedcsmss.de  la  Bibliothèque  d'Avignon  (musée  Calvet);  du  même, 
Esprit  Calvet  et  le  18"  s.  à  Avignon  [F.  Lot].  Bien  faits.  ^  Emile  Petitot,  La 
sépulture  dolmcnique  de  Mareuil-les-Meaux  et  ses  constructeurs  [S.  Reinach]. 
Analyse  ironique,  ^f  16fév.  Victor  Loret,  Le  cédratier  dans  l'antiquité;  — 

10  du  même,  la  Flore  pharaonique  [Ch.  J.].  Bon.  ^  Karl  Brugmann,  Grundriss 
der  vergleichenden  Grammatik  der  Indogermanischen  Sprachen,  2,2,2  [V.  Henry]. 
Est  vraiment  le  code  de  la  linguistique  contemporaine.  ^'Ben,  Niese,  Fla- 
vii  Josephi  opéra,  vol.  3  et  4:  —  Adr.  Naber,  Flavii  Josephi  opéra  [Th.  Rei- 
nach]. Des  mérites  divers.  ^  Alf.  Hillscher,  Ilominum  litteralorum  graeco- 

15  rum  ante  Tiberii  mortem  in  urbe  Roma  commoralorum  historia  criliea  [E.  T.]. 
Soin  et  scrupule  qui  ont  entièrement  renouvelé  le  sujet.  ^^  20  fév.  Wilhelm 
Baguer,  Die  Bibelexegese  der  jiidischen  Rdigionsphilosophen  des  Mitleltalters 
[A.  L.].  Recueil  de  notes  bon  à  lire.  ^J.  G.  Droysen,  Geschichle  Alexanders 
des  Grossen,  k  Auflage;  —  U.  KOEHLER,  Ueher  das  Verhàllniss  Alexanders  des 

SO  Grossen  zu  seinem  Vater  Philipp  [Th.  Reinach].  Éloges.  ^  M.  Annaei  Lucani, 
De  bello  civili  libri  decem.  Edidit  Carolus  IIosius  [S.  Reinach].  Donne  enfin 
un  texte  sur  lequel  l'exégèse  pourra  s'exercer  à  bon  escient.  ^  E.  0.  von 
LiPPMANN,  Geschichte  das  Zuckers  [Ch.  J.  J.].  Aussi  instructif  qu'attrayant.  ^ 
Elsaessische  Bûchermarken  bis  Anfang  des  18.  Jahrhunderts,  hevausg.  von  Paul 

25  Heitz  und  Aiig.  Baragk  [Emile  Picot].  Belle  publication.  1[^  27  fév.  Emile 
CartailhaC,  Monuments  primitifs  des  îles  Baléares  [S.  Reinach].  Bon,  mais  ne 
tient  pas  assez  compte  de  l'histoire.  \  F.  II.  M.  Blaydes,  Arislophanis  Co- 
mocdiae.  10.  P.  Equités  [Alb.  Martin].  Mérite  les  mêmes  critiques  et  les  mêmes 
éloges  que  les  volumes  précédents.  %  E.  C.  Magkie,  Luciani  Menippus  et  Ti- 

30  mon  [A.  M.  Desrousseaux].  Arriéré.  %  Oskar  Froehde,  Die  Anfangsgruende 
der  rômischen  Grammatik;  —  du  même.  De  C.  Julio  Romano  Charisii  auclore 
IL.].  Intéressant.  ^  Henri  Omont,  Catalogues  des  livres  grecs  et  latins  imjHmés 
par  Aide  Manuce  à  Venise  [L.  G.  Pélissier].  Très  bon.  11^  6  mars.  C.  Meifert, 
De  Sophoclis  codicibus  [A.  M.  Desrousseaux].  Du  soin  mais  résultats  insigni- 

35  fiantsi  ^  A.  COLLIGNON,  Éttide  sur  Pétrone  [A.  Cartault].  Mérite  réel.  If  Louis 
Havet,  La  prose  métrique  de  Symmaque  et  tes  origines  métriques  du  Cursus ;(]u 
même,  Cours  élémentaire  de  métrique  grecque  et  latine  rédigée  par  L.  Duv.^U, 
3»  éd.  [Paul  Lejay].  Très  bons.  Tflf  13  mars.  Ch.  de  Grandmaison,  Gaignicres, 
ses  correspondants  et  ses  collections  de  portraits  [T.  de  L.J.  Intéresse  l'histoire 

40  de  l'humanisme.  ^  G.  Larroumet,  Essais  d'histoire  et  de  critique  dramatique 
[E.  Lintilhac].  Contient  une  bonne  étude  sur  l'Œdipe  Roi  et  sur  Sophocle. 
tt  20  mars.  Am.  Hauvette,  Morceaux  choisis  dmérodote  [Max.  Egger].  Bon.  ^ 
F.  M.  Saxéppaçoç,  EùptTtîSoy  Mr,Ô£ta  [H.  Wcil].  Rendra  des  services.  ^  Emile 
Thomas,  L'envers  de  la  société  romaine  d'après  Pétrone  [Paul  Thomas].  Inté- 

45  ressant.  ^^  27  mars.  Wilh.  Streitberg,  Zur  Germanischen  Sprachgeschichte 
fV.  Henry].  1[  Important,  f  Alfred  ResCH,  Aussercanonische  Paralleltexte  zu 
den  Evangelien  [A.  Loisy],  Recherches  utiles  et  érudites.  ^  A.  Kamphausen, 
Das  Buch  Daniel  und  die  neuere  Geschichtsforchung  [F.  G.].  Éloges.  ^  E.  Zoma- 
niDlS  et  WeCklein,  Eschyle.  ■/.  Les  Perses,   les  Sept  devant  Thèbrs  [H.  WeilJ. 

50  Édition  grecque  qui  s'annonce  comme  très  bonne.  ^  H.  M.  Stephenson, 
Livy,  book  6;  —  Ant.  ZiNGERLE,  Tili  Livii  ab  urbe  condita  libri  2t-S!4,  50  [E. 
T.].  Éloges,  t  Car.  Mayhokf,  C.  Plini  Secundi  Natnralis  hisloriae  liber  37 
[E.  T.].  Supérieure  à  l'édition  lan.  ^  Max  Ihm,  Pelagonii  artis  vclerinariae 
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quae  exlant  [L.].   Publication   importante.  1[  C.   Lohmeyer,    Ginlehni  Aldae 
Comoedia  [Ch.  V.  L.].  Excellent.  1[  Henri  Didio,  La  querelle  de  Mabillon  et  de 
Vabbé  de  Hancé  [T.  de  L.].  De  longs  détails  sur  la  vie  littéraire  dans  les  cou- 
vents. \*l  3  av.  Th.  GOMPKRZ,  Die  jiingsl  enldecklen  Ueberreste  ciner  den  Plato- 
nischen  Phaedon  enthaltenden  Papyrusrolle;  —Richard  IIEINZE,  Xenokrates ;  —  K 
Eugen  Yiou'USyDie  arislolelische  Aujfassung  vom  Verhâllnisse  Gottes  zur  Welt 
und  zum  Menschen;  —  SCHMEKEL,  Die  Philosophie  der  mitlleren  Sloa  ;  —  Paul 
Wendland,  Philos  Schrift  iiber  die  Vorsehung  ;  —  C.  KalbfleisGH,  In  Galeni 
de  placitis   IJippocratis   et   Platonis   libres   observationes    criticae;  —  A.  Elter, 
Gnomica  [Lucien  lîerr].  Appréciation  en  général  favorable;  des  réserves  lO 
pour  Gomperz  et  Rolfes.  %  G.  Schoen,  Das  Capitolinische  Verzeichnis  der  R6- 
mischen  Triumphe  [R.  C.].  Réserve  son  jugement  jusqu'à  la  publication  de 
la  2»  éd.  du  t.  1  du  Corpus.  1[  V.  Casagrandi,  L'articolo  "  ISovem...  "  di  Festo 
{Novem  Combusti)  [G.  Goyau].  Conjecture  ingénieuse.  H^  10  av.  P.  Orsi  et 
F.  Cavallari,  Megara  Ilyblaea.  Storia,  topografîa,  necropoli  e  anatemala  [S.  15 
ReinachJ.  Conscience  et  érudition,  f  F.  Wippreght,  Quaesiiones  Palaephalae 
[S.  R.].  Beaucoup  de  travail  personnel  et  de  vrai  savoir.  ^  G.  Valeri  CatuUi 
Attin  annotavit,  anglice  reddidit  G.  Grant  Allen  [Emile  Thomas].  Satisfai- 
sant. *i  II.    Dessau,   Inscripliones   latinae  selectae;  —  De    RUGGIERO,   Sylloge 
epigraphica  orbis  romani.  Vol.  2.  Inscriptiones  Italiae  [R.  Gagnât].  Éloges.  \  20 
L.  IIOUDART,  Elude  à  propos  d^antiquités  recueillies  en  Tunisie  [R.  C.].  Descrip- 
tion soignée  de  fragments  sans  importance  conservés  au  musée  de  S.  Dizier. 
^1[  17  av.  J.  W.  Mac  Grindle,  The  invasion  of  India  by  Alexander  Ihe   Great 
[E.  DrouinJ.  Traduction  avec  notes,  des  auteurs  grecs  et  latins;  bon  livre 
de  vulgarisation.  1  Henri  Weil,  Euripide  Alceste  [Am.   H.].  Très  bon.  ^  26 
A.  BouGOT,  Rivalité  d'^Eschine  et  de  Démoslhène  [Am.  Hauvette].  Des  qualités. 
^  Fr.  Eyssenhardt,  Macrobius  [L.].  Aucun  progrès  sensible  dans  ce^lte 
2»  éd.  ^    De  antiquis  Marmoribus   Blasii   Caryophili  opusculum  [M.  R.  de   la 
Blanchère].  Vient  un  peu  tard.  ^  Emile  Legrand,  Cent-dix  lettres  grecques  de 
François  Filelfe;  —  Th.  Klette,  Deitràge  zur  Geschiclite  der  Ilalianischen   Gc-  30 
lehrtenrenaissance.  3.   Die    griechischen    Briefe   der   Franciscus   Philelphus 
[P.  de  Nolhac].  C'est  Legrand  qui  a  donné  la  seule  édition  à  citer  des  lettres 
de  Philelphe.  \%  24  av.  F.  Susemihl,  Geschichtc  der  griechischen  Lilteratur  in 
der  Alexandinerzeit  [Am.  Hauvette].  L'ouvrage  le  plus  complet  que  nous  pos- 
sédions sur  le  sujet.  ^  Inscriptionum  Ilispaniae   latinarum  supplementum  éd.  35 
HUEBNER  [C.  JuUianJ.  Excellent.  ^  Alfred  Holder,  Altceltischer  Sprachschatz 
[G.  Dottin].  Érudition  sûre  et  étendue.  \  Domenico  Comparetti,  Der  Kale- 
valn  oder  die  tradilionneUê  Poésie  der  Finnen  [E.  Beauvois].  Traduction  alle- 
mande d'un  ouvrage  destiné  à  étudier  par  comparaison  le  problème  des 
origines  des  épopées  nationales.  ^  Ludovico  Frati,  Vile  di  uomini  illustri  del  40 
secolo  i(i  scrilte  da  Vcspasiano  da  Bistici  [P.  de  Nolhac].  Édition  plus  complète 
et  plus  correcte  d'une  œuvre  très  utile  pour  l'histoire  de  la  Renaissance.  \ 
Lorenzo  Valla,  sein  Leben  und  seine  Werke  von  Max  von  Wolff;  —  Girolamo 
Mangini,  Alcitne  lettere  di  Lorenzo  Valla  [P.  N.j.  Éloges  pour  Mancini.  ^  Otto 
Hoffmann,   Die   Griechischen   Dialekte  in   ihrem  hislorischen  Zusammenhang  43 
[V.  H.].  Bon.  t^  lor  mai.  J.  BaGkmann,  Dodekapropheton  Aethiopicum  [A.  L.]. 
Mérite  d'être  encouragé,  f  W.  A.  Lamberton.  1.  Hpoç  with  the  accusative.  2. 
Note  on  Ihe  Anligone  [My].  Satisfaisants.  ^  Ernst  Richter,  Xenophon-Studicn 
[Am.  Hauvette].  Soutient  que  X.  n'a  pas  connu  directement  Socrate.  %  A. 
ZiMMERMANN,  Quinti  Smyrnaei  Posthomericorum  libri  [My].  Édition  améliorée.  50 
\  Alf.  Biese,  Griechische   Lyriker   [Am.  H.J.  Bon.   1[  N.   Festa,  lamblichi  de 
communi    mathcmatica    scientia   liber  [My].    Bonne    édition.  ^   Th.   StanGL, 
M.  Tulli  Ciceronis  de  oralore  libri  très;  —  Aug.  S.  Wilkins,  M.  Tulli  Ciceronis 
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de  Oratore  libri  très  fEm.  ThomasJ.  Appréciation  en  général  favorable.  ^% 
8  mai.  W.  M.  Ft.iNDEns  Pbtrie,  Medxim  with  chnpters  by  F,  L.  Griffith 
fG.  MasperoJ.  Éloges.  \  II.  Kohi.er,  Von  dev  WeU  zum  Himmelrcich  [A.  Loisy|. 
Gonlribiilion  sérieuse  à  la  critique  du  quatrième  évangile,  t  S.  Sobolrwski, 

5  Syniaxis  Arislophanenc  capita  selccla  [Albert  Martin].  Du  soin  et  do  la  com- 
pétence. If  P.  LOiiENZ,  Observationes  de  pronominum  pcrsonalium  apud  poêlas 
Alexandrinos  nsn  [My].  Ne  mérite  aucunement  l'attention.  %  Ose.  Froedhe, 
Valerii  Probi  de  nomine  Plinii  secundi  doclrinam  conlincre  libellum  dcmonstra- 
lur;  —  J.  W.  Beck,   Sludia   Gelliana   et  l'iiniana;  —  Gust.    NORDMEYER,   De 

10  Octaviae  fabula  |E.  Thomas].  Estimables  à  divers  égards.  %*fi  15  mai.  Ed. 
Naville,  Dubastis  iSSl-lSSO;  du  même,  The  Vestivc-Ilall  of  Osorkon  II  in  the 
great  Temple  of  Bubastis  [G.  Maspcro].  Grands  éloges.  %  Ericli  Brthe,  Thf- 
banische  Heldenlieder  [My].  Agréable  et  suggestif,  quoique  parfois  spécieux. 
tu  22  mai.  Flinders  Pétrie,  Ten  jears  dùjging  in   Egypt  1881-4891  [G.  Mas- 

15  pero].  Recommandé.  ^  Paul  Decharme,  Euripide  et  l'esprit  de  son  théâtre  [S. 
Reinacb].  Excellente  addition  à  Thistoire  littéraire  de  l'antiquité.  \  Sam 
WlDE,  Lakonische  Kulte  [V.  Bérard].  Bon.  ^  J.  A.  Worp,  De  invloed  van  Se- 
ncca's  Ircurspelen  op  ons  tooneel  [G.  Duflou].  Étudie  avec  beaucoup  de  soin 
l'influence  exercée  par  Séuèque  sur  le  drame  néerlandais.  %  Fernand  Cabrol, 

20  Histoire  du  cardinal  Pitra  [G.  Lacour-Gayet].  Intéressant.  1^29  mai.  BezOLD 
et  BUDGE,  The  Tell-el-Amarna  Tablets  in  Ihe  Brilish  Muséum;  —  Brzold, 
Oriental  Diplomacy  [G.  Maspero].  Il  y  a  beaucoup  à  apprendre  dans  ces  deux 
livres.  ^  E.  Cougny,  Extraits  des  auteurs  grecs  concernant  la  géographie  et 
l'histoire  des  Gaides,  t.  7,  par  H.  Lebègue  fP.  G.].  Quelques  réserves,  f  Ad. 

25  SCHULTEN,  De  conventibus  civium  Romanorum  fM.  R.  de  la  Blanchère].  Très 
approfondie,  quoique  discutable  en  plus  d'un  point.  ^  Alex.  Riese,  Historia 
Apollonii  régis  Tyrii  [Paul  Lejay].  Offre  une  base  solide  pour  les  recherches. 
1[  Gust.  MÛLLER,  Schûlercommentar  zu  Sallusts  Schriften  [Isaac  Urij.  Rend  le 
travail  de  l'élève  trop  facile.  tH  ^  jn.  Joachim  Menant,  Les  Héiéens,  Histoire 

30  d'un  empire  oublié;  —  Kar-Kemish,  sa  position;  —  Éléments  du  syllabaire  héléen; 
—  F.  E.  Peiser,  Die  Khetischen  Inschriften ;  —  Léon  de  LantSheere, 
De  la  race  et  de  la  langue  des  Hittites  [J.  Halévy].  Diverses  observations, 
t  Félix  Ravaisson,  La  Vénus  de  Milo  [S.  Reinach].  Important,  f^  12  jn. 
Burckhardt,  ISach  Jérusalem  [C.   C.  G.].  Peu  de  nouveau,  f  G.  Schmidt, 

33  Gnostiche  Schriften  in  Koplischer  Sprache  atis  dem  Codex  Drucianus  [II.  G.]. 
Trop  de  personnalités.  ^  Ernest  Babelon,  Catalogue  des  monnaies  grecques 
de  la  Bibliothèque  Nationale.  Les  Perses  Achéménidcs. . .  Cypre  et  Phénicie 
[Th.  Reinach].  Attachant  et  suggestif.  %  Christian  Belger,  Die  Mikenische 
Lokalsage    von    den    Graebern  Agamemnons   und   der   seinen    [Sal.    Reinach]. 

40  Exégèse  très  séduisante.  *i  Imhoof-Blumer,  l'ortràtkupfe  auf  rômisehen 
Mûnzen  der  Republik  und  der  Kaiserseit  [R.  G.].  Peut  être  commode.  ^ 
K.  Miller,  Die  rômisehen  Kastelle  in  Wuertcmberg  [R.  C.J.  Du  soin.  % 
Théod.  Reinach,  Les  origines  du  bimétallisme.  Étude  sur  la  valeur  propor- 
tionnelle de  l'or  et  de  l'argent  dans  l'antiquité  grecque  [M.  Prou].  Éloges. 

45  f  A.  Laqulvnte,  Guillaume  et  Caroline  de  Ilumboldt,  Lettres  à  Geoff'roi  Schweig- 
hàuser  [A.  Gh.]  Intéressant.  1]^  12  jn.  Ludwig  IIallier,  Untersuchungen  iiber 
die  Edessenische  Chronik  [Rub.  DuvalJ.  Bon.  ^  S.  Sudhaus,  Philodemi  volumina 
rhetorica  [Mz].  Réussi.  ^  Q.  F.  H.  Brughmann,  Epithela  deorum  quae  apud 
poêlas  graecos  leguntur  [P.  Decharme].  Précieux  mais  insuffisant.  ^  M.  de 

50  WilamOWITZ-Mollendorff,  De  tragicorum  graecorum  fragmentis  [P.  D.]. 
Intéressant.  ^  Fr.  Richter  et  Alf.  Eberhard,  Ciceros  Rede  fiir  T.  Annius 
Milo.  4"  éd.  par  II.  Nohl  [E.  Thomas].  Bonne  édition.  ^^  26  jn.  E.  Améli- 
NEAU,  La  morale  égyptienne  [E.    Chasinat].  Bon  travail  sur  le  papyrus  de 
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Boulaq  n»  4.  %  J.  Armitage  Robinson,  The  Apology  of  Aristides;  —  Richard 
Raabe,  Die  Apologie  des  Aristides  [R.  Duval].  Éloges.  \  Hugo  Magnus, 
Studicn  ztir  Ueberlieferung  und  Kritik  dev  Metamorphosen  Ovids,  b"  partie  [E. 
ThomasJ.  Bon. 

^^  Tome  36.  3  j  t.  Jackson,  ^n  ^ucs/a  grammar  [A.   Meillet].    Peut,  après  5 
tout,  être  considéré  comme  un  instrument  de  travail  commode.  \  Lucien 
SCHERMAN,   Materialien  zur   Geschichle    der   Indischen    Visions   Litteratur    [L. 
Feer].  N'est  en  réalité  qu'un  essai.  ^  Ern.  Desjardins,  Géographie  historique 
et  administrative  de  la  Gaxde  romaine  [R.   Gagnât].  Éloges.  ^^  10  jt.  EAAAS, 
TcepioSixbv  Toij  èv    'A[X(TX£)^o6à[xw   «Jde/XrjvtxoCi    SuXXeiyou.  4   [MyJ.  Contient    toute  10 
espèce  de  choses.  ^  Moriz  Wlassak,  Bômische  Processgesetze,  2'  partie  [Ed. 
Cuq].  En  progrès  sur  la  première  partie.  ^  Michel  Bréal,  De  l'enseignement 
des   langues   vivantes   [A.   Chuquet]    Très   bon.   ^f  17-24  jt.   K.   Brugmann, 
Gi'undriss  der  vergleichenden  Grammatik  der  Indogermanischen  Sprachen  [V. 
H.].  Volume  contenant  les  tables  de  ce  grand  ouvrage.  1[  G.  Frick,  C/iro-  16 
nica  minora,  1  [Paul  Lejay].  Marque  un  progrès.  ^  Gabriel  Gompayrê,  Abe- 
lard  and  the  Origin  and  early  history  of  Universilies   [Jacques    Parmentier]. 
Mérite  d'être  traduite  en  français.  ^^  31  jt-7  août.  H.  Schaefer,  Commenta- 
tiones  de  papyro  médicinale  Lipsiensi,  Papyrus  Ebers  [G.  Maspero].  Sagacité  et 
esprit  critique  %  E.  Maass,  Aratea  [My].  De  très  bonnes  parties.  ^  G.  Dal-  20 
MEYDA,  Hérondas,  les  Mimes,  traduction  française  [Am.  Hauvette].  Très  suf- 
fisant. ^  0.  GrÉard,  Nos  adieux  à  la  vieille  Sorbonne  [S.  Reinach].  S'est  ac- 
quitté de  sa  tâche  en  savant  et  en  artiste,  f^  14-21  août.  H.  Brunn,  Griech- 
ische  Kunslgeschichte  [S.  Reinach].  Éloges.  ^  W.  Deegke,  Lateinische  Schul- 
grammalik;  —    du    même,    Erlaiiterungen   zur  Lateinischen    Schulgrammatik  25 
[V.  Henry].  Excellents,  f  A.  Boutroue,  L'Algérie  et  la  Tunisie  à  travers  les 
âges  [J.  Toulain].  Conférences  pour  le  grand  public.  ^  0.  Berger-Levrault, 
Annales  des  professeurs  des  académies  et  universités  alsaciennes,  1322-1871  [T.  de 
L.].  Autant  d'érudition  que  de  patriotisme,  tif  28  août-4  sept.  Paul  Cou- 
vreur, Platon,  Phédon  [My].  Suffisant.  ^  G.  Radet,  La  Lydie  et  le  monde  grec  30 
au  temps  des  Mermnades  [S.  Reinach].  Très  digne  d'estime.  ^  J.  Overbeck, 
Geschichte  der  griechischen  Plastik,k'>  éd.  [Henri  Lechat].  Trop  peu  modifié.  ^ 
Monumenta  Germaniae  historica,  Chronica  Minora,  vol.  2.  fasc.  1  [R.  C.].  Bon. 
^  Rud.  Grau,  De   Ovidii  Metamorphoscon  codice  Amploniano   [Paul   Lejay]. 
Très  consciencieux.  %  Sludi  italiani  di  Filologia  classica  [P.  L.].  Analyse  des  36 
principaux  articles.  ^  Goblet  d'Alviella,  Note  complémentaire  sur  le  thème 
symbolique  de   Varbre  sacré  entra  deux  créatures  affrontées  [J.   Toutain].   Bon 
malgré  un  peu  d'exagération.  %  11-18  sept.  L.  H.  Mills,  The  ancient  manus- 
cript  of  Ihe  Yasua;  —  The  five  Zoroastrian  Gâthâs;  —  On   the  Zend  mss.  rc- 
cently  presented  lo  the  Bodleian  library  [J.  Darmesteter].  Patience  inaltérable  40 
et  science  parfaite.  ^  K.  Sethe,  De  Aleph  prosthelico  in   linguà  Aegypliacâ 
verbi  formis  praeposito  [G.  MasperoJ.  Devra  être  pris  en  très  sérieuse  con- 
sidération. \^  Victor  Nourrisson,  La  Bibliothèque  des  Ptolémées  [My].  Confé- 
rence. *[\  Casimir  von  MorawSki,  De  rhetoribus  latinis  observationes ;   —  du 
même,  ZurBhetorik  bei den  rômischen  //isiori/vcrn  [Emile  Thomas].  Recherches  45 
très  intéressantes  et  qui  paraissent  devoir  être  fécondes.  ^1[  23  sept. -2  oct 
\V.  E.  Crum,  Coptic  Manuscripts  brought  from  the  Fayyum  by  \V.  AL  Flinders 
Pétrie  [G.  MasperoJ.  Consciencieux  et  utile,  \  V.  Loret,  Manuel  de  la  langue 
égyptienne  [G.  Maspero].  Bon  manuel,  f  V.  Wilcken,  Krebs,  P.  Vieregk 
Griechische  Urkunden  [H.  G.].  Extraits  des  papyrus  du  Musée  de  Berlin.  ^  50 
E.  GouMY,  Les  Latins   [Emile  Thomas].  Des  réserves.  ^  II.  Blummer,  Die 
Farbenbezeichnungen  bei  rômischen  Dichtern  [Paul  Lejay].    Étude  lexicogra- 
phique  seulement.  \  Gagnât,  L'année  épigraphique  [P.  Guiraud].  Mérite  tou- 
R.  DE  PHiLOL.  —  Revue  des  Revues  de  1893.  XVIII.  —  li. 
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jours  des  éloges,  f  'O  èv  KMvc-xavTivo'jTi'^XEt  çtXoXoytxo;  SûUoyo;  [My].  Quelques 
articles    intéressants.  tH  9  oct.  Max  Ohnefalsgh-Richter,    Kypros,  die 
Bibel  und  Homer  [S.  ReinachJ.  Important  quoique   mal   composé  et  trop 
long.  \  Emil  Gigas,  Lettres   des   Bénédictins  de   la  Congrégation  de   S.  Maur, 
«  1652-1700  [T.  de  L.].  Très  intéressant,  f  Lettre  do  Clermont-Ganneau.    Le 
reniement  de  S.  Pierre  et  la  portière  Bailla.  Ce  nom  de  Ballia  dérive  de 
l'araméen  ba'aya  =  celle  qui  demande.  1[|  16  oct.  Alfred  Krauss,  Lehrbuch 
der  praktischen  Théologie   [A.  L.].   Bon.    *![  W.  Brandt,  Die  evangelische  Ge- 
schichte  [A.  Loisy].  Fait  réfléchir.  %  J.  Geffgken,   Stimmen  der  Griechen  am 
10  Grabe  [My].  Intéressant.  H  Dareste,  Haussoullier  et  Th.  Reinagh,  Recueil 
des  inscriptions  juridiques  grecques  [P.  Guiraud].  Beaucoup  de  valeur.  ^  Eug. 
BenoiST  et  H,  GOELZER,  Nouveau  dictionnaire  latin-français  [Fr.  Plessis].  Sé- 
rieuse contribution  aux  études  latines.  \  L.  Prud'homme,  M.  Tullii  Cicero- 
nis   De    imperio    Cn.   Pompei   ad   Quirites  Oratio  ;  —  Th.   Zielinski,   Curae 
15  Tullianae   [E.  ThomasJ.  Éloges,  ^f  23  oct.   R.    Smend,  Lehrbuch  der  allesta- 
mentlichen  Religionsgeschichte  [A.  Loisy].  Bon.  f  Giovanni  Setti,  /  Mimi  di 
Eroda  [My].  Soigné.  \  Description  de  l'Afrique  du  Nord.  G.   Doublet,    Musée 
d'Alger;  —  G.  Doublet  et  P.  Gaugkler,  Musée  de  Constantine ;  —  R.   de  LA 
Banghère,  Musée  d'Oran  [Aug.  AudoUent).  Entreprise  très  importante  qui 
20  est  très  bien  conduite.   ^  U.  Chevalier,  Poésie  liturgique  du  Moyen  Age. 
Rythme    et    Histoire    [T.    de   L.].    Bon.    %    Ch.    Sghmidt,    Répertoire    bi- 
bliographique   strasbourgeois   jusque    vers   1330    [E.     Picot].     Bien    fait.    ^% 
30    oct.    H.    J.    Haltzmann,     Hand-Commentar    zum    Neuen    Testament,    4 
[A.   L.].    Important,    f    Leop.    de    Feis,    La    Dattaglia    di    Cunassa    in    un 
25  Mosaico  pompeiano  [M.  R.  de  la  Blanchère].  Thèse  peu  acceptable.  ^  Fr. 
SCHLEE,    Scholia    Terentiana    [Paul    Lejay].     Précieux,    malgré    quelques 
faiblesses.  ^  Gust.  ClauSSE,  Basiliques  et  Mosaïques  chrétiennes,  Italie  et  Sicile 
[M.  R.  de  la  BlanchèreJ.  Imparfait,  f  Lettre  de  A.  Deloume  à  propos  de 
l'article  publié  le  25  déc.  1892  de  cette  revue.  1f*î  6  nov.  E.  Le  Blant,  Les 
30  persécuteurs  et  les  martyrs  aux  premiers  siècles  de  notre  ère  [P,  Lejay].  Éloges. 
^  Vita  S.  Pauli  Junioris.  Excerptum  ex  Analectis  BoUandianis,  t.  9  [A.  Del- 
boulle].  Rendra  service,  n  '13  nov.  G.  Tropea,  Sioria  dei  Lucani  [S.  Reinach]. 
Sera  utile.  ^  Francesco  Sgerbo,  Caratteristiche  del  Greco  e  del  Latino  [V.  H.]. 
Bonne  vulgarisation,  ^  Cari  Thomas,  Melito  von  Sardes.  Eine  Kirchenges- 
35  chichtlichen  Studie  [A.  L.].  Très  soigné  et  très  complet.  ^  W.  Wetz,  Ueber 
Litteraturgeschichle  [Gh.  J.].  Contient  une  appréciation  de  l'Antigone  de  So- 
phocle, t^  20  nov.  M.  WlNTERNlTZ,  On  a  comparative  Study  of  Indo-European 
cusloms  ;  —  J.  Kirste,  Indogermanische  Gebraiiche  Ilaarschneiden  [S.  Lévi]. 
Intéressant.  *i  Catalogue  of  greek  and  etruscan  vases  in  the  British  Muséum,  2 
40  [S.  Reinach].  Très  utile.  1[  H.  A.  IIolden,  Plutarque,  Vie  de  Démosthène  [E. 
Baudat].  Excellent.  %  J.  Marquardt,  La  vie  privée  des  Romains,   trad.  par 
V.   Hekry  [R.   Gagnât].   Dernier  volume   qui  couronne  dignement  toute 
l'œuvre,  f  A.  Luzio,  R.  Renier,  Mantova  e  Urbino  [P.  de  NolhacJ.  Intéresse 
l'histoire  de  l'humanisme.  1[  A.  Begker,  Jean  Lemaire.  Der  erste  humanistiche 
46  Dichler  Frankreichs  [P.  N].  Bon.  ^  E.  SiEGKE,  Die  Liebesgeschichle  des  Himmels. 
Untersuchungen  zur  Indogermanischen  Sagenkunde  [S.  Levi].  Agréable. 
y^  27  nov.  J.  Lees,  On  the  Atxavtxô;  X^yo?  »^  Euripides  [P.  DecharmeJ.  Net  et 
précis.  ^  E.  Boeswillwald  et  R.  Gagnât,  Timgad,  une  cité  africaine  sous 
l'empire  romain;  —  R.  CaGNAT,  Guides  en  Algérie.  Lambése  [Aug.  AudoUent]. 
50  Très  bon.  ^  H.  OmONT,  Catalogue  de  la  Bibliothèque  de  Bernard  II,  archevêque 
de  S.  Jacques  de  Compostelle,  1226,  par  lui-même  ;  —  La  Bibliothèque  du  roi  au 
début  du  règne  de  Louis  XV,  1718-1736.  Journal  de  l'abbé  Jourdain  [T.  de  L.]. 
Très  intéressants,  f^  ^  déc.  A.  Wiedemann,  Index  der  Gù'tler-und  Diimonen- 
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namen  zu  Lepsiiis  Denkmàler  aus  Aegypten  und  Aelhiopien  ;  —  W.  Spiegelberg, 
Studien  und  Materialien  zum  Bechtswesen  des  Pharaonreiches  des  Dynast.  18-21 
[G.  Maspero].  Éloges.  ^  Paul  Robert,  En  Terre  sainte  [G.  G.  G.].  Agréable. 
^  Dom  CI.  Devig  et  Dom  J.  Vaissette,  Histoire  générale  du  Languedoc,  t.  13 
[R.  Gagnât].  Bon  recueil  des  inscr.  du  Languedoc.  %  G.  A.  Lehmann,  De  Ci-  ^ 
ceronis  ad  Allicum  Epistulis  recensendis  et  emendandis  ;  —  M.  Tulli  Ciceronis 
epistularum  sedecim,  éd.  Lud.  Mendelssohn.  Accedunt  tabulae  chronologicae 
ab  Aem.  Koernero  el  O.  E.  Schmidtio  confectae  ;  —  0.  Ed.  Schmidt,  Der 
Briefivechscl  des  M.  Tulliiis  Cicero  [Paul  Lejay].  Font  avancer  la  question.  ^^ 
H  déc.  Giulio  Beloch,  Sloria  greca,  1  ;  —  du  même,  Sludi  di  Slorîa  antica  ,  10 

—  du  même,  Griechische  Geschichle,  i  [Am.  IlauvetteJ.  Quelques  réserves. 
^  Albert  Thumb,  MsXéTr)  uspl  tt,?  <T■f\\Ltç)^vf^ç  èv  A'tYtvT)  XaXo'JjJLÉviQç  StaXéxtou  ;  — 
Beitràge  sur  neugriechischen  Dialektkunde  [H.  Pernot].  Bon.  f  Rie.  Heim, 
Jncanlamenta  inagica  graeca  latina  [R.  Gagnât].  Utile  recueil  de  matériaux. 

^  R.  Schneider,  Légion  und  Phalanx  ;  —  E.  Dunzelmann,  Das  rOmische  Stras-  15 
sennetz  in  N orddeutschland  [J.  Toutain].  Trop  peu  intéressants.  If  II.  Ziemer 
und  W,  GiLLHAUSEN,  Laleinische  Schulgrammalik  ;  —  Aug.  Waldegk,  Latei- 
nische  Schidgrammatik ;  —  du  même,  Praktische  Anleilung  sum  Unterricht  in 
der  latein.  Grammalik  ; —  Fr.  FuEGNER,  Des  Cornélius  Nepos  Lehenbeschrei- 
bungen  in  Auswahl;  —  W.  G.  Collar,  The  seventh  book  of  Vergil's  Aeneid  [L.].'^*^ 
Ont  tous  le  même  défaut,  rendent  le  travail  de  l'enfant  trop  facile.  ^  G.  M. 
RUSHFORTH,  Latin  historical  inscriptions  illuslraling  Ihe  history  of  the  early 
empire  [R.  Gagnât].  Les  commentaires  sont  bons,  ^^f  18  déc.  Th.  Zaghariak, 
Sources  of  Sanskrit  Lexicography  [X.  Barth].  Très  utile.  ^  A.  Boutrouh, 
Bapport  à  M.  le  Min.  de  l'inst.  pub.  sur  une  mission  archéologique  en  Portugal  25 
[J.  Toutain].  Intéressant.  1[  FI.  Nbngini,  Sut  proverbio  au'  ovo-j  (aTro  -/o<5î,  àizh 
xu[i6o'j)  xxTaTreasïv  [My].  Des  parties  trop  subtiles.  %  II.  Bazin,  Villes  antiques. 
Vienne  et  Lyon  gallo-romains.  —  Nîmes  gallo-romain  [W.].  Faits  légèrement. 
^  J.  Armitage  Robinson,  The  Philocalia  of  Origcn  ;  —  G.  F.  II.  Johnston,  The 
Book  of  Saint-Basil  the  great,  on  the  Ilohj  Spirit  ;  —  Karl  KrumbaGHEB,  Stu-  30 
dien  zu  den  Legendcn  des  h.  Theodosios  [P.  Lejay].  Éloges  surtout  pour  Ro- 
binson et  Krumbacher.  1  Ernest  Renan,  Histoire  du  peuple  d'Israël,  t.  4  ;  — 
James  Darmesteter,  Les  prophètes  d'Israël;  —  du  môme.  Les  prophètes  [M. 
Vernes].  Des  éloges  avec  quelques  réserves.  \  P.  Tamizey  de  Larroque, 
Lettres  inédites  de  quelques  hommes  célèbres  de  VAgennais  [A.  G.].  Intéressant.  35 
f^f  25  déc.  K.  Sghenkl,  Uebungsbuch  zwn  iiberzetzen  aus  dem  Deutschen  ins 
Griecldsche  [My].  Succès  légitime.  ^  J.  II.  Wright,  Herondaea  [My].  De 
bonnes  choses.  %  G.  Goetz  et  Fr.  Sghoell,  T.  Macci  Plauti  comoediae.  Fasc. 
1.  Aniphitruonein  Asinariam  Aululariam  complectens  [P.  Lejay].  Recom- 
mandé. ^  St.  Witkowski,  De  vocibus  hybridis  apud  antiquos  poetas  romanos;  *0 

—  Analccta  graeco- latina.  Philologis  Vindobonae  congregatis  obtulerunt 
collegae  Gracovienses  et  Leopolitani  [P.  L.].  Éloges.  Albert  Martin. 

Revue  épigraphique  du  midi  de  la  France  [AUmer].  Autun  :  Inscrip- 
tion sur  une  fuselière  :  ave,  vale;  bella  tu!  Ge  petit  disque  faisait  partie 
de  l'outillage  du  tissage  à  la  main.  \  Isenore  (Ain)  :  Inscription  votive  à  W 
Mercure.  \  Lyon  :  Nom  de  bronzier  sur  une  patère  :  en.  Trebel  Grès;  Frag- 
ment de  médaillon  de  terre-cuite  représentant  la  dispute  du  trépied  avec 
les  noms  des  personnages  :  ApoUo,  Latona,  Hercules.  %  Vienne  (Isère)  : 
Fragment  d'une  dédicace  par  les  pontifes  ;  marques  de  potiers.  \  Grupies 
(Drôme),  Épilaphe.  ^  Vénasque  (Vaucluse)  :  Fragments  d'épitaphes.  \  Nî-  50 
mes  :  Fragment  d'une  épitaphe.  ^  Additions  et  corrections.  ^  Étal  de  la 
publication  du  Corpus  inscript,  latinarum.  ^  La  police  de  sûreté  dans 
l'empire  romain.  Traduction  d'un  mémoire  de  Otto  Ilirschfeld. 
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î^  N°  70.  Chalon-sur-Saône  :  Épitaphes  de  la  femme  d'un  soldat  de  la 
légion  sexta  victrix  et  d'un  vétéran  de  la  légion  trigesima.  %  Laize  en  Ma- 
connois  :  Inscription  votive  érigée  par  un  soldat  de  la  légion  octava  Au- 
gusta  Alexandriana,  candidat  de  l'empereur.  ^  Mâcon  :  Inscription  en  statue 
B  d'un  personnage  arrivé  à  tous  les  honneurs  municipaux,  flamine  d'Auguste, 
primogenius  dei  Moltini,  gutvater  Martis.  L'expression  celtique  gutvater 
(bon  père)  a  été  conservée  en  entier  dans  l'allemand  moderne.  ^  Lyon  : 
Fragment  d'inscr.  d'un  stationarius  ;  fragment  d'épitaphe.  ^  Vienne  (Isère)  : 
Fragment  d'inscription  d'un  personnage  sénatorial  ;  divers  fragments  d'épi- 

10  taphes.  ^  S"»-Colombe-lès-Vienne  (Rhône)  :  Deux  marques  de  plombiers  : 
Satto  et  Senter v(iennae)f(ecerunt);  C.'Laber(ius)Quintus.  ^Vienne  (Isère)  : 
Divers  fragments  d'épitaphes.  ^  Nîmes  :  Fragment  d'épitaphe.  ^  Castel- 
maure  (Aude)  :  Dédicace  de  la  statue  d'un  chevalier  pourvu  de  grades  mi- 
litaires. 1[  JuLLiAN,  Etude  sur  les  derniers  temps  de  la  Gaule  romaine.  «  Il  n'est 

15  guère  possible  de  dire  des  choses  plus  belles  en  des  termes  meilleurs.  » 
1[  La  police  de  sûreté,  suite. 

tu  N"  71.  Chalon-sur-Saône  :  Épitaphe  d'un  enfant  et  fragment,  t  Ville- 
la-Grand,  II'«-Savoie  :  Dédicace  à  Mars.  ^  Genève  :  Épitaphe  de  Coins  As- 
tutus,  f  Vaison  (Vaucluse)  :  Épitaphe.  ^  Nîmes  :  Dédicace  au  génie  d'une 

20  personne  vivante  par  son  affranchie,  gravée  sur  un  Hermès;  épitaphe  et 
fragment.  ^  Le  Caylar  (Gard)  :  Épitaphe.  If  Périgueux  :  Graffite  sur  une 
amphore  :  Museorum  leges  nodent,  lupinos  decem  dabont.  Le  lupin,  dans 
la  comédie,  figure  l'argent  ;  c'est  probablement  une  inscription  ayant  trait 
à  l'amende  infligée  à  ceux  des  membres  d'une  société  d'amateurs  qui  vio- 

25  leraient  les  lois  de  la  prosodie.  ^  La  police  de  sûreté,  suite. 

^If  N"  72.  Chalon-sur-Saône  :  Épitaphe  d'un  Rème  cavalier  dans  l'ala 
Longiaua,  avec  les  noms  celtiques  :  Samorix  Liamari  f(ilius);  épitaphe  d'un 
Ubien,  fils  d'Excingus,  cavalier  dans  l'ala  Asturum.  ^  Chalon-sur-Saône  : 
Autel  à  Mercure.  IfMelIicey  (Saône-et-Loire  :  Épitaphe  à  Mercure.  ^  Chalon- 

30  s. -Saône  :  Épitaphe.  ^  Vienne  (Isère)  :  Épitaphes  et  fragments  d'épitaphes. 
H  Ville-la-Grand  (H'9-Savoie)  :  Inscription  faisant  mention  d'une  libéralité 
pour  la  construction  d'un  portique.  ^  Laveyron  (Drôme)  :  Marque  de  po- 
tier :  Potitini  m(anu).  ^  Arles  :  Épitaphe  d'une  femme  qui  était  musicienne 
si  les  instruments  de  musique  représentés  sur  sa  tombe  indiquent  sa  pro- 

35  fession.  ^  Nîmes  :  Fragments  de  plusieurs  épitaphes.  f  La  police  de  sûreté, 
suite.  Henry  Thédenat. 

Revue  numismatique,  3»  série,  t.  11,  1893.  1"  trimestre.  De  la  valeur 
proportionnelle  de  l'or  et  de  l'argent  dans  l'antiquité  grecque  [Th.  Reinach]. 
R.  démontre  que  la  valeur  relative  de  l'or  et  de  l'argent  a  varié  d'une  ma- 

40  nière  considérable  chez  les  Grecs  dans  le  cours  de  leur  histoire  ;  il  recherche 
ensuite  dans  quelles  circonstances  historiques,  connues  de  nous,  ces  va- 
riations se  sont  produites.  ^  Symboles  monétaires  ptolémaïques  mis  en 
rapport  avec  les  fêtes  dionysiaques  d'Alexandrie  [R^Mowat].  M.  tire  de  ses 
études  la  conclusion  suivante  :  Des  monnaies  royales  en  or,  à  distinguer 

45  des  monnaies  commerciales  en  argent  et  en  bronze,  ont  été  émises  en 
quantités  considérables  à  l'occasion  des  grandes  fêtes  dionysiaques  dont 
les  divers  épisodes  sont  commémorés  par  l'image  des  principales  pièces 
décoratives  de  ces  cérémonies  sous  la  forme  réduite  de  types  et  de  sym- 
boles monétaires,  t  Monnaies  romaines  et  byzantines  inédites  ou  peu  con- 

50  nues  (pi.  1)  [A.  BlanchetJ.  Denier  de  César  restitué  parTrajan;  Vespasien 
et  Titus,  72-73;  Domitien,  81-96;  Sulpicius  Uranius  Antoninns  ;  Dioclétien, 
28-4-305;  Constant  I,  3-33-350;  Aelia  Pulcheria,  femme  de  Marcien,  414-453; 
Aelia  Verina,  femme  de  Léon  1,457-474;  Iléraclius  et  Héraclius  Constantin, 
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son  fils,  613-614;  Heraclius  et  Martine,  sa  femme,  614-641  ;  Justinien  II  et 
Tibère  IV,  705-711;  Postume,  258-267;  Teticus,  268-273.  If  Description  de 
monnaies  grecques  de  l'époque  impériale  trouvées  en  Bulgarie  [D.  E.  Tac- 
chella].  Découverte  en  1892,  au  village  de  Saradjachâh-Vély.arroadissement 
de  Dobritch,  département  de  Varna,  d'un  trésor  de  820  deniers  impériaux  6 
romains  et  de  640  monnaies  grecques  en  bronze.  Les  monnaies  romaines, 
sauf  quelques  exceptions,  n'offrent  qu'un  intérêt  relatif;  les  monnaies  grec- 
ques au  contraire  offrent  beaucoup  de  nouveautés  ou  de  variétés.  Elles 
sont  de  Tomi,  Collatia,  Dionysopolis,  Istrus,  Murcianopolis,  Anciiialus, 
Deultum,  Hadrianopolis.Mesembria,  Odessus,  Perinthus,  Topirus,  Trajano- lo 
polis,  Nicaea  de  Bithynie,  Caesarea  de  Cappadoce.  L'enfouissement  n'est 
pas  antérieur  à  la  première  moitié  du  3»  siècle  apr.  J.-G.  If  R.  Stqart 
POOLE,  Catalogue  of  the  coins  of  Ihe  Alcxandria  and  the  nomes  [G.  S.].  L'in- 
troduction renferme  de  très  intéressantes  remarques  sur  les  difTicultés  de 
la  chronologie  des  monnaies  de  certains  empereurs.  Considérations  inté-  15 
ressantes  sur  l'influence  de  l'art  grec  en  Egypte.  Un  des  volumes  les  plus 
intéressants  de  la  collection.  ^  II.  de  la  Tour,  4tlas  des  monnaies  gauloises 
préparé  par  la  commission  de  topographie  des  Gaules  et  publié  sous  les 
auspices  du  Ministère  de  l'Instruction  publique  [A.  Blanchet].  Cet  atlas 
offre  une  base  solide  pour  les  études  futures,  mais  a  des  défauts  tenant  à  20 
ce  qu'il  a  été  fait  à  des  époques  diverses  par  des  mains  différentes.  Le  rpr. 
fait  qqs  critiques  de  détail,  qui  tiennent  aux  planches  que  T.  a  reçues  déjà 
faites  et  non  à  son  travail  personnel. 

%^  2»  trimestre.  De  la  valeur  proportionnelle  de  l'or  et  de  l'argent  dans 
l'antiquité  classique  [Th.  Reinach].  Suite.  R.  continue  son  étude  historique  25 
et  en  résume  les  conclusions  à  l'usage  principalement  des  économistes. 
Tf  Amardel,  Les  monnaies  de  chefs  gaulois  atiribuées  à  Narbonne  [A.  de  Bar- 
thélémy]. Élogieux.  Le  rpr.  penrequeces  monnaies  peuvent  être  attribuées 
aux  Longostalètes,  qui  auraient  occupé  Narbonne  devenue  le  siège  d'une 
colonie  romaine  en  118  av.  J.-G.  30 

%\  3^  trimestre.  Monnaies  gauloises  provenant  du  département  de  l'Aisne 
(pi.  7-8,  flg.).  1°  Monnaies  provenant  de  l'oppidum  de  Pommiers.  Catalogue 
contenant  la  description  de  95  n"».  Il  ressort  de  l'étude  des  monnaies  pro- 
venant de  l'enceinte  de  Pommiers  que  les  monnaies  de  CRICIRV  et  celles 
à  la  tête  de  Janus  sont  des  pièces  locales  et  appartiennent  bien  aux  Sois-  35 
sonnais.  Gomme  monnaies  romaines  on  a  trouvé  des  deniers  des  familles 
Arria,  Claudia,  Rubria  et  deux  petits  bronzes  d'Auguste  et  de  Tibère.  Il 
n'y  a  pas  de  monnaies  à  la  légende  REMO  ;  ce  fait  et  le  petit  nombre  des 
monnaies  romaines  prouvent  bien  que  l'enceinte  de  Pommiers  fut  aban- 
donnée peu  après  la  conquête.  2"  Monnaies  gauloises  d'Embleny:  Monnaies  40 
découvertes  depuis  1886,  14  n"  et  4  rouelles  en  bronze  à  quatre  raies. 
Quoique  située  à  8  kilomètres  seulement  de  celle  de  Pommiers,  l'enceinte 
d'Embleny  ne  fournit  pas  les  mêmes  monnaies.  On  peut  se  demander  si 
l'Aisne  qui  coulait  entre  les  deux  enceintes  était  un  obstacle  suffisant 
pour  arrêter  la  circulation  des  monnaies  et  si  la  partie  comprenant  l'en-  45 
ceinte  d'Embleny  appartenait  au  territoire  des  Bellovaques  ou  à  celui 
des  Suessions.  If  Récentes  acquisitions  du  cabinet  des  médailles  (pi.  9) 
[E.  BabelonJ.  1»  Lycie  :  Anlipliellus,  Balbura,  Bubon,  Chôma,  Gyane,  Gagae, 
Limyra,  Myra,  Olympus,  Rhodiapolis,  Telmessus,  Tlos,  Xanlhos?  2»  Phry- 
gie  :  Cibyra.  3«  Pisidie  :  Adada?  Andeda,  Baris,  Golbasa,  Comana,  Lysinia,  50 
Palaeopolis,  Prostanna,  Verbis.  If  De  trois  termes  employés  mal  à  propos 
en  numismatique  [Deloche].  Il  faut  dire  :  droit  et  non  avers,  monnaie  et 
non  médaille,  numismatiste  et  non  numismate.  If  G.  Radet,  La  Lydie  et  le 
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monde  grec  au  temps  des  Mermnades,  687-5 'i6.  Id.,  De  colonis  a  Macedonibus  in 
Asiam  cis  Taurum  deductis  [E.  B.].  Étude  bien  complète  sur  un  pays  que  R. 
a  visité  avant  d'en  parler.  La  thèse  latine  est  surtout  géographique  et 
donne  des  identifications  heureuses  de  villes.  ^  E.  Babelon,  1°  Catalogue  des 
6  monnaies  grecques  de  la  Inbliothèque  nationale.  2°  Les  Perses  Achéménides,  les 
satrapes  et  les  dynastes  tributaires  de  leur  empire.  Cypre  et  Phénicie  [A.  R.].  Le 
volume  de  B.  apporte  une  foule  de  faits  essentiels  pour  l'histoire  de  la  nu- 
mismatique et  il  est  permis  de  dire  que  les  séries  dont  il  traite  s'y  trou- 
vent entièrement  renouvelées. 
10  ^^  4»  trimestre.  Monnaies  grecques  inédites  ou  peu  connues  (pi.  10) 
[A.  Blanchet].  Monnaies  de  la  collection  du  prince  Pierre  de  Saxe-Cobourg  : 
Andros,  Nicomédie  de  Bithynie,  Ilecté  incertaine  d'Asie-Mineure,  Pordosi- 
lene  ou  Poroselene,  Teos  d'Ionie,  Ilarpasa  de  Carie,  Maionia  de  Lydie,  Saitta 
de  Lydie,  Temenothyrai  de  Phrygie,  Tlos  et  Kragos  de  Lycie. 
15  Henry  Thédenat. 

Revue  des  études  grecques.  T.  VL  nr.  21,  jr.-ms.  Décret  athénien  de 
l'an  333  [Paul  Foucart].  Inscr.  de  34  lignes  trouvée  dans  les  ruines  du 
temple  d'Amphiaraos,  publiée  d'abord  par  Léonard  os  ('Eçyki.  àp^.  1889,  p.  14), 
puis  dans  le  G.  L  Gr.  Septentr.  3499.  Texte  de  l'inscr.  Elle  éclaire  d'un 
20  nouveau  jour  la  question  controversée  relative  à  la  répartition  des  jours 
entre  les  dix  tribus  prytanes.  Le  personnage  honoré  dans  ce  décret  était 
directeur  du  service  des  eaux.  L'inscr.  confirme  dans  le  texte  d'Aristote 
('A6.  TzoXm'.a.,  ch.  43)  la  leçon  xprivMv  au  lieu  de  xoivwv  proposée  par  van 
Hervs^erden  et  van  Leeuwen.  Elle  recule  d'une  année  au  moins  le  moment 
25  où  commença  la  consultation  de  l'oracle  d'Amraon  par  les  Athéniens. 
^  Inscription  de  Gyzique  [André  Joubin].  Reproduction,  traduction  et  com- 
mentaire (lu  texte  publié  par  Limnios  dans  les  Mitlheilungen  de  l'Institut 
allemand  d'Athènes.  Elle  remonte  au  règne  de  Caligula  (37-41).  C'est  un 
règlement  de  police  concernant  l'Agora  pendant  la  durée  des  travaux  en- 
30  trepris  par  Antonia  Triphaina  par  dévouement  pour  l'empereur.  —  Appen- 
dice par  T.  R.  (Théodore  Reinach)  :  tableau  généalogique  de  la  famille 
d'A.  Tr.  ^  Encore  un  mot  sur  le  sculpteur  Endoios  [Henri  LechatJ.  L'au- 
teur expose  les  objections  auxquelles  a  donné  lieu  son  l^^'  article  (Rev. 
des  et.  gr.,  V,  384-402)  et  maintient  les  conclusions  de  cet  article  en  les 
35  appuyant  de  nouveaux   arguments.   \  La  fête  d'IIathor   sur   des   vases 
chypriotes  [Max.  Collignon].  A  propos  d'un  vase  du  British  Muséum  acheté 
à  Smyrne  par  W.  Ramsay,  comme  provenant  de  Phocée  et  publié  par  lui 
comme  spécimen  de  céramique  primitive.  Dessin  et  description  du  vase, 
de  provenance  lydienne  selon  Ramsay,  portant  une  tête  de  femme,  dans 
40  laquelle  Radet  a  cru  voir  une  tête   de  Sphinx.  Cecil  Smith  et  Pottier 
y  voient  une  œuvre  chypriote,  «  d'un  archaïsme  décadent  ».  Nouveaux  argu- 
ments en  faveur  dé  cette  attribution.  Dessin  d'un  vase  chypriote  (musées 
du  Louvre,  AM  393  D,  Chypre).  Autre  dessin  analogue  faisant  partie  comme 
le  précédent  de  la  Collection  van  Brautcghem  (nr.  26).  Le  contact  direct  de 
46  Chypre  avec  l'Egypte  suffit  à  expliquer  la  présence  dans  cette  île  d'une 
oeuvre  d'art  où  figure  une  tête  de  Sphinx.  ^  Le  fabricant  de  vases  Paidikos 
[Edmond  Pottier].  3  dessins.  Ce  mot  trouvé  sur  qq.  vases  a  été  traduit 
comme  un  synonyme  de  Hatotxi  parce  qu'il  n'était  pas  suivi  du  verbe 
ënoiTicrEv,  mais  un  alabastron  trouvé  en  Eubôe  où  se  lisent  les  deux  mots 
60  permet  d'établir  que  Paidilcos  est  bien  le  nom  d'un  céramiste.  Huit  autres 
vases  non  signés  portant  le  mot  upoo-ayopeûw  à  la  place  de  la  formule  ordi- 
naire de  salutation  -/«'P^j  donnent  à  croire  que  ce  sont  autant  d'oeuvres  du 
même  artiste.  Au  surplus,  d'autres  céramistes  ont  signé  de  leur  nom  sans 


REVUE  DES   ÉTUDES   GRECQUES.  215 

ajouter  èuotrjdev.  %  La  monnaie  Thibronienne  [Ernest  Babelon].  Un  seul  texte 
ancien  mentionne  le  ©têpciveiov  v6[j.i<j[xa.  On  n'a  pas  encore  pu  appliquer  ce 
nom  de  «  Monnaie  thibronienne  »  à  une  espèce  numismatique  connue.  Elle 
dut  être  frappée  par  Thibron,  général  lacédémonien,  pour  la  solde  de  ses 
troupes,  non  pas  comme  le  croit  Fr.  Lenormaut,  à  Lampsaque,  quand  il  8 
commandait  larmée  rassemblée  contre  Tissapherne,  mais  à  Éphèse  lorsqu'il 
organisait  son  armée  dans  celte  ville.  Th.  Reinach  attribue  la  frappe  du 
6.  vo[x.  au  Thibron  qui  assassinait  Ilarpale  à  Cyrène  en  324;  mais  ce  Thi- 
bron  n'a  dû  frapper  que  l'Alexandreion  nomisma  comme  les  autres  géné- 
raux d'Alexandre,  t  ©lêpwvetov  vdfAtdtxa  [Théodore  Reinach].  Cette  monnaie  10 
ne  peut  avoir  été  frappée  par  Thibron  pr.  L'autre  Thibron ,  con- 
dottiere lacédémonien,  qui  prétendait  se  tailler  à  Cyrène  une  souveraineté 
absolument  indépendante,  était  dans  des  conditions  bien  plus  favorables. 
Le  régime  de  ce  Thibron  avait  un  caractère  insurrectionnel  qui  ne  dura 
que  2  ans,  après  quoi  le  gouvernement  légitime  dut  supprimer  son  mon-  15 
nayage,  ce  qui  explique  l'absence  de  ce  type  dans  les  séries  monétaires 
parvenues  jusqu'à  nous.  ^  L'évangile  de  Pierre  [Paul  Lejay].  Jusqu'à  ces 
derniers  temps,  on  ne  connaissait  l'év.  de  P.  que  par  un  passage  d'Eusèbe 
qui  mentionne  parmi  les  écrits  de  Sérapion,  évêque  d'Antioche,  et  cite  en 
partie  une  lettre  de  ce  prélat  où  il  expose  son  opinion  sur  cet  évangile.  20 
Traduction  de  ce  fragment.  La  lettre  de  Sérapion  relevait  sans  doute  les 
passages  incriminés.  M.  Bouriant  vient  de  découvrir  dans  la  tombe  d'un 
moine,  à  Akhmîm,  l'ancienne  Panopolis,  en  Haute  Egypte,  un  texte  conte- 
nant un  récit  de  la  Passion  et  de  la  Résurrection,  où  le  narrateur  se  nomme 
lui-même  Simon  Pierre.  Ce  texte  a  été  publié  déjà  3  fois.  Traduction  avec  25 
commentaire.  Le  morceau  commence  avec  le  récit  de  la  Passion,  mutilé 
au  début.  Il  semble  que  ce  soit  une  suite  d'extraits  de  l'évangile  primitif. 
Le  principal  caractère  de  ce  récit  est  l'hostilité  contre  les  Juifs,  dont  il 
paraît  éloigné  moralement  ou  géographiquement.  Il  a  dû  être  rédigé  en 
grec.  L'auteur  a  certainement  connu  les  év.  canoniques;  il  en  a  tiré  une  30 
sorte  de  roman  hérétique.  Bien  des  raisons  le  rattachent  au  gnosticisme, 
notamment  au  gnosticisme  syrien.  ^  Fragments  de  Jean  Damascène  [Paul 
Tannery].  Le  ms.  gr.  2331  de  la  Bibliothèque  nationale  ff.  32-33,  contient  un 
fragment  intitulé  'Ia)<àvvou>  toO  AaaadXTivoû  8i5a<rxaX(xat  lp(XYjv(£)!ai.  C'est 
un  recueil  d'extraits  et  non  l'ouvrage  lui-même  de  Jean  Damascène.  On  35 
y  trouve  d'abord  3  listes  de  noms  propres  historiques,  mythologiques  et 
philosophiques,  puis  des  fragments  de  ou  sur  les  personnages  désignés, 
dont  le  texte  est  reproduit  eu  partie.  Les  paragraphes  contenus  dans  le 
ms.  laissent  supposer  que  les  5iô.  IpjA.  étaient  pour  l'époque,  un  riche  arse- 
nal d'érudition  profane.  ^  Arislolle,  The  Nicomachean  Elhics,  translaled  by  40 
J.  E.  C.  Welldon  [Aug.  Michel].  Trad.  agréable  et  fidèle.  Qq.  critiques, 
^  Ingram  Bywater,  Conlribulions  lo  Clie  texlual  criticism  of  Arislolle's  Nico- 
machean Elhics  [C.  II.].  L'auteur  attache  un  grand  prix  au  Parisiensis  1854 
et  à  la  trad.  lat.  de  1497;  il  a  tiré  un  bon  parti  du  commentaire  d'Aspa- 
sius.  ^  R.  Dareste,  La  science  du  droit  en  Grèce.  Platon,  Aristote,  Théophraste  45 
[T.  R.].  Volume  presque  tout  entier  composé  de  claires  et  substantielles 
analyses.  Éloges.  ^  Ant.  Elter,  Gnomica.  I.  Sexti  Pythagorici,  Clitarchi, 
Evagrii  Senlenliae.  11.  Epicteti  et  Moschionis  quae  ferunlur  sententiae  [Aug. 
Michel].  li'<=  publication  du  texte  de  Sextius,  retrouvé  récemment  dans  un 
ms.  de  Patmos  et  dans  un  Vaticanus,  plus  complet  que  la  trad.  lat.  de  50 
Rufin.  Les  Sententiae  de  Clitarque  ont  été  publiées  eu  partie  par  Boisso- 
nade  et  sont  complétées  au  moyen  d'un  Vaticanus.  Evagrius,  conservé  dans 
le  ms.  de  S.  Nil,  imite  Sextius  et  les  autres  Pythagoriciens.  L'Épictète  de 
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cette  édition,  qui  n'a  rien  de  commun  avec  l'auteur  du  Manuel,  est  publié 
d'après  Stobée  et  d'après  le  recueil  de  Moschion  récemment  édité  par 
Schenkl.^  J.  Geffken,  Timaios  '  Géographie  des  Westens  [T.  R.].  Essai  de  recons- 
tr.iction  des  livres  I  et  II  de  Timée  d'après  divers  auteurs.  Éloges  avec 

5  qq.  réserves.  ^  G.  IIoubron  et  J.  Daniaux,  Etudes  antiques[T.  R.].  Imitations 
de  Théocrite,  Bion,  Mosclius,  de  poètes  de  l'Anthologie,  d'Aristophane,  etc., 
avec  le  texte  en  regard.  Éloges.  ^  Kavvadias,  rx^uxà  xoO  èôvtxQù  [xo-jastou.  I. 
[T.  R.].  Bien  des  musées  d'Occident  peuvent  envier  un  pareil  réf»ertoire. 
^  Bruno  Keil,  Die  Solonische  Vevfassung  in  Arisloteles'  Verfassungsgcschichte 

id  Athens  [T.  R.J  Critique  des  thèses  soutenues  par  l'auteur,  notamment  pour 
l'authenticité  de  la  constitution  do  Dracon  dans  'A6r,v.  nolizciy..^  Friedrich 
KOPP,  Ûber  das  Dildniss  Alexanders  des  Grossen  [T.  R.].  Examen  critique  des 
principaux  monuments  antiques  où  l'on  a  cru  reconnaître  des  portraits 
d'Al.  Élimination  trop  sévère,  selon  le  rp.,  de  statues  pouvant  le  repré- 

15  senter.  L'auteur  aurait  pu  et  dû  parler  des  têtes  d'Al.  existant  sur  le  sar- 
cophage de  Sidon.  ^  Luciani  Samosateiisis  libellus  qui  inscribitiir  Ilepi  vqz 
nepeypivou  TeXEUTriç,  receusuit  L.  Levi  [M.  E.].  Édition  établie  sur  5  mss.  non 
encore  explorés.  Éloges.  ^  E.  Maas,  Araica  [Aug.  Michel].  Sommaire  ana- 
lytique des  onze  dissertations  contenues  dans  le  vol.  L'auteur  a  découvert 

20  dans  les  mss.  deux  fragments  nouveaux,  l'un  d'Aristophane,  l'autre  d'Ar- 
chiloque,  reproduits  par  le  rp.  %  Aegrjptische  Urkunden  aus  den  Kngl.  Museen 
zu  Berlin.  A.  Griechische  Urkunden  [T.  R.-H.  W.].  Publication  entreprise  par 
l'administration  des  Musées  de  Berlin,  et  confiée  aux  soins  de  Wilcken, 
Viereck  et  Krebs,  Documents  administratifs  et  judiciaires,  presque  tous 

25  originaires  du  Fajoum  et  d'époque  romaine.  Wilcken  vient  de  publier  dans 
l'Hermès  (XXVIII,  p.  161  sv.)  sous  le  titre:  Ein  neuer  griechischer  Roman, 
un  papyrus  où  sont  racontées  les  amours  de  Ninus  et  de  Sémiramis.  Ana- 
lyse de  ce  roman.  Corrections  par  H.  Weil  au  travail  de  Wilcken.  \  Albert 
Rabe,  Die  Redaktion  der  Demosthenischen  Kranzrede  [H.  W.].  L'auteur  et  le 

30  rp.  sont  d'accord  sur  la  composition  du  discours  de  la  Couronne.  Ils  se 
séparent  en  ce  qui  concerne  le  départ  des  morceaux  écrits  pendant  les 
débats  et  la  rédaction  définitive.  A.  R.  va  plus  loin  que  le  rp.  dans  cette 
voie  et  celui-ci  ne  veut  pas  l'y  suivre.  Discussion  de  ses  conjectures.  ^ 
P.   RiGHTER,   Zur  Dramaturgie  des  Aeschylus  [Maurice  Croiset].  L'auteur  a 

35  raison  de  ne  pas  voir  comme  tant  d'autres,  dans  Eschyle,  un  théologien 
de  la  scène  préoccupé  d'expliquer  les  anciens  mythes.  En  général,  il  prend 
les  légendes  telles  qu'elles  sont.  Seulement  cette  thèse  a  été  exagérée  sur 
certains  points.  If  B.  Risberg,  De  nonnullis  locis  Agamemnonis  Aeschyleae 
scribendis  et  interprelandis  [M.  C.].  IbO  passages  environ  examinés.  Éloges 

40  avec  des  réserves,  f  Syriani  in  Hermogencm  Commenlaria.  Vol.  I.  Commen- 
tarium  in  libres  7r£p"t  lôewv.  Edidit  Hugo  Rabe  [G.  Saxo].  Nombreuses  citations 
d'auteurs.  Excellente  édition.  Examen  d'une  leçon  dans  un  fragment  de  la 
TÉ^vYi  d'Isocrate.  ^  Théon  de  Smyrne,  Exposition  des  connaissances  mathéma- 
tiques utiles  pour  la  lecture  de  Platon  [C.-E.  R.].  Analyse  de  la  Préface.  Cri- 

45  tiques  de  détail.  Éloges.  ^  Thucydides  {The  eight  book  of-)  edited  luith 
introduction,  commentary  and  critical  notes,  by  T.  G.  TUGKBR  [A.  G.].  Éloges 
sans  réserves.  ^  Thucydide,  éd.  J.  Classen.  S'»'  Dand.  J»  éd.  par  J.  Stup 
[A.  G.].  La  constitution  du  texte  a  subi  qq.  modifications.  Éloges.  ^ 
Gh.  Waldsthin,  Excavations  of  the  American  School  of  Athens  at  the  Ilcraion 

50  of  Argos  [P.  Le  Beau].  Détail  des  principaux  résultats  de  ces  fouilles. 
Réserves  touchant  l'attribution  d'une  tète  d'IIéra  (?)  au  5«  siècle,  à  placer 
plutôt  au  4".  ^  G.  Weber,  Dinaïr,  Cclènes,  Apamée  Cibotos  [T.  R.].  Éloges 
avec  réserves,  notamment  en  ce  qui  touche  le  proverbe  -cà  Nawàxoy  xXaOaa;. 
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î  G.  Wentzel,  Die  Gôltinger  Scholien  zu  Nikanders  Alexipharmaca  [Aug. 
Michel].  L'auteur  montre  que  la  récension  de  Vari  faite  d'après  les  colla- 
tions d'E.  Abel,  est  manquée,  l'éditeur  n'ayant  pas  distingué  les  mains  de 
deux  copistes.  Cette  nouvelle  récension  paraît  très  consciencieuse,  mais 
l'utilité  en  sera  assez  restreinte.  Mieux  eût  valu  donner  une  édition  com-  5 
plète  de  ces  scholies.  1  Xénophon,  Anabase.  Morceaux  choisis,  par  F.  DiJRR- 
BAGH.  Éloges  avec  qq.  réserves.  |  Xénophon  The  loorks  of  Iranslated  by 
H.  G.  Dakyns,  vol.  II  [Aug.  Michel].  Vol.  contenant  les  o  derniers  livres  des 
Helléniques  et  les  petits  traités  historiques  (Agésilas,  les  deux  Constitu- 
tions, les  Revenus)  avec  Introduction,  cartes  et  index.  Éloges  avec  réserves.  'O 
^  Ausgewàldte  Tragodien  des  Euripides.  I.  Ddchen.  Die  Bacchen.  5'e  Auflage, 
Erkliirt  von  Ewald  Brun.  —  The  Bacchae  of  Euripides  loilh  a  revision  of  the 
text  and  a  commentarg  by  Robert  Yelverlon  Tyrrell  [H.  W.].  L'éd.  de  Bruhn 
se  distingue  des  éd.  scolaires  antérieures.  Celle  de  Tyrrel,  qui  en  a  donné 
une  il  y  a  20  ans,  est  un  travail  longuement  mûri.  Les  étudiants  consulte-  15 
ront  avec  fruit  ces  deux  éditions  ;  ils  trouveront  à  prendre  et  aussi  à  laisser 
tantôt  dans  l'une,  tantôt  dans  l'autre.  ^  Edm.  Cougny,  Extrait  des  auteurs 
grecs  concernant  la  géographie  et  l'histoire  des  Gaules,  l.  VI,  par  Henri  LebègUE 
[T.  R.].  Ce  6»  et  dernier  vol.  comprend  les  philosophes,  les  poètes  et  les 
écrivains  divers.  Critique  du  système  suiv.  pour  le  classement  de  qqs.  au-  20 
leurs  et  pour  la  traduction  des  noms  propres.  Les  index  pour  tout  l'ou- 
vrage, œuvre  excellente  de  H.  Lebègue,  faciliteront  singulièrement  les 
recherches. 

\^  Nr.  22,  avl-jn.  Inscriptions  d'Iasos  [Théodore  Reinach].  Reproduction 
épigraphique  et  déchiffrement  de  61  pierres  provenant  d'Iasos,  en  Carie,  25 
et  transportées  à  Constantinople  en  1887.  L'auteur  les  a  copiées,  puis  véri- 
fiées sur  des  estampes  et  photographies.  Enfin  elles  ont  été  collationnées 
par  Joubin.  Elles  sont  en  partie  inédites;  les  autres  ont  été  publiées  dans 
divers  recueils  indiqués  en  bloc.  Décrets  de  proxénie,  de  collèges,  décrets 
honorifiques,   catalogues   de  gymnasiarques,   liste   d'éphèbes.   L'éphébie  30 
iasienne  était  une  institution  encore  inconnue  en  1889.  Le  magistrat  épo- 
nyme  portait  le  nom  de   Stéphanéphore.   Mois  nouveaux   du  calendrier 
iasien  :  à)>r|9iwv  et  ç'jUcwv,  ce  qui  porte  à.  8  le  nombre  des  mois  connus. 
L'ère  mentionnée  dans  ces  inscr.  commence  avec  l'année  87-86  av.  J.-C. 
Longue    série   de    graffiti   agonistiques.   (Ex.   :  NtxYi    'AptzoLio-j.)   C'étaient  35 
peut-être  des  souhaits  de  victoire.  ^  Les  Assemblées  politiques  d'après 
l'Iliade  et  l'Odyssée  [Félix  Moreau].  2  sortes  d'assemblées  dans  Homère  : 
l'agora  et  la  boulé.  Les  mots  àyopa  et  po'j),r|  sont  parfois  employés  indiffé- 
remment l'un  pour  l'autre.  Parfois  aussi  la  boulé  est  opposée  au  combat 
((xàxï)).  L'agora  n'est  pas  nécessairement  l'assemblée  du  peuple,  ni  la  boulé  40 
le   conseil   des  chefs.  Les  membres  de  la  boulé  sont  les  boulèphores. 
L'agora  n'est  pas  toujours  convoquée  par  le  roi.  Elle  peut  l'être  par  un 
autre  personnage,  tel  qu'Achille  (II.  I,  53-4),  Télémaque  (Od.  II,  6).  Détails 
sur  la  tenue  de  l'Agora;  —  sur  la  composition  de  la  boulé,  le  mode  de 
convocation,  etc.  Ni  dans  l'agora,  ni  dans  la  boulé  il  n'y  a  de  président  45 
pour   diriger  la  discussion.    ^  Micrasiana  [W.  M.  Ramsay].  L'auteur  se 
propose  de  compléter  et  qqfois  de  modifier  les  solutions  nouvelles  appor- 
tées  par   Th.    Reinach   aux   questions   qui   intéressent   l'histoire    de   la 
Paphlagonie  et  de  la  Galatie.  A.  Paphlagonie.  L'ère  de  Gangra  doit  com- 
mencer l'an  o  av.  J.-G.  Le  «regnum  Ateporigis  »  est  sans  doute  le  terri- 50 
toirc  de  Sébastopolis.  B.  Pisidie.  Le  nom  de  la  ville  des  Osienoi  est  Osia. 
L'ère  d'Ariassos,  inconnue  de  V.  Bérard  qui  a  découvert  cette  ville,  a  dû, 
selon  toute  probabilité,  commencer  l'an  189  av.  J.-G.   %  Les  nouveaux 
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fragments  de  l'Hécalé  [T.  R.].  50  vers  nouveaux  de  cet  «  épyllion  »  de 
Callimaque  dont  on  ne  connaissait  qu'une  trentaine  de  fragments  viennent 
d'être  retrouvés  dans  les  papyrus  du  Fayoum  et  publiés  par  Gomperz  dans 
les  Mltllieilungen  de  la  collection  de  l'archiduc  Renier.  Description  du 

5  papyrus.  Le  poème  entier  devait  avoir  environ  480  vers.  Analyse  des 
parties  conservées.  Reproduction  et  traduction  du  nouveau  texte.  II.  Weil 
a  fourni  à  l'auteur  des  indications  et  des  corrections.  ^  Le  manuscrit  de 
l'évangile  de  Pierre  [Paul  Lejay].  Ce  texte  connu  jusqu'ici  par  une  copie 
de  Bouriant  vient  d'être  reproduit  en  héliogravure  par  Ad.  Lods  avec  la 

10  trad.  française  de  la  dissertation  latine  p.  p.  le  même.  On  y  a  joint  le 
texte  des  fragments  de  l'Apocalypse  de  Pierre  et  du  livre  d'Hénoch.  État 
du  ms.  Lods  ne  croit  pas  que  cet  évangile  soit  l'œuvre  d'une  secte  héré- 
tique. En  tous  cas  il  n'est  pas  sorti  de  la  «Grande  Église».  Texte  des 
pages  9  et  10  d'après  l'héliogravure.  ^  Fragments  de  Jean  Damascène 

15  (suite  et  fin)  [Paul  Tannery].  Extraits  relatifs  aux  philosophes.  Texte  et 
analyse  du  passage  qui  concerne  Éveidès,  personnage  inconnu  d'ailleurs. 
Le  récit  contenu  dans  ce  passage  doit  se  passer  au  temps  de  l'empire 
romain.  ^  Bulletin  épigraphique  [T.  Reinach].  ^  ApoUonii  Pergaei  quae 
graece  exslant.    Edidit  el   lat.  inlerpretatus  est   I.  L.    Heiberg.  —  Diophanti 

20  Alexandrini  opéra  omnia.  Edidit  et  lat.  interprelatus  est  P.  Taknery.  [Aug. 
Michel]  Éloges,  f  Arislophanis  Vespae,  cum  Prolegomenis  et  commentariis 
edidit  J.  van  Leeuwen.  Analyse  des  Proleg.  et  relevé  des  principales  correc- 
tions de  texte,  quelques-unes  un  peu  hardies,  f  G.  F.  H.  Brughmann,  Epi- 
theta  deorum  quae  apud  poetas  Graecos  leguntur  [H.  de  la  Ville  de  Mirmont]. 

25  Environ  14000  épithèles.  Omissions  relevées,  en  particulier  d'après  les 
Argonauliques  d'Apollonius  de  Rhodes.  ^  Chronica  Minora.  CoUegit,  emen- 
davit  C.  Frick.  Vol.  I  [Aug.  Michel].  Critiques  de  détail.  ^  Aeschylos 
Prometheus ,  nebst  den  Druchslucken  des  npo(j.-oOeù;  Xuôjxevoî  fiir  den  Schulge- 
brauch  erklàrt  von  N.  Wegklein  [IL  W.]  Le  rp.  critique  l'auteur  qui  donen 

30  tous  les  torts  à  Prométhée.  Conjectures  nouvelles  dans  la  constitution 
du  texte.  Commentaire  excellent.  \  C.  Th.  Fischer,  De  Hannonis  Cariha- 
giniensis  periplo  [Th.  Reinach].  Éloges  avec  réserves  ^  IL  Frangotte, 
^organisation  de  la  cité  Athénienne  et  la  réforme  de  Clisthènes  [T.  R.].  Éloges 
et  critiques,  ^f  F.  Gabotto,  Manuale  di  storia  antica.  IL  Grecia  [Aug.  Michel]. 

35  Critiques.  ^  G.  Gilbert,  Handbuch  der  griechischen  SlaatsaUerthiimer.  I. 
[T.  R.]  Éloges  avec  critiques  de  détail.  \  R.  Heinze,  Xenokrates.  Darslel- 
lung  der  Lchre  und  Sammluny  der  Fragmente  [C.  Huit].  Éloges  et  critiques. 
\  Herodotos  fur  den  Schulgebrauch  erklart  von  K.  Abicht  [Aug.  Michel]. 
Éloges.  %  HÉRONDAS.  Les  Mimes,  trad.  fr.  par  G.  Dalmeida  [T.  R.].  Traduction 

40  excellente.  Bonne  introduction.  Mention  de  qqs.  errata,  f  Aem.  Jagobs, 
Thasiaca  [T.  R.j.  Éloges  avec  réserves.  %  K.  Joël,  Der  echle  und  der  Xeno- 
phontische  Sokrates  [Aug.  Michel].  L'auteur  conclut  que  Xénophon  a  donné 
ses  propres  idées  sous  le  nom  de  Socrate.  Bon  travail  sur  une  question 
insoluble.  ^  A.  Joigny,  Hist.  des  ordres  dans  l'architecture  [T.  R.].  Éloges 

45  avec  réserves,  f  Gius.  JoriO,  Codici  ignorati  nelle  bibliotheche  di  Napoli.  I 
[Aug.  Michel].  Étude  et  collation  d'un  ms.  qui  contient  les  Helléniques  de 
Xénophon.  1[  FI.  Josephi  opéra  omnia,  rccogn.  S.  A.  Naber.  IV.  —  Cl.  Ga- 
leni  Pergameni  Scripla  minora.  III  [A.  M.].  Le  rp.  renouvelle  aux  éditeurs 
de  ces  vol.  la  recommandation  qu'il  a  donnée  à  leurs  aînés.  \  Ad.  Lods, 

60  Le  Livre  d'Hénoch,  fragments  grecs  publiés,  traduits  et  annotés  [T.  R.].  Éloges. 
î  F.  Maury,  De  Canlus  in  Aeschylcis  tragoediis  distributione  [M.  E.].  Vues 
hardies,  exposées  d'une  façon  intéressante.  ^  W.  Pater,  Plato  and  Plato- 
nism  [G.  Huit].  Érudition  généralement  très  bien  informée,  mais  conclu- 
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sions  vagues,  f  Plato,  Ausgewàhlle  Schriflen  fur  den  Schulgebrauch  erklàrt. 
7°  partie.  République,  l«f  1.  par  M.  WoHLRAB  [H.  Harmand].  L'auteur  a  tiré 
parti  de  l'apparat  laissé  par  son  ami  feu  H.  Heller.  Analyse  de  l'introduc- 
tion où  la  conjecture  tient  trop  de  place.  Éloge  et  critique  de  l'édition. 
^  Platon,'  The  Phxdrus,  Lysis  and  Protagoras.  A  new  and  literal  translation  6 
from  the  text  of  Bckker,  by  J.  WRIGHT  [C.  Huit].  2»  éd.  d'un  travail  publié 
en  1848.  Traduction  exacte  bien  que  trop  délayée.  Pas  de  notes.  %  Theo- 
critits  Dion  and  Moschus,  rendered  into  English  prose,  by  A.  LAng  [Aug. 
Michel].  Éloges  et  critiques  ^  Sam.  Wide,  Lakonische  Kulte  [T.  R.].  Modèle 
de  statistique,  mythologique  qu'on  souhaiterait  de  voir  imiter.  10 

•|[^  Nr.  23,  J'-sept.  Les  Hermocopides  et  le  peuple  d'Athènes  [H.  Weil]. 
L'effarement  des  Athéniens,  à  la  vue  des  Hermès  mutilés,  a  été  expliquée 
par  l'ombrageuse  dévotion  des  Athéniens.  Le  témoignage  des  anciens  tend 
plutôt  à  lui  donner  une  cause  politique.  Le  peuple  a  dû  voir  dans  cette 
mutilation  le  dessein  de  détruire  le  gouvernement  démocratique.  ^  Inscrip- 15 
tions  d'Eleusis  [P.  Foucart].  3  inscr.  qui  peuvent  éclaircir  qq.  peu  l'histoire 
de  la  religion  d'Eleusis,  Texte  et  traductions  des  inscr.,  déjà  publiées, 
mais  revues  sur  les  marbres  et  sur  l'estampage.  Mentions  des  fêtes  dites 
des  Ilaloa,  des  Chloia,  des  Calamaia  et  des  Dionysia.  La  1"  fête  est  mieux 
connue  grâce  à  ces  inscr.  et  à  un  texte  du  scholiaste  de  Lucien  inédit  20 
jusqu'en  1870  et  reproduit  ici.  Description  des  fêtes.  Le  hiérophante  était 
pris  dans  la  famille  des  Eumolpides.  Dans  la4B«  inscr.  la  lecture  MEAESI, 
proposée  par  l'auteur  au  lieu  de  TEAESI  qu'on  y  avait  cru  lire,  donne 
sa  signification  et  augmente  sa  portée.  \  L'apologie  de  Xénophon  dans 
l'Anabase  [Félix  Diirrbach].  Il  y  a  lieu  de  suspecter  le  témoignage  favo-25 
rable  porté  par  X.  sur  lui-même.  L'auteur  grec  parle  de  son  Anabase  comme 
étant  l'œuvre  de  Théraistogène.  «  Afin,  suivant  Plularque,  d'obtenir  plus 
de  créance  en  parlant  de  soi  comme  d'un  étranger.  »  Il  a  tenu  à  s'etTacer 
au  début  de  sa  relation,  puis  dès  son  entrée  en  scène  il  se  donne,  sous 
une  forme  délicate  et  modeste,  un  rôle  dont  la  prépondérance  va  en  crois-  30 
sant  jusqu'à  la  fin,  et  les  autres  chefs  de  l'armée  sont  tenus  dans  l'ombre 
ou  diminués.  Discussion  sur  la  date  de  la  rédaction,  à  fixer  probablement 
après  l'an  380  ou  même  après  37L  Si  Diodore  ne  parle  pas  de  X.,  c'est  qu'il 
a  jugé  que  ses  services  ne  l'avaient  pas  mis  hors  de  pair.  En  résumé,  son 
mérite  littéraire  est  le  seul  qu'il  soit  difficile  de  lui  contester.  %  Lessing  35 
et  la  définition  de  la  tragédie  par  Aristote  [J.  Kont].  En  1880  il  y  avait  déjà 
70  articles  et  brochures  sur  la  xâôapcrt;  twv  TcaôriiAaTwv.  Traductions  et  com- 
mentaires divers  du  passage  d'Aristote  y  relatif.  Lessing  dans  sa  Drama- 
turgie s'est  beaucoup  rapproché  de  la  bonne  explication,  atteinte  par  Ber- 
nays  et  IL  Weil.  f  Sur  l'époque  de  Babrius  [Th.  ReinachJ.  La  date  assignée  40 
à  Babrius  flotte  entre  le  2^  s.  av.  J.-G.  et  le  S^  s.  de  l'ère  chrétienne.  Or, 
dans  le  traité  de  Plutarque,  sur  le  Bavardage  (ch.  18)  l'anecdote  qui  est 
devenue  la  fable  47  de  Babrius  et  la  fable  de  La  Fontaine  :  Le  vieillard  et 
ses  enfants  (IV,  18)  est  donnée  comme  un  écrit  historique  dont  le  héros  est 
Skilouros,  roi  des  Scythes,  dont  la  mort  se  place  vers  120  av.  J.-G.  La 45 
source  de  Plutarque  est  probablement  ApoUonidès,  cité  par  Strabon. 
C'est  à  celte  source  que  doit  remonter  la  fable- de  Fabrius,  lequel  n'a  pu 
vivre  par  conséquent  qu'au  2'  ou  3»  siècle  de  notre  ère.  ^  Sludi  italiani  di 
fîlologîa  ctassica,  vol.  1  [H.  W.].  V.  Puntoni  distingue  2  versions  dans  la 
Théogonie  d'Hésiode  touchant  la  naissance  de  Zeus.  Son  raisonnement  50 
est  spécieux  mais  non  péremptoire.  —  Les  Quaestiones  Theognideae  de 
N.  Festa,  sont  judicieuses  et  d'une  bonne  méthode.  —  Le  mémoire  sur  le 
Philoctète  d'Accius,  par  L.  Bloch  contient  des  rapprochements  plausibles 
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entre  cette  pièce  et  l'homonyme  de  Sophocle.  —  Vitelli  sur  les  nouveaux 
fr.  d'Antiope,  sur  Oreste,  sur  Hippolyte,  363.  —  Bonnes  diss.  de  Piccolomini 
et  de  Franchi  de  Cavalieri  sur  les  Oiseaux  d'Aristophane.  —  Les  Emanda- 
zioni  Diodoree  de  E.  Pais  concernent  des  noms  propres  altérés.  —  Vitelli 

b  fait  une  étude  consciencieuse  des  nombreux  mss.  de  Paléphate.  Bonne 
étude  de  Pistelli  sur  les  mss.  de  Jamblique,Prolreptique  et  sur  le  4»  livre  de 
l'ouvrage.  —  F.  Bancalari  sur  le  texte  de  Zénodote,  Gris  des  animaux,  plus 
complet  que  dans  Studemund.  —  Liste  des  mss  grecs  de  la  Laurenlienne 
non  compris  dans  le  catalogue  de  Bandini,  par  E.  Rostagno  et  N.  Festa. 

iO  ^  E.  BODENSTEiNER,  Szcniscke  Fragen  fA.  M.].  L'auteur  traite  avec  les  seuls 
textes  la  question  de  l'ordonnance  du  théâtre  grec.  Il  croit  que  le  théâtre 
du  5"  s.  n'avait  pas  un  Xoyeïov  distinct  de  l'orchestre.  Éloges  et  critiques.  ^ 
A.  von  GUTSGHMID,  Kleine  Schriften  [T.  R.].  Éloges.  ^  Platon,  Phédon, 
texte  revu  d'après  les  travaux  les  plus  récents  et  publié  avec  une  intro- 

15  duction  et  des  notes  par  P.  Couvreur  [M.  E.].  Éloges.  ^  E.  Ragon,  Chres- 
tomalhie  grecque  [M.  E.].  Éloges.  ^  Philosirali  majoris  Imagines  0.  Denndorfii 
et  C.  Schenkclii\consUio  et  opéra  adjiUi,  recensuerunt  Seminariorum  Vindobonen- 
sium  Sodalcs  [H.  W.].  Le  texte  repose  sur  un  classement  raisonné  des  mss 
dont    plusieurs   collationnés   de   nouveau.    Bonnes    corrections    par  les 

20  «  Sodales  »  notamment  Erwin  Rhode.  Notes  substantielles;  bons  et  amples 
index.  Critiques  de  détail  et  corrections  proposées  dans  le  texte. 

H^  Nr.  24,  oct.-déc.  Bibliographie  annuelle  des  études  grecques  (1891-92) 
[C.  E.  Ruelle].  Ruelle. 
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Rédacteur  général  :   Henri   Lebègue. 
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Archaeologia  or  miscellaneous  Tracts  relating  to  the  antiquity. 
2°  série,  t.  3,  t.  53  1"  partie.  Les  stations,  cimetières  et  travaux  de  terre 
anciens  de  Furness  (carte,  flg.)  [H.  Swainson  Gowper].  Furness  est  un  dis- 
trict au  N.  du  Lancashire.  Catalogue  descriptif  des  établissements  préhis- 
toriques, des  tombeaux,  habitations,  constructions  religieuses,  des  retran- 
chements post-romains  et  anglo-saxons.  ^  Vue  d'ensemble  archéologique 
du  Cumberland,   du  Westmorland  et  du  Lancashire    norlh-of-the-Sands 

33  (carte)  [S.  Ferguson  et  H.  Swainson  Cowper].  Index  topographique  consi- 
dérable (p.  -490-538)  en  trois  colonnes  donnant  :  1»  le  nom  delà  localité; 
2°  la  nature  de  la  découverte  ;  3»  la  bibliographie,  f  Fouilles  sur  l'empla- 
cement de  la  ville  romaine  de  Silchester,  liants,  en  1892  (pi.  37-''il,  flg.) 
[G.  E.  Fox  et  St  John  IlopeJ.  État  des  fouilles.  Description  architecturale 

'iO  du  forum  et  de  la  basilique.  Environs  de  la  basilique  et  du  forum;  spé- 
cialement description  d'un  édifice  pavé  en  mosaïque  et  que  II.  pense  avoir 
eu  un  caractère  religieux.  Henry  Thédenat. 

Classical  Review,  Vol.  VIL  N"'-  1  et  2.  Février.  —  La  r,p6yl-qmi;  eU 
piaavov  dans  la  loi  attique  [J.  W.  Headlam].  Étude  sur  l'emploi  de  la  tor- 

45  ture  des  esclaves  comme  preuve  dans  la  procédure  attique.  C'était  à  l'ori- 
gine une  sorte  d'ordalie  qui  a  fini  peu  à  peu  par  se  confondre  avec 
les  témoignages  ordinaires.  ^  Quelques  observations  négligées  sur  le  son 
du  C,  du  V  et  de  l'S  en  latin  [J.  C.  Jones].  Le  C  latin  représente  le  K  om- 
brien, jamais  le  ç  ;  le  V  latin  était  souvent  consonne  ;   Ts  latin  correspond 

^^  à  l's  gothique,  jatnais  au  z.  1[  Le  subjonctif  futur  [E.  A.  Sounenschein].  Le 
subj.  présent  correspond  à  l'indicatif  futur,  le  parfait  au  futur  passé,  l'im- 
parfait au  futur  et  le  plus-que-parfait  au  futur  passé,  f  Notes  sur  Platon 
et  Aristote  [J.  Salomon].  Remarque  sur  Platon,  Rep.  III,  405.  C;  VI,  498  ; 
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Arist.  Morale  à  Nicom.  V,  2,  6,  et  quelques  autres  passages.  ^  Notes  cri- 
tiques sur  la  République  de  Platon  [H.  Richards].  Remarques  sur  330  A, 
C  et  E,  333  B,  3.3o  A,  337  A,  D,  347  D,  362  G,  364  B,  366  A,  E,  369  D,  372  E, 
377  A,  380  D,  382  A,  383  A.  ^  Thucydide,  VIII,  107,1  [W.  Wyse].  -^ntb 
«TTco'jSïiç  doit  être  conservé,  contrairement  à  l'opinion  de  Tucker  qui  propose  5 
àTib  (TTTouSf,;.  ^  Thucydide  VIII.  10  [id.].  Il  y  avait  un  Iletpatov  sur  le  terri- 
toire de  Corinthe,  dans  le  golfe  de  Crissa,  t  L'élision  de  Tiota  au  datif  dans 
la  tragédie  attique  [C.  J.  Brennan].  C'est  à  tort  que  certains  critiques 
supposent  que  cette  règle  est  toujours  observée.  ^  Notes  sur  Eschyle  et 
Euripide  fC.  J.  Brennan].  Choeph.,  433  ;  Suppliantes  104  et  suiv.  ;  Agamem-  lO 
non,  1595;  Perses,  148;  Euripide,  Iphigénie  en  Taurid.,  1117  et  suiv.  ^ 
Varia  [H.  Richards].  Eschyle,  Agam.  1327  ;  Sophocle,  Œdip.  Roi,  44  ;  Aris- 
tote,  Morale  à  Nicom.  II,  9,  4.  ^  Corrections  à  Lysias  |  M.  L.  Marie].  Orat., 
15,  5  ;  18,  i  ;  19,  25  ;  23,  14  ;  31,  24.  ^  Harp-a,  Ur^^nx  [id.].  Exemple  des  jeux  de 
mots  habituels  aux  oracles.  ^  Xénophon,  Ilellen.  I,  1  [W.  J.  Seelye].  Marc.  i5 
Ant.  4,  33  [W.  Wyse].  f  Le  sens  de  upoSavîtaTat,  celui  qui  emprunte  pour  un 
autre,  est  confirmé  par  le  Recueil  des  Inscriptions  juridiques  grecques,  XV, 
A.  3  [W.  Wyse].  If  Timocréon  I,  12  [R.  Y.  Tyrell].  II  Plaute  Amph.  I,  1,  26- 
30,  et  187  [C.  Knapp].  If  Properce  II,  33,  21  (III,  25,  21)  [L.  M.].  Juvénal, 
Satir.  VIII,  247  [E.  G.  Hardy].  ^  Auses  [J.  E.  B.  Mayorl.  Ce  nom  est  omis  20 
dans  les  onomastica,  il  se  trouve  dans  les  Septante,  Nombres,  13,9  et  17.  1[ 
Le  rythme  dactylo-epitritique  [G.  Dunn].  Théorie  nouvelle  sur  la  composition 
de  ce  rythme.  1[  Les  emprunts  de  Peterson  à  Frieze  [E.  Post].  Comparaison 
entre  les  deux  éditions  du  livre  X  de  l'Institution  oratoire  de  Quintilien. 
^  Tabellae  [J.  H.  Vince].  Smilh  dans  le  Diciionary  of  Antiquities,  ne  men-  25 
tienne  pas  un  passage  de  Cicéron,  Divinat.  in  Q.  Caecilium  qui  semble 
supposer  que  les  juges  ont  une  seuble  tablette  sur  laquelle  ils  écrivent 
l'une  des  trois  formules  A(bsolvo),  C(ondemno),  N(on)  L(iquet).  ^  La  perma- 
nence de  l'Infamie  [A.  H.  Greenidgej.  Dans  Q.  Cicéron,  de  pelilione  consu- 
latus,  8,  a  été  mal  interprété,  il  ne  signifie  pas  que  l'infamie  ait  été  perma-  30 
nente  à  Rome.  %  Homeri  Odysscae  Carmina  cum  apparatu  critico,  edid. 
J.  van  Leeuwen,  J.  F.  et  M.  B.  Mkndès  da  Costa,  p.  post.  Carm.  XIII- 
XXIV  et  index  [A.  Platt].  Critiques  sur  quelques  leçons.  Pourquoi  impri- 
mer, sans  indiquer  qu'ils  sont  corrompus,  des  passages  inintelligibles.  ^ 
Aristophane  et  les  Erasmiens  [W.  W.  Merry].  Papadimitropoulos ,  dans  35 
son  livre  sur  le  poêle  Aristophane  et  les  partisans  d'Erasme,  cherche  à 
prouver  que  le  seul  enseignement  juste,  sur  la  prononciation  des  lettres  et 
des  syllabes  dans  la  langue  grecque,  est  celui  des  grammairiens  qui  suivent 
immédiatement  l'antiquité  classique.  ^  La  Parodie  et  la  Paratragédie  dans 
Aristophane  [H.  W.  Hayley].  La  dissertation  de  Murray  sur  ce  sujet  est  40 
claire  et  bien  faite,  c'est  un  excellent  supplément  au  traité  de  Bakhuyen. 
%  Les  traités  faussement  attribués  à  Aristote  (Voir  vol.  VI,  p.  446),  publiés 
par  Apelt  fJ.  C.  Wilson].  Remarques  critiques  sur  une  série  de  passages. 
En  somme,  l'édition  d'Apelt  est  excellente.  ^  Luciani  Samosatensis  libellus 
qui  inscribitur  Tcepl  xf,?  Ilepsypcvou  TeXs-jTf.ç,  recensuit  Lionello  Levi  [E.  C.  *S 
MerchantJ.  L'édition  de  L.  est  faite  d'après  six  mss  dont  2  de  Paris,  3  du 
Vatican  et  1  de  la  Marcienne.  Elle  prouve  la  nécessité  d'une  nouvelle 
recension  de  Lucien.  \  L'Évangile  de  S'  Pierre  [E.  N.  Bennett].  Quelques 
corrections  au  texte,  t  The  Pseudolus  of  Plautus,  with  inlrod.  and  notes  by 
E.  P.  Morris  [Gonzalez  Lodge].  Le  texte  est  celui  de  Goetz.  Les  notes  gram-  ^0 
maticales  laissent  à  désirer.  ^  The  Altis  of  CatuUus,  translated  into  English 
verses  vith  dissertations  on  the  myth  of  Attis,  on  the  origin  of  Treewor- 
ship  and  on  the  Galliambic  Mètre  by  Grant  Allen  [R.  Y.  Tyrrel].  D'après 


222  1893.  —  GRANDE  BRETAGNE. 

A.  Attis  est  l'esprit  d'un  arbre.  A.  n'admet  pas  de  pieds  ioniques  a  minori, 
le  rp.  est  de  son  avis.  *^  Ausgewàhltc  Briefe  von  M.  Tullius  Cicero,  erklârt 
von  F.  IIOFMANN.  Erstes  Bd.  Sechste  aufl.  besorgl  von  K.  Lehmann  [L.  G. 
Purser].  Une  des  meilleures  contributions  à  la  critique  de  la  correspon- 

o  dance  de  Cicéron.  %  L'Envers  de  la  Société  Romaine  d'après  Pétrone,  par 
Emile  Thomas  [H.  Sluart  Jones].  Peu  de  valeur.  ^  The  Annals  of  Tacitus, 
edit.  witli  Introd.,  and  notes  by  II.  Fourneaux.  Vol.  I  et  II  [E.  G.  Hardy]. 
D'excellentes  dissertations  en  préface  et  en  appendices.  Remarques  do 
détail.  ^  Id.  [A.  D.  GodleyJ.  Quelques  points  où  le  rp.  n'est  pas  d'accord 

10  avec  F.  %  The  tragedy  of  the  Césars,  by  S.  Baring-Gould  [A.  TilleyJ.  B.-G. 
est  un  fervent  Gésarien.  Le  livre  aurait  gagné  à  être  condensé.  L'illustra- 
tion laisse  à  désirer.  ^  Boeihius,  an  essay,  by  H.  F.  Stewart  [A.PlummerJ. 
Intéressant,  surtout  le  chapitre  sur  les  traducteurs  du  de  consolatione.  ^ 
Les   dialectes  doriens,   phonétique  et  morphologie,  par  Ém.  BOISSAGQ.  —  Der 

15  Dialeckt  Megaras  tend  der  Megarischen  Colonien,  von  F.  Kôppner.  Bcsondere 
Abdruck  aus  dem  achtzehnten  Supplément  Band  der  Jahrbùcher  fiir  clas- 
sische  Philologie  [E.  W.  FayJ.  Le  livre  de  B.  est  utile,  celui  de  K.  ne  l'est 
pas,  c'est  un  simple  catalogue.  1[  Texte  und  Untersuchungen  zur  Geschichte 
der  allchristlichen  Literatur  von  O.  von  Gebhart  und  A.  HaRNACK.  VII  Bd, 

20  Hft.  2.  Ueber  das  Gnostiche  Buch  Pistis-Sophia.  Brod  und  "Wasser.  Die 
Eucharistischen  Elemente  bel  Justin.  Zwei  Untersuchungen  von  A.  Har- 
NAGK  [A.  G.  Headlam].  Le  rp.  discute  les  arguments  d'H.  qu'il  ne  trouve 
pas  également  convaincants.  \  Ethopoiia,  a  rhetorical  study  of  the  types  of 
Gharacter  in  the  Orationes  of  Lysias,  by  W.  L.  de  Vries  [J.  A.  Wright]. 

2S  Les  caractères  de  la  comédie  forment  contraste  avec  ceux  des  orateurs. 
Les  Garactères  de  Théophraste  appartiennent  à  la  Gomédie.  *i  L'armée 
romaine  d'Afrique  et  l'occupation  militaire  de  l'Afrique  sous  les  empereurs,  par 
R.  GAGNAT  [F.  Haverfleld].  Excellent.  \  Danae  in  Christlichen  Legenden,  von 
A.  WiRTH  [A.  Robertson].  Essai  suggestif  sur  un  problème  très  compliqué. 

30  ^  Notes  sur  le  lexique  de  Liddell  et  Scott  [A.  LeeperJ.  ^  P.  Cornélius  Ta- 
citus, erkiart  von  K.  Nipperdey,  I  Bd.  ab  excessu  divi  Augustil-VI.  Neunte 
verbesserte  auflag.  besorgt  von  G.  Andresen  [H.  Furneaux].  Vingt-deux 
corrections  d'après  le  Médiceus.  ^  C.  J.  César.  Guerre  des  Gaules,  trad. 
avec  notes  par  J.  Bellanger  [F.  Haverfleld].  Bonne.  ^  J.  César,  Commen- 

3^  taires  sur  la  Guerre  des  Gaules,  par  E.  BenoiST  et  S.  DOSSON  [F,  Haverfleld]. 
Bon.  1[  Le  culte  primitif  d'IIéra,  d'après  les  fouilles  d'Argos  [Jane  E.  Har- 
rison].  La  déesse  est  adorée  comme  liera  Teleia,  présidant  au  mariage. 
Dans  l'Heraion,  elle  est  honorée  seule,  le  dieu  lui  est  subordonné.  G'est  la 
gynécocralie,  ^  L'Egypte  ou  la  Phénicie  à  Mycènes  [H.  H.  Iloworth.].  C'est 

*°  la  Phénicie  et  non  l'Egypte  qui  est  la  mère  de  l'art  mycénien.  %  Artémis 
à  Ephèse  [W.  M.  Ramsay].  L'inscription  d'ilicks  n.  482  datée  de  161  après 
J.-G.  prouve  non  !a  négligence  du  culte  d'Artémis,  mais  un  renouveau  des 
sentiments  religieux  à  cette  époque,  f  A  propos  du  compte  rendu  de  Wroth, 
sur  le  Gours  du  Métal  de  Ridgeway  [W.  Ridgeway[.  Réponse  [W.  WrothJ. 

*^  R.  apporte  de  nouveaux  arguments  pour  prouver  que  tous  les  types  qui 
figurent  sur  les  monnaies  ne  sont  pas  d'origine  religieuse.  R.  maintient 
que  tous  les  symboles  dont  parle  R.  se  rapportent  au  culte.  ^  Inscriptions 
sur  les  poteries  de  Naucratis  [C.  A.  liutlon].  Cinq  inscriptions  à  ajouter 
à  celles  qui  ont  été  publiées  par  E.  Gartner.  Ce  sont  des  dédicaces  à  Aphro- 

^  dite,  sauf  une  qui  n'a  pas  de  sens  complet.  H  Découvertes  archéologiques 
en  Grande  Bretagne,  en  Italie  et  en  Grèce  [H.  B.  Walters].  *i  Résumés  de 
revues.  ^  Notice  nécrologique  sur  Hort  [J.  B.  M.].  ^  Sommaires  de  Pério- 
diques, î  Publications  nouvelles. 
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Ht  N»  3.  Mars.  Le  délibératif  rémotif  [A.  Sidgwick].  Réponse  à  quelques 
objections  de  J.  D.  dans  Class.  Review,  Dec.  1893,  contre  le  sens  de  sub- 
jonctif rémotif  donné  à  certains  optatifs  employés  avec  av.  f  Notes  sur 
Catulle,  Horace,  Ovide  et  Martial  [A.  Palmer].  Catulle  CXIV,  Horace,  Odes, 
I,  15,  19-20;  III,  24,  19-23;  Epodes  V,  29-40;  XVI,  52;  XVII,  27-33;  Ovide,  5 
Héroides,  XI,  127,  128;  XX,  177,  180;  Martial  II,  66,  1-5.  H  Les  mots  7rc6(i.a),a 
et  pâva-j(To;  [J.  Adam].  Le  premier  est  probablement  une  forme  populaire 
de  o'jTTO)  (j.àXa  ;  piva-jo-o;  est  probablement  un  adjectif  formé  de  (îavaux, 
radical  signifiant  femme.  ^  Eschyle.  Choéphores,  623-630  [R.  EUis.]  Rap- 
prochement avec  un  passage  du  Miltiades  de  Choricius.  %  Deux  inscrip-  lO 
lions  pelignéennes  en  mètre  saturnin  [W.  M.  Lindsay].  Étude  sur  deux 
inscriptions  de  ZvetaiefF.  Inscr.  Ital.  inf.  Dialecticae.  N°s  13  et  14.  ^  T.  S. 
Brandreth  [A.  Platt].  Dans  l'édition  de  l'Iliade  par  B.,  qui  date  de  1841,  on 
trouve  un  certain  nombre  de  restitutions  présentées  postérieurement 
comme  nouvelles.  %  Les  Bustes  de  Jules  César  [W.  Warde  Fowler].  Le  18 
mauvais  buste  du  Vatican  a  été  substitué,  après  la  correction  des  épreuves, 
au  buste  de  basalte  de  Berlin  dans  la  vie  de  César  de  Fowler.  Si  le  buste 
de  Berlin  n'est  pas  celui  de  César,  il  représente  du  moins  un  homme  re- 
marquable. 1  Aegyptische  Urkunden  aus  den  Kuniglichen  Museen  zu  Berlin, 
herausgegeben  von  der  Generalverwaltung.  Griechische  Urkunden,  Hft.  1-3  20 
[F.  G.  Kenyon].  Le  mode  de  publication  est  criticable.  Le  texte  est  reproduit 
en  autographie,  sans  introduction  et  sans  notes.  ^  Zur  Dramaturgia  des 
Aeschylus,  von  P.  Righter  [A.  W.  Verrall].  Livre  excellent  par  la  solidité  de 
quelques-unes  de  ses  conclusions  et  par  la  clarté  et  l'honnêteté  avec  les- 
quelles il  pose  les  problèmes  qu'il  ne  peut  résoudre.  ^  AIIMOS©ENOrs  25 
HPOS  AEHTINHN,  a  revised  text  with  an  Introduction,  critical  and  expla- 
natory  notes  and  an  autotype  facsimile  from  the  Paris  Ms.  by  J.  E.  Sandys 
[J.  B.  Mayor].  Pourrait  servir  de  modèle.  ^  Notes  on  the  Nicomachean  Ethics 
of  Aristotle,  by  J.  A.  Stewart  [H.  Richards],  Peut  servir  à  la  connaissance 
d'Aristote,  mais  gagnerait  à  être  réduit.  %  Die  Apologie  des  Arislides  by  R.  30 
Raa.be  [J.  Robinson].  Traduction  allemande,  importante  étude  sur  les  re- 
lations qui  existent  entre  la  version  syriaque,  le  fragment  de  la  version 
arménienne  et  le  texte  grec.  ^  L'édition  du  de  Oratore  de  Wilkins  [M.  Kel- 
loc].  Excellente,  f  Cicero  pro  Sex.  Roscio  with  introduction  and  notes  by 
S'  George  Stock  [W.  Y.  Fausset].  Bon,  quelques  observations  sur  les  notes.  36 
%  Ante  Agamemnona,  a  new  departure  in  philology,  n<"  I-IV,  by  A.  P.  Skene 
[T.  S.  Snow].  Sans  valeur.  ^  Grundzûge  altrômischer  MeLrik  by  R.  Klotz  [E. 
A.  Sonneuschein].  Ouvrage  de  grande  valeur,  malgré  ses  défauts.  ^  The 
Story  of  the  Nations  —  The  Byzantine  Empire,  by  C.  W.  C.  Oman  [H.  M. 
Gwatkin].  Un  des  meilleurs  livres  de  la  collection.  ^  Les  emprunts  de  Pe-  40 
terson  à  Frieze,  Réponse  [W.  Peterson].  Différence  des  deux  méthodes. 
\  L'Inscription  d'Achermos  [E.  Gardner].  Les  deux  lectures  suivantes  peu- 
vent être  proposées  Mtxxià[S£w  Té"/va(T][x.a,  xaXûv  [xiXXtffTa  teXeo-ÔÈv  ||  'A]p*/^p[xoy 
<To[ç]tri(Ttv,  'ExY)ê(5[X£,  ôî^o...  (tû  Seïvi)  Il  TJô),  x^f*?  (leyi^w;  Tcatpwïov  'é.a[vj  xXéovxi, 
et  2)  Mixxià[ôew  Téxva<T](Aa  xàXwv  [àv^Ôrixs  TîXsaaa;  ||  'A[p-/£piA($;  6'[u]l£Ïî  "v'  'Exrj-  45 
ê6[Xo;,    t'Xaoç    oixw  ||  xw    '/_iu;> ,    (leYoiXa);    Traxpwïov    aafxu    çuXà^rj.   \  Découvertes 

archéologiques  en  Italie  et  en  Grèce.  ^  Analyse  de  Revues.  ^  Publications 
nouvelles. 

N°  4.  Avril.  Le  mètre  galliambique  [E.  S.  Thompson],  La  théorie  d'Allen 
est  la  seule  admissible.  La  première  moitié  du  vers  est  anacréontique,  mais  50 
il  faut  tenir  compte  de  l'accent  latin,  f  Id.  [G.  DunnJ.  Le  vers  galliambique 
se  compose  de  deux  kola,  le  premier  est  une  tripodie  trochaïque  ou  logaé- 
dique,  le  second  une  tétrapodie  logaédique  ou  trochaïque.  1[  Le  subjonctif 
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futur  [W.  R.  iTige].  On  ne  voit  pas  pourquoi  Sonnenschein  change  la  clas- 
sification usitée.  %  Eschyle,  Agamemnon,  560-S63  [W.  R.  Paton].  r,(j,aTo;  iilpoç 
signifie  un  long  temps;  où  \a.y6^xzc,  n'est  pas  subordonnée  à  ffxévovTeç.  \  Notes 
sur  Euripide  [M.  L.  Earle].  Suppliantes  232-237;  253-256;  899  et  suiv.;  1232.  1[ 
5  Le  texte  du  livre  Vil  de  Thucydide  [E.  C  Marchant].  Observations  sur  7,  4; 
56,  4;  75,  6.  H  Properce  III  (IV)  22,  3  [A.  T.  Barton].  Il  faut  lire  Dindymus  et 
Secto  fabricata  in  dente  Cybebe.  f  Le  choix  des  jurés  dans  les  tribunaux 
athéniens,  d'après  la  dernière  partie  de  la  Constitution  d'Athènes,  d'Aris- 
tote  [E.  Poste].  La  répartition  se  fait  par  cinq  opérations,  deux  ont  pour 
10  but  de  répartir  les  causes  entre  les  tribunaux  et  troisderépartir  les  juges, 
une  fois  les  causes  tirées  au  sort.  If  La  Chronologie  de  la  guerre  Eléenne 
[G.  E.  Ùnderhill].  La  date  la  plus  probable  est  399-397  av.  J.-C.  ^  Le  rappel 
de  la  loi  Aelia  Fufia  [A.  H.  Greenidge].  La  loi  Claudienne  abolit  la  Speclio 
en  tant  que  connexe  aux  auspicia  impetrativa,  mais  elle  ne  toucha  pas  au 

15  droit  d'auspices  des  tribuns  ou  de  ceux  qui  avaient  été  augurés,  f  The  Dia- 
logues of  Plato  translated  in  English  with  analyses  and  introductions  by 
B.  JowETi,  3=  édit.  revis,  and  correct  [W.  W.  Boodwin].  Améliorations  no- 
tables à  une  œuvre  déjà  très  bonne.  ^  The  Electra  of  Euripides,  with  notes 
and  append.  by  C.  H.  Keene  [R.  Y.  Tyrrell].  Œuvre  de  mérite,  K.  défend 

20  Euripide  contre  les  attaques  dont  il  est  l'objet.  ^  KAEOMHAOTS  KTKAIKHS 
0EQPIAS  METEQPQN  BIBAIA  ATO  ad  novorum  codicum  fldem  edid. 
H.  ZiEGLER  [J.  B.  Mayor].  Il  n'y  a  pas  grande  amélioration  apportée  au 
texte  de  Bake.  1[  The  History  of  P.  Cornélius  Tacilus,  translated  in  English 
with  an  introd.  and  notes  critical  and  explanatory  [A.  D.  Godley].  Judi- 

25  Cieux.  ^  Der  Prozess  des  C.  Rabiritis  V07ï  Jahre  63  v.  Ch.  von  0.  SCHULTNESS 
[W.  Y.  Fausset].  Ne  donne  pas  de  solution  personnelle,  mais  fait  bien  con- 
naître l'état  de  la  question.  \  Geschichie  der  rômischen  Litleraïur  von 
M.  ScHANz  (2«  P.  Depuis  la  fin  de  la  République  30  av.  J. -G.  jusqu'à  Hadrien 
117  apr.  J.-C.)  [J.  P.  Postgate].  Bien  informée,  mais  les  jugements  ne  sont 

30  pas  toujours  judicieux.  ^  Das  rheinische  Germanien  in  der  nntiken  Litleraïur 
von  A.  Riese  [F.  Ilaverfleld].  Utile.  ^  De  Nolhag,  Pétrarque  et  l'Humanisme, 
vol.  91,  de  le  Bibliothèque  des  Hautes  Études  [R.  Ellis].  Remarquable  et  de 
lecture  très  agréable.  ^  Historische  Grammatik  der  Hellenischen  Sprache  von 
H.  G,  MûLLER  [H.  F.  Tozer].  La  partie  grammaticale  cause  du  désapointe- 

35  ment,  la  chrestomathie  est  bien  faite.  1[  Ilandbuch  der  Idassischcn  Altcr- 
thumswissenschaft,  herausgegeb.  von  T.  Mûller  4^*  Bd.  Iste  Abtheil.  I.  hlft. 
Die  Griechischen  Staats  und  Rechts  alterthiimer,  von  G.  Busolt.  2te  um- 
gearbeitele  und  sehr  vermehrte  Auflage  [J.  W.  Headlam].  Très  amélioré. 
B.  a  tenu  compte  de  la  Constitution  d'Athènes.  If  Sludien  su  den  Legenden 

40  des  S.  Theodosios,  von  K.  Krumbacher  fj.  A.  Robinson].  Excellente  méthode. 
f  Textes  and  Sludies.  Vol.  II.  N»  2.  The  Testament  of  Abraham,  by  M.  R. 
James,  With  au  appendix  by  W.  E.  Barnes  fA.  Plummer].  Le  texte  qui  est 
donné  d'après  neuf  mss.  On  y  a  joint  deux  versions,  l'une  roumaine,  l'autre 
arabe.  Tf  The  étymologie  in  Ihe  Servian  commentary  to    Vergil  by  W.  P.  Mus- 

45  TARD  fC.  E.  Bennett].  Résultats  sans  importance.  ^  Stories  from  the  Greek 
comedians,  by  the  Rev.  A.  J.  Church,  with  16  illustrations  after  the  antique 
[W.  W.  Merry].  Livre  de  vulgarisation.  %  Rectifications  fJ.  A.  Stewart] 
fL'éditeur].  ^  Bibliothèque  des  monuments  figurés  Grecs  et  Romains,  vol.  III  : 
Antiquités  du  Bosphore  Cimmcrien  rééditées  parS.  Reinach,  —  Antiquités  de  la 

80  Russie  méridionale  par  N.  Kondakof,  J.  Tolstoï  et  S.  Rbinach  [W.  M.  Ram- 
say].  Les  deux  ouvrages  méritent  de  grands  éloges  et  rendront  de  grands 
services.  ^  Excursions  in  Graece  to  recently  rxplored  Sites  of  classical  inleresl, 
by  G.  DiEHL,  translat.  by  Emma  R.  Perkins,  with  an  introd.  by  R.  S.  Poolb, 
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with  9  plans  and  41  illustrations  [Jane  E.  Ilarrison].  Les  plans  sont  médio- 
cres et  il  n'y  a  pas  de  références.  ^  Deux  cures  faites  par  Asclepios  à  Epi- 
daure  [E.  F.  Besson].  Restitution  de  deux  inscriptions  de  l'Epheraeris  Arch. 
.1883,  p.  2lo  et  1885,  p.  19  et  22,  relatives  à  des  cures  par  des  serpents.  % 
Note  sur  l'état  des  colosses  du  Monte  Cavallo  pendant  le  moyen  âge  [J.  M.  s 
Paton].  ^  Note  sur  les  bustes  de  César  [S.  Reinach].  Un  buste  de  'Vienne 
semblable  au  pseudo-  César  de  Berlin  représente  un  Égyptien  de  l'époque 
romaine.  %  L'orchestre  et  la  scène  [  ].  La  vraie  tradition  est  représentée 
par  les  grammairiens  qui  distinguent  les  deux,  f  Résumés  de  Revues,  f 
Sommaires  de  Périodiques.  ^  Publications  nouvelles.  10 

N"  5.  Mai.  L'étrange  histoire  d'un  Flamen  dialis,  note  sur  T.  Live  XX'VII, 
8  [W.  W.  Fowler].  Cette  anecdote  prouve  qu'à  l'époque  des  guerres  pu- 
niques il  n'était  pas  nécessaire  à  Rome  de  mener  une  vie  régulière  pour 
exercer  un  sacerdoce.  ^  Les  listes  de  jurés  à  Athènes  [E.  Poste].  II  faut 
abandonner  la  théorie  de  Meier,  de  Schœmann  et  de  Lipsius,  d'après  laquelle  15 
les  jurés  appartenaient  toujours  au  même  tribunal.  Ils  étaient  chaque  fois 
assignés  à  un  tribunal  différent.  ^  La  Gonsolatio  faussement  attribuée  à  Cicé- 
ron  [R.  EUis].  11  est  peu  probable  que  la  Gonsolatio  soit  l'œuvre  de  Sigo- 
nius.  1[  Adversaria  [T.  G.  Tuckerj.  Correction  à  Hérodote.  I,  116;  Euripide, 
Médée,  228,  229;  Clément  d'Alexandrie,  p.  592;  Lucien,  Philopseudès,  21,  2e 
p.  49;  Sophocle,  Antigène,  2-3;  4-6,  392.  f  Virgile,  Eclog.  IV-60-63   [P.  G. 
Seatou].  ^    Ilermas  et  les  quatre  évangiles  [G.  Taylor].   Un  passage  du 
Pseudo-Cyprien,  de  Montibus  Sina  et  Sion  conQrme  l'idée  que  la  quadra- 
ture de  la  tour  de  Hermas  est  une  allusion  aux  quatre  évangiles.  ^  Correc- 
tion à  Tacite,  Dialogus  de  Oratoribus  [W.  Peterson].  f  Le  subjonctif  futur  25 
[E.  A.  Somnenschein].  Réplique  à  W.  R.  Inge.  ^  Herodas  II,  75;   Aristote 
N.  E.  1144  a  27;  Xénophon,  Hellenic,  IV,  3, 17  [F.  B.  Jevons].^  Martial,  III, 
46,  5  [S.  B.  Slack].  ^  Stace  Theb.  X,  527  [S.  B.  S.].  Dans  Alceste  1118,  il  faut 
lire  xapaxoiAàiv  [E.  D.  S.].  If  AO.  %ol.  49,   4.  Lacon  pense   qu'il   faut   lire 
IIAAKTIZOYCI  [F.  G.  K.].  Notes  lexicographiques  [E.  J.  Ghinnock].  Pindars  CO 
Sicilische  Oden  nebst  den  epizephyrisclien.  Mit  Prosaiibersetzung  und  Erlaùter- 
ungen,  von  E.  Bohmer  [J.  B.  Bury].  Marque  un  progrès  dans  l'intelligence 
de  Pindare.  ,1f  Isokrates  und  die  Gescliichtsschreibimg ,  Vortrag  gehalten  zu 
Miinchen  am  23  mai  1891  in  der  vierten  allgemeinen  Sitzung  der  41  Ver- 
sammlung  deutschen  Philologen  und  Schulmanner  von    R.    von   Scala  35 
[II.  Glarke].  La  partie  la  plus  importante  est  celle  où  S.  montre  l'influence 
d'Isocrate  sur  les  historiens  postérieurs  et  en  particulier  sur  Polybe,  ^ 
Aj'istolle's  Constitution  of  Athens,  a  revised  text  etc.  by  J.  E.  SandyS.  — 
Arisioielis  IToXite^a    'AOr)vafwv,    edidit   F.  Glass.  —  Fleckeisen  Jahrbuch, 
Octob.  1892.   Mitteilungen  aus  papyrus-handschriften,  F.  Blass.  —  Aris-  *<* 
loteles,  Der    Slaat   der  Athener.   Der  hislorische  haupteil  liir  den  Schul- 
gebrauch  erklJirt  von  K.  IIude.  Arislotle  on  ihe  Constitution  of  Athens,  trans- 
lated  and  annotât,  by  E.  Poste  [IL  Richards].  La  nouvelle  traduction  de  P. 
est  meilleure,  mais  il  y  a  encore  trop  d'explications  mêlées  au  texte.  Le  livre 
de  S.  est  de  beaucoup  le  plus  complet  et  le  meilleur  commentaire,  B.  se  45 
prononce  définitivement  pour  l'authenticité,  mais  ne  discute  pas  la  ques- 
tion. Le  texte  de  IL  est  le  meilleur  pour  la  partie  historique.^  Philologische 
Untersuchungen  herausgegeben  von  A.  Kiessling,  und  W.  v.  Wilamowitz- 
MOELLENDORF.    Dreizehntos    Heft    Timqios'    Géographie    des    Westens,    von 
J.  Geffgken  [W.  N.  Bates].  Examen  minutieux  des  fragments  de  Timée  50 
conservés  par  Lycophron,  Diodore  de  Sicile,  Trogue  Pompée,  Varron,  les 
Paradoxographes  etc.  \  The  Second  Epistle  of  Paul  the  Apostle  to   the  Corin- 
thians,  with  notes  introd.  by  J.  J.  Lias  [A.  Robertson].  Destiné  aux  col- 
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lèges  mais  utile  pour  le  grand  public.  ^  Athenogorae  libellus  pro  Christianis, 
Oratio  de  resurreclione  cadaverum,  recens.  E.  Sghwartz.  Text  und  Untersu- 
chungen.  Bd.  IV.  lift.  2.  [A.  Robertson].  Excellent  classement  des  mss. 
^  Nouum  Testamentum  Domini  nostri  lesu  Christi  Laline  secundum  editionem 
5  Sancti  Ilieronymi.  Ad  codicum  manuscriplorum  fldem  recensait  I.  Words- 
WORTH,  in  opcris  societatem  adsumpto  H.  I.  White.  Euangelium  secun- 
dum Lucam  [T.  K.  Abbott].  Excellent.  \  Cicero,  Sein  Leben  u.  Seine  Schriften. 
Von  F.  Aly  [W.  Y.  Fausset].  Livre  de  vulgarisation  bien  fait.  ^  Melri  Vergi- 
liani  recensio  Scripsit  Th.  0.  J.  Rônstrôm  [S.  G.  OwenJ.  Court  mais  bon.  Il 
10  y  manque  une  étude  sur  la  quantité  des  lettres  et  des  syllabes.  ^  De  P. 
Papyrii  Stalii  Thebaide,  scripsit  R.  Helm    [W.   R.   Hardie].   Diffus  et  peu 
intéressant.  ^  Étude  sur  Pétrone;  la  critique  littéraire,  l'imitation  et  la 
parodie  dans  le  Satiricon,  par  A  Gollignon  [H.  S.  Jones].  Analyse  avec  cri- 
tiques de  détail.  H  Les  Latins,  par  E.  Goumy  [A.  D.  Godley].  Amusant  en 
15  français,  serait  impertinent  en  anglais.  ^  A  catalogue  of  the  fishes  of  Greece, 
with  notes  on  tbe  names  now  in  use  and  those  employed  by   classical 
authors,  by  H.  A.  IIoffman  and  D.  S.  Jordan  [H.  W.  Hayley].  Insuffisant 
pour  l'antiquité.  H  The  substanlive  of  Terence,  by  M.  S.  SlauGhter  [G.Lodge]. 
Utile.  ^  The  Crito  of  Plato  with  introd.  and  notes  by  S*  George  Stock  [T. 
20  D.   Goodell].   Suffisant.  \   Roman   Inscriptions    in    Brilain.    II.    (1890-91)    by 
F.  Haverfield  [F.  Y.  Powell].  Excellent.  ^  Découvertes  archéologiques  du 
mois  en  Grande  Bretagne,  en  Italie,  en  Sicile  et  en  Grèce.  ^  Résumés  de 
Revues.  %  Sommaires  de  Périodiques.  %  Publications  nouvelles. 
N»  6.  Juin.  Gredner  et  le  Codex  Bezae,  a  lecture  delivered  in  the  Divinity 
25  School  Cambridge,  Nov.  19,  1892  [J.  R.  Harris].  Discussion  de  la  théorie  de 
Resch.  If  Achille  à  Skyros  [A.  E.  Grawley].  La  retraite  d'Achille  à  Skyros 
est  une  initiation  dans  le  genre  de  celle  qui  est  encore  usitée  chez  certains 
sauvages.  ^  SûXat  [F.  W.  Hall].  La  (tûXyi  est  le  droit  de  capture  à  la  mer. 
^  Le  tombeau  d'Alexandre  le  Grand  [E.  J.  Ghinnock].  Ce  tombeau  était  cer- 
30  tainement  à  Alexandrie.  ^  Justin  le  martyr  et  l'Évangile  de   Pierre  [G. 
Taylor].  Passages  dans  lesquels  Justin  fait  allusion  à  l'Évangile  de  Pierre. 
If  Cyprien  en  Grèce  fF.  W.  Watson].    L'Église  d'Orient  connaissait  plus 
Cyprien  qu'on  ne  le  suppose.  If  SaXsûeiv  [M.  L.  Earle].  Dans  Sophocle  Oed. 
Tyr.,  694,  il  faut  lire  aaXEyouerav.  ^  Adversaria  [T.  G.  Tucker].  Notes  sur 
36  Iphigénie  en  Aulide,  265-269  ;  /j98-499  ;  573-S80  ;  977-978.  ^  La  justice  commu- 
tative  dans  Aristote  flI.  Richards].  Aristote  en  fait  un  cas  de  justice  dis- 
tributive.  If  Notes  critiques  sous  la  République  de  Platon  [H.  Richards]. 
De  387  E  à  444  B.  t  On  the  Trapanese  origin  of  the  Odyssey,  by  S.  Butler 
[A.  Platt].  Ne  prouve  rien.  ^  Thukydides  erkiart  von  J.  Classen.  DritterBd. 
40Drittes  Bch.  Dritte  auflage,  besorgt  von  J.   Steup  [E.  C  Marchant].  Le 
commentaire  vaut  mieux  que  la  critique  du  texte.  ^  Der  echte  und  der  Xe- 
nophontische  Sokrates,  von  K.  JOEL.  Erster  Bd.  [H.  G.  Dakyns].  Mérite  de 
grands  éloges.  If  Xenophon-Studien,  von  E.  Richter  fil.  G.  Dakyns].  Exposé 
méthodique  des  arguments  de  R.  If  Plato  and  Platonism  a  séries  of  Lectures 
45  by  W.  Pater  fL.  Campbell].  P.  est  un  fanatique  de  Platon.  ^  In  Galeni  de 
Placitis  Ilippocratis  et  Platonis  libros  observationes  criticae.  Scripsit  G.  Kalb- 
FLEiscH  fP.  Shorey].  Corrections  plausibles.  ^  The  book  of  S'  Basil  the  Great 
on  the  hohj  Spirit  :  a  revised  text  with  notes  and  introduction,  by  C.  F.  II. 
JOHNSTON  [A.  Robertson].  Excellent.  %  S'  Jean  Chrysostome  et  les  mœurs  de 
50  son  temps,  par  A.  Puech  [J.  B.  Bury].  Sérieusement  fait  et  intéressant.  ^  Le 
livre  du  Préfet,  ou  l'Édit  de  l'Empereur  Léon  le  Sage  sur  les  Corporations 
de  Gonstantinople,  texte  grec  du  Genevensis  23,  publié  pour  la  première 
fois  par  J.  Nicole  fF.  G.  Kenyon].  Ouvrage  d'une  valeur  considérable,  f 
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Œuvres  de  Cicéron,  Drutus,  texte  latin  publié  d'après  les  travaux  les  plus 
récents,  avec  un  commentaire  critique  et  explicatif,  une  introduction  et 
un  index,  par  J.  Martha  [A.  S.  Wilkins].  Le  commentaire  est  supérieur  à 
la  critique  du  texte.  ^  Livy,  Book  VI,  with  introd.  and  notes  by  II.  M.  Ste- 
venson [J.  C.  Rolfe].  Notes  courtes  et  bonnes.  \  Italy  and  her  invaders,  by  s 
T.  Hodgkin,  Vol.  I.  The  Visigothic  Invasion  ;  vol  II.  The  Hunnish  and 
Vandal  invasions,  2<i  édition  [J.  B.  Bury].  Grandes  améliorations  sur  la  1" 
édit.  %  Ilandbuch  der  klassischen  Aller ihumswissenscha ft ,  herausgegeben  VOn 
I.  MuLLER.  4to  Bd.  2'e  Abthcilung,  Die  rcJmischen  Staats-Kriegs  und  Privat- 
alterthiimer,  von  H.  Schiller  und  II.  Voigt.  Zweite  umgearbeite  und  ver-  10 
mehrte  Aullage  [E.  G.  Hardy],  l'eu  d'additions  sinon  dans  la  bibliographie. 
^  De  conventibus  civtum  romanorum,   scripsit  A.    Sghulten  [E.  G.  Hardy]. 
Difficile  à  comprendre.  ^  Die  Realien  bei  Iloraz,  von  W.  Gemoll.  Hft.  \.  Tiere 
und  Pflanzen,  Kleidung  und  Wohnung  in  den  Gedichten  des  Iloraz;  Hft.  2. 
Kosmologie,  die  Mineralien,  der  Krieg,  Speisen  und  Getranke,  Maklzeiten  15 
[F.  E.  Rockwood].   Utile  pour  les  étudiants.  ^   An  introduction  ta  modem 
Greek,  in  the  form  of  Dialogues,  containing  spécimens  of  the  language  from 
the  Third  century  B.  C.  to  the  présent  day,  to  which  is  added  an  appendix 
giving  examples  of  the  Cypriot  dialect  by  M.  Gonstantinidès,  translat. 
into  English  in  collaboration  with  II.  T.  Rogers  [R.  B.  Richardson].  G.  est  20 
partisan  du  retour  au  grec  classique.  *|[  Die  àlteslen  ausgaben  von  Manilius' 
Astro7iomica  von  A.  Cramer  [R.  E.].  Utile.  1[  The  lliads  of  Homer,  Prince  of 
Poels;  done  into  English  by  G.  Chapman  [W.  L.].  Peu  soigné.  ^  The  Gal- 
liarabic  mètre  [W.  R.  Hardie].  Défense  de  la  théorie  qui  fait  du  Galliam- 
bique  un  mètre  ionique  a  minori.  \  Scenische  Uniersuchungen,  von  H.  Dahn  26 
[E.  Gapps].  Toutes  les  conclusions  de  D.  ne  sauraient  être  admises.  ^  Dé- 
couvertes archéologiques  en  Allemagne,  en  Italie  et  en  Grèce.  ^  Analyse 
de  Revues.  ^  Sommaires  de  Périodiques,  f  Publications  nouvelles. 

N»  7.  Juillet.  Notes  Philologiques.  L'aoriste  grec  [F.  W.  Walker].  L'expli- 
cation de  l'origine  de  l'aoriste  repose  sur  trois  propositions  :  i»  L'aoriste  a  30 
les  terminaisons  personnelles  du  parfait  et  par  conséquent  a  été  créé  d'après 
le  type  de  ce  temps;  2°  Le  point  de  départ  de  cette  création  doit  être  trouvé 
dans  un  s  subjonctif  et  dans  un  s  optatif  formé  d'un  aoriste  athématique 
existant,  selon  toute   apparence,  dans   la  langue  indo-européennes  Ces 
modes  eu  s  s'allient  avec  un  ancien  infinitif  en  s  et  se  complètent  par  un  35 
indicatif;  3°  l's  subjonctif  qui  se  terminait  originairement  par  une  voyelle 
brève  avait  le  sens  du  futur  tout  autant  que  du  subjonctif.  ^  La  jeunesse 
d'Achille  [J.  G.  Frazer].  Exemples  de  la  coutume  d'habiller  les  petits  gar- 
çons en  filles  pour  éloigner  d'eux  les  influences  néfastes.  %  Id.  [A.  Lang]. 
La  relation  entre  ces  coutumes  et  le  mythe  d'Achille  n'est  pas  prouvée.  ^  40 
Les  mètres  anciens  et  le  rythme  musical  moderne  [G.  F.  Abdy  Williams]. 
Les  musiciens  modernes  ont  retrouvé  des  effets  que  produisaient  les  mètres 
grecs.  Exemples.  1[  La  bataille  du  Lac  de  Trasimène  [A.  Tilley].  Examen 
des  difficultés  topographiques  que  soulève  le  récit  de  Tite-Live.  f  Quelques 
passages  de  la  Thébaide  de  Slace  [J.  B.  Bury].  I,  22''j,  517;  II,  637,  670;  III,  45 
378;  X,  306  et  537.  If  Epicure  et  Erotion  [J.  Adam].  Dans  Cicéron,  De  flnibus 
I,  25,  au  lieu  de  vero  tu,  il  faut  lire  probablement  Erotium.  f  Susemihl  et 
les  mss.  de  la  Politique  d'Aristote  [W.  L.  Newman].  Il  est  impossible  d'éta- 
blir le  texte  de  la  politique  d'Aristote  sans  l'apparatus  criticus  de  Susemihl. 
^  La  date  de  la  Nativité  [C.  Torr].  S'  Luc  parait  rapporter  deux  traditions  50 
inconciliables,  l'une  qui  fait  naître  le  Christ  avant  la  mort  d'IIérode,  l'autre 
qui  place  sa  naissance  après  la  déposition  d'Archélaus.  La  seconde  semble 
avoir  été  adoptée  par  les  premiers  artistes  chrétiens  qui  représentent  le 
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Christ  comme  très  jeune.  ^  Collation  du  ms.  de  Madrid  de  Manilius,  M.  31 
Bibl.  Nazion,  et  du  texte  de  Jacob  [R.  Ellis].  ^  Mélhodius,  évêque  d'Olympos 
[W.  M.  Ramsay].  Le  litre  complet  de  Methodius  était  évêque  d'Olympos  et 
des  Phéniciens.  ^  Euripide,  Bacchant.  1038-1062,  Athen.  Pol.  48  [E.  T.  Ri- 
5  chards].  %  Cicéron,  Attic,  V,  12  [A.  Palmer].  ^  'Apatouoiywv  [J.  E.  B.  M.].  Ce 
mot  sur  lequel  hésite  Funck  existe  certainement.  1[  Remarques  sur  le  texte 
d'IIérondas  [W.  Ueadlam].  ^  Classical  Texls  from  Papyri  in  Ihe  Brilish  Mu- 
séum, including  the  newly  discovered  poems  of  Ilerodas,  edit.  by  F.  G. 
Kenyon.  —  'IIPQNAOY  MIMIAMBOI,  Herondas  a  firsl  recension,  by  W.  G. 
^0  RuTHERFORD.  —  'HPQAOT   MIMIAMBOI,  Ilerodas,  facsimile  of  Papyrus 
CXXXV  in  the  B.  M.  by  order  of  the  trustées.  —  Flerondae  Mimiambi,  edid. 
F.    BUECHELER.    —  Id.    cxcmplum    iteratum.    —    Untersuchungen   zu    den 
Mimiamhen  des  Herondas,  von  .0.  Crusius.  —  Herondae  Mimiambi,    edid. 
O.  Crusius  [R.  A.  Neil].  Les  publications  officielles  sont  faites  avec  le  plus 
15  grand  soin.  L'édition  de  R.  est  la  première  qui  donne  un  texte  abordable 
pour  le  commun  des  lecteurs,  il  se  rapproche  autant  que  possible  du  ms. 
Ses  notes  sont  claires  et  brèves.  Celle  de  B.  est  bonne  et  accompagnée  d'une 
traduction  latine  en  style  pétronien.  Elle  est  accompagnée  de  bons  indices. 
C.  pense  qu'Hérondas  a  employé  un  dialecte  mélangé  de  Dorien,  d'Ionique 
20  et  d'Attique.  Excellents  indices  et  bibliographie  du  sujet.  \  Homer  and  the 
Epie,   by    A.  LanG   [A.    Platl].    Excellent.   1[  Plutarch's  Roman   Questions  : 
P.  Bolland's  translation  edit.  with  introductions  by  F.  B.  Jevons  [W.  W. 
Fowler].  La  traduction  est  bonne,  l'introduction  de  J.  très  suggestive.  ^ 
Ovid's  Métamorphoses,  B.  I,  with  english  notes  and  varions  readings  by 
25  L.  D.  DowDALL  [S.  G.  OwenJ.  Trop  indigeste  pour  des  écoliers.  ^  The  Citrj- 
Stale  of  the  Greek  and  Romans,  by  W.  W.  Fowler  [J.  W.  HeadlamJ.  Pas  de 
théories  originales,   mais  bon  résumé.  ^  De  Hannonis  Carlhaginiensis  pe- 
riplo,  scripsit.  C.  T.  Fischer  [G.  T.].  Traite  de  la  littérature  du  sujet.  ^ 
The  Church  and  the  Roman  empire  before  A.    D.    110.    by   W.    M.    RamSAY 
30  [II.  M.  G.J.  Intéressant  surtout  pour  ce  qui  regarde  l'Asie  Mineure,  f  Lam- 
BÈSE  par  R.  Gagnât  [E.  G.  Norris].  Utile  pour  les  touristes  et  les  archéolo- 
gues. \  An  Elementary  Grammar  by  H.  J.  RoBY,  and  A.  S.  WilkinS  [J.  E.  N.]. 
Bon  pour  les  commençants.  Quelques  parties  insuffisantes.  %  Notes  sur  le 
Lexique  de  Liddell  et  de  Scott  [C.  H.  Keene].  1[  Correspondance  entre  Lias 
35  et  A.  R.  au  sujet  du  livre  du  premier  sur  la  seconde  épîlre  aux  Corinthiens. 
t  Archéologie,  analyse  des  Revues,  médailles  acquises  par  le  British  M  useum . 
^  Sommaires  de  Périodiques.  %  Publications  nouvelles. 

N»  8.  Octobre.  L'école  de  Philologie  comparée  de  Gôttingue  [H.  D.  Darbis- 
hire].  Cette  école  représente  le  milieu  entre  le  conservatisme  de  Curtius, 
«0  les  spéculations  audacieuses  d'Osthoff  et  de  Brugmann  et  le  pessimisme 
de  J.  Schmidt.  ^  Adversaria.  Eschyle,  Agamemnon,  468-470,  649,  1348-1371 
[T.  G.  Tucker].  ^  Noies  sur  Sophocle  [A.  C  Pearson].  Œdipe  roi,  723,  725, 
1526;  Trachin.,  y03.  ^  Notes  sur  Euripide  [M.  L.  EarleJ.  Ileracl.,  3,  280  et 
suiv.;  II.  F.,  195,  067  et  suiv.;  Hippol.  294;  I.  T.,  567,  725  et  suiv.  ;  Hec,  19 
45  et  suiv.,  153,  585  et  suiv,,  833  et  suiv.,  882,  1293-5;  II.  F.  445  et  suiv.  If  Pin- 
dare  Néméen.,  X,  5  [J.  B.  Bury].  ^  La  loi  Sempronia  et  le  bannissement  de 
Cicéron  [A.  H.  Greenidge].  La  question  de  la  légalité  de  fexil  de  Cicéron 
dépend  de  la  validité  de  la  seconde  loi  de  Clodius.  ^  Notes  critiques  sur  la 
République  de  Platon  [H.  Richards].  De  449  B  à  479  C.  ^  Le  délibératif  re- 
69  motif  [J.  D.].  Nouvelles  critiques  de  J.  D.,  sur  le  système  de  Sidgwick, 
réplique  de  ce  dernier.  ^  Le  mètre  latin  galliambique  [E.  S.  Thompson]. 
Note  complémentaire.  If  Iliade,  liv.  X  [A.  Lang].  Platt  a  mal  compris  un 
passage  du  livre  de  L.  ^  Collation  du  ms,  de  Madrid  de  Manilius  avec  le 
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texte  de  Jacob  [  ].  ^  Platon,  République  422  E.  [J.  A.  Stewart].  1[  Nasidie- 
nus  [F.  Haverfield].  Ce  nom  qui  paraissait  une  invention  d'Horace  se  re- 
trouve dans  une  inscription  publiée  par  les  Westdeutsche  Zeitschrift,  XI, 
267,  L.  Nasidienus  Agripp[a]  tribun(us)  leg(ionis)  xiv  gem(inae).  ^  Euchiri- 
dion  Dictionis  Epicae,  scripsit  J.  van  Leeuwen.  Pars  Prior  [A.  Platt].  N'a  5 
aucun  souci  du  texte  alexandrin,  t  Aeschylos  Promciheus,  fiir  den  schulge- 
brauch  erklârt,  von  N.  Wegklein  [E.  B.  England].  Le  livre  a  été  complète- 
ment remanié.  If  The  Choephoriof  Aeschylus,  with  an  introduction,  commen- 
tary  and  translation  by  A.  W.  Werrall  [T.  D.  Seymour].  Il  faut  se  servir 
de  ce  livre  avec  précaution.  1[  La  morale  à  Nicomaque  de  Weldon  [J.  A.  lO 
StewartJ.  Bonne  traduction.  %  The  Satires  of  A.  Persius  Flaccus,  witli  a  trans- 
lation and  commentary  by  J.  Conington.  3"*  edit.  by  IL  Nettleship  [J.  S. 
Reid].  Très  améliorée.  ^  History  of  the  Christian  Church  A.  D.  1-600  by 
W.  MOELLER,  translated  by  A.  Rutherford  [IL  M.  Gwatkin].  Excellente. 
%  Plalon,  Phédon,  par  P.  Couvreur  [R.  D.  Arclier  Ilind].  Bon.  ^  Latin  Prose  16 
composition  by  G.  G.  Ramsay  [J.  E.  N.].  Suffisant.  ^  De  duali  Graecorum  et 
emoriente  et  reviviscente.  H.  SCHMiDT  [J.  B.  M.].  Très  complet.  \  Nécrologie 
de  Nettleship  [F.  Haverfield].  Id.  [T.  Fowler].  \  IL  D.  Darbishire  [J.  E. 
Sandys].  ^  Les  ports  de  Garthage  [G.  TorrJ.  Défense  de  l'opinion  qui  fait  du 
port  extérieur  de  Gartbage,  un  port  formé  par- des  jetées.  L'emplacement  20 
du  port  intérieur  est  inconnu.  ^  Neio  Chapters  in  Greek  History.  Historical 
results  of  récents  excavations  in  Greece  and  Asia  Miuor  by  P.  Gardner 
[R.  B.  Richardson].  Bon  ouvrage  de  vulgarisation.  •[  Découvertes  archéolo- 
giques du  mois  en  Allemagne  et  en  Suisse,  en  Italie  et  Sicile,  en  Grèce, 
en  Asie  Mineure  et  en  Afrique,  f  Sommaires  de  Périodiques,  t  Publications  25 
nouvelles. 

N»  9.  Novembre.  Le  Folk-Lore  dans  les  Œuvres  et  les  Jours  d'Hésiode 
[E.  E.  Sikes].  Indication  des  traditions  populaires  conservées  dans  le  poème. 
1[  L'usage  des  propositions  dans  Lysias  [R.  G.  Buryl.  Cas  gouvernés  par 
chaque  proposition  avec  des  exemples.  %  Remarques  sur  la  Poétique  d'A-  30 
ristote,  GG  19-22  [G.  M.  Mulvany].  ^  Notes  sur  Juvénal  [S.  G.  Owen].  Satires 
L  160-161  ;  III,  47;  IV,  113-118;  VII,  222  ;  VHI,  4-8,  159-161  ;  XI,  106.  ^  Horace. 
Ars  poet.  63-66  [A.  0.  Prickard].  ^  Herodas,  I,  43;  VI,  34,  102;  VH,  105  [W. 
Headlam].  f  Les  illustrations  du  Student's  Roman  Empire  [A.  Tilley].  Elles 
méritent  de  nombreuses  critiques.  ^  Collation  du  ms.  de  Madrid  deManilius  35 
avec  le  texte  de  Jacob  [R.  Ellis].  %  Arisiophanis  Vespae  annotatione  critica, 
commentario  exegetico  et  scholiis  graecis  instruxit  F.  H.  M.  Blaydes.  — 
Aristophanis  Vespae  cum  prelogomenis  et  commeutariis  edidit  J.  Van  Leeu- 
wen [W.  W.  M.].  Excellentes  éditions.  ^  Griechische  Epigraphikby  W.  Lar- 
FELD  [E.  S.  Roberts].  Analyse.  %  The  Aencid  B.  I-VI.  Translated  in  English  40 
verse  by  J.  Rhoades.  —  Book  IV  of  the  Aeneid  for  répétition,  with  an  En- 
glish version  by  J.  Sergeaunt  [T.  E.  Page].  Les  traductions  destinées  à 
favoriser  la  paresse  des  écoliers  doivent  être  blâmées.  La  traduction  de  S. 
est  cependant  bonne  quoique  défigurée  çà  et  là  par  des  archaïsmes.  Celle 
de  R.  est  excellente.  If  Grundriss  der  vergleichenden  Grammatik  der  Indogcr-  45 
manischen  sprachen,  etc.  von  K.  Burgmann.  Zweiter.  Bd.  zweite  Haifte,  erste 
lieferung,  zahlwortbildung,  casusbildung  der  Nomina,  Pronomina.  —  Id. 
Zweite  lieferung.  Verbale  Stammenbildung  und  form.  —  Id.  Morphology 
part  II,  numerals,  inflexions  of  nouns  and  pronouns,  translated  from  the 
Germai!  by  R.  S.  Conway  [T.  C.  Snow].  Le  grand  ouvrage  de  B.  est  ter-  50 
miné.  C'est  une  œuvre  de  premier  ordre,  mais  il  serait  dangereux  de  con- 
sidérer toutes  les  théories  de  l'auteur  comme  acquises  à  la  science,  t  ^<2*- 
tràge  sur  Griechischen  Sprachkunde,  von  K.  F.  JohanSSON  [T.  G.  Snow].  Trop 
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ingénieux  pour  être  convainquant.  ^  A  litterary  History  ofEarly  Chrisiianity, 
including  the  Fathers  and  the  chief  historical  writers  of  the  ante-  Nicene 
period  by  G.  T.  Cruttwell  [H.  M.  Gwatkin],  Bon.  ^  Syriani  in  Hermogenem 
Commentaria  edidit  H.  Rabe.  Vol.  I,  cominentarium  in  libro  uepl  îôeàiv  [J.  E. 
f>  Sandys].  f  Die  rômische  Slrassennetz  in  Norddculschland,  von  E.  Dunzelmann 
[F.  H.].  Les  conclusions  sont  discula.h\es.*l  Handbuch  der  Gi'iechischen  Staats- 
alterlhûmer  von  G.  Gilbert  [T.  R.  Glover].  L'auteur  a  remanié  la  partie  qui 
concerne  l'Attique  d'après  la  ■Kolnda.  d'Aristote.  ^  Nécrologie.:  E.  L.  Lus- 
liington[L.  Campbell].  ^  Les  récentes  découvertes  dans  la  littérature  grecque 
10  [F.  C-  Kenyon].  Texte  des  Phoenissae  d'Euripide  avec  les  restitutions  de  Gom- 
perz.  ^Découvertes  de  ruines  romaines  en  Grande-Bretagne  [F.  Iloverfield]. 
î  Résumé  de  Revues.  ^  Sommaires  de  Périodiques.  *^  Publications  nouvelles. 
N»  10.  Décembre.  Diogène  et  Delphes  [P.  GardnerJ.  L'axiome  to  v6[xi(T(ia 
uapaxàpa^ov  est  une  réponse  de  la  Pythie,  il  signifie  :  réforme  l'opinion  po- 
15  pulaire.  ^  Les  critiques  d'Aristote  contre  le  gouvernement  Spartiate  [E.  G. 
Sihler].  Ces  critiques  sont  dirigées  surtout  contre  l'ignorance  de  ceux  qui 
ne  voient  pas  la  décadence  des  institutions  Spartiates.  |  Luc.  XXIII,  4/1,  43 
[E.  A.  Abbott].  Une  éclipse  de  soleil  n'a  pu  avoir  lieu  au  moment  de  la 
mort  de  J.-C.  puisqu'on  était  à  la  pleine  lune,  il  est  possible  que  r\liov 
20  èx),£fcovxoç  signifie:  après  qu'Elie  l'eut  abandonné.  ^  La  collation  du  Platon 
de  la  Bodleienne  par  Schanz  [G.  S.  Adamson].  Cette  collation  doit  être  re- 
faite. 1  Aristote,  Constitution  d'Athènes,  30,  5  [J.  E.  Sandys].  aÙT($x£ip  ànév.- 
■r£tv£v  est  correct.  If  Sophocle,  Œdip.  Col.  527  [A.  E.  Housman].  Défense  du 
changement  de  [xaipoOev  en  ua-rpoôcv.  ^  Perse,  Satire  VI,  79  [A.  Palmer].  Il  faut 
25  lire  bulgam  au  lieu  de  rugam.  ^  Notes  sur  les  Trachiniennes  de  Sophocle 
[M.  L.  Earle].  i,  56,  74,  92,  148,  166,  178,  196,  516,  608,  672,  903,  941.  ^  Le  texte 
de  l'Histoire  naturelle  de  Pline  dans  les  mss  anglais  [J.  G.  Milne].  K.  Welz- 
hofer  a  démontré  l'existence  d'une  famille  anglaise  de  mss  de  Pline.  ^ 
Note  sur  Hésiode,  Op.  et  Dies,  746-747  [E.  E.  Sikes].  Il  faut  lire  àvsTrfppsxxov. 
30  %  Le  Folk-Lore  dans  Hésiode  [A.  Lang].  Au  vers  750  on  trouve  des  traces  de 
spiritisme.  %  ThucydidesB.  VIII,  édit.  by  T.  G.  Tucker  [E.  G.  Marchant]. 
Généralement  conservateur,  qq.  conjectures  nouvelles.  ^  Aristoxenus  von 
Tarent  :  Melik  und  Rhythmik  des  classischen  Hellenenthums  II  Bd.  von  R. 
Westphal,  herausgegeben  von  F.  Sauan  [H.  S.  Jones].  Nombreuses  criti- 
35  ques.  *|[  La  Moselle  d'Ausone,  édition  critique  et  traduction  française,  précé- 
dées d'une  introduction,  suivie  d'un  commentaire  explicatif  et  ornée  d'une 
carte  de  la  Moselle  et  de  fac-similés  d'éditions  anciennes,  par  H.  de  la  Ville 
DE  MiRMONT  [J.  E.  SandysJ.  L'éditeur  français  a  bien  mis  à  profit  les  tra- 
vaux antérieurs.  ^  Les  fragments  d'Akhmîm  [A.  C.  Headlam].  Revue  des 
40  travaux  relatifs  à  l'Evangile  et  à  l'Apocalypse  de  Pierre.  *|[  Dcr  Vocalismus 
d.  Oskisch-Umbrischen  Dialeckle,  von  R.  voN  Planta.  —  Die  oskischcn  i  und  e 
Vocale  von  G,  B.  Bronisgh  [R.  S.  Gonway].  Trois  livres  intéressants.  B.  se 
distingue  par  le  bon  sens  et  l'indépendance  du  jugement.  P.  donne  un 
résumé  des  connaissances  actuelles  sur  les  dialectes.  Le  livre  de  B.  est  très 
46  solide.  If  The  Tutorial  History  of  Rome  to  14  A.  D.  by  A.  H.  Allcroft  and 
W.  F.  Mason  [R.  J.  G.  Mayor].  Le  meilleur  abrégé  d'Histoire  romaine  écrit 
en  anglais.  ^  Selected  orations  and  letters  of  Cicero,  with  introduction,  notes, 
etc.   by  H.   W.   Johston  [E.  P.  Morris].  Utile.  \  Nécrologie   de   Jowett 
[L.  Campbell].  If  Un  rescrit  de  Marc  Aurèle  [F.  G.  Kenyon].  Rescrit  du 
50  triumvir  M.  Antoine  à  Artemidore,  daté  de  l'an  41  av.  J.-C  trouvé  sur  le 
verso  d'un  papyrus  médical.  If  Histoire  de  l'art  dans  l'antiquité,  par  G.  Perrot 
et  C.  Chipiez  [W.  M.  Ramsay],  Excellent;  il  est  regrettable  que  ce  livre  ait 
été  écrit  avant  les  dernières  fouilles  de  Dôrpfeld.  f  Découvertes  archéolo- 
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giques  du  mois  en  Allemagne,  au  Monténégro,  en  Italie  et  en  Grèce.  1[ 
L'expédition  de  Bent  en  Abyssinié.  ^  Analyses  de  Revues.  %  Sommaires  de 
Périodiques.  ^  Publications  nouvelles.  E.  B. 

Hermathena.  N»  19.  Le  ms.  de  Manilius,  à  Madrid  [Robinson  Ellis]. 
Le  ms.  de  Madrid  M  31  et  le  ms.  de  S'  Gall  X  81  de  même  dimension,  mais  b 
d'une  écriture  différente,  ont  dû  très  probablement  appartenir  au  même 
ms..  M.  31  et  le  Vossianus  secundus  dérivent  du  même  original,  toutefois 
dans  le  livre  I  les  concordances  sont  si  rares  qu'il  semble  que  l'un  des 
deux  dérive  d'une  source  différente.   Examen  d'un  certain  nombre  de 
passages  qui  fournissent  des  leçons  nouvelles  et  qui  montrent  l'importance  10 
du  ms.  de  Madrid  pour  la  constitution  du  texte  et  la  classification  des  mss 
<voy.  Classical  Review>.  ^  Sophoclea  [R.  Y.   Tyrrell]  Examen  de  qqs 
conjectures  de  A,  E.  Housman  de  valeur  diverse,  particulièrement  sur 
Œdipe  à  Colone.  %  Un  ancien  fragment  sur  papyrus  du  Lâchés  de  Platon 
[J.  P.  Mahaffy].   Transcription  en  majuscule  de  ce  fgment  (300  environ  av.  i5 
J.-G.)  qui  paraîtra  en  fascimilé  dans  le  2*  vol.  des  Papyrus  de  F.  Pétrie.  Lec- 
tures de  Gomperz,  deBlass  et  de  Diels  et  conjectures  de  l'éditeur.^  Plautina 
[A.  Palmer].  Lire  :  Bacch.  3.  6.  30.  Die  quis  est,  inquam  :  nequam.  Capt. 
1.  1.  32.  Nulliust  (au  1.  de  nullast).  Gas.  1.  1.  38.  Post  autem  nisi  rubi  tu 
acervos  Cas.  2.  3.  8.  acus  indicio  (au  lieu  de  magis  injicio).  Id.  2.  3.  /jO  20 
<alat>  à  la  fin  du  vers.  Id.  2.  6.  33  Anguem  cave.  Id.  3.  5.  55.  Quid 
uxor   mea?  annon  adiit.  Id.   4.  3.   16.  asinus  (au  1.  de  casinus).   Id.   5. 
4.  16  (994).  La  correction  de  Biiclieler  :  Hector  Ilius  avait  été  proposée  par 
Palmer  (Hermathena  n»  12  <1886».   Id.  4.  4,  21  Lire  :  Sinus  (au  1.  de 
pectus).  Epid.  3.  4,  57,  frugi  et  praegnas  as  tu.  Cure.  1.  1.  48.  Sin  alter  25 
ei  potior  est,  itidem  périt.  Truc.  2.  6.  4.  Et    Homeri  Oenidam    et 
postilla  mille  memorari  potis.  ^  Ovide,  lléroid.  3.  44  [Id].  Lire  malis  (au 
1.  de  meis)  avec  Housman.  i  Notes  étymologiques  sur  le  dictionnaire  latin 
de  Lewis   et  Short  [John  K.  Ingram].  107  remarques  rectificatives  qui 
prouvent  chez  L.  et  S.  l'insuffisance  des  connaissances  phonétiques.  Art.  30 
de  18  p.  1[  Virgile,  Enéide  3,  161  [A.  P.].  Lire  :  Greta  conQdere.  H  J.  Ste- 
WART,  Notes  on  the  Nicomachean  Ethic  [John  I.  Beare].  Excellent  commen- 
taire auquel  on  peut  reprocher  toutefois  d'attribuer  à  Aristote  des  idées 
modernes  qu'il  n'a  pu  avoir.  Art.  philosophique  et  critique,  f  Sur  qqs  mss 
des  Lettres  de  Gicéron  à  Atlicus  [L.  G.  Purser].  Descriptions  des  mss  anglais.  35 
a)  Ilarleianus  2'466:  sans  importance;  il  concorde  sur  tous  les  points  essen- 
tiels avec  les  mss.  de  la  classe  du  Mediceus.  b)  Harleianus  2491.  Il  suit  la 
seconde  main  du  ms.  Hamilton,  à  Berlin,  c)  Additional  11926  de  l'an  1416. 
Il  concorde  avec  les  leçons  de  l'édition  Jenson.  Un  ms.  de  cette  classe  a 
dû  être  utilisé  pour  la  constitution  du  texte  de  cette  éd.  d)  Burneius  146.  40 
Concorde  principalement  pour  le  1<"  livre  avec  les  mss  de  la  classe  appe- 
lée par  Lehmann  S.  c)  Additional  6793,  le  plus  intéressant  de  tous.  Con- 
corde avec  S  et  contient  des  leçons  originales  dignes  d'attention.  \  Sur  la 
preuve  extérieure  alléguée  contre  l'authencité  de  saint  Jean  xxi  25  (pi.) 
[John  Gwynn].  Ni  le  cod.  63  (Usser.  1.)  actuellement  à  la  Bibliothèque  du  45 
Trinily  Collège  à  Dublin  sous  la  cote  A.  i.  8,  ni  le  Sinaiticus  ne  peuvent 
être  appelés  en  témoignage  contre  l'authencité  de  ce  verset.  \  Novum  testa- 
mentum  Domini  nostri  Jesu  Christi  latine...  rec.  Johannes  Wordsworth  et 
H.  I.  White  p.  1.  Fasc.  3  [J.  H.  Bernard]. Ce  vol.  présente  les  mêmes  qualités 
d'érudition  et  de  sagacité  critique  que  les  précédents.  Le  critique  montre  50 
le  peu  de  soin  avec  lequel  S.  Jérôme  a  traduit  la  vulgate  de  S.  Luc.  ^  Note 
sur  la  2«  épître  aux  Corinthiens  xii.  7.  [John  Gwynn].  Sx<$Xo4/  dans  l'expres- 
sion :  èûdôr)  (lot  (j-k61o^  ty)  o-apxî  désigne  non  un  pieu  mais  une  épine.  % 
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Notes  critiques  sur  Valerius  Flaccus  [J.  B.  Bury].  25  p.  de  conjectures 
réparties  sur  les  8  livres,  f  Aristophane,  Ctievaliers  526  [Id.].  Lire  ttoUw 

pilSa;  TtOT'âuafvw.  II.  LebÈGUE. 

Journal  ol  Hellenic   studies.   Vol.   XIII,  part.  2,  1892-3.  Le  temple 
6  pré-persique  élevé  sur  l'Acropole  [J.  G.  Frazer].  Les  fouilles  exécutées 
en  1886  par  la  Société  Archéologique  d'Athènes  ont  mis  à  jour  les  fonda- 
tions d'un  grand  temple  antique  au  sud  de  l'Erechlheum.  Objections  pro- 
posées à  la   théorie  de  Dôrpfeld  d'après  laquelle  le  temple  aurait  été 
reconstruit  peu  de  temps  après  les  guerres  persiques,  et  aurait  subsisté  au 
10  2°  siècle  de  notre  ère  et  probablement  plus  tard  encore. Examen  des  ruines 
actuellement  existantes  et  critique  des  arguments  avancés  par  Dôrpfeld. 
Après  la  restauration  opérée  vers  480,  le  temple  aurait  été,  suivant  lui, 
une  seconde  fois  brûlé  puis  reconstruit.  Mais  s'il  en  était  ainsi,  on  retrou- 
verait des  vestiges  de  cette  reconstruction,  ce  qui  n'est  pas.  ^  Le  groupe 
15  du  char  dans  le  Mausoleum  [P.  Gardner].  L'auteur  veut  proûter  du  nouvel 
arrangement  des  sculptures  conservées  au  British  Muséum  dans  la  salle 
du  Mausoleum  pour  étudier  la  composition  de  ce  groupe.  La  restauration 
du  groupe  par  Ferguson,  Pullan  et  Petersen  est  basée  sur  le  texte  de 
Pline.  Celle  de  Pullan  est  insoutenable.  En  résumé  le  juste  placement  des 
20  statues  de  Mausole  et  d'Artémise,  ainsi  que  d'autres  parties  du  monument, 
est  un  problème  à  peu  près  insoluble.  ^  Un  trésor  mycénien  provenant 
d'Égine  [A.  J.  Evans].  29  dessins.  Description  des  objets  trouvés,  la  plupart 
en  or;  rapprochement  de  ces  objets  et  de  ceux  que  l'on  a  découverts 
à  Mycènes,  à  Chypre,  en  Phénicie,  en  Egypte,  en  Ëtrurie,  etc.  Série  de 
25  boucliers,  dérivés  du  bouclier  éginète  d'Eacus.  Ce  trésor  occupe  une  place 
unique  parmi  les  découvertes  de  ce  genre  faites  jusqu'aujourd'hui,  et  se 
rattache  directement  au  trésor  de  Mycènes.  Il  a  dû  être  formé  non  seule- 
ment avant  le  règne  de  Pheidon,  mais  avant  la  conquête  de  l'île  par  les 
Doriens,  vers  le  temps  où  ceux-ci  occupèrent  Épidaure,  à  la  fin  du  8"  siècle. 
30  ^  Fouilles  exécutées  sur  l'emplacement  probable  de  Basilis  et  de  Bathos 
[A.  G.  Bather  et  V.  W.  Yorke].  1  dessin.  Les  objets  découverts  sont  des 
terres  cuites,  au  nombre  de  70,  de  type  connu,  et  se  rapprochent  de  celles 
qu'ont   fournies  les  fouilles  de  Tégée.  La  pièce  la  plus  récente  paraît 
appartenir  au  4«  siècle  avant  notre  ère.  Il  est  probable  que  la  plaine  du 
35  second  site  (Mégalopolis)  a  été  le  théâtre  de  la  Gigantomachie.  *|[  Les 
fragments  en  bronze  de  l'Acropole  [A.  G.  Bather].  2  pi.  33  dessins.  Ces 
bronzes,  comme  ceux  d'Olympie,  se  divisent  en  deux  classes,  selon  qu'ils 
appartiennent  au  style  géométrique  ou  au  style  oriental.  Description  des 
objets;  quelques-uns  ont  la  délicatesse  d'exécution  qui  caractérise  l'art 
40  antérieur  aux  guerres  persiques  ;  d'autres,  notamment  des  reliefs,  rap- 
pellent de  loiu  l'art  argo-corinthien.  L'auteur  reviendra  sur  cette  collec- 
tion de  bronzes  qu'il  n'a  pu  traiter  avec  tout  le  développement  qu'elle 
comporte.   If   Fragments   nouvellement   découverts  de  la   balustrade  de 
l'Athéna  victorieuse  [V.  W.  Yorke].  1  pi.  5  dessins.  Trois  fragments  de 
45  sculpture  découverts  par  l'auteur.  Fragments  en  marbre  du  Pentélique. 
1Î  Choix  de  fragments  de  vases  provenant  de  l'Acropole  d'Athènes  [G.  C.  Ri- 
chards]. 2  pi.  Fragment  d'une  grande  Kylix,  fr.  d'un  deinos  (cratère  sans 
pied  ou  holmos).  La  peinture  paraît  dater  de  la  seconde  moitié  du  6"  s. 
Fragments  d'un  1«''  vase  portant  respectivement  les  mots  Acéwiaoç,  'Açpo- 
60  6l<Tïi>,  AsjiéTep,  "ApT£|xii;,  F((i[xfv£.  Fragment  du  2''  vase,  sujet  probablement 
emprunté  à  la   Gigantomachie.    La    légende   IIE^  se  lit  naturellement 
"Hçataxo;.  3»  vase,  fragment  d'une  scène  de  combat  avec  nombreuses 
légendes  où  semblent  combinés  le  mythe  des  Argonautes  et  l'établisse- 
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ment  des  jeux  olympiques.  Un  joueur  de  double-flûte  y  est  désigné  par  le 
nom  inconnu  de  'I>t>.o[jL6o;.  %  Sur  des  tablettes  de  cire  portant  des  fables  de 
Babrius  (Tabulae  ceratae  Assendelftianae).  [D.  G.  Ilesseling].  7  pi.  Histo- 
rique de  la  découverte  de  ces  tablettes,  due  à  feu  II.  D.  van  Assendelft 
de  Coningh,  qui  les  avait  achetées  à  Palmyre  en  1881.  A  sa  mort  elles  pas-  5 
sèrent  aux  mains  de  son  frère  qui  en  Qt  don  à  la  Bibliothèque  publique  de 
Leyde.  Elles  sont  au  nombre  de  7.  Les  n<"  2  à  6  recto  et  verso  et  le  n»  7 
recto  portent  le  texte  de  14  fables  de  Babrius;  les  n»»  1  verso  et  7  verso, 
un  vers  d'Hésiode  (Op.  et  D.  347).  Remarques  critiques  et  paléographiques 
sur  le  texte,  où  l'on  reconnaît  un  livre  de  classe.  A  supposer  que  Babrius  lo 
vivait  dans  la  !■••  moitié  du  3«  siècle  de  notre  ère,  ces  tablettes  sont  pro- 
bablement d'une  époque  de  très  peu  postérieure.  H  Sur  un  «  Antefix  »,  terre 
cuite  de  Lanuvium  [A.  S.  Murray].  2  dessins.  Exemple  intéressant  d'une 
décoration  archilectonique  primitive.  Le  groupe  semble  représenter  un 
Satyre  et  une  Ménade  précédés  d'une  panthère.  Le  satyre  lient  un  serpent  15 
dans  sa  main  droite  et  porte  sa  main  gauche  sur  ses  yeux  comme  pour 
regarder  l'horizon,  ànoaxoTieywv  (Pline,  H.  N.  XXXV,  138).  Lanuvium  (Lavi- 
nia)  a  été  le  plus  ancien  centre  artistique  de  l'Italie  (Id.,  XXXV,  17). 
Détails  sur  l'architecture  du  monument.  Le  groupe  a  reçu  diverses  couleurs. 
La  plupart  des  objets  découverts  à  Laviuia  par  Lord  Savile  depuis  plusieurs  20 
années  sont  conservés  au  Br.  Muséum.  1[  Le  Thersilion  de  Mégalopolis 
[E.  F.  Bensonj.  1  pi.,  1  dessin.  Le  Thersilion  ou  lieu  d'assemblée,  rattaché 
au  théâtre,  a  été  complètement  dégagé.  L'intérêt  principal  de  cette 
enceinte  consiste  dans  la  disposition  des  colonnes,  formant  comme  des 
ailes  convergentes  qui  permettaient  à  Tassistauce  de  voir  et  d'entendre  23 
l'orateur  placé  au  centre.  Le  Thersilion  était  déjà  en  ruines  au  temps  de 
Pausanias.  Additions  et  corrections  au  plan  publié  dans  «  The  Mégalopolis 
publication  ».  \  Le  développement  du  plan  du  Thersilion  [A.  G.  Bather]. 
A  première  vue  la  construction  ne  paraît  pas  hellénique  mais  plutôt  orien- 
tale. Elle  est  à  rapprocher  de  l'enceinte  à  100  colonnes  de  Persépolis.  30 
Examen  du  texte  de  Vitruve  relatif  aux  théâtres  grec  et  romain.  —  Autres 
découvertes  secondaires  faites  à  Mégalopolis.  Nouvelle  rectification  du 
plan  de  la  Stoa  philippeios  donné  par  Schultz  dans  «  The  Mégalopolis 
publication  ».  Texte  de  4  inscr.  de  1  et  2  lignes,  récemment  découvertes. 
t  Inscriptions  étoliennes  [W.  J.  >;Voodhouse].  37  inscr.  trouvées  en  1892  et  35 
1893,  principalement  à  Naupaktos  et  dans  les  environs.  Le  n»  2  date  de 
l'an  193  avant  J.-G.  Mention  des  mois  'lTC7ro5p<5(iioç  (no»  1,  9),  Eù8-jaioç  (6,  8), 
Ilpox-jy.Xtoç  (7),  'Ay-J£ioç  (10),  Aiovûffto;  (11),  et  'AOavaîo;  (12).  Noms  nouveaux  : 
Trichas  de  Strates,  Ladicos  d'Arsinoë,  stratèges  pendant  la  durée  de  la 
ligne  étolienne.  ^  Le  théâtre  de  Mégalopolis  [W.  Loring].  L'auteur  expose  40 
comment  il  a  été  amené  à  changer  d'opinion  relativement  à  la  disposition 
scénique  du  théâtre,  à  la  situation  de  la  scène  par  rapport  au  Thersilion, 
à  l'époque  de  la  construction  de  cette  enceinte.  Examen  des  opinions  de 
Dôrpfeld  et  de  Gardner.  La  description  de  Vilruve  ne  peut  être  invoquée 
à  propos  du  théâtre  de  Mégalopolis.  Ruelle.  45 

Journal  of  philology.  Vol.  21.  N°  42.  Les  mss.  de  Properce  (suite 
<v.R.  d.  R.  17,220,28»  [A.  E.  IIousman].§  9.  O  supérieur  à  N  pour  l'ortho- 
graphe. §  10.  Doute  entre  N  et  0.  §  11.  Les  descendants  de  0  :  D  V  supérieurs 
à  A  F.  §  12.  D  V  supérieurs  à  A  F  pour  l'orthographe.  §  13.  A  F  supérieurs  à 
D  V.  §  14.  A  F  supérieurs  à  D  V  pour  l'orthographe.  §  1b.  Défense  de  A.  F.  BO 
1[  L'abrègement  des  syllabes  longues  dans  Plante  [W.  M.  LindsayJ.  L'ac- 
tion de  la  brève  abrégeante  se  limite  :  1»  aux  syllabes  finales  des  mots 
iambiques  dont  le  fréquent  usage  et  dont  la  subordination  dans  la  phrase 
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nécessitaient  une  prononciation  rapide  et  indistincte,  que  les  syllabes 
finales  fussent  longues  par  position  et  par  nature.  Les  plus  susceptibles  de 
cet  abrègement  sont  les  finales  terminées  par  une  voyelle  ou  par  les  con- 
sonnes r,  t.  Exemples  :  simùl  fert,  vide,  homô,  loquôr,  eràt.  2°  aux  secondes 

5  syllabes  longues  par  position,  de  longs  mots  dont  la  syllabe  initiale  est 
brève  et  dont  la  troisième  syllabe  est  accentuée  :  volùptatem,  volùptali- 
bus.  3»  aux  groupes  de  mots  polysyllabiques  tels  que  volûptâs-mea, 
molôstaé-sunt.  La  syllabe  abrégée  doit  êlre  longue  par  position  et  non  par 
nature.  L'abrègement  de  la  dernière  syllabe  d'un  crétiquene  s'explique  pas 

10  par  cette  loi.  ^  Les  éditions  imprimées  de  Nonius  Marcellus  [f  H.  Netlleship]. 
Historique  des  principales  éditions.  Laetus  en  1470  (l'auteur  donne  un 
échantillon  des  conjectures  dignes  d'attention  de  L.  sur  le  livre  1);  ano- 
nyme (1471);  Jenson  à  Venise  (1476);  Giovanni  Giocondo  chez  Aide  en  1513, 
qui  publia  pour  la  l'^  fois  le  3«  livre  (progrès  considérable  sur  les  édd. 

15  antérieures);  Anidmadversa  de  Adrian  de  Jongh  (Junius),  à  Bâle  1556; 
Conjectanea  de  Scaliger  (1565  :  l'auteur  publie  une  série  de  notes  inédites 
de  Scaliger  de  la  p.  1  à  la  p.  276  2»  éd.  Mercier).  Josias  Mercier  1583  et 
(20  éd.)  en  1614.  Gerlach  et  Roth  (la  1'°  qui  donne  un  apparat  critique  satis- 
faisant) en  1841  ;  Quicherat  en  1872  (éd.  qui  marque  un  progrès  considérable 

20  sur  la  précédente  et  qui  contient  beaucoup  de  bonnes  conjectures)  ;  enfin 
Lucani  Millier  (1888)  qui  a  fait  œuvre  de  latiniste  accompli,  mais  dont  l'ap- 
parat critique  a  certains  défauts,  notamment  en  ce'qui  concerne  les  ren- 
seignements sur  les  éditeurs  de  la  Renaissance,  f  Notes  sur  le  livre  1  de 
Nonius  [Id.]  2  p.  de  conjectures.  ^  Notes  sur  la  lexicographie  latine  [Id.] 

25  Remarques  sur  acceptrix,  actus,  aënator,  arceo,  ast,  avidus  futuri,  cogno- 
men,  commone  facere",  deluere,  deruere,  detractivus,  distinguo,  ergo, 
gausapus,  honoratus,  legio,  macte  (au  plur.),  mixtura,  momentana,  nomi- 
natio,  nutrimenta,  obnoxius,  ostenlatio,  pareo,  prodigivse  hostise,  prohibitio, 
repreesento,  satirographus,  secta,  semicrudus,  sensatus,  superciliosus,  tos- 

30  sillse,  trimalchio,  vita  (=  esprit  de  civilisation).  ^  Émendations  de  Catulle 
63  54  et  65  402  [J.  P.  Postgate].  Lire  a)  et  earum<ut>  omne  adirem  furibunda 
latibulum.  b)  nuriclee  (au  1.  de  novercae).li  Les  deux  chemins  dans  Ilermas 
et  Xénophon  [G.  Taylor].  ^  L'Apologie  de  Tertullien  [John  E.  B.  Mayor]. 
Texte  éclairé  par  de  nombreux  parallèles  et  une  abondante  bibliographie. 

35  ^  Papyrus  du  British  Muséum  128  (Iliade  23,  24)  [F.  G.  Kenyon].  Description 
du  mss.  qui  date  probablement  du  !•'  s.  av.  J.-G.  et  transcription  en  carac- 
tères cursifs. 

%^   Vol.   22.    N»   43.   L'abrègement  des   syllabes   longues   dans   Plaute 
[W.  M.  Lindsay].  L'abrègement  d'une  syllabe  longue  de  nature  par  la  brève 

iO  abrégeante  est  un  trait  du  latin  postérieur  et  vulgaire,  par  ex.  :  merëbatur. 
L'abrègement  d'une  voyelle  longue  finale  permise  par  Ennius  et  les 
auteurs  d'hexamètres,  par  ex.  :  putô  (et  non  legùnt)  vient  de  ce  que  dans 
la  prononciation  latine  une  voyelle  longue  (finale  ou  non)  était  abrégée  en 
hiatus,  par  ex.  :  putô  hoc.  La  préposition  avait  une  tendance  à  s'abréger 

45  dans  un  composé  :  ômito,  rëcido;  do  là  la  scansion  in  ôcculto  (Plaute). 
Lois,  a)  aucune  syllabe  n'est  abrégée  dans  le  mètre  des  poètes  dramatiques 
qui  n'était  abrégée  (en  partie  ou  complètement)  dans  la  prononciation 
d'alors,  b)  une  voyelle  longue  de  nature  n'est  jamais  abrégée  par  la  loi  de 
la  brève  abrégeante,  sauf  dans  une  syllabe  finale.  Exemple  unique  de  la 

50  brève  abrégeante  dans  un  hexamètre  de  Lucilius  (IX,  29  MùUcr)  R  non  mul- 
lum  abëst  hoc  cacosyntheton.  ^\  La  prosodie  de  Micon  le  lévite  [Robinson 
[EUis].  On  distingue  trois  groupes  de  citations  :  a)  poètes  classiques  (les 
plus  intéressantes  sont  celles  de  Lucrèce,  13  en  tout),  Salluste,  Glaud.  Qua- 
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drigariiis.  b)  poètes  chrétiens,  c)  poètes  du  moyen  âge.  Voir  l'éd.  savante  de 
Traube,  le  chef  des  études  médiévales,  dans  le  T.  3  des  Poetse  Latini  sévi 
Garolini  de  Diimmler.  1  Euripide.  Deux  conjectures  sur  Iphigénie  à  Aulis 
[Id.J  Lire  ;  373  (xï^oîv  o-jv  (avec  Monk  au  1.  de  av)xàou;.  865  àvwffOT)  (au  1.  de 
av  Mari).  If  Conjecture  sur  Properce  ii.  34.  29,  30  [Id.].  Lire  :  Erythreei  (au  1.  de  5 
crethei  ou  erechti).  %  Noies  de  Bentley  sur  l'Odyssée  [Arthur  Platt].  Notes 
<non  reproduites  par  l'éditeur  dans  leur  iutégralité>  sur  les  4  premiers 
livres,  écrites  par  B.  sur  un  exemplaire  des  Poetse  Grseci  d'Estienne  (1566) 
^  Iphigénie  et  ixaxdjxgYi  |Id.].  1)  Nous  avons  réunies  la  légende  d'une  flotte 
grecque  à  Aulis  et  d'un  sacrifice  fait  avant  la  guerre,  d'une  part,  de  l'autre  10 
une  légende  d'Aulis  d'un  cerf  que  l'on  considéra  en  quelque  sorte  comme 
une  victime  humaine.  De  la  réunion  de  ces  légendes  on  conclut  que  le 
sacrifice  avait  été  à  l'origine  une  victime  humaine  et  l'on  désigna  Iphigé- 
nie probablement  parce  qu'on  la  supposait  la  plus  âgée  des  trois  filles  d'Aga- 
memnon.  —  2)  Nulle  part  Homère  ne  parle  de  100  animaux  sacrifiés.  Un  ^^ 
propriétaire  de  bétail  aurait  sacrifié  le  centième  de  ses  bœufs  et  aussi  de 
ses  moutons  et  de  ses  chèvres.  ^  Sur  les  mss.  d'Eschyle  [Chr.  Brennan]. 
Dans  le  courant  du  10»  s.  fut  apporté  à  Byzance  un  ms.  écrit  en  onciale 
contenant  les  7  tragédies,  dans  cet  ordre  :  Persse,  Agammemnon,  Choe- 
phori,  Prometheus,  Eumenides,  Septem,  Supplices.  Le  ms.  consistait  en  20 
374  p.  dont  la  l"  et  la  dernière,  la  264»  et  la  265%  à  cause  d'un  accident, 
ont  été  laissées  en  blanc.  De  ce  mss.  dérivent  2  mss.  dont  on  ne  peut 
déterminer  la  priorité  :  le  1"  est  le  Laur.  pi.  32.  ms.  9;  le  Marcianus  pi.  91, 
ms.  4  est  une  copie  (la  seule)  du  second.  Plus  tard  les  feuiles  133  et  134  de 
l'archétype  ont  été  perdues;  de  là  vient  que  dans  une  copie  faite  après  ^5 
cette  perte,  les  vers  585-647  des  Eumenides  manquent.  De  cette  copie  (dis- 
parue) dérivent  3  mss.  existants  :  Laur.  pi.  31,  ms.  8,  le  Marc.  91,  5,  le  ms. 
de  la  Bibliothèque  Farnèse  à  Naples,  I.  E.  5  où  manquent  ces  vers.  Les 
mss.  postérieurs  dérivent,  soit  d'une  des  3  sources  (du  mediceus  pour  la 
plupart),  soit  des  3  à  la  fois.  Le  mss.  utilisé  par  Robortello  pour  son  éd.  de  30 
1552  dérive  du  Mediceus  et  d'une  source  difficile  à  déterminer.  De  toute 
façon,  le  Mediceus  est  la  source  principale  du  texte,  mais  non  l'unique. 
Par  ex.  :  Sept.  302,  la  2"  main  de  M,  d'accord  avec  les  autres  mss.,  offre 
une  leçon  supérieure  à  la  l-o  main  de  M.  \  Properce,  iv,  3,  35-38  [Robinson 
Ellis]  Lire  :  educti  (au  1.  de  hsec  docti).  ^  Ennius  Ann.  307-310  [Id.]  Lire  :  ^^ 
TenentumQuee  feceit  mores,  f  Corrections  inédites  de  Scaliger  sur  Nonius 
(suite  <v.  pi.  h»  [fil.  Nettleship].  10  p.  de  corrections  procurées  par 
J.  E.  B.  Mayor,  ^  Les  mss.  de  Properce  (suite  <v.  pi.  h.>  [A.  E.  IlousmanJ. 
§  16.  D  V  et  A  F  à  égale  distance  de  0.  §  17.  Incertitude  entre  D  V  et  A  F. 
§  18.  N  représentant  de  0.  §  19.  A  F  D  V  considérés  séparément.  Appen-  *^ 
dice.  F  et  V.  Accord  de  V  avec  N.  Les  mss.  vulgaires  (Groninganus,  Cuja- 
cianus  ou  Perusinus,  llamburgcnsis  (patroné  par  Plessis),  Neapolitanus 
268,  Holkhamicus  333,  Urbinas  641,  Parisinus  (le  Memmianus  de  Passerat). 
Conclusions  :  F  est  probablement  du  15»  siècle.  N  A  F  D  V  f  v  doivent  être 
employés  concurremment  pour  la  reconstruction  de  l'archétype.  S'il  fallait  *^ 
f.iire  un  choix  exclusif  de  2  mss.  pour  l'établissement  du  texte,  ce  choix 
porterait  sur  N  et  D.  ^  La  chronologie  de  la  guerre  de  Corinthe  [G.  E.  Un- 
derhill].  ^  Sur  le  livre  15  des  Métamorphoses  d'Ovide  [J.P.  Postgate].  Après 
avoir  montré  que  les  mss.  de  Bâle  F  5,  26  (Bi)  et  F  6,  22  (B2)  ne  méritent 
pas  considération  et  que  le  ms.  de  Graz  du  13»  s.  Grsecensis  1415  (G)  et  le  60 
Leideusis  Vossianus  51  (V)  ont  des  leçons  intéressantes,  le  critique  pro- 
pose de  lire  14,  848,  Crinis  setherias  (au  1.  de  Ilerslliœ  crinis)  ;  15,  109,  id 
quoque  fas  fuerat;  138  et  139  inde  (famés  homini  vetitorum  tanta  cibo- 
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rum !)  Audetis  vesci;  335  nocte  necant;  478  ora  <cruore>  vacent;  776 
anne  acui  (au  1.  de  en  acui).  Variantes  pour  la  fln  du  livre  15  et  du  livre 
16  de  3  mss.  de  Bâle,  F,  2,  26,  27,  28,  plus  anciens  que  Bi  et  B2,  et  de  3  mss. 
du  British  Muséum,  a=  Kings,  26,  lie  au  12»  s.,  b  =  Burn.,  224,  du  13«  s., 
8  et  e=  Harl.,  2472  du  13«  s.  Henri  Lebègue. 

Numismatic  Chronicle  and  Journal  ol  Numismatic  Society, 
1893.  N"  49.  Monnaies  grecques  acquises  par  le  Musée  britannique  en  1892 
(pi.  1)  [Warwiclt  Wroth].  457  monnaies,  dont  10  en  or  et  en  éleclrum,  99  en 
argeut,  348  en  bronze  :  Dicaea  de  Macédoine,  Mende  de  Macédoine,  Alexan- 

10  dre  le  Grand  de  Macédoine,  Démétrius  Poliorcète,  roi  de  Macédoine  306  — 
283  av.  J.-C,  Abdère  de  Thrace,  Thasos,  Athènes,  Egine,  Pheneus  d'Arcadie, 
Cnossus  de  Crète,  Sinope  de  Paphlagonie,  Cyzique  de  Mysie,  Lampsaque  de 
Mysie,  Pergamum  de  Mysie,  Rhodes,  Pharnabase,  Satrape  de  Dascylion, 
Briula  de  Lydie,  Gilbiani  Superiores  de  Lydie,  Daldis  de  Lydie,  Amorium 

15  de  Phrygie,  Attuda  de  Phrygie,  Perlis  de  Lycie,  Spintaza  de  Lycie,  Teththi- 
veibis  de  Lydie,  Zomus,  Lystra  de  Lycaonie,  Savatra  de  Lycaonie,  Tavium 
de  Galatie,  Tyana  de  Gappadoce,  Aradus  de  Phénicie.  ^  Monnaies  grecques 
rares  ou  inédites  [F,  Brayne  Baker].  Parium,  Megalopolis,  Pagae?,  Delphes, 
Gorinthe,  Larissa,  Gremaste,  Paroreia. 

20  ^f  N»  50.  Monnaies  grecques  rares  (pi.  7)  [W.  Greenwell].  Gyzique,  Lamp- 
saque, incertaine,  Abdère,  Iulis,  Geos,  Colchis?,  Tenedos,  Methymna, 
Gyrène. 

Hf  N»  5L  Sur  des  monnaies  récemment  attribuées  à  Erétrie  [H,  Howorth, 
Barclay  V.  Head].  How.  croît  qu'il  faut  rendre  à  Athènes  pour  la  plupart 

26  des  monnaies  attribuées  par  Head  à  Eubée.  Head  répond  en  apportant  de 
nouveaux  arguments  à  Tappui  de  sa  classification.  ^  Monnaies  inédites  des 
souverains  arsacides  publiées  par  Markoff  (pi.  16)  [E.  J.  Rapson].  Recension 
d'un  ouvrage  publié  en  russe  par  Markoff  :  Andragoras  satrape  de  Parthie. 
Tiridates  248-210  av.  J.-G.  Arsaces  H,  210-191  av.  J.-G.  Phriapatius  191-176 

30  av.  J.-G.  Phraates  I  176-171  av.  J.-G.  Mithridates  1 171-138 av.  J.-G.  Phraates 

H  138-128  av.  J.-G.  Artabanus  I  128-123  av.  J.-G.  Mithridates  II  123-88  av. 

J.-G.  Orodes  II  57-37  av.  J.-G.  Pacorus  II  78-110  ap.  J.-C.  Vologèses  II  78-79 

et  112-148  ap.  J.-C.  Arsacides  d'Elymais.  Rois  indo-parthes.  Sanabares. 

^*i  N»  52.  Le  monnayage  initial  d'Athènes  [H.  Howerth  et  Barclay  v. 

36  Head].  Suite  de  la  discussion  précédente.  Réplique  de  How.  et  nouvelle 
réponse  de  Head.  ^  Neapolis  Datenon  [F.  Hill].  Ilill  intervenant  dans  la 
discussion  entre  Hovirorth  et  Head  indique  à  ce  dernier  des  arguments  qui 
lui  semblent  propres  à  réfuter  la  théorie  de  How.  que,  avant  le  temps 
d'Hippias,  le  type  des  monnaies  athéniennes  était  la  Gorgone.  ^  E.  Babe- 

40  LON,  Catalogue  des  monnaies  grecques  de  la  bibliothèque  nationale,  les  Perses 
achémcnides,  les  Satrapes  et  les  dynastes  tributaires  de  leur  empire;  Cypre  et 
Phénicie  [Barclay  V.  Head].  Lerp.  regrette  que  la  classification  des  planches 
ne  corresponde  pas  avec  celle  du  texte.  L'ouvrage  de  B.  n'en  est  pas  moins 
excellent.  Henry  Thédenat. 

45  Palaegraphical  Society.  Fac  similes  of  ancient  manuscripts  II  séries. 
Part.  VIII.  PI.  141.  Vienne.  Hofbibliothek.  Papyrus  I,  494.  Imprécation  d'Ar- 
temisia,  fille  de  Damasis.  Ce  document  est  regardé  comme  le  plus  ancien 
monument  de  l'écriture  grecque  et  est  attribué  au  iv  ou  au  me  s.  avant 
J.-C.  La  forme  des  lettres  se  rapproche  du  type  épigraphique.  Ou  remarque 

60  comme  ponctuation  le  double  point.  ^  Pi.  142  :  Brit.  Mus.  Dep.  of  Egypl. 
Antiq.  n»  5849  G.  Tablette  de  bois  portant  un  billet  en  grec  daté  de  l'an 
254  ou  253  av.  J.-C.  écriture  cursive.  %  PI.  143  :  Brit.  Mus.  Demotic  papyrus 
10,463.  Reçu  d'un  collecteur  des  taxes  à  Thèbes,  en  Egypte,  daté  de  l'an 
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211  ou  210  av.  J.-C,  écriture  cursive.  ^  PI.  144  :  Bril.  Mus.   Greek  papyri 
cxxxix-GXL.  I  copie  d'un  reçu  en  grec  daté  de  l'an  20  après  J.-C,  écriture 
où  doQjinent  les  formes  onciales.  II  Fragment  d'acte  daté   du  règne  de 
Vespasien;  élégante  écriture  cursive  annonçant  la  minuscule  postérieure.  1[ 
Pi.  145  :  Brit.  Mus.  Greek  papyrus  GLXXVII.  Pétition  ayant  pour  objet  la  S 
restitution  d'une  propriété,  datée  approximativement  du  règne  de  Claude. 
Grande  écriture  onciale,  mêlée  de  formes  cursives.  f  PI.  146  :  Brit.  Mus. 
Greek  papyrus  CXLI.  Fragment  d'acte  de  l'an  88  ap.  J.-G.  Écriture  onciale 
dont  le  type  se  rapproche  de  celui  de  l'onciale  des  parchemins.  ^  PI.  147  : 
Brit.  Mus.  Greek  papyrus  CXLII.  Reçu  de  remboursement  avec  les  intérêts  lo 
daté  de  la  13*  année  du  règne  de  Domitien  (a.  95).  Écriture  cursive  irrégu- 
lière et  mal  formée,  f  Pi.  148  :  Brit.  Mus.  Greek  papyrus  GXLIII.  Reçu  de 
remboursement  daté  de  97  après  J.-G.  Écriture  cursive  assez  semblable 
à  celle  de  la  planche  précédente.  H  PI.  149  :  Brit.  Mus.   Greek  papyrus 
CLXXVlII.Reçu  fait  en  double  et  daté  de  la  8»  année  durègned'Antoninle  ^B 
Pieux  (ap.  J.-C.,  145).  Écriture  onciale  mêlée  de  cursive  et  très  irrégulière. 
1[  PI.  150  :  Brit.  Mus.  Greek  papyrus  CLXX.  Note  de  paiement  en  écriture 
cursive  datée  de  Tan  228  après  J.-C.  Fac  sim.  do  la  portion  inférieure  du 
papyrus.  ^  PI.  151  :  Oxford,  bibl.  bodléienne,  Bodley  ms.  939.  Parchemin. 
L'ancien  Testament  en  vieil  anglais,  version   dite  de  Wycliffe.  Ce  ms.,  20 
regardé  comme  la  l"""  copie  originale  est  attribué  à  l'an  1382  ;  il  est  écrit 
par  cinq  mains  différentes.  Fac  similé  d'une  page  sur  deux  colonnes,  mon- 
trant la  transition  de  la  4e  à  la  S"  main.  \  PI.  152  :  Brit.  Mus.  Addit.  ms. 
11979.  Valère  Maxime.  Ms.  de  parchemin,  dont  quelques  feuillets  sont  pa- 
limpseste, écrit  en  1392.  Une  page  sur  2  col.  avec  deux  grandes  initiales.  ^  25 
PI.  153  :  Oxford,  bibl.  Bodléienne,   Douce  ms.  144.   Heures  de  la  Vierge, 
Psaumes  de  la  pénitence,  etc.  Parchemin  écrit  en  1407  pour  l'usage  d'une 
église  du  diocèse  de  Paris.  Ce  ms.  renferme  plusieurs  miniatures  de  styles 
différents.  Fac  similé  de  deux  pages  en  regard  avec  deux  petites  figures  gro- 
tesques et  élégante  bordure  de  feuillage  ;  dans  les  marges,  esquisse  d'une  30 
procession  religieuse.  ^  PI.  154  et  155  :  Brit.  Mus.  addit.  ms.  24189.  Deux  minia- 
tures qui  font  partie  d'une  série  de  28  illustrations  de  la  première  partie  des 
voyages  de  Sir  John  Mandeville,  exécutées  sur  parchemin  au  commence- 
ment du  XV»  s.  La  première  représente  un  bateau,  monté  par  des  pèlerins 
qui  s'approche  d'une  ville  fortifiée;  la  seconde,  un^ procession  des  saintes  35 
reliques  à  Constantinople.  ^  Pi.  156  :  Brit.  Mus.  addit.  ms.  22318.  Dix  Vies 
de  Plutarque,  en  latin,  traduction  de  Leonardo  Bruni  d'Arezzo  et  d'autres. 
Parchemin,  milieu  du  xv«  s.  Fsc-similé  d'une  page  avec  un  grand  D  dans 
la  panse  duquel  est  une  miniature  dont  le  sujet  est  la  dernière  scène  de 
la    vie   de   Tibérius    Gracchus.  f   Pi.   157  :  Brit.  Mus.  addit.  ms.  21120.  40- 
L'Éthique   d'Aristote    en   espagnol,  traduction  de    D.  Carlos,    prince  de 
Viane,  fils  de  Jean  II  de  Navarre,  exécutée  pour  son  oncle,  Alphonse  V 
d'Aragon,   sur  la  version  latine  de  Leonardo  Bruni.  La  date  est  placée 
entre  1458  et  1461.  Parchemin.  Fac.  sim.  d'une  page  avec  initiale  ornée.  ^ 
PI.  158  :  Bril.  Mus.  add.  ms.  11671.  Epitome,  en  latin,  de  l'Institution  or  a- 46 
toire  de  Quintilien,  par  Fr.  Patricius  (Patrizzi).  Parchemin,  an  1467.  Une 
page  en  jolie  minuscule  italienne  très  régulière.  ^  PI.  159  :  Brit.  Mus. 
Harley  Charter,  84.  F.  5.  Charte  de  Pierre,  abbé  de  l'abbaye  de  Bitlesden, 
dans   le    comté  de   Buckingham,   datée  du  23  janvier  1379.    Parchemin. 
Grosse  écriture  de  chancellerie,  régulière  et  serrée.  ^  PI.  160  :  Brit.  Mus.  60 
addit.  Charter  19853.  Lettre,  en  latin,  de  Henry  IV  d'Angleterre  prenant 
sous  sa  protection  Sir  John  Ilolt  et  Sir  William  de  Burgh,  datée  du  20  févr. 
(an  1400).  Parchemin,  écriture  de  chancellerie. 
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Part.   IX.    PL    1G1    :   Flinders-Petrie   papyri.  in"  <ou  iy''>  s.  av.  J,-G. 
Platon.  Fac  similo  d'une  colonne  et  d'un  fragment  de  colonne  du«  Phédon  » 
p.  83  A-B.  Écriture  onciale;  beaucoup  de  lettres  de  type  épigraphique. 
^  PI.  162  :  Brit.  Mus.   Greek  papyrus  CCXVI.  Acte  de  location ,  du  nome 
5  d'Arsinoë,    en    Egypte,    daté    de   la  13"   année    du  règne  de   Domitien 
(93  ap.  J.-G.).  Écriture  cursive  assez  régulière.  1[  PI.  163  :  Brit.  Mus.  Greek 
papyrus   GXGI.    Fragment   d'inventaire   écrit   sous   le    règne   de    Trajan 
entre    102    et    117.   Écriture   onciale   mal   formée   et   môlée   de  cursive. 
f  PI.  164  :  Brit.  Mus.  Greek  papyrus  GCXIV.  Fragment  de  lettre  d'un  inten- 
10  dant  au  stratège  du  nome  de  Memphis,   dénonçant  une  contravention 
commise  contre  une  propriété  de  l'empereur  Aurélien  (270-275"i.  Écriture 
cursive.  1[  PI.  165  :  Berlin.  Kônigl.  Mus.  Papyrus  donnant  l'état  de  la  l'^ 
cohorte  Augusta  des   Lusitaniens   stationnée   à  ApoUinopolis   Major  en 
Egypte  en  156  ap.  J.-G.  Deux  colonnes  dont  la  seconde  est  très  mutilée. 
15  Deux  écritures,  capitale  et  cursive.  ^  PI.  166  et  167  :  "Winchester,  biblioth. 
du  chapitre.  La  Bible  en  latin,  version  de  S'  Jérôme.  Parchemin,  xii»  s. 
Une  page  en  minuscule,  avec  belle  initiale  peinte;  la  pi.  167  reproduit  une 
esquisse  qui  précède  le  livre  I  des  Machabées.  ^  Pi.  168  :  Paris,  Bibl.  Nat. 
Nouv.  acq.  fr.  4515.  Les  voyages  de  Sir  John  Mandeville  en  français.  Par- 
20  chemin  ;  écrit  en  1371  par  Raoulet  d'Orléans.  Fac-similé  d'une  page  en  petite 
minuscule  régulière,  où  se  tiouve   la  souscription.  ^  PI.  169  :  Brit.  Mus. 
Royal  Ms.  19  C.  IV.  Le  "  Songe  du  Vergier  "  de  Philippe  de  Maisières,  trad. 
française.  Parchemin,  daté  approximativement  de  1378;  fit  autrefois  partie 
de  la  librairie  du  Louvre.  Une  page  en  minuscule  sur  deux  colonnes  avec 
25  miniature,  initiale  peinte,  encadrement  et  l'écusson  des  armes  de  France. 
*i  PI.  170  :  Brit.  Mus.  Harley  ms.  3634  FF.  125-193.  Chronique  en  latin  de 
l'histoire  d'Angleterre  de  1328  à  1387.  Parchemin;  attribué  à  l'an  1388.  Fac- 
similé  d'une  page  en  minuscule  sur  deux  colonnes.  ^  PI.  171  :  Brit.  Mus. 
addit.  ms.  24194.  Polychronicon  de  Ralph  de  Higden,  traduit  en  anglais 
30  par  John  de  Trévise,  vicaire  de  Berkeley,  comté  de  Gloucester.  Ms.  de  par- 
chemin qui  paraît  avoir  été  écrit  pour  Richard  de  Beauchamp,  comte  de 
Warwick.  xv«  s.  Une  page  sur  deux  colonnes  en  minuscule  qui  rappelle 
l'écriture  des  Ghartes.  ^  PL  172  :  Brit.  Mus.  Cotton  ms.  Vespasian  B  XXII. 
Ordonnances  et  autres  documents  relatifs  à  la  charge  d'Amiral  d'Angleterre 
35  et  à  la  cour  de  l'Amirauté,  en  latin  et  eu  français,  avec  calendrier.  Par- 
chemin ;  écrit  en  Angleterre  avant  1422.  Une  page  en  minuscule  du  type 
de  celle  des  Ghartes  avec  lettres  ornées.  ^  PL  173  :  Brit.  Mus.  Royal  ms. 
15  E  VI.  Romans  d'Alexandre,  Gharlemagne,  Ogier  le  Danois,  etc.  avec  les 
chroniques  de  Normandie,  le  bréviaire  des  nobles.  Ms.  de  parchemin  offert 
40  par  John  Talbot  à  Marguerite  d'Anjou,  lors  de  son  mariage  avec  Henri  VI, 
en  1145.  Une  page  avec  deux  miniatures,  f  PL  174  :  Brit.  Mus.  addition, 
ms.  17284.  S'  Augustin.  Gité  de  Dieu.  Parchemin  ;  écrit  en  Belgique  par 
"Johannes  de  Platea",  en  1463.  Une  page  avec  initiale  ornée;  minuscule 
de  type  anguleux,  sans  élégance.  %  PL  175  :  Brit.  Mus.  Harley  Charter  51, 
45  II.  7.  Ordonnance  de  Henry  IV,  datée  de  1413,  relative  au  manoir   de 
Newington,  en  Kent.  Parchemin.  Écriture  de  Chancellerie.  ^  PL  176  :  Brit. 
Mus.  Additional.  Charter  5761.  Exemption  accordée  par  Henry  V  en  1420. 
Parchemin,  écriture  de  chancellerie.  1[  PL  177  :  Windsor,  Archives  du  cha- 
pitre. Lettre  de  l'abbé  de  l'abbaye  de  S.  Alban  datée  de  1429.  Parchemin  ; 
50  écriture  minuscule.  If  PL  178  :  Brit.  Mus.  addition.  Charter  22640.  Pardon 
général  accordé,  en  juin  1446,  par  Henry  VI  à  Nicolas  Garew  de  toutes 
offenses  commises  jusqu'au  9  avril.  Parchemin,  écriture  de  chancellerie.  ^ 
PL  179  :  Brit.  Mus.  addition.  Charter  37639.  Acte  du  Maire  de  Plymoulh 
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garantissant  l'observation  des  termes  du  traité  fait  entre  Henry  VII  et 
l'archiduc  Philippe  d'Autriche,  daté  de  149S.  Parchemin  ;  écriture  de  chan- 
cellerie. A.  Jacob. 

Proceedings  of  the  Society  of  antiquaries  of  London,  t.  14^  n°  2 
J.  Evans],  président  sortant,  dans  le  discours  d'usage,  rend  hommage  à  la  5 
mémoire  des  membres  défunts  et  donne  l'exposé  des  travaux  de  la  So- 
ciété pendant  l'année.  ^  [Rome]  communique  une  petite  tête  égyptienne 
en  verre  acquise  au  Caire;  son  style  est  archaïque  et  reportée  la  première 
période;  mais  on  n'a  pas  de  terme  de  comparaison  pour  la  dater.  [Evans] 
trouve  qu'elle  ressemble  au  célèbre  scribe  du  musée  du  Louvre  et  doit  lo 
appartenir  au  même  temps,  f  [Waller].  Tête  romaine  en  bronze  avec  les 
yeux  en  émail  bleu,  trouvée  à  Kenny  Ilill;  c'était  peut-être  une  tête 
d'Atys.  t  (PI.)  [A.  J.  Evans].  Lampe  romaine  en  bronze,  suspendue  par 
une  chaîne,  à  un  cartouche  également  en  bronze  et  portant  l'inscription 
qui  est  publiée  dans  le  Corp.  inscr.  lat..,  t.  9,  l'ioô,  et  datée  par  les  noms  15 
des  consuls  de  l'an  H  ap.  J.-G.  \  [Th.  Bent]  lit  un  travail  sur  les  ruines 
remarquables  de  Zimbabwe,  Ludi  et  Mattindele;  il  a  constaté  que  l'orien- 
tation est  toujours  solsliciale,  que  par  conséquent  ces  peuples  adoraient 
le  soleil;  il  est  probable  que  ce  sont  des  peuples  d'origine  Sabéenne.  ^ 
[R.  Blair].  Inscription  votive  à  Jupiter  par  la  Cohors  quarta  Liguonum  20 
equitata,  cui  attendit  Julius  Ilonoratus...;  trouvée  à  Wallsend,  près  de  la 
grande  muraille,  f  (Fig.)  [H.  Waller].  Curieux  vase  romain  en  terre  dont  le 
fond  est  percé  comme  un  flltre.  ^  (fig.)  [C.  H.  Read].  Découverte  d'un  grand 
nombre  d'objets  en  bronze,  dans  le  voisinage  de  Shoebury  et  Wakering, 
Essex  :  haches,  épées,  morceaux  de  lingots  de  cuivre,  bracelets,  etc.  ^  25 
(Fig.)  [M.  Beloe].  Moulin  à  bras  romain  avec  son  armature  en  fer.  ^  [F. 
Haverfleld].  Inscription  romaine  sur  bronze  trouvée  à  Colchesler  et  dédiée 
à  Mercure  Medocius  Campesium.  H.  lit  une  lettre  de  Rhys  identifiant  cette 
ethnique  avec  la  localité  actuelle  de  Campsie  Fells  et  présente  qqs  obser- 
vations à  l'appui  de  cette  attribution.  33 

Hf  N»  3  [lago].  Inscription  trouvée  en  Cornwall;  elle  doit  être  lue  pro- 
bablement Ingenui  memoria.  ^  [H.  Laver].  Récentes  découvertes  de  restes 
romains  près  du  château  de  Golchester.  Murs  de  l'époque  romaine  trouvés 
en  faisant  une  tranchée  dans  des  remparts  en  terre.  Serait-ce  le  forum  de 
Camulodunum?  %  [Pergusson].  Inscriptions  funéraires  de  l'époque  romaine  36 
récemment  trouvées  à  Carlisle;  au  même  endroit  on  avait  déjà  trouvé  des 
débris  intéressants.  1[  [Haverfleld]  fait  plusieurs  observations  sur  une  de  ces 
inscriptions  qu'il  date  du  iv^  siècle,  f  [S.  Swaison  Cowper].  Découverte  à 
50  mètres  environ  de  Stone  Cross,  près  Kendal,  de  fragments  de  deux 
urnes  sépulchrales  et  d'un  petit  vase.  ^  [James  Dallos].  Découverte  àExeter,  «o 
sur  l'emplacement  du  Forum,  d'une  grande  feuille  en  bronze,  ayant  sans 
doute  servi  d'ornement  pour  l'architecture,  et  des  poteries.^  (Fig.)  [England 
Howett].  Découverte  à  Ilexhum  d'une  lampe  de  basse  époque  romaine, 
ou  peut-être  d'époque  saxonne.  ^  [E.  Fox].  Communication  sur  le  Forum 
et  la  basilique  de  la  ville  romaine  à  Silchester  <V.  Archaeologia>.  ^  45 
(Fig.)  [R.  Blair].  Découverte  d'une  inscription  romaine  à  South  Shields, 
relatant  que  l'empereur  Sévère  Alexandre  aquam  usibus  militum  cohortis 
quintae  Gallorum  induxit.  |  [Talfourd]  cite  des  textes  à  l'appui  de  cette 
opinion  que,  non  seulement  les  Grecs  et  les  Romains,  mais  les  barbares 
que  combattaient  ces  derniers  employaient  le  bouclier  comme  une  arme  53 
offensive.  ^  (Fig.)  [G.  Payne].  Découverte  à  Ebbs  Fleet  en  Tharse  d'un  bon 
nombre  d'outils  et  d'armes  en  bronze.  ^  (Fig.)  [Earwaker].  Découverte  à 
Llaaymynech,  comté  de  Montgomery,  près  Oswestry,  d'un  instrument  an- 
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tique  dont  il  est  difficile  de  déterminer  la  nature.  H  [J.  G.  Robinson].  Lot 
de  verrières  romaines  antiques  fragmentées,  appartenant  à  cette  espèce 
que  les  Italiens  appellent  aujourd'hui  «mille-fiori  ».  Ils  prouvent  la  grande 
habileté  des  verriers  romains.  Beau  camée  donnant  en  bas  relief  la  tête  de 

5  Tibère  ;  il  est  recouvert  de  cet  émail  vitreux  dont  les  Égyptiens  recou- 
vraient leurs  scarabées;  ce  qui  prouve  que  ce  procédé  était  encore  en  usage 
au  temps  de  Tibère.  R.  recherche  ensuite  ce  qu'étaient  les  murrhina. 

TI1[  N»  3  [Franksj  président,  à  l'occasion  de  la  séance  annuelle  fait  le  dis- 
cours d'usage,  rend  hommage  à  la  mémoire  des  défunts  et  rend   compte 

10  de  la  situation  et  des  travaux  de  la  société.  %  [G.Dawson].  Petite  statuette 
romaine  en  fer,  d'un  bon  travail,  intéressante  à  cause  de  la  rareté  des 
œuvres  antiques  en  fer  et  parce  que  c'est  une  réduction  en  miniature  de 
l'une  des  statues  colossales  qui  sont  devant  le  Quirinal.  Discussion  sur 
l'authenticité  de  cette  statue.^  [A.  S.  Murray].  Trois  inscriptions  funéraires 

16  grecques  provenant  d'Halicarnasse.  Henry  Thédbnat. 
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Rédacteur  général  :  B.  Haussoullier. 

'AQIINA  (Bulletin  de  la  Société  scientillque  d'Athènes),  t.  IV,  1892,  n°  1. 
Remarques  sur  1'  'Aôïivaîwv  -KolnEiai  d'Aristote,  !'•'=  partie  [K.  S.  GondosJ. 

25  Principales  corrections  proposées.  P.  57,  1.  i,  Kenyon,  2"  éd.  lire  èT:ovû|j.(ouî. 
--  P.  S9,  8,  xoîç),  lire  to'te.  —  P.  63,  3,  7rapay.o[ji.t<jaaOa'.))  lire  xo[it<7aa6at  OU 
àvaxo(J.i(ja(T6ai.  —  P.  64,  6,  aTteSéîavTo)  lire  Y.wzeSiloLvxo .  —  Ibid.  lire  <Càu\>- 
c<p-/ovTO<;.  —  P.  65.  6,  lire  <!àpYiJptov>  Tioptffaaa.  —  P.  65,  9,  zm  à^twixaTt)  lire 
■co\j  OLli(i>\LixrQ<;.  —  P.  66,  3,  lire  ô  [aÈv  xà  7toXé(ita  Soxûv  (au  lieu  de  àffxwv),  ô  8e 

3a  ta  uoXiTixà  Seivb;  elvat.  —  P.  72,  11,  vEwxspov)  lire  vwôpdxepov.  —  P.  76,  5, 
ôixaaxaT;)  lire  SixacTTripcot;.  (?)  —  P.  76,  18,  supprimer  l'article  -rà.  —  p.  79,  3, 
7ipocrayaY<^VTaç)  lire  Trpoay.  —  P.  79,  5,  lire  upb;  io  Ttapauttxa  (au  lieu  de  Trpbç 
xà  Tïap.  —  P.  80,  12,  Staçopàv)  Kenyon  propose  Staçôopàv  :  lire  plutôt  (TU(Ji(popàv. 
—  p.  81,  4,  (TuyYpà'l'oufft)  lire  ffu[ji7ipà5o'JCTi.  —  P.  82,  1,  o\  ÈôD.ovTe;  'AOifjvatoi)  lire 

3}>  ol  èô.  'AÔTivaîwv.  —  P.  91,  3,  où-/  uTrrjxouasv)  lire  ovy^  ÛTviQxouffav.  —  P.  95,  22, 
Staydioyç)  lire  xpiCTx-  —  P-  99,  13,  lire  upoç  aÙToù;  et  non  up.  aùxYiv-  —  P-  103, 
12,  lire  àX>.à  SoxoOctiv.  —  p.  103,  22,  où^  oTov  exi)  lire  où-/  ol(5v  xt.  —  P.  104,  10, 
xaxâaxaai;)  lire  [jiexdcCTxacnç.  —  P.  107,  7,  lire  àT:o'|/r|cptawvxai.  —  P.  109,  5, 
È^àyouat)  lire  ôiâyoucri.  —  P.  116,  18,  ÔExapxatpEaiaç)  lire  èï  xa'i  àp-/.  —  P.  122,  21, 

40  àvÎTntou;)  lire  â[j.c7i7touç.  —  P.  131,  1,  7r£p\  xoù;  èTra)vû[j.ouç)  lire  Tiapà  x.  è.  (comme 
Kenyon).  —  P.  135,  6,  lire  àl\'  r^  xoù  àvayvwvai.  —  p.  139,  9,  ponctuer  ainsi  : 
xal  Ttpôxepov  [làv  dç  èvIêaW.e  xyiv  <C'{']>''i<pov ,  vOv  8'àvâyxY]  îiâvxa;  ,è(ix\  ô t ai]/yi'{/îî£(j6at 
Trep'c  aùxwv.  —  P.  140,  4,  Ixâxepoç)  lire  £xa<TXOî.  —  P.  141,  19,  lire  Sç  àvaxpivaç 

t'a  xb  5ixa(Tx-f|piov  e'io-àyei.  —  P.  150,  1,  nolt\i.EX)  lire  7:oX£(xapx£î.  If  Miscellanées 

45  philologiques,  chap.  6  [K.  S.  Condos].  Vie  d'Homère  publiée  dans  l'Hermès 

de  1890,  p.  453-4,  au  passage  commençant  par  'ApiaxéSynxo;  5'  6  Nyacrateûi;, 

corriger  ÈTtav^axaceat  en  ÛTravfaxaaOat.  Ghoix  d'exemples  de  l'emploi  du  verbe 

\ina\'.(7Trt\Li.  —  Additions  et  corrections  aux  chapitres  précédents, 

\^  N»  2.  Le  principe  de  l'égalité  et  du  gouvernement  du  monde  [M.  Evan- 

50  gelidis].  L'auteur  passe  en  revue  les  divers  systèmes  philosophiques  de 

l'antiquité  en  ce  qui  concerne  la  question  de  l'égalité  sociale.  Un  grand 

changement  dans  cet  ordre  d'idées  a  été  introduit  par  Alexandre  le  Grand, 

incarnation  de  la  pensée  et  de  la  force  hellénique,  qui  opéra  le  mélange 
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des  races  nationales  et  barbares.  Le  stoïcisme  développa  philosophique- 
ment les  principes  humanitaires.  ^  Une  impératrice  romaine  sectatrice  de 
la  philosophie  d'Epicure  [M.  Evangelidis].  A  propos  de  la  découverte  d'un 
texte  latin  contenant  une  lettre  de  Timp.  Plotine,  l'auteur  énumère  les 
femmes  qui  ont  joué  un  rôle  dans  l'histoire,  dans  la  poésie  et  dans  la  5 
philosophie  grecques.  Prépondérance  de  l'épicuréisme  chez  les  Romains  en 
raison  de  leur  caractère  positif.  Historique  de  la  découverte  d'une  stèle 
trouvée  à  Athènes,  sur  laquelle  sont  inscrites  3  lettres,  2  en  latin,  1  en 
grec,  publiées  par  S.  Coumanoudis  dans  l'EcpYijisp'tî  àpxaioXoYixYj  (1890,  p.  141 
et  sv.).  Texte  des  3  lettres  :  la  l"  est  adressée  par  Plotine  à  l'empereur  lO 
Adrien,  son  fils;  dans  la  2»,  l'empereur  accorde  aux  Grecs  le  droit  de  diriger 
l'école  épicurienne  de  Rome;  la  3^  qui  a  pour  suscription  nxwxeïva  <T£ga<TTYi 
uSdt  Toî;  çO.oi;,  x«'p''v,  informe  les  philosophes  de  la  mesure  prise  par 
l'empereur  en  leur  faveur.  %  Miscellanées  philologiques,  chap.  7  [Gondos]. 
SYjo-ajjLÉa,   <nv7i\i.y\,   (7YÎ<ia|xoç,   (Tïjo-aiJLov.   —   T^oC    «  o-rjffaiAov  »    Trapàywya    ar\(ja\ù\,  16 
ari(Ta[xtî,  xtX.  Emploi  de  ces  divers  mots  dans  la  littérature  technique  et 
autre  des  Grecs.  Dérivés  de  ffridafjiov ,  outre  drjdafjLfi  et  «nriffajjLi'i;  :  irfi<ja\i.ivr\i 
(apTo;),  (ir,(7a|x6£i;,  (Ty)aa[xtvoî,  (7y)(Ta[iLaTo;,  aïiffafxo'jvnoç,  et  leurs  significations.  — 
Ghap.  8,  Srjaapiïi,  ^alr^,  (jyxïi,  xtX.  Étude  de  ces  mots  et  de  àx-rf,,  à(i"JY8a),-fi,  -(r\, 
■kIt]  et  vî),  xwXîi,  [iv^alfi,  (paxT).  —  Chap.  9,  Tpayri-uaYii-  Autres  exemples  (sous-  20 
entendu  8<5pa)  :  alyri,  àXwTrexïi,  àvGpwTrfi ,  àpxTTi ,  pofi,  etc.  (dérivés  des  noms 
de  90  autres  animaux).  —  Dans  les  scholies  d'Aristoph.  Ghevaliers,  434. 
6ta(TX£U(i(Tai)  lire  StffXEÙo-au  —  Dans  Michel  Acominat,  t.  I,  p.  162,  6,  xaxaxiv- 
Suve-jouai)  lire  probablement  xaTaSyvaaTsûouiTt.  f  Sevoçwvto;  K-jpou   'Avàêadiç, 
par  G.  A.  Zekidis  [Papavassiliou].  Édition  scolaire  qui  ne  contient  rien  de  26 
nouveau.  La  plupart  des  notes  sont  empruntées  à  l'édition  du  rp.  Relevé 
d'erreurs  nombreuses.  ^  Questions  critiques  sur  qqs  passages  du  livre  de 
Boèce  De  consolatione  philosophiae  (en  latin)  [Sp.  Vassis].  L'auteur  avait 
reçu  de  J.  Sakellion,  le  regretté  directeur  de  la  bibl.  nat.  d'Athènes,  com- 
munication d'un  ms.  de  cette  bibl.  contenant  la  traduction  en  grec  faite  30 
par  Max.  Planude,  des  citations  en  vers  insérées  dans  le  traité  de  Boèce, 
ms.  d'ailleurs  sans  grande  valeur.  Il  en  a  pris  occasion  pour  proposer  des 
corrections  dans  le  texte  p.  p.  Peiper.  Planude,  outre  qu'il  n'a  pas  toujours 
traduit  exactement  Boèce,  avait  sous  les  yeux  un  texte  médiocre  de  son 
auteur.  —  Additions  au  t.  III,  d'Athena.  —  Au  t.  IV,  [K.  S.  K.]  (Gondos).  35 
^  M£>.tyàp'jaç  —  (i£XtyTfip^a;  (etc.)  [K.  S.  K.]  Plutarque,  œuvres  morales  p.  405, 
écrit  en  citant  Pindare  (Isthm.  2,  3)  (teXiyripéa;,  tandis  que  Pindare  a  dit 
(icXiyâpuaç.  —  Plut,  294,  1  :  Kipp-tf)  lire  Kippa.  —  Gramer,  Anecd.  gr.  Ox.  III, 
p.  247,  Çu(7TpYi;,  y£ç-JpY);)  lire  S-JtTxpa;  et  yEcpûpa;. 

f^  N»  3,  Lettre  critique  à  G.  S.  Gondos  [H.  van  Herwerden].  Observations  40 
grammaticales  et  critiques  sur  les  Antiquités  rom.  de  Denys  d'Halicarnasse. 
Principales  corrections  proposées  :  IV,  35,  2,  (Jacobi)  xal  xàç  <xaXà;> 
(xauToC    Ttpà^Et?.   —  44,    3,    ëx^'po^)  ^ît^X°"P°^*   —   62,  4,  Et;  to  TilXayo;)  elç  tov 
Tioxaixév.  —  76,  2,  SviXûGv   suspect.  —  V,  23,  3,  âuoppïiTou  inutile.  —  28,  3, 
supprimer  xoîJ  ypaixfxaxÉwi:.  —  30,  3,  çuXaTTEtv  <;  aÙT(îv  >.  —  VI,  17,  4,  ÛTraxduffaviEç)  45 
lire  ânaxoyaavxE;.   —  47,  3,  xP'^'^'^'V-é'iO^i   <  aÙTOÎç  >   àp^riyoù;...   —    VIII,  64, 
supprimer  comme  interpolations  7t£ixov9évat  Xlyôvxe;  7ta\  et  s'tdl.  —  79,  sup- 
primer Twv  Xdywv  après  po-jXovxa'..  —  IX,  43,  2,  TOptuTràv  uepl  xà?  ïÇw  (TxpaxE^aî) 
lire  iid.  La  même  correction  est  peut-être  à  faire  dans  S'  Luc,  XIII,  40. 
VIII  (lire  IX),  52,  2,  àXXà]  lire  aXX'  a',  c.  à  d.  âXXà  (jkJvoiç.  f  'Ix^ûa  —  'I^ôuv  BO 
[K.  S.  K.].  Dans  Athénée,  Deipnosoph.  I,  p.  13, 18,  îx^av  iFptgwv)  lire  Ix^vx 
xp.,  correction  donnée  par  Diels  et  adoptée  par  Kaibel,  mais  déjà  proposée 
par  l'auteur  dans  1' 'AeVivatov  de  1877,  p.  430.  H  Observations  critiques  et 
R,  DE  PHiLOL.  —  Revue  des  Revues  de  1893.  XVIII.  —  16 
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corrections  pour  les  Ethnica  d'Etienae  de  Byzance  [S.  D.  Contogonos]. 
Nombreux  exemples  de  fautes  provenant  de  lettres  transposées,  omises, 
altérées  dans  les  noms  propres.  Texte  ordinaire  mis  en  regard  du  texte 
corrigé,  aux  passages  où  l'auteur  propose  des  corrections.  \  CoUoquium 
5  Pseudodositheanum  Monacense...  nunc  primum  edidit,  etc.  Car.  KrumbaGher. 
—  CoUoquium  scholicum  Harleianum  ex  rec  Georgii  Goetz  [G.  N.  Hadzidakis]. 
Légères  critiques  de  détail.  Eloges,  f  Miscellanées  philologiques  [G.  S.  Gon- 
dos].  Ghap.  10,  Critique  de  Bysantios  Scarlatos.  ÈpYàdadOat  —  èpyadÔTivat. 
Exemples  d'èpYaaOrivat.  et  de  ses  composés.  —  Ghap.   11,   'Arptêé;  —  àxptêé;. 

10  Confusion  de  ces  deux  mots  dans  l'éd.  d'Eustathe,  IlapexgoXat  eU  "Ofiïjpov, 
p.  989,  6.  Exemples  nombreux  de  xétpnzxixi  dans  Eustathe.  —  Ghap.  12. 
Scholies  d'Aristophane,  Chevaliers,  1151.  Lire  ÈTnSoOvat  au  lieu  de  (jLSTaSoûvat . 
Exemples.  —  Ghap,  13.  'EvepyàÇeaOac  eùe^fav  tw  atoixaxt.  —  âpyàÇeffôat  e.  t.  er. 
Critique  de  Byzantios  Scarlatos.  Exemples  de  l'emploi  des  deux  verbes 

15  èpy.  et  èvspy.  —  Ghap.  14.  TcXrjyeiç  etç  rbv  ôyÔa>,[i(5v.  nXYiyîjvat.  nXrjyYÎvat  et;  tov 
[xripdv.  Exemples  de  l'emploi  du  verbe  TrXYiyTîvat  et  de  ses  analogues  avec  ou 
sans  préposition.  —  Additions  et  corrections. 

^^  T.  V,  1892,  n»  2.  Les  figures  métaphoriques  d'Aristophane  rapprochées 
de  celles  d'Eschyle,  de  Sophocle  et  d'Euripide  [S.  Pecz].  (Travail  écrit  en 

20  grec  par  l'auteur).  2«  partie  de  l'article  des  BerlinerStudien  intitulé  Beitrage 
zur  vgl.  Tropick  der  Poésie.  Nomenclature  des  tropes.  —  Partie  comparative. 
Chez  Eschyle  la  synecdoque  et  la  métonymie  comprennent  environ  le 
sixième,  chez  Sophocle  le  tiers  et  chez  Euripide  plus  de  la  moitié  des 
figures  métaphoriques  de  l'analogie;  chez  Aristophane  à  peu  près  le  hui- 

25  tième.  —  Appendice  bibliographique,  t  Deux  nouvelles  corrections  dans 
r  'AÔYivaîwv  mlixda  d'Aristote  [B.  Lacôn].  XLIX,  1.  Corriger  ANAPOTSI  en 
H  AAKTIZOTSL  —  V,  1.  xa\  yàp...  Ttpb;  Ixa-cfpou;.  Restitution  proposée  :  èv 
ixsîvYjt.  f  Fête  du  2o«  anniv.  du  professorat  de  Condos  à  l'Université 
d'Athènes.  (Discours  de  A.  LoUing  au  sujet  d'un  décret  thiasotique  attique 

30  inédit.  Texte  du  décret.  Particularités  :  date  précise,  y  compris  le  quan- 
tième (an  278  av.  J.-C).  —  Communication  de  G.  A.  Papavassiliou  sur  di- 
vers fragments  des  tragiques  grecs.  —  Communication  de  Marg.  Evangelidis 
sur  les  écrits  de  Photius). 
1I1I  N°  3.  Inscr.  inédites  d'Érétrie   [D.   Sp.    Stavropoulos].   Recueil    de 

36  77  inscr.  gr.  la  plupart  d'une  ou  deux  lignes.  N"  1,  les  10  l"*  lignes  d'un 
décret  de  proxénie  du  3«  s.  av.  J.-C.  ^  Remarques  critiques  et  interpré- 
tatives sur  les  Mimiambes  d'Hérondas  (Édition  Grusius)  [G.  A.  Papavas- 
siliou]. Discussion  des  lectures  de  Rutherford,  Biicheler,  van  Herwerden, 
Crusius,  etc.,  lectures  propres  de  l'auteur.  ^Corrections  au   texte  de  la 

*0  Politique  d'Aristote  [J.  Argyriadis].  Examen  des  passages  traités  par 
divers  philologues,  notamment  Coraï,  Spengel,  Stahr,  Susemihl  ;  nouvelles 
corrections  proposées.  ^  Les  nouveaux  fragments  de  l'Antiope  d'Euripide 
[G.  M.  Sakorraphos].  A  propos  de  la  publication  de  ces  fragments  par 
J.  P.  Mahaffy,  par  Wecklein  et  par  Blass.  Description  du  papyrus.  Nouvelle 

*5  édition  cum  notis  variorum.  ^  Additions  et  corrections  pour  les  articles 
précédemment  p.  p.  G.  S.  Condos.  ^  Corrections  pour  Galien  [G.  S.  Condos]. 
Tpûyotuov  —  TpyYTjT(5v.  —  IlXoxdtvwv  —  TtXoxàfxwv.  Dans  Galien,  t.  n,  p.  58, 
lire  TpyyoïTiov  au  lieu  de  Tpyyr,Tov.  Rapprochements  à  l'appui  de  cette  correc- 
tion. Lire  TiXoxâvwv  au  lieu  de  uXoxàfxwv.  ^  Addition  et  corrections  pour 

6ff.  l'article  de  P.  S.  Ph. 

tu  N»  4.  Questions  romaines  [Sp.  Vassisj.  X.  Sur  les  diverses  sortes 
d'augures.  Auspicia  impetrita,  —  oblata.  Les  a.  impetrita  se  divisaient  en 
a.  ex  cœlo,  ex  avibus,  ex  tripudio.  —  XI.  Situation  respective  du  ci- 
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toyen  romain  selon  qu'il  était  magistratus  ou  pro  magistratu.  Il  n'y 
avait  pas  autant  de  différence  entre  ces  deux  situations  qu'on  l'a  dit  de 
nos  jours.  Témoignages  d'Aulu-Gelle,  Tite  Live,  etc.  ^  Inscriptions  de 
Chalcis  [I.  A.  Matsas].  Texte  de  16  inscr.  3  noms  qui  manquent  dans  le 
Dictionnaire  de  Pape  :  'A(içoT£pa)vu[io<;,  Koluçîwv  et  Mevto-xa.  %  Observations  5 
critiques  [G.  A.  Papavassiliou].  A  propos  des  fragments  de  poètes  comiques 
contenus  dans  le  Saêêaïttxbv  Xelixc^v  p.  p.  A.  Papadopoulos  Kerameus  et 
étudiés  par  Th.  Reinach  (Rev.  des  et.  gr.  t.  V,  n»  19).  Corrections  propo- 
sées :  Fragment  de  Platon,  rétablir  le  lemma  qui  doit  être  a<î//)XTo;.  — 
2"  fr.  anonyme,  èixuéa-wffiv]  lire  i\Lna.i<Ttù(ju.  —  Fr.  historique,  1.  il,  suppléer  lO 
■<Tàî  vaûç">  ÈTcoxetXat.  —  L.  53,  il  faut  lire  et  ponctuer  :  ...  èxeipwcraTO- 
ôpYt^dlievoç  xt  èiri  xw  ini  7:>.éov  ...àvaipeiv.  ^  Plutarchi  Pylhici  dialogi  très. 
Recensuit  G.  A.  Paton  [S.  Vassis].  Édition  pleinement  satisfaisante,  sur- 
tout en  comparaison  de  celle  de  la  collection  Teubner,  donnée  par 
Bernardakis.  Examen  comparé  de  l'édition  de  Paton,  lequel  a  suivi  lesmeil- 15 
leurs  manuscrits,  et  de  l'édition  Teubner.  ^  Corrections  et  additions 
[K.  S.  K.]  pour  les  articles  publiés  dans  les  tomes  III  et  V  de  l'Athéna. 

G.  E.  Ruelle. 
Bulletin  de  Correspondance  hellénique,  t.  XVII.  %\  Jv.-Avr.  Tégée 
et  la  Tégéatide  (suite).  Les  quatre  tribus.  La  ville  [V.  Bérard].  B.  étudie  20 
successivement,  dans  le  quartier  de  la  tribu  Athanéatis  et  dans  celui  de  la 
tribu  Apolloniatis,  le  temple  d'Athéna  Aléa,  le  stade,  l'agora,  le  théâtre  et 
le  gymnase.  Parmi  les  inscriptions  et  monuments  découverts,  noter  un 
o-Tixwiia  (p.  S);  n»  8,  signature  des  artistes  Philéas  et  Zeuxippos,  du  2»  siècle; 
n»  20,  fragment  d'une  liste  des  victoires  remportées  au  3«  siècle  par  un  25 
acteur  tragique  qui  a  triomphé  quatre  fois  avec  quatre  tragédies  d'Euri- 
pide, une  d'Archestratos  et  une  de  Chœrémon;  21-24,  listes  d'éphèbes  pro- 
venant du  gymnase.  ^  Un  vase  proto-attique  du  Musée  de  la  Société  archéo- 
logique d'Athènes  [L.  Couve].  Description,  reproduction  et  étude  du  vase 
n»  116  du  catalogue  de  Colligaon.  ^  Une  inscription  des  [xuatat  de  Magnésie  30 
du  Méandre  [Hiller  von  Gsertringen].  Ces  mystes  sont  consacrés  au  culte 
de  Dionysos.  ^  Inscription  de  Phocée  mentionnant  un  prêtre  de  Massalie 
[Jh.  Reinach].  Par  ce  prêtre  de  Massalie,  déjà  mentionné  dans  d'autres 
inscriptions,  îl  faut  entendre  un  prêtre  de  la  déesse  Massalie  à  Phocée.  Le 
même  personnage  fut  ^ixailelç  'Itovwv,  titre  qu'on  rencontre  pour  la  première  35 
fois.  ^  Bas-relief  rupestre  de  Sondurlu  [J.  Chamonard].  Le  bas-relief  repré- 
sente un  homme  monté  sur  un  char  et  deux  cavaliers.  C.  l'attribue  au 
commencement  du  5«  siècle  et  croit  que  l'artiste  a  subi  plus  ou  moins 
directement  l'iniluence  de  l'art  grec.  ^  Notes  sur  l'épigraphie  et  l'histoire 
de  Rhodes  [M.  Holleaux].  H.  étudie  successivement  les  épistates,  commis-  40 
saires  envoyés,  hors  de  l'île,  dans  les  possessions  rhodiennes,  et  la  ques- 
tion de  l'occupation  de  Caunos  par  les  Rhodiens.  Dans  T.  L.  XXXIII,  18,  il 
corrige, en  s'aidant  d'une  inscription  Nisuetse  en  Mniesutae, peuplade  de 
la  Carie  méridionale.  ^  Plombs  byzantins  [G.  Millet].  Parmi  ces  8  sceaux, 
noter  le  4  n»  8  de  l'église  de  Mitylène,  dont  aucun  sceau  n'avait  été  encore  45 
publié.  ï  Paysan  à  la  charrue.  Figurine  béotienne  en  terre  cuite  [J.  Martha]. 
La  figurine  est  au  Musée  du  Louvre  et  nous  montre  mieux  qu'aucun  autre 
monument  l'agencement  de  la  charrue  grecque,  f  Inscriptions  de  Trézène 
[E.  Legrand].  Parmi  ces  35  n°;  noter  les  n«»  1  et  2,  premières  inscriptions 
archaïques  de  la  Trézénie  :  1  est  une  épitaphe  métrique,  2  une  dédicace  à  so 
Asclépios  après  consultation  de  l'oracle  du  dieu.  Asclépios  avait  un  temple 
à  Trézène;  10,  dédicace  faite  à  l'Yipcoïfftia  (peut-être  Phèdre)  parles  démiur- 
ges et  les  prytanes  de  Trézène.  On  ne  connaissait  pas  encore  de  démiurges 


244  1893.  —  GRÈCE. 

.  à  Trézène;  H  et  13,  où  sont  mentionnés  deséplièbes;17,  dédicace  en  l'hon- 
'  neur  du  philosophe  Olympiodoros;  23,  fragment  d'une  dédicace  en  l'hon- 
neur d'un  phrourarque,  peut-être  le  chef  d'une  garnison  macédonienne;  24, 
décret  surmonté  d'un  bas-relief,  conférant  le  droit  de  cité  à  un  Platéen. 
6  Le  SexaSeûç  tirera  au  sort  la  tribu  où  sera  inscrit  le  nouveau  citoyen;  25, 
grands  fragments  d'un  décret  honorifique,  du  3°  siècle;  26,  décret  de  pro- 
xénie  en  l'honneur  de  deux  Polyrrhéniens ;  31,  fragment  nouveau  de  l'édit 
de  Dioclétien,  où  sont  nommés  des  parfums,  huiles  et  drogues  pharmaceu- 
tiques; 32,  fragment  du  compte  dont  Foucart  a  déjà  publié  et  commenté 

10  une  partie  (n"  \ST>  des  Inscriptions  de  la  Mégaride  et  du  Péloponnèse).  ^ 
Inscription  Cretoise  relative  à  l'orphisme  [A.  Joubin].  L'inscription,  décou- 
verte dans  un  tombeau  à  Êleutherne  et  gravée  sur  une  lame  d'or,  rappelle 
de  très  près  celle  d'une  des  inscriptions  de  Pétélia  (GIGIS,  638).  Cf.  p.  629  du 
Bulletin,  même  année.  ^  Inscriptions  de  Thasos  et  de  Lemnos  [A.  de  Ridder]. 

15  Noter  le  n'  2  de  Thasos  avec  la  formule  Tcpoo-çiXr,;.  \  Le  colosse  d'Apollon  à 
Délos  [S.  Reinach].  R.  publie  pour  la  première  fois  deux  dessins  exécutés 
vers  le  milieu  du  17»  siècle  par  un  artiste  inconnu  et  provenant  de  la  Bi- 
bliothèque impériale  de  Vienne  (Atlas  Blaeu,  t.  34,  pi,  49  et  55).  Le  premier 
est  une  vue  du  colosse  des  Naxiens  à  Délos,  l'autre  une  vue  du  port  de 

20  Délos  et  de  Rhénée.  R.  raconte  l'histoire  du  colosse,  depuis  le  15«  siècle,  et 
des  dégradations  successives  qu'il  a  subies.  ^  Remarques  sur  la  chronologie 
de  quelques  archontes  athéniens  [Th.  HomoUe].  En  fixant  les  dates  dePo- 
lycleitos  et  d'Agathoclès,  H.  arrive  à  rétablir  la  liste  et  la  chronologie  des 
éponymes  de  l'année  122  à  95  a.  G.  n.,  —  comble  de  nombreux  vides  et  met 

26  un  ordre  relatif  dans  la  période  intermédiaire  entre  180  et  122.  H.  place 
Polycleitos  en  111/0  et  Agathoclès  en  106/5.  Il  peut  enfin  calculer  avec  de 
très  grandes  vraisemblances  d'exactitude  l'époque  qui  doit  être  attribuée  à 
chacune  des  séries  d'éponymes  réparties  dans  les  cinq  colonnes  incomplè- 
tes de  CIA,  III,  1014  :  la  liste  va  de  146/5  a.  C.  n.  à  31  p.  G.  n.;  la  première 

30  série  occupe  les  années  117-112,  la  seconde  les  années  81-76,  la  troisième 
47-40,  la  quatrième  11-5;  la  cinquième  25-31  p.  G.  n.  ^  G.  r.  des  séances  de 
l'Institut  de  Correspondance  hellénique.  ^  Nouvelles  et  Correspondance. 
Noter  p.  205,  n»  18,  fragment  d'un  décret  de  la  communauté  d'Amorgos,  où 
est  ]iommé  le  roi  des  Sidoniens  Philoclès.  Sur  sa  proposition  et  celle  des 

35  nésiarques,  les  synèdres  des  insulaires  ont  décidé  de  se  réunir  à  Samos  pour 
s'y  concerter  sur  la  célébration  des  fêtes  communes,  peut-être  les  Ptolémsea. 
^i  Mai-Jllet.  Documents  céramiques  du  Musée  du  Louvre  [E.  Pottier].  P. 
étudie  des  coupes  du  type  cyrénéen,  faisant  partie  de  l'ancienne  collection 
Gampana;  plusieurs  fragments  sont  inédits.  Les  sujets  traités  sont  une 

40  chasse  au  lièvre,  Héraclès  ramenant  un  des  bœufs  de  Géryon,  un  combat 
entre  Grecs  et  Asiatiques,  une  scène  de  banquet,  f  Inscriptions  de  Phrygie 
\E.  Legrand  et  J.  Chamonard].  Parmi  ces  105  n»»,  noter  le  n»  1,  qui  donne 
le  nom  d'une  nouvelle  tribu  d'Euménia,  qu'on  retrouve  au  n»  11;  —  les  16 
premières  sont  des  inscriptions  funéraires,  comme  la  plupart  des  autres  ; 

46  —  n»  27,  fragment  d'une  inscription  imprécatoire  sur  tablette  de  plomb; 
n"  3  et  p.  639,  fragment  d'une  épitaphe  métrique  en  l'honneur  d'une  jeune 
femme  du  nom  de  Déborah;  n»  40,  où  sont  nommés  les  Tu|xav8£îç;  le  lieu  de 
la  découverte  confirme  l'identification  proposée  par  Sterrett  de  Tymandos 
avec  Yasli-Véran;  n»   44,  dédicace   en   l'honneur   d'un   personnage   qui, 

80  entr'autres  fonctions,  a  été  gardien  du  xpeoç^^âxiov  ;  n°  49  qui  confirmant 
d'autres  inscriptions  met  hors  de  doute  que  Téménothyrse  se  trouvait  à 
Ouchak;  n»  52,  épitaphe  métrique  d'un  enfant  de  cinquante-cinq  mois; 
n»  78,  où  se  trouve,  le  verbe  ■/pso?yî>«''V«î  5  n»  87  et  p.  639,  épitaphe  métrique 
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d'une  jeune  femme;  n<"  92,  97,  99  et  p.  639,  épitaphes  métriques.  ^  Tête 
archaïque  en  marbre  du  British  Muséum  [M.  CoUignon].  G.  y  reconnaît  une 
tête  de  jeune  homme,  œuvre  de  la  période  de  l'ionisme  finissant.  ^  Ins- 
criptions de  Dinaïr  (Apamée)  [G.  Doublet  et  V.  BérardJ.  Parmi  ces  19  n»», 
noter  le  n»  1  qui  mentionne  une  ^tpo-j<jioi  présidée  par  un  archonte;  n<"  4  6 
et  5,  dédicaces  de  deux  statues  élevées  à  Sossia  Polla,  fille  du  consul  Q. 
Sossius  Senecio,  petite-fllle  du  consul  Sext.  Julius  Frontinus,  femme  du 
proconsul  d'Asie  Q.  Roscius  Pompeius  Falco.  L'inscription  nous  apprend  que 
Claudius  Mithridalès  représentait  Apamée  dans  le  xotvbv  xfi;  'Ao-ia;,  et  que 
les  assemblées  du  xoivdv  se  réunissaient  aussi  à  Milet;  6,  dédicace  en  l'hon- 10 
neur  d'un  bienfaiteur  qui,  entre  autres  titres  à  la  reconnaissance  publique, 
a  été  gymnasiarque  et  agoranome  Si'  àyopaîa;,  c'est-à-dire  pendant  les 
assises  de  la  province  qui  se  tenaient  à  Apamée;  n»  9,  copie  plus  complète 
de  CIG  —  3957  c.  Un  fragment,  rapproché  de  3957  6  donne  une  colonne  com- 
plète. II  Le  dessèchement  du  lac  Gopaïs  par  les  anciens  (suite).  Travaux  du  15 
col  de  Képhalari  [M.  L.  Kambanis].  K.  décrit  successivement  la  baie  et  le 
col,  et  les  puits.  Il  attribue  les  travaux  du  Képhalari  à  l'ingénieur  Gratès, 
nommé  par  Strabon  et  contemporain  d'Alexandre.  La  tâche  de  Gratès  fut 
double  :  il  entreprit  des  travaux  d'entretien  et  des  travaux  neufs;  parmi 
ces  derniers  il  faut  compter  le  projet  d'un  émissaire  artificiel.  %^  Août- 20 
Dec.  Inscriptions  inédites  du  mur  polygonal  à  Delphes  [L.  Gouve  et 
E.  Bourguel].  Parmi  ces  109  actes  d'affranchissement,  découverts  en  1880 
par  B.  Haussoullier,  noter  le  n»  25.  Le  prix  de  l'affranchissement  est  de 
10  mines  et  la  somme  à  prendre  sur  les  garants  par  l'affranchi,  si  ceux-ci 
ne  garantissent  pas  la  vente,  est  fixée  à  15  mines,  soit  le  prix  de  l'affran-  25 
chissement  et  la  moitié  en  sus.  Dans  le  no67,  la  somme  est  fixée  au  double 
du  prix  do  l'affranchissement;  n»  38.  L'esclave  affranchi  est  vendu  à  la  fois 
à  Apollon  Pylhien  et  à  Asclépios  d'Amphissa;  n»  59.  Le  contrat  stipule  que 
l'affranchi  prendra  un  tel  et  ses  descendants  pour  upoaTaxrjç;  n»  65.  Le  verbe 
àTtéôûTo,  à-Kécovia  est  ici  remplacé  par  àvéûïixav.  L'affranchi  est  ici  un  homme  30 
libre  qui  a  été  fait  prisonnier  à  la  guerre  :  il  est  devenu  l'esclave  de  ceux 
qui  l'ont  acheté,  et  redevient  libre  le  jour  où  il  leur  a  payé  sa  rançon.  Cf.  le 
n°  87;  n"  80,  qui  fournit  un  renseignement  précieux  sur  l'exposition  des 
enfants.  L'esclave  affranchie  est  tenue  de  séjourner  auprès  de  la  mère  de 
son  maître,  tout  le  temps  que  vivra  celle-ci  :  si  durant  ce  temps  l'esclave  a  35 
un  enfant,  «  elle  sera  libre  de  l'étouffer,  si  elle  le  veut  »,  mais  non  de  le 
vendre.  Si  elle  le  garde,  l'enfant  sera  libre;  n»»  84  et  85.  L'esclave  est 
affranchie  gratuitement,  à  la  seule  condition  de  rester  près  de  sa  maîtresse. 
Encore  sera-t-elle  exemptée  du  séjour,  si  elle  veut  payer  3  mines  :  elle  les 
paie.  Gf.  les  n»'  87,  88-89,  98,  103-105;  n«  103,  dont  la  copie  a  été  déposée  40 
aux  archives  publiques  dans  les  trente  jours.  %  Statue  de  femme  drapée 
provenant  d'Halicarnasse  [E.  Michon].  M.  décrit  une  caryatide  de  marbre» 
découverte  à  Ilalicarnasse  par  M.  de  Breuvery  et  entrée  au  Musée  du  Lou- 
vre :  Rayet  l'attribuait  au  4°  siècle,  M.  hésite.  ^  Note  sur  une  tête  archaïque 
en  marbre  du  Musée  Britannique  [H.  Lechat].  L.  y  reconnaît  la  tête  d'un  45 
sphinx  athénien.  ^  Thrasyxène  de  Paros  [S.  Reinach].  R.  démontre  que  ce 
nom,  qui  n'est  pas  encore  admis  au  nombre  des  sculpteurs,  a  été  lu  à  Paros 
par  Cyriaque  d'Ancône.  %  Documents  céramiques  du  Musée  du  Louvre 
[E.  Pottier].  P.  étudie  les  vases  du  type  ionien  et  l'ionisme  en  Attique.  Ges 
vases  sont  représentés  au  Louvre  par  des  cratères  et  des  amphores  inédits.  5J 
P.  est  ainsi  amené  à  rechercher  la  filiation  entre  l'école  ionienne  et  la  fa- 
brique du  célèbre  Nicosthène  qui  est  le  propagateur  le  plus  actif  de  l'in- 
fluence ionienne  en  Attique. H  Inscriptions  de  Strates  [A.  Joubin].  Noter 
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le  n»  1,  décret  de  proxénie,  gravé  sur  bronze,  de  la  fin  du  5"  siècle,  inté- 
ressant au  double  point  de  vue  du  dialecte  et  de  l'orthographe.  Trois  per- 
sonnages sont  désignés  comme  garants  de  la  proxénie;  n°  4,  fragment  d'un 
acte  d'affranchissement,  sous  forme  de  vente  à  Zeus,  à  qui  était  consacré 
5'-  le  temple  de  Stratos.  f  Inscriptions  de  Cyzique  [N.  K.  Lemnios].  Noter  le 
n»  2,  dédicace  en  l'honneur  d'un  ingénieur  qui  avait  creusé  les  ports,  le 
marais  et  les  canaux,  et  construit  les  môles  de  Cyzique.  If  Numismatique 
et  histoire  de  l'ancienne  Myconos  [J.  N.  Svoronos].  La  numismatique  tient 
dans  l'article  beaucoup  plus  de  place  que  la  géographie  et  la  mythologie  de 
to  l'ile  :  elle  permet  à  S.  de  retracer  l'histoire  de  Myconos.  ^  Rescrit  des  em- 
pereurs Justin  et  Juslinien  en  date  du  1"  juin  527  [Ch.  DiehlJ.  D.  étudie 
cette  importante  inscription  latine  et  grecque,  dont  il  restitue  d'abord  le 
texte.  Elle  a  été  découverte  sur  la  limite  des  anciennes  provinces  de  Pisi- 
die  et  de  Gibyratide  et  contient  la  réponse  adressée  par  les  empereurs  aux 
16  doléances  des  prêtres  de  l'oratoire  de  S*  Jean,  situé  en  Pamphylie  :  les 
prêtres  se  plaignaient  de  vexations  continuelles  et  de  spoliations  f  Inscrip- 
tions de  Mysie  [H.  Lechat  et  G.  Radet].  Parmi  ces  39  n»',  noter  le  n»  1, 'dédi- 
cace à  Zeus  'Y4'tTTo;  qui  surmonte  plusieurs  bas-reliefs  grossiers;  n"  2,  dé- 
dicace à  Apollon  Kpa-reavôç;  n"  12,  borne  milliaire  latine,  du  4o  s.  de  notre 
20.  ère.  Les  scènes  de  banquet  sont  assez  nombreuses  (n»»  5,  6,  16,  17,  18);  n» 
20,  fragment  d'une  inscription  relative  à  des  ventes  de  sacerdoces;  n»  3'4, 
épitaphe  métrique  et  scènes  de  banquet.  If  Inscriptions  de  Mysie  et  deBithy- 
nie  [Ph.  E.  Legrand].  Parmi  ces  60  n<",  noter  les  n"^  16-17  mentionnant  le 
ùfi\j.oç  XapiJLiSsavwv,  dont  le  nom  était  inconnu;  n»  23,  dédicace  à  Artémis 
25  Leukophrynéia;  n"  32,  honneurs  accordés  par  un  thiase  à  son  prêtre;  n°  33, 
borne  milliaire  latine;  n^  4^,  inscription  funéraire  en  langue  grecque  écrite 
en  caractères  latins;  n»  45,  dédicace  trouvée  non  loin  des  ruines  de  Priape 
et  d'où  il  semble  résulter  que  Priape  reçut  une  colonie  en  même  temps 
que  Parium;n°  48,  fragment  d'un  décret  en  l'honneur  d'un  agoranome; 
30  n»  55,  décret  honorifique  de  Lampsaque;  n»  56,  dédicace  d'une  statue  élevée 
par  la  tribu  des  Péricléides  (mentionnée  pour  la  première  fois)  à  son  phy- 
t arque  qui  avait  obtenu  une  réduction  de  moitié  sur  l'âTttxscpàXtov  de  Lamp- 
laque  :  ce  dernier  mot  est  rare  et  son  équivalent  latin  est  capitaiio;  n»  57, 
fragment  de  décret  faisant  connaître  à  Lampsaque  le  mois  'Hpaiwv.  ^  Mon^- 
35  naies  de  Lycie  [A.  S.  Diamantaras].  D.  décrit  20  petites  monnaies  de  bronze 
grecques,  de  sa  collection  et  une  monnaie  avec  inscription  lycienne  inédite. 
^  Inscriptions  de  Delphes  I.  Un  péan  delphique  [II.  Weil].  W.  publie  le 
texte  d'un  péan  à  Apollon  Pythique,  découveità  Delphes  et  précédé  d'un 
décret  en  l'honneur  du  poète.  Le  péan  comprend  douze  couplets  similaires, 
40  formant  six  couples  de  strophes.  Si  on  remarque  le  grand  rôle  qu'y  joue 
Pallas,  on  ne  sera  pas  surpris  que  les  Athéniens  l'aient  conservé  dans  leur 
(trésor  :   l'auteur  est  Aristonoos   de  Gorinthe.  f  II  Nouveaux  fragments 
d'hymnes  accompagnés  de  notes  de  musique  [H.  Weil].  Ces  fragments, 
également  découverts  à  Delphes,  sont  au  nombre  de  six,  parmi  lesquels 
i6  quatre  grands  morceaux.  Le  fragment  B,  le  plus  étendu  et  le  mieux  con- 
servé, appartient  au  même  hymne  que  le  fragment  A.  W.  étudie  le  mètre 
et  l'orthographe  qui,  modifiée  par  le  chant,  est  très  instructive.  Le  morceau 
est  écrit  dans  le  rythme  péoniquc  et  W.  suppose  qu'il  a  été  composé  par 
un  Athénien  (ce  dernier  fait  est  certain)  pour  la  fête  des  Sotéria  instituée 
50  d'un  commun  accord  par  les  Étoliens  et  les  Athéniens  après  la  victoire 
remportée  en  278  sur  les  Gaulois.  Avec  le  fragment  G  s'ouvre  la  série  des 
morceaux  accompagnés  de  notes  instrumentales.  <  De  nouvelles  décou- 
vertes modiûent  sensiblement  les  restitutions  de  W.  et  tous  ces  morceaux 
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seront  publiés  de  nouveau  dans  le  Bulletin  >.  ^  La  musique  des  hymnes: 
de  Delphes  [Th.  Reinach].  R.  donne  d'abord  la  transcription  complète, 
suivant  la  notation  moderne,  de  la  grande  cantilène  formée  des  fragments 
A  et  B  :  par  sa  valeur  poétique  et  musicale,  c'est  le  plus  important  des 
monuments  qui  nous  restent  de  la  musique  des  Grecs,  Suivent  des  obser-  5 
valions  au  sujet  de  la  notation  (le  morceau  est  noté  dans  le  ton  phrygien 
diatonique),  du  rythme  (le  mouvement  du  morceau  est  modéré),  de  la  mé- 
lodie (l'hymne  est  un  exemple  de  ces  mélanges  de  genres,  tons  et  modes, 
qui  caractérisaient  la  musique  raffinée  de  l'époque  post-classique).  Ajou- 
tons que  ces  hymnes  étaient  chantés  avec  accompagnement  de  flûtes  et  de  ICt 
cithares.  <  Pour  les  autres  fragments,  les  découvertes  récentes  modifient 
sensiblement  le  texte  >.  ^  C.  r.  des  séances  de  l'Institut  de  Correspondance 
hellénique,  où  sonj  données  des  nouvelles  des  fouilles  de  Delphes,  f  Nou- 
velles et  Correspondance.  Noter  p.  625  la  transcription  de  deux  épitaphes 
métriques  du  Pirée.  B.  Haussoullier.         15 

Mittheilungen  des  kaiserlich  deutschen  archaeologischen  Ins- 
tituts. Athenische  Abtheilung.  18»  année,  l""»  livr.  Reliefs  funéraires 
d'Athènes  [P.  Wolters].  Description  avec  planche  d'une  métope  avec 
reliefs  trouvée  à  l'est  de  la  Stoa  d'Adrien  :  on  y  voit  un  groupe  de  trois 
femmes;  ce  rehef  ne  peut  avoir  appartenu  qu'à  un  tombeau,  ce  qui  nous  20 
montre  qu'il  y  a  eu  à  Athènes  des  tombeaux  ayant  forme  de  temples. 
%  Inscriptions  d'Andros  et  de  Paros  [E.  Pernice].  Texte  et  cornmentaire 
de  15  inscr.  d'Andros  et  de  2  de  Paros.  ^  Inscr.  d'hétaires  de  Paros 
[E.  Maas].  Parmi  les  inscr.  publiées  par  Pernice,  s'en  trouve  une  qui  per- 
met de  conclure  que  certaines  hétaïres  à  Paros  formaient  un  thiase.  ^  Mo-  25; 
nument  funéraire  de  Bilhynie  [B.  GraefJ.  Description  de  ce  monument 
élevé  par  une  certaine  Geryllane  pour  son  époux  Papias  et  pour  elle. 
f  Deux  inscr.  d'Amorgos  [F.  Diïmmler].  La  première  gravée  sur  un  rocher 
à  gauche  de  la  route  qui  part  de  Kastion  a  été  donnée  par  Rôhl,  I.  G.  A. 
390,  il  faut  lire  "Epaai;  [xe  èxSotri  'ETia(j.e(vovt  :  èxSocT)  est  écrit  avec  un  koppa,  30 
c'est  une  jeune  fille  qui  souhaite  que  son  xûpioç  Erasis,  pour  Erasistratos,la 
donne  en  mariage  à  Epameinon.  La  seconde,  qui  est  à  Brutzi,  a  été  publiée 
dans  MuSCO  Italiano  I,  225;  il  faut  lire  Saiptr);  nox'  èpaid?  •  èêàaxYivé  |J.iv  Mev... 
bônixkii;  StaçûXeo)  et  traduire  «  Statriès  était  autrefois  digne  d'amour,  mais 
Men...,  l'amie  ou  la  flUe  de  Staphuleo  l'a  ensorcelé.  ^  Sosipolis  à  Olympie  35 
[C.  Robert].  Explique  le  passage  où  Pausanias,  G,  20,  2,  parle  du  sanctuaire 
d'Eileithyia  dans  lequel  on  adorait  aussi  le  Sa([iwv  Sw^iTtoXo;.  Ce  que  c'était 
que  ce  Sosipolos.  ^  'O  èv  Mapaôwvt  xûiAgo;  [B.  Sràï);].  Fouilles  faites  pour 
trouver  ce  tombeau,  vases  à  ligures  noires  qui  ont  été  trouvés.  ^  Inscr. 
d'Athos  [0.  Kern.]  Texte  de  3  inscr.  H  Pierre  tombale  avec  loutrophore  40 
[P.  Wolters].  Les  pierres  tombales  portaient  souvent  outre  le  nom  du  mort 
celui  d'autres  membres  de  sa  famille  et  cela  se  faisait  même  quand  le  lou- 
trophore qu'on  y  représentait,  montrait  bien  que  le  mort  n'avait  pas  été 
marié.  ^^  2»  livr.  Un  cimetière  athénien  [A.  Brueckner  et  E.  Pernice]. 
Article  de  118  p.  sur  un  cimetière  Athénien  trouvé  en  1891  vers  le  N.-O*  46 
d'Athènes.  1.  Situation  et  histoire  de  ce  cimetière,  il  était  au  N.-E.  du 
Dipylon  et  juste  devant  le  mur  de  Thémistocle;  on  y  a  trouvé  plus  de 
230  tombeaux,  dont  19  de  l'époque  du  Dipylon,  le  reste  est  du  6»  au  4»  s.  av. 
J.-C.  Dans  la  suite  des  temps  on  ne  respectait  pas  les  tombeaux,  on  les 
vidait  pour  y  mettre  de  nouveaux  cadavres.  2.  Liste  des  tombeaux  de  50 
l'époque  du  Dipylon;  on  y  a  trouvé  un  grand  nombre  de  vases,  entre  autres 
un  de  V"  80  de  hauteur;  description,  ornements  divers.  3.  Ce  que  ces 
fouilles  nous  apprennent  pour  l'époque  des  vases  géométriques  en  Attique: 
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il  faut  reporter  plus  haut  la  fin  de  l'époque  du  Dlpylon,  en  tout  cas  elle  ne 
comprend  pas  le  7»  siècle.  Manière  d'enterrer  à  cette  époque.  4.  Tombeaux 
plus  récents,  principalement  du  5e  et  du  4"  s.  ;  a,  bûchers,  il  y  en  a  de  deux 
sortes,  les  cadavres  étaient  ou  bien  brûlés  dans  le  tombeau  ou  dans  un 
5  endroit  spécial  d'où  on  apportait  les  cendres  dans  le  tombeau;  6,  tombeaux 
proprement  dits  où  on  enterrait,  fosses,  bières  en  argile  ou  en  pierre  : 
Description  de  quelques  tombes.  ^  Déméter  Ghioe  [0.  Kern].  Texte  d'un 
oracle  de  Delphes  dans  lequel  nous  lisons  le  nom  de  Av][ji-^T7)p  XXolv).  t  Les 
nouvelles  fouilles  de  Troie  [W.  Ddrpfeld].  Résultais  très  importants  :  on 
10  a  trouvé  dans  la  6"  couche  sept  constructions  qui,  d'après  ce  qu'on  peut 
conclure  de  vases  de  style  mycénien  trouvés  au  même  endroit,  sont  de 
l'époque  des  murs  de  Tirynthe  et  de  Mycènes  :  La  seconde  couche  remon- 
terait jusqu'à  3000  av.  J.-C.  \  Inscr.  du  Sud  de  la  Phrygia[G.  Weber].  Texte 
de  5  inscr.   ^  Inscr.   de  Marathon   et  de  Salamiae  [A..  Kôrte].  Texte  de 
15  4  inscr.  ^  Inscr.  de  Kephale  [A.  Brueckner].  Borne  enceinte  d'un  téménos. 
\  Fouilles.  Coup  d'œil  sur  les  fouilles  en  Attique  [P.  W.]  à  Mycènes,  dans 
l'Héraion  d'Argos,  à  Epidaure,  Môgalopolis,  Lykosura,  Délos,  Samos  [W.  D.] 
Trouvé  à  Samos  un  torse  d'Apollon  archaïque.  Yi  3«  livr.  La  plus  ancienne 
inscr.  Attique  [F.  Studniczka].  Texte  et  restitution  de  cette  inscr.  qui  se 
20  trouve  sur  une  oenochoe;  il  faut  lire  oç  v3v  ôpxviaxwv  Tvâvtwv  àTaXwxaxa  TcaîÇsi, 
ToûToSexàv  |Atv.  \  Enceinte  d'un  dieu  guérisseur  [A.  Koertej.  Dans  les  fouilles 
qui  ont  été  faites  pour  l'Enneakrounos  ou  a  trouvé  près  de  l'Acropole  le 
téménos  d'un  Dieu  guérisseur  absolument  inconnu  :  détails  sur  les  monu- 
ments votifs  trouvés.  Gomme  Asklepios  n'est  venu  à  Athènes  qu'en  420, 
25  ce  sanctuaire  plus  ancien  ne  peut  être  le  sien.  Les  autres  héros   gué- 
risseurs comme  Amphiaraus,  ne  peuvent  pas  aider  à  élucider  la  question, 
puisque  leurs  sanctuaires  sont  à  d'autres  endroits  de  la  ville.  ^  Inscrip- 
tions de  Thasos  et  de  Milet  [0.  Kern]  10  inscr.  de  Thasos  et  8  de  Milet. 
f  Sur  l'épigramme  de  Rhea  de  Phaistos  [E.  Maass].  Ilalber  a  publié  cette 
30  inscr.  métrique  dans  le  Mus.  ital.  3,  736,  M.  accepte  la  traduction  qu'en 
donne  Blass,   sauf  pour  le  second  vers  xoi;  oatotç  x^^'ÂPV^  ''■a''    <>''  yoveàv 
CTtéxovTat  qu'il  traduit  ainsi  :  «  Elle  rend  des  oracles  aux  gens  pieux  et 
à  celles  qui  portent  un  enfant  dans  leur  sein;  »  oï  est  mis  là  par  attraction. 
^  La  constitution  locale  d'Athènes  [A.  Milchofer].  Article  de  28  p.   où 
36  M.  examine  l'article  de  Loeper  Die  Trittyen  und  Demen  Attikas  <  cf. 
Athen.  Mitth.  17  3«  livr.  >  ^  La  frise  de  Gjolbaschi  [F.  NoackJ.  Article  de 
28  p.,  N.  n'accepte  pas  les  conclusions  de  Benndorf  sur  la  signification  des 
deux  frises  du  mur  d'ouest  et  ne  croit  pas  qu'il  faille  y  voir  des  combats 
autour  de  Troie,  il  est  très  probable  que  les  artistes  y  ont  représenté  des 
40  scènes  tirées  de  l'histoire  de  Lycie  à  la  fin  du  5«  s.,  une  bataille  et  la  prise 
d'une  ville,  f  Inscr.  de  Nysa  [F.  Hiller  von  Gaertringen].  Texte  de  2  inscr. 
^  Inscr.  d'Athos  [0.  Kern].  Fragment.  Ï1[  4o  livr.  Samothrace  [0.   Kern). 
Fouilles  faites  dans  l'île  et  texte  de  39  inscr.  dont  plusieurs  ne  sont  que 
des  fragments.  ^  Les  dieux  de  Samothrace  à  Rhode  el  à  Garpathos  |H.  Hil- 
46  1er  von  Gaertringen.  Texte  de  6  inscr.  \  Fouilles  faites  à  Tralles  [Ilumann 
et  Ddrpfeld].  Ges  fouilles  ont  été  faites  à  l'endroit  où  a  été  trouvée  la  tète 
de  Dionysos,  dans  le  théâtre  et  dans  différents  endroits  de  la  ville,  mais 
sans  amener  de  grands  résultats.  Les  fouilles  faites  dans  le  théâtre  ont 
été  faites  à  l'endroit  où  se  tenaient  les  spectateurs,  dans  l'orchestre  et  sur 
50  la  scène.  ^  Objets  trouvés  dans  des  sépultures  de  la  période  géométrique 
[A.  Brùckne].  Description  d'un  trépied  de  bronze  qui  supportait  une  urne 
du  même  métal.  \  Inscriptions  d'Edesse  [J.  H.  Mordtmann].  Huit  inscr. 

A.  K. 


BULLETTINO  DELLA  COMMISSIONE  ARCIIEOLOGIGA  COMMUNALE.     249 

ITALIE 

Rédacteur  général  :  Emile  Chatklain. 

Archivio  délia  R.  Società  Romana  di  Storia  patria.  Vol.  15  (1892). 
Fasc.  1-2.  De  la  Campagne  Romaine  [G-  TomassetliJ.  Suite,  et  appendice 
relatif  à  la  via  Salaria  et  à  la  via  Nomentana.  ^  Revue  des  périodiques. 
f  Liste  des  publications  récentes  relatives  à  l'histoire  de  la  ville  de  Rome,  lo 
1f^  Fasc.  3-4.  Les  sièges  épiscopaux  dans  l'ancien  duché  de  Rome  [L.  Du- 
chesne].  ^  Revue  des  périodiques.  ^  Liste  des  publications  relatives  à 
l'histoire  de  Rome.  Léon  Dorez. 

Archivis  Storico  Italiano.  Série  5.  tome  10  (1892).  Fasc,  1.  The  Palaeo- 
graphical  Society,  Facsimiles  of  ancient  Mss.  (2«  série).  Long  et  élogieux  16 
compte-rendu.  [Cesare  Paoli].  ^  Fasc.  3.  Le  Castrum  Aprutiense  des  lettres 
de  saint  Grégoire  peut-il  s'identifier  avec  la  moderne  Teramo,  et  le  mot 
Aprutium  a-t-il  servi  dans  le  haut  moyen-âge  à  désigner  la  ville  de 
Teramo  ou  seulement  son  territoire?  [Francesco  Savini].  L'auteur  se  pro- 
nonce pour  rafflrmative.  1[  Instruments  à  écrire  [Cesare  Paoli].  L'auteur  20 
croit  reconnaître,  dans  les  miniatures  de  certains  manuscrits  de  Florence 
représentant  des  scribes,  l'instrument  appelé  ligniculum  par  Conrad  de 
Miirr  ;  cet  instrument  servait  à  tracer  les  lignes.  ^  Remigio  Sabbadini, 
Diografia  documentata  di  Giovanni  Aurispa.  Éloges  ;  quelques  corrections. 
[Clémente  Valacca].  Hil  Fasc.  4.  Lucas  Holstenius  à  Sienne  [Curzio  Mazzil.  25 

Léon  Dorez. 

Archivio  Storico  per  le  provincie  Napoletane,  17*  année  (1892). 
Fasc.  2.  Pierres  gravées  antiques  [  ]  :  texte  de  quatre  inscr.  ;  reproduc- 
tion en  zincotypie  d'une  autre  inscr.  opistographe.  Léon  Dorez. 

BuUettino  délia  commissione  archeologica  communale  di  Roma,  30 
21e  année,  4^  série,  1893.  Janvier-mars.  Découvertes  récentes  à  Rome  et  dans 
les  quartiers  suburbains  (pi.  1)  [R.  Lanciani].  Découvertes  sur  l'Aventin  :  Sous 
le  sol  vierge,  nombreux  conduits  dont  il  est  difficile  de  déterminer  l'usage. 
Près  St  Alexis  restes  d'un  édifice  du  temps  de  la  république,  peut-être  le 
temple  de  Jupiter  Dolichenus.  Trésor  de  monnaies  d'or  de  Vérus,  de  deux  35 
types  divers.  Pont  Saint-Ange  ;  Les  Romains  avaient  creusé  dans  le  Tibre, 
à  Rome,  un  lit  à  triple  section;  la  plus  profonde  pour  les  basses  eaux;  la 
seconde  pour  les  eaux  moyennes,  la  troisième  pour  les  grandes  crues;  de 
telle  sorte  que  les  eaux,  toujours  contenues,  iie  laissaient  pas,  comme 
aujourd'hui,  ces  larges  bancs  de  sable  qui  font  aujourd'hui  de  l'île  un  40 
continent.  Les  ingénieurs  modernes  qui  ont  faitlesquais  du  Tibre  auraient 
eu  quelque  chose  à  apprendre  des  anciens  s'ils  avaient  daigné  y  penser. 
Plusieurs  des  ponts  de  Rome  se  terminaient  par  un  arc  de  triomphe.  Des- 
cription du  mausolée  d'Hadrien;  entre  le  pont  et  lui  il  y  avait  place  pour 
une  belle  et  large  voie.  Découverte  près  de  San  Martine  ai  monti  :  reste  45 
d'un  grand  édifice  dont  différentes  parties   ont  été  relevées  à  diverses 
époques;  le  rapprochement  de  ces  plans  et  dessins  permettra  de  le  recons- 
tituer; on  y  a  trouvé  aussi  qqs  fragments  d'inscriptions.  ^  Le  vicariat  de 
Rome  [Cantarellij.  Suite.  6«  Picenum  suburbicarum.  1°  Valeria.  8»  Sicilia.  t 
Le  plus  ancien  temple  d'Apollon  à  Rome  [C.  Pascal].  Le  culte  d'Apollon  fut  50 
introduit  à  Lomé  assez  tardivement.  Asconius  dit  qu'au  temps  de  Cicéron 
il  n'y  avait  i  as  à  Rome  d'autre  temple  d'Apollon  que  celui  qui  était  hors 
de  la  porte  Carmentalis  entre  le  forum  olitorium  et  le  cirque  Flaminius, 
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ce  qui  est  contredit  par  le  témoignage  de  Tite  Live.  P.  propose,  pour 
résoudre  cette  difficulté,  de  supposer  que  Tite-Live  a  confondu  avec  un 
temple  d'Apollon  les  aedes  Veiovis,  dieu  qui  avait  des  attributs  semblables 
à  ceux  d'Apollon.  Les  fondations  du  temple  d'Apollon  existent  encore  dans 

5  les  caves  de  l'auberge  dite  «  délia  Catena  »,  près  la  place  Campilelli.  Histoire 
et  description  de  ce  temple.  Les  fouilles  qu'on  y  ferait  seraient  particuliè- 
rement fructueuses.  ^  Découvertes  d'objets  d'art  et  d'antiquités  figurées  [C. 
L.  Visconti].  Catalogues  de  petits  objets  trouvés  .dans  les  travaux  du  Poli- 
clinique et  dans  les  travaux  du  jardin  que  l'on  fait  sur  le  Quirinal. 

10  ^^  Avril-juin.  La  Marrana  de  Saint-Jean  et  les  découvertes  faites  à 
Romavecchia  [Tomassetti].  Les  groupes  d'antiquités  auxquelles  on  a  donné 
le  nom  impropre  Romavecchia  sont  des  villes  suburbaines.  Quant  à  la 
Marrana,  c'est,  quoi  qu'on  en  ai  dit,  un  cours  d'eau  antique,  sur  lequel 
passait  un  pont  dont  on  a  retrouvé  quelques  restes.  Histoire  de  ce  cours 

16  d'eau  que,  par  corruption,  on  a  appelé  Acqua  Mariana.  Découvertes  faites 
sur  les  bords  de  ce  ruisseau  :  fronton  d'un  beau  travail;  inscription  d'un 
T.  Stalilius  T...  qui  a  exercé  plusieurs  procuratelles;  inscription  funéraire. 
1[  Les  travaux  en  opus  sectile  de  la  basilique  de  Junius  Bassus  sur  l'Es- 
quilin  (pi.  2-3,  4-5)  [0.  Marucchi],  Quelques  indications  sur  l'Esquilin  et 

20  ses  monuments.  G.  B.  de  Rossi  a  démontré  que  l'aula  esquilina  fut  cons- 
truite par  Junius  Bassus  consul  en  317  ap.  J.-C,  dontle  fils  mourut  chrétien 
comme  l'indique  son  épitaphe  :  «  in  ipsa  praefectura  Urbis  neofitus  ivit  ad 
Deum  ».  Les  animaux  en  opus  sectile  représeiîtés  sur  la  planche  2-3  ornaient, 
avec  d'autres,  cette  basilique  dont  M.  donne   une  description    détaillée 

26  d'après  des  documents.  M.  fait  l'histoire  de  l'édifice  daus  les  temps  posté- 
rieurs. 1[  Le  vicariat  de  Rome  [Cantarelli].  Suite  de  la  Sicile.  Liste  chrono- 
logique des  gouverneurs  de  la  Sicile.  ^  Les  saepla  et  le  diribitorium  (pi.  6- 
7,  fig.)  [Ch.  Hiilsen].  Ces  édifices  entraient  dans  les  plans  grandioses  conçus 
par  César.  Histoire  de  la  fondation  du  monument;  recherches  des  restes 

30  qu'on  en  connaît.  Reconstitution  du  diribitorium  à  l'aide  des  textes  et  des 
documents  archéologiques  :  c'était  une  vaste  salle  avec  une  ouverture 
centrale  de  cent  pieds,  située  au  milieu  de  l'étage  supérieur  du  porticus 
saeptorum.  ^  Découverte  d'objets  d'art  et  d'antiquités  figurés  [L.  Visconti]. 
Différents  fragments  de  sculpture  et  autres. 

35  t1[  Juillet-décembre.  Une  statue  royale  du  musée  égyptien  du  Vatican 
(pi.  9,  fig.)  [0.  Marucchi].  Statuette  portrait  de  Chaemnas,  quatrième  flls  et 
successeur  de  Ramsès  II  de  la  IQ»  dynastie.  Histoire  de  ce  roi  Pharaon  et 
de  son  fils.  ^  Sur  un  nouveau  ms.  de  Pierre  Léon  Ghezzi,  contenant  des 
notices  d'antiquités  [R.  Lanciani].  Dépouillement  de  ce  manuscrit  au  point 

40  de  vue  des  antiquités  qu'il  renferme.  ^  Mélanges  de  bibliographie  et  de 
critique  pour  l'histoire  et  la  topographie  des  monuments  de  Rome  [G.  B.  de 
Rossi,  G.  Gatti].  Monument  sépulchral  de  la  gens  Vetulena  dans  la  rue  de 
la  Via  Salara  nova  qui  descend  au  pont  Salarie  :  Inscriptions  concernant 
cette  famille.  Ad  Flora(m)  ad  to(n)sores,  les  noms  de  lieu  marqués  sur  une 

45  plaque  d'esclave,  indiquent  un  temple  de  Flore,  probablement  celui  du 
Quirinal,  et  sans  doute  la  scholades  tonsores  située  dans  le  même  quartier. 
—  Les  dernières  traces  et  ruines  de  l'Ecatostylon,  ou  portique  des  cent 
colonnes  de  Pompée  qui  ont  subsisté  dans  la  place  des  Altieri  jusqu'à 
l'année  1541.  Ce  portique  était  contigu  à  ceux  du  théâtre  de  Pompée  et  se 

50  continuait  jusque  vers  S.  Nicolas  de  Césarini  et  S.  Andréa  délia  Valle.  ^ 
Observations  sur  les  commentaires  des  jeux  séculaires  d'Auguste  [C.  Pas- 
cal]. Observations  sur  différents  passages  du  mémoire  de  Mommsen  sur 
des  ludi  saeculares.  %  Le  vicariat  de  Rome  [Cantarelli].  9»  Sardaigne.  Liste 
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chronologique  de  ses  gouverneurs,  10°  Corse.  ^  Le  Dolocenum  de  la  trei- 
zième région  [G-  B.  Lugari].  L.  soutient  contre  Duchesneet  Lanciani,  que  ni 
les  inscriptions  ni  les  catalogues  ne  prouvent  que  le  temple  de  Jupiter 
Dolichenus  était  près  de  St  Alexis;  le  monument  voisin  de  celte  église 
n'était  pas  le  Dolichenum,  mais  le  temple  à  la  Spes  ou  l'armilustrum.  ^  s 
Graffites  de  Rome  [R.  CorreraJ.  l'Graffites  du  Palatin.  ^  Nouvelles  obser- 
vations sur  les  inscriptions  votives  et  honoraires  des  prétoriens  mises  au 
jour  sur  l'Esquilin  (pi.  10-11)  [IHilsenl.  H.  étudie,  d'après  les  inscriptions 
trouvées,  la  patrie  de  ces  prétoriens  et  les  dieux  qu'ils  honoraient.  ^  Sur 
un  beau  fragment  de  marbre  conservé  dans  les  magasins  du  Gapitole  lo 
[L.  Visconti].  Ce  fragment,  trouvé  sur  l'Aventin,  pourrait,  à  cause  du 
sujet  qui  y  est  sculpté,  provenir  d'une  fontaine  ou  de  bains  de  la  13»  région. 
Lanciani  pense,  d'après  une  note  de  Ligorio,  qu'il  ornait  le  temple  de  la 
Fortunia  Dubia.  ^  Catalogue  des  objets  d'arts  trouvés  par  les  soins  de  la 
Commission  archéologique  communale  du  1  janvier  au  31  décembre  1893  et  is 
conservés  au  Gapitole  ou  dans  les  magasins  delà  commission,  l"-»  section  : 
Peinture,  1  numéro.  2»  section,  sculptures  :  torses,  2;  buste,  1;  fragment  de 
figure  1;  tètes,  2  ;  bas  reliefs  et  fragments  de  bas  reliefs,  6. 3"  section,  métaux  : 
or,  1  ;  argent,  1  ;  bronze,  18;  monnaies,  1  impériale  en  bronze.  4»  section  : 
terres-cuites,  14;  verre,  2.  5»  section  :  débris  d'architecture,  6;  inscriptions,  20 
2.  Mobilier  et  ustensiles  en  grand  nombre.  Henry  Thbdenat. 

Mélanges  d'archéologie  et  d'histoire,  publiés  par  l'École  française  de 
Rome.  13«  année,  fasc.  1-2.  L'examinatio  per  Aegyptum  [Ed.  Cuq].  L'auteur, 
dans  un  précédent  ouvrage,  avait  soutenu  que  l'examinator  au  temps  de 
Constantin  exerçait  une  fonction  analogue  à  celle  qui  fut  plus  tard  confiée  25 
au  discussor;  il  trouve  une  confirmation  de  cette  explication  dans  un 
texte  du  Cod.  Theod.  11,  24,  6  pr.  De  patrociniis  vicorum,  où  il  est  question 
d'une  examinatio  en  Egypte  confiée  à  trois  personnages,  Valerius,  Théo- 
dore et  Tharsacius.  ^  Marques  de  vases  grecs  et  romains  trouvés  à  Car- 
Ihage,  1891-1893  [A.  L.  Delattrel.  1.  Estampilles  de  briques.  4  n»»  dont  le  30 
plus  important  donne  le  nom  de  Domitia  Lucilla,  la  mère  de  Marc-Aurèle. 
2.  Estampilles  grecques  sur  anses  d'amphore,  5  n»».  3.  Marque  de  lampes, 
3  no».  4.  Marques  sur  poteries  rouges  fines,  11  n°^.  5.  Marques  de  grands 
vases,  4  u»s.  6.  Inscriptions  sur  pierres  dures,  2  n»s  1[  La  Mosaïque  de 
Prima  Porta  [Georges  Bénédite].  Cette  mosaïque  a  été  trouvée  par  Piacen-  35 
tini  dans  son  domaine,  près  de  la  villa  de  Livie;  elle  est  de  style  égypti- 
sant.   B.  conteste  l'explication  donnée  par  Marucchi,  qui  voit  dans  le 
personnage  debout  un  prêtre  d'Isis,  dans  le  personnage  assis  une  prêtresse  ; 
pour  B.,  le  second  personnage  serait  Ilermès-Anubis.  ^  Correspondance 
inédite    entre   Gaetano    Marini    et   Isidoro   Blanchi    [Lucien   Auvray    et  40 
Georges  Goyau].  Article  de  91  pages,  donnant  la  transcription  de  14  lettres 
datées  d'avril  à  juillet  1764;  chacune  est  accompagnée  de  notes  des  édi- 
teurs; il  est  question  d'inscriptions,  quelques-unes  plus  tard  reconnues 
fausses;  les  lettres  sont  toujours  très  intéressantes  par  les  détails  qu'elles 
nous  donnent  sur  les  savants  du  temps,  Fantuzzi,  Amaducci,  Zacharia,  45 
G.  Lami,  Annibale  Olivieri.  La  fin  de  l'article,  21  p.,  est  au  fasc.  3.  t  Un 
fragment  de  calendrier  romain  au  Moyen-Age  [Louis  Guérard].  Ce  calen- 
drier se  trouvait  peint  sur  un  mur  du  cloître  du  monastère  de  S»»  Marie 
de  l'Avenlin;  nous  en  avons  diverses  copies;  il  a  dû  être  composé  peu  de 
temps  après  la  mort  de  Léon  IX,  1054;  il  donne  diverses  indications  5J 
anciennes  ;  les  principaux  caractères  qui  le  distinguent  sont  :  influence 
du  martyrologe  de  Bède  combiné  avec  les  données  du  Liber  pontificalis, 
attachement  aux  traditions,  à  la  «chose  romaine»,  développement  très 
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prononcé  du  culte  des  pape?,  signe  et  cause  à  la  fois  du  prestige  moral  de 
leur  siège.  ^  Afrique  Romaine.  Chronique  [J.  Toutain].  Relevé  des  commu- 
nications faites  à  l'Acad.  des  Inscriptions,  à  la  Société  nationale  des  Anti- 
quaires de  France,  au  comité  des  Travaux  historiques  ;  relevé  des  articles 

6  publiés  dans  les  Revues.  ^  Catalogue  des  publications  d'Edmont  Le  Blant 
[  ].  Près  de  6  pages.  %  John  P.  Mahaffï",  On  the  Flinders  Pétrie  Papyri 
[G.  LumbrosoJ.  Plein  de  choses  intéressantes.  ^  Pierre  de  Nolhac,  Pétrarque 
et  l'humanisme  ;  —  du  même,  De  Patrum  et  Medii  aevi  scriptorum  codicibus 
in  bibliotheca  Petrarcae  olim  colleclis  ;  —  Henry  COGHIN,  Lettres  de  Francesco 

10  Nelli  à  Pétrarque;  —  G.  COzzA-Luzi,  Sul  codice  del  breviario  di  Fr.  Petrarca 
acquistato  da  S.  S.  Leone  XllI  alla  Bibliotheca  Vaticana  [Léon  Dorez].  Éloges. 
1[  COZZA-Luzzi,  Sopra  qualtro  epigrafi  dei  Canulei  a  Bolsena  [G.  Goyau].  Inté- 
ressant. ^  Stéphane  Gsell,  Fouilles  dans  la  nécropole  de  Vulci  [  ].  Repro- 
duction de  l'article  de  Furtwangler,  Berl.  Phil.  Wochenschrift,  4  fév.  1893. 

15  f  Rod.  Lanciani,  Forma  Urbis  Romae  [  ].  Analyse.  If  F.  Cabrol,  Histoire  du 
cardinal  Pitra  [  ].  Bon.  t1[  Fasc  3.  La  Numidia  militiana  de  la  liste  de 
Vérone  [Georges  Goyau].  Diverses  inscriptions  montrent  qu'au  début  du 
4«  s.  il  existait  deux  provinces  de  Numidie,  la  Numidia  Girtensis  et  la 
Numidia  Militiana;  cette  dernière  était  tout  simplement  la  partie  méri- 

20  dionale,  la  zone  frontière  de  l'ancienne  Numidie  ;  on  trouve  un  dédou- 
blement analogue  pour  la  Norique  ;  c'est  sous  Dioclétien,  entre  293  et  296, 
que  les  deux  Numidie  furent  séparées.  ^  Antoine  Eparque.  Recherches  sur 
le  commerce  des  mss.  grecs  en  Italie  au  16«  siècle  [Léon  Dorez].  Publica- 
tion de  53  lettres  d'Eparque.  L'auteur  raconte  la  vie  de  ce  personnage  ;  il 

25  fut  chargé,  par  François  I",  d'une  mission  dans  le  Levant  pour  y  acheter 
des  mss.  ;  il  n'alla  qu'à  Gorfou,  sa  ville  natale,  il  en  revint  avec  des  mss., 
mais  ces  mss.  n'arrivèrent  pas  en  France  ;  autre  voyage  d'Eparque  à  Cor- 
fou  ;  ses  relations  avec  les  hommes  importants  de  l'époque,  Pelicier,  Gran- 
velle,  Cervini,  Pie  IV,  Pie  V,  Gosme  I,  etc.  Suit  un  catalogue  des  mss 

30  grecs  d'Eparque  ;  rapports  avec  celui  que  Graux  a  publié,  p.  410,  dans  son 
Essai  sur  les  Origines  du  fonds  grec  de  l'Escurial.  ^  Abdallah  Simaika, 
Essai  sur  la  p-ovince  romaine  d'Egypte  depuis  la  conquête  jusqu'à  Dioclétien 
[Georges  Goyau].  Rendra  service  malgré  des  imperfections.  If  Isidore 
Carini,  La  Biblioteca  Vaticana; —  J.  CozzA-Luzzi,  De  Ottoboniano,   Vaticanis 

36  grsecis  Codicibus  nuper  recensilis  commentatio  [Léon  Dorez].  Intéressant. 
If  A.  Allmhr  et  P.  DisSARP,  Musée  de  Lyon.  Inscriptions  antiques  [Georges 
Goyau].  Très  bon.  ^1f  Fasc.  4-5.  Deux  portraits  de  Pyrrhus,  roi  d'Epire 
[W.  Helbig].  L'un  de  ses  portraits  est  une  tête  de  marbre  trouvée  récem- 
ment près  de  Naples  et  achetée  par  Charles  Jacobsen  ;  il  est  de  la  fin  de 

40  la  république  ou  du  commencement  de  l'empire;  il  présente  les  traditions 
du  grand  art,  en  particulier  l'aplatissement  des  globes  oculaires  ;  ce  qui 
permet  de  voir  là  le  portrait  de  Pyrrhus,  c'est  la  couronne  de  chêne  qui, 
sous  ce  prince,  devint  l'emblème  national  des  Epirotes.  Un  hermès  décou- 
vert à  Ilerculanum  est  aussi  un  portrait  du  même  prince.  H.  indique  les 

46  différences  et  les  ressemblances  que  présentent  les  deux  bustes.  If  Une 
ville  de  Paul  Diacre  [Paul  Fabre].  Paul  Diacre  n'a  pas  fait  une  confusion 
en  plaçant  une  Verona  dans  les  Alpes  Apennines  ;  l'existence  de  cette 
ville  est  attestée  dans  le  pays  du  haut  Tibre,  près  de  la  Piève  S.  Stefano 
^  Inscriptions  do  Tunisie  [J.  Toutaiu].  75  inscriptions,   trouvées  dans  la 

50  plaine  de  l'O.  Miliane  (une  colonne  milliaire  importante,  dont  la  rédaction 
se  place  entre  le  i"  mai  et  le  25  juillet  300,  le  nom  de  l'emp.  Valère  mar- 
telé, etc.),  à  Béjà,  Ghemtou,  etc.;  nombreuses  inscriptions  funéraires.^ 
Exploration  archéologique  dans  le  département  de  Gonstantine.  Ruines 


MITTHEILUNGEN  DES  DEUTSCHEN  ARCHAEOLOGISCHEN  INSTITUTS.    253 

romaines  au  Nord  de  l'Aurès  [S.  Gsell  et  H.  Graillot].  Long  article  de 
80  pages.  Description  détaillée  du  pays  ;  emplacement  des  colonies  et 
municipes  de  Thamugadi,  Mascula,  Bagaï,  Casae,  Tadutti,  camp  à  Lam- 
bèse  de  la  troisième  légion  Augusta  ;  l'époque  byzantine.  Publication  de 
nombreuses  inscriptions  ;  sur  la  route  de  Thamugadi  à  Muscala,  28  inscr.,  5 
entre  autres  celle  de  Calpurnius  Fortunatus,  de  sa  femme  et  de  ses  enfants, 
tous  ces  personnages  sont  qualiflés  de  pedisequarius,  appellation  jusqu'ici 
inconnue.  2.  Mascula  et  Aquae  Flavianae.  Description  de  Mascula,  la  moderne 
Khencbela  ;  antiquités  qu'on  y  a  trouvées;  histoire  dumunicipe;  restes 
d'un  établissement  de  bains  très  important  dont  les  diverses  piscines  sont  lO 
ici  décrites.  3.  Ruines  situées  auprès  de  l'Aurès,  au  sud  de  la  route  de 
Thamugadi  à  Mascula.  Inscriptions  et  restes  d'églises.  4.  La  vallée  de 
l'Oued  Chemorra.  Description  de  la  basilique  d'IIenchir  Guesseria,  dans 
l'abside  de  laquelle  était  une  mosaïque  aujourd'hui  détruite  et  dont  on  pos- 
sède au  Musée  d'Alger  un  dessin  sommaire.  ^  L.  Dughesne,  Fasies  épisco-  <5 
paux  de  l'ancienne  Gaule.  1.  Provinces  du  sud-est  [Georges  Goyau].  Intérêt  et 
solidité.  ^  Albert  Battandier,  Le  cardinal  Jean-Baptiste  Pitra  [G.  de  la  R.]. 
Eloges.  ^  W.  Frohner,  La  collectioti  Tyszkiewicz  [    ].  Utile. 

Albert  Martin. 
Mittheilungen  des  kaiserlich  deutschen  archaeologischen  Insti-  20 
tuts.  Roemische  Abtheilung.  Tome  VII  (1892).  Fasc.  1.  Fouilles  de  Pompéi 
[A.  Mau].  PI.  De  l'été  de  1890  à  1891,  les  fouilles  ont  été  poussées  sur  deux 
points;  on  a  continué  à  déblayer  l'île  VIII  2,  au  S.  de  la  ville,  jusqu'à  O 
de  la  rue  «  des  Écoles  »,  et  on  a  mis  au  jour,  dès  le  20  janv.  1891,  l'extré- 
mité NO  de  nie  V,  2.  La  fouille  de  l'île  VIII  2  a  fait  connaître  presque  25 
complètement  une  très  grande  et  très  belle  maison  dont  la  construction 
était  terminée  en  l'an  79,  mais  dont  la  décoration  était  à  peine  commencée. 
Dans  une  des  chambres  situées  derrière  l'atrium  n°  14,  on  a  trouvé  les 
débris  d'une  très  fine  mosaïque  représentant,  semble-t-il,  un  enlèvement 
de  femme.  —  Dans  los  maisons  en  partie  déblayées  de  la  région  V,  île  2,  30 
on  a  trouvé  surtout  des  graffiti  grecs  et  latins  et  quelques  menus  objets, 
parmi  lesquels  quelques-uns  de  pâte  de  verre  portant  des  représentations. 
^  Le  prétendu  Akratos  de  la  maison  du  Faune  [Federico  Marx].  Une  des 
plus   belles   mosaïques   de  Pompéi,  aujourd'hui  conservée  au  musée  de 
Naples,  représente  un  enfant  nu,  muni  de  grandes  ailes,  la  tête  enguir-  35 
landée  de  lierre  vert,  à  cheval  sur  une  panthère  dont  le  cou  est  orné 
d'une  couronne  de  pampre.  Plusieurs  archéologues,  entre  autres  Overbeck- 
Mau,  ont  reconnu  dans  cette  mosaïque  le  démon  bachique  Akratos.  En  la 
rapprochant  d'une  mosaïque  publiée  dans  les  Antike  Denkm£Ller,  I,  pl.  47 
et  suiv.,  on  voit  qu'elle  représente  l'Automne;  de  plus,  l'examen  topogra-  40 
phique  montre  qu'elle    décorait  un  triclinium  autumnale.  1  Aphrodite 
[E.  Petersen].  pi.  et  figg.  Un  monument  d'argile  sculptée  trouvé  à  Rome 
en  1887  et  publié  dans  le  BoUetino  di  G.  A.  Comunale,  t.  XV,  p.  267,  a  paru 
à  Visconti  une  clôture  disposée  autour  d'une  ouverture  pratiquée  dans  un 
plancher  et  où  l'on  pénétrait  par  une  trappe.  C'est  bien  plutôt  le  dossier  et  *5 
les  parties  latérales  d'un  trône  de  divinité,  dont  le  principal  bas-relief  re- 
présente Aphrodite  servie  par  deux  personnages.  Dans  l'oeuvre  analogue  de 
Phidias,  ces  deux  personnages  étaient  Eros  et  Peitho;  ici,  ce  sont  des 
Heures.  Des  deux  figures  représentées  sur  les  parties  latérales  et  où  Vis- 
conti avait  vu  Koré  et  Dionysos,  l'une  est  en  réalité  une  fiancée  ou  une  5û( 
jeune  mariée;  l'autre  est  une  hétaïre.  Quant  à  la  divinité  elle-même,  on 
en  possède  un  beau  fragment  :  c'est  la  célèbre  tête  colossale  de  Vénus 
conservée  au  musée  Ludovisi.  Le  fragment  du  trône  a  été  trouvé  en  dehors 
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de  la  porte  Colline,  près  de  laquelle  s'élevait  le  temple  consacré  en  181  a. 
C.  à  la  Vénus  Erycina.  ^  Une  statue  d'athlète  de  la  galerie  des  Uffizi  [Léo 
Bloch].  PI.  et  flgg.  Ce  n'est  pas  une  œuvre  originale,  mais  une  réplique  en 
marbre,  relativement  fidèle,  d'une  statue  en  bronze  qui  était  elle-même 
S  une  œuvre  de  transition  de  la  première  à  la  seconde  période  florissante 
de  l'art  attique.  f  La  Méduse  Ludovisi  [P.].  Fig.  C'était  sans  doute  une 
Erinnye  dormant  sur  le  sein  de  sa  sœur,  t  Procès-verbaux  des  séances  : 
discussions  au  sujet  du  travail  de  Koldewey  sur  Neandria;  —  sur  l'authen- 
ticité de  l'inscr.  du  bas-relief  n"  997  du  musée  de  Berlin.  IfV  Fasc.  2.  Obser- 
10  vations  sur  l'édlflce  d'Eumachie  à  Pompéi  [A.  Mau].   PI.  et  figg.  Ce  n'était 
pas  un  simple  portique  destiné  aux  promeneurs  ;  comme  il  est  voisin  du 
forum,  il  servait  peut-être  à  dégager  un  peu  le  forum  des  marchands  qui 
l'encombraient.  Essai  de  restitution.  ^  Les  lampes  de  la  collection  Pas- 
seri,  au  musée  de  Pesaro  [Enrico  Dressel].  Observations  sur  le  catalogue  de 
16  Passeri  et  catalogue  des  lampes  chrétiennes.  ^  Pour  l'histoire  de  l'Elaga- 
balium  et  de  l'Athena  Parlhenos  de  Phidias  [J.  Fuehrer].  Dans  un  passage 
de  la  Passio  S.  Philippi  episcopi  Heracleae,  publiée  par  dom  Ruinart,  Acta 
MarLyrum  sincera  et  selecla,  cap.  V,  il  est  parlé  des  incendies,  à  Rome,  de 
l'Eliagabalum,  c.  à.d.  de  la  statue  du  dieu  du  Soleil  élevée  sur  le  Palatin  par 
20  Elagabale,  et,  à  Athènes,  de  l'«  armata  Minerva.  »  Cette  Minerve  était  sans 
aucun  doute   l'Athena   Parthenos  de    Phidias  :  elle  aurait   été  détruite 
vers  435  ou  entre  les  années  429   et  485.  f  La   prétendue  statuette  de 
Kronos  à  Florence  [Massimiliano  Meyer].   Fig.  Cette  statue   de  bronze, 
qui  a  subi  des  restaurations,  représente  Ulysse  ou  Ilephaistos.  ^  Bibliogra- 
26  phie  Pompéienne  [A.  Mau].  Volfgango  IIelbig,  Osservazioni  sopra  i  rilratti 
di  Fulvia  e  di  Ottavia  (extr.  des  Monum.  antichi  pubblicati  per  cura  del 
R.  Acad.  dei   Lincei,  vol.    I,   punt.  3.   1891).  Observations  de  détail.  — 
A.  SOGLiANO,  Relazione  degli  scavi  fatli  a  Pompei  (estr.  dalle  Nolizie   degli 
Scavi  del  mese  di  ottobre  1890).  Remarques  sur  celle  des  inscr.  découvertes 
30  qui  rentre  dans  la  série  des  inscr.  desministri  Mercuri  Muiae;  cf  C.  1.  L.  X, 
892,  de  la  même  date).  Uu  autre  fragment  complète  l'inscr.  publiée  dans 
G.  L  L.  X,  900.  Restitution  de  l'inscr.  dont  on  a  trouvé  quatre  fragments 
dans  l'île  VIII,  2  :  aLLEIA  cn.mAI-F  |  sACERD.  VeneriS  \  eT-  CERERis  pwBL  | 
EX'DEC-DECR-PEc  pub.  —  M.  Ihm,  Addimenta  ad  Corporis  vol.  IX  et  X  (dans 
36  l'Ephemeris  Epigraphica,  t.  8,  fasc.  1,  pp.  86-90,  Pompei).  Le  fragment 
publié  dans  les  Not.  d.  Se.  1882,  p.  282,  est  reconnu  par  Mommsen  comme 
appartenant  à  l'éloge  d'Enée  (C.  I.  L.  X,  808),  dont  la  dernière  partie  se  lit 
maintenant  ainsi  :  IN  1  bellO  •  LAVREna'  gesTO  •  NON  •  CON  |  paRVIT  .  AP- 
PEllatus  Q  EST  INDIGENS  |  paTER  •  ET  •  IN  •  DEorum  nVMERO  •  RBLATVS. 
40  —  Fr.  FURGHEIM,  libraio.  Bibliografia  di  Pompei,  Ercolanoe  Stabia  (compilata 
da).  2»  éd.,  Naples,  1891.  La  première  édition  (1879)  comprenait  200  articles; 
la  seconde  en  contient  500.  Les  ouvrages  sont  rangés  alphabétiquement, 
avec  des  indications  bibliographiques  très  exactes;  l'introduction,  qui  est 
un  résumé  chronologique  de  la  littérature  pompéienne,  est  excellente. 
45  ^  Fouilles.  Sicile  (Mégare,  Syracuse,  Gela,  Sélinonte),  Ancône,  Rome,  Saint- 
Bernard  [E.  Petersen].  Fig.  Étude  assez  détaillée  des  fouilles  de  Sélinonte. 
\^  Fasc.  3  et  4.  L.  Cornélius  Pusio  [P.  Bienkowski].  PI.  Un  buste  d'homme 
en  bronze,  découvert  dans  les  travaux  de  construction  du  palais  Campa- 
nara,  représente,  comme   l'indique   l'inscr.  d'une  plaque  de  bronze  dé- 
60  couverte  au  même  endroit,  L.  Cornélius  Pusio,  qui  commanda  en  Germanie 
la  16"°  légion,  certainement  entre  les  années  5  et  62  p.  C,  et  probablement 
sous  Tibère  ou  Caligula.  H  Diptyques  consulaires  altérés  [H.  Graeven].  Fig. 
Après  avoir  décrit  divers  diptyques  de  la  collection  Trivulzi,  du  Louvre  et 
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du  Cabinet  des  Médailles  (diptyque  de  Philoxenos),  l'auteur  étudie  plus 
spécialement  trois  exemples  de  diptyques  où  les  bas-reliefs  eux-mêmes 
ont  été  altérés.  De  deux  feuilles  qui  ont  perdu  la  tète  et  les  pieds,  l'une 
est  au  Cabinet  des  Médailles  (n»  21),  l'autre  est  à  la  Brera  de  Milan  (n°  22)  ; 
toutes  deux  offrent  le  type  du  diptyque  de  Magnus  de  l'an  518;  elles  sont  6 
absolument  semblables:  l'ivoire  de  la  Brera  est  une  moitié  gaucbe,  et 
l'ivoire  de  Paris,  une  moitié  droite  de  diptyque  ;  et  il  n'y  aurait  aucune  dif- 
iiculté  à  y  reconnaître  les  deux  parties  d'un  même  monument,  si  la  repré- 
sentation du  consul  n'était  pas  totalement  différente  sur  l'une  et  l'autre 
des  deux  plaques,  mais  l'examen  des  originaux  prouve  que  les  différences  10 
présentées  par  les  plaques  sont  dues  à  une  surcharge  de  celle  de  Milan.  — 
Le  second  monument  est  une  représentation  de  saint  Pierre  qui  fait  partie 
de  la  reliure  d'un  évangéliaire  du  ix»  siècle  conservé  dans  la  bibliothèque 
du  chapitre  métropolitain  de  Saint-Vit  de  Prague.  Cet  ivoire  doit  dater  des 
premières  années  du  cinquième  siècle,  comme  le  montrent  son  travail  iç 
soigné,  qui  le  rapproche  du  diptyque  de  Probianus  (n»  44),  la  simplicité  de 
la  représentation,  qui  manque  entièrement  de  la  riche  ornementation  des 
diptyques  consulaires  postérieurs,  et  la  conformité  de  son  encadrement 
avec  celui  du  diptyque  de  Probus  (n»  1).  —  Le  troisième  monument  est 
conservé  dans  le  trésor  de  la  cathédrale  de  Mojiza,  et  représente,  si  l'on  en  20 
croit  ses  inscr.,  le  roi  David  et  Grégoire  le  Grand.  Ces  deux  plaques  ont 
été  sûrement  exécutées  un  peu  avant  l'avènement  de  la  mode  qui  est  re- 
présentée par  deux  diptyques  datés,  celui  de  Boèce  (n»  5)  et  celui  de  Basi- 
lius  de  l'an  480  (n»  32).  %  Une  pêche  au  homard  [A.  GerckeJ.  La  version  de 
la  légende  de  la  mort  d'Ulysse,  selon  laquelle  Télégonos  ne  frappe  pas  26 
son  père  avec  un  os  de  raie,  mais  selon  laquelle  un  oiseau  de  proie,  qui 
vient  de  dévorer  le  poisson,  dégorge  l'os  et  en  atteint  la  tète  d'Ulysse, 
ne  nous  est  parvenue  que  dans  Sextus  Empiricus  contra  Mathematicos, 
I,  267;  mais  Welcker,  Ant.  Denkm.  III,  459  et  suiv.,  avait  cru  en  trouver 
une   représentation   sur   un   vase   de    l'Italie   inférieure  (pi.  30,  1)  :  ce  30 
serait   là    un   témoignage    antérieur   de   plus   d'un   demi -siècle  à  celui 
de    Sextus.   Malheureusement,   ce   cratère,   entré    au   musée   de   Naples 
en  1853,  ne  représente  qu'une  scène  de  genre,  une  pêche  au  homard  ; 
et   l'inscr.    grecque  qui  l'accompagne,   loin  d'avoir  le  moindre  rapport 
avec  la   Télégonie,  signifie  seulement  :  «  homard   tiré    de   la   mer  »  ou  35 
«  homard  de  mer  bon  contre  la  faim  ».  ^   Ciste  avec  représentation  de 
Persée  (M.  Bencker].  Figg.  t  Portraits  de  Livie  et  d'Agrippine  la  jeune 
[A.   MauJ.  Figg.    La  tète  conservée  au  musée  national  de  Naples,  inv. 
n"  6045,  et  encore  inédite,  s'idenitfie  avec  Livie.  —  Un  autre  buste  du 
même  musée,  inv.  noGlOO,  inédit  aussi,  est  mis,  dans  un  ancien  inventaire,  40 
sous  le  nom  de  la  seconde  Agrippine  :  la  comparaison  avec  les  médailles 
démontre  l'exactitude  de  cette  dénomination.^ L'arc  de  Trajan  àBénévent 
[E.  Petersen].  Fig.  Additions  et  rectifications  à  l'ouvrage  d'Almerico  Meo- 
martini,  intitulé  :  I  monumenti  et  le  opère  d'arte  délia  città  di  Benevento, 
1889-1892,  dont  les  huit  premières  livraisons   sont  consacrées  à  l'arc  de  W 
Trajan.  ^  Troisième  rapport  annuel  sur  les  découvertes  et  les  recherches 
nouvelles  relatives  à  la  topographie  de  la  ville  de  Rome,  1891  [Ch.  Hlilsen]. 
Figg.  Nécrologie  de  l'architecte  F.  O.  Schulze.  —  1.  Sources  de  la  topogra- 
phie Romaine.  Examen  des  publications  concernant  :  a)  l'antiquité  ;  6)  le 
moyen  âge  ;  c)  là  Renaissance.  —   2.  Publications  illustrées.  Histoire  de  la  50 
ville    et   de   l'architecture  en  général.  —    3.  Chronique  topographique  : 
Forum  Romanum  ;  forums  impériaux  ;  Capitole  ;  Palatin  ;  parties  méri- 
dionales de  la  ville';  Caelius  ;  Esquilin  ;  Viminal  ;  Quirinal  ;  CoUis  horto- 
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rum  ;  Cbamps  de  Mars  ;  le  Tibre  et  ses  ponts  ;  rive  droite  du  Tibre,  f 
Découvertes  [E.  Petersen].  Revue  rapide  des  découvertes  de  l'année.  ^ 
Procès-verbaux  des  séances  :  16  déc.  Dessau  se  range,  —  au  sujet  de  la 
tablette  avec  dessin  à  la  pointe  représentant  un  sacrifice  mitbriaque  et 

5  conservée  à  Tivoli  cbez  M.  Bulgarini,  —  à  l'avis  de  Cumont,  Revue  de 
philologie,  1892,  p.  93,  et  nie  l'authenticité  de  ce  monument,  déjà  mise  en 
doute  par  lui,  G.  I.  L.  XIV,  3566.  De  plus,  Dessau  a  retrouvé  l'archétype 
qui  a  été  employé  pour  cette  falsification  :  c'est  la  gravure  sur  bois  du 
célèbre  bas-relief  Capitolin  (au  musée  du  Louvre),  insérée  dans  l'ouvrage  de 

10  V.  Cartari,  Imagini  delli  Dei  degli  antichi,  edizione  curata  da  L.  Pignoria, 
Venise,  1647,  p.  294.  Léon  Dorez. 

%^  Tome  VIII  (1893).  Les  fouilles  de  Pompéi  [A.  Mau]  (pi.  1  ;  figures  :  plans 
de  maisons,  reproduction  de  peintures).  Déblaiement  d'un  ensemble  de 
cinq  maisons  dans  la  deiïxième  division  du  ^'^  quartier,   désignées  par 

1S  les  lettres  A  B  C  D  E  F,  Description  détaillée  des  appartements.  Dans  la 
maison  D,  traces  d'un  portique  à  colonnes  ioniques  ouvert  sur  la  face  pos- 
térieure de  l'atrium ,  sans  analogue  dans  les  fouilles  de  Pompéi.  Le  tabli- 
num  a  des  décorations  fort  intéressantes,  notamment  deux  médaillons 
représentant  chacun  un  jeune  homme  qui  tient  un  rouleau  de  papyrus 

20  avec  étiquettes  au  nom  d'Homère  et  de  Platon  :  ce  sont  des  portraits  où 
l'on  a  cherché  à  tort  (Nolizie  degli  scavi  1892)  des  représentations  de  Vir- 
gile et  d'Horace.  Dans  cette  maison  on  a  trouvé  un  lararium  presque  intact 
avec  peinture  d'Hercule,  une  statuette  de  Minerve  en  terre  cuite,  une  petite 
figurine  en  bronze  de  femme  à  genoux.  Maison  E.  Atrium  très  bien  con- 

25  serve  avec  fresque  :  Hercule  après  la  mort  de  Laomédon  imploré  par  Esione 
sœur  de  Priam,  copie  romaine  d'un  original  alexandrin.  Nombreuses  inscr. 
M  Les  Muses  du  marquis  Chigi  [E.  Petersen]  (pi.  2,  3  en  phototypie).  Publi- 
cation d'un  bas-relief  appartenant  au  marquis  Chigi  Zondadari  et  conservé 
dans  la  villa  Cetinale  près  de  Sienne.  C'est  le  devant  d'un  sarcophage  grec, 

30  sans  doute  du  4*  siècle.  Représentation  rare  et  remarquable  de  trois  poètes 
d'âge  différent  comme  élèves  des  Muses  et  de  Mnémosyne.  Rapprochement 
avec  les  vases.  Comparaison  de  l'ensemble  du  monument  avec  un  bas-rehef 
trouvé  à  Mantinée  en  1887  et  le  Sarcophage  dit  des  Pleureuses  trouvé  à 
Sidon.  Le  style  du  monument  publié  est  celui  de  l'école  de  Praxitèle.  H 

36  Fragment  de  la  frise  du  Parthénon  [W.  Amelung]  (fig.).  Fragment  de  dra- 
perie existant  au  musée  de  Palerme  n^  780  et  se  raccordant  exactement 
avec  un  fragment  conservé  au  musée  d'Athènes.  Ce  serait  la  jambe  droite 
drapée  de  la  déesse  Peitho  et  un  fragment  du  siège  d'Aphrodite.  *i  Le  Co- 
mitium  et  ses  monuments  au  temps  de  la  république  [Ch.  Hulsen]  (pi.  5). 

*<*  Bibliographie  des  travaux  antérieurs.  2.  Le  comitium  était  une  place 
plus  petite,  séparée  du  forum  et  au  nord  de  celui-ci.  La  place  de  quelques 
monuments  (tribune  aux  harangues,  Curia  Hostilia,  Graecostasis,  Senacu- 
lum)  est  déterminée  par  un  passage  de  Varron  (de  1.  1.  V.  32).  H.  discute 
l'emplacement  du  temple  de  la  Concorde,  de  la  Basilica  Opimia,  de  la  Ba- 

♦*silica  Porcia,  de  la  colonne  Maenia,  du  Carcer,  qu'il  place  à  la  limite  ouest, 
la  Curia  Hostila  étant  au  côté  nord,  et  les  Rostres,  la  Graecostasis,  le  Se- 
naculum  au  côté  sud.  Rien  qui  fixe  sûrement  la  limite  est  si  ce  n'est  la 
route  de  l'Argilète.  3.  H.  appuie  sa  théorie  sur  un  passage  de  Pline  n.  h. 
7.  212  qu'il  commente.  4.  Autres  monuments  entre  la  Curie  et  le  Carcer 

S<^(Puteal,  statue  d'Attius  Navius,  chaises  des  tribuns,  tabula  Valeria.  ^  Dé- 
couvertes [E.  Petersen].  Morceaux  trouvés  sur  le  Palatin  dans  l'enlèvement 
des  décombres  qui  embarrassaient  le  côté  N.  O.  du  Stadion.  1[  Addition  à 
l'article  :  les  Fouilles  de  Pompéi  [A.  Mau].  %  Comptes  rendus  des  séances. 
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13  janvier:  Lôwy  :  sur  une  tête  d'Aphrodite  conservée  au  musée  d'Athènes 
et  provenant  de  la  frise  orientale  du  Parthénon.  17  février:  Petersen  étudie 
Thypogée  où  ont  été  trouvés  les  sarcophages  de  Sidon.  7  avril  :  Petersen 
combat  l'opinion  de  Ilelbig  (comptes  rendus  de  l'académie  des  Lincei,  1892, 
p.  790),  qu'un  type  statuaire  du  5«  s.  av.  J.-C-  connu  par  plusieurs  copies  5 
antiques  représente  Narcisse  se  regardant  dans  une  fontaine.  21  avril  :  Pe- 
tersen étudie  les  anciens  Germains  d'après  les  monuments  figurés  du  !«' 
siècle  et  de  la  1"  moitié  du  2"  s.,  et  principalement  d'après  la  Columna 
Aureliana.  t  Les  peintures  murales  du  columbarium  de  la  villa  Pamphili 
[E.  Samter]  (Qg.).  Ce  columbarium  a  été  découvert  en  1838.  Les  peintures  lO 
en  furent  alors  copiées  par  ordre  du  roi  Louis  de  Bavière.  Ces  copies  con- 
servées à  l'antiquarium  de  Munich  furent  publiées  en  1857  par  Otto  Jahn. 
Description   et   plan  du   columbarium.   Les  peintures  représentent  des 
paysages,  des  animaux,  des  scènes  de  Pygmées.  Une  série  intéressante 
porte  deux  représentations  de-  tragédies  :  la  punition  de  Dirce,  et  la  déli-  i^ 
vrance  de  Prométhée,  avec  Hercule  luttant  contre  les  Centaures  et  la  mort 
des  Niobides.  Les  tableaux  mythologiques  sont  inférieurs  aux  paysages  et 
surtout  aux  représentations  d'oiseaux.  A  remarquer  une  curieuse  repré- 
sentation isolée  d'Oknos  dans  un  paysage.  Aucune  connexion  sensible 
entre  les  scènes  mythologiques.  ^  Les  inscriptions  du  columbarium  de  la  ^o 
villa  Pamphili  [Ch.  Hulsen].  Publiées  in  extenso  d'une  manière  beaucoup 
plus  complète  que  dans  le  6*  volume  du  Corpus.  Elles  fixent  exactement, 
par  le  caractère  légèrement  archaïque  de  certains  noms,  la  construction  et 
la  décoration  du  columbarium  au  règne  d'Auguste.  Rmq.  les  deux  noms 
de  Publius  Cornélius  Sceipio  et  de  Sex.  Queintilius  Varus.  |  Encore  la  ba-  26 
silique  de  Pompéi  [A.  Mau]  (fig.).  Cf.  le  t.  3  des  Mittheilungen.  Les  colonnes 
réunies  à  une  an  te,  auxquelles  se  rapportent  quelques  chapiteaux  décou- 
verts dans  les  ruines,  doivent  prendre  place  non  pas  de  chaque  côté  d'une 
fenêtre  qu'elles  encadreraienut  en  faisant  saillie  sur  le  mur,  mais  simple- 
ment à  l'extrémité  même  d'une  paroi,  la  colonne  adossée  commençant  la  30 
série  des  colonnes  libres.  Le  plan  des  faces  latérales  de  l'édifice  est  ainsi 
notablement  modifié.  ^  La  collection  de  Courcel  à  Cannes  [A.  Michaelis]. 
Catalogue  rapide  des  marbres  antiques  contenues  dans  la  villa  de  M.  Valen- 
tin  de  Courcel,  promenade  de  la  Groisette.  32  n»'.  Description  détaillée  d'un 
sarcophage  représentant  l'histoire  d'Alceste.  Indication  des  autres  sarco-  35 
phages  qui  représentent  le  même  sujet.  ^  Le  Zeus  de  la  villa  Albani  [W. 
Amelung]  (fig.).  Description  d'un  buste  de  Zeus,  de  la  villa  Albani  n»  111, 
d'une  valeur  artistique  médiocre,  mais  intéressant  en  ce  qu'il  représente 
un  type  de  Zeus  que  nous  ne  connaissons  encore  que  par  les.  monnaies. 
Ce  buste  est  la  copie  grossière  d'un  original  très  beau  qu'il  faut  rapporter  40 
au  temps  de  Phidias.  ^  Un  torse  de  la  Galleria  lapidaria  [Th.  Preger]  (pi.). 
C'est  la  représentation  plus  grande  que  nature  d'un  jeune  homme  légère- 
ment penché  à  droite  et  sortant  des  roseaux,  sans  doute  un  dieu  marin. 
Il  devait  faire  partie  d'un  groupe.  ^  Sur  l'administration  de  la  douane  en 
Illyrie  [K.  Patsch].  T[  Un  bas-relief  attique  perdu  [A.  Michaelis]  (fig.).  L'ara  45 
de  Cléomène  au  musée  des  Offices,  généralement  considéré  comme  de  l'art 
nouvel  attique,  n'est  pas  une  composition  originale  ;  ses  différentes  parties 
sont  d'origine  diverse.  Le  groupe  central  de  trois  figures  (Calchas,  Iphi- 
génie,  Achille?)  est  de  l'ancien  attique.  A  droite  l'Agamemnon  voilé,  imité 
du  tableau  de  Timanthe,  est  un  rajout.  De  même  la  figure  de  gauche  »6 
jure  avec  le  groupe  central.  Il  reste  donc  ce  groupe  central  qu'on  peut 
comparer  au   bas-relief  d'Orphée-Eurydice-Hermès   à  Naples.  Ils  appar- 
tiennent au  même  art,  à  la  même  époque.  Notre  bas-relief  est  la  traduc- 
r..  DE  PHiLOL.  —  Revue  des  Revues  de  1893.  XVIII.  —  17. 
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tion  plastique  mais  non  servile  de  la  scène  d'Euripide  :  ce  caractère  tra- 
•    gique  le  rapproche  non  seulement  du  bas-relief  d'Orphée,  mais  encore  de 
morceaux  contemporains  :  le  bas-relief  des  Péliades,  la  descente  d'Hera- 
klès  aux  enfers  à  la  recherche  de  Thésée  et  Pirithoiis.  Il  semble  que  les 
6  uns  et  les  autres  aient  été  des  offrandes  à  la  suite  d'une  victoire  drama- 
tique. L'Iphigénie  à  Aulis   d'Euripide  rapporte  notre  bas-relief  entre  le 
5«  et  4»  s.  ^  Obélisques  d'époque  romaine  [A.  Erman].  (pi.  7,  8.)  I.  Les  obé- 
lisques de  Bénévent.  Traduction  littérale  d'inscr.  trouvées  sur  deux  obé- 
lisques qui  se  faisaient  pendant  devant  le  temple  d'Isis  à  Bénévent.  %  La 
10  garnison   de  Préneste  [K.  Patsch].  Commentaire  d'un  passage  de  Tacite 
Ann.  XV.  46,  à  l'aide  d'inscr.  conservées  par  Palestrina.  ^  Un  autel  de 
Mercure  et  Maïa  [E.  Samter].  Etude  d'un  autel  rond  qui  se  trouve  dans  la 
galerie  des  Candélabres  au  musée  du  Vatican.  Il  appartient  d'après  les  par- 
ticularités de  l'inscr.  à  la  1'"  moitié  du  7»  s.  de  Rome.  H  Un  disque  de  fer 
16  [E.  Petersen]  (flg.).  Étude  d'un  petit  disque  de  fer  0^040  de  diamètre  appar- 
tenant à  M.  Castellani.  11  représente  Zeus  debout  sur  les  corps  de  deux 
Titans  et  dans  l'acte  d'en  foudroyer  un  troisième.  La  composition  en  est 
imitée  d'une  Gigantomachie  peinte  qui  a  eu  une  grande  influence  sur  les 
sculptures  de  l'autel  de  Pergame,  dérivée  'elle-même  sans  doute  de    la 
20  Gigantomachie  qui  ornait  le  bouclier  de  l'Athéna  Parthenos  de  Phidias.  Ce 
disque  doit  être  un  fragment  de  bouclier.  If  La  ^collection  d'antiquités  de 
Giovanni  Battista  délia  Porta.  [H.  GraevenJ.  Catalogue  de  sculptures  appar- 
tenant   aux    héritiers    du    célèbre    sculpteur    et    collectionneur,     mort 
en  1597.  Ce  catalogue  est  contenu  dans  les  dernières  pages  du  ms  XXXIX, 
26  72  de  la  biblioth.  Barberine.  On  peut  y  retrouver  des  sculptures   encore 
conservées  :  ainsi  les  n<"  30,  39  et  41  de  la  liste  correspondent  l'une  au 
groupe  de  Mars    et   Vénus  avec  l'Amour  (Casino  de  la  villa  Borghèse) 
l'autre  à  une  statue  d'Hercule  frappant  le  lion  de  Némée  (dans  une  petite 
île  de  l'étang  de  la  même  villa)  ;  le  n»  40  est  le  groupe  de  Bacchus  et  Silène, 
30  passé  de  la  villa  Borghèse  au  musée  du  Louvre  n"  234.  Ces  sculptures 
furent  sans  doute  achetées  vers  1613  par  le  cardinal  Scipion    Borghèse. 
Nombreuses  notes  sur  qqs  autres  des  94  n"  du  catalogue.  ^  Le  châtiment 
de  Dirce  [H.   Bulle]  (flg.)-  Description  d'un   groupe    décoratif    d'époque 
romaine  représentant   Dirce  attachée   au   taureau.    Cette    sculpture    de 
35  0,79x0,70  est  maçonnée  dans  une  muraille  Via  Margatta  54  à  Rome.  Com- 
paraison avec  une  peinture  murale  de  Pompéi.  L'une  et  l'autre  doivent  pro- 
céder d'un  original  commun,  sculpté,  de  l'une  des  écoles  d'Asie  Mineure, 
du  3e  siècle.  %  Amazone  mère  ?  [E.  Petersen]  (flg.).  L'article  de  Michaelis 
sur  les  statues  des  Attales  (Jahrbuch,  1893,  p.  119  sqq.)  a  soutenu  la  thèse 
40  que  l'amazone  Farnèse  représentée  couchée  et  morte  avait  avec  elle  un 
enfant  (description  de  Bellièvre  contemporaine  de  la  découverte  en  1514,  et 
dessin  du  16*  s.  au  musée  de  Bâle).   P.  démontre  par  une  analyse  minu- 
tieuse de  la  statue  actuelle  que  l'enfant  n'a  rien  de  commun  avec  l'Ama- 
zone et  qu'il  s'agit  seulement  d'une  statue  enfantine  analogue  à  un  exem- 
46  plaire  du  musée  des  Thermes  trouvé  en  même  temps  que  l'Amazone  et 
ajouté  pendant  qqs  années  à  celle-ci,  puis  enlevée  lorsque  l'impossibilité 
du  groupement  eut  apparu.  U  4<>  Rapport  annuel  sur  les  nouvelles  fouilles 
et  recherches  relatives  à  la  topographie  de  la  ville  de  Rome  (1892)  [Ch. 
IlulsenJ  (plans  et  croquis  de  l'architecte  C.  V.  Rauscher).  ^  Découvertes. 
Bp  Fragments  et  objets  divers  trouvés  dans  difl'érentes  parties  de  l'Italie.  ^ 
Appendice  [E.  Petersen]  (flg.).  1.  Collection  de  M.  Pascale  aux  Gurti  près 
Santa  Maria  di  Gapua.  Vases,  bronzes  et  statues  trouvés  en  Campanie. 
Rmq.  une  grande  hydrie  du  5»  s.  avec  une  représentation  de  la  délivrance 
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d'Io  (n°  17),  deux  cratères  du  4»  et  du  3"  s.  avec  la  fable  d'Amimone  (n"  39 
et  40),  un  lécythe  avec  une  scène  de  tragédie  non  encore  expliquée  (n»  41), 
un  urceus  représentant  sans  doute  une  scène  de  la  tragédie  perdue  d'Eu- 
ripide relative  à  Mélanippe  (n»  4b).  2.  Antiquités  du  marquis  Ghigi  à  Sienne. 

I.  belle  statue  de  Diane  du  4»  s.  9.  tête  de  pugiliste  imberbe,  fin  du  5»  s.  5 

II.  belle  tète  de  jeune  homme  plus  grand  que  nature  provenant  de  Sicile. 
12.  tète  de  jeune  femme  à  rapprocher  de  la  Sapho  Albani.  14.  statuette  de 
Minerve  de  style  éclectique,  à  rapprocher  de  la  description  d'une  Minerve 
de  bronze  colossale  qui  jusqu'en  1203  se  trouvait  à  Byzancé  dans  le  forum 
de  Constantin  et  que  W.  Gurlitt  a  voulu  identifier  avec  l'Athéna  colos-  ^o 
sale  de  Phidias  élevée  sur  l'Acropole  d'Athènes.  ^  Comptes  rendus  des 
séances.  C.  Vagherot  et  J.  Capelle. 

Notizie    degli    scavi    di    Antichità.     —    1892.     Janvier.    Concordia- 
Sagittaria  (Vénétie)  :  nouvelles  découvertes  dans  le   cimetière  militaire 
[D.  Bertolini].  Représentation  figurée  de  l'idée  développée  dans  le  ch.  XV  *6 
de  l'évangile  de  saint  Jean  ;  deux  noms  nouveaux  pour  la  région  transpa- 
dane  :  Saepius  et  Leontis;  inscr.  relatives  à  la  gens  Vettia.  ^  Guidizzolo 
(Mantoue)  :  fragment  de  calendrier  et  d'une  liste  de  fêtes  [F.  Barnabei]. 
Pour   chaque   jour   et   chaque   fête    est    pratiqué    un    trou     latéral  où 
le  possesseur    du    calendrier   pouvait   mettre  une    marque    quelconque  20 
pour  indiquer   le  jour  du  mois  où  tombait  cette  fête  (cf.  Notizie,  1891 
p.  238)  ;  ce  monument  date  de  727  environ.  ^  S.  Giorgio  di  Piano  (Cispa- 
dane)  :  nouveau  cippe  découvert  dans  le  lieu  dit  «  Villa  Cinquanla  »  [E. 
Brizio].  Il  faut  le  rapprocher  du  cippe  décrit  dans  les  Notizie,  1891,  p.  21,  et 
de  celui  quia  été  publié  dans  le  C.  I.  L.  VI,  n"  698;  l'inscr.  publiée  ibid.  26 
n»  792  n'est  pas  romaine.  If  Pesaro  :  fragment  d'une  inscription  impériale 
sculptée  sur  le  piédestal  d'unestatue  [C  Antaldi].  ^  Novilara(Ombrie)  :  nécro- 
pole italique  reconnue  dans  la  contrada  dite  «  le  tombe  »,  sur  le  territoire  de 
Pesaro  [il.-F.  Gamurrini].  On  y  a  trouvé  divers  objets,  des  fibules,  etc. 
Cette  découverte  est  importante  pour  l'histoire  de  la   civilisation   sur  les  30 
bords  de  l'Adriatique.  ^  Todi  :  fouilles  dans  la  nécropole  [G.  Dominici]. 
Description  des  tombes  22  à  27,   et  de  quatre  autres  tombes,  f  Teramo 
(Picenum)  :  mosaïque  romaine  endommagée  [    ].  f  Rome  :  nouvelles  décou- 
vertes [    ].  Région  IX  :  fragments  d'inscr.  latines  et  grecque  ;  statuettes 
et  fragments  de  sculptures  ;  sarcophage  de  marbre  en  forme  de  labrum  ;  36 
collier  d'esclave  fugitif  avec  l'inscr.  :  Servus  sum  domni  mei  Scholastici  v 
sp  tene  me  ne  fugiam  de  domo  pulverata.  —  Beau  cippe  découvert  sur  la 
voie  Prénestine.  ^  Golonna  (Latium)  :  antiquités  [D.  MarchettiJ.  Divers 
objets  antiques  ;  assez  longue  inscription  de  brique.  î  Tivoli  :  ruines  d'un 
nymphseum  [L.  Borsari].  Briques  avec  le  nom  :  Sulpiciana  ;  tuyaux  do  40 
plomb  ;  statuettes  en  mauvais  état.  ^  Naples  et  environs  :  diverses  trou- 
vailles de  peu  d'importance   [A.  Sogliano,  L.  Fulvio   et  F.  Colonna].  ^ 
Pompèi  :  Deux  médaillons  avec  portraits  peints  [A.  Sogliano].  1»  Un  jeune 
homme  imberbe,  la  tête  ceinte  d'une  couronne,  vêtu  d'une  toge  blanche, 
porte  de  la  main  gauche  un  volumen  où  se  lit  en  noir  l'inscription  cur-  45 
sive  ;  Homerus  ;  l'exécution  est  médiocre,  sauf  pour  les  yeux,  qui  ont  une 
certaine  expression;  on  a  sans  doute  voulu  représenter  Virgile;  —  2»  un 
autre  jeune  homme,  également  imberbe,  porte  un  volume  où  se  lit  le  nom 
de  Sapho  :  c'est  sans  doute  Horace.  —  Journal  des  fouilles  [    ].  ^  Magliano 
de'  Marsi  :  cippes  funéraires  [F.  Lolli].  ^  Posta  (Sabine)  :  on  a  reconnu  des  50 
ruines  de  la  via  Salaria  entre  Sigillo  et  Posta  [N.  Persichetti].  1  Sélinoûte  : 
un  télégramme  de  A.   Salinas  annonce  la  découverte  de  trois  nouvelles 
métopes.  ^  Cagliari  (Sardaigne)  :  débris  de  terres  ouïtes  votives  repêchées 
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dans  la  lagune  de  Santa  Gilla  [F.  Vivanet].  If^  Février.  Vintimille  :  décou- 
verte d'objets  préhistoriques  dans  les  cavernes  des  Balzi  Rossi  [A.  Issel].  % 
Brescello  (Gispadane)  :  on  a  découvert  une  tombe  romaine  sur  la  route  qui 
va  à  Poviglio  et  qui  a  déjà  fourni  tant  d'objets  aux  musées  de  Modène  et 
5  de  Reggio  d'Emilie  [G.  Zatti].  ^  Todi  (Ombrie)  :  fouilles  dans  la  nécropole 
antique  [G.  Dominici].  ^  Gorneto-Tarquinia  :  nouvelles  découvertes  ('ans  la 
nécropole  [W.  Helbig].  Tombes  à  chambre  et  à  fosse;  menus  objets.  ^ 
Rome  :  diverses  inscriptions,  surtout  funéraires;  deux  fragments  d'inscrip- 
tions grecques  [G.  Gatti].  —  Description  de  la  belle  maison  romaine  de  la 
10  via  de'  Gerchi,  construite  sur  le  versant  méridional  du  Palatin  et  contiguë 
à  la  ligne  des  derniers  édifices  du  Gircus  Maximus  [D.  Marchetti].  Il  y  a  là 
quelques  peintures  murales  d'un  bel  effet  :  des  serviteurs  s'occupant  du 
repas.  Gravures  et  plan.  —  Inscr.  de  la  région  XI  [L.  Borsari].  —  Sous  le 
Ponte  Sisto,    on  a   trouvé   une   inscr.   relative  aux  fêtes  quinquennales 

15  données  en  l'honneur  de  Valentinien  [G.  Gatti].  —  Sur  la  via  Salaria,  on  a 
découvert  une  inscr.  qui  fait  allusion  à  la  défaite  des  barbares  arrivés 
jusque  dans  le  Picenum,  sous  le  règne  d'Aurélien  (cf.  De  Rossi,  Bull,  di 
arch.  crist.,  1891,  p.  33  suiv.)  [G.  Gatti].  ^  Mentana  :  fragments  d'actes  des 
frères  Arvales  [    ].  ^  Tivoli  :  nouveau  cippe  jugerai  de  l'aqueduc  antique 

îb-de  la  Marcia  [G.  Brigante-Golonna].  ^  Ariccia  :  ruines  de  constructions 
très  antiques  appartenant  à  l'enceinte  de  la  citadelle.  Plan.  [D.  Marchetti]. 
Terracine  :  menues  découvertes  [L.  Borsari].  1[  Fondi  :  inscriptions  [L. 
Borsari].  H  Naples  :  trois  inscr.  funéraires  [G.  de  PetraJ.  —  Mosaïque 
romaine,  sans  dessins;  torse  d'une  statue  de  marbre  dont  la  cuirasse  porte 

25  au  centre  une  tête  de  Gorgone  [F.  Golonna].  ^  Pompéi  :  journal  des  fouilles 
pour  janvier  [  ].  ^  Castel  S.  Angelo  (Sabine)  :  nouvelles  fouilles  dans  les 
ruines  d'un  établissement  thermal  appartenant  aux  Aquae  Cutiliae  [N. 
Persichetti].  ^  Sulmone  :  liste  de  divers  objets  trouvés  dans  une  tombe  de 
la  nécropole  [A.  de  Nino].  1[  Sambiase  (Lucanie  et  Brutium)  :  mosaïque 

30  (A.  Gefaly].  1[  Sélimonte  :  nouvelles  fouilles  à  l'Acropole  [  ].  On  a  décou- 
vert trois  métopes  de  tuf  blanc;  la  première  représente  Europe  enlevée  par 
le  taureau;  la  seconde,  un  sphynx;  la  troisième.  Hercule  domptant  le  tau- 
reau. Elles  sont  de  style  archaïque,  n'ont  aucun  rapport  avec  les  métopes 
déjà  découvertes  à  Sélinonte  et  doivent  provenir  d'un  temple  détruit  lors 

35  du  siège  de  la  ville  par  les  Carthaginois  (409  a.  C.).  ^  Gagliari  :  objets 
funéraires  [F.  Vivanet].  ^  Torpè  (Sardaigne)  :  ruines  de  constructions 
antiques  [P.  Tamponij.  fl  Mars.  Grand  Saint-Bernard  :  rapport  sur  les 
fouilles  au  Plan  de  Jupiter  [E.  Ferrero].  Les  découvertes  les  plus  impor- 
tantes ont  été  faites  dans  le  petit  lac  qui  se  trouve  à  l'extrémité  N.  du 

40  Plan.  Ce  sont  :  une  belle  inscr.  votive  d'un  Helvète  sur  lame  de  bronze  ; 
une  statuette  en  bronze  de  Jupiter;  un  lion  et  un  cheval  en  bronze,  une 
lance  votive,  et  des  monnaies  :  galliques  {n°*  1-37),  romaines  (n"'  58-120)  et 
médiévales  (2).  PI.  %  Ravenne  :  nouvelles  découvertes  épigraphiques  sur 
l'emplacement  de  l'église  S.  Giorgio  [F.  Barnabei].  Fragment  de  sarcophage  ; 

45  divers  fragments  d'inscr.,  dont  une  chrétienne.  %  Todi  :  fouilles  dans  la 
nécropole  [G.  Dominici].  Menues  découvertes.  ^  Ancône  :  on  a  trouvé,  dans 
une  tombe  du  m»  siècle  a.  G.,  un  vase  de  pâte  blanchâtre  artiflcielle 
recouverte  d'une  couche  de  verre  et  d'ornements  peints  avec  des  couleurs 
minérales  [F.  Barnabei].  PI.  H  Montecastello-Vibio  (Étrurie)  :  objets  funé- 

60  raires  en  bronze,  en  fer  et  en  terre  [G.  Dominici].  ^  Rome.  On  a  trouvé, 
dans  la  région  VIII,  des  fragments  d'une  inscr.  du  temps  de  la  République 
[G.  Gatti].— Au  Panthéon,  on  a  découvert  trois  arcs  correspondant  à  la  chapelle 
située  entre  le  maître-autel  et  la  tombe  de  Victor-Emmanuel.  Marques  des 
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briques  de  la  coupole.  —  Des  fouilles  dans  la  Platonia,  près  du  cimetière  de 
saint  Sébastien,  sur  la  voie  Appienne,  ont  amené  la  découverte  de  peintures 
du  iv«  siècle  environ,  exécutées  probablement  sur  l'ordre  du  pape  Damase  : 
elles  représentent  un  buste  du  Christ  émergeant  de  la  nue  et  couronnant 
saint  Pierre,  debout  à  sa  droite  ;  à  gauche,  saint  Paul.  Une  inscr.  relate  les  6 
noms  des  peintres  et  des  ouvriers  qui  ont  exécutés  les  stucs.  On  a  trouvé, 
en  outre,  des  fragments  d'inscriptions,  surtout  chrétiennes,  et  des  frag- 
ments de  sculptures.  La  Platonia,  construite  au  iip  s.,  subit  des  transfor- 
mations importantes  au  iv»  s.  [0.  Marucchi].  ^  Sur  la  viaPortuensis,  débris 
de  tombeaux  chrétiens   [D.  Marchetti].  If  Naples  :    menues  découvertes  lo 
[G.  de  Petra  et  A.  Sogliano].  i[  Journal  des  fouilles  de  Pompéi  [    ].  ^  Sul- 
mone  :  inscr.  funéraire  [A.  de  NinoJ.  %  Brindisi  :  inscr.  funéraire  gréco- 
latine  [G.  Nervegna].  ^  Syracuse  :  journal  des  fouilles  exécutées  dans  la 
contrada«  Cozza  del  Pontano  »  [    ].  On  a  exploré  37  tombes,  sommaire- 
ment décrites.  %  Terranova-Fausania  (Sardaigne)  :  on  a  découvert  une  15 
importante  inscr.  militaire  dans  la  nécropole  de  l'antique  Olbia  ;  elle  est 
dédiée  à  Cassius  Blesianus,  princeps  de  la  cavalerie  dans  la  cohors  II 
gemina  Ligurum  et  Corsorum,   par  Titus  Claudius,  qui  se  dit  affranchi 
d'Acte,  la  concubine  de  Néron  [P.  Tamponi].  ^^  Avril.  Venise  :  on  a  retiré 
de  la  lagune  deux  fragments  de  statues  en  bronze,  une  jambe  dé  derrière  20 
d'un  cheval  et  une  main  avec  une  partie  de  l'avant-bras  [    ].  f  S.  Ilario 
d'Enza  (Cispadane)  :  amphores  de   terre  cuite  avec  marques  [E.  BrizioJ. 
f  Vetulonia  :  fouilles  dans  la  nécropole  [     ].  Bracelets  et  collier  d'or; 
divers  fragments.  ^  Ancône  :  nouvelles  fouilles  dans  la  nécropole  [G.  Cia- 
varini].  Maigres  résultats.  ^  Rome  :  tète  d'enfant  en  marbre  ;  petite  statue  25 
nue  en  haut-relief;  plinthe  de  marbre  avec  inscr.  dédiée  à  Faltonius  Pro- 
bus  Alypius,  préfet  urbain  (391  a.  G.)  [G.  Gatti].  —  Nouveaux  détails  (cf. 
Notizie,  1890,  p.  153)  sur  le  temple  circulaire  découvert  dans  la  via  Tordj- 
nona  [D.  Marchetti].  —  Découvertes  à  Prima  Porta,  au  neuvième  mille  de 
la  voie  Flaminienne  [D,  Marchetti].  L'édifice  antique  mis  au  jour  (peut-être  30 
des  thermes),  qui  daterait  du  premier  ou  du  second  siècle  environ,  avec  des 
remaniements  des  troisième  et  quatrième  siècles,  pourrait  être  considéré 
comme  une  dépendance  de  la  villa  Livie  ad  gallinas  albas.  Ce  sont  les 
mosaïques  qui  sont  le  plus  remarquables,  une  surtout,  où  Baracco  croit 
reconnaître   une   représentation  de  la  mort  de  Cléopâtre.  PI.  —  Sur  la  35 
via  Nomentana,  on  a  trouvé  deux  fragments  d'inscr.  dont  l'une  remonte, 
d'après  les  noms  des  consuls,  à  383  [G.  Gatti].  —  Sur  la  via  Portuensis, 
diverses  trouvailles  [D.  Marchetti].  ^  Ponza  d'Arcinazzo  (Latium)  :  anti- 
quités découvertes  sur  l'emplacement  de  la  villa  de  Trajan;   tubes  de 
plomb  avec  marques  impériales  [    ].  t  S.  Pietro  Infine  (Latium  et  Gam-  40 
panie)  :  près  de  la  villa  Giulia,  sur  la  voie  Latine,  on  a  trouvé  un  fragment 
d'une  lame  de  bronze  avec  inscr.,  qui  a  été  déposée  au  musée  de  Naples 
[    ].  Facsimilé.  %  Naples  :   inscr.   relative  à  un  ofiicier  de  la  flotte  de 
Misène  [A.  Sogliano].  ^  Pompéi  :  fragment  d'inscr.  provenant  probablement 
du  territoire  de  Pompéi  [G.  de  Petra].  —  Journal  des  fouilles  [    ].  %  Scafati  :  45 
ruines  d'anciens  magasins  de  dépôts  pour  les  expéditions  par  mer  [A. 
Sogliano].  %  Popoli  et  Vittorito  (Samnium  et  Sabine)  :  menues  découvertes 
[A.  de  Nino].  ^  Brindes  :  deux  tombes  avec  divers  objets  et  deux  inscr.  sur 
calcaire  [G.  NervegnaJ.  If  Megara-Hyblsea  (commune  de  Mclilli,  Sicile)  : 
nouvelles  fouilles  dans  la  nécropole,  notice  préliminaire  [P.  Orsi]  ;  journal  50 
des  fouilles,  2/j  février-7  mars  1892  [Edoardo  Garuso].  ^  Sélinonte  :  décou- 
verte de  fragments  de  terre  cuite,   provenant  du  fronton  d'un  temple 
[    ].  Iflf  Mai.  Quaderna  (Cispadane)  :  après  quelques  notes  historiques,  est 
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mentionné  la  découverte  d'une  statuette  de  l'Amour,  de  fragments  d'inscr., 
de  sculptures  et  de  terres  cuites,  d'objets  en  bronze  et  de  monnaies  pres- 
que toutes  consulaires   [E.    Brizio].   ^    Acqualagna   (Ombrie)  :  nouvelle 
inscr.    découverte  dans   la  contrada  «  le  Pôle  »  [A.  VernareccLI.  ^  Pise  : 
6  découvertes  sur  la  place  du  Dôme  [G.  Ghirardini]  :  Monnaies  et  deux 
fragments  de  vases  grecs,  f  Gorneto-Tarquinia  :  nouvelles  fouilles  dans  la 
nécropole  [W.  Helbig].  On  a  trouvé  une  tombe  avec  trois  vases  peints,  ce 
qui  est  extraordinaire  ;  suit  la  description  de  ces  trois  amphores.  ^  Rome  : 
diverses  inscr.,  dont  l'une  de  54  a.  G.  [F.  Barnabei,  G.  Gatti  et  D.  Mar- 
io chetti].  f  Ostie  :  nouvelles  inscr.  latines  dont  une  est  importante  pour  la 
topographie  locale.  L'examen  des  tuiles  du  temple  de  Vulcain  prouve  que 
la  colonie  d'Ostie  fut  bien,  comme  le  dit  une  inscr.  publiée  dans  le  G.  I.  L. 
XIV,  9o,   «  conservata  et   aucta  »  par  Hadrien   [L.  Borsari],  f  Terracine  : 
fragment  d'inscr.  [F.  Liberati].  ^  Naples  :  on  a  découvert  la  tête  d'un  Her- 
15  mes  en  marbre  et  deux  intéressantes  inscr.  relatives  à  Anicius  Auchenius 
Bassus,  proconsul  de  la  Gampanie  entre  379  et  382  p.  G.  [A.  Sogliano].  t 
Pompéi  :  journal  des  fouilles  [    ].  f  Salerne  :  pierres  gravées  [F.  Golonna]. 
%  Scopitto  (Sabine)  :  stèle  de  calcaire  avec  inscr.  [N.  PersichettiJ.  f  Avez- 
zano  (Aequi)  :  cippe  funéraire  avec  inscr.  [F.  LoUi].  %  Buguara  (Paeligni]  : 
20  pierre  avec  inscr.  dialectale  [A.  de  Nino].  ^  Gastelvecchio  Subequo  :  ruines 
d'anciennes  voies  [A.  de  Nino].  ^  Brindes  :  fragments  d'inscr.  [G.  Nervegna]. 
%  Megara-Hyblaea  (Sicile)  :  journal  des  fouilles,   8-31   mars  {E.  Caruso].  Ç 
Gagliari  (Sardaigne)  :  on  a  découvert  des  catacombes  chrétiennes,  renfer- 
mant de  belles  inscr.,  près  du  cimetière  actuel  [F.  Vivanet].  ^  Tharros  : 
25  tombes  de  basse  époque  avec  inscr.  latines  ;  statuette  de  calcaire  repré- 
sentant un  jeune  homme  dans  l'attitude  de  la  méditation  [F.  Vivanet].  1[1f 
Juin.  Lodivecchio  (Transpadane)  :  trouvaille  do  857  monnaies  impériales 
et  quelques  objets  [B.  Martanij.  |  S.  Giovanni  in  Persiceto  (Cispadane)  : 
découverte    de  10  nouvelles  tombes  italiques  ;  liste  des  objets  trouvés 
30  [E.  Brizio].  f  Teramo  (Picenum)  :  nouvelles  inscr.  latines   [F.  Barnabei]. 
îf  Rome  :  on  a  découvert,  pendant  les  travaux  du  monument  de  Victor- 
Emmanuel,  une- partie  de  la  substruction  de  l'enceinte  de  Servius  [D.  Mar- 
chetli].  1  Naples  :  bas-relief  funéraire  avec  inscr.  grecque  [A.  Sogliano].  PI. 
^  Pompéi  :  journal  des  fouilles  [    ].  ^  Gragnano  :  ruines  antiques  [F.  Go- 
35  lonna].  ^  Cagnano-Amiterno  :  inscr.  latines  [N.  Perscichetti].  ^  Ortucchio 
(Marsi)  :  ruines  de  constructions  antiques  et  d'une  enceinte  très  ancienne 
[A.  de  Nino].  ^  Gività  di  Bagno  (Vestini)  :  inscr.  funéraire  [G.  Rivera].  ^ 
S.   Mauro  Forte  (Lucanie  et  Brutium)  :  tombes  antiques  [V.  di  Gicco].  ^ 
Megara-IIyblaea  (Sicile)  :  journal  des  fouilles,  1-13  avril  [E.  Caruso].  Terra- 
40  nova-Fausania  (Sardaigne)  :  nouvelles  découvertes  dans  la  nécropole  de 
l'ancienne  Olbia  ;  nouvelles  ruines  de  la  voie  romaine  de  Gagliari  à  Olbia 
[P,  Tamponi]. 

^^  Juillet.  Liste  des  objets  recueillis  par  Torquato  Costa  d'Anzola  (Emilie) 
et  provenant  des  sépultures  du  type  Villanova  trouvées  à  Gastelfranco 
45  dell'Emilia,  Anzola  et  Grespellano  [  ].  %  Novilara  (Ombrie)  :  tombeaux 
archaïques  [E.  Brizio].  PI.  ^  Pergola  :  tombeaux  romains  fE.  Brizio].  ^  Lu- 
briano  (Etrurie)  :  tombes  romaines  [  ].  %  Rome  :  tombe  de  la  nécropole 
archaïque  de  l'Esquilin  [G.  Gatti].  —  Belle  peinture  ornementale  de  style 
géométrique  [D,  Marchetli].  —  Divers  objets  découverts  au  pont  Aelius 
50  [L.  Borsari].  —  Cippe  relatif  à  l'achèvement  des  quais  du  Tibre,  sous  les 
consuls  P.  Servilius  Isauricus  et  M.  Valerius  Messala,  l'an  700  de  Rome 
[D.  Marchetli].  —  Sous  la  seconde  arche  du  Ponte  Sisto,  on  a  trouvé  une 
inscr.  votive  dont  il  faut  rapprocher  celle  qui  a  été  publiée  dans  les  Notizie, 
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1891,  p.  251  ;  inscr.  relative  aux  vola  quinquennalia  de  Valentinien  [F.  Bar- 
nabe!]. I  Civita  Lavinia  (Latium)  :  fragments  d'inscr.  [L.  Borsari].  ^  Cas- 
telforte  :  découverte  d'un  établissement  thermal  et  de  divers  objets  [L. 
Fulvio].  f  Pompéi  :  journal  des  fouilles  [  ].  ^  Torrita  Teverina  (Sabine)  : 
débris  d'un  riche  mausolée  avec  inscr.,  du  1"  siècle  de  l'Empire  [G.  F.  Ga-  B 
murrini].  ^  Ortona  (Marsi)  :  ruines  d'une  ancienne  enceinte  polygonale 
[A.  de  Nino].  ^  Brindisi  :  nouvelles  inscr.  latines  de  la  nécropole  [G.  Ner- 
vegna].  ^  Megara-Hyblaea  (Sicile)  :  journal  des  fouilles  de  la  nécropole, 
18-26  avril  [E.  Caruso].  ^  Santa  Teresa  (Sardaigne)  :  découvertes  dans  la 
nécropole  do  l'ancienne  Tibula  [P.  Tamponi].  ^^  Août.  Bologne  :  antiquités  10 
romaines  [E.  Brizio].  Pavages  et  tombes.  ^  Pitigliano  (Etrurie)  :  tombes  à 
fosse  et  à  chambre  ;  vases,  parmi  lesquels  une  coupe  avec  légende  étrusque 
[  ].  \  Orvieto  :  nouvelles  recherches  dans  la  nécropole  septentrionale  de 
l'antique  ville  des  Volsinii  [R.  Mancini].  On  a  découvert  trois  petites 
tombes  archaïques  déjà  fouillées  anciennement.  %  Corneto-Tarquinia  :  15 
nouvelle  tombe  à  peintures  représentant  une  chimère,  un  éphèbe  à  che- 
val; inscr.,  etc.  [L.  MarianiJ.  ^  Rome  :  divers  fragments  de  sculptures  et 
d'inscr.  [G.  Gatti].  —  Inscr,  relatives  aux  travaux  du  Tibre  en  700  et  745 
[D.  Marchelti  et  L.  Borsarij.  —  Nouveau  fragment  des  actes  des  frères 
Arvales  [D.  VaglieriJ.  ^  Givita  Lavinia  :  tombes  antiques  [L.  Borsari].  f  20 
Formia  :  inscr.  funéraires  [G.  de  Petra].  f  Naples  :  inscr.  funéraires  latines 
[A.  SoglianoJ.  ^  Pompéi  :  journal  des  fouilles  [  ].  ^  Cagnano-Amiterno  : 
inscr.  funéraires  [N.  Persichetti].  ^  Pescina  (Marsi)  :  nouveaux  fragments 
épigraphiques  de  l'antique  Marsi-Marruvium  [  ].  ^  Gansano  (Paeligni)  : 
tombe  à  inhumation  [A.  de  Nino].  ^  Fognano  Albo  :  ruines  de  constructions  25 
très  anciennes  [A.  de  NinoJ.  %  Gastel  di  Sangro  (Samnium)  :  tombes  et 
divers  objets  [A.  de  Nino].  ^  Megara-Hyblaea  :  journal  des  fouilles,  1-16  mai 
[G.  Caruso].  1[  Busachi  (Sardaigne)  :  inscr.  milliaires  de  la  voie  antique  de 
Cagliari  à  Portotorres  [P.  Tamponi].  f  Siniscola  :  liste  d'objets  trouvés  dans 
une  grotte  naturelle  de  pierre  calcaire  :  navire  votif  en  bronze,  épée,  etc.  30 
[P.  Tamponi].  ^*|[  Septembre.  Ornavasso  (Transpadane)  :  on  a  découvert, 
dans  une  nécropole  antique,  165  tombes  à  inhumation  et  des  monnaies 
des  deux  derniers  siècles  de  la  République  [E.  Bianchetti].  ^  Novilara,  près 
Pesaro  :  nouvelles  fouilles  dans  la  nécropole  [E.  Brizio].  On  a  trouvé,  en 
un  mois,  75  lombes,  toutes  à  inhumation,  beaucoup  sans  vases.  ^  Ghiusi  :  3B 
nouvelles  découvertes  [  ]  :  inscr.  étrusques,  puits  antique.  If  Sartaneo  : 
nécropole  [  ].  ^  Castelluccio  (commune  de  Pienza)  :  intéressantes  inscr. 
de  tuiles  de  la  collection  Lebne  Mieli  [G.  F.  GamurriniJ.  ^  Rome  :  débris 
d'inscr.  grecque  ;  fragments  de  sculptures  ;  nouveau  cippe  relatif  à  l'achè- 
vement des  travaux  du  Tibre,  en  700  [G.  Gatti].  %  Naples  :  on  a  découvert  40 
une  ancienne  chambre  funéraire  [L.  Caselli],  contenant  des  inscr.  [A.  So- 
gliano].  ^  Pompéi  :  journal  des  fouilles  [  ].  ^  Sommalo  (Samnium,  dépen- 
dance d'Amalrice)  :  thermes  antiques.  ^  S.  Angelo  (dépendance  d'Ama- 
Irice)  :  trois  tombes  à  inhumation  et  quelques  menus  objets  [  ].  1[  S. 
Lorenzo  e  Flaviano  (id.)  :  chambres  funéraires  [N.  Persichetti].  If  Sulmone  :  «5 
deux  fragments  d'inscr.  [A.  de  Nino].  ^  Scerni  (Frentani)  :  objets  funéraires 
[G.  de  Petra].  ^Raguse  (''Tg),a  "Ilpat'a)  :  lombes  de  la  nécropole  archaïque; 
vases,  bronzes  [P.  Orsi].  PI.  |  Terranova  Fausania  (Sardaigne)  :  construc- 
tions antiques  et  objets  divers  [P.  Tamponi].  %%  Octobre.  Goncordia  Sagit- 
taria  (Vénétie)  :  nouvelles  découvertes  [D.  Bertolini].  Les  deux  fragments  50 
publiés  dans  le  G.  I.  L.  V,  8697  et  8721  sont  les  deux  moitiés  d'une  même 
inscr.  f  Alsèno  (Cispadane)  :  lerramares  de  Castelnovo  Fogliano  et  de  la 
Montata  dell'Orto  [    ].  f  Arezzo  :  fragment  de  plaque  de  terre  cuite  repré- 
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sentant  un  bestiaire  ;  notes  sur  les  fabriques  de  vases  [G.  F.  Gamurrinl], 
^  Pérouse  :  cachet  de  potier  [L.  Carattoli].  %  Rome  :  statuette  assise  repré- 
sentant la  Fortune  ou  l'Abondance,  avec  inscr.  ;  diverses  inscr.,  dont  une 
grecque  [L.  Borsari].  ^  Pompéi  :  journal  des  fouilles  [    ].  %  Montenerodomo 
(Frentani)  :  on  a  découvert,  sur  remplacement  de  l'antique  Juvanum,  une 
5  inscr.  latine  où  il  est  fait  mention  de  l'aedilis,  du  quaestor  quinquennalis 
et  d'un  collège  de  forgerons  ,'F.  Barnabei].  1[  Brindisi  :  nombreuses  inscr. 
latines  [G.  Nervegna].  ^  Syracuse  :  nouvel  bypogée  grec  [P.  Orsi].  %  Telti 
(Sardaigne)  :  tombes  antiques  sur  le  territoire  d'01bia[P.  Tamponi].  1[1[  No- 
10  vembre.  Turin  ;  inscr.  latine  ajoutant  un  nouvel  exemple  à  la  liste  déjà 
longue  des  Aebutii  [E.  Ferrero].  %  Sarsina  (Ombrie)  :  découverte  de  ruines 
romaines  à  l'intérieur  de  la  ville  [A.  Santarelli],  PI.  If  Arezzo  ;  ruines  d'une 
fabrique  de  vases  [G.  F.  Gamurrlni].  ^  Vgtulonia  :  nouvelles  fouilles  dans 
la  nécropole  [I.  Falcbi].  Liste  des  objets  découverts.  ^  Orvieto  :  nouvelles 
16  fouilles  dans  la  nécropole  méridionale  des  Volsinii  [R.  Mancini].  On  a  trouvé 
des  cadavres  incinérés  et  non  incinérés,  et  quelques  menus  objets.  If  Capo- 
dimonte  :  nouvelles  fouilles  dans  la  nécropole  de  l'antique  Bisentium,  sur 
le  lac  de  Bolsène  \    ].  If  Rome  :  très  belle  inscr.  dédiée  à  Flavia  Epicharis, 
en  novembre  239;  fragment   d'une  inscr.  votive  archaïque  [L.  Borsari]. 
20  —  Fragment  des  fasti  triumphales  [F.  Barnabeil.  —  Belle  inscr.  funéraire 
latine  trouvée  dans  le  Tibre  et  dont  la  dernière  ligne,  écrite  en  caractères 
hébreux,  est  en  nabatéen  [D.  Vaglieri].  —  Récentes  découvertes  relatives 
au  pont  Aelius  et  au  tombeau  d'Hadrien  [L.  Borsari].  Pi.  ^  Pompéi  :  journal 
des  fouilles  [    ].  ^  San  Vittorio  (Sabine)  ;  ruines  de  la  voie  antique  d'Ami- 
25  ternum  à  Pitinum  [N.  Persichetti].  If  Civitella-Salto  (Aequiculi)  :  ruines  de 
constructions  attribuées  à  l'antique  Nersae  [A.  deNino].^Borgocollefegato  : 
ruines  de  diverses  époques  [A.  de  Nino].  ^  Sulmone  :  découverte  d'une 
nouvelle  nécropole  fA.  de  Nino].  ^  Tarente  :  pavages  en  mosaïque  fG.  de 
Petra].  \  Palmi  (Lucanie  et  Bruttium)  :  nouvelles  découvertes  sur  l'empla- 
30  cernent  de  l'antique  Taurania  [    ].  Il  faut  signaler  surtout  un  casque  de 
bronze.  ^  Cagliari  (Sardaigne)  :  inscr.  latines  provenant  de  la  nécropole 
antique  fF.  Vivanet].  *|  Terranova-Fausania  :  ruines  d'habitations  de  l'épo- 
que romaine  [P.  Tamponi].  ^^f  Décembre.  Ognissanti  (Vénétie)  :  fouilles 
dans  la  terramare  fA.  Taramelli].  Pi.  ^  Grand  Saint-Bernard  :   troisième 
35  rapport  sur  les  fouilles  au  Plan  de  Jupiter  fE.  Ferrero].  On  a  découvert 
surtout  des  monnaies  :  gauloises  n»'  1-10,  romaines  n»»  11-83.  PI.  t  Castel- 
lazzo  di  Fontanellato  (Gispadanc)  :  exploration  de  la  terramare  fLuigi  Pi- 
gorini].  PI.  If  Castrocaro  (Ombrie)  aurait  été  fondée  par  l'empereur  Carus 
fG.  F.  Gamurrini].  ^  Marradi  :  inscr.  funéraire  latine  qui  fournit  un  nouveau 
40  nom  =  Calesterna  fG.  F.  Gamurrini].  f  Florence  :  tombe  italique  à  puits 
du  centre  de  Florence,  et  cippe  étrusque  de  même  provenance  avec  la 
Ogure  du  dieu  suprême  des  Étrusques  fL.  A.   Milanil.  ^  Arezzo  :  inscr. 
latines  fU.  Pasqui  et  G.  F.  Gamurrini].  %  Pitigliano  :  petite  urne  cinéraire 
de  marbre  avec  une  inscr.  où  se  trouve  employé  le  mot  Potostas  comme 
46  nom  d'esclave  f    ].  If  Sovana  :  petit  plat  avec  graffito  étrusque  fG.  F.  Ga- 
murrini]. If  CornetoTarquinia  :  monuments  de  Tarquinia  acquis  par  le 
Musée  étrusque  central  fL.  A.  Milani].  Ce  sont  trois  bas-reliefs  archaïques 
que  l'on  croit  provenir  de  portes  de  tombeaux.    PI.  if  Rome  :    diverses 
inscr.  fG.  Gatti].  ^  jPouzzoles  :  urne  de  terre  cuite  contenant  des  osse- 
50  ments,  avec  inscr.  peinte  en  noir  sur  la  panse  (28  p.  G.)  fA.  Sogliano]. 
^  Naples  :  superbe  inscr.  qui  nous  apprend  qu'en  202,  les  empereurs  Sep- 
time  Sévère  et  Garacalla  firent  construire  à  Naples  un  nouveau  quai  pour 
protéger  le  chemin  du  littoral  contre  les  alluvions  marines  fA.  Sogliano]. 
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^  Pompéi  :  journal  des  fouilles  [  ].  %  Arischia  (commune  de  Pizzoli,  Sa- 
bine) :  ruines  d'anciennes  constructions  et  autel  avec  inscr.  votive  aux 
dieux  Lares  [N.  Persichetti].  1[  S.  Benedetto  in  Perillis  (Paeligni)  :  ruines 
de  voies  antiques  [A.  de  Nino].  %  Reggio  de  Galabre  :  fragments  d'amphores 
avec  inscr.  grecques  [G.  Caminiti].  ^  Terranova  Fausania  (Sardaigne)  :  dé-  6 
bris  d'antiquités  romaines  et  monnaies  impériales  trouvés  sur  le  territoire 
d'OIbia  [P.  Tamponi].  ^  Index  topographique.  Léon  Dorez. 

Rivista  di  filologia  e  d'istruzione  classica.  Année  21,  fasc.  7-9. 
Sur  le  Ilepi  Tf,ç  'Pw(j.atwv  xû-/^?  ^^  Plutarque  [G.  0.  Zuretti].  Pour  bien  com- 
prendre la  portée  de  cet  opuscule,  œuvre  de  la  jeunesse  l'auteur,  il  faut  le  lo 
rapprocher  d'un  autre  ouvrage  de  Plutarque,  le  Uzpl  xr^t;  'AXsÇxvSpou  T-j'/r,; 
Ti  àpeTT,;.  Dans  ces  deux  traités,  Plutarque  veut  démontrer  une  même  thèse  : 
c'est  que  Rome  doit  en  réalité  plus  à  la  fortune  qu'à  la  vertu  ;  ce  n'était 
pas  le  cas  d'Alexandre  qui,  lui,  d'après  Plutarque,  devait  plus  à  la  vertu 
qu'à  la  fortune.  De  telles  afllrmations  ne  diminuaient  pas  véritablement  46 
la  grandeur  de  Rome,  mais  donnaient  au  moins  l'illusion  de  diminuer  le 
mérite  des  Romains.  Opinions  analogues  chez  Denys  d'IIalicarnasse  et 
Appien.  ^  W.  P.  Mustard,  The  Elymologies  in  the  Servian  Commentary  to 
Vergil  [L.  V.].  Soigné.  ^  La  fortune  de  Stace  dans  la  tradition  littéraire 
latine  et  bas-latine  [Luigi  Valmaggi].  1.  La  fo-rtune  de  Stace  vivant.  Les  20 
lettres  publiques.  Les  concours  poétiques.  Stace  et  Domitien.  L'auteur 
étudie  d'abord  les  causes  de  la  décadence  des  lettres  latines  de  Virgile 
à  Stace  ;  il  fait  l'histoire  des  lectures  publiques,  il  montre  l'importance  que 
prirent  les  conférences  qu'il  appelle  «  la  Monnaie  courante  de  la  vie  litté- 
raire du  premier  siècle  ».  Les  concours  n'eurent  pas  moins  d'importance  ;  ,26 
le  plus  renommé  était  le  concours  du  Capitole,  et  Stace  eut  la  douleur 
d'essuyer  là  une  défaite  ;  comment  cette  défaite  peut  s'expliquer.  Stace 
était  le  fla,tteur  de  Domitien,  mais,  vraiment,  aurait-il  pu  ne  pas  l'être. 
2.  Stace  dans  les  écoles.  La  direction  nouvelle  et  la  direction  archaïque. 
Prédominence  que  l'une  et  l'autre  obtinrent  tour  à  tour.  Mauvais  effets  du  3d 
Frontonianisme  dans  la  tradition  scolaire.  La  littérature  grammaticale  dans 
les  écoles  et  dans  l'enseignement,  t  Des  honneurs  funèbres  rendus  à 
Athènes  aux  citoyens  tombés  sur  le  champ  de  bataille  [Lionello  Levi].  La 
coutume  des  funérailles  publiques  accordées  aux  citoyens  morts  pour  la 
patrie  est  très  ancienne  et  remonte  peut-être  à  Solon  ;  la  première  oraison  35 
funèbre  dont  nous  trouvions  mention  est  celle  que  Périclès  prononça  lors 
de  la  guerre  de  Samos.  Ces  cérémonies  avaient  lieu  quand  les  circons- 
tances le  demandaient,  l'hiver,  à  la  fin  de  la  campagne.  L'auteur,  à  cause 
de  l'importance  que  prit  dans  cette  fête  l'oraison  funèbre,  étudie  la  com- 
position de  ce  discours.  1[  Quaestiones  Tereniianae  [Fl.  Nencini].  8  pages  de  40 
conjectures.  ^  Ant.  Westermann,  Ausgeioiihlle  Reden  des  Demosthenes.  1. 
[Domenico  Bassi].  9^  édition  améliorée.  ^  Arturo  Pasdera,  Dizionario 
di  Antichilà  classica  [D.  Bassi].  Très  utile.  1%  Fasc.  10-12.  La  fortune  de 
Stace  dans  la  tradition  littéraire  latine  et  bas-latine  [L.  Valmaggi].  3.  Stace 
dans  les  commentaires.  Relation  des  commentaires  avec  l'école.  Gommen-  45 
taires  sur  les  autres  poètes.  Les  scholies  de  Stace.  La  biographie  antique 
et  sa  nature.  Garactères  de  la  renommée  de  Stace  dans  l'extrême  déca- 
dence, 4»  et  o*  siècles.  4.  Le  christianisme  et  les  lettres  classiques.  Double 
point  de  reni-,ontre  du  christianisme  avec  les  lettres  classiques  ;  d'abord 
<le  l'in différence,  puis  de  l'hostilité.  Moyens  et  motifs  de  conciliation.  Le  50 
mode  de  «  christianiser  les  classiques  ».  Sa  forme  et  ses  degrés.  Facteurs 
qui  le  provo([uent  et  influence  qu'il  a  eue  sur  la  fortune  de  Stace.  t  Fla- 
minio    Nencini,    De    Terenlio    eiusque   fontibits  [Adolfo   Cinquini].    Longue 
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analyse  pour  démontrer  Ja  haute  râleur  de  l'ouvrage.  ^  Fr.  Koppner, 
Der  Dialekt  Megaras  und  der'megarischen  Kolonien  [  ].  Éloges.  ^  V.  Puntoni, 
La  nascita  di  Zeus  seconda  la  Teogonia  Esiodea  [G.  0.  ZurettiJ.  Recommandé. 
1  E.  Lattes,   Le  iscrizioni   pakolatine  dei  fillili  e  dei  bronzi  di  proveniensa 

5  elrusca  [Seraflno  Ricci].   Très  utile.   ^   Vincenzo  Ussani,  L'Ode  d'Archita, 
saggio  su  Orazio  [L.  Cantarelli].   De   bonnes   choses.  ^  Pietro  Bastari. 
Orazio  e  il  Cesarismo  [D.  Bassi].  Enfonce  une  porte  ouverte.  1[  Article  nécro- 
logique sur  V.  De-Vit  par  E.  F. 
tt  Année  22,  fasc.  1-3.  Sur  les  composés  syntactiques  dans  leslanguesclas- 

*o  siques  et  spécialement  les  bahuvrihi  [Giuseppe  Turiello].  2.  L'auteur  après 
avoir  examiné  les  théories  émises  sur  la  question  par  les  grammairiens 
indiens,  Panini,  Vopadeva,  et  par  les  savants  modernes  Justi,  Schroder, 
Whitney  etc.,  détermine  ainsi  les  caractères  qui  distinguent  cette  sorte  de 
composés  :  1.  Le  rapport  sjntactique  qui  unit  le  bahuvrihi  au  nom  qu'il 

15  qualifie  est  un  rapport  de  possession;  ce  rapport  suffît  pour  nous  rendre 
pleinement  compte  de  chacun  des  composés;  2.  Le  dernier  membre  des 
composés,  qui  est  régulièrement  un  substantif,  a  toujours  la  valeur  d'un 
adjectif  cl  donne  Cette  valeur  à  tout  le  composé;  3.  Tout  bahuvrihi,  quoiqu'il 
puisse  être  résolu  en  une  proposition  relative,  ne  contient  pas  en  lui-même 

20  le  sujet  de  cette' proposition;  ce  sujet  doit  être  cherché  en  dehors  du  com- 
posé. De  cette  définition,  il  suit  qu'on  peut  classer  ainsi  ces  composés  :  1. 
Bahuvrihi  issus  de  composés  copulatifs  (dvandva),  Mai  Ira- Varuna,  qui 
concerne  Miitra  et  Varuna;  très  fréquents  chez  Aristophane,  (Ta),7rifyo-),oYX- 
uTTYjvàôai,  Ranae  996,  etc.;  2.  Bahuvrihi  issus  de  composés  de  dépendance 

26  (latpurusha);  en  sanscrit,  on  dislingue  par  l'accent  les  composés  issus  d'un 
tatpurusha  et  ceux  issus  d'un  karmadharaya;  en  grec,  on  peut  indiquer 
xaXXtTvat'î,  àpyupdxo^oç,  t7ru6xo[xo(;;  3.  Bahuvrihi  issus  de  composés  d'apposi- 
tion (karmadharaya);  en  sanscrit,  on  trouve  encore  ici  le  même  composé 
qui  peut  être  employé  comme  appositif  ou  comme  possessif;  ainsi,  mahâ- 

30  vrata  "  un  grand  devoir  ",  et  "  qui  a  un  grand  devoir";  en  grec  ou  en  latin, 
ou  à  des  formations  comme  )vtYy?wvoç,  xXuTdxoÇoç,  flexanimus,  multiformis. 
L'auteur  étudie  ensuite  les  diverses  formes  que  peut  prendre  ce  composé; 
il  en  distingue  iS;  il  examine  ensuite  la  différence  d'accent  que  ce  composé 
peut  prendre  en  sanscrit,  et  en  grec,  par  ex.  ito>.uXdY°«  "  Q^i  parle  beaucoup  " 

35  et  TCoXûXoYoç  "  dont  on  parle  beaucoup,  l'un  composé  de  dépendance,  l'autre 
possessif.  ^  Quo  anno  Aristophanes  natus  sit  [Oresle  Nazari].  Dans  les 
Nub.  528-533,  Aristophane  dit  que,  lorsqu'il  a  fait  représenter  sa  première 
pièce,  les  Daitaleis,  en  427,  sa  muse  était  encore  vierge,  ce  qui  veut  dire 
qu'il  n'était  pas  encore  majeur;  dans  les  Equités,  514-517  et  541-546,  il  dit 

40  que  s'il  n'a  pas  fait  représenter  de  pièces  lui-même,  c'est  parce  que  la 
comédie  est  un  art  très  difficile;  il  a  voulu,  par  une  longue  préparation,  se 
rendre  digne  de  remporter  la  victoire;  il  était  donc  majeur;  c'est  donc 
entre  la  pièce  des  Daitaleis  et  celle  des  Babyloniens,  qu'il  a  atteint  sa  ma- 
jorité, en  426  :  il  est  donc  né  en  446.  %  Un  nouveau  roman  grec  [G.  0.  Z.J. 

45  Annonce  de  la  publication  par  Wilcken  du  roman  de  Ninus,  cf.  Hermès, 
1893  <  R.  d.  R.  18,  28,  39  >.  U  De  Alcaei  carminé  18.  Bergk;  —  A  propos 
de  deux  nouvelles  corrections  [Carlo  Tincani].  Écrire  ainsi  le  1*'  v.  de  la 
pièce  d'Alcée  :  à,  (jwIt^\j.i.  twv  àvé(iwv  crtâo-tv.  Réfute  la  correction  proposée 
par  P.  Gavazza  (lire  dans  Lysias  13,  40,  TOi6o(xévr)  au  lieu  de  TruOofiévyj)  et  pro- 

5)  pose  de  changer  te  après  (iéXav  en  Srî.  Hom.  Od.  18,  172,  179,  il  faut  garder 
-/pwTa.  %  Quaesliuncula  Aristotelea  [Vinc.  Gostanzi].  Examine  et  discute 
quelques-unes  des  objections  présentées  par  P.  Cavazza  au  sujet  de 
r'AOrivafwv  TroXtxefa.  ^  Sur  les  sources  dont  s'est  servi  Plutarque  dans  son 
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exposition  de  la  guerre  des  Gaules  par  César  [Enrico  FilippiniJ.  Ces  sources 
sont  Valerius  Maximus,  Oppien,  César,  Tanusius  et  Asinius  Pollion.  f 
Études  critiques  sur  l'Anthologie  palatine  [Giovanni  Setti].  L'auteur  s'ap- 
puie pour  ses  démonstrations  surtout  sur  riao'|/v]cp(o(,  dont  nous  savons  que 
tel  ou  tel  poète  de  l'Anthologie  a  fait  usage,  ainsi  la  pièce  9,  12  est  sûre-  e 
ment  de  Léonidas  d'Alexandrie;  c'est  ce  même  Léonidas,  pourvu  du  prénom 
Julius,  qui  est  l'auteur  de  9,  fi,2;  dans  9,  78,  le  lemme  AeioviSou  TapavTÎvou 
doit  être  corrigé  en  Aewvt'Soy  'AXaUvSpfvoy  ;  enfm  les  pièces  9,  106  et  123;  6, 
o50  sont  très  probablement  du  même  poète.  1  Quelques  observations  criti- 
ques sur  la  réforme  de  l'orthographe  latine  [F.  Scerbo].  Traite  les  points  10 
suivants  :  confusion  entre  ae  oe  e,  entre  y  i  u;  h  initial;  composés  dejaceo; 
—  cio  et  —  lio.  î  Quaestiones  Terentianae  alterae  [FI.  Nencini].  9  pages  de 
conjectures.  ^  Hermann  Dessau,  Inscriptiones  latinae  selectae;  —  De  RuGGiERO, 
Sylloge  epigraphica  orbis  Romani.  Vol.  2,  inscriptiones  Italiae,  éd.  Dantes 
VaGLIERI;  —  F.  ImhOOF-Blumer,  Porlràtkdpfe  auf  rumischen  Munzen  der  i^ 
Republik  und  der  Kaiserzeit  [Erm,  Ferrero],  Éloges.  H  J.  E.  Sandys,  ArisloUe's 
constitutions  of  Aihens  [G-  0.  Zuretti].  Remarquable.  If  Hieronymus  Berto- 
LOTTO,  De  argumenta  in  Luciani  Judicium  vocalium  subdititio  [G.  Setti].  Petit 
sujet  mais  traité  avec  soin.  1[  Sieg.  Preuss,  Index  Demosthenicus ;  —  Erme- 
neg.  Bolla,  Seno fonte,  L'Economia;  —  Paul  Cauer,  Wort-und  GedankenspielZO 
in  den  Oden  des  Horaz;  —  Giacomo  Cortese,  Q.  Orazio  Flacco,  Le  Odi 
[Adolfo  Cinquani].  L'index  de  Preuss  est  incomplet;  éloges  pour  les  autres 
ouvrages.  1[  IL  Stampini,  Q.  Horati  Flacci  opéra;  —  M.  Annaei  Lucani  De  belle 
civili  libri  decem  éd.  Carolus  HOSIUS;  —  Rudolphus  Helm,  De  P.  Papinii 
Statii  Thebaide  [Luigi  Valmaggi].  Éloges.  \  F.  GabOTTO,  Manuale  di  Storia  25 
antica,  vol.  1.  Oriente  classico;  —  V,  Turri,  M.  Tullii  Ciceronis,  De  imperio 
Cn.  Pompei;  —  du  même,  In  L.  Catilinam  oratio  prima  [X..  V.].  Quelques  ré- 
serves pour  Turri.  1[  Dom.  Bassi,  L'Anligone  di  Sofocle  [Vincenzo  Costanzi]. 
De  la  valeur.  ^  Michèle  Lacava,  Topografia  e  Storia  di  Metaponlo  [L.  Pala- 
tini].  Fait  honneur  à  l'auteur.  1[1[  Fasc.  4-Q.  La  musique  dans  le  drame  30 
grec  [Andréa  de  Angeli].  Après  une  introduction  générale  sur  le  génie  grec, 
sur  le  double  caractère  que  présentera  la  poésie  grecque,  sereine  et  calme 
sous  l'influence  du  culte  d'Apollon,  passionnée  et  bruyante,  sous  celle  du 
culte  de  Dionysos,  l'auteur  étudie  les  questions  suivantes  :  1.  Système 
musical  des  Grecs,  la  lyre  avec  ses  différentes  combinaisons  de  cordes,  la  35 
cithare,  la  flûte.  2.  Modes  ou  tons;  l'auteur  suit  les  explications  de  Lang- 
hans,  Westphal  et  surtout  de  Zambaldi  dans  la  réduction  au  système  mo- 
derne des  sept  harmonies  des  Grecs.  3.  Le  caractère  des  modes  et  la  mélo- 
pée; l'auteur  s'occupe  surtout  de  définir  les  trois  xp^Ttoi,  f,(Tuxa<Txixd;, 
Sia(TTaXTixô;,  (TydTaXxixdç  et  d'indiquer  les  différents  caractères  qui  leur  sont  40 
attribués.  4.  La  rythmique.  Propriétés  du  rythme,  la  thésis,  rarsis,rôle  de 
l'accent;  les  poètes  grecs,  pour  le  rythme  qui  devait  régler  les  trois  arts 
frères,  poésie,  musique,  danse,  attachaient  beaucoup  d'importance  à  la 
quantité  des  voyelles,  peu  d'importance  à  l'accent  du  mot,  aucune  à  l'ac- 
cent mélodique.  Importance  de  la  danse  dès  les  temps  les  plus  anciens;  la  45 
danse  militaire,  [léXo;  èii,gaTr,ptov,  l'emméleia,  le  cordax,  etc.;  les  divers  mè- 
tres de  la  danse.  5.  Les  instruments,  le  théâtre.  Les  instruments  à  corde, 
opyava  xa-raT£tvd[ji.£va;  à  vent,  opyava  è[Lnye\)uzi;  chant  avec  accompagnement 
de  cithare,  xiôapwSt'a;  de  flûte,  a-JXwSîa.  Emploi  de  ces  divers  instruments, 
l'unisson  et  la  polyphonie;  rôle  du  chœur,  sa  distribution,  sa  forme,  les  6t 
(Tziyoi  et  les  ÇuY^;  Igs  acteurs,  Eschyle  crée  le  deuxième  acteur,  Sophocle  le 
troisième;  emploi  d'un  quatrième  acteur  par  Sophocle  et  Euripide.  Conclu- 
sion générale.  ^  Appius  Glaudius  l'aveugle  [Aurelio-Giuseppe  Amattucci]. 
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Le  véritable  caractère  de  ce  personnage  a  été  jusqu'ici  méconnu;  on  a  trop 
suivi  les  historiens  grecs,  Polybe,  Denis  d'Halicarnasse,  Diodore  de  Sicile; 
c'est  au  contraire  Tite-Live  qui  donne  l'image  la  plus  fidèle  et  la  plus  com- 
plète de  cet  homme;  c'est  une  nature  résolue,  tenace,  jalouse  des  droits  du 

8  patriciat,  et  non  un  ambitieux  qui  ne  cherche  qu'à  tromper  le  peuple  pour 
arriver  à  l'empire.  Ses  goûts  littéraires  sont  attestés  par  Gicéron,  qui  lui 
attribue  un  carmen  philosophique;  c'était  probablement  un  recueil  de  sen- 
tences en  vers  Saturniens;  l'influence  des  idées  pythagoriciennes  s'y  faisait 
sentir.  On  reproche  à  Appius  deux  mesures  religieuses  qui  causèrent  une 

*0  grande  agitation.  Par  la  première,  il  aurait,  dit-on,  confié  aux  servi  publici 
les  cérémonies  de  l'ara  maxima  en  l'honneur  d'Hercule,  cérémonies  qui 
étaient  une  des  prérogatives  de  la  gens  Potitia;  A.  explique  qu'Appius 
aurait  tout  simplement  appelé  les  esclaves  à  participer  à  ces  cérémonies; 
la  partie  la  plus  élevée,  du  plus  noble  de  ce  culte  fut  laissée  aux  Potitii, 

15  le  reste  fut  confié  aux  servi  publici,  que  l'on  voulait  ainsi  gagner  à  l'état 
des  choses  établi.  Quant  à  la  deuxième  mesure  dirigée  contre  les  tibicines, 
elle  n'avait  d'autre  objet  qu'une  réduction  des  dépenses  et  peut-être  aussi 
le  désir  de  mettre  fin  aux  scandales  que  des  gens,  comme  les  tibicines, 
devaient  naturellement  causer.  Des  actes  politiques  d'Appius,  A.  s'occupe 

*o  surtout  de  celui  qui  fit  la  gloire  de  ce  personnage,  son  discours  au  Sénat 
pour  rejeter  le  projet  de  paix  avec  Pyrrhus;  le  résumé,  que  Plutarque  donne 
de  ce  discours.  Vie  de  Pyrrhus,  19,  ne  paraît  guère  acceptable;  c'est  l'imi- 
tation d'Ennius  qu'il  faut  suivre  ici;  elle  convient  mieux  au  caractère 
d'Appius;  elle  s'accorde  aussi  mieux  avec  la  situation;  Appius,  à  la  séance 

25  du  Sénat,  entend  les  divers  orateurs,  et  c'est  seulement  à  la  fin  de  la  déli- 
bération, quand  l'indignation  a  soulevé  son  cœur,  qu'il  prend  la  parole,  f 
Études  critiques  sur  l'Anthologie  Palatine  [Giovanni  Setti].  L'auteur  con- 
tinue d'appliquer  sa  méthode,  cf.  plus  haut,  aux  pièces  suivantes  9,  356, 
351-353;  11,  187,  199;  Planude,  171.  ^  De  lectisterniis  apud  Romanos  [Garolus 

30  Pascal].  L'article,  dit  l'auteur,  n'est  qu'une  addition  à  l'opuscule  de  Wac- 
kermaun,  Progr.  zu  Hanau  1888.  Sens  du  mot  lectisternium.  Le  premier, 
qui  fut  célébré  à  Rome,  est  de  l'an  335,  Tite-Live  5,  13,  le  second  est  de 
l'an  390,  Tite-Live  7,  2;  autres  exemples  dans  les  auteurs  et  les  inscrip- 
tions. If  A  propos  d'un  nouvel  opuscule  sur  le  vers  Saturnien  [Felice  Ramo- 

35  rinoj.  Il  s'agit  de  l'ouvrage  de  A.  Reichardt,  Der  Saturnische  vers  in  der 
romischen  Kunsldichlung;  malgré  l'habileté  de  l'auteur,  le  problème  n'est 
pas  encore  cette  fois  résolu.  1[  De  Porphyrionis  Horatiani  commentarii  loco 
recte  interpretando  [P.  Fossataro].  Odes,  3,  3,  17,  Porphyrion  veut  simple- 
ment dire  que  cette  ode  troisième  ne  doit  pas  être  divisée.  U  Pour  la  langue 

*o  grecque  [Garlo  Tincani].  Plaidoyer  en  faveur  de  l'enseignement  du  grec 
dans  les  gymnases.  ^  Studi  ilaliani  di  filologia  classica,  1  [Garlo  Tincani]. 
AJnalyse  élogieuse  des  deux  seuls  articles  dont  s'occupe  ici  T.  :  L.  Bloch, 
Sopra  il  Filottete  di  Accio  et  de  Nicola  Festa,  Quaestionum  Theognidearum 
spécimen  primum.  ^  G.  B.  Gandino,  Lo  stile  latino  mostralo  con  terni  di   ver- 

45  sione;  —  W.  Deegke,  Lateinische  Schulgrammalik ;  —  du  même,  Erlàuterungen 
zw  Lateinischen  Schulgrammalik  [Enrico  Gocchia].  Éloges.  ^  P.  M.  RoSSi, 
Anachronismi  Sallustiani,  cap.  18  Gatilinarii  [F.  Ramorino].  Mauvais, 

Albert  Martin. 
Studi  e  documenti  di  storia  e  Diritto.  13»  année  (1892).  Recherches  sur 

50  l'origine  de  la  prohibition  des  donations  entre  époux  [Flavio  Alibrandi]. 
Gette  origine  n'est  pas  celle  qu'allèguent  les  compilateurs  du  Digeste,  càd. 
Ulpien  (Dig.  XXIV,  1).  ^  Les  origines  du  christianisme  et  l'idée  stoïcienne 
[Salvatore  Talamo].  Suite.  If  Les  institutions  publiques  en  Crète  (suite) 
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[Ettore  Gicotti].  Les  classes  de  la  population.  ^  Giulio  Belogh,  Storia  greca, 
parte  primera  :  La  Grecia  andchissima.  Éloges  [L.  G.].  ^  Jules  Poiret, 
Horace,  étude  psychologique  et  littéraire.  Éloges  [L.  G.].  ^  La  doclrine  des 
douze  apôtres  :  étude  sur  la  transmission  de  texte,  à  propos  de  la 
découverte  de  Ph.  Bryennios  [Paolo  Savi].  ^  Le  droit  international  privé  s 
dans  l'ancienne  Grèce  [E.  GatellaniJ.  ^  V.  Gasagrandt,  Le  «minores  génies  i> 
ed  i  «patres  minorum  gentium  ».  Important  [G].  ^1[  Vie  des  saints  Christophe 
et  Macaire  [J.  Gozza-Luzi]  :  texte  grec  et  traduction  latine  (suite).  If  Cesare 
BerTOLINI,  La  ratiftca  degli  alti  giuridici  nel  dirillo  privato  romano,  Rome 
1889-91,  2  vol.  Excellent  [  ].  t  Th.  Mommsen  et  J.  Marquardt  :  Manuel  des  10 
antiquités  romaines,  trad.  française.  Simple  annonce.  ^  Federico  Lûbke, 
Lessico  ragionalo  délia  antichità  classica,  dalla  sesta  edizione  tedesca  tradotto 
con  moite  aggiunte  e  correzioni  da  Carlo  Alberto  Murero.  Éloges  [  ].  K 
Justin  Bellanger,  C.  J.  César,  Guerre  des  Gaules.  Éloges  [    ]. 

Léon  Dorez.  15 

Studi  italiani  di  filologia  classica  i.  Vol.  I  (1893).  Quaestionum 
Theognidearum  spécimen  primum  [Niccola  Festa].  Courte  introduction 
suivie  de  remarques  sur  les  vers  63,  71  sq.,  129,  141  sq.,  156, 197,  207  sq.,  249, 
305,  380.  423,  459,  641,  838,  902, 1171  sq.,  1163  sq.,  1319  sq.  ^  Trois  vers  d'Euri- 
pide [Girolamo  Vitellij.  1.  Antiope,  Fr.  A,  11,  corriger  7ré5ov  en  7r6)>ov.  2.  Or.,  20 
897,  corr.  SûvYjTat  en  xpax-ivr,.  3.  corr.  çtXfav  en  vdo-ov  ou  ir)-ivov.  ^  lamblichea 
[Ermenegildo  Pislelii].  1.  Variantes  et  conjectures  trouvées  sur  un  exem- 
plaire du  Protrept.  de  Jamblique  ayant  appartenu  à  Holstenius  :  «  quod 
si  lamblicheum  librum  Holstenius  edidisset,  multo  meliora  quam  Arcerius 
et  Kiesslingius  uel  ex  coniecturis  uel  ex  codicibus  praestitisset  ».  2.  Quatre  25 
mss  de  Jamblique  non  utilisés  jusqu'ici,  dérivent  comme  tous  les  autres  du 
Laurent,  pi.  86,  3.  —  3.  Description  des  mss  de  Jamblique  conservés  à 
Leyde  ;  l'un  d'eux  contient  des  corrections  de  Scaliger  déjà  connues  en 
partie  seulement  par  les  annotations  d'un  vol.  de  Berlin.  —  4.  Introduc- 
tion de  4  mss  du  Vatican  contenant  la  trad.  latine  de  Jamblique.  f  La  30 
naissance  de  Zeus  selon  la  théogonie  d'Hésiode  [Vittorio  PuntoniJ.  P.  recon- 
naît dans  les  vers  453-502  de  la  Thégonie  le  mélange  de  deux  versions 
du  mythe  de  la  naissance  de  Zeus;  différentes  pour  le  fond,  elles  le  sont 
aussi  pour  la  forme,  la  première  étant  en  strophes  quaternaires,  la  seconde 
en  strophes  quinaires.  ^  L'éditionde  la  Physique  de  Philopon  par  Trincavelli  35 
[G.  Vitellia].  Identificatiou  d'un  ms.  employé  par  T.^Sur  le  traitégrec  '  de 
uocibus  animalium  '  fFrancesco  Bancalari].  Reconstitution  de  l'archétype 
d'après  47  mss;  (3  autres  sont  indiqués  à  la  fin  du  volume.  N.  Festa  en 
indique  encore  deux).  1[  Sur  le  Philoctète  d'Accius  [Leone  Bloch].  Contraire- 
ment à  l'opinion  soutenue  par  Otlo  Ribbeck,  la  tragédie  d'Accius  suivait  40 
pas  à  pas,  ou  à  peu  près,  celle  de  Sophocle.  ^  Les  Muses  de  Giordano 
Bruno  [G.  Vitelli].  ^  Corrections  au  texte  de  Diodore  [Ettore  Pais].  XI, 
26,  7,  lire  :  xal  xatà  tt|v  "Evvav  xaTao-xeuâÇeiv  vewc  AiQjirjTpo;  'Ewa^a;  xal  Kâpr^ç. 
XII,  29,  la  prétendue  ville  Tpivaxfrj  est  en  réalité  H^axoç.  XX,  26,  3  corriger 
TàXiov  en  ni),tov.  XXT,  fr.  3,  corriger  "HOa;  en  N-ffio^i.  ^  Euripide,  Médée  45 
1078  sqq.  [G.  Vitelli].  Une  scholie  donne  ToXjiriaw  au  lieu  de  Spâv  [iéXXw  des 
autres  citations  antiques  ;  malheureusement  elle  semble  sans  grande  auto- 
rité. H  La  stratégie  de  Jean  [N.  Festa].  A  propos  de  Synesius,  Epist.  104  de 

i.  Cette  nouvelle  publication,  dont  l'analyse  ci-dessous  montrera  suffisamment  l'inté- 
rêt,  paraît  à  Florence,  chez  l'éditeur  G.  C.  Sansoni;  elle  comprend  jusqu'ici  deux 
volumes  (année  1893,  512  pages  ;  année  1894  :  592  pages),  à  20  francs  l'un.  L'analyse 
du  tome  II  paraîtra  dans  la  Bévue  des  Revues  de  l'an  prochain. 
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Particle  de  A.  Nieri,  Rivista  di  filol.  21.  %  Description  sommaire  des 
manuscrits  grecs  de  la  Laurentienne  non  compris  dans  le  catalogue  de 
Bandini  [Enrico  Roslagno  et  Niccola  Festa].  Comprend  les  mss  grecs  des. 
couvents  supprimés,  de  S.  Marc  et  des  acquisitions,  déjà  décrits  par  Fran- 
6  cesco  del  Furia,  dont  le  travail,  resté  manuscrit,  a  été  Utilisé  parles  auteurs 
de  cette  description  sommaire;  puis  les  mss  de  lord  Ashburnham,  en  atten- 
dant l'impression  de  l'inventaire  détaillé.  *[  Pour  une  nouvelle  édition  du 
livre  IV  de  Jamblique  [E.  Pistelli].  Quelques  corrections.  1[  KXuTat(Ar,(7Tpa 
[G.  Vitelli].  Exemples  nouveaux  de  cette  orthographe.  *^  Les  manuscrits  de 

10  Palsephatos  [G.  Vitelli].  Travail  de  140  pages.  Description  et  classification 
des  mss;  leur  identification  avec  ceux  déjà  employés.  Texte  avec  variantes 
des  chap.  3  à  37.  f  Lettre  d'un  anonyme  uepl  paatXe^aç  [G.  Vitelli].  Texte  grec 
inédit  (3  pages),  tiré  d'un  ms.  de  Florence  du  14e  siècle  ;  contient  deux  cita- 
tions d'Euripide  (Phén.  713  et  733).  f  Notes  de  phonétique  latine  [Ernesto 

IB.  Giacomo  Parodi].  1.  Observations  sur  le  son  intermédiaire  entre  u  et  i. 
Étude  détaillée  (50  p.)  de  cette  question  obscure  et  controversée.  2.  Sur 
*bistia  et  *ustium  en  latin  vulgaire  (d'après  l'italien  biscia,  uscio.)  3.  Sur 
uë-,  tiô-  en  latin.  Vë-  passe  à  uo-  devant  labiale  ou  l.  ^  Schellersheim  et  les 
mss  grecs  de  Badia  [G.  VitelliJ.  ^  Nouvelles  observations  sur  les  Oiseaux 

80  d'Aristophane,  avec  la  collation  du  ms.  Vaticano-Urbinas  141  [Enea  Picco- 
lomini].  Le  ms.  est  du  xiv«  siècle.  Collation.  Remarques  sur  les  v.  9-10, 
23  sqq.,  59,  65,  92,  95,  199,  265,  269,  276-293,  317,  445,  469,  491,  524,  531,  553, 
641,  679,  864  sqq.,  1012,  1022,  1250,  1360,  1375,  1392,  1410,  1560  sqq.,  1628.  %  La 
panoplie  de  Pithétéros  et  d'Euelpide  [Pio  Franchi  de  GavalieriJ.  Les  x^tpat 

25  servaient  de  boucliers  aux  deux  Athéniens.  L.  Duvau. 
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Mnemosyne.  Vol.  XX  (1892)  <Nous  n'extrayons  ordinairement  que  les 
observations  générales  ou  celles  qui  ont  trait  à  un  autre  auteur  que  celui  qui 
fait  le  sujet  de  l'article >.  Pars  1.  De  Iloratii  carminibus  amaloriis  prae- 

ss.sertim  interpretandis  et  ordinandis  [H.  T.  KarstenJ.  Polémique  avec 
J.  J.  Hartman,  à  propos  de  ses  jugements  sur  le  poète  dans  son  livre  "de 
Horatio  poeta".  La  plus  ancienne  épode  est  la  120,  qu'il  faut  placer  vers  40 
ou  39.  La  dernière  est  la  14*  (an  30).  Les  odes  amoureuses  du  livre  I  vont 
de  36  (od.  5)  à  25  (od.  33)  ;  les  odes  11  et  13  du  livre  IV  ont  été  composées 

*0  peu  avant  la  cinquantième  année  du  poète.  D'une  manière  générale,  la 
disposition  des  odes  d'Horace  diffère  peu  de  leur  ordre  chronologique.  ^ 
Ad  Vergilii  eclogam  III  110.  Erratum  à  une  conjecture  sur  ces  vers,  publiée 
dans  Mnemosyne  1891  :lire  "  aut  expedietur  amaris"  [H.  T.  K.].<[[  Digamma 
homericum.  Traces  du  digamma  dans  le  papyrus   du  British  Muséum, 

45, publié  par  Kenyon  [J.  v.  L.  J.  f.].  ^  'IIpwSou  Mt|j.ia|iêot  edidit  H.  van  Herwer- 

■  den.  Édition  faite  d'après  la  publication  de  Kenyon,  Texte  critique  et  notes 

explicatives.  P.  71,  n"  63.  Dans  Bekkeri  Anecd,  298,  5,  il  faut  peut-être 

écrire  ô   ln\...   Tor/wp-j-/'?  <ît£piê6r)to;>.  %   Excursus  ad  mimum  VI.  Le 

pauêwv  dont  il  est  question  dans  Hérodas  6,19  s'applique  à  quelque  parure 

50  féminine  :  il  n'y  a  point  là  d'obscénité.  P.  98.  Dans  le  fr.  d'Alcée  des 
scholies  de  Genève  (publiées  par  Nicole),  p.  319,  il  faut  lire  xa(  xev  "oaç 
...k'xoi<î?>.  [J.  van  Leeuwen  J.  f.].  ^  Observatiunculae  de  jure  romano 
(suite)  [J.  C.  Naber  S.  A.  ûl.j.  14.  Ab  Ulpiano  interpolatus  Julianus.  La 
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"certi"  et  "iacerti  condictio"  est  inconnue  à  Julianus,  bien  qu'Ulpien 
lui  en  attribue  la  connaissance.  Il  faut  rétablir  "incerta  formula"  au  lieu 
d'"incerti  condictione"  dans  1.  3  D.  12,7;  1.  2  §  3  D.  39,3  ;  1.  19  §  2  D.  43, 
26  ;  1.  60  D.  30,  —  13.  Suum  Gelso  restitutum.  C'est  Celsus  qui  a  admis  la 
"condictio".  Les  mots  "si  non  sit"  sont  à  retrancher  dans  1.  2  D.  13,3.  —  5 
16,  Abjudicatur  Ulpiano  1.  3,  §  4  D.  12,4.  —  17.  Apud  Ulpianum  ex  stipula- 
tione  non  nasci  condictionem. 

^1[  Pars  2.  Disputatio  de  aliquot  locis  epistolarum  Ciceronis  ad  Atticum 
[J.  G,  G,  Boot].  Quatorze  pages  de  remarques  critiques.  ^  Inscription  mé- 
trique de  Stratonicée,  publiée  par  G.  Gousin  dans  Bull.  Corr.  Hell.  1891.  lO 
Épigramme  chrétienne  où  il  faut  lire  au  v,  2  xTsâvwv  pour  xapLâ-cwv.  1[  Home- 
rica  (suite)  [J,  van  Leeuwen  J.  f.].  14.  De  Iliadis  manuscriptonuperreperto. 
Observations  sur  le  papyrus  Flinders  Pétrie.  13.  Ad  Iliadis  scholia  Gene- 
vensia  nuper  édita.  Remarques  sur  le  texte  publié  par  Nicole.  16.  De  lin- 
gua  deorum.  Les  mots  de  la  langue  des  dieux  sont,  non  pas  comme  beau-  15 
coup  l'ont  cru  (par  ex.  l'auteur  de  l'interpolation  de  l'Odyssée  10,303  et 
Philoxène  dans  Athénée,  p.  642  F)  de  vieux  mots  hors  d'usage,  mais,  au 
contraire,  l'explication  dans  le  langage  poétique  ordinaire  de  termes  étran- 
gers ou  tombés  en  désuétude.  ^  Ad  Sophoclem  [E,  B.  Koster].  Conjectures 
sur  Ajax  et  Œdipe-Roi,  ^  Ad  Aeschinis  orationem  xaTà  TtiJiâpxoy  [G.  M.  20 
Sakorraphus].  Huit  conjectures.  ^  Ad  Aristophanem.  Écrire  pûporai;  pour 
pouXaî;  au  V.  3  des  Chevaliers.  [J.  v.  L.  j.  f.].  ^  Emblemataapud  Aristopha- 
nem, Xenophontem,  Luciauum  [P.  H.  Damsté].  Suppression  de  passages 
intrus  dans  Aristophane,  Paix;  Xénophon,  Anabase  ;  Lucien,  Dialogues 
des  Morts  3  et  21,  de  Saltalione.  ^  Ad  Homerum,  Dans  la  scolie  sur  Od.  26 
18,  17,  nous  devons  penser  que  Démétrius  avait  corrigé  -/£'<ï"at  en  SéUxat 
et  attribué  aux  (ASTaxapaxTrjpcaavTe;  la  substitution  fautive  du  premier  mot 
au  second  [J.  v.  L,  J,  f.].  ^  Ad  Platonis  Phaedonem  [J.  J.  Ilartman].  Sou- 
tient que  le  papyrus  du  Phédon  de  la  collection  Flinders  Pétrie  est  un 
mauvais  manuscrit,  dont  il  n'y  a  rien  à  tirer  pour  la  critique  du  texte.  30 
P.  133.  Dans  Rep.  1  p.  339  E,  supprimer  aOtb  devant  oûxwal  et  uoteîv  après 
eTvat.  p.  157,  Banq.  174  A,  retrancher  les  mots  ô  èxeîvoî  oXiyâxi;  iTzoîu.  Crit, 
p.  43  A,  retrancher  S-.à  to  TioXXdcxt;  SeOpo  çotxâv.  ^  Ad  Terenti  Eunuchum , 
V,  64  sqq.  Écrire  "quae  illum,  quae  me  non,  quae"  [J,  J.  IL]  ^  Ad  Quin- 
tum  Smyrnaeum  [II.  van  Ilerwerden].  Huit  pages  de  conjectures,  f  Obser-  35 
vatiunculae  do  jure  romano  (suite)  [J.  G.  Naber  S.  A.  fil,].  18,  Quid  sibi  ve- 
lint  verba  "  si  (;ertum  petetur".  19,  Abjudicandum  Ulpiano  fragmentum 
de  certi  condictione  (1.  9  pr.  §  3  D.  12,  1).  20,  Ulpiano  abjudicandum  frag- 
mentum de  triticaria  condictione  (I.  1  pr.  D.  13,3).  21.  De  certis  formulis. 
Il  n'y  en  avait  pas  deux,  mais  quatre.  22.  Ad  Ulpiani  de  condictione  com-  40 
mentarium,  23.  Quid  sit  condictio.  24.  De  condictione  certi  vel  incerti.  ^  Ad 
ApoUodori  bibliothecae  partis  ineditae  fragmenta  [H.  van  Herwerden], 
Conjectures  sur  l'epitome  Vaticana  et  les  fragmenta  Sabbaitica,  If  Ad. 
Herodam  a  me  editum.  Complément  de  l'article  analysé  plus  haut  [H,  v.  H,], 
^  Quaestiones  ad  historiam  scenicam  pertinentes  (suite)  [J,  van  Leeuwen  45 
J,  f.J.  3.  De  Neophronis  quae  fertur  Medea.  Dans  l'argument  de  la  Médée 
d'Euripide,  il  faut  lire  8tà  Neôçpovo;.  Euripide  aurait  fait  représenter,  par 
l'entremise  de  Néophron,  une  seconde  édition  de  sa  Médée.  6.  De  Sophoclis 
praeturis,  Sophocle  a  été  trois  fois  préteur,  en  434,  en  441  et  en  426.  ^  Ad 
Plutarchum  :  àptaTou;  —  'Apyetoy;,  Dans  Laconica  apophthegmata  p.  232  E ,  50 
lire  :  toÙ;  'Apyeîouî  w;  (iaxTixâ;  [J.  V.  L,  J,  f.J,  %  Gicero.  Verr.  2,  1,  13,  38. 
Ponctuation  nouvelle  du  passage  [J.  S,  Speijer],  î  Livius,  21,  34,  2.  Sup- 
primer les  mots  "  utili  exemple  "  [H.  W.  van  der  Mey], 
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HII  Pars  3.  Ad  Sophoclem  [J.  van  Leeuwen  J.  f.].  Le  facsimile  du  Lauren- 
tianus  de  Sophocle,  publié  par  E.  M.  Thompson  et  R.  C.  Jebb,  montre  l'im- 
portance des  notes  du  xiii»  s.,  qu'on  a  négligées  à  tort.  Ainsi  le  texte  de 
l'oracle  sur  la  fondation  de  Thèbes  concorde  avec  celui  que  Musurus  a 
5  donné  dans  les  scholies  d'Aristophane.  Suivent  des  notes  critiques  sur  trois 
ou  quatre  passages.  1[  Homerica  [H.  van  Herwerden].  Seize  pages  de  remar- 
ques, f  De  Aristeae  ad  Philocratem  fratrem  epistola  [K.  Kuiper].  Soutient, 
contre  Cobet,  que  cette  lettre,  tout  apocryphe  qu'elle  est,  contient  des  ren- 
seignements utiles.  Elle  a  été  composée  par  un  Juif  peu  de  temps  après  la 
*o  mort  de  Ptolémée  Philadelphe.  Remarques  critiques  sur  lu  texte  de  la 
lettre.  ^  Ad  Terlulliani  de  Pudicitia  et  de  Pœnitentia  [J.  van  der  Vliet]. 
Douze  pages  de  conjectures.  P.  274.  Corrections  au  texte  de  pseudo-Cyprien, 
De  bono  pudicitiae,  1  :  '  scitis,  <fratres  carissimi,>  tune  quando  apud  vos 
praesens  essem  <quanto>  metu  <essem>  (ou    '<quantum>  metu- 
«5  <erem>  ')  aliquas  offlciorum  meorum  partes  praeterisse' ;  8  :  '  qui  in  domo 
<minoris>  minor  (ou  ministri  îninister)'.  P.  275.  Adv.  Marc.  1,  13.  0.  II, 
61,  6  :  '  nihil  eum  omnino  fecisse  <quam>  vel  indignum'.  P.  281.  Chez 
Pacianus  ep.  II  ad  Sympronianum  4 ,  peut-être  faut-il  écrire   '  satagis  ' 
pour  '  agis  '  et  plus  bas  '  aut  de  versibus  <agendum>,  Virgilii  versus  etc.' 
20  î[  Vox  — Nox.  Dans  la  Passio  beatae  Katherinae  virginis,  éd.  H.  Varnhagen, 
lire  au  v.  384  '  nox  irradiata  luce'  [J.  v.  d.  V.J.  ^  Callaeci  —  Gallaeci  [U.  Ph. 
Boissevain].  11  faut  écrire  '  Callaecus'  ou  '  Callaicus'.  f  Ad  Bellum  Jugur- 
thinum  [P.  H.  DamstéJ.  Observations  sur  une  quinzaine  de  passages.  ^  Ad 
Aristophanis  Pacis  versum  18.  Substituer  xâpSoTcôv  à  àvT>iav,  comme  le 
'^^  montre  la  scholie  du  Ravennas  [J.  v.  L.  j.  f.].  ^  Spicilegium  observatiouum 
criticarum  ad  scriptores  graecos  [G.  M.  Sakorraphus].  Conjectures  sur  An- 
tiphon,  Andocide  et  Thémistius.  ^  Observatiunculae  de  jure  romano  (suite) 
[J.  C.  Naber  S.  A.  fll.].  25.  De  condictione  certi.  ^  Ad  tragicos  [H.  van  Her- 
werdenj.  Conjectures  sur  Euripide  (Hécube  239),  Sophocle  (Trachiniennes). 
30^  Adnotationes  criticae  ad  Theophrasti  Characteres  [S.  A.  Naber].  Adopte, 
sur  l'origine  du  livre,  les  vues  de  Gomperz.  Notes  critiques  sur  une  qua- 
rantaine de  passages.  P.  336.  Dans  Josèphe,  Ant.  Jud.  13,  414,  lire  ÙTto^evo- 
Xoyeîv  et  dans  Aristophane,  Grenouilles  1227  :  ÛTroTcptto.  ^  Parthen.  Erotic. 
14.  Suppléer  'Ao-(rr,(ioy  après  'AXixapvaaaoû  ;  12,  écrire  iTiZ  eùv-ri;  pour  rr,;  v^qo-ou. 
36     f^  Pars  4.  De  Templis  romanis  [I.  M.  J.  Valeton].  1.  De  vocabulis  non- 
nullis  ad  locorum  inaugurationem  pertinentibus.  Traite  du  sens  des  expres- 
sions 'augustus',  'sanctus',  'sacer',  'religiosus'.  2.  De.ritu  inaugura- 
tionis  locorum  :  1°  de  auspiciis;  2»  de  loco  liberando;  3"  de  loco  lerminando; 
4°  de  templo  minore;  5°  de  loco  effando;  6»  de  ratione  Decumani  et  Gardinls 
*0  observata  in  templis   terrestribus.  ^  Ad  Odysseam  [H.  van  Herwerden]. 
Observations  sur  des  passages  des  livres  XIII-XXIV.  H  Diodorus  Siculus 
1,  83  lire  wixoijç  pour  w[awî  [W.  F.  A.  van  Dam].  ^  Spicilegium  observatio- 
num  criticarum  ad  scriptores  graecos  [G.  M.  Sakorraphus].  Neuf  pages  de 
conjectures  sur  Isée.  P.  401.  Dans  Sophocle,  Philoct.  631  lire  ÔàCTtrov  yàp  êiv 
45  pour  où  ôâaaov  av.  P.  403.  Eschine,  3,  122  :  substituer  àTiavxôtv  à  rjxetv  devant 
Et;  TÔv  aOtbv  -rdnov.  P.  404.  Démosthène  19,  257,  lire  :  tov  aùtoO  (pour  tiv'  aÙToû) 
xaxYiYopov  P.  406.  Eschine,  2,  147  doit  être  ainsi  corrigé  :  iyîa  ô'w;  È7rai8£Û0ïîv 
xat  Sri  èÇT;Yr,ao(jiai.  P.  408.   Écrire  dans  Eschine  3,  208  :  et;  triv  [5tà]  Twv  ôpxwv 
TtiffTiv  H  Ad  Plutarch.  Moral.  347  C  Écrire  :  -/«'p^"  't^'t  yàp  f||XEt;  (cf.  Aristoph. 
60  Chev.  252)  et  regarder  -/«'poiAsv  comme  une  glose  [G.  M.  Sakorraphus].  If 
Fluctus  in  simpulo  [S.  A.  NaberJ.  11  est  probable  que  Messaline  et  Silius 
(Tacite,  Ann.  11,  27)  jouaient  un  mime  emprunté  à  la  fable  dos  Bacchantes. 
Silius  faisait  Bacchus,  Vectius  Valens  jouait  le  rôle  de  Peuthée,  et  sans 
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doute  Messaline  était  Ariane.  Nous  pouvons  nous  représenter  la  scène  qui 
excita  la  colère  de  Claude  d'après  la  fin  du  Banquet  de  Xénophon.  Tacite 
a  exagéré  les  faits,  soit  en  se  fiant  à  des  on-dit,  soit  de  lui-même.  If  Varia 
ad  varies  [J.  van  der  Vliet].  Conjectures  sur  Cicéron  (Oralor  42,  144),  Apulée 
(Apol.  42),  Minucius  Félix  (29,  10),  Varron  (de  L.  L.  5,  88),  Plaute  (Asin.  654),  6 
Martial  (4,  43).  ^  'Avojxoiôtyite;.  Les  contradictions  reprochées  à  Homère 
peuvent  être  expliquées  souvent  comme  celles  de  Shakespeare  le  sont  par 
Goethe  dans  les  Entretiens  avec  Eckermann  (18  avril  1827)  [S.  A.  N.].  ^  Ad 
Horatii  Artem  Poeticam  vss.  251  sqq.  Écrire 'jus  est 'pour 'jussit'  [J.  J.  IL] 

t1[  Vol.  XXI  (1893),  Pars  1.  XovSpwv  [S.  A.  Naber].  Notes  critiques  sur  une  10 
centaine  de  passages  de  l'Anabase  de  Xénophon.  P.  1.  Différence  entre 
l'emploi  du  datif  et  de  l'accusatif  du  participe  en  opposition  à  un  datif, 
dans  une  proposition  infmitive.  Beaucoup  de  passages  d'auteurs  sont  à  cor- 
riger sur  ce  point.  P.  10.  Dans  Plutarque,  Artax.  26.  écrire  TtpocreîTvxev 
Spa^âfAevo;  pour  irpoaaxev  àpSâ(j.£voç.  P.  11.  L'opinion  de  J.  J.  Ilartman  sur  la  16 
publication  de  l'Anabase  est  fortifiée  par  un  passage  du  livre  II  (1, 14).  P.  15. 
Discussion  de  l'opinion  de  Cobet  sur  le  sens  de  oi6ç,  eîixi  avec  un  infinitif, 
P.  16.  Confusion  constante  des  mots  aTpaxiwTriç  et  (TTpaTrjy<5;.  P.  23.  Euripide, 
Heraclid.  203,  substituer  àll^o^  à  nàliv.  P.  27.  Aux  noms  en  ewv  de  forme 
ionienne  correspondent  des  noms  en  -wv  en  altique.  Dans  Bekkeri  Anecd.  20 
p.  316,  23,  lire  -/aXxwv  pour  -/aXxw  et  Platon,  Timée  70  A  YwvaixôWa  pour 
yuvaixtSv.  «  XovSpwv  denique  non  invenitur  nisi  apud  me;  modo  ne  lectores 
reponant  àyupwva.  »  ^  Observatiunculae  de  jure  romano  [J.  C.  Naber  S.  A. 
fil.]  (Suite).  26.  Emendaliir  Pauli  fragmcnlum,  quod  est  hodie  1.  21.  D.  16,2. 
Écrire  "  conveniatur  <  licet  compensare  velit  >  non  debebit  de  rato  ca-  25 
vere,  quia  nihil  <  petit  qui  >  compensât  ".  27.  De  bonae  fidei  judiciorura 
exitu,  28.  Ad  judicium  depositi  et  ad  formulam  Oclavianam.  Essai  de  resti- 
tution de  la  formule.  Chez  Paul,  1.  22  D.  40,  2,  écrire  "  studiorum  causa 
(se)  "  au  lieu  de  "  sciens  ".  29.  Qiiid  divus  rescripserit  Marcus  circa  doli 
mali  exceptionem.  30.  Quid  sit  compensare.  31.  Quid  sit  compensatio  de-  30 
biti.  32.  Pensa tae  pccuniae  condictio  Triboniano  restituitur.  33.  De  com- 
pensationis  natura.  34.  Restituitur  Macri  fragmentum,  hodie  1.  1  §  4  D.49, 
8.  ^  Ad  Thucydidis  IV  cap.  9  [J.  van  Leeuwen  J.  L]  Propose  xal  aXÀa  àWa 
pour  à),>,à  xal  TaùTa  et  la&iâaoLrj^oLi  pour  ÉTiKTTtâcracrOai.  ^  Ad  Sophoclem  [E.  B. 
Koster].  Correction  de  sept  passages  d'Œdipe  à  Colone.  ^  Plut.  Moral,  p.  200  35 
AB.  Dans  les  deux  mots  dépourvus  de  sens  :  (j.yi  <tù  (lue  donnent  les  mss, 
on  retrouve  la  vraie  leçon  :  fyvw  [J.  v.  L.  J,  f.j  ^De  templis  romanis  (suite). 
[L  M.  J.  ValetonJ.  3.  De  ratioue  decumani  et  cardinis  diversa  a  ratione 
templorum  terrestrium  et  aliéna  a  reliquis  templis.  Discussion  des  opinions 
antérieurement  exposées  par  O.  Millier  et  Marquardt,  Abeken,  Aufrecht  et  40 
Kirchhoff,  E.  Iluschke,  Nissen,  M.  Bréal,  Regell  et  Kuutze.  ^  Ad  Iliadis  Z 
49  sq.  Lire  ei  xev.,.  TiETryOïri:'  [J.  J.  II.].  %  Ad  tragicos  (suite)  [IL  van  Ilerwer- 
denj.  Observations  sur  une  vingtaine  de  passages  d'Eschyle,  Euménides.  A 
la  lin  de  l'article,  correction  à  la  p.  448  du  vol.  20,  où  il  faut  retrancher  les 
quatre  dernières  lignes.  ^  Ad  Plularchi  Moralia  [IL  van  Herwerdeu].  Re-  45 
marques  sur  les  traités  contenus  dans  le  tome  3  de  l'ed.  Bernardakis 
(p.  613  à  773).  II  Ad  Aristophanis  Vespas  observationes  criticae  [J.  van 
Leeuwen  J.  f.].  Conjecture  sur  douze  passages  et  explication  des  vers  1299- 
1318.  P.  114.  Elieu,  V.  IL  13, 1,  écrire  ouxs  Ssxal  (pouraùtà)  g-^nou,  d'après  Ar, 
Vesp.  1361,  50 

flf  Pars  2.  Novissimae  observationes  ad  Ciceronis  epistolas  ad  Atticum 
[I,  C.  G,  Boot],  Adieux  de  l'auteur  à  la  philologie.  Remarques  sur  dix  pas- 
sages. ir  Euripid.  Ilelen.  297.  Dans  les  notes  de  Macaulay,  grand  lecteur 
R.  DE  PHiLOL.  —  Revue  des  Revues  de  1893.  XVIII.  —  18. 
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d'auteurs  grecs,  sur  les  tragédies  d'Euripide,  publiées  par  son  neveu  sir 
A.  Trevelyan,  se  trouve  une  excellente  restitution  d'un  passage  altéré  et 
corrigé  de  vingt  façons  différentes  par  les  critiques  :  to  Ppwfi'  èirxiv  pour 
To  o-w[i'  èffxfv.  <?  Non  caeca  gallina  fuit  quae  lioc  granum  reperit.  »  [S.  A.  N.]. 

5  ^  Ad  hymnes  homericos  [II.  van  Ilerwerdcn].  Une  quinzaine  de  conjectu- 
res. ^  Obscrvatiunculae  de  jure  rouiano  [J.  G.  Naber  S.  A.  fil.].  3^.  Quid 
intcrsit  re  vol  pacte  compensari  dicas.  36.  De  argentarii  periculo.  37.  An  et 
quatenus  ex.  dispari  causa  compensetur.  38.  An  snpersint  in  Digestis  ejus 
vestigia  deductionis  quain  patitur  bonorum  cniptor.  39.  Quid  sit  quod  dici- 

10  tur  dotem  peculiumve  minui.  40.  Quid  sit  ipso  jure  compensari  quod  dici- 
tur.  41.  De  jure  retenlionis.  1[  Ad  fragmenta  coraicorum  [II.  van  IlerwerdenJ. 
Trente  pages  de  conjectures.  P.  177.  Les  vers  sur  Euripide  attribués  à  Ale- 
xandre d'Etolie  par  Aulu-Gelle  (IS,  20)  sont  bien  du  poète  alexandrin  et 
non,  comme  d'aucuns  le  veulent,  d'Aristophane.  ^  Ad  Petronium.  Sat.  129 

15  Retrancher  "  fldius  "  après  "  médius  ".  [P.  Thomas].  ^  De  Phidiae  morte 
[J.  van  Leeuwen  J.  f.].  La  scholie  au  vers  60'i  de  la  Paix  d'Aristophane 
est  facile  à  corriger.  Mais  elle  ne  nous  apprend  rien  sur  la  date  de  la  mort 
du  sculpteur,  ^  [Esvoçwvtoç]  'AO-/ivai(ov  ixo),n:£ta  edidit  A.  SCHWARTz,  Mosquae 
1891  [Sergius  Sobolewski].  Analyse  en  latin  des  prolégomènes  de  l'édition 

20  Schwartz,  qui  est  rédigée  en  russe.  ^  Spicilegium  observationum  criticarum 
etc.  <cf.  272,2o>  [G.  M.  Sakorraphus].  Notes  sur  Euripide,  Ilécubc. 
Variantes  des  mss.  12  et  13  de  la  bibliothèque  d'Athènes,  qui  n'ont,  selon 
l'auteur  même,  aucune  importance.  %  Nomen  in  Ovidii  Métamorphoses 
incorruptum.  Met.  XI,  348,  restituer  "  Onetor  "  au  lieu  de  "  Anetor  "  [J.  J. 

25  Ilartman].  ^  Ad  Juvenalem  [G.  M.  Francken].  Sept  pages  de  notes  criti- 
ques. P.  203.  Le  vers  3,  113  de  Ju vénal  (qui  paraît  intrus,  se  retrouve  dans 
un  poème  latin  du  xiii»  s.,  original  des  "  Lamentations  de  Mathéolus  "  de 
Jehan  Le  Fevre  de  Resson.  1  Ad  Iliadis  Z  vs.  164.  Remplacer  xeOvafv)?  par 
TeOva^ïjv  [J.  J.  H.].  Ad  Diodorum  Siculum  [H.  W.  van  der  Mey].  Examen 

30  d'une  quinzaine  de  passages  des  livres  23  à  37.  ^  Ilomeri  Odyss.  5,  440.  Un 
fait  analogue  à  celui  qui  donne  lieu  au  récit  homérique  se  retrouve  dans 
un  livre  de  l'Anglais  Guillemard  sur  Magellan,  paru  en  1891.  [S.  A.  N.]  If  Ad 
Sallustii  Gatilinam  [P.  IL  Damsté].  Ginq  conjectures.  ^  Explanationes  et 
conjecturae  [J.  Woltjer].  Deux  passages  d'Euripide,  Hippolyte  et  un  d'Es- 

35  chyle  (Agamemnon  267-276).  1[  Sophocl.  Antigon.  904  sqq.  [S.  A.  N.]  S'étonne 
qu'aucun  philologue,  même  d'Allemagne,  n'ait  jamais  cité  l'opinion  de  Gœthe 
sur  la  non-authenticité  du  passage*. 

111I  Pars  3.  Gommentationes  Flavianae  duae  [H.  van  Herwerden].  Éloges 
des  éditions  de  Josèphe  par  B.  Niese  et  par  S.  A.  Naber.  Vingt-neuf  pages 

40  de  conjectures  sur  Antiq.  Jud.  XI-XX  et  Bell.  Judaic.  Pour  ce  second 
ouvrage,  l'auteur  donne  une  collation  des  mss  de  Milan  et  de  Venise  faite 
par  lui  en  1859.  P.  255  (note).  Plusieurs  conjectures  sur  Josèphe,  contre 
Apion.  If  Notulae  criticae  ad  Silium  Italicum  [J.  S.  van  Veen].  Gorreclions 
au  texte  de  seize  passages  des  livres  9  et  10.  ^  Spicilegium  observationum 

45  criticarum  ad  scriptores  graecos  [G.  M.  Sakorraphus].  Vingt  pages  de  con- 
jectures sur  Lucien,  3,  60  écrire  peut-être  'éx°^'^^<^  "^'^^  oôSav.  P.  269,  Eschine, 
certainement  1,  48  ;  luiSéxeo-ûai  ScîSav  Tiovripav.  P.  270,  Ilérodien,  8.  8,  6,  il 
faut  à7to(ry.w7iTOVT£;  <â;>  toù;  OU  bien  âTTiaxwTTTOVTe;  xoù;  xtX.  P.  271,  Plut., 
Thés.,  24  dç  vo5v  <è(i>ga)>d|j.£voî.  P.  270.  Dans  Sophocle,  OR.,  975,  substituer 

KO  pi),Yj  à  pâXr.î  et  dans  Eschyle,  Prom.  788,  Ouixw  Xàg'  à  ^^[im  pàX'.  Rétablir  la 


1.  Cet  endroit  des  Entreliens  avec  Eckennann  est  depuis  longtemps  reproduit  dans 
l'éd.  de  Sophocle  par  E.  Tournier  (2«  éd.  1877,  3o  éd.  1887,  A.  M.  D.) 
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préposition  év,  omise  dans  les  mss  chez  Achille  Tatios  8,  15  (  <  èv  >  eêéê^rixo), 
Xénophon  d'Ephèse  V,  7  (ëôoÇev  <£v>  éauxr,;),  Xénophon  Anab.,  6,  4,  3 
(âvoixTio-ai?).  Dans  Hésychius  de  Milet,  éd.  Flach,  ch.  3  et  Diogène  Laerce 
10,  27  écrire  àStâpOpw-ra  (et  non  àgi6p9wTa)  Eîaxe.  P.  275.  Dans  Xénophon. 
Anab.  6,  6,  24  il  faut  peut-être  corriger  àTcoxTefvwv  en  àTtoxTsvwv.  Chez  6 
Dinarque,  Aristog.  16  (letà  iraGTa  est  une  glose  qui  a  remplacé  'éneixx.  P.  278- 
Exemples  de  cas  où  il  faut  retrancher  les  lettres  8t,  nées  du  redoublement 
d'un  V  :  Platon,  Phèdre  275  B,  tôv  èpcofAevov  [Stla'caOfîjjiEvov,  Aristote,  Athen. 
resp.  19  oîç  ETipaxTov  [6t]£a9àX)>ovTo.  Exemples  de  la  faute  contraire  :  Plu- 
tarque,  Lucull.  3,  àç  'Po5ov  <Si>£ffco6Y),  Cato  minor,  11  xb  àvuTreûOuvov  lo 
<5t>£7tfa-x£U(T£v.  Même  p.  Plutar.  Timol.  15,  corriger  où  StayavaxxEïv  en  oùxl  8' 
àyavaxxEiv.  P.  280.  Piutarque,  Mor.  p.  347  B,  supprimer  èv  xoti;  Stx£Xixor<:.] 
P.  281.  Hesych.  Miles,  ch.  6,  il  faut  lire  oùSà  !Jir,v  pour  o'jx£  [ativ  P-  284.  Les 
auteurs  de  la  décadence  emploient  indifféremment  des  verbes  composés 
avec  5i-  et  avec  et  Cependant  il  faut  corriger,  Xénophon,  Apol.  Socr.  12  16 
giaYyéXXEt  en  il  ayyéXXEt;  Piutarque,  Thés.  3  SiYiTtàxYids  en  èlr^niTriat.  Chez  Clé- 
ment d'Alexandrie,  Protr.  39  peut-être  doit-on  aussi  écrire  llzk7]iz'{\ihM^  ;  en 
tout  cas,  à  quelques  lignes  de  là,  il  est  nécessaire  de  retrancher  les  mots  : 
aXXoç  ouxo;  îx*^^?-  Même  p.  Dans  Piutarque,  Solon  12,  retrancher  xXwaxvîv 
après  xp<$xr,v.  P.  285.  Dans  Anliphon.  5,  33,  écr.  ypridxf,;  xou  ilnlèoi.  P.  286.  av  20 
est  à  retrancher  après  W7rf,p^£v  chez  Thémistius,  p.  211  A,  une  ligne  plus 
bas,  changer  x£taOai  en  -/.zMta.  P.  287.  Peut-être  doit-on  écrire,  chez  Démos- 
thène  21,  151  r|Xwx£v  tri,  chez  Euripide,  Androm.  334  xéOvïjxa  6r)  o-^  ôuyaxp^  ^ 
Lucianus.  D.  D.  20,  11,  lire  :  wpa(a  Sa  r,S£  wç  yXaçupdv  xt  xxX.  [J.  V.  L.  J.  f,].  ^ 
De  interpolationibus  in  Plauti  Captivis  [H.  T.  KarstenJ.  Article  développé.  25 
^  Ad  Iloratium  [I.  Dornseiffen].  Sur  Sat.  1,  1,  87  ;  2,  3,  72;  Epist.  1,  1,  29.  ^ 
Schol.  Aristoph.  i'ac.  618.  Ecrire  :  w;  (pour  r,)  ...■koioZ^to.  (pour  Ttotoûaa)  ^ 
Parerga  :  Lucanusde  Nilo  [G.  M.  Francken].  Lucain  suit  Sénèque  dans  ce 
qu'il  dit  du  Nil,  maison  y  ajoutant  des  préjugés  populaires  et  les  inventions 
de  sa  fantaisie.  Le  texte  de  quelques  passages  est  à  corriger.  %  De  versu  30 
quodam  Juvenalis.  Sat.  1,  108,  écrire:  'conductus'pour 'conductor'.  [J.  J.H. 
^  Observatiunculae  de  jure  romano  (suite)  [J.  C.  Naber,  S.  A.  fll.]  42.  An 
retentio  compensatioque  salvasit  mutui  rei  bonis  venditis.  43.  De  stipula- 
tionibus  quae  actionum  instar  habeant. 

^%  Pars  4.  Ramenta  [S.  A.  Naber].  Conjectures  sur  cent  cinq  passages  de  S5 
Cyropédie  de  Xénophon.  P.  339.  "  O^oy-in^tiv  a  vofiiÇEiv  sexcenties  confusa 
fuisse  novimus".  Ainsi  il  faut  lire,  dans  Déraosthène,  Timocr.  107,  ôvoiiâÇoio  ; 
Boeot.  I,  29:  ôvopiâÇ£CTOat  ;  Mid.  16  :  ôvoixaÇw  ;  Mid.  69  :  ôvofAdcdai  ;  Denys  d'ilali- 
carnasse,  Ant.  Rom.  6,  38,  ôvo(j,d(!;£iv  ;  Dion  Cassius,  43,  19,  ôvoiJiao-OEîaa  ;  43» 
39  :  ovo[Ad(Ç£aOa'.  ;  47,  30  :  ôvo(Aacr6£vx£;  ;  51,  24  :  wvo[xâ<i6r)  ;  Piutarque,  Numa  12  :  40 
ôvo[iâÇ£(jOat.  Chez  Piutarque,  Crassiis  2  et  Alex.  8,  xa\  vo(jLt!;wv  xa\  ôvoiAâÇwv 
est  une  dittographie.  Chez  le  même,  Comp.  Dion.  c.  Brut.  3,  écrire  évi- 
demment :  ôvo(i.a!;6(xevov.  P.  340.  Substituer  Êçtivai  à  activât  dans  Diodore 
de  Sicile,  14,  75  ;  àçîixe  à  â(pr,x£  dans  Piutarque,  Public.  22  ;  ècprixev  à  àç^xev 
dans   Piutarque,   Cim.  8.  P.  343.  Corriger  :  Plut.  mor.  p.  863  B  :  èv   xor?  45 
TtXciudtwxaxoç  et  Denys  d'Halic.  6,  69  :  êv  xaîç  Tiâvu  XaixuporaxY);.  P.  350.  II  n'est 
pas  absolument  certain  que  le  préambule  qui  ouvre  chacun  des  livres  de 
l'Anabase  soit  apocryphe.  P.  351.  Correction  de  deux  passages  de  Lucien, 
Zeuxis  12  ■rt£7t6vy|xat    pour  Tifnolriza.i  ;   Coq  5,    ïii   yàp  vûv   àvaTC£[jnt(iî;Et.  P.   352. 
Dans  Denys  d'Halicarnasse,  Ant.  Rom.  1,  15,  il  faut  écrire  azixvp(L\iaai  pour  50 
(jx£iJL|iaTi  et  sans  doute  àmçiâaSa.io^/  pour  aSaxov.  P.  356.  Rétablir  le  singulier 
yuvatxa  chez  Platon   Gorgias  511   E  et  Lois  2,  650  A.  P.  357.    Compléter 
Platon,  Lois  5,  738  E  :  £v  <upoç  £v>   oûsév,  cf.  047  B.  P.  360.  "Haud  ita  raro 
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<rta)|jLa  et  (TTfj|i.a  ab  librariis  confunduntur.  1[  Ilenrico  van  Herwerden  Theo- 
dorus  Kock  S.  D.  P.  Réponse  à  l'arlicle  sur  les  fragments  des  Comiques 
analysé  plus  haut.  %  Obscrvatiunculae  de  jure  romano  (suite)  [J.  G.  Naber 
S.  A.  lil.].  U.  Stipulationem  de  rato.   45.  De  viudicibus  et   defensoribus. 

5  P.  376.  Il  faut  retrancher  les  mots  "quod  et  in  fidejussorem  debiti  distin- 
guendum  est"  dans  Paul,  1.  28,  §  2  D.  12,  2.  ^  De  versu  quodam  Q.  Ennii. 
Vers  cité  dans  Cicéron,  de  off.  1,  51,  où  il  faut  lire  "suae"  et  "facis"  pour 
"  suo"  et  "facit".  [J.  J.  II.].  ^  llyperidis  contra  Athenogenem  edidit  et 
annotavit  II.  van  Herwerden.  Édition  du  discours  publié  d'abord  en  1888 

10  par  E.  Révillout,  d'après  un  papyrus.  ^  Emendatur  Dio  Cassius  LXVII,  12. 
Lire  àdTâov  pour  àdxtbv  [J.  J.  H.],  f  Locus  in  Plinii  Ilistoria  Naturalis  cor- 
reclus.  XVIII,  20,  écr.  "plenoque,  nuntius,  laborum"  [J.  J.  II.].  H  De 
templis  romanis  (suite)  [I.  M.  J.  Valeton].  4.  De  religione  limitationis.  Les 
coutumes  religieuses  sont  observées  fidèlement  dans  la  délimitation  des 

15  terres  à  cultiver  (champs,  domaines,  lots,  colonies),  mais  négligées  dans 
celles  des  terrains  militaires  (camps)  et  des  temples.  ^  Ad  Vespas  Aristo- 
phaneas  [II.  van  Herwerden].  Une  quarantaine  de  conjectures.  P.  443. 
"Saepissime  ...confunduntur  a  librariis  terminationes  [Aat  et  [xev". 
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Les  indications  suivies  de  l'astérisque  renvoient  à  des  études  sur  des 
passaires  isolés.  —  Chaque  chifïre  peut  renvoyer  à  des  articles  consécutifs. 
—  Les  comptes  rendus  d'un  même  ouvrage  ne  sont  pas  tous  indiqués;  on 
pourra  en  dresser  la  liste  complète  à  l'aide  du  nom  de  l'auteur  et  des 
mentions  de  la  troisième  table.—  L'abréviation  sqq.  indique  souvent  des 
articles  voisins,  non  consécutifs. 


Ahélard  180,29. 

académies  212,22. 

accent  lat.  105,25. 

Accius  3,20.  119,46.  219,53.  209,39. 

Acliille  nO,4G.  220,20.  227,37. 

Actéon  176,41. 

Acliuin  114,12. 

adjectifs  gr.  127,7. 

Adoins  135,43. 

adverl)es  gr.   136,27.  —  lat.   140,15.  145, 

16. 
yEliiis  Stilo  5.3,52. 
/Emiiius  Macer,  v.  Macer. 
/Emilius  Scaurus  112,28. 
Afrique   94,24.    125,30.    177,2,8.    193,15. 

209,26.210,17,48.  252,2,53. 
Alberciiis  177,23. 
Alcée  266,46. 
Alcesle  257,35. 
Aicman  157,48. 
Alcméoii  de  Crotone  127,26. 
Aide  Manuce  75,1.  200,32. 
Alexandre  14,.34.  20,.39.  90,27.  9i,30.  107, 


17.  121,43.  1:10,45.  193,40.  207, 
Alexandre    dWiihrodisias     73,23. 

92,9.  200,26. 
Alexandrie  209,13. 
Alexandriue  (iillth'aUire)  14,12. 
Alexinos  27,49.  116,10. 
allilihalion  42,20.  155,43. 
alphabet  111,10. 


'3. 
91,38. 


Amazone  258,38. 

Amin-oise  S.  58,48.  129.53. 

Animien  Marcellin  58,15,52.  60,4.  102,39*. 
10.S,32M0'i,39MO6,27,31M0O,49.  107, 
31*,53*.  108,10*.  109,16*.  110,11*.  111,40. 
112,16*. 

—  anonyme  de  Valois  206,4. 

amulettes  170,34. 

Anacréon  173,31.  183,31. 

Andocide  158,9.  160,33.  195,15.  272,26. 

Annalistes  latins  113,27. 

Anthologie  gr.  27,31*,46*.32,47*.93,5.99, 
47.  106,25*.  110,3.  113,37*.114,9*,11. 
128,45  .145,35.  154,35.  179,34*.  201, 
3.3*.  267,3.  268,27.—  lat.  58,32.  102,52. 
101,1,0.  112,10.  117,42.  119,10.  121,5. 
124,25. 

Antiphon  272,20.  275,20*. 

ANTIQUITÉS  14,24.  22,17.  22,42.  25,19. 
89,52.  90,.37.19.  99,10.  205,15.  220,15. 
—  gr.  11,39.  14,51.  19,42.  25,42.  83,7. 
90,25.  93,30.  95,48.  97,30.  97,42.  103, 
3.  111,37.  114,21.  1.31,51.  152,-35.  192, 
50.  214,16.  217,36.  218,3.3.  224,7.  225, 
14.  248,35  —  lat.  11,41.  16,5.3.  04,8 
sqq.  72,28.  73.52.  81,2.  81,11.  89,2.  92, 
30.  93,31.  95,52.  90,17.  97,20.  98,49. 
99,0.  100,19.  101,45.  102,43.  110,43. 
121,19.  124,.52.  141,39.  144,5.  156,50. 
181,24.41.  210,41.  221,24.  242,53.  251, 
23   265  32. 

Aphrodite  7,50.  14,20.  105,39.  222,49. 
25;i,41. 
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apocryphes    chrétiens    25,21. ;^6.     154/i5. 

215.17.  218,7.50.   224,41.   226,30.   230, 

40.  269,4. 
Apollociore  271,42. 
Ap(.llon  6,32.  8,7.  36,22.   13:),36.    166,53. 

170,16.  171,13.  211,48.  249,50. 
Apollonius  (martyr)  121,28. 
Apollonius  de  Perge  22,12. 
Apollouius  de   Rhodes  70,49.  80,47.   171, 

21.  —  scol.  27,5. 
Apollonius  de  Tyane  103,49.  107,4. 
apologue  112,37. 
Appieu  10,30. 

Appius  Claudius  Caecus  267,53. 
Apulé.-59,1.  92,11  273,5*. 
Anitus  20,3.  26,52.   29,34*.  32,50.  70,53. 

115,9. 
arcliaïque   (littérature)  lat.  24,23.   140,39. 
ARCIIÉOLOGIR  11,36.  13,5.   14,25.  15,4. 

16,40  sqq.  21,14.  25,13.  26,5.8.50.  36, 

22  sqq.  71,36.  80,13.  87,40.  88,2.26.45. 

89,7.25.40.  90,39.  91,23.46.  93,4.  97,4. 

12.  123,43.  137,15  sqq.  164,35  sqq.  168, 

14    sqq.   173,1.47   sqq.   185,34.  187,31. 

—  gr.  12,52.  15,53,17,28.  23,50.  71,41. 
91,6.  93,30.44.48.  94,11.  95,5.  96,45. 
100,1.  105,39.  121,16.  128,25.37.  171,52. 
174,34.  176,19  sqq.  179,19.  215,52. 
225,5.  232,21  sqq.  243,36  sqq.  247,16 
sqq.  —  rom.  90,23.92,32.  96,32.97,11. 
98,21.  99,25.  105,16.  124,38.  125,36. 
128,50.  129,31.  147,52  sqq.  174,40.51. 
175,1.22.35.46.  176,6.41.  181,50  sqq. 
207,21.  211,25.  220,28.  239,11  sqq. 
249,28.30  sqq.  253,20  sqq.  259,13  sqq. 

—  chrétienne  21,48.  92,33.  176,13.  210, 
27.  262,r3. 

Archiloque  110.4. 

Archiraède  25,33.  108,51. 

Archytas  100,11. 

Ariadne  81,17.  183,16. 

Aristeas  272,7. 

Aristide  113,7.  114,50.  209,1. 

Aristophane  99,31.  107,48.  123,18.  157,43. 

158.25.  208,5.  221,35.  242,18.  266,36.  — 
Ach.  105,32.  106,15.  107,48.  —  Au. 
220,3.  270,20.24.  —  Eq.  105,31.  107,48. 
123,53.  232,2*.  271,21*.  —  Nub.  117,15. 
197,32.  —  Pax.  271,22*.  272,24*.  - 
Plut.  101,4.  —  Ran.  156,13.  157,52. 
272,33*.  —  Vesp.  155,8.  218,21.  229, 
36.   273,47*,    276,16.    —   scol.    100,26. 

111.26.  157,50.  242,12*.  274,15*.  275, 
27*. 

Aristote  10.52.  12,10.  22,25,  48,17  sqq. 
73,18.  96,48.  107,43.  109,10.  111,12. 
120,3.  127,27.  145,25.  161,13.  184,35. 
226,36.  —  'AO.  7:o>.  16,10.  17,30.  18,7. 
19,4.  20,11.  24,4.  72,13.  74,42.  75,42. 
81,49.  83,15,  90,9.  92,23.  96,22.  98,11. 
99,34.  100,16.  104,50*.  109,22*.  111,37. 
128,30.  129,51.  131,51.  134,22.  139,5. 
144,39.  147,17.  155,42.  156,8.  159,13*. 
177,6.  196,30.  198,30.  199,53.  224,7. 
225,28*.  228,4*.  230,15.22*.  240,24*. 
242,25*.  266,51.  274,18.  275,9*.  —  biogr. 
30,1.  —  apocr.  221,42.  —  de  an.  97,50. 
—  Eth.  Nie.  19,52.  74,1.  98,30.  125,25. 


221,1.13.   225,26.   239,10.  231,32.  237, 

41.  —  Mech.  201,50.  —  Mclaph.  108, 
30.  —  Moi-.  168,10.  —  Potd.  24,42. 
219,36.  229,30.  —  Pol.  101,26*.  227, 
47.  242,40*.  —  lihet.  10(),37. 

Aristoxône  72,20.  127,5.  155,36. 

Arles  183,40. 

armée    romaine    119,49.    120,38.    1.30,27. 

137,21.  138,7.  151,48.  211,15.  238,12. 
arménien  205,2. 
Arminius  34,53.  88,15.  99,45. 
Arnobe  58,45.  59,4.  74,15. 
AHT  79,7.  161,9.  171,44.  180,19,26.  183, 

3   sqc].    184,26.  218,44.  —  gaulois  168, 

42.  184,1 .  —  grec  7,25.  23,  11.  24,33  sqq. 
34,20.  71,8.  74,53.  80,50.  95,25.  96,16. 
121,51.  171,33.  178,28.  180,33.  214,32. 
215,7.222,39.  232.15.  244,15.  —  romain 
180,50.  —  chrétien  177,28.  178,38. 
181,1. 

Arlémidore  118,24. 

Artémis  8,1.  222,40. 

Arusianus  Messius  55,37. 

Asconius  Pedianus  54,44. 

Asie  mineure  141,53.  217,46. 

Asinius  Gallus  58,41. 

Asinius  Pollion  112,24.  267,2. 

Asper  55,10. 

ASTROLOGIE  24,45. 

ASTHONO-VllE  20,49.  92,4.   106,38.   108, 

45.  123,16.  148,48. 
Athèna  37,51. 

Athénée  32,45.  113,22,44.  241,50*. 
Athènes  14,30.  121,41.  232,5.  256,35. 
Attique  3,1. 

Auguste  14,28.  114.12.  120,39. 
Augustin  S.  58,49.   59,53.  93,12.   118,3*. 

178,50.  238,42. 
Aulu  Gelle  13,27,  54,40.  55,6.  58,44.  60, 

16.  104,21,  112,38*.  153,51.  274,13*. 
Aurélien  260,17. 

Aurelius  Victor  82,38.  112,49*.  127,17. 
Aurispa  33,53.  249,24. 
AuRone  59,38.  112,38.  230,35. 
AUTEURS  gr.  87,21.  106,38.  108,31.  114, 

21.  269,36.  270,12.  —  lat.  130,12. 
Avianus  57,24.  106,34. 


Babrius  139,43.  203,3*.  219,40.  233,2. 

Baléares  17,15. 

barbiers  158,7. 

Basile  S.  211,29. 

Baubo  108,40. 

Beatus  163,43. 

Bède  54,27. 

Bellérophon  128,4. 

Besançon  (Vcsontio)  182,3,26. 

BIBLE  24,30.  125,53.  126,17.  206,3,17,46. 
207,46.  208,3.  225,22.  226,24*.  259,16. 
—  gr.  11,35.  18,30,  19,28.  20.35.  23,24, 
26,44.  82,2:3.  225,52.  228,5,  230,17*. 
231,44* ,52*.  —  lat.  (),18.  19,31.  35,38, 
100,32,  121,13.  141,33.  164,26.  2:38,16. 

BIBLIO(;i{APHIE  164,10.  205,30.  210,21. 

bibliothc(iues  75,;39.  98,19.  160,50.  163,37. 
50.  164,5.  210,50.  238,24.  252,34. 
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Blanford  (Edwards  A.  A.)  69,53. 

Bocce  12,10.  106,13.  111,21.  112,50.  222, 

12.  241,27. 
botanique  92,17. 
boutiques  112, .32. 
Bretagne  119,49. 
Briarée  120,35. 
Bruni  d'Arezzo  237,37. 
Bru  tus  89,50. 


Cabires  198,13. 

calendrier  29,44.  217,32,  251,46.  259,18. 

Caiiimaque  21,26.  27,3,46'.   28,18.  73,20. 

73,.38.  76,21.   103,26.   106,44*.    128,27. 

204,19.  218,1. 
Calvet  206,7. 
Calvus  109,32. 
Candiice  28,26. 

Cartilage  20,52.  179,41.  180,13.  229,19. 
Casaubon  94,46. 
Cassianus  Bassus  114,32. 
Cassien  (Jean)  60,2. 
Cassiodore  204,9. 
Cassius  Severus  112,26. 
Caton  3,19. 
Catulle  5,29*.  31,23*.  32,8*.  73,24.  99,22. 

104,1.    109,27.   111,1.   112,48*.   126,42. 

130,30.  158,32.  197,49*.  223,4.  234,30*. 
celtique   12,20.    60,46.    203,23  sqq.  207, 

36. 
Censorinus  108,51.  144,5. 
Ccos  18,36.  71,36.  131,10. 
CÉRAMIQUE  .36,-37  sqq.  70,52.  —  gr.  8, 

44.  25,2,4,  1.37,44. 138,12.  176,,33.  214, 

35.  222,48.  232,46.  243,28,46.  244,37 sqq. 
—  étrusque  99,4.  —  rom.  204,12.  233, 
12.  251  29. 

Cerbère  .37,47. -120,35. 

César  12,23.  21,11.  44,44.  45,9  sqq.  50, 
46  sqq.  58,14  sqq.  81,8.  1.36,1.  140,15, 
43.  163,48.  223,15.  225,6.  267,1.  —  de 
anal.  111,17.  —  B.C.  93,42.  117,.37*.  — 
B.G.  11,12*.   15,22.   27,27.   31.25*.  82, 

36.  94,.37.  99,37.  144,45*.  146,26.  195, 
27*.  196,25.  222,34.  —  bell.  afv.  94,6. 
i0i,.37..  —  bell.  hisp.  34,12. 

Champs  Elysées  128,3. 
Charisius  13,28.  54,29,33. 
Cliariton  d'Âphrodisias  115,45. 
charrue  168,48.  243,46. 
CHIMIE  195,.30. 

C1I[USTIANISME26,40.  66,10.  96,19.  121, 
13,28,36,39.  127,17.  131,27. 134, 40. 1.37, 

35.  138,25.  139,48.  141,7.  142,51.  152, 
15.  162,52.  178,30.  179,8.  194,46.  195, 

36.  208,.35.  210,6,30,34.  2il,.31.  222,19. 
227,50.  228,29.  229,14.  230,1.  246,11. 
249,11.  251,46.  252.15.  268,52.269,7. 

chnmi(|ues  latines  17,31.  181,33. 
CllIiONOLOGIE  11,4.3.  29,40.  30,35.  103, 

1.  179,10.  20.3,5.  217,47.  244,23. 
Cicéron  4,16.  6,8.  11,51.  13,45.  1,5,9.  54, 

12.  58,14  sqq.  73,28.  75,6.  78..37.  86,16. 

124,35.   193,2.  202,19.   210,15.  228,46. 

230,47.  —  APOcaYi'HES  :  225,17. —  dis- 


cours 1.3,16.  16,23.  4.3,39  sqq.  83,13,21. 
96,10.  126,46.  139,26.  145,14.  —  Caec. 
151,46.  202,18*.  —  Cael.  199,.34.  — 
Cat.  108,33*.  159,28*.  —  Diuin.  221, 
26.  —  Flac.  112,14.  —  iinp.  P.  74,46. 
141,12.  152,11.  —  Mil.  208,52.  —  Mur. 
78,16.  —  P/dl.  85,47.  86,15.  —  Rabir. 
92,43.  —  Rose.  Am.  108,32*.  128,14. 
202,18*.  223,34.  —  Verr.  55,34.  110,24. 
271,51*.  —  Sest.  108,.34*.  —  rhéto- 
rique :  Urut.  11,19.  31,15*.  —  de  or.  31, 
16*.  58,26*.  83,4.  92,26.  131,6.  199,43. 
201,18.  223,-33.  —  Heren.  87,9.  —  inu. 
144,37.  —  Orator  107,2.  273,4*.  — 
PHILOSOPHIE  :  17,26.  18,27.  141,49.—  Ac. 
92,37.  109,3-3*.  113,47.  —  Cat.  mai. 
111,4.  —Fin.  92,-37.  98,32.  227,46*.— 
llort.  81,28.  —  Leg.  194,39.  —  0//". 
276,7*.  —  lusc.  31,16*.  85,22.  118,5*. 
LETTRES  :  14,1.  21,53.  83,24. 83,53.  87,33. 
98,15.  172,44.  —  ad  AU.  6,7.  75,4.  94, 
20.  110,41*.  211,6.  228,5.  231,35.  271, 
8*.  27-3,51*.  —  Fam  21,28.  34,9,14. 
104,18*,27.  106,30*.  1.39,16*.  211,7. 

Cicéron  (Q.)93,2.  221,30*. 

Cimmériefis  128,3. 

Cinna  112,25. 

Claudien  24,9.  42.5*.  59,40.  199,1*. 

Claudien  Mamert  58,49.  59,6. 

Clément  d'Alexandrie  31,1.  99,36.  225,20*. 
275,17*. 

Cléomèdes  224,18. 

Clisthène  3,1.  21,45. 

Clitarque  84,37.  119,34. 

colonies  161,27. 

Columelle  107,1.  111,29.  119,12. 

comiques  gr.  26,35.  71,23.  93,7.  116,40. 
120,24.  224,45.  243,6.  274,11*.  276,2. 
—  lat.  79,17. 

Commodicn,  59,43.  74,15. 

composés  (mots)  146,6, 

conjonctions  gr.  82,8.  87,41.  145,13.  154, 
6.  -  lat.  109,34.  112,18.  1.39,28.  140, 
43.  142,19.  158,17,20.  195,52. 

Constance  Chlore  27,35. 

Constantin  75,21. 

Constantin  Porphyrogéncte  10,5. 

Constantiiiople  36,42. 

Corcyre  13,1. 

Copaïs  245,15. 

Corippus  106,21. 

Cornelissen  68,16. 

Cornélius  Celsus  112,26. 

Cornélius  Nepos  31,22*.  78,18.  81,7.  85, 
48.  126.50,  141,27. 

Cornélius  Pusio  (L.)  254,47. 

Cornutus  27,44. 

Corpus  inscHptionum  latinarum  5,29*. 
28,.30*.  102,52*.  108,12*.  112,51*.  114, 
18*.  115,7.  157,49*. 

Cos  27,1.  101,26. 

Cratère  119,28. 

Cratippus  109,17. 

Crète  176,19.  186,5.  188,33. 

Cron  68,10. 

Cyprien  S.   59,3.  225,22.  226,32.  272,12. 

Cyrciiaïque  205,39. 

Cyrèce  27,3.  113,31.  127,12. 
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Damascôno  (Jean)  215,32.  218,15. 

Oanaé  li,20. 

Darbisliire  220,18. 

déclinaisons  146,32;  —  grecques  :  143,1. 
—  formes  :  34,32.  —  syntaxe  :  40,23. 
124,24.    152,1. 

—  latines  :  syntaxe  G, 5,  8.  195,2. 

Dédale  188,37. 

Deloraine-Corey  70.20. 

Déméter  108,37.  113,8. 

Détnocrile  23,27. 

Démostliène  6,50.  12,37.  13,/i0.  71,12. 
102,-48.  107,43.  119,23.  163,26.  172,14. 
272,46*.  275,23*.  —  Cour.  21,.36.  — 
Bresl.  275,.38*.  —  Leptifi.  223,25.  — 
Mid.  275,,38*.  —  mnocr.  275,.37*. 

Denys  d'IIalicarnasso  10,29,53.  31,18. 
116,3.  120,51.  130,53.  241.41.  275,38*, 
50*. 

Denys  le  Thrace  121,45. 

Dercéto  29,33. 

Dia  110,7. 

dialectes  grecs  9,17.  21,1.  34,26.  .35,9. 
46,16  sqq.  79,48.  127,14.  136,41.  196, 
.30.  203,14.  207,45.  222,14,  —  italiques 
9,22.  17,45.  18,50.  34,51.  35,10.  92,49. 
124,52.  136,47.  154,1.  202,17. 

Dictys  110,6*. 

Didyme  90,8. 

Dinarque  275,6. 

Diodore  10,26,52.  13,4.  29,24.  30,43.  34, 
19.  87,26.  120,51.  131,43.  202,12.  220, 
4.  269,41*.  272.41*.  274,29*.  275,43*. 

Diogène  92,8.  230,13. 

Diogène  Laerce  32,30.  275,3*. 

Diomède  55,21. 

Dion  Cassius  10,30.  78,33.  101,46.  275, 
39*.  276,10. 

Dion  de  Pruse  74,21.  106,16*.  141,10. 

Dionysius  Cato  7.3,51.  104,7.  150,45. 

Dionysos  212,43. 

Diopiiante  21,18. 

diptyques  254,52. 

Dircé  258,33. 

Dis  Pater  182,53. 

Donat  55,24,29. 

Douze  Tables  {Loi  des)  20,22. 

Dracontius  59,41. 

DROIT  9,41.  11,46.  14,28.  18,40.  19,16. 
22,20.  24,5.  25,29,46.  30,37.  81,5.  94-, 
7.  96,26.  130,18.  160,9.  162,47.  176,2. 
188,43.  215,45.  220,43.  226,28.  268,49 
sqq.  270,52.  271,36.  272,27.  273,23. 
274,6.  275,32.  276,3. 


Kgbert  de  Liège  57,25. 

Egypte  28,43.  29,52.  .33,1.   87.11.  110,14. 

112,5:1  125,12.   1.31,19.  162,17.  171,24. 

172,9.    176,2.    179,51.    183,34.  205,35. 

208,11,53.  209,17.  210,53.  210,53.  214, 

35.  222,.39.  239,4. 
Elatée  172,.39. 
élégiaques  23,1. 
Elien  113,22,44.  155,19.  273,49*. 


empereurs  romains  116,32.  201,3. 

Endymion  128,5. 

enfers  31,26.  37,28.  41,31.  74,Ki.  120,31. 

128,3. 
Ennius  5.3,47.  57,7.  235,.35*.  276,6*. 
Eus  171,5,10. 
Eparque  (Ant.)  252,22. 
Ephore  31,3.  129,27. 
Epictète  84,38. 
Epicure    97,52.     120.3.     184,45.    227,46. 

241,2. 
Epidaure  20,25.  225,2. 
ÉIMGHAPHIE  80,.35.  117,-33.   1.37,15  sqq. 
164,.35sqq.  168,20  sqq.  175,31,41.  176, 
50.  —  grecque  9,1,24,42.  27,1,48.  28, 
17,25.  32,49.  34,17.  72,18.  7.3,5.  73,36. 
77,42.  77,48.  81,15.   85,25.  92,19.  100, 
52.  101,6.  131,49.  157,51.  158,16.  179,8. 
186,5.    200,16.   201,27,44.    202,1.    214, 
16.  217,24.    222,40,48.   223,42.    225,2. 
229,39.  233,.35.  242,29,34.    243,3,32,48. 
244,   14  sqq.    247,16  sqq.  271,9.  —  lat. 
25,44.74,16.  90,16.  92,41.   96,46.117, 
42.  117,49.    125,18.    129,20.   152,22,49. 
173,43  sqq.  174,47.  175,22,  39.  202,14. 
207,19,35.     211,5,22,43     sqq.     226,20. 
252,49.  254,32.—  chrét.  205,29.  271,9. 
Rpipliane  121,4. 
épistolographes  lat.  6,20. 
épopée  82,41.  91,51,  207,37.  -   gr.  0,44. 
Eresicliton  204,19. 
Erinye  169,24.  186,34. 
Eros  169,38. 
Erotien  111,46. 
Eschine  le  philosoplie  106,17. 
Eschine   l'orateur   111,50*.    271,20*.   272, 

45*.  274,46*. 
Eschyle  20,30.  25,1.5.  87,1.  115,46.  127,7. 
155,29.   218,51.  221.10.  2.35,17.—  Af/. 
19,7.    159,41*.   215,38.   221,12*.    224,1. 
228,41.   274,34*.—    CAoe;)/i.  223,9*. — 
Eum.  27,31.  273,43*.—   Or.  24,53.  — 
Pers.  113,18*.    140,-38*.  —  Pro7n.  98,9. 
113,19*.    128,41.    218,28.    274,49*.    — 
St-pt.  106,15.  —  Si/pp.  104,10*.  115,7». 
Esculape  126,44. 
Esope  110,2. 

ethnologie  23,43.  78,2.  172,1. 
Etienne  de  Bvzance  111,20.  242,1*. 
étrusque  5,21".  74,51.  185,1. 
Etrusques  127,31.  176,10,  177,25. 
étvmologie  5,10,44,46.   6,41.    17,24.    13.3, 
48.  115,17.  159,.34.  —  gr.  97,32.  127,15. 
22:3,6.  —  lat.  72,4.  95,34.  128,17.  157, 
27.  202,17. 
Euagrius  de  Pont  84,38. 
Euanthius  55,23. 
Euclide  26,47.  161,24. 
Eudocie  125,6. 
Eugippius  58,46. 
Engrapliius  55,39. 
Eupolis  107,50. 

Euripide  21,:52.  22,27.  24,51.  107,4-3.  121, 
1.  129,23.  130,-39.  172,11.  202,5:!.  210, 
47.224,18.  228,43.  242,18.  259,3.  274, 
12.  — fragm.  i:38,47.  220,2.  212,42.  2(J9, 
20*.  —  Aie.  76,47.  106,35*.  160,19*. 
225,28*.  —  Aiidr.  120,51.  275,23*.  — 
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Dacch.  78,10.  83,32.  100,8.  217,11.228, 
4.  —  Ilec.  110,52.  272,'i9*.  274,20*.  - 
Hel.  273,53*.  —  HeracL.  273,19.  — 
Hinp.  151,50.  220,2.  274,34*.  —  Iph. 
Aul.  109,7.  120,51.  226.35.  2:35,3*. 
258,6.  —  Iph.  Taur.  88,5.  221,11.  — 
Med.  103,i6,53.  152,39.  206,43.  225, 
19*.  209,45*.  —  Or.  96,20.  109,48.  110, 
22.  220,2.  269,20*.  —  Phoeii.  230,10. 
—  Mes.  131,23.  143,51.  159,45.  — 
Supp.  224,4*.  —  Scol.  110,52. 

Europe  260,31. 

Euslallie  60,3. 

Eutrope  60,10.  99,24. 

Evliémère  149,35. 


Fabius  Pictor  30,44. 

fastes  108,18. 

Faust  15,34. 

Favoriûus  113,24. 

fi'mine  fçr.  157,43. 

Feslus  95,22.  203,19.  207,13. 

fêtes  114,10.  212,43. 

Flauius  Caper  54,51. 

P^lavius  Blondus  91,29. 

Florus  5,37. 

Florus  diacre  93,28. 

FOLK-LOHE  31,40.  95,50.  106,44.  128, 
19.  147,44.  164,13.  165,8.  169,24.  210, 
37,45.  228,21.  229,27.  230,30. 

Fortunalianus  27,53.  112,38*. 

Fortune  170,25. 

fresques  36,53. 

Fronton  58,29,43.  59,45. 

Fulgence  28,34.  55,40.  58,32.  59,4. 


G 


(îabinius  22,3. 

(îaius  158  11. 

Galien  19,34.  23,37.  111,46,48.  242,46. 

Gaulois  169,31.  179,24.  181,46.  182,24. 
203,52.  212,17,27,31. 

Gaza  179,8. 

GEOGRAPHIE  22,53.  45,32  sqq.  81,18. 
82,30.  91,34.  98,34.  117,5.  123,4.  125, 
12.  152,29.  171,15,48.  203,52.  207,15. 

Georges  le  Moine  10,25. 

Georges  Pisidès  22,32. 

Germains  52,9. 

gladiateurs  179,2.  264,1. 

glossaires  16.3,19.  —  gr.  26,23.  —  latins 
4,25.  55,47.  58,32.  242,5. 

Gcill  (H.  H.)  70,30. 

graffUes  251,6. 

GRAMMAIRE  76,47.  —  latine  5,52. 

Grammairiens  121,45.  —  gr.  91,11.  — 
lat.  20,43.  21,3.  53,44  sqq.  58,3  sqq. 
59,29. 

Gratius  112,9. 

GREC  19,17,39.  22,22.  33,1.  39,38.74,10. 
84,7.  101,44.  112,41.  117,26.  160,25.— 
hellénistique  275,14.  —  moderne  et 
médiéval  6,25.  17,41.  19,28.  24,7.  35, 
28.  36,5.  73,21.  88,50.  90,3.  136,40, 
145,21.  151.11.  211,12. 


Grèce  90,17. 

Grégoire  de  Tours  60,31. 
Gregorovius  (F.)  69,38. 
Grillius  119,15. 
Gromatici  178,7. 
Guarino  90,4. 
Guillaume  de  Blois  13,30. 
Gutschmidt  (A.  von)  69,3. 
Gymnastique  147,10. 

H 

hagiographie    14,20.   16,33.  19,50.   20,9. 

272,20. 
Hannibal  79,10. 
Ilarmodios  113,4.  144,39. 
Havet  (Julien)  164,16. 
Ilébé  101,26. 
Hécate  176,22. 
Ilécatée  de  Milet  71,45. 
Hégéraon  de  Thasos  27,32. 
Hégésippe  104,5. 
Hélène  118,31.  121,-3. 
Iléliodore  10,40. 
Hélios  101,37.  171,5,10. 
hellénisat'ion  de  mots  latins  91,49.   121,2. 
Heller  (H.)  68,2. 
Héra  7,44.  101,37.  222,36. 
Héraclide  109,11. 
Héraclius  116,15. 
Héraklès    101,31.  125,23.   164,46.    167,1, 

169,5.  211,44.  260,32. 
Hermagoras  99,51. 

Hermas  {Pasteur  d')  225,22.  234,32. 
Hermès  169,3.  183,17. 
Hérodien  119,7*.  274,46*. 
Hérodote  10,27.   46,7   sqq.  71,30.  87,24. 

95,39.  98,28.   105,37.   117,33*.    124,11. 

125,12.  128,15.  129,36,50.  146,18.  154. 

6.  157,33*.  195,45.  206,42.  225,19*. 
Héron  d'Alexandrie  181,20. 

Hérondas  13,6.  27,47.  73,26.  94,34.  100, 
9.  102,37.  103,45.  104,12.  105,12.  106, 
35*.  107,49.  108,37*.  112,33.  117,5. 160, 
13.  209,21.  210,16.  211,37.  225,26*.  228, 

7.  229,33*.  242,37*.  270,45.  271,44. 
Hésiode  76,22.  195,48.  —  Asp.  102,12.  — 

0pp.  113,12*,37*.  229,27.  230,29*.30. — 

Theon.  37,5*.  92,49.  198,46*.  219,50. 
Hésychius  6,40.  108,30.  275,3', 13*.  . 
Hilaire  (S.)  58,53.  84,27. 
Ilimérius  24,47. 
Hippocrate  27,43.  111,41,48.  118,35.  226, 

46. 
Hippolyte  (s.)  121,4. 
HISTOIRE  17,39.  79,12.  88,47.  92,17.  93, 

52.  100,35.  124,39.  141,9.  144,8.  145,3. 

199,8.  —  gr.  11,49.  16,2.  18,16.  22,30. 

23,20.  25,3,5.  75,23  sqq.  78,12.  85,35. 

91,45.  92,31.  97,28.  113,4.  116,12.  118, 

44.  119,16.   137,27,38.   138,11.    142,28. 

151,39.  158,29.    193.40.   200,5.   211,10. 

218,34.  219,11.  223,.39.  224,11.  229,21. 

235,47.   —    rom.   25,10.   71.11,20.   75, 

32   sqq.   79,31.    80.38,53.    88,46.    90,1. 

93,17.  100,18.   108,16.   142,:33.   189,35. 

192,31.  222,10.  227,5.  230,45. 
llisloire  auguste  19,36.  25,1. 111,5,51. 
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Uisloria  ApoUonii  6,22. 
IJiltilos  208,29. 
Holsteniis  (Luc.)  249,25. 
lîomèro  14,49.  31,36.  36,3.  39,19  sqq.  83, 
36.84,35.104,43.  121,30.   142,35.   158. 

34.  217,36.  228,20.  2.35,9.  271,12.  272, 
6*.—  scol.  21,51.  22,37.  118,12.  200, 
44.  271,25*.  —  quesli(jn  homérique  42, 
34  sqq.  84,19.  102,16.  105,47.  12i,10. 
131,33.  151,53.  273,6.  —langue  34,50. 
71,38.  143,1.  146,7.  270,44.  —  biogra- 
phie 240,45.  —  Iliade  9,37.  27,25.  85. 
53.  99,15.  102,10.  105,47.  113,11*.  118, 
7.  160,9*.  200,44.  223,13.  228,52*.  234, 

35.  274,28*.  —  Od.  14,11.  23,16*.  71, 
47.  85,51.  86,11.  98,8.  102,16.  107,6*, 
112,28*.  113,25*.  127,37.  128,51.  197, 
30*.  226,38.  235,6.  272,39*,  274,30».  — 
Ihimn.  21,20.  33,52.  103,33.  160,26*. 
274,5*.  —  Batr.  105,30. 

Horace  11, 15. 15,19. 17,10. 18,14, 21,22. 23, 

30.  24,44.  31,17.  43,4  sqq.  78,13.  84,24. 

86,13.  88,39.95,19.96,49.97,8.  109,27. 

111,1.    117,35.    122,4.    128,49.    142,22. 

144,18.  156,23.   201,8.  256,28.   259,49. 

267,21.   —   ars  poet.   58,26*.    127,10. 

229,32.  273,9*.  —  cann.  11,18.  16,21. 

91,31.  95,42.  140,21*.  144,42*.  197,22*. 

223,4*.  266,5.  267,37.  270,34.  —  carm. 

saec.   33,23.    181,8.   250,51.    —  epist. 

97,38.  275,28*.  —  sat.  76,37.   100,11. 

114,41.  139,53*.  156,2*.  160,22*.  229,2. 

275,28*.  —  trad.  23,40. 
Hyacinthe  110,9. 
Hygin  31,1.  32,8*.  112,25.  178,9. 
Hypéride  71,4.  86,35.  117,30.  174,28.  276, 

8. 
hypocoristiques  137,5. 


iambographes  byzantins  10,42. 

liilhye  128,3. 

imprimprie  164,10.  168,7.  206,241. 

infinitif  4,12.  —  grec,  emploi  :  273,17.  — 

V.  Verbe. 
Inscriptioncs  chrisiianae  urbis   llomae 

106,42*. 
Iphigéoie  235,9. 
Irénée  87,30.  121,39. 
Iris  7,40. 
Isée  272,44. 
Isidore  163,44. 
Isocrate    13,39.     107,44.    115,33.    119,18. 

225,.33. 
Italicus,  ïlim  lalina,  139,14.  172,46. 
Italie  249,16. 
Ithaque  77,16. 
itinéraires  82,27.  139,36.  148,2. 


.lainbliqii.!  90,28.    104,16».  207,51.  220,6. 

269,21.  270,8. 
Januariiis  Nepotianus  103,16. 
Janus  80,51. 
Jason  37,4. 
Jean  d'Anlioche  10,26. 


Jean  Chryso.stome  226,49. 

Jean  Climax  121,35. 

Jean  Moscho.s  121,.36. 

Jérôme  s.  32,31   33,20.  58,46.49.  59,1.50. 

jeux  16,6.  129,33. 

jeux  (fêtes)  11,43.  16,4.  18,46.  80,6. 

Josèphe  10,23.  22,50.  81,22.   163,48.  272, 

32*.  274,38. 
journée  64,16.  103,17.  104,.S0. 
Jowett  230,48. 
Juifs  163,1.  272,9. 
Julien  24,13.    102.49.  106,46,  107,32.  108, 

24.  114,16.  198,22. 
lulius  Modestus  112,26. 
Iulius  Romanus  55,9. 
lulius  Secundus  58,40. 
lulius  Victor  27,53. 
Jupiter  138,3.  182,50. 
Jurisconsultes  lat.  60,17.  128,17.   163,46. 

V.  Droit. 
Justin  29,24.  44,44.  60,8.  226,30. 
Justinien  12,18. 
Juvénal  112,37.  116,13.  202,46*.  221,19*. 

229,31*.  274,25*.  275,31*. 


K 


Kampen  (van)  67,46. 
Kergel  (W.)  68,45. 
Kurz  (Em.)  68,-38. 


Labienus  T.  112,23. 

Lachmann  77,53.  99,27. 

LacLance  6,14.  58,48.  74,15. 

Lambert  de  Hersfeld  20,6.  61,13, 

Lambèse  25,27. 

Lampadius  d'Antioche  109,53. 

lampes  254,13. 

Lanuvium  233,12. 

Largius  Licinius  58,41. 

latin    12,33.    19,22.   24,23.   78,29.   88,26. 

89,25.-  119,53.  126,  24.   157,24.27.  159, 

2.  163,31.  205,26.  211,40.  266,4. 
latin    médiéval   18,19.   27,35.   61,16   si|q. 

123,2.  142,23.  163,5.15.52.  184,40.  205, 

45.  207,1.  210,20. 
latin  vulgaire  5,34.  57,42  sqq. 
latinisation  des  mot  grecs  4,14.  144,2. 
Latone  128,6.  166,53. 
lectures  publiques  65,1. 
Leges  Burf/i/tidioniim  5,31. 
Léonidas  d'Alexandrie  267,6. 
Léontios  de  Naples  130,19. 
LEXICOGliAPUIE  266,10.  —   gr.    151,1. 

157,50.   228,5.   241,15.  242,7.  —  latine 

3,13   sqci.   24.23.  28,31.  35,6  sqq    153, 

49.  154,38.  210,12.  221,20.  228,34.  231, 

29.  234,24. 
Libanius  106,39*.  108,24*.  114,16*. 
ligure  168,34.  169,34. 
LINGUISTIQUE  6,27   sqq.   177,20.  34,26 

sqq.  73,8.   74,.36.   77,12.   79,50.   82,44. 

89,28.   97,5.    98,42.    99,26,46.    141,22. 

147,43.    186,14    sqq.    206,45.     210,:{3. 

228,38.  229,46. 
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littératur.;  25,50.  9(5,27.  —  «rocque  13,37. 

li,12.   18,5.   22,19.   71,31.   7:!,2.   80,2. 

87.7.  99,20.    131,5.    154,18.    197,29.  — 

latine  12,27.  2'.,1.  71,25.  7i,24.  75,31. 

92,29.   127,41.   130,23.   140,40,    141,26. 

—  médiévale  :  v.  Gi'ec,  Latin. 
Livius  Andronicus  5,27.  57,8. 
Lun^'ia  (pseudo-)  119,35. 
Loup  de  derrières  117,40, 
Lucain  15,29.25,10.  91,2.  105,20.  106,22. 

108,14.  113,45*.  118,16.  131,7.  150,17, 

25.  175,10.  275,28. 
Lucien  84,23.  87,45.  103,34.  104,45.  109, 

24.   130,19.    201,51*.   274,45*.—  Dlal. 

271,24*.  275,24*.  —  lud.  i/oc.  151,42.— 

Mi'H.  94,19.—  l'eregr.  11,31.-  Pld- 

lops.  225,20.  —  l'isc.  101,22.  —  Sait. 

271,  24*.  —  Tim.  94,19.  143,7.—  Toxar. 

93,25.  —    Tyrann.    76,35.  —    Zeuxis, 

275  48* 
Luciliùs  117,34.  143,8. 
Lucrèce  112,40».  161,24.  197,19*,44. 
Lusliinj;ton  230,9. 
Lycophron  28,20.  103,26.  202,12. 
Lyon  44,11.  94,25. 
Lycurgue  124,50. 
Lydie  172,28. 
Lyriques  gr.  207,51. 
Lysias    99,16.    107,44.    113,14.     159,38*. 

221,12.  222,24.  229,29. 
Lysippe  36,47. 


M 


Maijiilon  76,15. 

Macédoine  121,23. 

Macer  104,7.  112,24,40. 

Macrobe  31,29.  55,30.  83,5.  94,21. 

magie  20,50.  117,36,  121,6. 

Malacia  5,20. 

Malalas  10,26. 

Mandeure  182,19. 

Manilius  75,52.  87,50.  118,19.  127,50. 
129,8.  130,25.  202,50.  227,21.  228,1, 
53.  229,35.  231,4. 

Manu  ce  (Paul)  15,37. 

Manuscrits  162,52.  163,8,35.  164,-32.  185, 
6,17.  205,22,40.—  grecs  10,5.  17,13. 
18,24,41.  7.3,32.  118,7,.36.  161,33.  163, 
26.  185,9,.30.  220,8.  270,1,19.  —  latins 
38,44.  111,21.  113,48.  115,9.  126,42. 
144,18,37.  151,46.  162,43.  163,5,15,28, 
40.  172,36.  179,29,38.  203,19. 

Maponus  203,48. 

Marc  Aurèle  230,49. 

Marcellin  10,28. 

Marcomannus  28,9. 

Marins  Maximus  58,52. 

Marius  Victorinus  31,  29. 

iMarrana  250,13. 

Mars  108,22. 

Marsyas  101,50. 

Martial  54.40.  55,6.  119,7*.  144,4.  158,1. 
223,6*.  225,27*.  272,5*. 

Martianus  Capella  27,43.  197,48. 

Matcrnus  (Curiatius)  58,40. 

MATHÉMATIQUES  25,32.  123,16. 

Maximianus  117,23. 


Manry  (Alfr.)  163,1. 

Mécène  112,24. 

MI-:I)I':G1NE  26,41.  32,27.  108,31.  196,33. 

200,14. 
Médé(î  108,27. 

Mégalopnlis  232,35.  233,21.40, 
Mégare  21,1. 
Méiancliton  87,20. 
Méiéagre  25,8. 
Mélissus  112,25. 
Méliton  de  Sardes  210,34. 
Ménandre  88,19.  96,5.  117,2.  121,47. 
Ménandre  d'Éplièse  120,11. 
Ménon  32,37. 
Mercure  113,3.  258,12. 
M.îssala  58,40. 
M.-tho(li!  228,2. 
MÉTRIQUE  18,2.  146,40.  155.36.  227,24. 

41.  228,51.  —  gr.  39,40.   93,7.50.    104, 

33.  111,31.  138,49.   158,34,  197,-39.  221, 

22.  227,24.  —  lat.    26,11.  42,10.    96,1. 

97,21.    98,50.     117,.34.    139,26.    153,41. 

154,28.    156,23.    157,24.    160,2.    163,3. 

199,-38.43.  201,8.  210,20.  223,37.49. 
-Micon  234,51. 
mime  272,52. 

Minucius  Félix  31,20.  58,48.  273,5*. 
Misé  108,36. 
Mismé  108,-36.  113,10. 
Mithra  98,4.  148,43.  188.48.  196.40.  256,3. 
mosaïques    25,6.    164,51.    166,11.   170,47. 

174.6.  178,53.  210,25.  251,35.  253,33. 
259,-33.  261,34. 

Moschion  84,-38. 

Muses  256,27. 

Musée  21,50.  107,13. 

MUSIQUE  18,52.   109,36.   110,22.   112,30. 

124,19.  159,42.  246,43.  267,30. 
Mycônes  73,25. 
mystères    20,47.    175,15.    198,13,  202,42. 

219,16. 
MYTHOLOGIE  12,50.  20,1.   32,7.   35,47. 

88,11.  146,51.  —  gr.  18,16.   20,15.   20, 

40.  21,50.  72,46.  94,11.   97,43.   113,31. 

124.7.  141,51.  191,43.  169,15. 

N 

Naeuius  57,8. 

Nauck  100,23. 

Nausipliane  117,43. 

Nechepso  20,50. 

Nemesianus  116,8. 

Nemesius  139,24. 

Neptune  166,17.  175,48. 

Nettleship  229,17. 

Nicandre  21,5.  72,45.  108,38. 

Nicolas  de  Damas  10,26. 

Nicomaque  108,48. 

Nigidius  Figulus  54,7. 

Ninus  29,19. 

Niol)é  128,5. 

Niobidos  8,38. 

Nisus  54,45. 

nombres  :  grec  10,50.  155,22.  229,10. 

noms  propres  6,10.  27,34.  130,26.  158,11. 

195.8.  —  de  lieux  168,34.  203,40  sqq. 
204,10. 
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Nonius  13,29.  54,11.  55,12.  23i,10.  2.35,30. 

Nonnus  107,9. 

Notitia  Galliarum  203,36. 

Novatien  114,2. 

Numidift  252,16. 

NUMISiMATlQUE72,12.  87,11. 134,51  sqq. 
1.38,16  sqq.  161,26  sqq.  165,11  sqq.  172, 
19.  179,30.  181,37.  212,37  sqq.  215,1. 
222,44.  236,6  sqq.  246,7. 


Ocnos  120,-35. 

Octauia  prœtexta,  cf.  Sénèque,  Irag. 

oculistes  167,51.  190,9.  196,33. 

OEdipe  145,23. 

OEnomaos  de  Gadara  111,29. 

Ogygie  128,3. 

Oinotropes  103,25. 

Olyrapiodore  32,17. 

Omphalo  101,26. 

Optât  86,21. 

Oracles  117,33.  221,15. 

oraison  funèbre  265,35. 

orateurs  attiques  130,7. 

Orientius  58,45. 

Origcne  211,29. 

Orose  11,12*.  119,11. 

Orpiiée  257  52 

Orphiques  108,40.  117,20.  244,11. 

orthographe    lat.    59.22.    78,43.     196,50. 

198,50.  202,46.  267,10.  272,21.  —  gr. 

270,8. 
Ovide  78,53.  133,53. 160,6. 163,48.—^.^. 

32,7*.  88.41.  —  Epist.  223,5*.  231,27*. 

—  Fast.  100,44.  —  Met.  28,18.  32,8*. 
76,40.90,11.  93,26.  96,8,36.97,-38.  129, 
13.   209,3,34.  228,24.   235,48.  274,24*. 

—  hem.  88,41. 


Pacianus  272,18. 
Pacuvius  3,20. 
l'aiaeocappa  (Const.)  49,53. 
PALÈO(;i{Al»HlE   20,16.    164,7.    205,10. 

236,45  sqq.  —  gr.  110,5.  128,24.  275,7. 

—  lat.  17,36,  19,5.  64,27.  90,37.  156,17. 

202,39,  249,20. 
Paiephatos  24,17.  220,5.  270,10. 
Palestine  211,3. 
Pan  114,4. 

Panéçiyriques  107,7*. 
Panormita  91,8. 
l'apirius  Fabiauus  112.26. 
Papyrus  6,51.   17,5,47.  24,20.  28,-39.  29, 

49.  112,f>3.  125,12.  1.30,44.  142,25.  160, 

13.    178,45.  234,-35.  2.36,52  sqq.  238,1 

sqq. 
i'aradoxograplies  75,IW. 
l'artheriius  272,33. 
particules  gr.  145,16.  154,11.  —  lat.  145, 

16. 
Paul  (S.)  121,36. 
Paul  diacre  4,53.  54,23.  252,46. 
Pausauias  .32,13*.   34,20.  36,26.    117,27. 

120,53.  139,18.  247,36*. 


PEDAGOGIE  :  méthodes  11,6.  78,27.  85, 
-38.  88.5.  89,15,45.  96,2.  100,25,39.  124, 
47.  125,1,9,  130,32.  132,24,40.  1.33,48. 
144,12.  207,12.  —  Livres  de  classe 
5,42.  11,28.  12,30.  1.3,41.  15,40.  16,37, 
50.  -35,-33.   36.7.  72,42.  77,21,35.  78,4. 

79.14,  80,11,41.  81,5,19,34.  82,9,20,46. 
83,16,30,42.  84,16,29.  85,8.  87,8.  123, 
3,33.  124,14,24.  126,15,23,28,35,50. 
127,11,50.  128,20,34.  129,5,17,25,41. 
130,5,16.21,43.  131,3,10,36,46.  132,30, 
45.  133,2,36.  1.34,4,11,24,-35*.  140,8,14. 
141,30.  142,9,42.  14.3,11, 18,29,-33,42,45. 
144,26,29,35,49.  145,3,9,24,37,41.  149, 
42,48  sqq.  150,19,31,39,46.  151,4.  211, 
16.  228,32. 

pédagogie  ancienne  141,29.  143,8. 

Pégase  168,23. 

Pelagonius  15,32. 

Périclès  34,4.  143,7. 

Perse  10,1.  98,1.  229,11,  230,24*. 

Persée  255,37. 

Perséphoné  180,45. 

Perses  130,51. 

Petosiris  20,50. 

Pétrarque  19,13.  87,17.  205,48.  252,7. 

Pétrone  58,1.  60,27.  72.25.  85,48.  102,-38. 
105,20.  112,11*,.32*.  129,1.  152,18.  158, 
4.  159,4.  160,20,37.  274,14*. 

Phaéthon  .37,6. 

Phèdre  5,29*.  57,24  sqq.  102,8*.  201,7*. 

Phéniciens  111,19. 

Phidias  274,15. 

Philastrius  58,49. 

Philistion  96,5. 

Philodème  27,49.  28,24.  116,11*.  117,43. 
120,3. 

PHILOLOGIE  :  histoire  20,28.  21,5,6.  60, 
47  sqq.  76,1,19.  88,52.  89,29.  90,40.  91, 
52.  92,35.  94,12,-3-3.  95,2,31.  96,40.  99, 
13.  100,6.  117,23.  121,45.  141,35.  172, 
37.  185,46.  197,37.  205,13.  206,39.  207, 
2,29,40.  210,4,43.  211,-35.  251,40.  252, 
22.  —  méthodes  17,-37.  2.3,45.  60,47  sqq. 
76,41.  155,45.  163,13.  —  mélanges  19. 
1.  24,14.  25,25.  87,34. 130,25,42.  205,22^ 

Phiion  11,26.  92,24.  104,40. 

Pliilopon  269,35. 

PHILOSOPHIE  16,52.   48,17  sqq.   84,47. 

92.15,  99,18.  121,13.  186,8.  191,29. 
194,8.  200,40.  208,-35.  240,49. 

Philostrate  103,49.  107,4.  110,11.  138,53. 

139,25,46.  204,28. 
phonétique   6,37.   .39,43   scjq.   136,-39.   — 

gr.   99,12.   1;î(),9,41.  221,7.  270,44.  - 

lat.  59,22.  137,2. 194,41.  220,47.  270,15. 
Photius  109,52.  242,:«. 
physique  123, 1().  125,3. 
Pindiire    13,.32.   19,19.   32,28.   46,43  sqq. 

81,11,    10'i,25.    10(5.6.    107,43.    109,1. 

113,41.  124,34.  138,43.  139,13.40*.  145, 

27.  15i,17.  155,12.  225,30,  228,43*. 
Pisislrate  2.";,  18. 
Pison  31,11. 
Pi  Ira  208,20. 

Planude23,5.  85,4.  121,23.  141,40. 
Platon  7,24.  20,44.  22,38.  47,36  sqq.  73, 

43.  74,45.  82,35.    88,34.  92,22.  93,10. 
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99,aS.  100,40.  102,48.  107,48.  120,51. 
130,88,  181,41.  155,89,  158,53.  161,18. 
172,8.  185,20.  226,46.  230,20.  238,2.  — 
Apolor).  11,45.  46,38.  87,2.  128,53. 
139,44*.  140,42.  —  Crat.  89,20.  — 
CrUon  14.15.  128,58.  226,19.  271. .32*. 

—  Gorn.  32,26*.  42,5*.  126,20.  275,52*. 

—  fMch.  88,34.  126,26.  139,41*.  231,14. 

—  Leg.  154,32.  160,28.  275,52.  —  Lijsis 
23,19.  —  Meiiex.  27,43.  —  Phaedi: 
275,8.  —  Phédoii  22,7,25.  32,25*.  74, 
2.  198,40.  199,25.  271,28*.  —  Protan. 
143,4.  —  Hep.  31,53*.  32,26* ,28*.  220, 
53.  221,2.  226,37.  228,49.  229,1*.  271, 
29*.  —  Sympos.  271, .32*.  —  Tkeel.  22, 
45.  89,30.  106,9.  —  Tim.  273,21. 

Plaut.3  6,3.  55,15.  71,52.  100,42.  106,40. 
127,30.  155,4.  159,50.  163,47.  195,23. 
196,50.  2:i3,51.  234,38.  —  Amph.  202, 
5*.  221,18*.  —  Asin.  273,5*.  —  Bacch. 
231,17*.  —  Capl.  196,11*.  231,17*.  275, 
2.5*.  —  Cas.  231,19*.  —  Cure.  231,25*. 
Epid.  231,25*.  —  Men.  13,50.  82,27. 
196,12*.  197,2*.  —  Mal.  128,37.  — 
Mosl.  21,40.  75,6.  —  Persa  15,14,  81, 
53.  —  Poen.  5,25*.  —  Pseiid.  221,49. 

—  Rud.  81,25.  —  St.  112,38*.—  Truc. 
5  27*.  231  26*. 

Pline  l'àucicn  181,24.  198,6.  —  N.II.  5,2.8. 

8,29.  14,7.  24,49*.  29,9*.  31,1.  36,47*. 

37,30*,36*.  80,24.  111,12.  119,11.   121, 

53.  142,19.   16.8,50-  2.80,27.  276,11*.  — 

gram.  13,26.  24,26.  54,47.  112,20. 
Pline  le  jeune  59,1.  142,19.  178,35*. 
Plotin  100,11.  103,24*.  154,48. 
Plutarque  :  Moral.  12,42.  71,13.  74,8,  150, 

15.    152,24.    157,40.    159,31*.    191,53. 

241,36*.  243,12.265,9.  271,50*,  272,49*. 

273,35*,45*.  275,11*.  —  Vit.  88,8.  104, 

44*.  163,49.  202,47*.   221,18*.   266,53. 

27.3,14*.  275,9*,16*,19*.  275,40*,44*.  — 

90,10.  107,45.  115,7. 
poètes  :  byzantins  107,13.  —  lat.  20,49. 

33,43.  79,4,28. 
poids  et  mesures  149,13. 
Polylje  10,30. 15,50.  31,5.  33,9.  39,14.  72, 

15.  91,38.  113,28.  145,13. 
Polyxcne  37,27. 

Pompci  253,20.  254,10,25.  256,12,53.  257, 

25. 
Pompeius  (gram.)  5,7. 
Pomponius  Secundus  112,27. 
Porphyre  12,10. 
Porphvrion  6,11.  22,21.  32,36.  55,18.  60, 

16.  08,16.  110,51*.  113,1*.  115,7.  268, 
37. 

Poséidon  101,38. 

Posidonius  .30,40.  181,22. 

Praxitèle  8,28. 

préhistorique  17,15. 

prépositions  152,31.  —  gr.  201,51.207,47. 

229,29. 
Priscien  55,26,32.  200,12*. 
Priscillien  139.2. 
Probus,  cf.  Valerius  Probus.  —  Appendix 

6,13. 
Proclus  107,9. 
Procope  98,13. 


pronoms   gr.   20,20.   78,7.   74,34.  128,42. 

208,6.  —  lat.   158,2.   197,5.   198,2.  — 

35,5.  71,25. 
prononciation  :  gr.   221,35.   —   latine,  5, 

47.  59,23.  98,50.  177,35. 
Properce   106,38.    108,26*.   140,20*.   221. 

19*.  224,6*.  2.83,46.  2.35,5*.34*.38. 
prosodie  :  latine  5,8.   233,51.   234,.88.  — 

grecque  10,32. 
proverbes  :  gr.  32,58.   79,25.  87,27.   104, 

12.  121,19.   128,11.  —  latins  4,42.    65, 

30. 
[irovinces  romaines  34,6.  117,4. 
Prudence  106,22. 

Ptolémée  (Claudius)  117,10.  163,47. 
Ptdlémée  d'Ascalon  10,39. 
Pyrrhus  252,.87. 
pythagorisme  .82,2. 
Pythéas  204,87. 

Q 

Quinte  Curce  58,51.  101,4.  108,32*.  118, 

19.  140,17.  142,19. 
Quintilien  54,48.  58,39*,40,53.  78,20.  106, 

42*.    112,17*,87*.   142,19.   157,24.   200, 

50*.  221,24.  228,40.  237,46.  —  déclarn. 

99,38. 
Quinlus  de  Smyrne  41,31.  84,21.  271,35*. 


Rabirius  112,23. 

HELIGION  113,3.  172,52.  177,20.  191,33. 

209,5,.86.   222,44.  —  gr.  33,15.    83,28. 

94,23,.32,51.    95,24.    98,17.    181,11,20. 

135,46.  235,9.  —  rom.  22,11.  65,5  sqq. 

192,6.   224,13.   225,11.  242,51.  268,30. 

272,35.  273,.87.  276,13. 
Rommius  Palaemo  54,32.  58,40. 
rhétorique  6,7,17.  20.10.  41,34.  42,24,40. 

44,44.  71,23.  72,52.  92,20.   99,51.  140, 

17.  209,44. 
Rhianus  27,47*. 
Rhodes  243,.39. 
Riemann  194,38. 
rime  5,49. 

roman  (langue)  6,1.  35,36.  60,.89. 
roman  (genre  littéraire)  gr.  28,39.  102,15. 

115,  18.  266.45. 
Rome  17,22,51.  38,14.  125,50.  143,14,  178, 

12.  180,5.  249,7.  252,15.  255,48. 
Rutiiius  Namatianus  119,10. 
Rutilius  Rufus  112,27. 
rythme  26,11. 

S 

Salluste  13,11.  26,1.  44,44.  55,42.  58,50. 

60,  11.  75,14.  102,48.  125,48.    140,15. 

142,22,40.  267,47.  —  Cat.  31,5*.  100, 

36.  274,32*.   —   Uist.   22,40.   —   lun. 

272,22*. 
Salluste  le  philosophe  195,36. 
Sarpédon  128,5. 
Sathas  121,22. 

Saturne  137,29.  168,25.  176,46. 
saturnien  13,21.  223,11.  268,35. 
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satyre  170,38. 
Sellerie  128,3. 
Scribonius  Largus  201,3. 
Scylla  128,4. 
Selene  83,26. 

«('■mantique  127,42. 

S('rairamis  29,21). 

Sénèque  le  rhéteur  .33,32*.  102,42.  lOfi 
24. 

Scnèque  30,6.  105,25.  106,22  115  7  142 
19.  163,46.  275,28.  -  Dial.  31,19.  - 
Ep.  30,52.  114,3*.  —  Nat.  Qusest.  23, 
53.—  7V«,7.  57,15.71,18.  96,38.  208,10. 

sépultures  108,26.  178,14. 

Sérapis  113,5. 

Serenus  Sammonicus  106,33 

Servius  31,7,26.  55,25.  101,51.  224,44.  — 
Cf.  Virgile,  scol. 

Sextus  le  pythagoricien  84,.37. 

Sibylles  22,15.  103,40.  106,1.  110,49*. 
138,49. 

Sicile  13,5.  17,21,53.  33,5.  34,19.  138,25 
254,45. 

Sidoine  Apollinaire  84,26. 

Silius  Italiens  140,29.  274,42* 

Simon  (G.  H.)  69,29. 

Simonide  34,45.  104,9*.  143,3. 

siphons  38,6. 

socratiques  116,25. 

Sol  in  104,22. 

Sophocle  15,46.  80,46,  107,43.  116  7 
119,34.143,51.  199,18.  206,.34,41  23l' 
12.  242,18.  272,1.  273,34.  -  Trad 
?A^'¥-.  —  ^^'«•^''  23,15.  27,42.  77* 
40.  129,15.  271,19*.  -  Ant.  32,44 
78,50.  81,13.  93,.38.  99,29.  207,48  210 
36.  225,21.  267,28.  274,35*.  -  El  21 
42.  98,10.  142,53.  143,50.  -  OEd  C 
2.30,2.3*.  -  Œd.  R.  221,11.  226,34* 
228,42*.  271,19*.  274,48*.  -  Phil  23 
7.  104,.S8*.  201,31*.  220,1.  272,44*  _ 
Trach.  81,21.  96,47.  98,25  159  12* 
160.21*,  228,43*.  230,25*.  272,29*  '      ' 

Sparte  83,39. 

Stace  78,15.  83,2.  105,.37.  106  16*  112 
f?-  i^h^^'-  19^'^3*-  199,2.  225,28*.  226! 
11-227,45.  265,20,44.  267,25.  -  scol. 
150,50. 

Stobée  27,46*. 

S^™bon|^7^35*.  31,40*.  92,2, 112,41*.  152, 

Straton  de  Lampsaque  86,37.  121  11 

style  102  48  11^,35. 141,51  ;  cf.  rhétorique. 

substantifs  3,14. 

Suétone  92,29.  202,47. 

Suidas  116,2. 

suffixes  35,25. 

Sidoine  Apollinaire  58,45.  59  46 

Sulpice  Sévère  58,50.  60,9.    ' 

Sulpicia  Dryantilla  138,9. 

Sulpicius  Apnllinaris  .55  2 

Sulpitius  Victor  27,43. 

Symmaque  26,11.  59,48.  107,52*.  178  21 

Synésius  111,53.  269,48  '     ' 

syntaxn  73,1.  74,48.  92,48.  154,15  -  gr 
149,40.  156,26.  157,4,18  -  lat  53  22* 
56,40.  85,1.  l/,4,.35.  ' 

Syrianus  21,9. 


Tacite  6,10.  24,45.  44,16  sqq.  58,51  89 
23.  100,30.  105,15.  117,38.  123  5  '142* 
19.  178,35.  201,40.  —  Ar/r.  78,22.  1.32' 
12.  198,1.  —  Aîin.  79,42.  96,51  97  23* 
100.15.  111,14*.  127,16.  157,36.  222  6' 
258,11*.  272,52*.  —  dial.  77,46.  S6  43 
225,25*.  —  Germ.  75,47.  81,31  95  45 
132,12.  —  IHsL  77,4.  10i,17*.  108'20' 
202.47*.  224,24.  '     ' 

Talmud  111,25.  113,1. 
Tanit  170,35.  179,6. 
Tardieu  164,15. 
taureaux  170,10. 
Tégée  243,19. 

ïérence  55,14  .sqq.  56,24  sqq.  112,40  123 
20.  126,.33.  155,4.   159,50.  199,38.'  226' 
18.  265,40,53.  267,12.  -  And.  127,47! 
Eun.  106,40*.  271, .33*.  —  ///.  78,36  — 
scolies  4,50.  98,38. 
Terentius  Scaurus  54,52. 
Tertullien  26,40.   58,48.   59,3.   196,19.  — 
Apol.  234,-34.   —  adu.  Marc.  272,16. 
de  an.  31,51*.  —  Pud.,  Paon.  272,11. 
tessères  138,.33. 
Teutatès  204,16. 
Thasos  218,41. 

théâtre  160,24.  225,8.  227,25. 
théâtre    grec   14,.34.    37,9.   84,45.   98,47 
129,45.   153,7,45.    154,20.  155,49.  158. 
25.  220,10.  2.33,40.  —  latin  199,13. 
Thèbes  118,44. 
Thémistius  272,27.  275,21*. 
Théocrite  27,33*.  33,10.  78,47.  93,40.  102, 

33.  104,23.  115,7. 
Théodore  Studite  76,11. 
Théognis  22,49.  85,3.  99,49.  104,51.  130. 

28.  154,11.*  219,51.  269,16. 
Théon  de  Smyrne  194,25.  216,43. 
Théophraste  26,45.  93.23.  123,27.  145,28*. 

222,24.  272.30. 
Théopompe  87,26.  115,18.  119,29. 
Thésée  36,40. 
Thrasylle  22,38. 

Thucydide  10,28.   13,3.   18,43.  32,41.  82, 
17,53.  94,2.  100,29.  102,48.  107,44,50*. 
109,19.  113,20.    128,28.    139,19.  142,1, 
27.    149,40,45.    154,6.    156,19.   196,47*. 
202,40.  221,4*.  224,5*.  230,31.  273,33*. 
Tibère,  15,1. 
Tibre  249,36.  263,40. 
Tibulle  5,8.  99.53.  106,.33.  131,25.  143,53. 
Timée  26,28.  33,10.  88,37. 
Titans  258,16. 

Tite  Live  5,44.  11,21.  13,18.   14,4.  15,26. 
16,28.  22,.33*.    24,50.    38,26  sqq.  77,3. 
81,22.  87,11.  90,37.  94,16.  100,13.  102, 
48.  113,27.    118,17.    124,13,37,46.    140, 
17.  141,38.  159,16*,18*.  163,12,45.  225, 
11.  227.4,44.  271,52, 
titulature  6,20.  116,32. 
tragiques   257,15.  —    gr.    95,36.    126,19. 
143,48.  202,7.   208,50.    221,7.    242,32*. 
271,46.  —  lat.  200,31. 
Triton  73,30.  86,46. 
Trogue  Pompée  112,25. 
Troie  12,52.  248,9. 
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Tryphon  10,39. 
Tyché  29,38. 
Tyr  120,11. 


U 


Ulysse  190,22.  255,25. 

iiiiivrrsil/'s  20,18.  21,5.  23,35.  87,43.  8S, 

29.  90.20.  93,53.  171,23.  172,22.  l85,i. 

209,1(3,27. 
Uriiclis  67,20. 


Valerius  Antias  39,13. 

Valère  Maxime  22,35.  73,18.  237,21.  267,2. 

Valerius  Flaccus  102,10.  2:^2,1. 

Valerius  l'robus  13,28.  24,26.  54,37.  108,1. 

Valf^iuK  ilufus  112,24. 

Valla  91,8. 

Varius  .33,18.  93,22. 

Varron  4,15.  28,14.    30,41.   54,1.    111,13. 

112,23.  118,2.  119,45.  i.39,45*.   141,32, 

38.  142,5.  104,.30.  202,11.  273,5*. 
Veiius  Longus  54,46. 
Velleius  Paterculus   22,36.   58,51.   74,41. 

97,41.  140,17. 
Ventidiiis  Bassus  34,10.  104,27. 
Vénus  .37,7.  135,45.   169,12.  183,12.   188, 

29. 
verbe  6,16.  93,23.  150,5. 

—  grec  39,39  sqq..  —  formes  34,48. 
227,29.  —  syntaxe  46,21.  72,15.  91,38. 
129,2.3.  145,12.  153.28.  154,49.  155,51. 
156,9.  158,22.  159,22.  223,1.  228,50. 
273,12. 

—  latin  202,19.  —  formes  123,47.  187,14. 
—  emploi  35,35.  36,9.  58,16.  59,33, 
87.33.  140,12.  141,.33.  112,22.  152,3. 
155,3.  156,10.  157,37.  160,6.  220,50. 
223,53.  225,25. 

Verrius  Flacus  54,4,14.  55,18.  112,25. 


Vetulonia  161,50.  180,9. 

Victoire  7,28. 

VicLorinus  109,51. 

Vincent  tle  Beauvais  104,21. 

Virgile  22,28.  41,27  sqq.  58,.30.  59,8.97, 
21.  118,17.  130,39.  132,7.  163,49.  256, 
20.  259,48.  —   Scol.  12,15.    28.20*.   92, 

40.  129,10.—  liuc.  41,8.  204,14.  225, 
21*.  270,42*.  —  Ain.  12,15.  14,40.  31, 
25.  .33,18.  41,17  sqq.  71,26.  89,5.  118. 
3*,31*.  125,17.  129,.38.  141,47.  145,30*. 
198,52.  229,40.  231,31*.—  Cutal.  34, 
11.  —  Culex  87,31.  88,23.  —  Georn. 
3.3,46.  41,8. 

Vitruve  60,22.  153,9.  155,49.  156,50.  157, 

41.  181,24. 

voies  romaines  24,40. 
Volkmann  (R.)  69,17. 


TV 


Witte  (de)  70,9. 


Xénocratc-  13,34.  71,22.  95,14.  203,16. 
Xénophon  10,28.  13,4.  18,31.  72,29.  37,7. 

118,49.  120,51.   145,12.   154,16.  219,25. 

234,34.  —    An.    78,41.    92,1.    123,45. 

241,24.   271,22*.    273,11*.    275,2*    sqq., 

47.—  ApoL,   275,15*.—  Cyr.  275,36. 

—  Econ.    94,47.  —    Ildlen.    121,45. 
172,31.  221,15*.  220,21.  — Hier,  109,5*. 

—  Vect.  27,44. 
Xénophon  d'Ephcse  275,2. 


Zénodote  220,7. 
Zenon  de  Citium  11,23. 
Zenon  de  Vérone  58,49. 
Zeus  257,-36.  269,30. 
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II. 


TABLE    DES    AUTEURS    D'ARTICLES 


Celle  table  ne  comprend  que  les  noms  des  auteurs  d'articles  originaux 
les  noms  des  auteurs  d'articles  simplement  critiques  n'3'  figurent  point). 


Abl)ott  (E.  A.)  230,18. 
Abraham  75,18. 
Adam  (J.)  223,7.  227/i6. 
Adamson  (C.  S.)  230,21. 
Alibrandi   (Klavio)  268,50. 
Allf:ii  (Frédéric  D.)  157,48. 

158,12.  100,10.25. 
Allmer  211,43. 
Amatucci     (Aurelio-Giu- 

seppe)  207,53. 
Amelung    (W.)     256,35, 

257  37 
André  (Ed.)  162,41. 
Angeli  (Andréa  de)  267,31. 
Antaldi  (C.)  259,27. 
•   Arbois   de  Jubainville  (d') 
168,33.  169,30.33.  175,9. 
203,23.48.  204,16.26.39. 
Argyriadis  (J.)  242,40. 
Arnim    (Hans   von)   27,49. 

28,24. 
Asis    de    Véra    y    Chilier 

(Fr.)  170,48. 
Audoilent  192,6. 
Auvrav  (Lucien)  251,40. 
BabelÔD   165,31.     168,29. 
169,3.19.  170,2.31.  180, 
23.  18.3,4.  213,48.  215,1. 
Bahrfeldt  (M.)  134,53.  135, 

16. 
Baker  (Brayne  F.)  236,18. 
Bamberg  (A,  von)  132,23. 
Bârdos  (n.)  150,25. 
Barnabe]  (F.)  259,18.  260, 
44.49.    262,9.30.    263,1. 
264,7.20. 
BarLal  (A.)  150,28. 
Barthélémy  (A.  de)  166,48. 
164,36.    167,12.14.    181, 
45. 
Barton  (A.  T.)  224,6. 
Bather  (A.  G.)  232,31.36. 

233,38. 
Baunack  (Johannes)  9,2. 
—  (ïheodor)  100,53. 
Beck  (J.  W.)  112,20. 
Belfort  (A.  de)  161,48. 
Bella  (L.)  148,26. 
Beloch  (J.)  33,6.  34,19. 
Beloe  (M.)  239,26. 
Bencker  (M.)  255,37. 
Béuédite  (Georges)  251,35. 
Bennett  (E.  N.)  221,48. 
Benson  (E.  F.)  233,22. 
Benl  (Ih.)  239,16. 
Bérard  (V.)  243,20.  245,4. 
Berger  (Ph.)  175,41.  178, 
49.  179,4. 


Berthelot  18i,24. 
Berthomieii  166,45. 
Berlolini  (D.)  259,15.  263, 

50. 
Bertrand  (Alexandre)  163, 

2.  164,47.  167,2.  179,23. 

189,53. 

—  (E.)  161,10. 

—  (L.)  167,28. 
Besson  (E.  F.)  225,3. 
Bethe   (E.)   32,51.    33,53. 

115,9.  118,7. 
Beurlier  171,7. 
Bezzenberger  (A.)  6,  41. 
Bianchelli  (E.)  263,33. 
Bienkowski  (P.)  254,47. 
Bischoiî  (E.)  1.33,52. 
Blair  (li.)  239,20.46. 
Blaochet  (A.)  168,40.  169, 

36.     170,33.46.     188,22. 

190,3.  212,50.  214,11. 
Bloch  (Léo)  103,.33.  113,8. 

254,.3.  269,39. 
Blûmner  (H.)  103,46. 
Boissevain   (U.   Ph.)    27  2, 

22. 
Boissier  (G.)  163,2.  177,8. 

200  32. 
Boissonnet  (G.)  190,12. 
Bonnet    (Max)     198,37.50. 

199,2.  200,50. 
Boot  (J.  C.  G.)  271,9.  273, 

52. 
Bordier  166,42. 
Bormann  (E.)  1.38,6. 
Bornemann  (L.)  106,7.  109, 

2. 
Borsari   (L.)  259,40.   260, 

13.22.23.  262,13.50.  263, 

2.19.20.  264,4.19.23. 
Bourguet.  (E.)  245,22. 
Braquehaye  164,40. 
Brassai  (S.)  150,16. 
Brcal   178,4.    186,26.   187, 

10.  201,28. 
Breitcr  (T.)  129,8. 
Brennan  (G.   J.)   221,8.10. 

235  17. 
Brigaote-Colonna  (G.)  260, 

20. 
Brizio  (E.)  259,24.  261,22. 

262,3.30.46.  263,11,34. 
Bruck  (S.)  110,43.  111,.38. 
Bruckner  (A.)  247,44.  248, 

15,51. 
Brugm.inn  9,22. 
Bruhn  (E.)  121.1. 
Brune  182,13. 


Brunct  166,10. 
Brunn  (V.)  121,52. 
Bijciieler  (Fr.)  115,6.  117, 

42.  121  2. 
Bilcliner  (Wil.)  102,43. 
Butiner- Wobst  10,5.  106, 

46. 
Buhot  de  Kcrsers  165,7.9. 

108,3.  169,11. 
Huile  (H.)  258,33. 
Bulliot  173,51. 
Buresch  (K.)  103,41.  106,1. 
Burkhard  (K.  I.)  1-39,24. 
Bury  (J.   B.)  227,45.  228, 

46.  232,1.2. 
—  (IL  G.)  229,29. 
Busolt  (G.)  .30,34.  101,7. 
Busse  (A.)  30,1. 
Gagnât  (U.)  166,45.51.  167, 

5.30.49.   168,22.   170,40. 

189,51.  190,19.  191.21). 
Caix  de  Saint-Aymour  187, 

33. 
Caminiti  (G.)  265,5. 
Campbell  (L.)  230,9.49. 
Campi  (L.)  137,.30. 
Cantarelli    249,49.  250,26. 

53. 
Capps  (Edward)  155,50. 
Carattoli  (L.)  26i,2. 
Cardaillac  167,12. 
Carton  166,5.  188,44. 
Caruso    (Edoardo)    261,51. 

262,22.39.  263.9.28. 
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